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GüINGüIN, ville de Sénégambie. f'o^. 
Gbiichiic. 

GUINICIO , bourg d'Espagne , prov. de 
Vitoria (Burgos), bal. i/4 O. N. O. de 
Miranda de Ebro et à i3 1. 3/4 N. E. de 
Burgos, non loin de l'Èbre. 83 bab. 

GUINIMA, village de Colombie (Cara- 
cas), dép. de l'Orjnoque, sur la côte S. O. 
du golfe Paria , entre l'embouchure du Gua- 
rapiche et la bouche la plus sept, de l'Oré- 
noque. Il est habité par des Espagnols et 
des Français , réfugiés de la Trinité , depuis 
'797 ’ époque à laquelle les Anglais s'empa- 
rèrent de cette Ile. 

GUINSA, bourgade d'Ab/ssinie , dans le 
Tigré , proT. de Samen ; au milieu de hautes 
montagnes, b a 6 1. S. d'Axoum et à égale 
distance O. de Chelicut. 

GUIOLLE (LA), ville de France, dép. 
de l’Aveyron , arrond. et b 4 1. i/3 N. N. E. 
d’Espalion, et b 9 1 . 3/4 N. E. de Rhodez; 
chef-lieu de canton , sur une colline , près 
de la Selves. On y fabrique des draps gros- 
siers, et on y fait beaucoup de bas de laine 
b l'aiguille. Foires, les 8 août, a3 septembre, 
aS novembre, 09 décembre et le samedi 
avant le dimanche de la Passion , pour bes- 
tiaux. a , 000 hab. 

GDIOMERE, pays que quelques géogra- 
phes placent sur la côte des Dents, mais 
dont l'existence n'est pas certaine. On le dit 
riche en or et en ivoire. 

GUIPAGNATZ, fort de la Turquie d'Eu- 
rope, en Bosnie, saiidjab. d'Herzégovine; b 
3 1. i/a E. de Livno et b 1 I. 3/4 N. N. O. 
de Douvno , dans une vallée des Alpes Dina- 
riques. 


GUIPAVAZ , bourg de France , dép. du 
Finistère , arrond. et b a 1. E. N. E. de Brest, 
cant. et b al. 1 /a O. de Landerneau. Foires, 
les a* jeudi de février, avril, juin, aodt, 
octobre et décembre , pour grains , bestiaux , 
et toiles. 5,766 hab. 

GUIPEL , village de France , dép. d'Ille- 
et-Vilaine, arrond. et b 4 1. 3/4 S. S. E. de 
Rennes , cant. et b 1 1. E. d'Uédée. >,465 
habitans. 

GUIPRY , bourg de France , dép. d'Ille- 
et-Vilaine, arrond. et b 6 1. 1/4 N. E. de 
Redon, cant. et b a 1. E. N. E. de Pipriac. 
Il a un port sur la Vilaine , où il se fait un 
grand commerce en vins et en sel provenant 
des salines des environs. Il s'y tient 4 foires 
par an , pour bestiaux. a,5oo hab. 

GUIPUSCOA ou GUIPUZeOA, la plus 
orient, des trois prov. basques, dans le N. 
de l'Espagne , entre 4^° ^ 7 ' et 43° aa’ de 
lat. N. , et entre 4 ° > 4 ’ 4 ° 58' de long. O. 

Bornée au N. par le golfe du Gascogne , au 
N. E. par la France, dont la Bidassoa la sé- 
pare , b l'E. et au S. E. par la Navarre , au 
S. O. par l'Alava, et b l'O. par la seigneurie 
de Biscaye. Sa forme est b peu près celle 
d'un triangle rectangle dont l’hypoténuse 
est au S. E. Elle a 17 1. de longueur du N. E. 
au S. O. , et sa plus grande largeur est de 
9 I. du N. O. au S. E. ) sa superScic est éva- 
luée b 83 1. 

La vaste chaîne des monts Cantabres , 
qui s'élève sur la limite mérid. , y présente 
plusieurs points remarquables, entre autres 
les monts Aralar, S. Adrian cl Aranzazu ; 
parmi les nombreux rameaux qu'elle y pro- 
jette , on doit citer celui qui va sc termiuer 
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par dea placei fortea j du reste , le goaremeur 
militaire n’a rien à ordonner dans l'adminit- 
tration civile. Ces privilèges ont fait, en 
quelque sorte , du Guipuscoa et des deux 
autres provinces dont la Biscaye est compo- 
sée , un état séparé du reste de l'Espagne. 

Lorsque les Cortès décrétèrent, en i8aa , 
une nouvelle division de l'Espagne, le nom 
de celte province fut changé en celui de 
S'. Sébastien, qu'elle prit de son chef-lieu. 

GCIPY, village de France, dép. de la 
nièvre, arrond. et à 5 1 . a /3 S. de Clamecy, 
caot. et à il. 3/4 S. E. de Brinon-les-Alle- 
mands. Foires, les ao mai et ao octobre, 
pour bestiaux destinés à l'approvisionnement 
de Paris. 480 hab. 

GUIR ou MANSOUR , rivière de Barba- 
rie , dans l’empire de Maroc , prov. de Fez. 
Elle prend sa source dans un contre-fort de 
l'Atlas , coule au N. O., et se jette dans l'At- 
lantique, près des ruines de Maosodr, à 8 I. 
S. O. de Rabat , après un cours d'environ 
aS lieues. 

GUIRA (LA), bourg de l'ile de Cuba, à 
6 1 . O. de Bejucal , et à 9 1 . S. S. O. de La 
Havane. 

GUIRIA, village de Colombie (Caracas) , 
diép. de rOrénoque, sur la c6te S. O. du 
golfe Paria , entre l'embouchure du Guara- 
picfae et la bouche la plus sept, de l'Oréno- 
que. Il est habité par des Espagnols et des 
Français, réfugiés de la Trinité , depuis 1797, 
époque où les Anglais s’emparèrent de cette 
île. 

GDIRIRIBA , lie de l’Atlantique , sur la 
côte du Brésil, prov. de Para, au N. E. de 
l'embouchure du Gurup et au N. O. de la 
baie de Maracassume. Lat. S. 0° 55 '. Long. 
O. 48° lo'. 

GUIRNA , rivière de l'Hindoustan. é'qy’» 
Gniana. 

GUIRSCH, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 5 1 . 1/3 N. O. de Luxembourg , 
cant. et à I 1 . i/a N. N. E. d'Arlon. 460 bab. 

GUISANDO, bourg d'Espagne, prov. et 
à a 5 I. 1/4 O. N. O. de Tolède, et à 10 I. i/a 
N. O. de Talavera; dans un pays montueux, 
près de la sierra de Gredos. Il a i monastère 
de S*. Jérôme, et i moulin è huile; on y fait 
beaucoup de fromages. C8o bab. Il y a près 
de ce bourg un très-ancien monument en 
ruine, que les uns prétendent représenter 
d'énormes taureaux faits par les Romains, et 
d'autres des éléphans qu'ils attribuent aux 
Carthaginois ; ce monument porto plusieurs 
inscriptions. 
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GUISBOROÜGU , paroisse d'Angleterre. 
yojr . Gisbobodch. 

GUISCARD, bourg de France, dép. de 
l'Oise, arrond. et à 7 I. N. N. E. de Com- 
pïègne, et à al. N. N. E. de Moyon; chef- 
lieu de canton , sur la petite rivière de 'Verse. 
Il y a un château remarquable et i fabrique 
de potasse. Commerce de grains , de bois de 
cfaaulTage et de toile. Foires, le dernier Idhdi 
de chaque mois, pour chevaux, bétail, etc. 
i, 35 o hab. 

GUISE, ville de France, dép. de l'Aisne, 
arrond. et à 4 I- O. N. O. de Vervins, et à 
5 1 . 1/3 E. N. E. de S‘. Quentin; chef-lieu 
de canton , sur deux bras de l'Oise. Elle a 
une enceinte flanquée de quelques tours et 
bastions, et est en outre défendue par un 
chôleau ; mais ces fortifications sont peu im- 
portantes , et le château est commandé par 
les hauteurs voisines. Guise a 3 églises, i 
hôpital , 3 filatures hydrauliques de coton , 
3 fabriques de tissus de coton , i de draps , 
I d'huile , des tanneries et des briqueteries. 
On y fait un grand commerce de fil de lin et 
de chanvre. Foires , les 7 janvier , avril , 
juillet et octobre , pour bestiaux , mercerie , 
et étoflfes communes. 3 , 5 oo hab. Dans les 
environs se trouvent des carrières de grès. 

Guise était autrefois une place de guerre 
respectable , et la capitale de la Tbiéracbe , 
dans la Haute-Picardie. Les Anglais s'en em- 
parèrent en 1433 ; Charles vu la réunit è la 
couronne de France en i 4 a 6 . François i°''la 
céda en 1537 à Claude de Lorraine , auquel 
il conféra les titres de duc de Guise et pair 
de France : les descendaus de celle maison 
jouèrent un grand rôle sous les derniers Va- 
lois. Ce duché appartint ensuite è la maison 
de Condé. Les Espagnols assiégèrent Guise 
plusieurs fois , mais en vain , notamment en 
i 65 o; les alliés l'occupèrent en 1814 et 
i 8 i 5 . 

GUISERIFF, village de France, dép. du 
Morbihan, arrond. et à 1 1 I. O. de Ponlivy, 
cant. et è 3 I. i/a O. N. O. du Faouet. Foi- 
res , les 1" lundi de janvier, avril, juin et 
septembre , pour bestiaux , grains , chan- 
vre , etc. 3,663 bab. 

GUISHDEN , rivière d'Irlande, prov. de 
Connaught, comté de Mayo. Elle prend sa 
source sur la limite des baronnies de Clon- 
moris et de Costello, coule du S. au N., va se 
joindre au Moy , à i I. S. de Foxford, après 
un cours d'environ 6 I. 

GUISSEZNY, village <le France, dép. du 
Finistère , arrond. et à 6 I. a /3 N. N. E. <le 
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Brest , cint. et à a 1 . i/a N. E. de Lannilis. 
3,736 hab. Les environs fournissent les meil- 
leurs chevaux du pays. 

GUISSONA, Cissa, bourg d'Espagne, 
prov. de Lerida (Catalogne); à 3 I. N. N. 
E. de Cervera , et i 5 I. 1/4 E. de Balaguer , 
dans une valide agréable et fertile. Les mes 
en sont régulières et bien pavées; il y a i 
collégiale d'une belle architecture moderne , 
I couvent , i séminaire , et i hôpital. On y 
fabrique de l'eau-de-vie. 3,199 ^ bourg 

occupe l'emplacement de CUta, dontScipion 
s'empara , et qui fut ensuite décorée du titre 
de ville municipale ; on y voit quelques restes 
de monumens romains et d'une tour bètie par 
les Maures. 

GUITANGONHA, distr. de la capitainerie- 
générale de Mozambique , dans le Mozambi- 
que proprement dit, arrond. de Mossoril, 
près et au N. de Mozambique. Il est arrosé 
par la rivière de son nom , qui se perd dans 
le canal de Mozambique. 

GUITECAPES, peuplade indienne du 
gouT. de Buenos-Ayres , sur la limite du pays 
des Chiqoitos et de l'intendance de Paraguay , 
au S. O. du fort de la Nouvelle-Coimbre, par 
ao° 3 o' de lat. S. 

GUITERA, village de France, dép. de la 
^ Corse , arrond. et à 6 I. i /4 S. E. d'Ajaccio, 
cant. de Talavo. Il y a des eaux thermales. 
3 ao babitans. 

GUITRE , bourg de France , dép. de la 
Gironde, arrond. et à 3 I. i /3 M. N. E. de 
Libourne, et à 8 I. i/a N. E. de Bordeaux; 
chef-lieu de canton, sur la rire droite de 
rllc, près du confluent dn-Larry. Foires, 
les 1 3 janvier, 3 o avril, 1 1 juin , 16. août, 
14 septembre, i 3 décembre et 1" jeudi de 
carême , pour bestiaux de toute espèce, i ,0 1 5 
habitans. 

GUITTA, Paoexicoa, station de ta Haute- 
Egypte, prov. de Thèbes, au pied des monta 
Arabiques , a g I. i/a S. E. de Qenéh , et à 
rentrée du désert. C'est le rendez-vous prin- 
cipal des caravanes qui se rendent du Mil à 
Cosséir ; il y a des sources abondantes d'eau 
potable. On y voit un grand nombre de rui- 
nes éparses. 

GÜITTÉ, village de France, dép. des 
Côtes-du-Nord, arrond. et à 4 I- S. S. O. de 
Dinan , cant. et à i I. iji E. N. E. de S*. 
Jouan-de-l'lle. 4 )^ 8 o hab. 

GUIXAR, lac du Guatemala, état de 
S. Salvador , entre les villages Mclapa et 
üstua. H a environ 30 I. de circuit, reçoit la 
rivière Mitlan , ainsi que plnsieurs autres , 


et s'écoule par la rivière de son nom dans 
la Lempta , tributaire du Grand Océan ; ce 
lac communique par un canal souterrain au 
petit lac Metapa. Au milieu est une grande 
Ile boisée, remplie d'une quantité considéra- 
ble de gibier , où s'arrêtent les Indiens qui 
traversent le lac dans leurs canots ; on voit 
dans cette Ile des ruines qui annoncent qu'elle 
renfermait autrefois une place importante à 
laquelle les Indiens donnent le nom de Za- 
cualpa. 

GUIZARA, bourgade de Barbarie, dans 
le Barcah, è 8 1 . E. d'Audjelah, au pied des 
monts Gherdoba. 

GUJAN , village de France, dép. de la 
Gironde, arrond. et à 10 I. 1/4 S. O. de 
Bordeaux, cant. elà i I. i /3 E. de la Tète- 
de-Buch , près du bord mérid. du bassin d'Ar- 
cachon. Il y a un syndic de marins. i ,645 
habitans. 

GUJANON-KOLEZ , rivière de Sénégam- 
bie , qui prend sa source dans le roy. de 
Bambouk , traverse celui de Kadjaaga , en 
passant par Djoag , et se joint au Sénégal , 
par la rive gauche, à 4 1 - E. S. E. de Galam, 
après un cours d'environ 35 I. du S. E. au 
N. O. 

GUJERAT, anc. prov. de l'Hindoustan. 
f'ojr. GoeniéaSTE. 

GDKALIE , ville de Nubie, dans le roy. 
et à 58 I. N. N. O. de Sennaar; sur la rive 
droite du Nil, près du confluent du Bahr-el- 
Abiad et du Bahr-el-Azrak. 

GULAN, cap d'Ecosse, comté d'Hadding- 
ton, sur la côte mérid. du golfe de Forlh, 
à 4 1 . 3/4 N. O. d'Edimbourg. Lat. N. 56 ° 3 '. 
Long. O. 5 ° 14'- H porte le nom d'un village 
près duquel il est situé. 

GULBl, nom qu'on donne è une partie 
considérable du cours du Diali-ba, surtout 
dans les roy. d'Yaori et de Moufi. 

GULDBRANDSDAL, vallée de Norwège , 
diocèse d'Aggershuus , baill. de Christian , 
traversée par le Longen-elv, qui s'y jette 
dans le lac Mioesen. On y cultive l'orge, l'a- 
voine et le seigle; elle est très-peuplée, eu 
égard à sa situation entre des montagnes au- 
delà du 61* degré de lat. N. La plupart de 
ces montagnes s'élèvent à 5 oo toises de hau- 
teur ; le schiste argileux y domine. Ce qui 
caractérise cette roche , ce sont les couches 
de talc semblables à la pierre ollaire ; de pe- 
tites lames à talc à grains Gns sont mêlées au 
quartz. 

luette vallée donne son nom à un district 
qui contient 39,038 hab. 
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GCLDBRINGE , presqu'île formant l’cX' 
Ircmité S. O. de l'Islande, dans le Sud-Und. 
Sa longueur est de i3 I., et sa largeur de 3. 

GÜLF-STREAM , grand courant de l'O- 
céan Atlantique, f^oy. l'introduction de ce 
Dictionnaire . page xxiij et suir. 

GULGRAD, ville de la Turquie d'Europe. 
f'oy. GnoLcaAD. 

GULGUNDAH', ville et rivière de l'Hind- 
oustan. yor. GoLGoanAn. 

GULIMÀZAO, petite Ile du Grand-Océan 
équinoxial, dans l'archipel des Carolines. Elle 
fait partie du groupe de Lamurzee, et con- 
tient environ aa3 hab. 

GULLBERG, distr. de Suède, vers le Cen- 
tre de la préfecture de Linkœping, baigné 
è l'E. par le lac Roxen , et traversé par la 
Motala et le canal de Geeta. Il renferme 4 pa- 
roisses , dont la plus considérable est celle de 
Wretakloster. 

GULLEGIIEM , village des Pays-Bas, prov. 
delà Flandre occid., à 9 I. de Bruges, arrond. 
et à I 1. de Courlray , cant. et à 1 1. de 
Moorseele. 3,368 bab. 

GULLIOCOTE, ville de l'Ilindoustan. 
y ojr. Golliacote. 

GULLÛE, Ile du golfe de Finlande, sur 
la côte mérid. de la Finlande , gouv. de Ta- 
vastehus , près d'Eknas , par 5 q° 56' de lat. 
N. pt ai“ 7' de long. E. 

GULLSPANG , rivière de Suède, entre la 
préfecture de Skaraborg et celle d'/Erebro. 
Elle sort de la partie occid. du lac Skagern , 
coule au N. O., et se jette dans le lac Wener , 
près d'Aras; son cours est de moins de a I. , 
mais elle a une largeur considérable. 

GDLLYBUDDA, ville d'Abyssinie, roy. 
de Tigré, à i4 1. S. E. d'Axoum et à 19 I. 
N. O. de Cbelicut. Il y a des sources miné- 
rales dans les environs. 

GULMI, ville de l'Hindoustan. for. 
Gotiii. 

GÜLPE ou GALOPPE , rivière des Pays- 
Bas, qui prend sa source dans la partie N. E. 
de la prov. de Liège, à 1/4 de I. N. d'Henri- 
Chapelle, arrond. de Verviers, passe âTeu- 
ven, entre bicntdt dans la prov. de Lim- 
bourg, et va se jeter dans la Gueule, à i/4 
de I. au-dessus de Cartiels, après un cours 
d’environ 4 I- 

GULPEN ou GALOPPE, bourg des Pays- 
Bas, prov. de Limbourg, arrond., et à 1 1 I. 
E. de Maestriclit, et à 4 I- O. N. O. d'Aix- 
la-Chapelle ; chef-lieu de cant. , sur la rive 
gauche de la Guipe. Il y a 1 papeterie. 1 ,56o 
babitans. 
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GULPHAIGAN , bourg de Perte, foy. 
GaxDLPEcniÂa. . 

GULT, rivière d'Abyssinie, roy. d'Am- 
hara, prov. de Damote. Elle deteend des 
montagnes de Godjam, coule au S. E. , et 
se joint au Bahr-el-Azrak, par la rive droite, 
à 3 1. au-dessus du confluent de la Roma , 
après un cours d'environ zo 1. 

GULVAL, paroisse d'Angleterre, comté 
de Cornouailles, bundred dePenwitb, k i/3 
de I. N. de Penzance et à a3 1. S. O. deLaun- 
ceston. 1,353 hab. 

GÜLZOW, bourg des États Pnistient, prov. 
de Poméranie, régence et è la 1. N. 0. de 
Stettin, cercle et à 5 I. S. E. de Cammin, 
sur un petit lac. Il a une église. 4>^ bab., la 
plupart pécheurs. 

GUMAR, pays d'Afrique, dans la contrée 
peu connue qui s'étend au S. de l'Abyssinie , 
par 8” de lat. N. et 39“ de long. E. 

GUMBINNEN, régence des États Prus- 
siens, prov. de la Pnitse orient., bornée, au 
N., par la Russie; à l'E. et au S., par le roy. 
de Pologne ; et à l'O. , par Iv régence de Ko- 
nigsberg. Sa longueur, du N. au S., est de 
5o I.; sa moyenne largeur, de l'E. à l'O., de 
9 I.; et sa tuperfleie de 8a6 I. C'est un paya 
uni , bas et rempli de lacs , surtout vers le S., 
où sont le Spirding , le Lâwentein , le Dar- 
gein et le Mauer. Les principaux fleuves qui 
l'arrosent sur le Memel et la Pregel , qui re- 
çoivent presque tous les autres cours d'eau. 
Cette régence est fertile ; l'agriculture et l'en- 
grais des bestiaux en font la richesse. L'in- 
dustrie manufacturière y est peu active. Elle 
a été presqu'entièrement dépeuplée en 1710, 
par la peste; deux ans après, des Suisses, 
des Français et des Allemands, de plusieurs 
états , y formèrent de nouveaux établisscmens 
qui ont prospéré. 413,373 hab., la plus grande 
partie luthériens et calvinistes. 

La régence de Gumbinnen , dont le chef-lieu 
porte le même nom, te divise en 16 cercles : 
Angerburg, Darkchmer, Goldap, Gumbin- 
nen, Heideckrug, Insterbourg, Johannis- 
berg , Lotzen, Lyk, Niederung, Olezko , 
Pillkallcn , Ragnit , Sensburg , Tilsit , et 
Stalluponen. 

GUMBINNEN, ville des États Prussiens, 
prov. de la Prusse orient. , chef-lieu de ré- 
gence et de cercle, à a4 L E. de Kunigsberg 
et è i3 I. S. S. E. de Tilsit; sur la Éissa , qui 
la divise en deux parties. Lat. N. 54° 3i' 
38”. Long. E. 19“ 5i' o”. Elle est régulière- 
ment bétie, et possède 1 église lutbérieutic , 
I église calviniste, a hôpitaux, 1 bibliotbc- 
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que publique et i école d'accouchement; 
eies fabriques de lainage et de toile, des 
distilleries de grains et des tanneries. Le 
commerce de blé et de graine de lin y est 
assez important. 5 , 640 bab. , presque tous 
protestans. 

l..e cercle contient 27,322 bab. 

GCMEl-ULU, pajrs dans le S. E. de l'tle 
de Sumatra, au N. M. E. du pays de Pasum- 
mab-Lebar. . 

GUMEL, ville de Sénégambie. A'oy. Gou- 
nzL. 

GUMÉNIK, CoMÀBA PoBTiCÀ, ville de la 
Turquie d'Asie, pach., sandjak et à |3 I. N. 
N. O. de Sivas, et à 3 1 . E. de Tocat, sur 
la rive gauche du Tozanlou. 

GUMERSBACH, bourg des États Prus- 
siens , prov. de Clèves-Bcrg , régence et à 
9 I. E. de Cologne; chef-lieu du cercle de 
Wipperrùrth. Il a une école de commerce. 
On y fait commerce de ferronnerie. 4 do hab. 
On eaploite une mine de plomb dans les en- 
virons. 

GUMIANE, village de France, dép. de 
la Drdme, arrond. et à 6 1 . i /3 S. S. O. de 
Die, cant. et à 3 I. 1/3 O. N. O. de La Motte- 
Cbalançon , sur la rive gauche de la Roanne. 
1,791 hab. 

GUMIEL DE IZAN , bourg d'Espagne , 
prov. et à i 3 I. i /4 S. de Burgos, et à 3 1 . 
a /3 N. d'Aranda-de-Duero , près du rioGro- 
mejon. Il est entouré d'anciennes murailles, 
et renferme une église paroissiale dont on 
admire le portail. 3,095 bab. On voit dans 
les environs le monastère de S. Pedro de 
Gumiel, qui est très-ancien, et dont l'église 
contient des tombeaux de personnages célè- 
bres. 

GUMIEL DE MERCADO, bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 13 1 . 1/4 S. S. O. de Bur- 
gos, et à 4 L N. O. d'Aranda-de-Duero. Il a 
a églises paroissiales. On y voit dilférrntes 
inscriptions et autres antiquités romaines. 

1 ,480 bab. 

GUMIÈRES, village de France, dép. de 
la Loire, arrond. et à 3 1 . i /3 S. O. de Mont- 
brison, cant. et à I I. N. O. de S*. Jean- 
Solcy mieux , sur la rive droite de l'Ozou. 
1 ,1 5 o hab. 

GUMNAIGPOLIAM , ville de ITiindou- 
stan. yoy. GonaaicpoLizH. 

GÜMPOLDSKIRCllEîi , bourg de l'archid . 
d'Autriche, pays au-dessous de l'Eus, cercle 
inférieur du Wienerwald ; dans une vallée , 
à 4 1 - 8. S. O. de Vienne et à t 1 . N. N. O. 
de Drasskireben. Il y a 1 fabrique de boulons 


de cuivre , i Blature de soie , i fabrique d'in- 
diennes et I papeterie. i, 4 <><> bab. On ré- 
colte sur son territoire le meilleur vin de 
l'Autriche. 

GUM-SPRING, village des États-Unis, 
état de Virginie , comté de London , 891.0. 
N. O. de Washington, sur un petit affluent 
du Potomac. Il s'y est livré, en 1781 , une 
bataille mémorable entre les Anglais et les 
Américains. 

GUMUCH-KHÂNÉU , Bnc, bourgade de 
la Turquie d'Asie, pach. et à 38 I. O. N. O. 
d'Erze-roum, et à 17 I. E. N. E. de Cara- 
hissar, près de la rive gauche du Karchout. 
Elle est bâtie en amphithéâtre, sur une mon- 
tagne , et les maisons en sont mieux construi- 
tes que la plupart de celles des autres villes 
de la Turquie. On y compte a mosquées , 
4 églises grecques, 1 chapelle arménienne, 
4 khans et a bains publics. Environ 7,000 
hab., dont 1,100 Grecs et 700 Arméniens. 

Gumuch-Kbânéh , ou- maiton d ar^nt, tire 
son nom d'une mine d'argent située dans lea 
environs, et qu'on exploite depuis long-temps. 
Les Grecs , qui habitent principalement les 
campagnes voisines, y ont plusieurs couvens, 
dont un, sous l'invocation de S*. Jean, est 
un très-bel édifice, et un lieu de pèlerinage. 
D'Anville pense que ce lieu correspond è l'an- 
cienne Bjrlœ. 

GUMURGINA, vUle de la Turquie d'Eu- 
rope- yoy. GacHOBaDjiaa. 

GUNA ou GUNNA, petite Ile de l'archipel 
des Hébrides, prèsdelacdteoccid. del'Écosse, 
entre les Iles Tirree et G>ll. Elle fait partie 
du comté d'Argyle. 

GUNACUNAS, Indiens de la Colombie 
(Nouvelle-Grenade) , qui habitent les monta- 
gnes du dép. du Cauca. Ils font des incur- 
sions jusqu'aux environs de Panama , et atta- 
quent même , sur mer , les barques chargées 
de vivres. 

GUNDARAH, viUede l'IIindouslan. 
Godbs. 

GUNDAVEE , ville de l'ilindoustan. f^oy. 
Gssdsvt. 

GÜNDAWA , ville dû Béloutchistan. f'oy. 
Gsndavà. 

GUNDAWOW,villederHindoiistan. yoy. 
GàsdaocO. 

GUNDELFINGEN , ville de Bavière, ccr- 
de du Danube-Inférieur, présidial et à a I. 
l/a 0 . de Lauingen , et à 11 I. i/a N. O. 
d'Augsbuui'g ; sur la rive gauche de la Drenz, 
à peu de distance du Danube. Elle a a égli- 
ses et 1 hûpital. a,iuo bab. 
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GUNDELSHEIM , bourg du roy. de Wür> 
temborg, cercle du NccVer, baill. et à a 1. 
3/4 N- O. de rieckArsulm , et à lo 1. i/4 
de Louisburg, lur lu rire droite du Nec- 
ker. Il A un château. 8^6 bab. 

G U N DERGU R , forteresse de rilindoustan . 
yoj^. Gahdikcor. 

GUr^DlPORUM, Tille de THindousUn. 
yoj\ Gandiposàm. 

GUNDIS, bourg de Suisse. Voyez Gom- 

TBET. 

GüNDISCHWYL ou GOxNTENSCHWYL, 
village de Suisse, cant. d'Argovie, distr. de 
Kulm; ciief-licu de cercle , à 3 1. i/aS. S. E. 
d'Aarau , et à 6 1. N. N. O. de Lucerne , sur 
la rive droite du Winen. 11 y a près de là , à 
Scbwartzenberg , des bains d'eau minérale 
très-fréquentes; on y trouve aussi une mine 
de charbon de pierre et une carrière de mar- 
bre veiné de noir. a,85o bab. , pour la pa- 
roisse. 

GUNDUCK, distr. de rilindoustan. Voy. 
Gomdock. 

GUNDWANAH, anc. prov. de l'ilindou- 
slan. Voy. Gakdocara. 

GUNEPABII , GINEPABÛ ou CIARÂMI- 
RIM , rivière du Brésil , prov. de Rio-Graude 
do Norte. Elle coule de l'O. à l'E., et se jette 
dans TAtlantiquc, près et au N. de l'embou- 
chure du rio Grande do Norte , après un 
cours d'environ i5 I. L'entrée en est large, 
et a 2 brasses de profondeur. 

GUNGADI , ville de Senégambie, roy. de 
Kadjaaga, près de la rive gauche du Sénégal, 
a to I. E. de Galam. Elle est entourée de 
palmiers et renferme une mosquée. 

GUNGRAGR, ville de rilindoustan. Voy, 
GAiroRAa. 

GUNHANAS, tribu indienne du Brésil, 
prov. de S^ Paul, dans la partie ménd. de la 
comarca de Curyliba , sur l'Iguassu. 

GUNNEAGUR.villederHindoustan.ro^. 

GoMlVlCOR. 

GUNNINGEN, village du roy. de Wur- 
temberg , cercle de la Forét-Noire, baill. et 
a a I. i/a N. O. de Tuttlingen, et à i4 I- S. 
O. de Reutlingen. i,ooo hab. 

GüNONG-APl, ile de l'Océanie. Voy, 
Goukowc-Api. 

GüNPOWDER, rivière des Etats-Unis, 
état de Maryland , comté de Baltimore. Elle 
prend sa source vers les limites de la Pensyl- 
v.nnic et du Maryland, coule il'abord au S. 
S. Ë. puis au S- E. , et se rend , par une 
large embouchure, dans la baie Chesapeak , 
cil face de l'ile Pools, et a 6 1. E. de Batti- 
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more ) après un cours d'environ i6 1. Elle 
forme de nombreuses cataractes , et reçoit 
une petite rivière qui sépare le comté de 
Harford de celui de Baltimore. L'endroit le 
plus remarquable qu'on rencontre sur les 
rives du Gunpowder est le village du même 
nom. Entre l'embouchure de cette rivière et 
celle du Bush, s'allonge U presqu'île Gun- 
powder-neck. 

GÙNS , rivière qui prend sa source dans 
la Styrie , a 3 1. N. E. de Fiiedberg, entre 
bientôt dans l'arcbid. d'Autriche, se rend 
ensuite dans la Hongrie où clic traverse la 
partie sept, du comitat d'Eisenbourg, en pas- 
sant par Guns et Steinamanger , et se joint 
à la Raab, par la rive gauche, après un cours 
d'environ a3 1., dans deux directions princi- 
pales, d'abord du N. O. au S. E., ensuite du 
S. O. au N. E. 

GÜNS, ville royale et libre de Hongrie; 
chef-lieu du comitat d'Eisenbourg et de la 
marche de son nom ; sur la Giins , à 4 E N. 
N. O. de Steinamanger et à 7 lieues i/a S. 
d'OEdenbourg. Lat. N. 47*’ ^4 ^' Long. 

£. i4** i3' 3". Elle est ceinte d'un mur et 
défendue par un vieux château. Elle ren- 
ferme deux églises catholiques , dont 1 très- 
ancienne; 1 église luthérienne, i collège de 
piaristes , x gymnase, x hospice d'orphelins 
et des fabriques de draps. 5,4o6 hab. Celte 
ville soutint un siège opiniâtre contre les 
Turcs en i53a; elle est aujourd'hui de peu 
de défense. 

GUNTERSBLUM, ville du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt , prov. du Rhin , cant. 
et à 1 I. l/a $. d'Oppeuheim, et à 4 1* 3/4 N. 
de Worms ; sur un ruisseau qui se jette dans 
le Rhin. Il y a i château, 1 église catholi- 
que et 1 luthérienne. a,i47 

GUNTERSDORF, bourg de l'arcbiduché 
d'Autriche, pays au-dessous de l'Kns, cercle 
inférieur du Manhartsberg , à 4 de 

Meissau et à 9 1. N. O. de Korneubourg. 
i,3oo hab. 

GUNTHERSBERG, ville du duché d'An- 
halt-Bernbourg, principauté supérieure ; dans 
une vallée étroite, à G 1. i/a S. S. O. d'Hal- 
berstadt et à i3 1. O. S. O. de Bernbourg. 
Lat. N. 49® 9^ 37". JLong. E. xi“ 7' i5". 
Elle forme 1 bailliage, et a 1 vieux château- 
fort en ruine et i église. 783 bab. On voit 
près de cette ville un petit lac qui donne 
naissance à la Seiko , et près duquel il y a 
une carrière de marbre. 

GUNTHERSFELD, village de la princip. 
de Schwarzboiirg-Soudersbausen , seigneurio 
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d'Arnstadt, baill. et h i/a 1. N. de Gehren , 
et à 9 1. S. E. de Gotha , sur U rive droite de 
la Wohirose. Il ^ a de grandes usines pour 
le fer , avec martinets ; on j fabrique aussi 
des objets en fonte. 

GUNTOOR, ville et distr. de THindoustan. 
f'or. GoKToca. 

GüNTRAMSDORF, bourg de l'archiduché 
d*Autriche, pays au-dessous de l'Ens , cercle 
inferieur du Wienenrald, à i 1. N. N. E. de 
Drasskirchen et à 4 1- S. de Vienne. II y a 
une manufacture de toiles imprimées. 

GÜNZ , rivière de Bavière , qui prend sa 
source dans le présidial et è environ i 1. t/a 
O. de Mindelheim, coule vers le N. , et se 
réunit au Danube , par la rive droite , sous 
les murs de Günzburg , après un cours d'en» 
viron i6 1. 

GUNZ , hameau de Suisse, f^ojr. Govdo. 

GÜNZBURG, ville de Bavière, cercle du 
Danubc'Supérieur, chef-lieu de présidial et 
siège d'une chambre fiscale ; au confluent du 
Danube et du Günz , à 1 1 1. O. d'Augsbourg, 
sur une colline isolée. Lat. N. 4^° 37' i5'\ 
Long. E. 7® 56' i5". Elle a été fortifiée, et 
conserve encore une enceinte murée. Les 
maisons en sont généralement bien bâties. Il 
y a un assez beau château et quelques fabri- 
ques. La navigation sur le Danubey est active. 
-3,980 hab. 

On croit que cette ville existait du temps 
des Romains sous le nom de Guntia ; mais 
cette opinion ne repose que sur un monu- 
ment Totif découvert en Angleterre , et érigé 
k Jupiter par un chef de légion qui était, 
dit-on , originaire de Guntia. 

Le présidial contient 18,130 hab. 

GÜNZBURG (OBER), bourg de Bavière , 
cercle du Danube-Supérieur , chef-lieu de 
présidial, à i3 I. 1/3 S. d'Augsbourg. II y 
a des fabriques de bas et des tisscranderies. 
i, 43 o hab. 

Le bailliage contient 8,930 hab. 

GUNZENIÏAUSEN , ville de Bavière , cer- 
cle de la Rezat , chef-lieu de présidial et siège 
d'une cliambrc fiscale; sur l'AUmiihl , à 6 I. 
S. S. E. d’Anspach et à 10 I. S. O. de 
Nuremberg. Elle est ceinte d'un mur , et ren- 
ferine 3 églises, i hdpital et plusieurs tanne- 
ries. Patrie -de l’astronome Marins i,Goo 
hab. On voit dans les environs les mines d'un 
camp romain. 

Le présidial contient 14,670 hab. 

GURA , roy. de la Guinée supérieure, sur 
la côte d’Or , .1 1*0. des roy. d'Ouarsâ et 
d'Alianta , au N. E. de celui d'Amanabca et 


à l'E. de celui d'Aovin ; sur la rive droite de 
l'Ancobra, depuis Adu va jusqu'à son embou- 
chure dans le golfe de Guinée. Sa longueur 
est d'environ s5 1. et sa moyenne laideur de 
to 1. Ce royaume est tributaire du souverain 
d'Achanti. 11 a pour capitale la ville de son 
nom. 

GURA , ville de la Guinée supérieure, sur 
la cdte d'Or , capitale du roy. de son nom; 
sur la rive droite de l'Ancobra , à 1 1 1. 1/3 
de l'embouchure de cette rivière dans le 
golfe de Guinée , et a 3s 1. S. S. O. de Cou- 
massie. 

GURAIMBAIRA , rivière du Brésil , prov. 
de Mato-Grosso , distr. de Juruena. Elle 
prend sa source dans la serra Urucumanacu , 
au N. E. de la bourgade de Guajejas , coule 
au S. O., et se joint au Guaporé, par la rive 
droite , au N . 0. de l’établissement de Yizeu , 
après un cours d'environ 4o 1. Elle reçoit par 
la droite le rio Verde. 

GURASZA ou GURASZADA, marche de 
Transylvanie, au pays des Hongrais, comitat 
de Hunyad, cercle au-delà du Maros. Elle 
porte le nom d'un de ses principaux villages. 

GURBA ou GURBES, Cuacsis, ville de 
Barbarie, roy. et à 17 1. E. S. E. de Tunis, 
et à s3 1. N. E. d'ilammamet. Lat. N. 36® 
36'. Long. E. 8** 36'. Elle est peu impor- 
tante. 

GURBOS , Cabpis , petite ville de Barba- 
rie , roy. et a 1 3 1. E. de Tunis , sur la côte 
orient, de la baie de ce nom. On y voit des 
restes de thermes et d’autres édifices. 

GURDON, petit village d'Écosse, comté de 
Kincardine, presbytère de Fordoun,à3 1. 
i/a N. E. de Montrose et à i/3 de 1. S. de 
Bervic. Il a un petit port qui n'est ni commode 
ni sûr. 

GURDON , ville de rUindoustan. f^oy. 
GARtOUOON. 

GUREIN, en bohémien bourg 

de Moravie, cercle et à 3 1. N. de Brünn ; 
siège d’un baill. supérieur. Il y a un château. 
85 O hab. 

GÜRGENSTADT, bourg de Hongrie, 

GEUn(;B^FBLD. 

GURGON, ville de l'Hindoustan, ^ojr. 
Goacoa. 

GURGUEA , rivière du Brésil. yoj\ Goao- 

CUBA. 

GüRGY, bourg de France, dép. de la 
Cûtc-d'Ür, airond. cl à 7 I. E. de Chàlillon- 
sur-Scinc , cant. de Rccey , sur l'AtibeUe. 11 
a I château , 1 haul-fourneau et 3 forges. 
65o hab. 
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GURHAGEN , bourg de la Reiie-Électo- 
rale , prov. de la 6as>e-Hc)u, cercle, baill. 
et i a I. N. N. O. de Melsungen, et i al. 
l/a S. S. O. deCassel,sur la rive droite de la 
Fulde. 84a hab. 

GURIA , pays de Ruitie , en Aiie. yojr. 
Gouaia. 

GURK, rivière d’Illyrie, gouv. de Lay- 
bach. Elle sort d'un petit lac situé au pied 
du mont Kaiser-Stubl , cercle de Villach , 
coule d'abord vers le S. E. , ensuite vers le 
N. E., entre dans le cercle de Klagenfurt, 
passe par Weitensfeld , Gurk et Strasburg , 
prend de nouveau la direction S. E. , et se 
joint à la Drave, à 5 1. E. de Klagenfurt, 
après un cours d'environ 3o 1. 

GURK , bourg d'Illyrie , gouv. et à i4 1. N. 
de Laybach, cercle et à 8 I. i/4 E. de Kla- 
genfurt; sur la rive droite du Gurk. Lat. N. 
46“ 5o' o". Long. E. 11“ 54’ 3o". U a été 
long-temps le siège d'un évéebe, qüi a été 
transféré depuis quelque temps à Klagenfurt. 
Il y a une belle abbaye de chanoines régu- 
liers. 4^0 bab. 

GURK, rivière d’Dlyrie, gouv. de Lay- 
bach , cercle de Neustadll. Elle prend sa 
source prés d'Altendorf, à 3 1. i/aS. E. de 
Laybach, coule d'abord du N. O. au S. E. , 
reçoit quelques petits ruisseaux , passe à Sci- 
senburg, se dirige ensuite vers l'E. , baigne 
Neustadtl et Landstrass , et va se joindre à la 
Save , par la rive droite , en face de Ran , 
après un cours de ai I. environ. 

GURKAfi , village de Nubie, roy. de Don- 
golah, près de la rive gauche du Nil , è la 1. 
N. de Chendi. On y voit des ruines remar- 
quables. 

GURKFELD ou KERSKO, viUe d'IUyrie, 
gouv. et à i5 1. i/a E. de Laybach, cercle 
et à 7 I. l/a N. E. de NeustàdU; sur la rive 
gauche de la Save. Il y a i chlteau , 4 églises, 
des bains d'eau minérale et des restes d'anti- 
quités. 800 hab. Quelques auteurs pensent 
que cette ville occupe l'emplacement do No- 
viodunum des Romains. 

GURKIN , ville de Nigritie , dans le Kor- 
dofan , à 5a I. S. S. O. d'Ibéit. Près et au N. 
est un lac d'eau douce. 

GURLIAN , ville de la Tartaric indépen- 
dante. Voy^. Gbokoub. 

GCRMA, roy. de Nigritie. Voy. Gou- 
aocisA. 

GURMSEER , pays d'A^banislan. Voy. 
Gaaissia. 

GURNADY, ville de l'Hindoustan. Voy. 
Goasénv 
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GURNIGEL , montagne de Suisse, cant. 
et à 6 1. S. de Berne, baill. de Seftigen. Il y 
a sur son versant N.', è la source d'une des 
branches de la Sengine , et au milieu d'une 
vaste forêt de sapins , des bains Irés-fréquen- 
tés: leurs eaux sulfureuses, qu'on emploie le 
plus communément intérieurement, sont pro- 
pices surtout pour les obstructions et les maux 
d'estomac ; on en exporte beaucoup. Cet éta- 
blissement est à 600 toises au-dessus de la 
mer ; on y jouit d'une vue tiès-étendue et 
fort agréable. 

GURRA, rivière de THindoustan. 

GoaxÂ. 

GURRAH , ville et distr. de l'Hindoustan. 
Voy. GoaasR. 

GURRAKOTA, ville de l'Hindoustan. 
Voy. GoaasXoTA. 

GURRE, lac de Danemark, diocèse et Ile 
de Seeland , baill. de Frederiksborg, 3 8 1. 
3/4 N. N. O. de Copenhague. Il a 3/4 del. de 
long sur i/a I. de large. 

GURRIDA, Uc de Sicile, prov., distr. et 
à g 1. N. N. 0. de Calane; sur le versant 
sept, de l'Etna; près de la rive droite de la 
Cantara , k laquelle il communique par plu- 
sieurs filets d'eau. Il a 1 1. de longueur et 
1/3 I. de largeur. 

GURROMCONDAH , ville et district de 
l'Hindoustan. Voy. GoaaoHCOMDsn. 

GURSENTHAL, village de l'archid. d'Au- 
triche, pays au-dessous de l’Ens , cercle in- 
férieur du Manhartsberg , à i 1. S. O. de 
Feldsbcrg et à 11 1. N. E. de Komeubourg. 
Il y a des eaux cuivreuses. 

GURSK-OE,ile de la mer du Nord, sur la 
cAte occid. de Norvrège, diocèse de Bergen, 
baill. de Bergenshuus sept., 3 3 1. i/a N. O. 
de Voldcn et è 5 I. S. S. O. de Breesund. 
Lat. N. 63° i5'. Long. E. 3° 30'. Elle a 4 I. 
i/a de long sur 3 1. i/4 de large. 

GURSSUF, village de Russie, en Europe, 
gouv. de Tauride , dans la Crimée ; sur la 
mer Noire, dans tin vallon étroit arrosé par 
un ruisseau et couvert d'arbres fruitiers. 11 
se compose de cabanes éparses ; le duc de 
Richelieu y a fait construire un chkteau. Ce 
village était connu des Grecs sous le nom 
d'Eritthena. 

On remarque , sur les flancs de l’une des 
montagnes qui bordent le vallon , les ruines 
d'un fort et d'une église, au milieu desquelles 
on a découvert des colonnes qu'on prétend 
venir du Partbénon d’Athènes. Quelques res- 
tes de murs où l'on voit encore des meurtriè- 
res sont debout sur des rochers escarpés d’où 
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le tyran de la Tauridc faisait précipiter dans 
la mer les étrangers qui tombaient en son 
pouvoir. 

GCRTING, île du Grand -Océan équi- 
noxial, dans la partie orient, de Tarchipel 
des Fidji , par 4^' S* 4^' 

de long. £. 

GÜRTNAMAKIN, rivière d’Irlande , prov. 
de Connaught , comté deGaIway. Elle prend 
sa source dans le lac Rea , près et au S. O. de 
la ville de ce nom , coule d’abord au S. O. , 
ensuite à l'O-, jusqu’au confluent de la petite 
rivière de Gort, tourne alors au N. O., se 
perd l'espace de 3/4 de 1. dans un conduit 
souterrain, reparaît près de Raheer , et, 
après un cours d'environ 6 1. , se jette dans 
le havre de Ktnvara , formé par la baie de 
Galway. 

GURUDWARA , village de l'HindousUn. 
yoy. Gocboodocas. 

GURUPA, bourgdu Brésil, prov. et à ^5 1. 
O. de Para, dans le Para proprement dit^ sur 
la rive droite de l'Amazone, près du confluent 
de la petite rivière Ajapijo , à i6 1. au-dessus 
de celui du Xingu. 

GURUPATUBA, rivière du Brésil. Aqy. 

CuaOPATUBA. 

GÜRUPY , fleuve du Brésil , prov. de Para, 
dans le Para proprement dit. Il prend sa 
source dans des contrées encore très-peu con- 
nues , vers 4*^ de lat. S. et 49** de long. O. , 
coule d'abord au N. N. £., puis au N., et sc 
jette dans l'Atlantique, par la baie de son 
nom , et sous les murs de Gurupy, après un 
cours d'environ loo 1. La baie de Gurupy est 
fermée à l'E. par file de Guiririba. 

GURUPY , ville du Brésil, prov. et à 68 I. 
E. de Para , dans le Para proprement dit , à 
Tembouchure du Gurupy et sur la baie de ce 
nom. C'était, dès 167 1, une ville florissante, 
chef-lieu d'un petit district , et son port était 
le rendez-vous des navires côtiers qui allaient 
de S*. Louis de Maranham a Para ; depuis que 
le port est en partie comblé , le commerce y 
est presque nul. 

GURWAL,anc. prov. et distr. de l’Hind- 
oustan. yojr. Gobval. 

GURZNO ou GURSCilNO, ville des États 
Prussiens , prov. de la Prusse occid., régence 
et à 1 7 1. 8. E. de Marienwerder, cercle et à 
4 1. S. E. de Strasburg. Elle est entre deux 
étangs, dont un communique par un canal à 
!a Drewenz , sur laquelle nn fait flotter une 
grande quantité de bois pour les provinces 
voisines. i,oG3 hab. 

GUSCIANA , canal du grand-duché de 


Toscane , prov. de Florence , vicariat de 
Fuccechio. II sert à l'écoulement des eaux da 
lac Miniato, traverse du N. E. au S. O. le 
terrain marécageux compris entre ce lac et 
PArno , et débouche dans ce fleuve, è z/a 1. 
N. E. de Ponte-d'Era, après un développe- 
ment de 4 1- 

GUSDAL , paroisse de Nons’ège « diocèse 
d'Aggcrshuus , baiil. de Christian , à 6 1. i/3 
N. de Christiania et à 10 1. a/3 $. dcDront- 
heim. 3,^4^ 

GUSENDOS DE LOS OTEROS, bourg 
d'Espagne, prov. et à 6 1. S. S. E. de Léon, 
et à 5 I. i/u O. de Sabagun. q 56 hab. 

GUSPINI, bourg de Sardaigne, div. du 
Cap-Cagliari , prov. et à 6 I. i/a N. N. E. 
d'Iglesias, et a 11 1. N. O. de Cagliari , au 
pied d'une montagne. Il y a des mines de 
plomb tenant argent, qui alimententen grande 
partie la fonderie royale de Villacidro. 3,3oo 
habitans. 

GUSSAGO , bourg du roy. Lombard- 
Vénitien , prov. , distr. et à i I. i/a N. N. O. 
de Brescia, et à 5 1. E. N. E. de Chiari } sur 
la rive droite de la Mella , au pied des monts 
qui séparent le lac d’Iseo du val Trompia. Il 
est grand et assez bien bèti. On y fabrique 
beaucoup de toiles. Marché le dernier mer- 
credi de chaque mois. 3, 100 hab. , pour la 
commune. Près de ce bourg est un couvent 
de camaldules, où tes étrangers reçoivent 
l'hospitalité. 

GUSSENIIOVEN, village des Pays-Bas, 
prov. du Bi'abant méridional, à 9 I. i/a de 
Bruxelles, arrond. et a 5 I. de Louvain, 
canl. et à I 1. de Léau. Qoo hab. 

GÜSSING ou GISSING, en hongrais 
Nemet-Ujuarj bourg de Hongrie, comitat 
d'Eisenbourg , marche de son nom; sur la 
Czcnitzc, à 4 ^ Stadelbergen et è B I. 

l/a S. E. de llartberg. Il est entouré de murs , 
et défendu par un fort situé sur un rocher. Il 
ya I église catholique et i couvent. i,a86 
habitans. 

GUSSOLA, village du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à G 1. i/a E. S. E. de 
Crémone, distr. et a a l. i/a O. de Casal- 
Maggiorc ; à i/a 1. de 1a rive gauche du Pô. 
Il y a une brûlerie. i,84o hab. 

GUSTAF , lie du golfe de Botnie, sur la 
côte de Russie, en Europe, grand-duché de 
Finlande, gouv. d’Abo , distr. de AVemo, è 
G 1. S. de Nyslad. Elle est principalement 
habitée par des pécheurs. 

GUSTAF- ADOLPIl , village el paroisse 
de Russie , en Europe , grand-duché de Fin- 
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Unde , gouT. de Kymmenegard , dittr. de 
Sawolax-OEfredela ; sur le bord occid. d'un 
lac , à loi. N. de Heinola et à u 4 N- de 
Tarastehus. 

GüSTAFSV/ERN, forteresse de Russie, 
en Europe, grand-duché de Finlande, gouT. 
de Tavastehus; sur une petite ile du golfe de 
Finlande, près et au S. E. du cap Hangoud, 
à 8 1 . i /4 S. O. d'^knès. 

GUSTAMLO, ville' d'Abyssinie, roy. de 
Tigré, prov. d'Avergale, à aa 1 . S. d'Axoum 
et è ai I. O. de Chelicut. 

GUSTAVIA, ville chef-lieu de l'ilc de S*. 
Bartbéleniy , dépendante de la Suède , dans 
les Antilles. Elle est sur la edte occid. de 
l'ile, dont elle est la seule ville. Elle a i ebi- 
teau , 8oo maisons , et i port appelé le Caré- 
nage , qui a un bon ancrage , et qui , quoique 
petit et peu profond , est sdr et bien abrité. 
Gustavia est peuplée de Suédois , de F rançais , 
d'Anglais, de Danois, d'.Américains et de 
juifs. 

GDSTEN, ville du duché d'Anhalt-Côthen, 
bain, de Warmsdorf, è 9 1 . i/a N. O. de 
Halle et à 6 I. O. de Cothen , sur la rive gau- 
che de la Wipper. Elle a 1 église réformée. 
1,043 hab. 

GUSTENDIL, ville et sandjak de la Tur- 
quie d'Europe, é'qy. Ghiostudil. , 

GÜSTROW , ville du grand-dimhc de 
Mecklenbourg-Schwerin , chef-lieu du duché 
de Mecklenbourg-Gustrovr et de baill., siège 
d'une chancellerie de justice et des diverses 
administrations du duché ; sur la rive gauche 
du Mebel , à ; I. S. de Rostock et à i 3 I. E. 
N. E. de Schwerin. Elle est ceinte d'un mur, 
et renferme i chkteau, i cathédrale, 1 église, 
I hôpital , et 1 maison de correction. Il y a 
I collège appelé école du Dôme , et plulieurt 
Autres écoles éléoieoUircs. Les fabriques y 
sont nombreuses ^ les plus importantes sont 
celles de draps , de toiles , d’ai^illes , de 
tabac , de bougies , de maroquin et de savon. 
On y compte plus de 3 o distilleries de grains , 
autant de brasseries, 5 tanneries , 3 fonderies 
de cuivre et 3 d'étain , a teintureries , etc. ; 
il l'y fait aussi un commerce considérable 
en grains et en vins, et il s'y tient 3 foires 
par an , ainsi qu'un marché pour la vente de 
la laine et un pour les bestiaux. 7,674 bab. 

Cette ville était autrefois la résidence du 
duc de Mecklenbourg'Gustrow, dont la bran' 
cbe s'est éteinte en 1695. 

Le baill. ne comprend que la ville cl sa 
banlieue. 

GUSUM, paroisse de Suède, préfecture 


i5 

de Linkeepiog, dislr. d'Hammarkind , au S. 
E. de Soederkeeping. Il y a des fabriques de 
laiton. 

GUTA ou GUTTA, bourg de Hongrie, 
comitat de Komom, marche de Csallokoz, k 
16 1 . E. S. E. de Presbourg et à i 3 1 . i/a S. 
S. £. de Tymau; sur la ^Vaag , près de son 
confluent avec le Danube. 

GUTAU ou GUELTAÜ , bourg de l'ar- 
chid. d'Autriche, pays au-<lessus de l'Ens , 
quartier de la Miihl, à al. i/u S. E. de Frey- 
stadt et à 6 1 . N. £. de Linz. 

GUTE-FIELD, montagne de Norwège, 
sur la limite des diocèses de Bergen et d'Ag* 
gersbuus , à aS 1 . E. S. E. de Bergen. Elle 
appartient à la chaîne de l'Haixlanger-field , 
et a 751 toises au-dessus du niveau de la 
mer. 

GUTENBERG, bourg du roy. de Wurtem- 
berg, cercle du Danube, baill. et k 3 'l. 1/4 
S. S. E. de Kirchheim, et à 8 1 . i/a O. N. 
O. d'Ulm; près de la source de la Lauter. 53 o 
habitans. 

GUTENSTEIN, bourg d’Illyrie. Grr- 

TsasTBia. 

GUTENTAG , ville des Étala Prussiens , 
prov. de Silésie, régence et à 9 1 . E. d'Op- 
peln , cercle et à a 1 . i |4 LubliniU. 

Elle a I château et 1 église catholique. i, 5 a 5 
hab., dont laS juifs. 11 y a près de celle ville 

I usine à fer dont le produit est l'objet d'un 
commerce important. 

GÜTERSLOH , ville des États Prussiens , 
prov. de Westphalic, régence et à 1 3 i. S. E. 
de Minden, cercle et à a 1 . N. E. de Wic> 
denbruk, près de la Dalke. La filature du lin 
y est port^ k un haut degré de perfection. 

II s'y tient des marchés irès-fréqueotés. 1 ,C8o 
habitans. 

GUTHLAXTON, huiidrcd d'Angleterre, 
dans la partie mérid. du comté de Leiccsler. 
ao, 5 a 8 bab. Lutterworth en est le lieu prin- 
cipal. 

GUTHRIË, paroisse d'Écossc, comté de 
Forfar, presbytère J'Arbroalh,krE. de For- 
far. Elle est arrosée par le Lunanwalcr. On 
y remarque les vestiges d'un camp romain, 
et 1 château qui fut autrefois une place irès- 
forte. 556 hab. 

GUTLEBIESE ou GUSTEUIESE, village 
des Étals Prussiens, prov. de Brandebourg, 
régence et k 1 1 1 . N. N. O. de Francfort, et 
k 6 1 . l/a N. O. de Custrin, cercle de Kouigs- 
berg; k l'embranchement sur l'Oder du caual 
de Ncu-Oder, qui a été creuse en 1763 pour 
garantir le pays des inondations du fleuve. 
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GÜTPÜRBA , rivière de rHindoasUn. 

Gotpoii»*. 

GÜTSCHHOVEN , vilUge des Pays-Bas , 
prov. de Limbourg , à 8 I. 1/3 de Maestricht, 
arrond. et à 5 1 . d'Hasseit , cant. et à il. 
3/4 de Looz. 170 hab. 

GUTTARING, bourg d’Illyrie, gouv. de 
Layhacb , cercle et à 7 1 . 1/3 N. N. E. de 
Klagenfurt, et à i 3 1 . 3/4 N. E. de Villach; 
sur un affluent du Gurk. Lat. N. 4 ^° 
Long. E. 13 ° 13'. Pop. : 509 hab. On exploite 
près de là une mine de bouille. 

GUTTEAH , ville de l'Uindoustan. f'ojr. 
Gottih. 

GUTTENSTEIN, bourg de l’archid. d’Au- 
triche , pays au-dessous de l'Ens , cercle in- 
férieur du Wienerwald , à 1 1 I. 1/3 S. O. de 
Vienne et à 6 1 . O. de Neustadt. Il y a un 
couvent. 1,400 hab. 

GUTTENSTEIN, bourg d’Illyrie, gouv. 
et à i 4 I. N. N. E. de Laybach , cercle et à 
i 3 I. 1/4 E- de Klagenfurt. Il y a 5 forges, 
des scieries et des fabriques d'épingles ; on y 
fait de la tonnellerie. 4>7 

GUTTENZELL , village du roy. de Wur- 
temberg , cercle du Danube , baill. et à 3 1 . 
1/3 E. de Biberach , et à 7 I. 1/3 S. d’Ulm ; 
chef-lieu d'une baronnie qui contient 1 ,g 38 
hab. Il a un château , et renfermait autrefois 
un couvent de l'ordre de Citeaox. 553 hab. 

GÜTTING , village de Bavière , cercle de 
la Regen , présidial de PfalTenberg ; à 4 I- i /3 
S. de Ralisbonne , dans une Ile formée par 
le Gross-Laaber. Il y a 1 pressoir à huile , i 
moulin à foulon , et 1 scierie. a4 maisons. 

GDTTSDADT , ville des États Prussiens , 
prov. de la Prusse orient., régence et à 18 I. 
S. de Kônigsberg, cercle et à 4 I- i/s S. S. 
E. de Heilsbcrg ; sur l'Aile. Elle a 3 églises 
catholiques et i église luthérienne. On y fa- 
brique des draps et des toiles , et il y a des 
distilleries de grains ; le commerce de fil y est 
important. 3,o33 hab. 

GOTZKOW , ville des États Prussiens, 
prov. de Poméranie, régence et à 10 I. S. S. 
E. de Stralsund , cercle et à 4 1 - S. de Griefs- 
vralde; sur un petit lac. 1,075 hab. 

GÜYALÛ , bourg de Transylvanie, f'ojr. 

Gïaid. 

GUYANCOURT, village de France, dép. de 
Seine-et-Oise,arrond.,cant.età i 1 . 1/4 S. O. 
de Versailles. Il y a une papeterie. 600 hab. 

GUYANDOT ou BIG-GUYANDOT , ri- 
vière des États-Unis , état de Virginie, comté 
de Cabell , formé par la réunion du Laurel 
et du lIulTs , qui descendent des monts Al- 


leghany . Elle coule au N. , et se joint à l'Ohio, 
par la rire gauche , à Guyandot , après un 
cours d'environ 16 1 . Elle est navigable pour 
des canots et des pirogues ; mais son lit est 
obstrué par un banc de rochers qui produit 
une cataracte de 17 pieds. 

On donne le nom de Little-Guyandot à 
une rivière qui se jette dans l'Ohio , un peu 
au-dessus de celle-là , et on appelle Indian- 
Guyandot un cours d'eau peu considérable 
que l'Ohio reçoit par sa droite , presque vis- 
à-vis du confluent du Big-Guyandot. 

GUYANDOT, village des États-Unis, état 
de Virginie ; chef-lieu du comté de Cabell , 
sur la rire gauche de l'Ohio , au confluent du 
Guyandot. 

GUYANE ou GUIANE, en espagnol 
Guajrana, en portugais Guianna, contrée 
de la partie sept, de l'Amérique mérid. , en- 
tre 4 ° de lat. S. et 8 ° 4 o' de lat. N., et entre 
5 a° i 5 ' et 74° 3 o' de long. O. Bornée au N. 
par rOrénoque et l'Atlantique, à l'E. , par 
le même océan , au S. , par l'Amazone , à 
rO. , par l’Yapura et l'Orénoque, cette vaste 
contrée a plus de 5 oo 1 . de longueur de l'E. 
à rO. , environ 3 oo 1 . dans sa plus grande 
largeur du N. au S., et à peu près 1 10,000 1 . c. 
La Guyane est divisée en 5 parties , qui sont 
nommées , d'après les diverses puissances 
qui la possèdent -. Guyane anglaise , Guyane 
brésilienne , ci-devant portugaise ; Guyane 
colombienne , ci-devant espagnole ; Guyane 
française, et Guyane hollandaise. Avant de 
décrire particulièrement chacune de ces con- 
trées, nous jetterons un coup-d'œil sur la 
Guyane en général. 

Ce grand pays , tout entier dans le bassin . 
de l'Atlantique , est partagé en deux versana 
généraux ; l'un , exposé au N. , comprenant 
les bassins de l'Orénoque , de l'Essequebo , 
de la Saramaca , du Surinam , du Maroni et 
de rOyapok; l'autre, incliné au S., vers 
l'Amazone , qui reçoit de la Guyane un de 
ses plus grands affluens , le rio Negro. La 
ligne qui sépare ces deux versans suit le faite 
de la serra Tumucumaque et celui de la 
sierra Pacaraina , qui se joint à la grande 
sierra Parime. Le groupe de la Parime cou- 
vre en grande partie la Guyane , et y occupe 
un terrain de forme trapézoïde ; c'est moins 
une cordilière ou une chaîne continue qu'un 
aggroupement irrégulier de montagnes sé- 
parées les unes des autres par des plaines et 
des savanes. La Parime, depuis le confluent 
de l'Apure jusqu'au delta de l'Orénoque , 
reste constamment éloignée de 3 à 4 1 - de la 
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rive droite de ce grand fleure ; il n’y a que 
quelques arêtes ou rochers de granit-gneiss , 
de schiste amphibolique et de grunstcin , 
qui avancent jusque dans le lit de l'Orêno- 
que , et causent 1 rs rapides du Tomo et de 
la Boca dcl InGerno. Dans ce groupe , les 
plus hauts sommets , le Duida et la Mara- 
• guaca , se trouvent dans la rangée la plus 
méridionale , là où commencent les plaines 
du Cassiquiare et du rio Negro. Ces plaines 
ou savanes , qui ne sont couvertes de forêts 
que dans le voisinage des fleuves, n'oflrent 
cependant pas cette continuité uniforme que 
l'on observe dans les llanos du bas Oréno- 
que; elles sont interrompues par des groupes 
de collines ( ccrros de Daribapa ) et par des 
rochers isolés à formes bizarres qui percent 
le soi et Aient de loin l'attention du voya- 
‘ geur : ces masses granitiques . souvent slra- 
tiûées , ressemblent à des piliers ou à des 
êdiAces en ruine. Les mêmes forces qui ont 
soulevé le groupe entier de la Parime ont agi 
çà et là dans les plaines jusqu'au-<lelà de l'é- 
quateur ; l'existence de ces bottes et de ces 
monticules sporadiques rend difficile la fixa- 
tion précise des limites d'un système dont les 
montagnes ne sont pas rangées longitudina- 
lement comme sur un filon. A mesure que 
l'on avance vers la province brésilienne du 
Bio-Megro , les rochers élevés deviennent 
plus rares ; on ne trouve plus que des bancs 
ou digues de granit-gneiss qui causent des 
rapides et des cataractes dans les rivières. 
A rO. du Cassiquiare, entre cette rivière, 
l'Atabapo et le rio Negro, il n'y a que de 
vastes plaines dans lesquelles s'élèvent quel- 
ques monticules et rochers isolés ; à l'E. , au 
contraire , de véritables contre-forts se diri- 
gent du N. O. au S. E. , et forment un ter- 
rain montueux continu jusqu'au-delà de a° 
de lat. N. Il n'y a que la vallée transversale 
du rio Branco qui forme une espèce de golfe, 
une suite de plaines et de savanes dont plu- 
sieurs pénètrent dans le terrain montueux 
entre les branches orientale et occidentale 
de la chaîne de Pacaraina jusqu'à 8 I. N. du 
parallèle de S. Joaquin. 

Quant à l'intérieur des Guyanes hollan- 
I doise, française et brésilienne, c'est, dit 
M. do Humboldt, une ttrra incognito, et de- 
puis trente ans la géographie astronomique 
de ces contrées n'a presque fait aucun pro- 
grès. Les cataractes nombreuses des rivières 
de Surinam , de Maroni et d'Oyapok , prou- 
vent l'étendue et le prolongement d'arétes 
rocheuses; mais rien n'indique jusqu'à pré- 
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sent qu'il y ait dans ces régions des plaines 
continues ou des plateaux de quelques cen- 
taines de toises de hauteur propres à la cul- 
ture des plantes de la lone tempérée. 

Le sol sur lequel s'élèvent les montagnes 
de la Parime est légèrement bombé ; entre 
3 ° et 4° délai. N., M. de Humboldt a trouvé, 
par des mesures barométriques, les plaines 
élevées de 160 à 180 toises au-dessus du ni- 
veau de la mer ; celle hauteur peut être re- 
gardée comme considérable. Ce qui caracté- 
risa la plus le groupe de la Parime, ce sont 
les rochers de granit et de granit-gneigs qui y 
dominent, l'absenco totale des formations se- 
condaires calcaires , et ces bancs de roclios 
nues qui, à fleur de terre, occupent des es- 
paces immenses dans les savanes. 

En général , le sol de celte contrée est bas , 
uni , marécageux ; vers le midi surtout et sur 
les bords de l'océan , on ne voit que des ter- 
rains inondés , fangeux, et couverts de forêts 
humides et impénétrables. Celte nature des 
eûtes nuit aux navigateurs, qui ne peuvent 
apercevoir le rivage que lorsqu'ils en sont à 
la distance de S 1 . , et qui ne peuveut en ap- 
procher de plus de a 1., tant à cause des 
bancs de sable mouvant , des rochers et des 
troncs d'arbres énormes qui les environnent, 
que par rapport au peu de profondeur de la 
mer. On y trouve un assez grand nombre de 
ports , tous formés par les embouchures des 
fleuves , qui ont des barres plus ou moins 
navigables, et dans lesquelles on ne peut en- 
trer sans en avoir une connaissance pratique; 
mais on n'y rencontre aucun golfe remarqua- 
ble. Le cap Nord, à l'embouchure de l'Atna- 
lonc, le cap Orange , a l'E, de celle de l'Oya- 
pok, et à la pointe Barima, au S. E. de la 
principale bouche de l'Orénoque , tels sont 
les avanceroens les plus saillans qu'on y dis- 
tingue; Cayenne et Maraca sont les lies les 
plus importantes. La Guyane, quoique située 
dans la zone torride , jouit d'un climat moins 
chaud que les autres contrées de celte lati- 
tude ; on y éprouve alternativement deux 
saisons sèches et deux pluvieuses : la pre- 
aaière saison sèche, qu'on appelle le grand 
été , commence à la fin de juillet et finit en 
novembre, époque des pluies, qui durent 
jusqu'à la fin de janvier ; la petite saison sè- 
che a lieu ensuite de la mi-février 'à la mi- 
avril : les pluies reviennent après et tombent 
à lorrens ; elles ne diminuent qu'au commen- 
cement de juillet. Dans les saisons sèches, 
le thermomètre de Réaumur ne s'élève pas à 
plus de 38», et il tombe à ao et 34 dans les 
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iaisons des pluies; toutefois U ne laisse pas 
d'j avoir des différences sensibles entre le 
climat de diverses parties de cette contrée, et 
même ces saisons ne sont pas exactement ré- 
gulières sur tous les points. Durant la'saison 
pluvieuse, les chaleurs sont tempérées par 
des vents du N. , et dans la saison sèche, par 
des vents d'E. et S. E. : ces vents ayant passé 
sur une vaste étendue de mer , rafraîchissent 
tellement l'atmosphère , que sur la côte , et 
même dans l'intérieur, les nuits sont froides; 
des vapeurs qui s'élèvent de la terre les ren- 
dent humides et malsaines. Le changement 
des saisons est toujours accompagné d'éclairs 
et de tonnerre dont la durée est de plusieurs 
semaines , et dont les effets sont souvent fu- 
nestes. Cette contrée, chaude et humide , 
remplie de bois ainsi que de marais formés 
par les pluies et les débordemens des riviè- 
res, n'est cependant pas aussi insalubre qu'on 
le croit assez généralement; les épidémies y 
sont très<rares , et les fièvres qui y régnent 
assez habituellement à certaines époques y 
sont incommodes, mais peu dangereuses pour 
les Européens qui sont acclimatés : depuis 
quelque temps , la pctite-vérolc ne s'y mon- 
tre que très-rarement. 

L'aspect de celte contrée est pittoresque : 
vers les cotes, des forêts impénétrables cou- 
vrent des eaux stagnantes ; plus loin, près des 
bords des fleuves, d'immenses savanes maréca- 
geuses présentent des joncs, et servent de re- 
traite à des crocodiles et à d'autres animaux 
dangereux , ainsi qu'à diverses espèces de 
poisson et de gibier aquatique. Près de là , la 
terre étale un luxe continuel de végétation 
qui force l'admiration ; en avançant dans l'in- 
térieur , les montagnes, presque toutes grani- 
tiques , quartzeuses et schisteuses , et dont 
l'élévation ne dépasse pas 3oo toises, portent 
d'épaisses forêts, et laissent entre elles tantôt 
de grandes et fertiles vallées , tantôt de vas- 
tes savanes offrant d'cxcellens pâturages , 
et tantôt des marais profonds. Le sol de la 
Guyane est en général si riche , qu'on en 
exporte dans quelques-unes des Antilles , 
pour l'employer comme engrais : il donne , 
en quelques endroits , 3o récoltes successi- 
ves de riz; de riches plantation.s de sucre, 
de café, de cacao, de coton, d’indigo, de 
vanille, de manioc , d'ignames, de patates, de 
deux espèces de millet, attestent sa fertilité. 
Quelques arbres sont contiaucllcment char- 
gés de fleurs et de fruits , cependant ils n'en 
portent en abondance qu'à certaines époqtn:$ : 
tels sont les orangers, les limoniers, les poi- 


riers-avocats, dont le fruit est surnommé moelle 
végétale, les sapotillicrs , les corossols, et 
plusieurs autres qui ne croissent que dans les 
lieux cullivés ; les palmiers de diverses espè- 
ces et les autres arbres à fruits des forêts oc 
produisent qu'une fois par an. De tous les 
arbre» fruitiers transportés d'Europe dans la 
Guyane, le grenadier et le figuier sont les* 
seuls qui aient réussi parfaitement; la vigne 
a prospéré, mais la plupart des raisins pour- 
rissent dans les temps de pluies. Parmi les 
arbres à épices, le giroflier, le cannellier et 
plusieurs espèces de poivriers, qui y ont été 
transportés, sont cultivés avec succès : 3 es- 
pèces de cafiers sont indigènes de la Guyane, 
et on y a introduit celui de l'Arabie; cette 
contrée possédait aussi le cacaoyer, l'indigo- 
tier et le vanillier. Les forêts sont peuplées 
d'arbres précieux pour toute sorte d'usages , 
dont plusieurs atteignent une hauteur et une 
grosseur prodigieuses , entr'autres le panarmo- 
nototonif ]cbignonùz copaia, lenorante, etc.; 
les uns donnent un bois dur, incorruptible 
et susceptible du plus beau poli, mais extrê- 
mement difficile à travailler ; de ce nombre 
sont l'ouatapa, le balata et l'angelin; d'au- 
tres, un peu moins durs, comme le férole 
ou bois satiné, le licaria ou bois de rose, 
l'icirade deux espèces, le bagassier, le couri- 
mari , l'acajou , etc. , sont précieux pour l'é- 
bénisterie. Lefaramier,rourrate, lemayepe , 
répandent au loin une odeur balsamique , et 
sont propres aux construclions ; le cotonnier 
sauvage, de la pieds de circonférence, sert 
aux Indiens à faire des canots. On tire du 
launa et de 1a simira une belle teinture pour- 
pre ; le roucouyer est aussi propre à la tein- 
ture. Le patavoua est tellement touffu, qu'un 
seul couvre une cabane de a 5 personnes; les 
feuilles du vouay sont d'une grandeur énorme, 
et employées à couvrir les maisons ; elles ré- 
sistent pendant plusieurs années aux injurea 
de l'air. 11 est une foule d'autres bois précieux 
pour la médecine et curieux par leur confor- 
mation ; il en est d'autres aussi qui recèlent 
les poisons les plut terribles : nous remar- 
querons parmi les premiers le quassiaou bois 
de Surinam, le siroarouba , le cassier, la sal- 
separeille , le bois de castor , qui donne l'huile 
de castor; le copaicr,d'où l'on tire le baume 
de copahu ; des arbres a résine , comme le 
courbary, le mani, l'encens blanc et l'encena 
gris, le serynga ou caoutchouc; d'autres à 
gomme, tels que l'accaflba, le guinguiama- 
dou , le curopa , etc. Un arbre très-curieux est 
le mangrove rouge, qui croit sur les côtes de 
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U GujrtDe; il est formé de nombregtes raci* 
Del qui, élevées à quelques pieds de terre, 
s'unisseDt et composent un tronc ^rand et 
fort : les branches en sont très-étendues, et 
il en sort, ainsi que du tronc, dei milliers 
de pousses ligneuses , semblables aux cordages 
d'un vaisseau , qui , tombant à terre, pren- 
nent racine , et sont autant de câbles qui , sur 
une grande circonférence, afTermissent l'ar- 
bre dans ces lieux marécageux. L'arbre le plus 
vénéneux de ce pays est le wourara ou hiary, 
qni croit près des cours d'eau; aucun autre 
végétai ne peut vivre près de lui. La Guyane 
renferme aussi une grande variété d'arbustes , 
de plantes et de fleurs : les uns, tels que le 
dolichoê pmrierti, la violette ytonbou, es- 
pèce d'ypécacuanha ; le costus arabique, la 
potalée amère, produisent des sucs d'une 
grande utilité en médecine; d'autres fournis- 
sent des alimens salubres , connue la cassave 
douce, l’yam, etc. ; d'autres sont nuisibles, 
tels que la cassave amère , dont la racine crue 
est un poison actif; le curuna, qui donne 
une noix farineuse, poison lent que quelques 
tribus indiennes emploient pour détruire leurs 
ennemis; et la duiicanc, petit arbrisseau si 
funeste anx bestiaux, qu'ils meurent de suite 
après en avoir mangé. 11 croit dans la Guyane 
plusieurs sortes d'aloès, ainsi qu'une plante 
à peu près semblable, et qui est nommée, 
dans le pays , plante de soie : les feuilles en 
sont couvertes de filamens semblables à de la 
aoie, avec lesquels on fait des filets curieux 
et des cordes d'une forte résistance. Nous ne 
passerons pas sous silence les lianes et ar- 
brisseaux rampans qui sont si multipliés dans 
les forêts de ce pays , enlacent de leurs bran* 
cfaes sarmenleuses des troncs et des rameaux, 
ou, armés d'épines en forme de crochets ou 
d'une espèce de vrille, atteignent le sommet 
des arbres les plus élevés , puis redescendant 
à terre, vont joindre d'autres arbres, et lient 
ainsi les forêts , qu'ils rendent impénétrables 
sor plusieurs points. 

Cette contrée nourrit un assez grand nom- 
bre de bêtes féroces de diverses espèces , 
parmi lesquels le jaguar est le plus redou- 
table t Sledmaon assure que cet animal ac- 
quiert 6 pieds de long, du museau à la nais- 
sance de la qneue , et qu'il peut terrasser un 
bceuf, mais qb'il est timide devant l'homme; 
le couguar l'approche en grandeur. Le chat- 
tigre est aussi féroce que le jaguar; on y 
connaît deux espèces d'ours fourmilliers : le 
tamuanda et le tamanoir. 11 y a un grand 
nombre de singes de diverses espèces; des 
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trois espèces de biches qui s'y trouvent, celle 
appelée cariacou ressemble assez au chevreuil 
d'Europe. L'agouti , le cabiai et le paca, tous 
trois du genre cavia , quoiqu'ayant les soies 
et les défenses du sanglier, sont très-com- 
muns, et leur chair est estimée; le tajasson 
ou cochon des bois est très-redoutable. Les 
écureuils sont très-nombreux , de même que 
les viverres ; ceux-ci sont très-incommodes ; 
on y distingue surtout le coali et le grison , 
grands destructeurs de volaille : le dernier, 
appelé crabbodago à Surinam , est si féroce , 
que, sans être pressé par la faim, il tue tout 
animal dont il peut s'emparer. 11 y a beau- 
coup de reptiles, et plusieurs espèces sont 
très-dangereuses ; le boa, appelé, à Surinam, 
aboma , y atteint 3o à pieds de longueur; 
les deux serpens les plus venimeux sont en- 
suite celui â sonnettes et le serpent grage; 
quelques-uns sont sans venin : tel est le pa- 
paw ou amroodytes, de 4 è 5 pied.s de long , 
)>our lequel les naturels ont une certaine vé- 
nération; l'espèce de lézard appelée liguana 
atteint 5 à 6 pieds de long , et est couverte 
de petites écailles qui reflètent au soleil les 
plus brillantes couleurs; une autre espèce , 
appelée agaroa , est le caméléon mexicain : 
elle a, comme lui, la propriété de changer 
de couleur. Les amphibies sont aussi nom- 
breux et d'espèces variées : les caymans ne 
sont ^uères redoutables que dans l'eau; le 
tapir se plaît près des fleuves. Il y a une es- 
pèce de lièvre aquatique , appelée paca ; on 
remarque parmi les crapauds une espèce 
beaucoup plus grosse que celle connue en 
Europe, et qu'on nomme, dans le pays, 
pipa : la femelle porte ses petits dans diver- 
ses cellules placées sur son dos. La Guyane 
renferme, en espèces ot en individus, une 
multitude considérable d'oiseaux, dont plu- 
sieurs sont particuliers à cette contrée, et 
éclatans des plus brillantes couleurs : les plus 
connus sont l'aigle couronné, le vautour, le 
faucon de Surinam, le hibou, des perroquets 
de plusieurs espèces f entr'antres l'ara; le 
toucan, le pélican, l'oiseau-tigre, la puulc 
d'eau éperoonée , diverses espèces de hérons , 
et des flammans couleur de sang , qui se ras- 
semble^l en troupes si nombreuses, sur le 
bord de la mer , que , de loin , la plage parait 
teinte en vermillon; l'agamc est vulgnii^cmcnt 
nommé oiseau sonneur ou campanero, parce 
qu'il rend, par une sorte de trompe, longue 
de 3 pouces, qu'il porte au-dessus de la tête, 
un son semblable à celui d'une cloche. 11 y a 
plusieurs espèces de colibris ; on remarque 
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fiossi un oiseau auquel les naturalistes n'ont 
point encore donné de nom , et que les in- 
digènes appellent oudou-lou8o*faoulo, parce 
qu'il se nourrit d'insectes : sa tétc et la par- 
tie supérieure de son corps sont d'un ^au 
vert, et sa gorge et son rentre de couleur 
cramoisie, divisée par une raie cendrée. Le 
moqueur se fait entendre dans les forêts ; le 
kJchy-kichj, de la grosseur d'un perroquet, 
se distingue par un beau plumage ; parmi les 
cbauve'souris nous citerons le vampire. Les 
cdtes de U Gujatie étant fangeuses à plusieurs 
lieues de distance, le poisson qui les fréquente 
est loin d'être délicat, mais les fleuves en 
nourrissent abondamment de plus estimé : 
les plus remarquables sont le prévôt, recher- 
ché pour l'huile qu'il fournit; le baroketa, 
le passary et le praze-praae, qui ont une 
chair excellente. On estime aussi le curenta , 
espece de mulet; la morue rouge, qui se 
trouve a l'emboucburc des rivières; le soleil, 
dont les écailles dorées lui ont valu son nom. 
I>c coot-ejc a 1a grosseur d'un éperlan, et, 
suivant Stedmaon, il possède quatre ycui : 
deux constamment tournés vers la surface de 
l'eau , et deux en dedans; ces poissons vont 
par bancs, avec une incroyable vélocité. Le 
poisson grenouille , qui sc trouve dans toutes 
les rivières et les étangs , est le plus extraor- 
dinaire de tous : il a 8 à lo pouces de long, 
est gras et délicat, mais on assure qu’au bout 
d'un certain temps, il se mélamorpliose en 
grenouille, animal qui, dans cette contrée, est 
très-gros, et jette un cri perçant. Le wa- 
rappa, de la même grosseur, le coemma- 
coemma , qui habitent les marais , et l'an- 
goillc électrique, sont aussi recherchés; le 
perry se distingue par sa voracité et par les 
écailles mouvantes qui le couvrent. On trouve 
aux embouchures de quelques rivières la gre- 
nouille k tapirer. 11 y a beaucoup de coquil- 
lages sur 1a côte et aux embouchures des 
rivières; il y existe surtout de gros crabes 
très-recherchés des naturels. 

La chaleur et l'humidité du climat de la 
Guyane ont tellement multiplié les inieclcs 
de toute espèce , que les habitans ont besoin 
d'étre continuellement sur leurs gardes pour 
n’en pas être extrêmement inconwiodés ; 
des myriades de mouches , de guêpes , de 
moustiques de plusieurs espèces, etc. , fontk 
chaque instant retentir l'air de leur bour- 
jtoDiiement , principalement dans la saison 
des pluies, sur la côte et prés des lieux hu- 
mides. Ailleurs ce sont des chiques , des cen- 
tipèdes , des scorpions , etc. , qui causent les 


plus vives douleurs ; on y redoute aussi plu- 
sieurs insectes rongeurs , tels que le coc- 
kroach, qui détruit les subsistances et les 
vétemeos , et le psoque , vulgairement appelé 
pou des bois , qui réduit en poussière les 
iiois , le cuir, le linge, enfln tout ce qu'il 
rencontre , et , en s'introduisant dans les mu- 
railles, les détériore tellement qu'en peu de 
temps elles tombent en ruine. Les fourmis 
de toute espèce se sont très- multipliées 
dans cc pays ; et , dès qu'elles se sont em- 
parées d'un lieu , il est difficile de les en 
chasser. Il existe dsns les bois une énorme et 
hideuse araignée dont la morsure est toujours 
suivie de la lièvre ; les abeilles sauvages y 
sont aussi répandues en grand nombre, et 
y déposent un excellent miel. Les papillons 
de toute es|>èce et de toutes les couleurs 
y abondent; Sledmann en décrit un qui a 
sept pouces , les ailes étant déployées, et 
dont la couleur bleu de ciel est singulière- 
ment éclalaiitf ; il parle encore d'uno mou- 
che lumineuse qui, pendant U nuit, produit 
une lumière très-vive, et il prétend qu'on 
pourrait très-bien lire à l'aide de deux de ces 
mouches. 

Les naturels de la Guyane , autrefois très- 
nombreux , diminuent sensiblement tous les 
jours ; on attribue leur extinction au poison, 
qu'ils emploient , dit-on , fréquemment , 
pour se débarrasser de leurs femmes infldè- 
les nu de leurs ennemis , et à des maladies 
que l’incontinence et les boiasons spiritueu- 
ses ont fait naître , et surtout k la dyssente- 
rie. La plupart ont une grande aversion 
pour le travail, et peu d'entre eux, mémo les 
plus voisins des établissemeiii européens , 
comprennent les bienfaits de la civilisation ; 
cependant il en est d'industrieux et qui cul- 
tivent quelques portions de terre. Les plua 
connues de leurs tribus sont : les Galibis, qui 
sont encore assez nombreux; les Roucoyè- 
nés, chez lesquels on avait trouvé un com- 
mencement de civilisation ; les Poupourouia , 
qui sont aussi très-disposés k vivre en société^ 
et cultivent quelques champs : les Caraibea 
sont fixés entre l'£ssequebo et l'Orénoque; 
les Varraous habitent aur la côte entre le 
. Demcrary et le Surinam ; et les Acaouaa 
vers les sources de l'Esscquebo, du Dénie- 
ra ry et de la Berbice; les Areuaks en sont 
voisins. 

Selon quelques auteurs , Colomb décou- 
vrit la Guyane en 149 B; d'autres prétendent 
que Vasco Nuûez la reconnut en i5o4- U 
parait qu elle lire son nom d'une petite ri- 
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vitre tribaUire de rOrênoque. Les premiers 
iiaviguteurs cspsgnoU connurent peu l'in- 
teneur de cette contrée; cependant le bruit 
•e répandit qu'il y eiistait un pays abondant 
en or , nommé El-Dor^do : ce pays fut bien- 
tôt le but de plusieurs eapéditions d'aven- 
turiers de diverses nations. Uoe d'elles fut 
dirigée, de t54i à i545, par Philippe de 
Uutten, d'ori^oe allemande, qui n'eut pour 
résultat qne d'amurer qu'on avait vu une 
ville habitée par les Omégas, dont les toits 
brillaient avec l'éclat de l'or ; nxaU ce chef 
eotrepreoant ayant été assassiné lorsqu'il se 
proposait de retourner dans ce pays avec 
des forces considérables , le zèle pour la re- 
cherche de œtte terre fabuleuse se roleutit. 
L'anglais Walter Raletgh remonta i'Oré- 
Doque , en iS^S , sur uu espace de aoo I. , 
pour parvenir mi même but; omis ses re- 
cherches furent aussi vaines que les prccé- 
dientes , et il est reconnu aujourd'hui que les 
montagnes de U Guyane sont en géaéral 
trcs'peu métallileres. 

GUYANE ANGLAISE, la plus occui. d 
ht moins considérable des trois parties de la 
Guyane possédées par des puissances euro- 
péennes, entre 5^* ci 7 ° 4^' N. , 

et entre S 9 * et i5' de long. O. i^le a au 
N. rAtioalique; sa limite oedd. , du cdlc 
de la Culumbie, est déterminée par une li- 
gne qui va de l'embouebure du Moroco et 
du PoAoroun, an S. O. , à travei's des sava- 
nes entrecoupées de petits rochers graïuti- 
<pses, puis au 5. £. , vers le coufluent du 
Gujruoi et du Masurini , et longe la rive oc* 
cid. de l'Essequebo, en courant d'abord au 
S. , puis au S. O. , jusqu'au couAuent de ce 
fleuve avec le Rupuouri. Au S. , la colonie 
est bornée par le Brésil , vers lequel sa li- 
mite s'étend du N. O. au S. E. , depuis le 
cooflueut que nous venons d'indiquer jus- 
qu'à 6 o<’ So" de Wng. ; elle toucUo, vers l'E., 
à U Guyane hullandaise, dont elle est en 
partie séparée par le Cooranlin. Sa longueur 
«si de 100 1. du N. N. £. au S. S. O.; sa plus 
gronde Uigeur d'envsrosi i 8 I. , et sa super- 
ficie de 3,cao 1. 

Après l'Essequebo, qui se jette dans l'O- 
céan pur une large einbouchure obstruée 
d'une niukiiude d'Ucs, les cours d'eau les 
plus considérables de la Guyane anglaise 
sont le Demcrary , la Berbice , l'Abary , la 
hiahaica, et le Pooiaroun qui sc pcixl dans 
rAÜaniiqne, près du cap Naseau. Celte co- 
iosMc est très-florissante; on y euliive Iseau- 
coup de eucre, de café, de cacao et de cotou. 
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En 1817 , on y comptait 1 15,990 hab., dont 
96,349 nègres , et non compns i5,ooo In- 
diens libres et nègres marrons. 

Elle appartenait aux Hollandais , qui l'ont 
cédée aux Anglais par le traité de Paris en 
i8i4- 

Elle sc divise en 3 districts , qui tirent 
leurs noms des trois principaux fleuves du 
pays, l'Essequebo , le Demcrary , et la Ber» 
bice. Stabrockeo est le chcflieu. 

GUYANE BRÉSILIENNE. Celle con- 
trée, aussi nommée Guyane portugaise, forme 
tout le N. du Para, la plus grande et la 
plus sept, des prov. du Brésil, et est comprise 
entre 4" de lat. N. et 4® S* * 

entre et 74 ** 3o' de long. O. ; entre 

l'Amazone au S. , l'Allantique à l'E. , le 
Yapura et la sierra Tunuby à l'O. , et les li- 
mites mérid. des Guyane» française, hol- 
landaise, anglaise, et colombienne, au N. 
Elle a environ 55o 1. de l'E. à l'O., et xoo I. 
daus sa plus grande largeur, du N. au S. ; 
on peut évaluer sa superficie a 66, 600 1 . 
(^est la plus considérable , et eu même teoxps , 
peut étre, la moins précieuse des cinq Guya- 
iies. Elle ne prcscote, en gcuéral , qu'une 
vaste plaine entrecoupée de marécages cou- 
verts d'épaisses forets , et inondée par les 
innouibrables afliuens de l'Amazoïic , prin- 
cipileuicut rVapiira et le rio Negro , qui 
se |i*osBit du rio Braoco; viennent ensuite 
la Vatuma ou Guatuoia , le Jamundas , le 
Trombetas ou Oriximena , la Gurupaüiba et 
l'Anaurapai’a. Entre les lacs nombreux for- 
més dans celte région , on distingue ceux 
d'.Anama , de Codaja , de Cunouma et d'U- 
ruba, tous dans la partie mérid., où le ter- 
rain se montre particulièrement bas et hu- 
mide. Vers le N. s'clèveot la serra Tapira, 
la sorca Uassari et la serra Tumucumaque , 
c'est du versant sept, de celte dernière que 
descend l'EUscqucbo, le seul des cours d'eau 
de U provihee qui n'apparticünc pas au bas- 
sin de l'Amaxone. 

Un grand nombre de tribus iudiennes et 
indépendantes vivent dans les forêts de la 
Guyane brésilienne , et ce n'esl guère que 
sur les rives de l'Amazone et du rio Negro 
que les Portugais ont fonde quelques bour- 
gades : les plus considérables sont Rio-Nc- 
gro , chef-lieu de la province, et Macapa, 
avantageusement située à remboiicburc de 
l'Amazojie. 

GUYANE COLOMBIENNE , nommée 
aussi Guyane espagnole. Elle faisait partie 
du gouv. de Caracas ; c'est aujourd'hui une 
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proT. de U république de Colombie , oii elle 
l'orme U partie mcrid. du dép. de rOréuo> 
que. Elle est comprise entre i** 35' et 4<>^ 
de lat. N., et entre 6 o** 4^'^^ long. 

O. L'Orenoque U borde tout-à-fait au- N. , et 
presqu'entièrement à l’O. ; au N. E. , elle 
touche à rAtlanliquc ; à TE., le Cu)runi et 
TEssequebo la séparent en grande partie de 
ia Guyane anglaise; au S. , sa limite avec le 
Brésil est déterminée , sur une étendue con* 
sidérable, par la sierra de Pacaraina. La 
longueur de ce vaste pays est d’environ 
i5o 1. de l'E. a l'O. ; sa moyenne largeur, 
du N. au S. , de loo 1. , et sa superficie d’à* 
pourpres 29,000 1 . 

Cest un pays encore peu connu , entre- 
coupé de grandes chaînes de montagnes , 
telles que la Parime , à TO. , et la sierra Ri- 
nocote, ù l'E. , et arrosé par une multitude 
de cours d’eau , presque tous afiliiens de 
rOrénoque ou doiû'Esscqucbo. Le premier 
de ces îieuves cache dans cette contrée ses 
sources mystérieuses : il y reçoit, par sa rive 
droite , le Ventuari , le Guapure , le Cachi- 
vero , la Caura , l'Aruy , le Caroni , grossi de 
U Paragua , enfin l’Aquire ; et , sur sa gau> 
chc , il donne naissance au Cassiquiare , bras 
remarquable qui va se réunir au riu Negro, 
sur le territoire même de la Guyane colom- 
bienne. Le Cuyuni et le Masuruni sont les 
aflluens principaux de l’Essequebo. 11 se 
trouve quelques lacs dans cette contrée ; 
mais il parait qu’on y chercherait en vain ce 
fameux lac Parime , qui a été l’objet de tant 
de discussions savantes et de tant d’exagéra- 
tions. 

Les Indiens sont encore, pour ainsi dire, 
les seuls possesseurs de cette région sauvage 
et inculte j ce n’est que sur les rives des plus 
grands cours d’eau, l'Orénoque, la Caura, 
le Caroni , que les Espagnols ont fondé quel- 
ques établissemens : le plus important est ce- 
lui d’Angostura ou S. Thome de la Guayana , 
qui est devenu le chef-lieu de la prdVince. On 
Rallie la pop. à 45 , 000 individus. 

GUYANE FRANÇAISE, appelée aussi 
Faxifcx éguiaoxixLB. Comprise entre 2 ° 16 ' 
et 5® 55' de lat. N., et entre 53® 5o' et 58” 
35' de long. O., elle est baignée au N. et au 
N. E. par l’Atlantique; vers l'O. , .sa limite 
avec la Guyane hollandaise court d'abord du 
N. au S., en suivant le Maroni, depuis son 
embouchure jusqu'à son confluent avec l'A- 
raoua, puisa l'O., jusqu’à 58® 35' de long. : 
là commence sa limite avec 1a Guyane bré- 
silienne, déterminée par une ligne qui va 


d'abord droit au S. jusqu’à la serra Tumu- 
cumaque, par 2 ” 16 ' de Ut. «court ensuite à 
l'E. avec cette chaîne, puis, d'après U con- 
vention de Parts du 28 août 1817 , se dirige 
au N. E. et accompagne jusqu'à la mer le 
cours de l’Oyapok. Remarquons que cette 
dernière partie de la frontière de la Guyane 
française a souvent été l'objet de graves dis- 
cussions. Suivant le traité d’Utrecht, Ulimite 
des deux possessions devait suivre la rivière 
de Vincent Pinçon ou de Japoc jusqu’à l'O- 
céan ; mais ia position douteuse de ce cours 
d'eau a laissé vague et incertaine cette indi- 
cation, qu’on aurait dû accompagner d’une 
désignation de latitude. Après avoir regardé 
long «temps la rivière de Vincent Pinçon 
comme identique avec l’Oyapok, on a cru la 
rctrauver plus au S. dans uue rivière qui a son 
embouchure près du cap Nord , par 1 ® 55' de 
lat. boréale, et qu'on nomme aussi Oyapok ; 
mais les Portugais se montraient peu disposés 
à reconnaître celte découverte , lorsque par 
le traité de Madrid , en i 8 oj, la France les 
força de porter bien plus au S. encore la fron- 
tière des deux colonies , en la fixant à la ri- 
vière Carapanaluba , par 10 ' de Ut. N. Le 
traité d'Amiens , en 1802 , recula cette limite 
un peu plus au N. , et lui fit suivre le cours 
de l'Araguari ou Araouari , vers le parallèle 
de 1 ” 3o'. 

La plus grande longueur de la Guyane 
française est de i25 1 ., de l'cmboucfaurc de 
l’Oyapok à l'extrémité S. O. de la colonie, 
et sa plus grande largeur , de l’embouchure 
du Maroni à la source de l'Âraoua , est de 
90 I. ; sa superficie est évaluée à 5,4oo I. 

La Guyane française est arrosée par de 
nombreux cours d’eau : le Maroni est le plus 
étendu ; il reçoit par sa droite l'Araoua , qui 
descend, comme lui, de la serra Tumucuma- 
que, la seule chaîne digne d'attention dans 
la Guyane française. Dans cette chaîne , 
rOyapok et le Camopi, son principal affluent, 
prennent aussi naissance ; l'Approuague est 
moins considérable que l'Oyapok, mais re- 
marquable par ia largeur de son embouchure. 
La Cayenne et l'Ouya ou U Comté forment , 
avec la mer , l’ilc de Cayenne , oû siège le 
gouvernement de la colonie. Dans le N. du 
pays coulent le Sinamari et la Mana , qui vont 
se pcrdi'e dans l'Atlantique sur une plage 
basse et noyée qui a reçu le nom de côte du 
Diable. 

Cette contrée a tous les élémens d’une 
grande prospérité; le sol et le climat y sont 
des plus favorables. On n'y connaît aucune 
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maladie endémique ; U petite-vérole n'y a 
paru que deux fois en vingt-quatre ans, et 1a 
fièvre jaune qu’une seule fois depuis qu'il y a 
des établissemens français : ce fut en 1806; 
elle y fît alors quelques ravages. Les terres 
mises en culture sont encore peu considéra- 
bles; elles ne compreunent que 7,774 i>ccta- 
res partagés en 8,184 carrés, dont les 3/4 
sont cultivés en sucre, coton, roucou et vi- 
vres , et l'autre quart en café , cacao et diver- 
ses épices. Le nombre des établissemens ru- 
raux est de 5oa, et le terme moyen des 
récoltes en nature est évalué comme il suit : 


Sucre brut a, 3 oo,ooo kilogr. 

Sirop et tafia 196,000 litres. 

Coton 310,000 kilogr. 

Roucou i, 5 oo,ooo 

Café 300,000 

Cacao. 83,000 

Girofle 5 oo,ooo 

Cannelle 10,000 

Muscade 3 , 000 

Poivre 3 , 000 

Manioc 3 , 000, 000 


Le giroflier a été introduit en 1777, et le 
muscadier en 1773 : le eoton est d'une belle 
qualité. Le caféier a été renouvelé au moyen 
de plantes de Marie-Galante , et la coche- 
nille a été essayée. Cette colonie produit eu 
outre du mais, du rix, des fruits, de la va- 
nille, des huiles, notamment celle du Palma- 
Chrisli , des plantes médicinales , des bois 
pour la teinture , les constructions navales et 
l'ébénisterie, et des arbres résineux et gom- 
meux. Elle renferme des savanes d’une très- 
grande étendue , et en s'adonnant à l'éduca- 
tion des bestiaux elle pourrait approvisionner 
diverses îles des Antilles; cependant on n'y 
compte que i3o chevaux, dont 6 étalons, 
' 381 mulets, 67 Anes, dont 18 étalons, et 
6,911 bétes à cornes. En 1834, elle a tiré de 
la France pour 3,099,006 fr. de marchandi- 
ses, et donné en retour 3,3o4,653 fr. en di- 
vers produits de son sol ; en sept ans , c'est-à- 
direde 1817 à i8a3 inclusivement, il ne s'est 
trouvé qu'un excédant de recettes de 433,63o 
Cr. La France ne possède pas de colonie plus 
susceptible que celle-ci de s’accroitre; l'a- 
chèvement du canal de Torcy, déjà ouvert 
sur une longueur de 6,000 mètres , lui serait 
très-avantageux, ainsi que le rapprochement 
des habitations. 17,331 hab. , non compris 
369 hommes de troupes , savoir ; i,o35 blancs, 
1,933 hommes de couleur libres, 717 in- 
diens aborigènes, et i3,656 esclaves. Otle 
colonie est administrée par 1 gouverneur et 
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1 conseil priVé composé de ce fonctionnaire , 
de l'ordonnateur, du directeur de l'intérieur, 
du procureur-général , de 3 conseillers colo- 
niaux, du contrôleur, et du secrétaire-archi- 
viste ; il y a 1 ingénieur des ponts-etK:haussées 
de 1'* classe, 1 cour royale, 1 tribunal de 
1" instance à Cayenue , et 1 préfet aposto- 
lique. 

Les Français entreprirent de coloniser la 
Guyane de i6o4 à i635; les Anglais s'em- 
parèrent de leurs possessions en i654 , mais 
dix ans après ils furent forcés de les abandon- 
ner. Les Hollandais s'en rendirent maîtres en 
1676, et les restituèrent l'année suivante; 
en 1809, cette colonie se rendit aux Portu- 
gais, qui la conservèrent jusqu'au 8 novembre 
1817, époque de la reprise de possession par 
la France. 

GUYANE HOLLANDAISE. Comprise en- 
tre 3° et6° i5' de lat. N., et entre 56° et 60° 
3o' de long. O., elle est baignée , au N., par 
l'Allantique, et louche, vers l'O., à la Guyane 
anglaise , avec laquelle elle a pour limite le 
Courantin ; à l'E. , le Maroni la sépare dé la 
Guyane française ; au S. , ses bornes avec la 
même contrée sont déterminées par une ligne 
qui se dirige en général de l'E. à l'O. , du 
confluent du Maroni et de l'Araoua , au mé- 
ridien de 58° 35'; avec la Guyane brésilienne, 
elles suivent une ligne qui court à l'O. N. O., 
et passent vers les sources du Macusis. La 
plus grande longueur de cette contrée est de 
130 I., du N. E. au S. O., et sa plus grande 
largeur, du N. O. au S. E., de l'embouchure 
du Courantin au confluent du Maroni et de 
l'Araoua, est de io5 I. ; sa superficie peut être 
évaluée à 5,33o I. 

Le Surinam ou Suriname , un des cours 
d'eau les plus importans de la Guyane hol- 
landaise, la traverse du S. au N. , et donne 
son nom à tout le N. de ce pays , c'est-à-dire 
à toute la partie colonisée , et baigne les murs * 
de Paramaribo, chef-lieu de la colonie; au 
point où il entre dans l'Atlantique par une 
large embouchure , il reçoit , par sa rive 
droite, le Comowineou Comonini, grossi lui- 
même de la Cottica. La Sararoaca n'est pas 
moins considérable que le Surinam , à l'O. 
duquel elle coule s son embouchure est voi- 
sine de celle du Copename ou Copiname. 

L'aspect de cette colonie est superbe : la 
culture y est aussi variée que bien entendue; le 
aol en est généralement uni et riche, et est 
divisé en un grand nombre de carrés environ- 
nés de digues , séparés par de larges routes et 
des canaux navigables. On estimait la valeur 
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dca exportotlons , en i 8 i 5 , à 3 o milliona de 
francs ; et la population , d'après un recense** 
ment de la même époque , se composait de 
3,0^9 blancs, 3 ,o ^5 hommes de couleur li** 
bres , et de 3 1 ,937 nègres eKlares , non com> 
pris 1 3,300 Indiens libres et nègres marrons , 
ces derniers en très-grand nombre. Depuis un 
temps très^rcculé, cette colonie a été expo- 
sée aux déprédations des nègres fugitirs , 
que les mauvais trailcmens des maitres et 
diverses autres circonstances ont contraints 
de SC jeter dans les bois. En 1738 , leur nom- 
bre devint si considérable , qu'on fut obligé 
de leur faire une guerre d'extermination : 
cependant ils devinrent plus nombreux et 
plus redoutables ; plusieurs traités de paix 
faits avec eux furent saus elTet pour la tran- 
quillité de la colonie. Le mauvais exempte et 
les cruautés des planteurs occasionèrent , 
en 177^, une nouvelle révolte parmi les nè- 
gres soumis , auxquels se joignirent les mar- 
rons : la métropole envoya des troupes qui 
employèrent 7 années à détruire les nègres 
révoltes , ou à les forcer k chercher un asile 
dans des lieux presqu'inabordables ; depuis, 
la colonie ne souffre plus que très-rarement 
des dévastations de ces fugitifs , qui ont eux- 
mêmes songé à leur subsistance en cultivant 
des champs de manioc et de rtx. 

Quelque temps après la découverte do la 
Guyane , plusieurs colons anglais vinrent s'é- 
tablir vers l'embouchure du Surinam; en 
1640 , les Français s'emparèrent de cet éla- 
blisstrment, mais ils en furent bientét chassés 
par les naturels révoltés. Les Anglais repii- 
rent possession de celte cnionie vacante en 
16C3. Les Hollandais l'envahirent en 1667, 
et elle leur fut assurée par la paix de Breda : 
elle leur resta jusqu'à l'époque ou la Hol- 
lande tomba au pouvoir des Français; ce fut 
alors que les Anglais s'emparèrent de tous les 
éUblisscmens hollandais de la Guyane, et ne 
les restituèrent qu'a la paixd'Amiens.En t8o8, 
les Anglais reprirent la partie de la Guyane 
hollandaise qu'ils possèdent, et qui leur a 
été assurée par le traité de Paris , i 8 i 4 > 

GUYBARRA , rivière d'Irlande, prov. 
d*Ulstci*, comté de Donegal. Elle prend sa 
source aux monts Deiryveagh, coule du N. 
E. au S. O- , et va te jeter dans l'Atlanti- 
que , par une large bmbouchure , à 4 L 
N. de Killybcgs, après un cours d'environ 61 . 

GÜVE, rivière de France, dép. de Sadiie- 
et-Loire. Elle prend sa source près de Ville- 
neuvc-cn-Montagne , cant. de Buxy, arrond. 
de Chalons-sur-Saénc , coule d'abord du N; 


au S., puis au N. E., et se joint a la Gtdne, 
par la rive gauche , près de Malay, après un 
cours d'environ 8 I. 1/3. 

GUYENNE, anc. prov. de France, qui for- 
mait, avec la Gascogne, un gouvernement géné- 
ral qui était le plus considérable du royaume. 
Elle occupait la partie septentrionale de ce 
gouvernement, et comprenait plusieurs pays, 
savoir . la Guyenne propre ou le Bordelais , 
le Baxadois , le Périgord, l'Agénois, le Con- 
domois , le Quciey et le Roiicrgue. Quelque- 
fois on étendait le nom de Guyenne à tout 
le gouvernement , et , en ce sens , celte con- 
trée était divisée en haute et basse Guyenne t 
la première, à l'E. , renfermait le Quercy , 
le Rouergue , l'Armagnac, le Comminges, le 
Couserans, le Bigorre, les Qualre-Vallées , 
le Nebousan, l'Kstarac, la Rivière-de-Verdun 
et la Lomagne ; ta seconde , à l'O. , était 
composée du Bordelais, du Périgord, de l'A- 
génois , du Condomois , du Basadois , des 
Landes, de l'Albret , du Marsan , de la Cha- 
losse, du Tursan, du Labourd et de la Soûle. 
Bordeaux était la capitale de cette im|H)rtante 
province. 

La Guyenne forme actuellement partie des 
dép. de 1 a Gironde, des Landes, du Lot, de Lot- 
et-Garonne, de U Dordogne et de l’Aveyron. 

GUYGOVEN, village des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg,à 51 .deMaestricht,arr.età 3 l. 3/4 
d'Hassell,cant. età 1 I. 3 / 4 |,de Look. 388 hab. 

GUYKAVAR, Gaicowar ou Gj-kwar 
(ÉTATS DE), dans l'Hindoustan occid., à 
l'O. de l'état d'Hofkar, au S. O. des posses- 
sions des Radjepouts, et au N. de la prési- 
dence anglaise de Bombay. Le prince roah- 
ralte Guykavar a sous sa domination immé- 
diate une partie considérable du Goudjérate 
oriental, et a pour tributaires les petits états 
de Pottonvkr, DJotou&r , Tchampanyr, KÂt- 
tyavar, Jballavàr, Hallèr , Berdah , Babria- 
vàr et Goeivar, situés la plupart dans le 
Goudjérate occidental. Le pays immédiate- 
ment soumis k ce prince a une superficie de 
3 , 35 o 1 ., et une population de 3,000,000 
d'habitens; les èlats tributaires renfernient 
i,i 8 u I. c. et 84^'^^^ ames. Baroda est U 
capitale des états de Guykavar. 

La puissance de Guykavar dans le Gou- 
djèrate date k peu près du même temps que 
celle de Peychoua dans le Dékhan. Pilladjy 
Guykavar était officier de Trimbock-Raou , 
gouverneur mabratte de Goudjérate, lorsque 
ce dernier périt eu 1731 ; scs intrigues l'éle- 
vèrent au pouvoir. Ses successeurs ne se main- 
tinrent qu'en cédant au Peychoua une partie 
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de leurs posscMions ou en lui payent tribut; 
en 1803, le gouTernement anglais se porta 
pour arbitre des dilTérends entre GuyLavar 
et le Pcychoiia, et s'allia ensuite nu premier, 
qui céda, en iSoS, pour l'entretien d'un 
corps d'auiiliaires de 3 , 000 hommes d'inran- 
terie, les perganabs de Dholka, de Ncriad , 
de Ceydjupour, et le toppa de Kury, et les 
perganabs de Matter et de Mudba , et les 
douanes de Kimkatodra. En i6io, les reve- 
nus de Guykavar, administrés par un agent 
anglais , montaient à 6,846,979 roupies (en- 
viron i6,43a,74u fr. ) , et ses dépenses à 
5 ,oo 5 , 58 a roupies (euviron ia,oi 3 , 4 o 6 fr.). 
Le gouverneinent de Bombay a essayé d'in- 
troduire dans ces élats une manière de rendre 
la justice plus simple que celle qui caistait , 
et en même temps appropriée aux mœurs des 
babitans. 

GUY'S-CLIFFE , hameau d'Angleterre, 
comté et à i /3 de 1 . N. de Warwick, et à 
3 I. S. S. O. deCioventry, hundred de Knight- 
low; sur un vaste roeher, au-dessus de l'A- 
ston, où fut l'ermitage du fameta -Guy, comte 
de Warwick. 

GUZEEAT, anc. pror. de l'Hindouslaii. 
yojr. GoonjéaxTB. 

GUZMAN , bourg d'Espagne , pror. et à 
s 3 I. 3/4 S. S. O. de Burgos, et à 6 1 . i/a O. 
N. O. d'Aranda-de-Duero. 3 q 4 bab. 

GUZZULA ou KABLA , pays de Barba- 
rie, empire de Maroc, dans la partie oriesst. 
de lo prov. de Suse , au S. du Haut-Atlas. 
£ 1 -Kassaba en est un des principaux en- 
droits. 

GVITA, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Kalouga, distr. de Pérémiehl. Elle 
ae jette dans la Jixdra. On trouve sur ses 
bords de la houille d'une excellente qualité, 
en couches épaisses et à une certaine pro-^ 
fondeur. 

GVUSDEVI, groupe de petites Iles du 
détroit de Béring , entre l'extrémité orient, 
de la Sibérie et l'extrémité occid. de la Rus- 
sie américaine, par 65 ° 4 °'de lat. N. et 171* 
3 o' de long. 0 . Il a été découvert et visité 
en 1775 par le cosaque Kovalev, qui y vit 3 
Iles, qu'il nomma Ousken , Igbeplin et Imag- 
lin : Kotxebue en a nouvellement découvert 
une quatrième , à laquelle il a donné le nom 
de Ratmanov. Ces Iles sont basses , dépour- 
vues d'arbres, et n'olfrent que des plantes 
propres à la nourriture des rennes ; les indi- 
gènes qu'on y a trouvés sont des Tefaouho- 
tebis , qui ne subsistent que de rennes et de 
pèche. La plus considérable du ces lies est 
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Imaglin, qui a 10 1 . de long sur un peu plus 
d'i I. de large, et renferme environ 400 bab. 

GVÜZDANSKI , village de la Croatie mi- 
litaire, dans le Banal-Grànxe, i" distr. régi- 
mentaire du Ban, à S 1 . S. S. E. de Glioa et 
à i 5 1 . S. E. de Carlstadt , près de la rive 
gauche du Sirovnex. Il y a près de cet endroit 
des mines de plomb tenant argent. 

GVOZDANSKO , vilUgc de l'Esclavonie 
civile , comitat et à 4 I- S. E. de Wero- 
vicz , marche et au i /4 N. N. O. de V«- 
chin. Il y a près de cet endroit des mines de 
cuivre. 

GWAIIATTY, ville d'Assam. Foy. Goea- 

HATTI. 

GA\'ENNAP, ville d'Angleterre, comté de 
Cornouailles, hundred de Kerrier, ail. s/a 
N. N. O. de Penryn été 16 I. tjt S. O. dn 
Launerston. La pai-oiasede Gvrenisap contient 
6,394 hab. 

GWINEAR, paroiisc d'Angleterre, comté 
de Cornouailles, hundred de I^isvith ,03!. 
n. £. de Marazion et à 19 I. S. O. deLaun- 
ceston. 3,383 hab. 

GWINNETT, cumté des États-Unis, dans 
la partie N. O. de l'état de Géorgie , séperé 
du territoire des Cherokis , au N. O., par le 
Chataouchi. La surface en est montagneuse , 
mais entrecoupée de belles vallées , et en 
partie couverte de foréta. 

GWOZDZIEC , bourg de Oallicie , cercle 
et à 4 I. N . E. de Kolomen, et à 7 I. O. S. O. 
de Zalessczyk. 

GWUTTUR,vilieduBéIoatehistass. f'qy. 
Gooxrron. 

GW YDDELWERN, paroisse de la princip, 
de Galles , comté de Merioncth , hundred 
d'Edemion , à 1 I. 1/4 N. de Corwen et à 3 I. 
S. S. O. de Ruthin. 1,376 hab. 

GWYNEDD, comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanic, comté de Montgomery, prés 
de Philadelphie. i,aai bab. 

GY , bourg de France , dép. de la Haute- 
Saéne, arroud. et à 4 1 . R. de Gray, et à 5 1 . 
a 3 N. O. de Besançon; chef-lieu de canton. 
11 a des fabriques de droguels , de cotonnades 
et de vinaigre ; commerce considérable eu 
vins. Il t'y tient 6 foires importantes par an. 
3,858 hab. 

GYALAR, village de Transylvanie, au 
pays des Hongrais, comitat de llunyasl , 
marche et à a I. 0 . S. O. de Vajda-Hunyad; 
sur l'P-scheriia , où sont établies les plus 
belles usines à fer de la Transylvanie. U y a 
I église catholique , i église grecque et 1 de 
grecs-unis. 
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GYALÙ ou GUYALÜ , en allemand lal- 
markt, bourg de Transylvanie, au pays des 
Hongrais , cercle et à 5 I. O. de KJauscnbourg, 
marche de son nom ; sur la rive gauche du 
Siamos, au confluent de la Kapus. Il y a des 
sources salifires. 

GYARMATH (FÜZES), bourg de Hon- 
grie, comitat et marche de Békës, à la I. 
i|a S. O. de Debretiin et à i3 1. i/a E. de 
TôrülL-Szent-Miklos. On y cultive du tabac 
qui a une grande réputation. 

GYARMATH (FEJÉR), bourg de Hon- 
grie, comitat de Szathmar, marche de Sza- 
moskoz, k 7 1. S. de Kaszony et à g 1. 3/4 
S. E. de Mândok. 

GYARMATH-BALASSA , bourg de Hon- 
grie , comitat de Neograd , marche de Kekkô , 
à 8 1. S. S. E. de Karpfen et à ii 1. 3/4 S. 
E. de Pukancz; sur la rive gauche de l'ipoly, 
dans un pays fertile. Il est défendu par un 
chkteau-fort situé sur une montagne, et a 3 
églises de 3 rites chrétiens et i synagogue. 
L'industrie y est active , et il s'y tient 3 
grands marchés par an. En i8oo , un violent 
incendie a consumé presque toutes les mai- 
sons qui étaient en bois. 4<u86 hab. 

GYëPI'I-FOZES , en allemand Kho-Fi- 
dùeh , bourg de Hongrie , comitat d'Eisen- 
bourg, marche de ÎSémet-Ujvar , à 4 I. «/4 
O. S. O. de Sabaria et à 5 1. i/4 N. E. de 
Fhrstenfeld. 4/3 hab. 

GYÈRES (ARANYOS), bourg de Tran- 
syWanie , au pays des Hongi*ais , cercle infé- 
rieur du comitat de Tborenbourg , marche 
d'Aranyos-Lona ; à i3 I. i/a N. N. E. de 
Karlsbourg et à 8 1. S. E. de RUusenbourg , 
sur rArioyos. Lat. N. 4^** 3o' 57". Long. E. 
31^ 3a' l'^ Il y a un temple protestant. 

GYERGYÔ , marche de Transylvanie , au 
pays des Szeklers ^ cercle supérieur du siège de 
CsilL.Gyergyô-S^Miklésen est le lieu principal. 

GYERGYÔ-S*. MIKLÔS , bourg de Tran- 
sylvanie , au pays des Szeklers , chef-lieu flu 
siège de Csik, marche de Gycrgyô, à 7 1. 1/3 
E. N. E. de Neumarkt et à a4 
KJausenbourg. Lat. N. 38' 58'. Long. 
E. 16' 3o". Il est principalement habité 
par des Arméniens , qui y ont une belle église, 
y confectionnent divers objets en bois , et y 
travaillent le cuir avec goût. 

GYÉ - SUR - SEIME , bourg de France, 
dép. de l'Aube , arroiid. et à a 1. 1/4 S. S. E. 
de Bar-sur-Scine , et à 9 1. S. K. de Troyes , 
cant. de Mussy-l'Evéquc^ sur la Seine , dans 
un vallon élroit. Foires , les 9 mai et 6 dé- 
cembre, pour grains , bestiaux , etc. t ,a5o bab. 
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GYEZ-SÜR-AÜJON , bourg de France , 
dép. de U Haute-Marne, arrond. et k 4 l- 
3/3 O. N. O. de Langres , cant. et à 3 I. N. 
d'Auberive. Il y a une manufacture de por- 
celaine. 53 o hab. Le territoire produit beau- 
coup de vin. 

GYKWAR( ÉTATS DE), dans THindou- 
stan. GüTEAvaa (États de). 

GYLAND, paroisse de Nonvège , diocèse 
de Cbristiansand , bail!, et ù 13 1 . 1/4 N. O. 
de Mandai , etk 17 1 . 0 . N. O. de Cbristian- 
sand. 1,70$ bab. 

GYMES ou GIMES, défilé des Karpathes , 
dans la Transylranie , siège de Csik , vers la 
limite de U Moldavie, à 10 é. S. E. de 
Gyergyô-S^ Miklos. 

GYONGYÔS, boui^ de Hongrie, comitat 
et à 7 1 . 3/4 N. O. de Heves , et à 3 I. 3/4 N. 
d'Arok-Szallos ; chef-lieu démarché, au pied 
des montagnes de Motra , non loin de TEr- 
lau. Lîit. N. 47 ® 4 ?^ 38". Long. E. 17® 36 ' 
35 ". il est assez bien bâti, et possède des 
manufactures d'étoffes de laine et de couver- 
tures , et des tanneries. 11 s'y fait un grand 
commerce de vin , de fromage et d'alun , 
dont la fabrique est près de Farad. 8,000 
habita ns. 

GYÔR, ville de Hongrie, Raab. 

GYOR ( DIÔS ), bourg de Hongrie, 

Dios-Gtür. 

GYÔRGY (S‘. ), ville de Hongrie, f^ojr. 

Georgbm (S^). 

GYÔRGY (SEPSI-S^), bourg de Tran- 
sylvanie , au pays des Szeklcrs , cercle infé- 
rieur du siège de Haromszck, marche de Za- 
lany; à G 1 . 1/4 E* de Kronstadt, sur 

la rive droite de l'Alula. C'est le quartier 
général de l'étal-major d'un régiment de hus- 
^sards Szekler. il y a des sources minérales. 
^^,000 hab. 

GYORGYMEZEJE (S».), bourg de Hon- 
grie. GsOBCBVFBr.D. 

GYÔROK, bourg de Hongrie, comitat, 
marche et à 4 L i /4 d'Arad , et à to 1 . 3/4 
O. S. O. de Buttycii. 

GYPARANA, rivière du Brésil, ^oy. Jeü- 

PAAAEA. 

GYRCHÉ, Tillage de Nubie f^oy. Gara- 
caé. 

GYSENZEELE, village des Pays-Bas, 
prov. de la FlanJre orient. , arrond. et à 3 1 . 
1/4 de Gand, cant. et à i/a I. d'Oosterzccle. 
477 hab. 

GYSUND, détroit de Norwège, qui .sépare 
nie de Scnjcii du continent, dans le diocèse 
et le baill. de Nordland, à a I. S. O. de 
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Trouuôe. II « 3 1. de longueur du N. E. au 
S. O. , et 1 I. i/4 dans sa moyenne largeur. 
C'est le seul canal par lequel Tromsôe et le 
Finmark communiquent à la partie méridio- 
nale du royaume ; car il serait trop long et 
trop dangereua de faire le tour de Senjen en 
prenant le large. 

GYULA( MAGYAR et NÉMET), bourg 
de Hongrie , comitat, marche et à 4 1- S. E. 
de Békés , et à 8 I. i/4 N. O. de Zârànd , sur 
le Küros-filanc. 11 est divisé en deux parties , 
le vieux et le nouveau , et possède i chAteau , 
a églises catholiques , a réformées et a grec- 
ques. 4<^36 bah. 

GYURGYEVECZ , village et port de la 
Croatie militaire, f'ojr. Gxoacxx (S'.). 

GYURGYEVECZ, distr. régimentaire et 
bourg de la Croatie militaire, yojrez Gxoacx 

(S'.). 

GYVERINKHOVE, village des Pays-Bas, 
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prov. de la Flandre occidentale, ï i o l. 1/4 de 
Bruges, arrond. et à 3 1. 1/4 de Fumes, 
cant. et ^ a 1 . d'Haerioghe. 6 a i hab. 

GYZÉH , Tille et proT. d*Égypte. yojr. 
Giztfu. 

GYZELBRECUTEGEM, vilUge des Pays- 
Bas, pror. de laFlandre occidentale, à 9 l. de 
Bruges, arrond., cant. et à 3 1. x/4de Cour> 
trai. 44 ‘ 

GZIA , riviëre de Russie , en Europe , 
gouT. de Vladimir, distr. d*loureT-Polskoï. 
Elle coule du S. au N. , et se joint à U 
Kolckcha , par la rive gauche , à lourev* 
Polskoï , après un cours d*euviron 7 1. du S. 
au N. Elle est remarquable par deux batailles 
sanglantes qui se sont données sur ses bords : 
la première entre le prince Ysesolod de Vla- 
dimir et son frère, Mstislaw de Rostov , où ce 
dernier fut vaincu ; la seconde entre les fils 
de ce même Vsevolod, Constantin et Jouri. 


n. 


HAAG, bourg de Bavière, cercle de Tl- 
sar , présidial et k 3 1 . 1/3 N. de Wasserburg 
et k 9 1 . 3/4 E. de Munich. 11 y a i château, 
I brasserie , i distillerie de grains et 1 bri- 
queterie. 785 hab. 11 a été chef-lieu d'un 
comté auquel U donnait son nom , et dont 
les seigneurs araient le titre de comtes de 
Tempire : cette famille s*éteignit en 1567, 
et le comte échut k U maison électorale de 
Bavière. 

HAAG, ville des Pays-Bas. Yojrez Hàtb 
(Lx). 

HAALAND , paroisse de Norwège , dio* 
cèse et k 38 1 . O. N. O. de Christiansand , 
baill. et k 5 1 . N. de Stavanger, sur la mer 
du Nord. x, 3 o 4 bab 

HAAMSTEDE , village des Pays-Bas , 
dans Plie de Sebouwen , prov. de Zélande , 
arrond. et k 3 I. O. N. O. de Zierikzee , cant. 
et k 3 1 . 1/3 O. de Brouwershaven. Il y a t 
château et des promenades charmantes. 600 
babitans. 

HAANO , une des lies des Amis , dans le 
Grand-Océan équinoxial, Hoâhvà. 

UAAPANIEMI , village de Russie , en Eu- 
rope , dans la Finlande , gouv. et k 31 I. S. 
de Kuopio , distr. de Nedre-Sawolax ; sur le 
bord mérid. du lac Haapavesi, k 1 1 I. N. O. 
de Nysiott. Il y a un haras. Sous le gouver- 
nement suédois , cet endroit était remarqua- 
ble par une école militaire. 


HAAPAVESI , lac de Russie , en Europe, 
dans 1a Finlande, pat*iie mérid. du gouv. 
de Kuopio, distr. de Nedre-Sawolax, k 1*0. 
du lac Haukivesi , auquel il communique. Il 
a environ 4 !• de longueur sur 3 de largeur, 
et est rempli de petites Iles. Sur sa rive mé- 
ridionale est le village de Haapaoiemi. 

HAARDT, bourg des États Prussiens, 
prov. de Clèves-Berg, régence etâ6 I. 1/3 0. 
de Dusseldorf, cercle et k 1 1. i/3 O. de 
Gladbacb. i,3oobab., la plupart tisserands. 

HAAREN , village des Pays-Bas , prov. du 
Brabant sept., arrond. et k 3 1. de Bois-le- 
Duc, cant. et k 3 1. i/4 d'OosLerwyk*. x,3oo 
babitans. 

HAAREN, vilUge des États Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin, régence et k 8 I. N. d'Aix- 
la-Chapelle, cercle et k 1 I. i/3 O. N. O. de 
Heinsberg. 1,300 hab. 

HAARLEM , ville et lac des Pays-Bas. 
Kqy. HAiLtM. 

HAARLOO, village des Pays-Bas , prov. de 
Gueldre, k i3 1. d'Arnhcm, arrond. et k 7 
1. 1/4 de Zulphcn , cant. et k 1/3 1. de Bor- 
kuloo. 

HAART , vilUge des Pays-Bas , prov. de 
Gueldre, k i3 1. 1/3 d'Arnhem , arrond. et k 
1 1 L 1/4 de Zulplien , cant. ctk 1 1. d'ilaltcn. 

HAAR-SEE ou HARSEE, petit lac de 
Suisse, cant. et k 6 1. N. N. E. de Zurich, 
baill. et k I I. O. S. O. d'Andel6ngcn. Son, 
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lit , Boutent k «ec pendent fort long tempi , 
et cultivé alors eu grains, parfois se remplit 
d’eau ioopiodmcnt en une seule nuit; on 
ignore d’où viennent scs eaux et par où elles 
s’écoulent. 

UAASDONK, bourg des Paja-Bas yojr. 
Uaesdokk. 

UAASË ou HASE, rivière d’Allemagne, 
<|ui prend sa source dans le Teutoburger- 
wald, à 4 !• S. E. d'Osnabnick, sur la limite 
des États Prussiens, passe à Osnabrück, 
forme une petite partie de la limite entre le 
Hanovre et la Prusse, baigne les murs de 
Hranucbe et de Qaackenbruck, entre alors 
dans le grand-dtidm d'Oldenbourg, pour re* 
venir bientôt daot le gouv. «l 'Osnabrück , ar* 
rose Uaaseltme, et se joint à l'Ems, par la 
rive droite, k Meppen , après un cours très- 
sinueux d’environ 35 ].,daas deux directions 
l>riocipalcs , d’abord du S. S. E. au N. N. O., 
ensuite de l'E. à 1*0. Elle se divise à Quac- 
kenbrück en deux bras , dont le plus septen- 
trional est nommé Ncue-Haasc et l’autre 
Kleine-Haase : ce dernier alimente un canal 
<|ui traverse le marais de Hahnen, pour juin* 
dre l’Haase au-dessous de la réunion des deux 
bras. 

HAASTRECHT, village des Pajrs-Bas, 
prov. de Hollande (partie mérid.), arrond. et 
à 5 l. E. N. E. de Rotterdam, età i I. E. de 
Gouda ; chef-lieu de canton , sur 1a rtvc gau- 
che de PYssel. Il y a des briqueteries j com- 
merce de chanvre'. i,aoo hab. 

IIABA (LA), bourg d’Espagne , prov. et a 
i3 1. 1/4 E. de Badajoz (Eslramadurc }, et à 
I l. 1/3 S. 0. de Villanueva de la Screua. Il 
est dans un fond et entouré de terres fertiles. 
On y fabnque de la toile et des bayettes qui 
se consomment dans le pays. 3,oxo hab. 

H.\B.\B, ville du TiirkcsUn, dans le Ba- 
dakhclian. On trouve dans les montagnes des 
environs des raines de lapis-lazuli. 

HAB.kEL, Alilci ixsclæ, groupe de pe- 
tites ilcs du golfe Arabique, près de la cote 
d’Abyssinie, prov. de Dankati , par i4^ 
de lat. N. et 39® i5' de long. E. 

HABAS, bourg de France, dèp. des Lan- 
de», arrond. et à 4 1* S. S. E. de Dax , cant. 
cl è I 1. 1/3 S. E. de Pouillon. Foires , le 11 
novembre et le vendredi de la 1^* semaine de 
juin et d’aoùt. i,63o hab. 

H .\BAT, CH .VUS ou GARB, pays de Tî.ir- 
haric, dansVcmpîre dcMaroc, prov.deFei, 
dont il forme la partie N. 0. 11 s'élend du 
mont Zalag , un peu au N. de Fez, au détroit 
de Gibraltar, et touche a la Médilerrauéc , 


vers le N. E., et à l’Atlantique , vers l’O. S« 
principale rivière est le Louccos ; il est fer- 
tilc , et a, dit -on, aoo,ooo hab. Tanger , 
Tétouan, Larachc et Agia en sont les villes 
principales. 

Ce pays donne ou doit son nom à une mon- 
tagne de la chaîne du Petil-AtUs , Habitée par 
les Gomera. 

HAOAY LA NEUVE , village des Pays-Bas, 
prov. de Luxembourg, à 1/4 de I. d’Uabaj- 
la-VieilIc, arrond. et è 5 l. i/4 S. E. de 
Neufchàteaii , cant. età i I. 3/4 d'Etalle. Il 
ya t forge et i haut fourneau. 1,273 bsb» 
Le territoire renferme du fer oxidé. 

HABAY-LA-VIEILLE, village des Pays- 
Bas, prov. de Luxembourg, arrond. et à 5 
1. 1/4 S. E. de Neufchàtcau , cant. et à 1 
I. 3/4 N. N. E. d’EUlle. Il y a 1 forge et i 
haut fourneau. 836 hab. Le territoire ren- 
ferme du fer et du plomb sulfuré. 

HABECH , contrée d’Afrique, f^ojr. Abts- 
siRix. Quelquefois on étend ce nom à cette 
partie de la côte du golfe Arabique, com- 
prise entre le cap Nose et le détroit de Bab-el- 
Maiideb : nous l'avons décrite sous lu nom 
d'AsESCH. 

HABELSCHWERDT, ville des ÉUts Prus- 
siens , prov. de Silésie, régence età 21 1. 1/2 
S. S. O. de Drcslau , età 3 1. 3/4 S. de Glatz ; 
chef-lieu de cercle, sur une hauteur, au cou- 
fluciit de la Weistriz et de la Nciss. Lal. N. 
5o® i4^ 4^^* Long. E. 1 4” 21' I Elle est en- 
tourée d’un mur et de fossés , et a 1 faubourg, 

I hôpital , des fabriques de draps et d'autres 
étoffes de laine, des distilleries de grains, 
des tanneries et 1 blanchisserie de cire. En 
1645 elle fut en grande partie détruite por 
un incendie. 3,276 hab. 

Le cercle est un pays très-montagneux : le 
Schneeberg, une des plus hautes parties des 
Sudcles, s’élève dans le S. E. ; la Neisse y 
prend sa source au SpiegliUer- Schneeberg, 
non loin de celle de la Morawa. 11 y a des fo- 
rêts considérables et des sources thcnnalcs. 
38,g4o hab. 

HABE\DORF(NIEDER), village de Bo- 
hême , cercle de Bunzlau , sur la rive droite 
de Ia Neiss , à 10 1 . N. de Jung-Bunzlau et à 
iG 1 . E. N. E. de Leitmeritz. lly a 1 verrerie 
et 1 blanchisserie. 

IIABER ou IIABERN , bniu'g de Bohème , 
cercle et à 4 h S- Czuslaii , et à 6 1. 
3 4 S. 0. de ChrudiiD. 11 a i château j on y 
fabrique du drap et des éLuiTcs de coton. Eu- 
virou iGo mai.soiis. Près de là se trouve une 
souixe d'eau minérale. 
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IIABERGHAM-EAVES, comm. d'Angle- 
terre, comté do Lancattre, bimdred et à 3 I. 
i/4 E. N. E. de Blackbum, et à a/3 de I. S. 
O. de Burnle^, tur le canal de Leadi-et-lârer- 
ponl. ItaB' 

HABERGY, rillago dei Pays-Bas , prov. , 
arrond. et & 6 I. 3/4 de Luaembourg , cant. 
et à il. 1/4 de McaMDCj. 681 hab. 

HABEKSHAM , comté dea États- Unia, 
dans la partie aepl. de l'dtat de Géorgie, ii 
l'£. du comté de Rabun et au N. O. de celui 
de Franklin. 3,i45 liab. Le cbcf-lieu est 
Clarksville. 

UABES&INIE , contrée d'Al'rique. yoy- 
AaTsstaiE. 

MABIBA , Ile de la Méditerranée, sur la 
cAte de la Barbarie, roy. d'Alger, prov. de 
Maacara , k 4 I. N. E. du cap Figalo et à 6 I. 
S. O. du cap Falcon. Lat. K. 35<* - Long. 

O. 3* a3'. Elle a enriron 1 I. de eircuit, 1 
port et de l'eau potable. 

HABlCHTis-WALD , montagnes courertea 
de forêts, dans la partie N. O. de la Hesse- 
Électorale , prov. de la Basse-Hesse , à l'O. 
de Cassel. Elles s'étendent du N. au S., tur 
un espace d'environ SI., font partie de la 
cbaine qui sépare le bassin de la Fulde de 
celui de 1a Picmel , et SC joignent vert le M. 
au Reinbardt-wald. 

HABID (OUADI-EL ) ou RIVIÈRE DES 
NOIRS , rivière de Oarltarie , emp. et prov. 
de Maroc. Elle descend du versant N. O. du 
Uaot-Atlas , et se joint à la Morbeja , par la 
rive gauebe, à 35 I. N. de Maroc, après un 
court d'environ 35 I. au N. N. O. 

HABIR-HUL'TCHIN , station dans le dé- 
sert de Cobi , en Mongolie, a environ 1 10 I. 
N. N. O. de Pe-king , antre cette villa et 
Maimatcbin. 

HABITANS(LES) ou LES VIEUX HABI- 
TANS , bourg sur la côte occid. de la Guade- 
loupe , dans les Petitea-Antillaa , cbef-lieu <le 
quartier; à l'embouchure de la rivière de son 
nom, et k 1 I. i/a N. O. de La Basse-Terre. 
Il tombe en ruine. 

Le quartier est trèa-montueux, et les cdtea 
en sont malsaines : il est cultivé en café , su- 
cre, coton , cacao et manioc) il y a des sava- 
nes, des bois, et i/3 de terres en friche. On 
y compte y3 fabriques de café , 4 de sucre, 
38 de coton et 7 pour le manioc. a,ooo hab., 
dont aa3 blancs, 317 hommes de couleur 
libres et i ,65o esclaves. 

UABITZUEIM, bourg du grand-duché de 
Hesse -Darmstadt, prov. de Starkenbourg , 
distr. de Breubert, k 3 I. i/4 O. N. O. de 
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Ncusiadt et k égale distance E. de Darm- 
stadt ; cbeflien d'une seigneurie du prince 
de Lüwenslein-Wertlieim-Rosenbcrg. Il y a 
I château, I église luthérienne et i catholi- 
que. Commerce de huis. 861 liab. 

UABLINGE , disir. de Suède , dans la par- 
tie S. O. de nie de Gottland. Hablingbo en 
est un des principaux emlroits. 

HABO , distr. de Suède dans le S. de la 
préfecture d'Upsal. Il forme la partie aepl. 
d'une grande de du lac Malar. Uaiggeby est 
un de ses principaux endroits. 

HABONDANT, village de France, dép. 
d'Eure-etLoir, arrond. et k i I. 3/4 N. B. de 
Dreux , cant. d'Anet , près de la forêt de 
Dreua. 1,160 hab. 

UABORSIIYTTAN , forge de Suède, pré- 
fecture et k 141. N. E. de Carlstad , baarad 
et à 3 I. 1/3 N. de Philipstad. 

HABSAL, ville de Ruuie, en Europe. 
l'ar. lUraat. 

HABSBOURG ou UAPSBOURG , /fuis- 
burg, ancien cbkteau de Suisse, cant. d'Ar- 
govie , distr, et k a /3 de I. S. O. de Brugg , 
ctk 3 I. 3/4 N, E. d'Aarau; sur le Wulpeïs- 
berg, près de la rive droite de l'Aar. Il d.ite 
de l'ao 1030 , et est célèbre pour avoir été la 
propriété de Rodolphe >*' et le berceau de 
la maisou impériale d'Autriche; il est peu 
considérable , et ne consiste plus qu'en quel- 
ques chambres et une ancienne salle qu'on en- 
tretient avec soin. L'empereur d'Autriche ac- 
tuel l'a visité en i 8 iS. Ony jouit d'une belle 
vue, et , sur le penchant mérid. du mont, il 
y a un petit village de même nom. 

HABSBOURG ou NEU-H.ABSfiOURG, an- 
cien château de Suiaae, cant., baill. et k 1 I. 
1/4 E. de Lucerne; aur le Ramenfluhe, qui 
a'élève au bord du lac de Lucerne. 11 est en 
ruine ; cependant il donne encore sou nom k 
un cercle. 

HABSHEIM , village de France, dép. du 
Haiit-Rhiu , arrond. et k 4 1 - N. E. d'Alt- 
kirch , et k 8 1 . 3/4 S. de Colmar; cbef-lieu 
de canton. Les foires les plus considérables 
du département , pour les bestiaux, s'y tien- 
nent le 38 octobre et le s* lundi de c«rêin«. 
1,600 bab. 

HABUR , petite Ile du golfe Arabique, k 
3 1 . 1/3 de la cdte d'Arabie et k 39 I. N. O. 
de Loheïa, en face de Djesan. 

HABUR, bourg d'Arabie, dans le N. O. 
de l'Yémen, k 51 . S. O. deCbamiret a 17 I. 
N. E. de Loheia. 

HAÇA (EL), prov. d'Arabie, é'qy. Lâbsx. 

UACCOURT, village des Pays-Bas, prov.. 
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arrond. et à a I. 3/4 N. N. E. de Lié|>e, cant. 
et à il. 3/4 E. de Glons , prés de la rive 
gauche de la Meuse. i,aia hab. 

HACHA (RIO DEL), rivière de Colombie, 
dép. delà Magdalena ( Nouvelle-Grenade). 
Elle prend sa source dans la sierra de S**. 
Martha , coule du N. O. au S.'E., en passant 
par Pulgar, tourne au N., et, après un eours 
de 35 I. environ , se jette dans la mer des 
Antilles, sous les murs de la ville è laquelle 
elle donne son nom, par ii° 35 ' de lat. N. 
et 75° ao' de long. O. Elle a été célèbre par 
ses pêcheries de perles. 

HACHA , ville et prov. de Colombie yojr. 
Rio-del-Hacha. 

HA-CHAM-POU, ville de Corée, prov. de 
Hian-ltbing; prés de la rivedroite duTou-men, 
à 6 I. S. E. de Tsing-yen-fou et à i 35 I. N. 
E. de Han-yang. 

HACUEN, bourg des États Pussians, prov. 
de Westpbalie , régence , cercle et à i 1 . S. 
O. d'Arensbei-g. 5 a 4 

HACHENBUURG, Hachenburg, ville du 
docbé de Nassau , chef-lieu de bailliage , à 
S 1 . i/a N. de Montabaur et à g I. O. N. O. 
de Weilbourg; à quelque distance de la rive 
gauche du Gross-Niesler. Elle est murée, et 
possède I château et t église. On y fabrique 
des toiles , des maroquins et du tabac; il y a 
des forges et une affinerie. i, 43 o hab. 

Le bailliage contient 9,807 hab. , la plu- 
part protestans. 

HACHERO, bourg de Nubie, roy. et à 
16 1 . l/a N. de Sennaar, sur la rive gauche 
du Bahr-el'Azrab , 531 . au-dessous du con- 
fluent du Dender. 

HACHI ou HOUANCHOU , vUle de Dzoun- 
garie , division d'ili , près de la montagne 
Houan-chou. Elle fut construite, en 1765, 
et est la résidence d'un général , de divers 
employés et d'une garnison de 3 , 3 oo hommes. 

La montagne renferme des mines d'argent, 
et est couverte de forêts; le pays environ- 
nant est fertile et riche en pâturages. 

HACHID-EL-BEKIL ou KOBAlL, pays 
d'Arabie, dans la partie sept, de l'Yémen, 
entre 1 5 » 1 7' el 1 8° de lat. N . Il est très-mon- 
tagneux, et habité par différentes tribus séden- 
taires qui forment une espèce de confédé- 
ration. L'Hachid-el-Bekil renferme plusieurs 
cantons , tels que ceux de Béni- Ali , Beni- 
Cheiâr , Deibân , et Ghula-Ibn-Hossein ; Dei- 
fân , Kharres , Debin et Barrad en sont les 
principaux endroits. Chamir et son territoire 
y sont enclavés. 

HACHIS A , montagne de Barbarie , dans 


l'empire de Maroc , prov. de Suse , près de 
Messa. Elle fait partie de l'Atlas. C'est d'a- 
près elle que des Espagnols ont appelé la 
chaîne de l'Atlas Hanebisa ou Anebisa. 

HACHIVILLE, village des Pays-Bas, prov. 
et â i 4 I. 3/4 de Luxembourg , arrond. et â 
7 I. 3/4 de Diekirch , cant. et â 3 I. 1/4 de 
Clervaux. 436 hab. On trouve du fer oxidé 
dans les environs. 

HACHMÜHLEN , village du roy. de Ha- 
novre , gouv. et â 3 I. S. O. de Hanovre , et 
â 3 1 . N. E. de Hamein , dans la princip. de 
Kalenberg , baill. de Ricklingen; près de la 
rive droite do Hamel. Il y a une verrerie 
pour bouteilles. 344 hab. 

HACUOUR , village et ruines de Nubie. 
Voy. Assoea. 

HACHTERKHAN , viUe de Russie, en Eu- 
rope. yoy. Asteaxhah. 

HACHY, village des Pays-Bas, prov. et 
à 7 I. 3/4 de Luxembourg, arrond. et â 6 I. 
3/4 de Neufebâteau, cant. et à a 1 . 1/4 
d'Etalle. i, 5 a 5 hab. 

IIACKEN ou HAGGEN , montagne de 
Suisse , au centre du canton de Schwitz, près 
et au N. E. du bourg de ce nom. Elle fait 
partie de la chaîne qui sépare la vallée de la 
Muotta de celle du Sil ; deux de ses som- 
mets , le Mylhen et le Schwitzerhacken , ro- 
chers nus et d'un aspect effrayant, atteignent 
1,000 toises au-dessus de la mer. Le Hacken 
est traversé par un chemin fréquenté qui con- 
duit de Schwitz â Einsidein ; sur le col est 
une source sulfureuse. 

HACKETSTOWN, village d'Irlande, prov. 
de Leinster, comté et à 5 I. 1/3 E. de Car- 
low, baronnie et à 3 I. E. de Ratlivilly. Il 
s'y tient 8 foires par an. Il fut attaqué en 
1 798 par un corps d'insurgés qui fut repoussé 
par les troupes royales. 

HACKINSACK, comm. des États-Unis, 
étal de New-Jersey, comté de Bergen, à 4 I. 
N. de New-York; sur la rive gauche de la 
rivière de son nom. Il y a 3 églises; toutes 
les constructions sont en pierre, et â la ma- 
nière hollandaise , attendu que la majeure 
partie des bahilans sont d'origine hollan- 
daise. 3,076 hab. 

La rivière Hackinsack vient de l'état de 
New-York, et se jette dans l'Atlantique, au 
N. de l'ile de Staten et à l'O. de New-York, 
en mêlant ses eaux à celles du Pasaic, après 
un cours d'environ 13 I. du N. au S. 

HACKNEY-S*. JOHN, paroissse d'Angle- 
terre , comté de Middiesex , liundred d'Os- 
sulstone , â 1/3 I. N. £. de Londres. Il y a 1 
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église paroittiiile , pluiieun cfaapellei pour 
les non-conformistes , des écoles publiques 
et (les hdpitanx; le palais de S*. Jean, autre- 
fois la résidence du prieur de S*. Jean-de- 
Jérusalem , est un vieil édiBce habité main- 
tenant par des familles pauvres. Cette pa- 
roisse comprend les hameaux de Cbapton , 
Dorleston , Shacklewell , Kingson et Homcr- 
ton , habités en grande partie par des négo- 
cians de Londres , et renferme les moulins 
du Temple, (pii appartenaient aux Templiers, 
et qui seivent maintenant , soit à moudre du 
blé , soit pour des fabriques d'aiguilles et 
d'épingles, ou pour procurer de l'eau à Cbap- 
toii et à Homerton. On a trouvé , au milieu 
de marais voisins , les restes d'une voie ro- 
maine en pierre, ainsi que des médailles. 

aa, 4 g 4 l>*l>- 

HACQUEGNIES, village des Pays-Bas, 
prov. du Hainaut, à 8 I. 1/4 de Mons, arrond. 
et i 3 I. 3/4 de Tournai, cant. et à 3/4 de 1 . 
de Frasnes. 701 hab. 

HAD ( RAS-EL ) , et par corruption RO- 
SALGATE , cap qui forme l'extrémité S. E. 
de l'Arabie , dans l'Oman, par aa° 3 ' o" de 
lat. N. et 54° 36 ' 3 o" de long. E. 

IIADAUA , ville de Barbarie, Ha- 
nsjA. 

HADAIDÉ , Arab el Hadaïdeh, tribu d'A- 
rabes Bédouins de la Turquie d'Asie, dans 
la partie sept, du pacb. de Damas, en Syrie. 
Elle habite le canton d'El-Ghauthah, aux en- 
virons d'Hems et sur le territoire des Maoud- 
lis. Les Uadaïdés sunt cultivateurs et guer- 
riers, très-braves, mais ennemis du brigandage 
et du vol ; ils sont abondamment pourvus 
d'armes , dont ils ont grand soin , et qu'ils 
portent jour et nuit. Ces Bédouins n'ont pas 
de chevaux ; ils se servent d'ânes d'une rare 
beauté, et dont les oreilles sont aussi courtes 
que celles des chevaux. 

UADAJA ou HADAUA, ville de Barbarie, 
empire de Maroc, prov. et à 55 l> E. N. E. 
de Fez, et à 33 I. S. de Melilla; sur la rive 
gauche de Moulouvia. Elle fut dévastée et 
resta long-temps déserte ; elle a été repeuplée 
dernièrement par des Arabes. 

HADAMAR , ville du duché de Nassau , 
chef-lieu de hailliage; i i I. i /4 N. N. O. de 
Limbourg et à 4 I. O. de Weilbourg, sur 
l'Els. Elle est ceinte d'un mur et renferme 
I château , 1 lycée , des fabriques de toile , 
de bonneterie et de tabac , et 1 forge avec 1 
martinet. i,44^ ^*1’- 

Le baill. contient i 3 , 3 oa hab., la plupart 
catholiques. 


HADAREM , tribu des Danakil , dans l'A-^ 
byssinie 01-ient., prés du golfe Arabique. Elle 
compte aoo guerriers. • 

HADDAM , comni. des États-Unis, état 
de Connecticut, comté de Middiesex; à 8 I. 
S. S. E. de Hartford, sur la rive droite (bi 
Connecticut. Elle possède 3 églises , et i 
chantier pour la construction des navires; 
commerce assez considérable avec les .An- 
tilles. 3 , 47 ^ hab. Le territoire renferme des 
carrières de belle pierre de taille. 

HADDAM (EAST), eomm. des États- 
Unis , état de Connecticut, comté de Midd- 
iesex; â 8 I. S. E. de Hartford , sur la rive 
gauche du Connecticut. Elle renferme 4 égli- 
ses , et a , sur le fleuve, un bon port, par 
lequel on expédie, dans les Antilles, du 
beurre, du fromage et du poisson fumé. 
3,540 hab. 

HADDENHAM, paroisse d'Angleterre, 
comté de Cambridge , dans l'ile d'Ely, è 1 I. 
1/4 O. S. O. de la ville de ce nom , bun- 
dred mérid. de Witcbford. 1,735 hab. 

HAD-DESSA, montagne de Barbarie , 
roy. de Tunis, près de l'extrémité N. E. du 
lac Laoudéah , à 13 1 . S. O. de Cabès. Elle 
est entièrement composée d'une substance 
saline aussi dure que la pierre , de couleur 
rouge ou violette, et d'un goél amer. ' 

HADDISGTON ou EAST-LÜTHIAN, 
comté de la partie mérid. de l'Écosse, entre 
55 " 47’ *l S 6 " 5 ' de lat. N., et entre 4 ° 4 ^’ 
et 5 " 33' de long. O. ; borné, au N. , au N. 
O., au N. E. et à l'E., par le golfe de Fortb, 
formé par la merdu Nord ;à l'O., par le comté 
d'Édimbourg; au S. et au S. E., par celui de 
Berwick. Il a 9I. de longueur, de l'E. k l'O., 
sur 6 I. de largeur , du N. au S. , et une su- 
perficie de 34 I. 

Les monts Lammermuir, qui courent de 
l'E. à l'Ü. dans la partie méridionale de ce 
comté , le partagent en deux bassins. Pres- 
(pie toutes les eaux qui coulent au N . se réu- 
nissent dans le lih de la Tyne , qui forme , à 
son embouchure, une baie peu vaste, mais 
sdre ; celles qui coulent au S. sont portées 
dans le Tweed, par le AVhite-Adder. 

Les cAtes sont généralement plates et sa- 
blonneuses ; dans quelques endroits cepen- 
dant, elles sont bordées de rordiers; on y 
ramasse une grande quantité d'herbes mari- 
nes , dont on se sert avantageosemrmt pour 
amender les terres. Le long de la mer et dans 
l’intérieur du pays , le sol est très-fertile. 
Les Lammermuirs, qui projettent dans ce 
comté un de leurs plus hauts sommets , le 
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Spartlelon-bill , de 36g toises , ne prisentent 
guères que des bruyères et des pâturages. 
L’agriculture est très-bien entendue dans ce 
pays, d'où elle s'est répandue dans toute 
l'Ëcosse : on y récolte en abondance des lé- 
gumes et toutes sortes de céréales , qui for- 
ment son principal commerce , et , dans les 
années les moins bonnes , le produit surpasse 
encore de beaucoup la consommation des 
habitans. Le granit forme la base de la plus 
grande partie de ce comté, et la glaise pré- 
domine dans les bas-fonds des Lammermuirs. 
L'iladdington renferme d'abondantes carriè- 
res de bouille , de pierre de taille cl de cal- 
caire , et des mines de fer et de plomb ; il 
possède aussi plusieurs sources d'eau miné- 
rale. La fabrication du sel et la pèche occu- 
pent les babitans de la cèle. Ce comté, tout 
agricole, n'a que peu de manufactures; on y 
compte quelques fabriques de toiles , dedrap, 
de vitriol et de sel ammoniac , et des distille- 
ries. 

Le comté d'Haddinglon renferme les bourgs 
royaux d'Haddinglon , de North-Berwick et de 
Dunbar, et a pour chef-lieu la ville du même 
nom ; il se divise en 3 presbytères : DalLcith, 
Dunbar et Haddington, et contient a 4 parois- 
ses et 35,137 

HADDINGTON, ville d'Écosae, chef-lieu 
de comté et siège de presbytère , à 3 I. i/a O. 
S. O. de Dunbar et à 5 I. 1/3 E. d'Édim- 
bourg ; dans une plaine , sur la rive gauche 
de la Tyne, qu'on y traverse sur 3 ponts, 
dont un la joint au faubourg de Nungate. Les 
maisons en sont régulières et bien bâties : on 
y remarque l'église paroissiale , construite 
vers le xin‘ siècle; l'bétel-de-ville et la cham- 
bre du conseil. Elle possède une distillerie 
considérable, et quelques fabriques de gros 
drap autrefois importantes. Il s'y tient 4 foi- 
res par an , et tous les vendredis un marché 
de grains , le plus fort de toute l'Écosse.Tlad- 
dington a le titre de bourg royal , et se joint 
à Dunbar, Nortb-Bervick , Jcdburgh et Lau- 
der, pour envoyer uu membre au parlement. 
C'est à Gifibrd , qui dépend de la paroisse de 
celte ville, qu'est né le célèbre John Knox, 
réformateur de l'Ëcosse. A environ i /3 de I. 
E. d'Haddinglon était située l'abbaye de ce 
nom, fondée en 1173 par Adda, mère de 
Malcolm iv, et par Guillaume-le-Lion , et 
dans laquelle s'assembla en 1 548 le parlement 
qui consentit au mariage de la reine Marie et 
ilu dauphin de France. La paroisse contient 
5 , 355 bah. 

On croit que cette ville a été érigée en 


bourg royal sous David 1" ; elle parait avoir 
été autrefois fortifiée , et l'on voit encore quel- 
ques restes de ses murailles. En ia 44 et en 
1 5 g 8 , de violens incendies la ravagèrent . et , 
en i 355 , Ëdouard in la brûla ; les Anglaia 
s'en emparèrent en i 548 . Elle a été aussi In 
victime de plusieurs inondations de la Tyne, 
notamment en i4ai et en 1776. 

HADEA , contrée d'Abyssinie, dans le pays 
des Galles non civilisés , au S. O. de la pror. 
de Clioa. Elle est arrosée par le Belo , affluent 
du Bahr-el-Axrak. 

HADEBA (BAHR-EL), lac qui, suivant 
d'anciens renseignemens , im trouverait dans 
la Nigritie orientale , aux environs du Bahr- 
el'Ghazal , et au N. E. du lac connu main- 
tenant sous le nom de 'l'châd. D'après les 
mêmes données , il aurait 16 1. de long et 
4 de large, et ses eaux seraient douces et 
toujours abondantes. La relation récente de 
Denham et de Clapperton ne dit rien de ce 
lac. 

HADEIGA , ville de Nigritie. foy*. Ha- 
Dua. 

HADELN , petit pays du roy. de Hanovre, 
dans la partie sept, du gouv. de Stade ; borné 
au N. par l'Elbe , à l'E. par le baill. de 
Neuhaus, au S. par celui de Bederkesa, k 
rO. par la juridiction claustrale de Neuen- 
walde, et au N. O. par le baill. de Ritae- 
bùttel. 11 a 5 I. de longueur du N. au S. , et 
4 I. de largeur de l'E. à l'U. Il est traversé 
du S. au N. par le Medem , qui y est navi- 
gable , et renferme au S. O. beaucoup de 
marais. C'est un pays en général si bas, que 
dans quelques endroits on a eu besoin de le 
garantir des inondations de l'Elbe par des 
digues ; mais le sol en est très-fertile et cul- 
tivé avec le plus grand soin ; il produit abon- 
damment du blé , des plantes potagères , des 
légumes , du lin , du coIm et des fruits. On 
y élève des bétes à cornes, des porcs et beau- 
ceaup d'oies ; la pèche et la navigation sont 
les autres branches d'industrie. Les habitans 
jouissent de quelques privilèges; ils sont régis 
par un code particulier et nomment leurs ju- 
ges. 15,673 liab. 

Le pays de Hadein ne forme qu'un seul 
bailliage , celui d'Otterdorf , et a pour chef- 
lieu la ville de ce nom. 

H.ADENDOA , tribu arabe de la partie S. 
E. de la Nubie , sur les bords de l'Atbara, et 
dans les monts Langay, au S. de Suakem. Les 
Iladcndoas sont Bédouins , les uns sédentai- 
res , les autres nomades. 

IIADEQUIS, ville de Barbarie, empire. 
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prov. et à 4a 1- O. N. O. de Maroc , et à lo 1. 
E. S. E. de Mogador. 

HADERSDORF , village de l'archiduchë 
d*Âutricbe , pays au-dessous de TEns , cer- 
cle inférieur du Wienerwald , 3i a 1. O. de 
Vienne et à i I. a/S E. de Burkersdorf. On 
y remarque un monument funèbre à U mé- 
moire du général London , qui y avait un 
château. 

HADERSLEBEN, ville de Danemark, du- 
ché et à i8 1. N. de Sleswig « et à ii 1. 1/3 
N. de Flensborg ; chef-lieu de baill., sur le 
bord sept, d'un bras de mer lon^ et étroit 
formé par le Pelit-BcU. Lat. N. 55“ i5' i5^'. 
Long. E. 7® 10' 34*^ Elle renferme a égli- 
ses, 1 hôpital , quelques brasseries et des dis- 
tilleries d'eau-de-Tie de grains. Son port est 
comblé, et ne peut recevoir que des barques. 
Le passage du Sleswig à Tile de Fionie lui 
offre ses principales ressources; commerce 
de grains , eau-de-vie de grains et fromages. 
11 s'y tient 6 grands marchés par an. 3, 600 
habitans. 

Le baill. est le plus grand du Sleswig , dont 
il forme la partie septentrionale. Il touche à 
la fois au Petit-Belt, du c6té de TE. , et à la 
mer du Nord , à FO. ; se divise en ^ hsrads 
ou districts : Grom , Froes , Hadenicben , 
Hvidding , KaUlund , Norrangst , et Tbystrup, 
et en 1 prévôté , celle de Bollerslebcn. 36,864 
habitans. 

HA-DERVICH, désert du TurVestan, dans 
le khanat de Kliôkban , vers le Sirdéria, en- 
tre Khodjeud et le bourg de Bâdâm. H y 
souffle toujours un vent ^rès-fort. 

HADET , rivière de Barbarie, empire de 
Maroc, prov. de Drafaa. Elle descend du 
versant méridional de l'Atlas , et , après un 
cours de 13 1. au $. E., se joint k la Secora , 
affluent supérieur de la Draha. 

HADHÂZ, bourg de Hongrie, dislr. par- 
ticulier des Haiduckes, à 3 1. i/4 N. de De- 
brelzin et k 3 1. i/a E. de Boszôrmcny. 4iOoo 
bab., la plupart calvinistes. 

llADlD(DJEBEl^EL)ouMONTD£FER, 
monlagne de Barbarie, empire et prov. de 
Maroc, près de la rive gauche de la Tcnsifl, 
et prés de l'Atlanlique. 

HÂDIÉ, petite ville d’Arabie , dans TYc- 
men , distr. et k il. 1/3 S. de Kusma, et 
à 7 1. K. de Bcit-cl-Fakih , sur une hau- 
teur. Elle n'a que de chétives maisons en 
pierre. On y fait un commerce considérable 
de café, qu'on envoie k Beit-cl-Fakih ; les 
marchands qui se renflent dans celte der- 
nière ville font ordinairement leur rési- 
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dcnce à Hadié , où règne un air frais et sa- 
lubre. 

IIADIJA ou HADEIGA , ville de Nigritie, 
dans le Haoussa , au N. de Katagoun , et à 

75 I. O. de Kouka. 

HADITH , ville de la Turquie d'Asie , 
dans la partie S. O. du pach. et k 17 I. 

N. O. de Bagdad , et k i3 I. S. E. d’Ao- 
nah , sur la rive gauche de l'Euphrate. 3oo 
maisons. Il y a un grand nombre de vergers 
aux alentours. 

HADJAR , pays d'Arabie, Lahss. 

HADJAR, ville d'Arabie, dans l'Iledjaz, 
k 60 I. N. de Médine , entre des montagnes 
rocailleuses et sur la route des caravanes 
de Damai k La Mecque. Elle est forte. Les 
habitans se sont creusé des demeures dans 
le roc. 

HADJAR , bourg d'Arabie , dans l'Yémen, 
distr. de Hamdkn ; sur un rocher, à 5 1. O. 
de Sank. Il a une forte citadelle. 

HADJI-ABAD, groupe de mines, dans la 
Perse, prov. d'Aderbaidjan , sur Ia route de 
Mianéh k Tauris. On assure que cet mines 
sont celles d'une grande cité dont on ignore 
encore l'histoire : on y voit des pierres de 
tombeaux dans le style arménien. 

HADJI-BEKTACH , ville de la Turquie 
d'Asie, dans la Caramanie, saniljak etk 14 1. 
S. E. de Kircheher. 

HADJIREY, ville de Russie, en Europe. 
yoy . Odessa. 

IIADJI-HAGIL , bourgade de Barbarie , 
roy. de Tripoli, dans le Fezzan , près etk l'E. 
deMourzouk. 3oo hab. 

HADJl-HAMZÉll, bourg de la Turquie 
d'Asie, pach. de Sivas , sandjak et k 18 1. 
N. O. de Tchouroum, et k 8 I. E. N. E. de 
Toiia. 11 est entouré de murs crénelés et 
flanqués de tours, et a une porte de fer, il y 
a un bazar et plusieurs bains. Les eaux et 
les arbres qui l'environnent en rendent le sé- 
jour désagréable , k cause de la quantité de 
mouchei*ons qu'ils y attirent. 

HADJl-KEUl, village de la Turquie 
d'Asie, pach. de Sivas, sandjak et k 10 1. 

N. O. d'Amaiiéh. On y exploite une mine de 
plomb tenant argent. 

IIADJI-MOURAD, ville de la Turquie 
d'Asie, pachalik et k 35 1. N. E. de Sivas, 
sandjak et k 35 I. N. O. de Devrighi. 

HADJI-OGLOÜ-BAZARDJIK, ville de 
la Turquie d’Europe, en Bulgarie, sandjak 
et à 19 1. S. E. de Silistri , et k 38 1. S. S. 

O. du Baba-dagb ; chef-lieu de juridiction. 
Elle fui prcsqu'entièrcmcnt Hétniito par 
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les Russes, en 1774} depuis, elle a clé re> 
hutie. 

HÂDJIR « bourg d'Arabie, dans rYémen; 
à 3 I. N. O. de Djebi et à 5 I. N. E. de 
Kusuia , sur une montagne. Il y a 1 petite 
mosquée , 1 bonne auberge , et diverses ci> 
,lcrnes. 

Près de là est une source assez considc* 
rabic formant un petit ruisseau qui va se 
perdre à environ ^00 pas de là, reparaît à 
quelque distance plus bas en iin plus gros 
volume , et finit par di.sparaltre entière* 
ment. 

IIADJREK , sandjak de la Tui'quie d'A* 
sie , dans le pach. d'Akhalzikch, 

HADJYGONDGE, Hajj f^nge ^ ville de 
THindoustan anglais, presid. et anc. prov. 
du Bengale, dislr. de Dacca-Djelalpuur , à 

I a 1 . O. S. O. de Dacca; sur la rive droite 
du Gange, qui a dans cet endroit ij 3 de 1 . 
de largeur. On y fabrique de belles mousse* 
lines. 

HADJY-KHAN ou HADJYPOUR , ville 
du Dcloutcbistan , prov. de Kotch-Gan* 
dava, distr. de Horrond-Dadjel , à 4 1 - de 
la rive droite du Sind et à i 3 1 . E. de Hor* 
rond. Elle est habitée par des Afghans et des 
Hindous. 

IIADJYPOUR , ville du Béloutchistan. 
yojr. llADJT-KHAir. 

HADJYPOUR , Hùjjpoor, ville de l’Hind- 
oustan , dans les possessions des Seyks , anc. 
prov. et à 3 o 1 . E. de Lahore, distr. et à 
10 1 - N. de Djaltinder. 

HADJYPOUÎt, Hajypckor J ville de l'Hind- 
oustan anglais, prc&id. du Bengale, anc. 
prov. de Bahar , chef-lieu du distr. de Ty- 
rout ; près de la rive gauche du Gange , à 
3 I. N. de Patna , dont elle est séparée par 
le fleuve. Siège d'une cour de justice. Elle 
a des fortiBcations en ruine. L'intéi*ieur est 
assez bien bâti, et il y a 1 séminaire hindou. 

II 8*y tient, en novembre, un grand marche, 
pour chevaux et bestiaux. 

Cette ville fut fondée , en i 35 o , par llias 
Hadjy, 3' roi mahométan du Bengale, qui 
la Gt fortiGer. Elle fut prise par les troupes 
de l'empereur Akbar, après une belle dé- 
fense j depuis, les fortiGcationsont été négli- 
gées. 

HADLEIGH, paroisse d'Angleterre , comté 
d'Esscx, hundred et à 1 1 . iju O. S. O. de 
Rocheford^ et à 4 1 - 3/4 S. S. E. de Chelms- 
ford. On y remarque les ruines d'un château- 
fort situé sur une montagne escarpée , et 
^’où la vue s'étendait au loin sur la Tamise ; 


cc chnleau fut bâti par Hubert de Burgh , 
sous le règne d'Henri III. $39 hab. 

HADLEIGH , ville d'Angleterre , comté 
de SuGblk , liundred «le Cosford , à 3 1 , O. 
d'Ipswicli et à 3 I. i/s E. de Sudbtiry; sur la 
rive gauche du Bret. L'église paroissiale est 
d'une belle architecture^ il y n 13 maisons 
de diarité et des Glatures de laine. 11 s'y 
tient un marché tous les jeudis. 3,939 bali. 

On prétend que Hadlcigh était le lieu do 
résidence des rois d'Estanglic, et que Gu- 
thrum-lc-Danois y fut baptisé. Cette ville, 
autrefois municipale , a abandonné sa charte 
sous Jacques 11. Le docteur Rowland Taylor 
y fut brûle, le 9 février i 555 , dans la per- 
sécution qui eut lieu contre Mario Stuart. 

HADLEY ou MONKEN-HADLEY , pa- 
roisse d'Angleterre , comté de Middlesex , 
luindrcd d'Edmonton, à 1/3 1 . E. de Cbip- 
piilgbarnet et à 4 1 * O. de Londres. 

L'église a clé bâtie par Édouard iv; on voit 
encore au sommet du cloclier un pot de fer 
dans lequel on brûlait autrefois de la résine : 
cet usage ancien faisait des clochers des es- 
pèces de fanaux. 939 liab. 

HADLEY , comm. des États-Unis , état 
de Massachuselt.s , comté de Hamps; 337!. 
O. de Boston. Elle est séparée de Norlhamp- 
ton par le Connecticut , qu’on y traverse sut* 
un pont d'environ 1,000 pieds de long, lly a 
un séminaire très-fréquenté , 1,461 hab. 

HADLEY (SOUTH), comm. des États- 
Unis, état de Massachusetts, comté de Hamps , 
près et au S. E. de Northampton et à 37 1 . O. 
de Boston ; sur la rive gauche du Connecti- 
cut, à l'endroit où ceGcuve forme une chute 
de 5 o pieds. On a construit sur ce point une 
digue de 1,100 pieds de long et de 4 i/4 de 
haut, ainsi qu'un canal de 713 mètres do 
long avec 5 écluses; à l’une des extrémités 
de ce canal il y a une pêcherie, une fabrique 
de clous, et plusieurs moulins. 11 y a dans 
cette commune une source minérale très-fré- 
quentée. i,o 5 o hab. 

ilADMERSLEBEN , ville des États Prus- 
siens , prov. de Saxe , régence et à 5 1 . S. O. 
de Magdebourg , cercle et à 3 I. 3/3 S. O. 
de Wanzieben. Elle est ceinte d'un mur et 
divisée en 3 quartiers. Elle renforme 3 
églises et beaucoup detisseranderies. 960 bab. 

HADOL-LA'TOUR , village de France , 
dép. des Vosgc.s , arrond. et à 3 I. 1/4 S. d'É- 
pinal , cant. et à 1 I. 3/3 N. E. de Xerlienv. 
i, 83 o hab. 

HADRA, village de la Turquie d’Asie. 
yojr. AoKA. 
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HADRAMAOUT, contrée dan* la partie 
loérid. de rArabie. à l’E. de T Yémen , au 
S. O. de rOman, et au S. du Nedjed; bai> 
gnée au S. par l'océan Indien , sur lequel elle 
s'étend depni* remboiicbiire du Chabb ou de 
la rivière qui vient de Sanu jusqu'au golfe de 
Curia-Muria , c'est-à-diro entre 4^® et 54“ 
de long. E. Son point le plu* merid. est 
rembouchurc de la meme rivière, par i4“ 
de lat. N.j ver* le N., ce pays est pres- 
qu'entièrement inconnu. Nous évaluons à 
330 1. environ la longueur de l'Hadramaout, 
de TE. à l'O. ; il est impossible de rien afür- 
raer sur sa largeur. 

Les côtes de cette contrée ne sont décou- 
pées par aucune échancrure remarquable , si 
l'on excepte le golfe de Curta-Muria , où se 
trouve le petit archipel du même nom ; elles 
projettent quelques caps , tels que le Fartach, 
le Âlorebat, le Monteval. Les rivages offrent 
une surface unie et stérile , surtout vers l'O. , 
où s'étendent les plaines sablonneuses de 
FAhkaf. A quelque distance dans l'intérieur, 
on rencontre des chaînes de montagnes qui 
sont entrecoupées de fertiles vallées, et parmi 
lesquelles on remarqfie le Djebel ebCamar ^ 
au-delà , on ne trouve plus que des déserts 
affreux. Le manque de cours d'eau distingue 
cette région comme le reste de l'Arabie ; après 
le Chabb , le Prim, qui coule dans la paitic 
orientale pour se rendre dans l'océan Indien , 
est le seul à citer. 

Ce pays formait, avec l'Yémen, l'Arabie 
Heureuse des anciens. Le climat est très- 
chaud , mais salubre ; les pluies sont fré- 
quentes, et suppléent aux courans d'eau 
pour l'aiTosement des terres. On récolte du 
froment , des légumes et des fruits, dont le 
plus précieux est la datte ] mais ce qui con- 
tribue leplus à rendre florissant le commerce 
de ce pays, ce sont ses riches produclions 
d'encens : on y trouve aussi la myrrhe , l'a- 
loès et la gomme arabique. Les animaux do- 
mestiques sont les chameaux, les ânes, 1rs 
moutons et les chèvres. Les montagnes pré- 
sentent de riches pâturages, mais sont gé- 
néralement dépourvues de bois; quelques 
collines sont couvertes de vignobles. On y 
fabrique des cbâlcs de soie, de la toile , des 
tapis , et de grands couteaux que les Arabes 
sont dans l'usage de porter à leur ceinture. 
Le commerce était beaucoup plus actif avant 
la découverte du cap de Bonne-Espérance , 
lorsque celte côte se trouvait sur le chemin 
de l'Europe aux Indes. Les habitans sont 
des Bédouins sunnites très- attachés à leur 


religion; ils sont en partie sédentaires, en 
partie nomades : ceux qui n'ontaucun moyen 
de subsistance dans leur pays s'expatrient 
jusqu'à ce qu'ils aient amassé une petite for- 
tune. Ce pays se divise en une multitude de 
principautés ; chaque ville a son chéykh. Des 
inimitiés perpétuelles existent entr'elles et 
troublent le repos des peuples ; toutefois 
ceux-ci , jaloux de leur liberté comme tous 
les Arabes, ne laissent à leurs ebefs qu'une 
ombre de puissance. 

L'Hadramaout tire son nom des Adramites 
ou Chatramolitœ , qui l'habitaient ancienne- 
ment avec les Sabéens , les Homérites , les 
Sachalites , les Ascites et les Chadéens ; il 
renferme vers l'E. le pays de Sedjer , et, 
suivant quelques géographes , il comprend en- 
core vers le N. le Mabrah , contrée aride, 
dont les habitans parlent un dialecte particu- 
lier, et le grand désert sablonneux d'Ahkaf, 
qu'il ne faut pas confondre avec le pays du 
même nom , situé dans la partie occidentale 
de l'Hadramaout. Les villes principales de 
celte vaste contrée sont : Macuba, Sahar, 
Kecbin , Hasvel , Sedjer, Dofar, Morebat 
et Hasek , toutes sur la côte ; on remarque 
dans l'intérieur Tcrim , Khibam et Doan. 

HADRAN, ville do Perse, dans l'Ader- 
baïdjan , à 49 1- S. O. de Tauris. 

HADUR, canton d’Arabie, dans la partie 
montagneuse de l'Yémen, prés et au S. O. 
de Sanà. 

HAECHT ou HAEGUT, village des Pays- 
Bas, prov. du Brabant mérid., arrond. et 
à 3 1. 1/3 N. de Louvain, et à 5 1. N. E. de 
Bruxelles; chef-lieu de canton, à quelque 
distance de la rive gauche de la Dyle. i,65i 
habitans. 

UÆFRINGE, ilôt de 1a Baltique, près de 
la côte orient, de U Suède , préfecture de 
Nykceping. Lat. N. 58° 35' 4°''* Long. E. 
i4“ 58' i5". Il y a un phare. 

HAEKENDOVER, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant méridional, à 9 I. 1/4 de 
Bruxelles, arrond. et à 4 1- 3/4 
Louvain, cant. et à t/s 1. E. de Tirlemont. 
460 hab. 

HAELEN, ville des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond. et à 4 L i/4 O. de Hassclt , 
cant. et à 1 1. O. de Herck; sur la^Velpc, 
près Je la rive gauche de la Grande-Gette. 
Elle est très-ancienne, et a été ruinée par 
les guerres. 1,783 hab. 

Plusieurs auteurs prétendent que c’est 
entre cette ville et Herck que les Francs 
vinrent se fixer en 4^^» territoire a con- 
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serve ]e nom de yranckrj ck ( royaume des 
Francs ). 

HAELTERT, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orientale, arrond. et à 6 1. 3/4 
E. d'Audenarde, cant. el à il. 3/4 E. d'Her^ 
zeele. a >91 4 

IIÆMUS, chaîne de montagnes de la Tur- 
quie d’Europe. yoy\ Balkak. 

HAE^i-AGAN , bourgade de Barbarie, dans 
le Tripoli propre, à 5a 1. S. S. O. de Ben- 
gazy; sur le golfe de la Sidre, prés et au N. 
d'un marais considérable. 

HÆNSADA, HENZADA ou HENTHAH- 
BAH , ville considérable de l'empire Birman , 
roy. de Pégou , prov. de Talain-Pyij sur la 
rive droite du plus grand des bras de l'I- 
raouaddy, à 33 1 O. N . O. de Pégou et à a8 1. 
N. O. de Rangoun. 

HÆRADSKAR, ilôt de la Baltique, sur 1a 
cOtc orient, de U Suède , préfecture de Lin- 
kœping. Lat. N. 58° 8' 3o". Long. E. i4°38' 
45''. 11 y a un phare. 

HAEREN, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant méridional, arrond. et à 1 1. 1/4 N. 
E. de Bruxelles, cant. et à 1 1. S. de Vil- 
vorde. 5o3 hab. il y a des carrières de pier- 
res à digiier et à bâtir. 

HAERINGHK, village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre occid. , arrond. et à 4 L >/3 
S. de Fumes ^ chef-lieu de canton , à 4 L O. 
N. O. d'Ypres. a, 000 hab. 

Il AERLEBEKE, bourg des Pays-Bas, prov. 
de la Frandi*e occidentale, arrond. el â i 1. 
1/4 N. N. E. de Couiirai, chef-lieu de can- 
ton ; sur la route de Gand à Courlrai, près 
de la rive droite de 1a Lys. 11 y a des tisse- 
randeries , des fabriques d’huile , des distille- 
ries de genièvre et des blanchisseries de fil 
cl do toile. 3,526 hab. C'était une ville forte, 
et la plus ancienne de la Flandre. Détruite 
par les Normands en 88a, elle fut rebâtie en 
945 par le comte Arnoul i***} les habitans 
de Coiirtrai la ruinèrent et l'inccndicrent en 
988 : depuis elle n'a pu se rétablir. 

HAES, ville d'Arabie, Has. 

HAKSDONCK, bourg des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orientale, arrond. et à 4 i/4 

N. N. E. de Termonde, cant. et à z 1. t/3 
N. N. Ë. de Tamise. U y a des tisserande- 
rics. a,25o hab. 

llAFARfbras du Caroun , rivière de la 
Turquie d'Asie, pacb. de Bassora. 11 se sé- 
pare du lit de cette rivière près de Sabla , se 
dirige à l'O. S. O. l’espace de 5 1., tourne au 
S. E. , coule pendant iG 1. sous le nom de 
Bemichir, et va se Jeter dans le golfe Persi- 


quc. Au point où cobras change de direction, 
il s’unit à un canal d't I., dérive du Chalt-el* 
Arab ÿ les plus grands navires peuvent passer 
dans ce canal lorsqu'il est plein. 

HAFAR, bourg de Perse, dans le Khouz- 
istan, sur la limite de la Turquie d'Asie, 
à ta l. E. de Bassora et à 3 q 1 . S. O. de 
Chuchter; sur le liafar, et près du Chatt-el- 
Arab. 

HAFF (GRAND ET PETIT), hc des ÉUU 
Prussiens. Voy. STEmaBR-nAFF. 

HAFFYR , bourg de Nubie, territ. dcMa- 
has; sur la rive droite du Nil, un peu au- 
dessous del'île Melck-Berkcté , à 20 L N. N. 
E. de Maraka. 

HAFNE-FIORD , port sur 1 a edte occid. 
de l'Islande , dans le Sudland , au S. de Bea- 
sâstadcr, par 64° 3 ' de lat. N. et a 4 ** t 5 ' de 
long. O. 

HAFNERZELL ou OBERZELL, bourg de 
Bavière, cercle du Danube-Inférieur, prési- 
dial et à 2 1 . 1/4 S. O. de Wcgscheid, et a 
2 1 . 3/4 E. de Passau; sur la rive droite du 
Danube. 11 y a une grande manufacture de 
faïence où l'on fabrique aussi des creusets ; 
la filature du lin et la fabrication de la toile 
y sont très-actives , et l'on y construit des ba* 
teaux. 1,800 hab. • 

HAFSLOE, paroisse de Norwègc, diocèse 
et à 32 I- N. £. de Bergen, baill. de Bergen 
septentrional. 2,107 

IIAGA, château royal de Suède, préfec* 
ture et â t/2 1 . N . N . O. de Stockholm , diitr. 
maritime de Danderyd, sur le bord occid. 
du lac de Brunsviken. Ce château , bâti par 
Gustave ni, a une belle bibliothèque. 

HAGARA , tribu de Touanks, dans le Sa- 
hara, près du Fezzan. 

HAGEDIS, ile de la mer de U Sonde , an 
S. Ë. de l'ilc Célèbes et au S. de Bouton. Lat. 
S. G° 8^ Long. E. 120° 2t'. Ce n'est qu'un 
rocher, qui a reçu son nom du grand noiu- 
bre de lézards qu'on y a trouvés. 

UAGELAND ou HAEGELÂND, petit 
pays des Pays-Bas, dans la partie occid. de 
la prov. de Limbourg. 11 forme une partie 
considérable de l'arrond. de Hassolt. 

HAGELBKRG, village des États Prus- 
siens, prov. de Brandebourg, régence el à 
10 1 . S. O. de Pütsdam , cercle de Zanch- 
Beizig, et à 1 I. O. de Belzig. 11 s'y livra, le 
27 août 18 13, un combat sanglant entre les 
Français cl les alliés, à la suite duquel lea 
premiers furent forcés à la retraite. 

IIAGEN, ville des États Prussiens, prov. 
de AVestphalio, régence et à 9 1. O. d'Arens- 
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bcrf;; chef-lieu de cercle, «u confluent de 
la Volme et de l'Empc. Elle a 3 églises , et 
des fabriques de draps , de bas , de chapeaux 
et de ferronnerie. u,6uo hab. 

Le cercle est très-montagneux et peu fer- 
tile ; l'éducation des bestiaux y est soignée , 
et les bords de la Volme et de l'Empe sont 
couverts d'usines où l'on fabrique une grande 
quantité d'objets en fer et en acier. 39,360 
habitans. 

U AGEN , bourg des États Prussiens , prov. 
de Westphalie, régence, cercle et à 4 I. S. 
S, O. d'Arensberg, et à 5 I. 1/4 E. d'Altena. 

HAGEN , bourg du roy. de Hanovre , gouv. 
et è 1 3 I. S, O. de Stade , duché et è 7 1. i/a 
N. N. O. de Brème; chef-lien de baill. do- 
manial. Il / a I chapelle. 448I“>I>’i 1^ baill. 
en contient 8,194. 

HAGENAD , ville de France, Ha- 

CCXHAC. 

HAGEN BACH, ville de Bavière, cercle 
du Rhin, distr. et è 4 I. i/a S. de Landau, 
cant. et à a I. S. de Kandel, non loin do la 
rive gauche du Rhin. Il y a i chéteau ; elle 
est bien déchue. 859 hab. 

HAGENBOURG , bourg de la princip. de 
Schaiienbourg-Lippe, chef-lieu de bailliage; 
à 6 I. O. S. O. de Hanovre, non loin du bord 
mérid. du lac de Steinhude. Il y a un châ- 
teau. On y fabrique beaucoup de toile et de 
coutils ; il s'y tient plusieurs grands marchés 
par an. 9S0 hab. 

Le bailliage forme la partie septentrionale 
de la principauté, et contient 4i»7 hab. 

HAGENüW , bourg du grand-duché de 
Mecklenbourg-Schwerin , chef-lieu de bail- 
liage; à 5 I. a/3 S. O. de Sebwerin, sur le 
Schmar. Il y a i église et des fabriques de 
tabac, de toile et de pipes de terre. Il s'y 
tient 4 foires par an. i,6a5 hab. 

Le bailliage contient 9,539 hab. 

HAGERSTOWN ou ELIZABETHTOWN , 
ville des États-Unis, état de Maryland , chef- 
lien du comté de Washington, à 3o I. N. O. 
d'Annapolis et à a4 I. O. N. U. de Balti- 
more; dans un pays fertile, sur la petite ri- 
vière d'Antietam. Elle est régulièrement bâtie 
en briques et en pierre , et possède 4 églises. 
Il s'y fait un commerce considérable. 3,690 
habitans. 

HAGETMAU , bourg de France , dép. des 
Landes, arrond. et à a 1. a|3S.deS‘. Sever, 
et è 6 I. 1/4 S. S. O. de Mont-de-Marsan; 
chef-lieu de canton , dans une position agréa- 
ble, snr la rive droite de la Loust. Il_y a 
I ancien château et a tanneries. Les vins de 
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ton territoire sont recherchés; la chatte y 
procure beaucoup d'ortolans et d'autre gibier. 
Foires , le mercredi de la dernière semaine 
de janvier, de la i'* semaine de mai , de la 
a* d'aoùt et de la dernière d'octobre, pour 
bestiaux, a, 660 hab. 

HAGGEN , montagne de Suisse, f 'oj-, 
HACaas. 

HAGGLIOUADDY , flaggUwaddy j ville 
de l'Hindoustan, état et anc. prov. de Mais- 
tour, toubab de Tchatracal, à 7 I. S. O. de 
Serah et à a6 I. N. de Seringapatam. 

HAGIA, bourg de la Turquie d'Europe, 
dans la Livadie , tandjak et à 19 1 . E. N. E. 
de Tricala , et à 5 I. E. de Larisse ; chef-lieu 
de juridiction , sur une rivière qui te jette 
dans le lac Carias. 

HAGI A-DEKA , village de la T urquie d'Eu- 
rope, dans rile de Candie, sandjak et à 7 1. 
S. S. O. de Candie, près des ruines de Gov- 
tyne. On y voit les restes d'une église métro- 
politaine grecque et un aqueduc ; le célèbre 
labyrinthe n'en est pas fort éloigné. 

HAGIAR (EL), pays d'Arabie, trayez 
Lahsa. 

HAGIOS-GEORGIOS, bourg de la Turquie 
d'Europe, ^oy. Gaoaca oa Saiao(S'.). 

HAGIOS-JOANNIS ou AGIANI , village 
de la Turquie d'Europe , en Morëe, cant. et 
à 7 1 . U. N. O. de Caritène, et à 3 I. N. de 
Phanari ; prés de la rive droite du Carbonaro , 
sur une hauteur d'où l'on jouit d'une vue 
très-étendue et très -agréable. L'ancienne 
Heraa, qu'il remplace, parait avoir été con- 
sidérable; on voit encore quelques ruines 
d'édifices d'ordre dorique. 

HAGIOS-MAMAS, golfe de la Turquie 
d'Europe, yoy. CASsAXona. 

HAGIOS-SIDERI , port de la Turquie 
d'Europe, formé par le golfe de Lépante, sur 
la côte mérid. de la Livadie, sandjak deNé- 
giepont, entre la baie de Salons et celle 
d'Aspra-Spitia , à 10 1 . O. S. O. de Livadie. 

HAGIOS-STRATl, Na«, Ile de la Tur- 
quie d'Europe, dans l'Archipel, à 7 1 . S. S. 
U. de l'ile de Lemnos. Lat. N. 39° 3 o'. 
Long. E. aa° 4 °'- Elle a a I. de long et au- 
tant de large. Le village de même nom , 
situé sur la cùte occid., en est le lieu prin- 
cipal. 

HAGLEY , paroisse d'Angleterre , comté 
et à 6 I. N. de Worcester, hundred de Half- 
shire, à 3/4 de I. S. de Stourbridge. Elle 
renferme Hagley-park , une des plus belles 
maisons de campagne d'Angleterre, où se re- 
lirait lord Lyttlelon , et que visitaient sou- 
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vent Pope, Thomson, et autres littérateurs 
célèbres de ce temps. SqS bab. 

HAGSS-HEADouBALLYELANE-POINT, 
cap d'Irlande , sur l'océan Atlantique , prov. 
de Munster, comté de Clare , du côté sept, 
de l'entrée de Ja baie de Liscanor et au S. de 
celle de la baie de Gaiway. 

IIAGEE , comm. des États-Unis, état de 
New-York. , comté de Warren, sur la côte 
occid. du lac George, à a 5 1 . N. d'Albanj. 
On y remarque le Rogcr's-rock , montagne 
qui s'élève à 3 oo pieds au-dessus du lac. Si 4 
babitans. 

HAGUE (LA), souvent appelé impro- 
prement LA HOGUE , cap de France, for- 
mant Pexlrémité sept, du dép. de la Manche, 
arroud. et à 5 1 . i/a O. S. O. de Cherbourg, 
cant. de Baumont. Il s'avance dans la Man- 
che par 49° 4^' 4** 

de long. O. 

HAGUE ( LA ), ancien petit pays de 
France, dans la Normandie. H formait la 
pjirtie occid. du Cotentin , entre la Divette 
et l'anse de Vanville, et contenait a6 parois- 
ses; Cherbourg en était le lieu principal. H 
fait actuellement partie du dép. de la Manche. 

UAGUENAU ou HAGENAU, ville forte de 
France , dép. du Bas-Rhin , arrond. et à 6 1 . 
N. de Strasbourg, chef-lieu de canton; sur 
la Moder , qui s'y divise en deux bras , dont 
l'un traverse la ville et l'autre l'entoure au S. 
Lc^ murailles en sont anciennes et flanquées 
de toors; un large fossé les entoure. Elle a 
5 églises , I synagogue , i college , i hôpital 
militaire , et i maison de correction pour 
femmes. L'industrie y est tres-active; il y a 
des tanneries, des brasseries, des poteries , 
1 savonnerie, i faïencerie, 4 corderies, 3 tui- 
leries, G moulins à huile, 4 moulins à piètre, 
I filature de coton, i fabrique de percale et 
calicots, I de draps, i de siamoise, a de gou- 
dron , des moulins à garance, etc., 4 foires 
de 3 jours , le premier mardi de février , de 
mai , après la Michel et après la Mar- 
tin , pour bestiaux et marchandises diverses. 
9,5a8 hab. La forél d'Jlaguenau est une des 
plus étendues de !a France; elle a i;,ooo 
hectares , et contient une mine de fer et une 
tourbière. 

Haguenau était une ville impériale de la 
ci-devant Basse-Alsace; Louis xiv en abolit 
la préfecture. Depuis le traité de Munster, 
les Autrichiens l'ont assiégée en 1G75 , sous 
Montecuculli , qui fut forcé de se retirer, 
et en : cette dernière fois , le gouver- 

neur français voyant qu'il ne pouvait plus 


tenir , parvint à abandonner la place et à 
sauver la garnison. En 170G, le maréchal 
dcVillars, après avoir défait le prince de 
B-idc, qui venait au secours de cette place , 
s'en rendit maître après un siège de huit 
jours. Le aa décembre 1793 les Français y 
délirent les Autrichiens et les Prussiens réu- 
nis , enlevèrent toutes les lignes fortiflccs en 
avant d'ilaguenau , et entrèrent dans cette 
ville. 

HAGUEYR , (EL) , bourg de Nubie , roy. 
et a i 5 1 . N. de Sennaar; sur la rive gauche 
du Bahr-el-Azrak, un peu au-dessous du con- 
fluent du Dendcr. 

HAHA , baie sur la côte S. E. du Labra- 
dor , dans le golfe Laurent, vers 5 o** 4 ^' 
de lal. N. et 61** 3 o' de long. O. 11 y a un 
établissement sur scs bords. 

HAHIRAH, pays du Sahara, Haïr. 

HAÏ, arrond. de Chine, prov. de Ching- 
king. La ville qui en est le chef-lieu est à 
a7 1 . S. O. de celle du dép. de Foung-tliian 
et à 10*1. du golfe de Liao-toung. 

HAÏ , arrond. de Chine, prov. de Kiang- 
sou. La ville de cet arrond. est située près 
de la mer, vis-k-vis de l'ilc Yun-taï-chan , à 
6 I. N. N. E. de Nan-king. Lat. N. 34 ° 3 a' 
24^'. Long. E. 116® 3 ' 17". Le commerce y 
est très-actif au moyen du cabotage ; on s'y 
occupe beaucoup de la pêche. Cet arrond. 
est une mouvance directe; il comprend a 
districts. 

HAÏ-CHAN-TAO, lie de l'archipel de 
Corée, sur la côte S. O. de la presqu'île de 
ce nom, prov. de Tchu-sin. Ellcn'esl séparée 
du continent que par un canal étroit. Lat. N. 
34 '* 3 o'. Long. E. 124° 32 '. 

HAIDEN ou AMPEZZO, village du Ty- 
rol , cercle et à 7 1 . S. S. £. de Prunccken ; 
près des limites du roy. Lombard-Vénitien , 
sur une des principales routes qui condui- 
sent du Tyrol en Italie. Il y a un château. 
Ce village a joui long-temps de plusieurs 
grands privilèges, et se gouvernail en répu- 
blique.. 

IIAIDIIAÜSEN , bourg de Bavière, cer- 
cle de risar, présidial et k 1/4 de 1 . E. de 
Munich; sur la rive droite de l'isar, vts-a- 
vis de Munich. 11 y a a chalcaux , 2 églises , 
et des fabriques de soie, de chapeaux, etc. 
2,000 hab. 

HAIDOUCHKI, montagne delà Turquie 
d'Europe , en Servie, sandjak de Serociidria, 
au N. O. de Timok. Elle fait partie tic la 
branche du BalLaii qui sc dirige cuire les bas- 
sins du Timok et de la Morava. 
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HAÏ-DOUNG ou XU-DONG, prov. mari- 
lime flu roy. de Toti-kin , dans Tecupirc 
d’Aii-nam. 

HAÏDUCKES ( PAYS DES), en liongrais 
Hajdû-f^'arosokf dislr. de Hongrie, dans le 
cercle au-delà de la Theiss. Il est composé 
de trois parties distinctes, dont la plus con- 
sidérable est enclavée dans lecomitat de Sza- 
boclcs , et les deux autres sont situées entre 
ce comitat et celui de Bihar ^ l'une à l'E. et 
l'autre à l'O. de Debreezin 3 la superGcic de 
ces trois parties est de 4? !• c. Ce district 
est extrêmement uni, mais marécageux dans 
la partie occid. de la première division, où 
coule le Kadaros ^ la division située à l'O. de 
Debreezin est arrosée par le Kossely. Ce dis- 
trict est très-fertile en blé, vin et tabac j on 
y élève un grand nombre de bestiaux. Bùs- 
xôrmeny en est le chef-lieu , et il renferme 
6 bourgs décorés du titre de villes des Hai- 
duckes et 49 i^ 9 ^ t catholiques romains, 
réformés et grecs. Les Haïduckes jouissent 
de grands privilèges qu^ils tiennent de Jean 
Coi*vin, souverain de la Hongrie au xyu*" 
aièclc , en récompense de leurs services mili- 
taires : ils sont gouvernés par un colonel et 
un capitaine en second ^ ils ne paient pour 
toute contribution qu'une somme fixe de 
na,ooo ftorins , et envoient 3 députés à la 
diète. 

HAÏFA, ville de 1a Turquie d'Asie. 
Caiffa. 

HAÏ-FOUNG, dislr. de Chine, prov. de 
Chan toung. La ville de ce distr. est sur la 
frontière du Tchi-li, à 3o I. N. N, E. de la 
ville du dép. de Tsi-nan ; elle est faiblement 
habitée. Lat. N. 5o' 5i". Long. E. 11 5° 
a4'6". 

HAÏ-FOUNG, distr. de Chine , prov. de 
Kouang-toung. La ville de ce distr. est dans 
le S. K. de la prov., à 35 1. E. S. E. du dép. 
de Hoei-tchcou. Lat. N. 33 ^ 54' o". Long. 
£. 1130 57' 54". 

HAIG, comm. d’Angleterre, comté de 
Lancastre, hundred de West-Dcrby, à 3]4 
de l. N. de Wigan et à 7 1. N. E. de Liver- 
pool. Elle contient un beau château , et des 
mines de fer qui alimentent deux grandes 
usines où l'on fabrique des boulets et d'autres 
objets d'artillerie^ il y a aussi des houillères 
considérables dans lesquelles on a trouvé une 
source vitriolique. Il s'y tient 3 foires par an. 
On y a découvert de-< médailles et d'autres 
antiquités romaines. i,3oo hab. 

H.klGER, ville du duché de Nassau, baill. 
et à 1 1. 1/3 O. N. O. de Dillcnbourg et à 
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6 1 . N. W. E. de Weiibourg; sur la Dille. 
Elle a des forges à hauts-fourneaux, des fn> 
briques d'acier, et 1 papeterie. 1,073 hab. 

HAIGERLOCH , ville de la princip. do 
Hohenzollcrn- Sigmaringen , chef-lieu de 
bailliage, à 9 1. 1/3 N. O. de Sigmaringen 
et à 3 1. 1/3 O. de Hechingen^ dans une 
contrée agréable, sur la rive gauche de 
l’Eyach , au pied d'une montagne sur le som* 
met de laquelle est un château entouré de 
murs élevés. Celle ville, divisée en liautc 
et basse , a 1 faubourg et 3 églises ; il s'y 
tient plusieurs grands marchés par an. i, 4 ou 
habitans. 

Le baill. contient 7,900 hab. 

HAlliNGEN , ville de Wurtemberg, f^ojrez 
Hatinoen. 

ll.\ï-KHEOU SO , ville et port de mer de 
Chine, prov. de Kouang-toung, dans l’ilc de 
Hai-rian, à 1 1. N. «le la capitale de l'ilc ; 
chef-lieu du dép. de Khioung-lcheou, sur une 
péninsule longue et étroite , formée par U 
baie de Pc-cha-kiang et le bras occid . du Nan- 
tou-ta-kiang ; de mer basse, la moitié de la 
baie reste à sec. Dans le voisinage et sur les 
îles voisines, on voit des forts et des redou- 
tes. Une jetée s'avance au loin dans la baie : 
c'est là qu'est bâtie la douane , vaste édihee. 
Cette ville est à peu près aussi grande que la 
capitale; plu>ieurs de ses mes sont très-lon- 
gues , assez larges , et généralement propri-^ 
et bien pavées en briques ou en grandes dal- 
les. Elle a I collège, 1 temple dédié à U 
déesse Tbian-fci, protectrice des navigateurs, 
et est le centre du commerce de l'ilc. On eu 
exporte du sucre, des noix d'arec et de coco, 
de l'huile de coco, du sel, des peaux tan- 
nées; les importations consistent en marchan- 
dises de la Chine et en toiles de coton, pel- 
leteries, draps anglais, fusils et opium, objets 
venant de la Chine. 

HAÏ LAM , île de la mer de Chine, 
Hai-kah. 

HAÏ-LANG-SO, forteresse de Chine, 
prov. de Kouang-toung , dans une presqu'île 
qui s'avance au N. de l'ilc de Hat-ling, à jG 1 . 
£. de la ville du dép. de Kao-tchcou. 

HAILBRONN, ville du roy. de Wuiicm- 
berg. Heilbrown. 

H.\Ï-LING , lie de la merde Chine, sur 
la côte merid. de la Chine, prov. de Kouang- 
toung, vis-à-vis de l'embouchure d'une ri- 
vière, et au S. O. de la baie de Canton, à 
3S 1. E, S. E. de la ville du dép. de Kau- 
tcbeou. 

HAILLOT, village des Pays-Bas, prov., 
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arrond. et à SI. i/ü de Nainur , cant. et à 
1 1 . i /4 d'Andenaes. Soo bab. 

HAILSHAM, paroisse d'Angleterre, comté 
de Susses, râpe de Pevensey, hundred de 
Dill , à 3 I. 1/3 £. de Lewes et ù 8 1. £. de 
Chichester. 1,378 hab. 

HAlL-WESTON , paroisse d'Angleterre , 
comté et à 3 1. 3/4 S. O. de Huntingdon , et 
à 1/3 1. N. O. de S*. Neots, hundred de To- 
seland. 11 y a une source d'eau minérale , 
eflicace aootre les maladies de la peau. 397 
babitans. 

HAlMABAiDA, nom actuel du temple 
de Jiipiter>Ammon , dans la Barbarie, 
Omm^Beydah. 

UAIMBACH, bourg de Bavière, cercle 
du Rhin, distr., cant. et à a 1 . 1/3 N. K. de 
Landau; sur une petite ile de la rivière de 
son nom, tributniredu Spcyerbach. i ,o 3 o hab. 

IIAIMBURG, ville de l'archid. d'Autriche, 
pays au-dessous de l'Ens, cercle inférieur du 
Wciacnwald , à 10 1 . E. S. E. de Vienne et 
à 3 1 . 1/3 S. S. E. de Marclieck; sur la rive 
droite du Danube , nu pied d'un rocher sur 
lec|uel est un vieux chateau. Elle possède U 
manufactiirc de tabac la plus considérable 
de toute la monarchie. M*”' Murat, sœur de 
Napoléon , obtint de se rclirer dans le châ- 
teau, après avoir abandonne le trône de Na- 
ples. 3,691 

llAÏMEN , ville de Corée, prov. de Tcüu- 
sin, à environ 6 1 . de la côte déjà mer Jau- 
ne, et k 37 1. S. O. de llan yang. 

iiAlMER (EL), station do désert de Nu- 
bie, dans le N. E. de la Nubie , sur la route 
d’Assouan k Sennaar, k 55 1 . S. S. E. de la 
première de ces villes. 11 y a, dans une pe- 
tite plaine entourée de collines escarpées , 
de nombreuses sources dont les eaux ont, 
pour la plupart, un goût amer et désagréa- 
ble; 011 trouve du salpêtre sur leurs bords. 

HAINA, rivière de l'ile Haiti. 

Jaihàs. 

HAlNA , village de la Hcsse-Électoralc , 
prov. de la Haute-Hesse, cercle et k i 1. 1/3 
O. S. O. de Frankenbcrg, et k 3 I. 3/4 S. S. 
O. de Forstenberg; chcf-Iieu de bailliage, 
sur la rive droite de la Wohra , qui sc joint 
ù l'Edcr, k 1/3 I. de U. Il y a un hôpital 
bien doté , où l’on reçoit des aliénés. 

Le baill. contient 4,100 liai». 

HAÏ-NAN ou HAÏ-LAM, île de la mer de 
Cliinc, k l'E. du goUc de Ton-kin, près delà 
prov. de Kouang-toung , daiti laquelle elle 
forme le dcp. de Khiouug-tclicou'fou. Elle 
u'est séparée que par un canal de 4 b de 


large de la péninsule de Loui-tcheou , qui 
est la partie la plus mérid. du continent chi- 
nois. Le point que l'on regarde comme for- 
mant l'extrémité boréale de Haï-nan est le 
cap sept, d'une petite lie qui termine, k 
la baie de Pe-cha-kiang ou Chin-jng-kiang , 
et dont la position est k peu près par 30'’ 
de lal. N. ; la pointe la plus mérid. porte le 
nom de Yung-ko-tsoui (bec du perroquet) , 
et se trouve sous 18^ 9' 35 '' de lat. N. et 
107^^ i 4 ' 16" de long. E. ; la pointe la plus 
occid. est le promontoire formé par le mont 
TsiuD-ling-chan, au N. de la baie d'Ou*ui- 
kiang ; enfin le point le plus orient, est le cap 
Touog-kou-chan , par 30° 37' de lat. N. et 
108° de long. E. Sa longueur , du N. E. 
au S. O., est d'environ 60 I.; sa plus grande 
largeur , du N. O. au $. E. , de 3 o 1 . ; et sa 
circonférence de 160 1 . Celte lie est de forme 
presqu'ovalc : la cote orientale en est géné- 
ralement escarpée et rocailleuse; celle du 
sud est découpée par de belles baies, qui of- 
frent un abri sur et commode durant la 
mousson N. E. ; celle du N. O. est basse et 
bordée par des bancs de sable et de hauts- 
fonds qui s'avancent en mer. Vers le centre 
de File s'élève l'Ou-tchi-cban , la plus haute 
montagne de ce pays , qui atteint 1a région 
des nuages, et envoie de tous côtés des bran^ 
clics qui traversent l'ile, et ne laissent en- 
tre elles que des vallées et quelques plaines 
fertiles. De cctle montagne sortent toutes les 
graudes rivières de l'ile, telles que le Li-mou- 
kiaugÿ. le Ta-kiang, le Tchhang-kiang , le 
Nan-yan-kiang, le Ning-yuan-choui , le Ta- 
liO'choui, etc. Le climat de Hai-nan est très- 
chaud , mais l'ardeur du soleil est tempérée 
par les vents de mer ; des brouillards ’fré- 
qoens cl d'abondantes rosées y produisent 
une grande humidité qui conserve la fraîcheur 
des plantes. Des ouragans se font souvent 
sentir sur les côtes. 

La partie orientale de l'ile est en général 
stérile et couverte de palmiers arèques; celle 
de rO. , au contraire, est Irès-fertilc , et 
produit du riz et d'autres céréales en abon- 
dance : il s'en fait communément trois ré- 
coltes par an ; on y cultive aussi des patates, 
principal aliment des h.ibitans pauvres ; du 
sucre, une grande quantité de fruits, du ta- 
bac, de l'indigo et du coton. Les forêts qui 
couvrent les montagnes sont peuplées de bois 
utiles cl précieux, parmi lesquels on rcmar- 
cjuc le santal , le bois de Brésil, l'cbènc, le 
cocotier, le buis, le bois de rose , le drago- 
nicr, qui donne le sang de dragon ; on tronve 
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auisi , dan» l’ilc , Taloès, qu'on paie en ar* 
gent poids pour poids; le baume du Brésil, 
le pliodo^mi , fruit de Yartocarpuâ integriJoUaj 
qui est gros comme un boisseau et donne un 
suc de la consistance du miel, et dont le par- 
fum embaume toute une habitation ; le hai- 
thsi ou le vernis de mer, ainsi que diverses 
plantes médicinales ou vénéneuses.. 

Les montagnes servent de retraite à des ti- 
gres et à des rhinocéros , dont le nombre est 
diminué ; il 7 a de grands cerfs , des daims , 
et du gibier de toute espèce ; on y remarque 
une grande espece de singe ressemblant à 
l'orang-outang; il y a beaucoup d'insectes et 
de serpens très -dangereux , entr'autres U 
grande espèce de boa. On élève beaucoup 
d'abeilles, dont on exporte 1a cire; un insecte 
appelé en chinois pc-la-tchboung , produit 
une cire blanche dont on fabrique, dans la 
ville du département de Kbioung-tchcou, une 
quantité considérable de bougies qui sont 
robjet d'un grand commerce. Sur les côtes, 
en général très - poissonneuses , on trouve 
l'huitre à perles ; on y pèche aussi de beau 
corail; on prend, sur le rivage, beaucoup 
de tortues qui donnent de belles écailles. 
Les rivières charrient de l'or, et, sous la dy- 
nastie des Thang, les districts d'Yai-tcbeou, 
Tchin-tebeou, Tau-tcheou et Wan-an-tebeou, 
payaient une partie des impôts en ordu pays. 
A la même époque, il y avait des mines d'ar- 
gent dans le voisinage du district de Wan- 
an-tebeou, appelé aujourd'hui Wan-tebeou. 
Les salines , sur la côte, sont d'un grand 
produit. 

Les aborigènes d'Hai-nan sont appelés li; 
ceux qui sont civilisés sont nommés, par les 
Cliinois, je-li; et ceux qui vivent dans l'état 
sauvage, seng-li. Les liameaux des li qui 
reconnaissent le gouvernement chinois sont 
au nombre de i,ao3. Ces aborigènes sont pe< 
tits et de couleur rougeôtre; ils avaient at- 
teint, avant la conquête, un certain degré de 
civilisation, mais leur langage dilTérait com- 
plètement du chinois. Les habitans d'ilai-nan 
s'habillent comme les Chinois : cependant le 
costume des femmes est moins gênant que 
celui des Chinoises. Us sont beaucoup enclins 
aux plaisirs; les femmes y jouissent de plus 
de liberté que dans le reste de la Chine : 
elles sont petites et bien faites. L'usage du 
bétel et de l'arcc est général , et a une in- 
fluence funeste sur leurs dents. Ces insulaires 
sont affables , hospitaliers et obligeans : de- 
puis que le commerce s'est répandu sur leurs 
côtes , ils ont beaucoup perdu de leurs bon- 
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nés qualités, et on leur reproche surtout d'ètre 
enclins à la piraterie. La population mêle 
de celte lie est , d'après un état publié en 
i 8 q 3, de 9879735 individus, non compris 
les li sauvages. 

Hat-nan signifie iud de la mer : les Chi- 
nois prononçant difBcilement la lettre au 

commencement d'uue syllabe, la remplacent 
par If ce qui fait que les navigateurs enten- 
dent ordiuaircitaent prononcer Hai lan. 

La découverte de cette lie fut faite sous 
l'empereur Vou-ti, de li dynastie des Han, 
vers l'an 108 avant J. -G. Cette Ile fut bien- 
tôt soumise è l'empire , et divisée en deux 
principautés , qui furent tantôt réunies et 
tantôt séparées; «près U dynastie des Han, 
elle tomba au pouvoir des rois de Ou, mais 
les Tsin la recouvrèrent ensuite. Sous les 5 
petites dynasties qui régnèrent en Chine, 
après les Thang , et dans la 1'* moitié du x* 
siècle , Hai - nan fit partie du Nan - bon , 
royaume indépendant qui fut détruit en 97 1 , 
par le fondateur de la dynastie des Soung. En 
i38i , elle fut mise sous la dépendance du 
gouverneur de la province de Kouang-toung : 
elle y forme aujourd'hui le département de 
Khioung-tchcou, divisé en i3 parties, dont 3 
sont des tchcou ou arrondissemens , et 10 des 
hianoii districts. La ville, chef-lieu de ce dé- 
partement, est située sur la côte septentrionale 
de File. 

HAINAN, ville des États Prussiens, 

USTMAV. 

HAINAUT, Hene-gouwen f prov. des Pays- 
Bas, située entre 49** 4 q' 4^'* 

N. , et entre o® 56' et a® 18' de long. E. ; 
bornée au N. par les prov.de Flandre occid. 
et orient. , et par celle de Brabant mérid.; 
à l'E. par celle de ?iarour, au S. et à l'O. 
par la France. Elle a aa 1. de long du S. E. 
au N. O. , 1 1 1. de large et aa3 1. de super- 
ficie. Ce pays , assez généralement plat , est 
entrecoupé de quelques collines, excepté 
dans la partie S. E. , où s'élèvent les Arden- 
nes occidentales. L'aspect en est agréable par 
la variété des sites et des cultures. Ce pays 
est partage entre les bassins do l'Escaut et de 
la Meuse : le premier de ces fleuves arrose U 
partie occid. de la prov. , et reçoit deux des 
principales rivières du pays, la Dender et la 
Haine, de laquelle est dérivé le nom de la 
province; dans la partie orient, coule la Sam- 
bre, tributaire de la Meuse. Plusieurs autres 
cours d'eau , ainsi que des canaux , contri- 
buent à la fertilité et à la facilité des commu- 
nications de cette province; il y a ânssi plu- 
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»icurs UcB ci étangs. L'air est assez vif, et le 
climat tempéré et sain. Le sol, générale^ 
meut fertile, l'est cependant plus dans la par* 
tie occid. que dans celle de TE. Dans 1a pre- 
tnicre , il est argileux , sablonneux , et sur 
quelques points marneux ^ dans la partie 
oricut. , il est de sable mêlé d'argile ou de 
glaise et de pierre : cette partie est plus boi- 
bée que l'autre , et l'agriculture y est en gé> 
néral bien soignée. On y récolte du froment 
en abondance, du seigle, de l'épeautrc , de 
l'avoine, du lin, du clianvre, du houblon, 
du tabac , de la chicorée, des graines oléagi- 
neuses , des légumes et des fruits. L'arroiid. 
de Mons offre de belles prairies naturelles et 
artibcielles. Les forêts occupent une super- 
ficie de 68,700 hectares, et procurent en 
quantité du bois de charpente et de chauffage. 
On élevé de nombreux troupeaux de bestiaux 
qui fournissent abondamment du beurre et du 
fromage. Dans l'arrond. de Toumajr , les che- 
vaux sont d'une belle race ; dans celui de 
Moiu ils sont plus petits, mais propres à la 
cavalerie légère. Les moutons de ce pays sont 
renommés pour leur chair et donnent une 
laine estimée. O y élève de la volaille et des 
abeilles. Les forêts recèlent quelques loups, 
des sangliers , des chevreuils , des renards et 
beaucoup de menu gibier. 11 y a des mines 
de fer, de plomb , quelques pyrites cuivreu- 
ses , et de riches mines de houille. Les car- 
rières de marbre y sont abondantes et four- 
nissent du marbre de plusieurs couleurs. On 
y trouve aussi des carrières de pierre à bâ- 
tir , d'ardoise , de plétic , de grès calcaire et 
propre à paver, de pierres à fusil et de pier- 
res à chaux j diverses variétés d'argile et une 
immense quantité de débris fossiles. Sirault, 
Fontaine-rÉvéque et Marimont, possèdent 
des eaux minérales. L'industrie est active dans 
celte prov. Les usines à fer et à hauts-four- 
neaux y sont très-mullipliécs ; on y fabrique 
eu grand du fer , de l'acier , divers objets 
en fonte , de la clouterie de toute espèce et 
d’autres articles de grosse quincaillerie. Il y a 
des manufactures de bonneterie en laine et 
eu coton, de drap, de siamoise, de serge , 
de camelot, de molleton, de tapis, de por- 
celaine et de faïence ; des fabriques de toiles , 
toiles peintes , de chapeaux , de cartes à jouer, 
d épingles , de dentelles, de papier, de chi- 
corée, de poterie commune et vernissée, il y 
a aussi des verreries, des filatures de coton, 
de laine et de lin , des teintureries à grand 
teint, des ralBncrics de sucre cl de sel, des 
dislilleries degraiuset de liqueurs, des mou- 


lins à huile et à tan , des coutelleries, des 
ferblanteries , des blanchisseries de toile , des 
corderies, des savonneries, des amidonne- 
ries, des brasseries, des tanneries, des mé- 
gisseries, des tuileries, des briqueteries , et 
un grand nombre de fours à chaux. Le com- 
merce est alimenté par tous les produits de 
ces manufactures ; mais le fer , la houille et 
la chaux forment les branches les plus consi- 
dérables de l'exportation. Le nouveau canal 
de Cbarleroi qui doit réunir la navigation de 
la Meuse et de la Sambre , à celle du canal 
de Bruxelles et de l'Escaut, ouvrira une route 
nouvelle et économique au commerce de cette 
province. 

Cette province, dont Mons est le cbcflieu, 
est divisée en 3 arrondissemens, dont Charlc- 
roi, Mons et Tournay sont les chcfs-licux , 
et subdivisée en 3a cantons , qui renferment 
4a3 communes et 546itQo hab. Elle nomme 
8 membres de la a* chambre des états-géné- 
raux , est comprise dans le 6* commandement 
général militaire , et ressortit à la cour supé- 
rieure de Bruxelles. Les étals provinciaux &c 
composent de 90 membres, dont 3o sont 
nommés par l'ordre équestre , 3o par les villes 
et 3o par les campagnes ; 1a dcpulalion per- 
manente est composée de 9 membres. 

Le Hainaut correspond à une grande par- 
tie du territoire dcs Ncrvicnsj plusieurs mo- 
numens de rantiquité attestent le long sé- 
jour que les Romains y ont fait. C'était un 
canton assez peu étendu, qui n'a pris le nom 
qu’il porte que dans le vu' siècle. Dès le v« 
siècle, il était gouverné par des comtes* 
mais la ligne des comtes héréditaires ne com- 
mença qu'en 860 , par Beignier, dit au long 
col. Une héritière de ce comté l'apporta en 
mariage à Baudoin, comte de Flandre. U 
appartint, en i436, aux ducs de Bourgogne; 
de cette maison il passa à celle d'Autriche par 
le mariage de Marie tle Bourgogne avec Maxi- 
milien. Les dcsccndans de ce prince en ont 
joui jusqu'à Philippe iv et Charles 11 , rois 
d'Espagne : CCS souverains en cédèrent une 
portion à la France p.'ir les traités des Pyré- 
nées et de Nimèguc. Ce qui restait ù l'Espa- 
gne fut donné à l'empereur par les traités de 
Bade et de Kastadt , et s'appela te Hainaut au- 
trichien. En >7 q 3 il fut réuni à la France 
par droit de conquête, cl entra dans la forma- 
tion du département de Jcmin.ipes , qui , de- 
puis i8i4 1 est devenu province du royaume 
des Pays-Bas. 

HAINE , rivière qui prend sa source dans 
les Pays-Bas, prov. de Hainaut, arrond. do 
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Charleroi, cant. et ù i t. O. S. O. de Fou* 
tainc-rFréque, passe près de Mons, entre 
en France , dép. du Nord , et se jette dans 
l*Cscaul , à Condé , après un cours de i5 I. 
environ de l'E. à l'O. La Hoiinelle , qu'elle re« 
çoit par la gauche, est un des principaux af- 
fluens. La Haine est navigable, à l'aide d'é- 
cluses, depuis Mons. Le Hainaut en tire son 
nom. 

UAINE-S*. PAUL , village des Pays-Bas , 
prov. de Hainaut, arrond. et à 3 1. i/4 de 
Mons, cant. et à a I. i/4 de Rœulx. 11 y a 
des taillanderies , des platincries et des houil* 
1ères dans les environs. GaS liab. 

IIAINE-S^. PIERRE, village des Pays- 
Bas, prov. de Hainaut , arrond. et è 4 !• O. 
de Cliarleroi, cant. et è al. O. N. O. de Fon- 
taine-l’Évèque , sur la rive droite de la Haine. 
11 y a I verrerie et des houillères. 700 hab. 

HAINFELDEN, village de l'arcbiduché 
d'Autriche, pays au-dessous de TEns, cer- 
cle supérieur du Wiener-wald; à 4 1- 3/4 S. 
S. E. de S‘. Poclten et à 11 1. a/3 O. S. O. 
de Vienne, sur la rive droite du Ramsau. 
11 y a a martinets et 1 fabrique d'armes j com- 
merce de bois et de charbon. 

HAINICHEN, ville du roy. de Saxe, cer- 
cle et à 141. l/a S. E. de Lcipsick, et à 4 1- 
O. N. O. de Freyberg , baill. de Rochlîtz. 
Elle est enclavée dans le cercle de l'Erzge- 
birge, et située sur le Streignilz. 11 y a des 
fabriques de Bi d'or et d'argent , des manu- 
factures de drap, de flanelle, de tissus de 
coton et de toiles , ainsi que des filatures de 
coton. Balduiny inventa le phosphore hermé- 
tique. Patrie de Gellcrt. a, 800 hab. 

HAININ , village des Pays-Bas , prov. de 
Hainaut , arrond. et à 3 1. t/4 de Mons, cant. 
et à l/a 1. de Pâturages. 4<>o hab. 

HAINSBACH ou HANSBACH, bourg de 
Bohême , cercle ctà i3 1. N. de Leitmeritz, 
et à 17 1. 3/4 N. N. O. d'Iung-BunzIau. Il y 
a 1 château , i moulin â papier , des filatures 
considérables et des fabriques d'étoffes de co- 
ton \ on y fait aussi des chapeaux en paille et 
en écorce. 339 maisons. 

HAÏR ou H.AUIRAH , pays du Sahara , au 
S. E. de l'oasis de Touat. Son milieu se 
trouve par a5° de lat. N. et 4^ long. E. 
L'air eu est tempéré , et le sol fertile dans 
plusieurs endroits. U est habité pardesToua- 
riks, que Léon l'Africain nomme Terga. 

HAIREY, vallée de Nigrilic, dans le 
Mandara , au S. du Boumou etdeMora. Elle 
est très-pittoresque. Parmi les sommets qui 
s'élèvent au pourtour, on distingue les pics 
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de Valmy, Horza , Savait, Dioggbtday , 
Vayab , Moyoung et Memay , dont les flancs 
pierreux sont couverts de groupes de villages. 
On y voit les ruines d’une ville mandarane, 
détruite depuis long-temps par les Fclatah. 
Cette vallée a la figure d'un pentagone, et pa- 
rait avoir été le bassin d'un lac. 

HAÏRl-KEUÏ ou KHAIRl-KEUl, village 
de U Turquie d'Asie, dans l'Anatolie , sand- 
jak et à 9 I. N. E. d' Angora, sur la droite 
d'un ruisseau. Commerce de blé avec Angora. 
On y voit quelques restes d'antiquités. a8o 
maisons. 

HAIRON VILLE, village de France, dép. 
de la Meuse , et à a 1. i/a S. S. O. de Bar-le- 
Duc, cant. et à 1 I. 3/4 N. E. d’Ancervillc ; 
sur la rive droite de la Saux. 11 y a i haut- 
fourneau et a forges. 55o hab. 

HAÏSAN, distr. de Perse, dans le Khouz- 
istan. il est bien arrosé, et l'air y est frais et 
salubre. 

HAISSING, ville de Russie, en Europe. 

Gai.siic. 

HAÏ-TAN , Ile dans ledétroit deFormose, 
sur la côte de la prov. de Fou-kiao , en Chine, 
à i4 1- E. de la ville du dép. de Hing- 
lioa. Elle n'est séparée du continent que par 
un petit canal. La surface en est monta- 
gneuse , et néanmoins cultivée. Le principal 
endroit est le bourg de Hai-tan-tcbing , qui a 
un petit port. 

HAÏ-TCHOU-CAJAN, bourgade de Chine , 
prov. de Hing-king; sur la rive gauche de 
i'Ousouri , à la 1. au-dessus du confluent de 
cette rivière et de l'Amour. Lat. N. 4?® ^9' 
o''. Long. E. i3a® 53' 3o". 

HAITERBACH , ville du roy. deWùrtem- 
berg, cercle de la Forét-Noire, baill. de Na- 
gohl , à 9 1. O. de Reutlingen. La filature du 
lin et de la laine y est trcs-active , et il y a des 
tanneries. i,5oohab. 

HAÏTI, ci-devant S*. DOMINGUE, en 
espagnol Df>mingo ou Hispaniola , la se- 
conde des Grandes Antilles, sous le rapport 
de l'étendue ] située entre l'océan Atlantique 
équinoxial et la mer des Antilles, au S. E. 
de l'ile de Cuba , dont elle est séparée par le 
détroit du Vent, de 18 1. de largeur, et en- 
tre 17° 43^ et 19" 58' de lat. N. et 70® 4^^ 
et 76° 55' de long. O. Sa longueur, de l'E. à 
rO., est de i5o 1., sa plus grande largeur de 
58 1., et sa superficie d'cnvii'on 6,000 1. 

Les cOtes ont trois expositions principales , 
au N. , au S. , et à l'O. Celle ilc se rétrécit 
sensiblement dans la partie orientale, où elle 
SC termine par le cap Lugano : à l'O. , clic 
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projette deux presqu'îles remurquables , dont 
la plus méridionale et la plus longue présente 
à son extrémité O. la pointe des Irois, et à 
celle S. O. le capTiburon; l'autre se termine 
au cap à Foux, qui fait face à la pointe Maysi 
de Cuba. Le cap Uabélique est le point le plus 
septentrional de l'ile , et celui de la Béate le 
plus méridional ; le vieux cap Français forme , 
sur la côte N. E., une presqu'île considérable. 
Entre les deux presqu'îles de l'O. s'ouvre le 
plus grand golfe d'Haïti , celui de Léogane ou 
de la Gonave, qui forme, dans sa partie S. 
E. , la baie du PorUau-Prince , et celle des 
Gonaïves dans sa partie S. O. Sur la côte 
septentrionale de l'ile, on remarque les baies 
de l'Acul, de Mancenille, de Balsamo, la 
baie Écossaise, et surtout celle de Samana, 
fermée au N. parla presqu'île de ce nom; 
sur la côte mérid. , se trouvent les baies 
d'Ocoa , de Neybe , de Jacmel , de Bainet et 
des Cayes. Parmi les petites îles qui sont ré> 
panducs autour d'Haïti , on doit nommer 
celle de la Tortue , séparée de la côte sept, 
par le canal de même nom ; celle de Saona , 
près de l'extrémité S. E. ; l'ile de la Béate, 
au S. O. du cap de cc nom; l'ile à Vache, 
près de 1a baie des Cayes; enfin tes lies 
Cayemites et de 1a Gonave, dans le golfe de 
Léogane. 

L'ile Haïti est généralement très «montai 
gneuse, et entrecoupée de vallées profondes. 
On y distingue deux chaînes principales : 
l'une en parcourt le centre , l'autre s’élève 
dans 1a partie S. O. La chaîne centrale cta* 
blit la ligne de partage des eaux entre l'Atlan* 
tique et la mer des Antilles ; elle commence 
an cap Engano, court d'abord de l'E. à L'O., 
se dirige ensuite vers l'O. N. O., et vase ter- 
miner au cap à Foux. C'est entre 7 a® 55' et 
73 ® 3o' de long. O. qu'elle atteint sa plus 
grande élévation : clic porte sur cette éten- 
due le nom de crêtes du Cibao ; scs plus hauts 
sommets , dont le plus remarquable est le pic 
d'Yaque, ne passent guères 1,000 toises. Par 
le 73 ® méridien, cette chaîne envoie vers le 
N. une branche qui sépare la grande plaine 
de la Vega de celles de Santiago , et qui , à 
l'E. de 1a ville de cc nom, se divise en deux 
rameaux : l'un, se dirigeant à l'E., va former 
la presqu'île de Samana, et l'autre, courant 
à rO. sous le nom de Montc*Chrisli , se ter- 
mine à la pointe de la Grange. Parmi les bran- 
ches mérid. de 1 a même chaîne , on distingue 
celle qui s'en détache près de la Marmelade , 
et qui , se portant au S. E. sous les noms de 
montagne Noire et de montagne des Cabots , 


s'arrête à la rive droitede l'Artibonite , et celle 
qui , circonscrivant à l'E. et au S. le bassin 
de la même rivière, prend dans sa partie 
occid . les noms de montagne des Grands-Bois , 
Penses-y-bien et Terrible , et se termine par 
le cap S'. Marc ; cette dernière projette vers 
le N. O. un rameau remarquable nommé le 
morne à Tonnerre. La chaîne du S. O. com- 
mence à la pointe de la Béate , se dirige d'a- 
bord au N., puis au N. O. , sous les noms de 
montagne du Bahorneo et de morne du Mexi- 
que , cn 6 n vers l'O. , à travers la longue pres- 
qu'île qui termine l'ile de ce côté; elle porte 
à son extrémité le nom de morne de la Hotte. 
Vers les rivages le terrain s'abaisse , particu- 
lièrement dans la partie S. E. , et forme des 
plaines très^vastes , dont les plus remarqua- 
bles sont au N. et au S. de la chaîne du Ct- 
bao. Celle de los Llanot, qui est à l'E. de la 
ville de S^®. Domingo , a 3o 1 . de long sur 1 o 
de large ; la Vega-Reale , à l’O. de la baie de 
Samana, est à peu près de la meme étendue 
que la précédente, et beaucoup plus fertile. 

Ces deux chaînes et leurs dilTérentes ra- 
mifications établissent dans l’ile 5 principaux 
bassins de rivières , qui sont ceux du Grand- 
Yaque au N., de TYouna au N. E., del'Oxama 
au $. E., de la Neybe au S., et de rArtibonitc 
à l'O. Le Grand-Yaque prend sa source sur le 
versant O. d'une branche de la chaîne du 
Monte>Christi, coule de l'E. àl'O., et se jette 
dans la baie de Mancenille; l'Youna prend 
naissance sur le versant opposé de la même 
branche , coule de l'E. à l'O. à travers la belle 
plaine de la Vega-Reale , et se rend dans U 
baie de Samana; l'Osana descend du Cibao, 
coule au S., traverse la plaine de los LIanos, 
et se jette dans la mer, au*dessous de Do- 
mingo; la Neybe décharge ses eaux dans la 
baie d'Ocoa, au N. du cap Mongon, après 
avoir traversé la vallée Jean et celle 
d'Azua ; enfin l'Arlibonitc , qui a sa source à 
peu près au centre de l'üe, et est 1 a plus con- 
sidérable de toutes, coule à l'O. , et a son 
embouchure au N. du cap Marc, dans le 
golfe des Gouaïves. Outre ces rivières, qui 
sout navigables dans une grande partie de 
leur cours, et qui établissent une communi- 
cation facile entre les côtes et les habitations 
de l'intérieur, on voit partout descendre des 
montagnes une multitude de rivières et de 
ruisseaux, dont les uns appartiennent aux 5 
bassins indiqués, et les autres se précipitent 
dans la mer : tels sont le Soco, le Macaris, 
la Pcdcrnalcs , les Trois-Rivières , le Djabon 
et risabella. On ne trouve dans Haiti que 



HAIT 


HAIT 


trofs Uct un peu considernbles , dans la par- 
tie S. O. : ce sont l'étang Saumache ou laguna 
de Atauei, l'étang Salé ou laguna Enriquillo, 
et l'étang Doux , formé par les débordemena 
de la Neybe. On y troure beaucoup de sour- 
ces minérales. 

En raison de son territoire montagneux, 
Haiti présente une grande variété de tempé- 
ratures. Dans les plaines , une chaleur très- 
vive, jointe à l'humidité naturelle du pays,, 
souvent très-meurtrière pour les Européens , 
développe une superbe végétation; sur les cdtes, 
les brises régulières de mer et de terre amortis- 
sent sensiblement la chaleur du jour, et ren- 
dent les nuits très-fralches. Dans les vallées , 
arrosées par de nombreux ruisseaux , on res- 
pire un air frais , et sur le sommet des mon- 
tagnes le froid se fait sentir quelquefois assez 
vivement pour nécessiter du feu. Au reste, 
comme dans tous les pays situés entre les tro- 
piques , l'année se divise en deux saisons , 
celle des pluies et celle de la sécheresse : la 
première est ordinairement dans toute sa force 
aux mois de mai et de juin ; l'eau tombe alors- 
par torrens , et les ruisseaux , souvent taris 
dans la sécheresse , se gonflent et inondent 
la campagne. Le passage d'une saison è l'au- 
tre forme un contraste souvent dangereux. 
Cette lie est rarement sujette aux ouragans 
qui désolent les Antilles ; quelquefois les 
vents soufDent avec furie, surtout dans la par- 
tie du N. , mais ils n'ont pas de suites aussi 
terribles : en juin 1770 , l'ile entière fut bou- 
leversée par un affreux tremblement de terre 
qui renversa de fond en comble la ville du 
Port-au-Prince. 

Les montagnes contiennent des mines de 
métaux précieux ; mais la véritable richesse 
de l'ile consiste dans la fécondité naturelle de 
son sol , composé d'une terre grasse et fertile 
qui se prête à toute espèce de produit, et qui , 
par une culture bien entendue, doit lui don- 
ner de nouveau le nom de reine des Antilles 
qu'elle avait autrefois : encore cette dénomi- 
nation ne convcnaitelle qu'à la partie O., car 
l'autre , quoiqu'aussi fertile , languissait dans 
l'inertie sous l'indolence de ses maitres , et 
n'a pris un aspect plus favorable que depuis 
sa réunion à la république. 

Haiti est remarquable par le nombre et la 
richesse de sus productions : les plantations 
de cannes à sucre , de café , de coton , de 
cacao , y sont très-florissantes. La culture de 
l'indigo, autrefois très-suivie, tombe aujour- 
d'hui en désuétude ; le plantain et la vanille 
croissent spontanément et en abondance. Les 
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plus brillantes fleurs décorent et parfument 
cette belle terre, qui produit aussi nombre 
de végétaux utiles , tels que la patate , le ma- 
nioc et l'igname. Les montagnes sont en géné- 
ral couvertes de belles forêts qui abondent en 
bois de construction, comme chêne, cèdre et 
pin , et en acajou , buis satiné d'une qualité su- 
périeure , nopal à cochenille , et bois de fer. 

La partie E. de l'ile, moins cultivée, est 
couverte de nombreux troupeaux de boeufs , 
moutons, chèvres et porcs apportés d'Eu- 
rope , mais devenus sauvages ; on en tire 
aussi une grande quantité de mulets. Avant 
la conquête , il n'y avait dans Vile que qua- 
tre espèces de quadrupèdes dont il ne reste 
qu’une, l'agouti; mais les vaisseaux européens 
y ont importé les rats et les souris, qui se 
sont extraordinairement multipliés. Les rep- 
tiles y sont assez nombreux : plusieurs espè- 
ces de serpens s'y font remarquer ; on y trouve 
aussi un lézard de grande espèce, l’iguana, 
d'une figure horrible, mais dont la chair est 
très-délicate. Les rivières et les lacs contien- 
nent une grande quantité de poissons , ainsi 
que le cayman ; sur les câtes, plusieurs espè- 
ces de crabes et des coquillages sont d'une 
grande ressource pour les habitans , ainsi que 
les tortues de terre et de mer, parmi les- 
quelles on remarque le carret, qui donne la 
belle écaille. La volaille est abondante; tou- 
tes les espèces domestiques d'Europe y ont 
réussi. Parmi les oiseaux sauvages, on re- 
marque les faisans , les perdrix et les tourte- 
relles , dont on compte plusieurs genres , les 
pies, et un grand nombre d'oiseaux sylrains, 
remarquables par leurs brillantes couleurs , 
les perroquets, le pélican, le flammant et le 
colibri. Les insectes y sont très-nombreux , 
entr'autres le taupin lumineux , qui donne une 
clarté assez forte pour que deux ou trois réu- 
nis permettent de lire la nuit, la chique, qui 
se loge sous les ongles des pieds et produit 
des ulcères terribles s’il n’est promptement 
extirpé, et deux espèces de fourmis dont les 
morsures sont dangereuses. 

Le commerce d'Haiti a éprouvé de gran- 
des variations; il en a été de même de l’in- 
dustrie , en raison des révolutions qui ont 
bouleversé cette ile. En 178g, on comptait 
dans la partie O. 81 3 plantations de cannes 
à sucre , 3 , 1 1 7 de café , 78g de coton , 3 , 1 5 1 
d'indigo, 54 cacao, i8a distilleries de 
rhum, 6 tanneries, 370 fours à chaux, ig 
poteries, et 3 G tuileries. Depuis la révolu- 
tion jusqu'au moment où la tranquillité fut 
rétablie, le nombre des établissemens dimi- 
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niin; maïs depuis cette époque, celui des 
proprietaires a considérablement augmenté 
par le partage des biens-fonds des anciens 
colons et les concessions faites par le gouver* 
neraent. 

Le commerce prend aussi une grande ex- 
tension, quoiqu'il soit moins considérable en- 
core qu'en 1789, époque de la plus grande 
prospérité de celte ilc : cette année, l'expor- 
tation en France s'éleva à i35,Gao,ooo fr., 
et l'importation ii 54,578,000 fr. ; l'étran- 
ger, en vertu d'autorisation, y importa pour 
une valeur de 7,000,000, et exporta pour 
3,707,000 fr. Le commerce français occu- 
pait a cette époque 710 navires montés par 
18,466 marins. En 1814, lorsque le pays 
commençait à jouir de quelque tranquillité , 
les Anglais y importèrent pour 28,800,000 
fr. de leurs marchandises. Depuis, le com- 
merce augmenta chaque année ; enfin en 
1824 il fut exporté d'Haiti 725,000 livres de 
sucre , 992,960 livres de coton, 87,700,000 
livres de café , et une quantité considérable 
de cacao , de bois de teinture, de construction 
et d'ébénisterie, de rhum, de sirop, etc. Eu 
comprenant dans ce rapport les objets con- 
sommés dans le pays , la valeur des ex- 
portations peut monter à 65 , 000, 000 , et 
celle des matières importées approche de 

75.000. 000; le commerce a employé dans le 
cours de cette même année un tonnage de 

200.000 , réparti sur i ,835 navires. Le com- 
merce de la partie E. n'a été, dans aucun 
temps antérieurement à sa réunion à la répu- 
blique, dans un état bien florissant ; il con- 
sistait principalement en chevaux, mulets, 
bétes à cornes, porc fumé, et en une petite 
quantité de sucre, de peaux et de bois de 
teinture, qui s'exportaient par les ports de 
la partie O.; depuis la réunion, cette partie 
est devenue plus florissante , et la culture et 
le commerce y ont considérablement aug- 
menté le bien-être des habitans. A l'excep- 
tion des armes, de la poudre, du fer, du 
cuivre cl des munitions de guerre , les mar- 
chandises importées acquittent des droits as- 
sez élevés, et qui vont à 12 p. 0/0 de l'éva- 
luation oflicieUc; les vins et les eaux-de-vie 
en paient de considérables, parce qti'ils nui- 
sent à la consommation du tafia, que l'on fa- 
brique dans le pays. 

Les principaux entrepôts de commerce 
sont Le Cap-Uaitien ou Cap-Français, Le 
Nicolas, le Port-Républicain ( Port- 
au-Prince), Léoganc, Les Gooaivcs cl Les 
Cayes. Les comptes se tiennent en dollars et 


en cents, comme aux États-Unis : le dollar 
vaut 5 fr. 56 c., et contient 11 escalins; 9 
cents font i escalin. Les doublons ou onces 
passent pour 16 dollars, les jocs pour 8 ; les 
couronnes de France ( 5 fr. 80 c. ) pour 1 dol- 
lar et 9 cents; les pièces françaises de 5 fr. 
passent pour 9 escalins ou 81 cents. 

On compte dans l'ile x,ooo 1 . environ de 
bonnes routes, mais manquant de ponts , ce 
qui les rend très-incommodes : ces routes sc 
trouvent toutes dans la partie occidentale; 
celte de l'E. n'a que des chemins praticables 
pour les bêtes de somme. 

L'ile Haïti est divisée en 5 départemens : 
de l'Artibonite, de l'Est, du Nord, de 
l'Ouest et du Sud, subdivisés en 33 arron- 
dissemens : Aguni, Arcahais, Azua, Borgue, 
Cap -Haïtien, Les Cayes, Croix - des - Bou - 
quels , Le Crou , Domingo , Fort-Liberté , 
Les Gonaïves , Grande - Rivière , Grands- 
Bois, Jacmel, S^. Jean, Jérémie, Lamatte, 
Léogane, Limbé, S^. Marc, Marmelade, 
Mirebalais, Môle, Monte-Christi , Neybe, 
Nipper, Port-de-Paix , Porte-Plate, Port- 
Républicain, Samana, Tiburon, La Vega et 
S*. Yague. 

La population s'élève à t, 000 ,000 d'indi- 
vidus , presque tous noirs ou gens de cou- 
leur : l'ancien territoire français, quoique le 
plus petit, en contenait plus de la moitié. 
Malgré les guerres horribles qui ont désolé 
ce pays, les révolutions qui sc sont succédé, 
et le despotisme sanguinaire de deux des chefs, 
le nombre des habitans a augmenté, puis- 
qu'on 1789 il n'était que de 665 , 000, dont 
la plus grande partie était esclave. On y compte 
environ 4O1O00 hommes de troupes réguliè- 
res, dont une partie est toujours en semestre 
et occupée aux travaux de la culture, et l'au- 
tre répartie dans les diverses places, et 1 i 3 ,ooo 
gardes nationaux. 

La civilisation a fait des progrès très-remar- 
quables dans cette république : la réunion de 
la partie E. doit y ajouter encore, ainsi que 
la générosité du gouvernement envers les 
étrangers. Les moeurs, parmi les classes ai- 
sées, ontété sensiblement améliorées; la dé- 
bauche existe encore parmi les basses classes, 
mais elle diminue à mesure que la tache de 
l'cscUvagc , auquel elle était duc, s'efface. 
Le cosliÂnc des classes inférieures est propre 
et décent : U consiste, pour les hommes, en 
une veste de laine bleue, un gilet cl un pan- 
talon de toile blanche; pour les femmes , en 
une camisole de coton , une jupe , cl un mou- 
choir noué en turban sur la tête. Les paysans 
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qui fréquentent les marchés des villes se font 
remarquer par un air de santé et de pro' 
prêté : tous, jusqu'au plus pauvre, sont vê- 
tus, et Taspect général qu'ils présentent est 
celui de l'aisance et du contentement. La 
langue d'Haïti est le français ; on y parle un 
peu l'anglais, et dans la partie E. l'espagnol 
est le plus en usage t mais il est probable 
^que la langue française, qui est celle «les tri* 
bunaux et du gouvernement, prédominera à 
la longue. 

La forme du gouvernement est républi- 
caine, les lois étant l'ouvrage d'un corps lé- 
gislatif élu par le peuple; cependant le pré- 
sident est investi d'une grande autorité, en 
raison surtout de la force armée qui est à sa 
disposition. Il est élu par le sénat ; ses fonc* 
tioDs sont à vie; il a un revenu de 
dollars. Il a le droit de désigner son succes- 
seur, dans une lettre close adressée au sénat, 
qui est pourtant libre dans son choix, et dont 
le pouvoir s'étend jusqu'à mettre le président 
en accusation; celui-ci exerce le pouvoir exé* 
cutif et nomme à tous les emplois. Le pou- 
voir législatif est partagé entre le sénat et la 
chambre des députés : celle-ci se compose 
d’i député pour chaque commune et de a 
pour les villes cbefs-lieux; ils doivent avoir 
s3 ans et être propriétaires ; ils sont élus pour 
5 ans. Les députés qui vendent leurs voix ou 
achètent des siiffrages sont exclus de tous les 
emplois du gouvernement. La chambre s'as- 
semble le avril de chaque année , au Cap- 
Haitien; les séances durent 3 mois. Le sénat 
se compose de u4 membres , qui sont élus 
pour 9 ans par la chambre des députés, sur 
une simple liste qui ne doit contenir le nom 
d’aucun de ceux qui font partie de cette cham- 
bre , présentée par le president; pour être 
sénateur , il faut être âgé de 3o ans , et aucun 
ne peut être réélu qu'après 3 ans. Le sénat 
est spécialement chargé de tout ce qui con- 
cerne l'administration ; il est permanent, et 
chaque sénateur jouit d'une pension de i,6oo 
dollars. Bans la partie E. , les créoles, par 
leur activité et leurs connaissances, ont lormé 
une espèce d'aristocratie, et occupent les pla- 
ces les plus importantes. Le gouvernement 
promet iraccueillir tous les gens de couleur 
qni viendront des ÉtaU*Unis : s'ils s'établis- 
sent dans nie, ils jouiront de tous leikdroits 
civils et politiques, et de U liberté de cons* 
ciencc pourvu qu’ils ne cherchent pas à faire 
des prosélytes; de plus , il s'engage à donner 
à chaque douzaine de laboureurs de la même 
race un terrain de i a carreaux , où ils pour- 
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ront cultiver du café , du coton , du maïs , des 
pois et autres légumes : ce terrain leur ap- 
partiendra en propre après qu'ils auront juré 
fidélité à la constitution. Le sénat et la cham- 
bre des communes ont décrété un code civil 
et un de procédure, calqués sur ceux des 
Français, et l'institution du jury vient d'ê- • 
Irc mise en vigueur. La religion catholique 
est celle de l'état, mais tous les cultes sont 
tolérés. 

L'instruction fait de grands progrès à 
Haïti : les écoles s'y multiplient, et il n'y a 
pas un village un peu considérable qui en soit 
privé. 

Les revenus sc composent d'un impôt ter- 
ritorial et des droits perçus par les douanes i 
ces derniers sc sont monté , pendant l’annéo 
i8a4 1^17 millions de fr. On évalue les re- 
cettes publiques à 37 millions de fr. , et les 
dépenses de 3i à 3a millions. Un impôt ex- 
traordinaire a été voté par les chambres pour 
l'acquit des sommes à payer pour dédomma- 
ger les anciens colons de la perte de leurs 
propriétés. 

Le 6 décembre 149^1 Christophe Colomb 
débarqua sur la côte septentrionale de cette 
lie, nommée Haïti (montagneuse) par les 
indigènes ; il l'appela HUpaniola. Elle se di- 
visait en 5 royaumes , unis par une amitié 
parfaite , et gouvernés par des chefs appelés 
caciques , qui jouissaient d'un grand empire 
sur leurs sujets. Ils appartenaient à la race 
caraïbe , vivaient très-simplement du produit 
de leur chasse, et des fruits qui naissaient 
spontanément autour d'eux ; ennemis du tra- 
vail, ils cultivaient peu la terre, mais lenr 
extrême sobriété les faisait sc contenter du 
peu qu'ils avaient. Ils recherchaient l'or, et 
cependant ne ramassaient que les petits 
grains qu'ils trouvaient dans le sable des ri- 
vières. La polygamie était en usage chez eux; 
il y avait plusieurs dialectes. Les hommes se 
peignaient le corps de diverses couleurs et 
ne portaient aucun vêtement; les femmes en 
avaient à peine. Colomb laissa des Espagnols, 
commandés par son frère, dans la baie où il 
débarqua , pour y former un élabiissement 
qu'il appela PiicoJas, et partit pour ren- 
dre compte de sa découverte. Pendant son 
absence , les habitans , poussés à bout par les 
mauvais trailemens des Espagnols, se révol- 
tèrent et détruisirent l'établissement : on en 
forma un nouveau dans la partie S. , où est 
Domingo, qui donna son nom à l'ile, 
qui fut entièrement subjuguée en i49^- Les 
Espagnols imposèrent aux indigènes un tribut 
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en or et en coton , mais leur dureté forçA ces 
malheureux à se révolter, ce qui fut cause de 
leur entière destruction. Les vainqueurs res- 
tèrent paisibles maîtres d'un désert, et pour 
le repeupler, amenèrent des côtes d'Afrique 
des nègres qui naturalisèrent sur ce sol une 
race nouvelle; pourtant cette colonie était en* 
corc de peu d'importance, lorsqu'on i 586 
clic fut ravagée par l'amiral Drakc. Vers le 
milieu du xvii* siècle , des Français et des 
Anglais s'établirent dans la petite Ile de la 
Tortue , et de là , traversant l'étroit canal qui 
1 a sépare de S^. Domingue , ils allaient chas- 
ser, dans les bois, les taureaux et les porcs 
sauvages , se nourrissaient de leur chair sé- 
chée ou fumée , ou plutôt boucanée , et se 
procuraient ensuite le nécessaire avec les 
peaux qu'ils vendaient aux Hollandais : on 
les nommait boucaniers. Cette association ne 
fut pas de longue durée : quoique très-inof- 
fensive pour les Espagnols , le caractère ja- 
loux de ceux-ci ne put souffrir ce modeste 
établissement ; et , profitant du moment où 
les hommes étaient à la chasse, un détache- 
ment de soldats espagnols vint ravager les 
habitations et massacrer les femmes et les 
enfans. La plupart des Anglais se retirèrent 
à la Jamaïque; mais les Français, montant 
sur des barques et s'associant ensuite des 
aventuriers de toutes les nations , portèrent 
k l'Espagne un coup terribre en détruisant 
son commerce, non-seulement sur les côtes 
d'Haiti , mais encore en pillant plusieurs des 
villes de la Terre-Ferme. Ces hommes , con- 
nus sous le nom de flibustiers , venaient en- 
suite déposer le fruit de leur pillage sur la 
côte O. , chez ceux qu'ils appelaient les frè- 
res de la côte. Le gouvernement français les 
reconnut pour ses sujets, et envoya, en i 665 , 
un gouverneur nommé Bertrand d'Ogcron, 
qui s'établit d'abord dans l'ilc de la Tortue , 
et par ses soins engagea ces hommes grossiers 
k former des établissemens : il eut le bon- 
heur de réussir, et , en 4 ans , il porta à i , 5 oo 
le nombre des habitations, qui n'était que de 
3 oe à son arrivée. Les flibustiers, tantôt re- 
connus , tantôt poursuivis par les gouver- 
neurs , continuèrent leurs pirateries, et con- 
tribuèrent beaucoup à la prospérité de U 
colonie par les grandes richesses qu'ils y ap- 
poilaicnt. Les Espagnols s'opposèrent vaine- 
ment k raccroissement de cette prospérité, 
mais enfin le traité de Riswick, en 1G97, 
céda à la France la partie O. de l'ilc , et dès- 
lors cette colonie prit un accroissement ex- 
traordinaire. La ligne de partage entre les 


deux colonies commençait au N., a la rivière 
du Massacre, allait gagner les sources du 
Guaymuco, suivait la crête de la montagne 
Noire et celle des montagnes des Cahota , 
coupait l'Artibonitc, passait par le morne du 
Tonnerre , la montagne des Grands-Bois , 
l'étang Saumache, et sc terminait k la Pé* 
dernales. 

La colonie française continua k prendre 
une grande extension et accrut sa prospérité, 
troublée seulement , en 1 7 aa , par une révolte 
de noirs, bientôt comprimée, jiisqu'k l'épo- 
que de la révolution française. La nouvelle 
de cette révolution fit espérer aux noirs et 
aux mulâtres de voir leur sort s'améliorer, et 
fit germer chez eux des idées d'indépendance 
que les blancs cherchèrent k étouffer en re- 
doublant de sévénté : les nègres alors se sou- 
levèrent de toutes parts , coururent au.x armes, 
et le territoire français devint le théâtre du 
plus horrible carnage. Ces scènes commen- 
cèrent en 1791 ; en 1793 , les Anglais, pro- 
fitant de la confusion et appelés, dit-on, par 
les colons, voulurent s'emparer de l'ile, mais 
Toussaint Louverture , qui s'élail distingué 
dans la révolte, assura la liberté de son parti 
en chassant les Anglais , et établit un gou- 
vernement dont il fut nommé président k vie : 
c'est le 1*'*^ juillet 1801 que les noirs déclarè- 
rent l’indépendance d'Haiti. De 1803 k i 8 o 3 , 
le général Leclerc , envoyé pour soumettre 
l'ilc , après quelques légers succès , parvint k 
s'emparer de Toussaint , abandonné de ses 
lieutenans, Chri$K)phc et Dcssaline , et l'en- 
voya en France , où il mourut dans un cachot, 
k Besançon, le 37 avril i 8 o 3 ; mais les noirs 
ayant repris les armes, Leclerc fut battu, 
mourut , et son armée , sous le cororaandc- 
ment de Rochambeau , fut forcée k la retraite. 
Dessalinc, qui avait succédé k Toussaint dans 
le commandement , institua un gouverne- 
ment régulier, rendit k l'ilc le nom d'Haïti , 
et SC fit proclamer empereur sous le titre de 
Jacques i*'*' ; mais en 1806 il fut assassiné k 
cause de sa cniaiitc. Christophe s'empara 
alors du pouvoir; mais n'ayant pas voulu 
sanctionner la constitution présentée par ras- 
semblée du Port-au-Prince, cellc-ci fonda un 
gouvernement républicain , dont elle nomma 
le mulâtre Pélion président. Christophe et 
Pétion , après plusieurs combats sans résul- 
tats, gouvernèrent, le premier dans le nord , 
et le second dans le sud. Pétion mourut en 
1818, uni\ ersellcmcnt regrette. Christophe, 
d'abord nomme président k vie, prit, en 1 8 1 1 , 
le titre de roi , sous le nom de Henri t*' ; 
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m»i» autant la partie S. était heureuse sous 
le gouremeroent de Pétion, autant celle du 
N. avait à souffrir sous le despotisme de 
Christophe. Enfin, en i8ao, ses troupes se 
révoltèrent ; il se tua d*un coup de pistolet , 
et Bo^cr, qui avait succédé à Pétion , réunit 
la partie N. à celle du S., pour former une 
seule république qui, en i8aa, à la demande 
des habilans, s'accrut de la partie K., qui, 
cédée a la France par le traité de Baie de 
1795, avait été rendue à TËspagnc par le 
traité de Paris de 181 4> cette dernière 
époque, des négociations avaient été ent»> 
roées pour amener la reconnaissance de la 
république d'Uaiti par le gouvernement fran- 
çais; mais elles furent sans succès jusqu'en 
i8a5. Ce fut alors que l'habileté de M. le ba> 
ron deMackau sut aplanir les difficultés, et, 
le 17 avril, la France reconnut l'indépen- 
dance de la partie qu'elle possédait clans 
cette lie, moyennant une indemnité de i5o 
millions pour ses anciens colons. 

HAÎ-TIEN , bourg de Chine , prov. de 
Tcbi'li, à 9 1. E. de Pe-king. Le palais d'au- 
tomne de l'empereur en est voisin. Ce bourg 
n'est guère habité que par des ouvriers em- 
ployés dans le palais) il y a aussi quelques 
missionnaires italiens que la cour occupe 
comme artistes. 

HAIX (EL), oasis d'Égypte, Hatz 

HAf-YANCSO, forteresse de Chjnc, prov, 
de Cban-toung; dans une petite presqu'île , 
sur la céte S. E., à 3a 1. S. E. de la ville du 
dép. de Teng-tebeou. 

HAf-YEN , distr. de Chine , dans le N. de 
la prov. de Tche-kiang. La ville de ce distr. 
est près de la mer de Corée , à S 1. S. E. de 
la ville du dép. de Kia-hing et à i4 !• N. E. 
de celle <lu dép. de Hang-tcheou. 

HAÏ-YOU-SO , forteresse de Chine, prov. 
de Tchc-kiang , à 13 I. N. E. de la ville du 
dép. de Tai-tchcou , sur la mer de Corée. 
Elle a, ainsi que la plupart des forteresses 
de cette côte, des faubourgs dont les hahitans 
font le cabotage et la pèche. 

HAJAR , ville «l'Arabie, f'ojr. Hadjai. 

llAJDIJ-VAllOSOK, distr. de Hongrie. 

yojr. HaiDUCKES { PAVS DES ). 

HAJOS , bnurg de Hongrie, comital et a 
37 1. S. «te Pestb, et à 6 I. S. S. O. de Baja, 
marche de Soit. Il est habité par des Alle- 
mands. 

ilAJY. Les noms hindous qui commen- 
cent ainsi, suivant l'orthographe anglaise, 
doivent être cherchés |uir iUnjT. 

Dict. Géo«'.R. 7. 


H A L A 4q 

]IAKARl, tribu kurde ilc la Turquie d’A- 
■ie. yojr. Hiauaa. 

HAKBOUS , peuple de la Guinée aupé- 
rieure, sur la eôte de Calabar , au N. O. de 
rcrobouchiire du Croag. 

HAKKEDAL, forge de Pionrige , diocèic 
et baill. d'Aggerahuu» ; aur le Nitle-el», à 
5 I. 3/4 N. de ChriatJania. 

HAKLUYT, cap du Spitzberg, dont il 
forme l'exlrémilé >. O. , par 79» 47' de lat. 

N. et 6® 5* de long. E. 11 g'élève à i,o4i 
piedj auKleisui do niveau de la mer , et ter- 
mine à rO. l'ile Amsterdam. 

HAL , village des Pays-Bas, prov. de Lira- 
bourg, arrond. et à 3 1. i/a de Maestriebt, 
cant. et à I 1. deTongres. 

HALABI , une des lies Curia-Muria , dans 
l'océan Indien, sur la cdle de l'Hadramaout , 
en Arabie, à 10 I. S. E. fPHasek. 

HALACUAR, ville de U Petite Boukharic. 

KnaascHAa. 

HALAI, distr. d'Abyssinie, roy. de Tigré, 
prov. de Baharncgach. 

HALAKA, chaîne de montagnes de la Tur- 
quie d'Asie , pach. d'Alep, entre l'Orontc et 
le Koik. Elle se dirige du S. O. au M. E. sur 
une longueur irenviron 1 1 1. , et sc rattache 
vers le S. aux monts Fondoiik. 

IIAL-AL (RAS-EL), cap sur U côte N. 
de la Barbarie, territ. de Barcah , au N. O. 
d'une belle baie , en face de Natroun , k l'O* 

N. O. de Dcrne et au N. E. des ruines de 
Curin. Ce lieu correspond incontestablement 
k l'ancien AausiatA/nujj cité par les uns 
comme un promontoire, par les autres comme 
un port , et enfin par Strabon comme un des 
lieux les plus renommés du littoral de la 
Cyrénaïque. On y trouve les restes d'un an- 
cien château , et un peu au S. O. des ruines 
remarquables nommées Zaouani par les Ara- 
bes : ce sont des mausolées qui avoisinent les 
ruines d'uiic ancienne ville nommée par les 
Arabes Gkertapoulom . 

IIALAMAHERA, Ile de l'archipel des Mo- ^ 
luques. yojr. Gilolo. 

HALAMKAS, peuple de Nubie, f^oy^z 
IIallckqahs. 

HALANY , lialanee , distr. de l'Uindou- 
staii, état de Siodby, territ. de l'émir Sor- 
hab, au S. des distr. de Khyrpour et de 
Soliery , et sur ta lisière du déscii de Sable. 
Oyn'ghor en est le lieu principalv 

llALANZY, village des Pays-Bas, prov., 
arron«l. et à 7 1. 1/4 O. de Luxembourg, 
cant. et ù 1 1. de Messancy. i,ao8 bab. 

HALASNl, grand village de la Turquie 
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vVA^ic, ilans le Kurdistan, pach. de ChelirC' 
tmir, à 3 1 . N. E. de Sert. H est bien b^ti, et 
d'un aspect agréable; chaque maison est un 
fortin eiitmirc d'un mur assez épais pour met- 
tre les babitans à l'abri d'une attaque. 

HALASZ , bourg de Uongrie , dans la Pe- 
tite Kumanic, distr. particulier et privilégié; 
à aS I. S. S. E. de Pestb et à 6 1 . 3/4 O. de 
Hajô'« ^ sur le lac de son nom. Ce n'est qu'ane 
réunion de chaumières; il y a i église catho* 
liqite et i calviniste. 11 s’y fait un grand com- 
merce de bestiaux. 

. JIALASZI , bourg de Hongrie, coroitat et 
marche de Weisclbourg, à 7 1 . N. O. de 
Raabctâ 1 1 . i/a N. E. de Miesclbourg. i,d 3 o 
babitans. ^ 

HâLBÂU, bourg des État^Prussiens, prov. 
de Silésie, régence et à 16 1 . i/a O. N. O. 
de Liegnitz, cercle et à 3 1 . i/a S. S. O. 
de Sagan. 11 y a 1 château et 1 église. C 43 
habilaiis. 

HALBEBG. village des Étals Prussicjis , 
prov. du Bas-Rhin, régence de Trêves, cer- 
cle et à I I. S. E. de Sarrcbruck., sur le Schei- 
derbach. Il y a 1 iorge à bauts-fourneaux. 

ilAEBERSTADT, ville des États prussiens, 
prov. de Saxe, régence et à 10 i /3 S. O. de 
Magdebourg , et à 39 1 . O. S. O. de Berlin; 
chef-lieu de cercle. Lat. N. 5 i® 53 ' 55 ". 
Long. £. 8° 4 ^' Dans un pays fertile et 
agréable, sur la rive droite de rUolzemmc et 
sur la route de Brunswick à Lciptick. Elle est 
très-ancienne , murée , et environnée de 3 
faubourgs; l'intérieur en est assez grand, et 
les maisons s<»nt de style gothique. On y 
compte 6 places publiques , 56 rues , 9 égli- 
ses , dont 3 catholiques et 6 luthériennes , 
*j synagogues, 6 hôpitaux, et 1 hospice d'or- 
phclius ; les édifices les plus remarquables 
sont la cathédrale , une des synagogues , et 
J'hôtel-de-ville , qui était anciennement un 
palais. La cathédrale comprend i école avec 
I bibliothèque de 8,000 vol., 1 cabinet d'his- 
toire naturelle , et 1 de physique avec une 
belle collection d’instrumens ; les autres éta- 
blissemens d'instruction publique sont 1 école 
normale, 1 école d'accouchcrocns, et i société 
littéraire. Il y a beaucoup de fabriques de 
draps et de gros lainages, de toile, de bas de 
laine et de colon , de gants , de chapeaux de 
paille , de cuir tiauois , de bougies , d’ami- 
don , de chicorée, d'alun; des distilleries 
d’eau-de-vie et des bUucliisbcrics de cire. 
Elle fait un grand commerce en chanvre , 
61 , huile, et en produits de ces fabriques. 

1 4)7^0 faab. 


Celle ville fut, en ii 34 f le siège d'tinc 
diète de l'empire d'Allemagne , clic fut dé- 
vasléc par les Français en 1758, et prise 
d'assaut en 1809 |>ar le duc de Brunswick- 
Ocls , qui y fit prisonnier un régiment west- 
phalieii. Elle a été le cbef-licu de la prin- 
cipauté de même nom qui dépendait de la 
Prusse, et qui avait remplacé l'état épiscopal 
d'Halbcrstadt , cédé à celte puissance par le 
traité de Westphalie ; c'est vers le milieu du 
xvr siècle que cet évéché, de catholique qu'il 
était , devint protestant. La principauté 
d'Halbcrstadt forma, de 1807 à 1814, une 
grande partie du dcp. de la Saalc dans le 
roy. de Westphalie. 

Le cercle d'Halbcisladt est un pays plat , . 
excepté au S. , où il est entrecoupé par les 
montagnes du Hai'z , qui y sont peu élevées. 

Il est arrosé par la Bulle, l'Aller et la Hol- 
zemme, et est ti'ès produclif eu blé , chanvre 
et pâturages. ig.aSo liab. 

HALBERTON , hundred d'Anglclerrc , 
dans la partie orient, du comté de Devon. 
u,6a6 hab. , dont 1,698 dans la paroisse de 
même nom. 

HALBTHURN, en hongrais Fcl-Toronjr , 
village de Hongrie , comiUt de Wcisel- 
bourg, marche de lNeusicld,à 1 1. t /3 N. E. 
de Fraueiikirchen et à 8 1 . N. E. d'CHCdcn- 
boorg. Le duc de Saxc-Tcschcn y possède 
un très-beau château où il a formé un grand 
établissement agricole ; il y fait élever sur- 
tout de beaux troupeaux de mérinos. i,o4o 
habitans. 

HALCONERA, bourg d'Espagne. Fojez 
Atcoaxas (La). 

HALDËNSLEBEN (ALT), village des 
États Prussiens, prov. de Saxe, régence et 
541* 1/4 D. de Magdebourg, cercle 

et à 'i /3 de I. S. de Ncii-ilaldcnsleben. 11 y 
avait autrefois un couvent de religieuses; on 
en a fait des ateliers pour fabriquer de In 
bierre , de l'eau de-vie de grains , de la po- 
tasse, etc. 1,100 hab. ' 

IIALDENSLEDEN (NEU), ville des États 
PruAsiens , prov. de Saxe, régence et à 41 - 
3/4 N. 0 . de Magdebourg; clief-licti de cer- 
cle, sur la rive droite de l'Ohrc. Elle est mu> 
réc , et renferme 1 églises, 1 hôpital et des 
fabriques de draps, de chapeaux , de Ubac , 
de faïence , de bouteilles , etc. ; il y a aussi 
des corruierics et des rafïincries de sucre , et 
dans les environs 'i marlitiels pour le cuivre. 

3,74^ 

X'C cercle cuiiiicut 3a,476 hab. 

UALDE^STE1N , village paroissial de 
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Suitae , cant. . des Griaoot , li^ve de lu Mai* 
son*de>Dieu, haute juridiction des 5 villages, 
à 3/4 de 1. N. de Coire; sur la rive gauche 
du Rhin, au pied de la Galanda. Il faisait 
partie de la petite seigneurie de même nom , 
qui appartenait depuis 17^9 à la famille 
de Salis, et qui fut réunie au canton en 1798. 
Le château est maintenant en ruine. 35o 
babitans. 

HALDENWANG, village de Bavière, cer- 
cle du Danube-Supérieur, présidial et à a 1. 
N. de Kempten, et à aa 1. S. O- de Munich. < 
1,665 hab. 

HALDIMÂND, comra. du HautCanada, 
distr. de Gore. Elle a 1 église , a6o maisons , 
et a,a6o hab. , dont 1 ,800 Indiens des Six*; 
Mations, chrétiens et cultivateurs, et 3o 
hommes de couleur. 

HALDUBARY , ville de l'Hiodoustan an- 
glais, présidence et anc. prov. du Bengale, 
distr. et à ao 1. N. E. de Porniéh, et à ai 1. 
M. O. de Dinadgepour , près de la rive gau- 
che de la Mahanada. 

HALEB ou IIALEP , ville de la Tui\]tiie 
d'Asie, yoy. Alxp. 

HALEM (EL ), cap de Barbarie, roj. de 
Tripoli , sur la cdte du désert de Barcah , à 
75 I. E. S. E. de Derne. Lat. N. 3i® 87' 4®^^* 
Long. E. a3° 34' o5". 

UALEMBA, village des États Prussiens, 
prov. de Silésie , dans la partie orient, de la 
régence d'Oppeln , cercle de Beuthen. 11 
a une usine à fer qui fournit annuellement 
de 8 à 10,000 quintaux de fonte brute. 160 
babitans. 

HALEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Limbourg,'à 10 1. 3/4 de Maestricht, arrond. 
et à 4 I- i/4 d'HasscIt, cant. cLà 1 1. d'Uerck* 
la-ville. 563 hab. 

HALES-OWEN, bourg et paroisse d'An- 
gleterre. La plus grande partie de la pa- 
roisse , ainsi que le bourg , dans le comté de 
Salop, hiindred de Brimstree; le reste est 
dans le comté de Worcester , hundred de 
Ualfshire. Le bourg est dans une vallée, près 
d'une branche du canal de Dudley, à a I. i/a 
O. S. O. de Bii-mingham et à 8 1. 3/4 S. de 
Staflbrd^ 11 y a quelques belles maisons, 
I grande fabrique de clous, et i église pa- 
roissiale dont on admire le clocher, soutenu 
par 4 orches d'une construction hardie. 11 
s'y tient une foire par an. Patrie du poète 
Shenstone. La paroisse contient 10,946 ha- 
bitans. 

HALESW ORTH , ville d'Anglelcrrc , 
comté de Suflbik, hundred de Bl^lhing , à 
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8 1. 3/4 N. E. d'ipswich et a 3 I. S. S. E. de 
Bungay, près de la rive gauche du Blyth. 
Elle communique avec Soulhwold au moyen 
d'un canal de 3 1. C'est une ville ti*ès-anciennc, 
qui n'a de irmarquablc qu'une église gothi- 
que et un hospice. Il y a 1 manufacture de 
toile à voiles et i fonderie ; la Btaturc de la 
laine et du lin y est très-active. Commerce 
en blé avec Londres, drcchc, bierre, beurre, 
fromage, briques et chaux; 1a laine fîlcc est 
expédiée à Norwich. 3,166 hab. 

^ HALFA , tribu arabe de Barbarie, roy. 
d'Alger, prov. de Mascara , en partie sur te 
bord de la Méditerranée. 

HALFAY , HALFAÏA ou OUAD-AGUIB, 
pays de 1a Nubie méridionale, le long du 
Babr-cl-Azrak et du Nil , au-dessous de Sen- 
naar et au-dessus des territ. de Chendi et de 
Matammah. 11 s'étend depuis le confluent du 
Dender et du Bahr-el-Azrak , pac 14** m' de 
lat. N., jusque vert le bourg de Derreira, 
sous le parallèle de i6*^ 35', et occupe ainsi 
en longueur un espace d'environ So I. Dans le 
S., le Bahr-el-Azrak reçoit le Rahad,et dans le 
N. il SC réunit au Bahr-el-Abiad pour former 
le Nil. La partie du pays à la gauche de ce 
fleuve ne produit que quelques plantes her- 
bacées et des bouquets d'acacias ; celle de la 
rive droite est , au contraire, riche en pro- 
ductions agricoles : on y récolte principale- * 
ment une grande quantité de dourah , de 
l'orge, un peu de coton et du sempsen. 
L'HaIfây exploite beaucoup de sel fossile , et 
en exporte jusqu'à Sennaar. Le passage des 
caravanes entretient un peu de commerce. 

Ce pays , dont la capitale porte le même 
nom , s'est rendu indépendant du Sennaar ; 
il est gouverné depuis 3oo ans par un chef 
qui a le titre de mélik. Le chef, conjointe- 
ment avec celui de Chendi , peut mettre en 
campagne 3o,ooo cavaliers montés sur de 
très-beaux chevaux. Indépendamment des 
indigènes , auxquels on reproche de la gros- 
sièreté , de la ruse et de la férocité , ce pays 
renferme beaucoup d'Arabes nomades qui 
élèvent des troupeaux de moutons , et paient 
souvent en nature certains droits au mélik. 
Ceux à rO. du Nil sont des Qérérâts, des 
Qenàouys , des Qemeàhs , la plupart de la 
race des Cubbabych ; des Arabes Abdallàh , 
en partie des Hassanyéh , occupent les ré- 
gions de l'E. 

UALFAY , ville de Nubie, capitale du 
pays de son nom , et résidence du mélik ; 
sur 1a rive droite du Nil, à S 1. au-dessous 
du confluent du Babr-cl-Abiad et du Bahr- 
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cUAirak , à a6 1. S. 0. de Chendi et à envi> 
ron Go 1. N. O. de Sennaar ; par 44' 
ao'^. de lat. N. et 3o° aa' x5^' de long. E. 
Elle n'est coupée par aucune rue régulière : 
les maisons , grou{^es et entourées de grands 
enclos , sont basses et bâties d'argile , et des 
troncs de dattiers creusés y sont adaptés pour 
gouttières. Selon M. Cailliaud , la popula* 
tion, qui se montait, avant l'invasion des 
Cl.âyk^éb , à 9,000 individus, n'est plus que 
de 4iOoo. 

Il ALF-IMOON , copim. des États-Unis,^ 
état de New-York, comté de Saratoga ; sur 
la rive gauche du Mohawk, à 5 1. N. d'Al- 
bany^. 4i^^4 

IIALF-MOON , baie sur la côte occid. de 
la Jamaïque, comté de Cornwall , au N. E. 
de la baie d'Orange , par i8<> de lat. N. 
et 8o° 5o' de long. O. 

HALF-MOON-KEYS, groupe d'ilots cl 
de rochers de la mer des Antilles , près de la^ 
cAle merid. de la Jamaïque , comté de Mid- 
dlcscx, au N. E. de la pointe de Portland. 
Lat. N. 17° 4*5'- Long. O. 79° a4'- 

HALFÜUN , bourg de Nubie, f^oy. Hati,- 
rouH (El). 

HALF-WAY ou MOITIÉ-CIIE.MIN , petite 
lie du Grand-Océan équinoxial , dans le détroit 
de Torres, entre le cap York , extrémité N. 
E. de la Nouvcllc-ilollandc , et 1a Nouvclle- 
Guiuce. Lat. S. 10® 8^ Long. E. i4o® 58'. 
Elle est entourée de bancs de corail. 11 
n'y a pas de source , et les habilans sont ré- 
duits à recueillir les eaux pluviales pour leur 
usage. 

IIALFYA , pays cl ville de Nubie. Voyez 
HalfÂt. 

H.\LG.AVER-MOOR , petit cant. d'Angle- 
terre , comté de Cornouailles , hundred de 
Trigg, près de Bodmin. U est connu par 
une espèce de carnaval qui a lieu tous les ans 
au mois de juillet, et où se rendent une 
grande quantité d'individus des environs : oa 
suppose que l'institution de cette fête remonte 
au temps des Saxons ^ Charles 11 y assista 
lors de son voyage aux ilcs Sorlingucs , et 
se lit l'cccvoir membre de la société qui la di- 

IIALJ r petite ville d'Arabie , dans 

riledjaz , au BeIrd-cl-Harem , vers les limi- 
tes de l'Yémen ; dans un pays montagneux, 
près de la mer, â i5 1. S. E. de Comfida et 
à Co 1. S. S. E. de La Mecque. Elle a un pe- 
tit château , et le chérif de la Mecque y en- 
tretient une garnison. 

A 4 b 5. O. de cette ville s'avance le cap 


de même nom , situé par 18® 87' de lat. N*, 
et 3S<* 46' de long. E. 

UALIA , bourg d'Espagne. Voy. Kvxk. 

UALIBUT, fie du Grand-Océan boréal , 
près de l'extrémité S. O. de la péninsule 
d'Alaska, dans la Russie américaine, par 
de lat. N. cl iC5® de long. O. Elle est basse 
et stérile. Le capitaine Cook la découvrit en 
1778. 

IIALIC ou GACSVARALLYA , bourg de 
Hongrie. Voy. Gacs. 

HALICARCARA, bourgade de la Tur- 
quie d'Asie , pach. et à 37 1. E. d'Erze-Roum , 
près de la rive gauche de l'Aras. 

HALICZ, ville du roy. de Gallicie, cercle 
et à I a 1. 3/4 E. de Stry, et à ai I. 3/4 S. S. 
E. de Lcmberg ; dans une position agréable , 
sur la rive droite du Dniester, au confluent 
du Lukew. Elle a i église catholique romaine, 
t église grecque et a synagogues. 3, 000 ba- 
bilans. Il y a des sources salées dans fes envi- 
rons. 

Celte ville était autrefois nommée Galitch- 
Tebervinsky ou Galitch en Russie rouge , 
pour la distinguer d’une ville de Russie qu'on 
appelait Galitch en Mcriage : de son nom est 
dérivé celui de la Gallicie, appelée plus 
exactement Galicie. Elle a été plus considé- 
rable qu'elle ne l'est à présent : il y avait un 
siège épiscopal qui fut transféré à Lemberg 
en i4iG. 

HALIFAX, ville d'Angleterre, west-riding 
du comté d'York , wapentake de Morley , à 
5 1. O. S. O. de Lceds et à i3 1. 0. S. O. 
d'York, dans une vallée profonde^ près d'une 
petite rivière qui , à 3,4 de 1. S., se joint au 
Caldcr, à l'endroit où sc termine le canal de 
Rochdalc. Elle a i/3 de 1. de long, de l'E. 
à rO., des rues étroites et irrégulières, des 
maisons en général bien bâties en pierre de 
taille et en briques, une belle église parois- 
siale de style gothique, et, depuis 1798, 
une église succursale de style grec ; il y a en 
outre des maisons de culte pour les métho- 
distes , les indépendans, les quakers, etc.; 
I hOpital, t école et 1 théâtre. Cette ville 
fabrique diverses ctofTes de laines , telles que 
casimirs , draps légers, serges, flanelles, 
tapis , etc. , et des tissus de coton de plu- 
sieurs qualités : ePe est en outre le centre de 
la fabrication, de la filature et de la teinture 
de laine et de coton de la paroisse de son 
nom , l'une des plus étendues et des plus iu- 
dustrieuscs de l'Angleterre ; on y fabrique 
aussi d'excellentes cardes pour U laine. La 
position d'Halifax est extrêmement avanta- 
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l^ute pour le commerce : par le Calder , elle 
communique avec Kingiton-upon-Hull , par 
le canal de Rocbdale, avec Manchester, Liver- 
pool et Lancastre , et , par de belles routes , 
avec Leeds et Wakefield. Marche, le samedi, 
dans une belle halle, pour étoffes de laine; 
et deux fois par an, pour bestiaux. ia,6a8 
bab.; 1 a paroisse en contient 93,850. Le ter- 
ritoire est arrosé par beaucoup de cours d*eau, 
qui ont été utilises, soit pour les nombreuses 
fabriques qu'il renferme, soit pour la navi- 
gation ; les districts voisins produisent le 
plus de laine du comté, et l'on tire la houille, 
indispensable aux machines à vapeur des fa- 
briques , à peu de distance de la ville. Tous 
ces avantages rétinis ont fait, d’un petit vil- 
lage qui existait, en i44^ > 
sert , une ville trés-0orissante , dans un des 
pajs les mieux cultivés et les plus peuplés 
de l’Anglelerre. 

HALIFAX ou BEDEQUE, baie de la Nou- 
velle-Bretagne , sur la côte S. O. de l’ile du 
Prince-Édouard, dans le golfe S^ Laurent, 
par 46® de lat. N. et 65 ** 56 ' de Long. 
O. Elle se trouve au S. E. de la baie d’Eg- 
mont, et n'est séparée de la baie de Rich- 
mond , sur la côte sept, de File , que par un 
isthme étroit. 

HALIFAX , comté sur la côte S. E. de la 
Nouvelle-Écosse , au N. E. du comté de Lu- 
nebourg et au S. O. de celui de Sydnejr. 11 
s'étend , environ 36 1 . , le long de l’Atlanti- 
que , sur une largeur moyenne de 8 I. Les 
cotes en sont sablonneuses et bordées d'e- 
cucils et de bas-fonds ; la mer et les rivières 
y forment un grand nombre de ports et de 
baies qui offrent un débarquement facile. Le 
sol , à l'E. d'Halifax , est très-ingrat , et cette 
partie est peu peuplée ; mais à l’O. de cette 
ville, les terres sont bien cultivées. Halifax 
en est le chef-lieu. 

HALIFAX, ville capitale de la Nouvelle- 
Écosse, sur la côte S. E.; chef-lieu de comté, 
sur le bord occid. du havre de son nom, 
formé par l'Atlantique. Lat. N. 44 ** 44 ' 
Long. O. 65 ° 56 ' o". Siège du gouvernement, 
du conseil et de l'assemblée provinciale, des 
cours de justice de la province , et d'un évê- 
ché. Halifax occupe une petite presqu'île, au 
pied d'une colline élevée de a 36 pieds au- 
dessus du niveau de la mer, et est entourée 
de palissades. Cette ville a deux faubourgs , 
dont l'un au N. et l’autre au S., et es^ régu- 
lièrement bâtie : les rues en sont grandes , 
larges, et se coupent à angles droits; mais 
les maisons et les édîBces publics , excepté 


le palais du gouvernement, qui est en pierre, 
sont en bois. Elle possède i cathédrale, 
quelques autres églises , 1 lieu d'assemblée 
pour le conseil provincial, i maison de jus- 
tice, I bôtel-dc-ville, i college fondé en 
1830, et 1 hôpital; on remarque, a l'extré- 
mité du faubourg septentrional , le chantier 
royal, qui est un vaste établissement. Le ha- 
vre , ouvert dans toutes les saisons , est spa- 
cieux et d'une entrée facile : il est commandé 
par le fort Georges et par une batterie située 
dans le faubourg méridional; t ,000 vaisseaux 
de ligne pourraient facilement s'y tenir on 
sôreté et commodément : aussi les flottes 
royales y font-elles leur station on temps de 
guerre, et y trouvent-elles tout ce dont elles 
peuvent avoir be.soin. En t8io, les importa- 
tions des ports de la Grande-Bretagne seule- 
ment s'y élevèrent à i 5 millions de fr. ; on 
les évalue aujourd'hui à plus de 35 millions. 
30 , 000 hab. Les brumes y sont fréquentes; le 
sol des environs , sablonneux et rocailleux , 
est peu susceptible de culture. 

HALIFAX, village des États-Unis, état 
de la Caroline du Nord; chef-lieu de comté, 
à 3$ 1 . N. E. de Raleigh, sur la rive droite 
du Roanoke. 11 y a des salles d'assemblée du 
comté, 1 cour de justice et 1 prison. 5 oo 
habitans. 

Le comté d’Halifax est entre le Roanoke et 
le Fishing-creek , et contient 17,337 hab. 

HALIFAX, comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanie , comté de Dauphin; à 6 I. N. 

N. O. d'Harrisburg , sur la rive gauche de 1 a 
Susquehanoab. 3,063 hab. 

HALIFAX, comm. des États-Unis, état 
de Vermontj comté de Windham, à 37 1 . S. 
de Montpellier. 1,570 hab. 

HALIFAX, comté des États-Unis, dans 
la partie mérid. de l'état de Virginie, à l'E. 
du comté de Pitsylvanic, à l'O. de celui de 
Mecklcnbourg , et au N. du Roanoke. On y 
récolte beaucoup de riz. 19,060 hab. Bannis- 
ter en est le chef-lien. 

HALIFAX, baie sur la côte N. E. de la 
Nouvelle-Hollande, dans la Nouvelle-Galles 
mérid., par 18° 5 o' de lat. S. et i 43 ° 55 ' de 
long. E. Elle a plus de 10 1 . de longueur, et 
est peu profonde. Les côtes en sont basses, 
boisées et entrecoupées de lagunes. A quel- * 
que distance, dans l'intérieur, on voit des 
montagnes escarpées et rocailleuses. 

HALIFOUN, bourg de Nubie, f^oy. Hxtl- 
Foen (El). 

HALlKES, cap de la Turquie d’Europe, 
dans la Livadic, sandjak de Négrepont; dans 
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le golfe d'Égine, au S. 0. de Vari et à 4 !• 
iji S. S. Ë. (l'Athènes. 

HALIKO, distr. de Russie, en Europe, 
dans le grand-duché de Finlande et U par- 
tie mérid. du gouv. d'Abo. 11 est baigné au 
S. O. par la Baltique, qui forme sur un point 
une inânité d*!les, et renferme une forge et 
des carrières. Parmi les 6 paroisses qu’il com- 
prend , on remarque celle de son nom. 

IIÂLKI, une des iles Curia-Muria, dans 
l'occan Indien , à environ u 1. de 1a côte de 
l'Hadramaout, en Arabie, et à 14 !• $• S. 0. 
d'Hasek.. 

HALKIRK, paroisse d'Écosse, comté et 
presbytère de Cailbness, au S. de Thurso et 
à 6 I. O. N. O. de Wick, sur le Thurso. Le 
sol , généralement plat et assez mal cultivé , 
a des pâturages. On y voit un grand nombre 
de ruines d'anciens cbâteaux et de fortiâca- 
tions. 3,646 hab. 

HALL, bourg de l'archiduché d’Autriche, 
pays au-dessus de l'Ens , quartier de la Traun, 
à 4 I- 1/3 O. de Steyer et ii 7 1. S. de Lintz. 
11 y a un château et des eaux minérales. 55o 
liabitans. 

HALL, comté des États-Unis, dans la 
p.trlie sept, de l'état de Géorgie, au S. du 
comté de Rabun, et à l'O. de ceux de Jack- 
son et de Wallon. Le Cbataouchi le borde 
à rO. S, 086 hab. Le chef-lieu est Gaines- 
ville. 

HALL , ville du Tyrol , cercle de rinnthal* 
Inférieur, k 3/4 de 1. E. d'inspruck; sur la 
rive gauche de l’Inii, qui y est navigable. 
Siège d'une direction des mines et salines, 
ainsi que d’un tribunal des mines. Ellea i cou- 
vent, I hôtel de monnaies, 1 gymnase, et 
(le grandes salines qui livrent annuellement 
3o5,ooo quintaux; le sel est extrait d’une 
montagne voisine élevée de $48 toises au- 
dessus de U mer. 4>^7^ ^ 

tance sont les bains d'Enbrtckle. 

HALL ou SCHWABISCH-HALL , viWeéa 
roy. de Wurtemberg , cercle de l'iaxt , chef- 
lieu de b.villiage; à ti\. 1/3 N. £. de Stutt- 
gart et à 7 1. 1/4 N. O. d’EUwangen, sur le 
Kochcr. Lat. N. 49** 6' 43^'- Long. E. 7® 34' 
3o". Elle est, avec ses 3 faubourgs, entourée 
d'épaisses murailles flanquées de tours et pré- 
cédées de fossés. Les édiûcei publics les plus 
remarquables sont rhôtcl-de-villc , le gym- 
nase, et l'église de S^. Michel, qui est d’une 
belle architecture gothique; il y a 6 autres 
églises, I hôpital , j bibliothèques publiques, 
(les filatures de laine et de coton , des ami- 
donneries et des fabriques de coton. Des 


sources salées y occupent 33o individus , et 
fournissent 130,000 quintaux de ael par an. 
Commerce de grains, de bestiaux et de bois. 
C'est dans cette ville que fut conclu , en 1610, 
le traité d’union entre les princes protestans 
de l’empire. 6,35o hab. Le baill. contient 
31,583 hab. 

H.ALLA, distr. de Suède, dans le centre 
de nie de Gotlland. Wængc en est un des 
lieux principaux. 

HALLABYD, ville de THindoustan , état et 
anc. prov. de Maissour, soubah de Patana, 
a 35 1. N. O. de Seringapatam. 

HALLAM (NETHER et UPPER), deux 
comm. d'Angleterre, west-riding du comté 
d’York, wapentake de Straffurth-et-Tickhill, 
paroisse de Sheflicld. Nctber-Hallam a 3, 300 
hab., et Upper-Hallam (,018. 

HALLAM, comm. des États-Unis, dans la 
partie mérid. de l'état de Pensylvanie, comté 
d'York , sur la rive droite de la Susquohannah . 
1,4 10 hab. 

HALLAND, préfecture de Suède, 
Halmstad. 

HALLANDS-WÆDERÔ , Ue sur la côte 
occid. de Suède, préfecture de ChrisUanstad , 
hsrad de Biære, dans le Cattegat. Lat. N. 
56® 36' 56”. Long. E. lo® 13' i5”. 

H ALLANGAS, tribu arabe de Nubie, 
Hallbxqars. 

HALLAOUYÉU, bourg de Nubie, territ. 
et à i8 I. N. N. Ë. de Chendi , près de U rive 
droite du Nil. 

HALLAR ou UALLIAR , HaUaurf distr. 
de THindoustan, état de Guykavar, anc. prov. 
de Goudjératc. 11 forme 1a partie N. O. de U 
presqu’île de Goudjérate, et est limité à l'O. 
par la mer d’Oman , et au N. par le golfe de 
Koteb. La partie orientale est montucuse et 
rocailleuse; plusieurs petites rivières l’arro- 
sent. Quoique le sol soit, en général, léger, 
il produit cependant beaucoup de grains et 
de coton, dont une grande partie est expor- 
tée; le bois y est rare. Les chefs de ce dis- 
trict font élever un grand nombre de chevaux 
et de chameaux. 

Ce district est partagé entre plusieurs chefs 
qui relèvent de Guykavar , et dont les prin- 
cipaux sout les radjahs de Noanagor, de Rui- 
cote et (le Goundol. Noanagor eu est la ville 
principale. 

HALLAU (ÜNTER), bourg de Suisse, 
(Mnt. et à 3 I. 3/4 O. de Schaffouic ; chef-lieu 
du distr. du Bas-Klctlgau. Ou y cultive beau- 
coup de lin qu'on y travaille. 3, 300 hib., qui 
ont conservé leurs anciennes coutumes. 
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Ce bourg eut beaucoup à imiflTnr en 1499 
lie la guerre de Souabe. Il y éclata , vers la 
Hn du xYiii** siècle, des troubles i|ut furent 
apaisés heureusement. 

HALLE, IlalUr an~der~SaaU , ville des 
États Prussiens , prov. de Saxe, régence et à 
3 I. l/a N. de Mersebourg , et à 34 !• S. O. de 
Berlin; chef-lieu de cercle, sur la rive droite 
de ta Saalc, qui forme en cet endroit plusieurs 
lies , et qu*on y traverse sur un pont de bois. 
Lat. N. 5 i® 39' 5 ". Long. E. 9® 3 ^' Cette 
ville , de forme carrée irrégulière, se compose 
de 3 parties: Halle proprement dit, Glaiiclia 
et Neumarkt , séparées Tune de Tatilre, et gou- 
vernées chacune par ses propres magistrats. 
Elle contient peu de beaux édilices ; on remar- 
que cependant l'hi^teLde-ville de Halle pro- 
prement dit, l’église S‘. Ulric cl la Tour ronge, 
qui a aSo pieds de liaiileur. 11 y a G églises 
luthériennes, a réformées, t catholique, 1 sy- 
nagogue , I abbaye de dames nobles réfor- 
mees , 1 grand hospice d'orphelins , 4 hApi> 
taux, et I maison de correction avec ateliers 
de travail. Halle est le siège de l'administra- 
tion des mines pour les provinces entre l'Elbe 
et le Weser, et est célèbre pour scs établis- 
semens littéraires. L'université, fondée en 
1694 sons le no0i de Friedericiana , jouit 
d'une grande répubition en Allemagne ; on y 
comptait, en i8a6, 1,119 étudians et 64 
professeurs : elle possède 1 bibliothè<|uü de 
4o à 5 o,ooo volumes, i jardin botanique, 
I amphithéâtre d'anatomie , 1 lalioratoire de 
chimie , i cabinet d'histoire naturelle , et 1 
observatoire. L'hospice des orphelins, situé 
k Glaueha et fondé en 169$ , est un des éta- 
blissemens les plus considérables de ce genre 
qu'il y ait en Àllemagné ; on y a joint 1 col- 
lège royal avec 1 bibliothèque de ao, 000 vo- 
lumes, 1 cabinet d’objets d’arts et d'histoire 
naturelle , et 1 société biblique érigée en 
171a , qui a fait imprimer plus d*i,ooo,ooo 
d'exemplaires du Nouveau Testament et 
a, 000, 000 de la Bible. 11 y a un assez grand 
nombre de fabriqqes de draps, de flanelle, 
de bas , de toile , d'amidon , de quincaillerie , 
de chapellerie, ainsi qu'une fonderie de ca- 
ractères d'imprimerie et des tanneries ; nuis 
les fabriques d'amidon et de quincaillerie 
sont les seules d'une grandeimportance. Cette 
ville a vu naître Frédéric Hoffmann , Mi- 
chaelis, Nemeieret Handel. a3,873 hab. 

Prés de cette ville il y a deux sources sa- 
lées, dont une prodoit 410^0 quintaux de sel 
et raiitrc plus de ia,ooo quintaux : cette 
dernière est au compte du gouvernement. 11 


y a aussi des mines de houille ; mais leurs 
produits ne sont utilisés que dans les salines. 

Le 17 octobre 1806, Halle fut le théàlic 
d'un combat très-opiniàtre entre une division 
de l'armée française et un corps prussien : 
ce corps , commandé par le prince Eugène 
de Wurtemberg, fut fait prisonnier, et con- 
tribua a rendre plus importante la victoire 
d'iéna. 

Le cercle de Halle contient a 5,484 bab. 

HALLE , ville des Étals Prussien»^ prov. 
de Westphalie, régence et à 9 1 . 3(4 S. O. 
de Minden, et à 5 1 . O. S. O. de Herford ; 
chef-lieu de cercle , dans une grande plaine. 
Elle a des fabriques de tabac, des tisseran- 
derics et des tanneries; les toiles y sont l'ob- 
jet d'un assez grand commerce. i, 55 o hab. 

Le cercle contient 35.678 hab. 

HALLE, ville des Pays-B.is, prov. du 
Brabant méridional , arrond. et a 3 1 . S. 
S. O. de Bruxelles; chef-lieu de canton, sur 
la Senne. Elle est célèbre par les pèlerinages 
qu'on fait à son église de Notre-Dame , et re- 
nommée pour ses Ouvrages délicats en bois 
et en osier; il y a aussi des tanneries, des 
savonneries , des ralHiieries de sel et une p.i 
peterio. Elle nomme 1 député aux étals de 
la province , et son district rural en nomme 
4 . Pop . 5,300 hab. 

Halle ilépendait du comté de Haiiiatit , et 
était fortifiée; elle fui démantelée en 1677 , 
et pillée par les Français en 1G91. 

IIALLE, village des Pays-Bas, prov , 
arrond. et à 5 I. d'Anvers, cant. et à il. de 
Ganthoven. 54 i hab. 

HALLE , village des Pays-Bas, prov. «lu 
Brabant méridional , à toi. i/a de Bnixelles ; 
arrond. et à 6 1 . de Louvain , cant. et à 1 1 . 
de Leau. 696 bab. 

HALLE, village des Pays-Bas, prov.de 
Gtieldre , à 9 1. 1/3 d'Amhm , arrond. et 
à 6 1 . de Zulphcn , cant. et k 1 I. 3/4 de Uoc- 
tinchem. Il y a t papeterie. 

HALLEIN ou HALL, ville de rareliiduchc 
d'Autriche, peys au-dessus de l'Ens, cercle 
et à 3 I. S. deSaUbourg, et à 5 1 . 1/4 K. S. 
E. de Reicbenhal ; sur une hauteur, à 1 a rive 
gauche de la Salza. On trouve le .sel en masse 
dans une montagne voisine appelée Uurren- 
berg : ccUe mine est exploitée depuis un 
temps très-reculé, et ses produits sont tou- 
jours immenses. 4i^oû bab. 

HALLENBERG, ville des États Prussiens , 
prov. de Westphalie, régence et à 1 1 1 . 3/3 
S. E. d'Arensberg, cercle et a 1 1 . i /3 S. de 
Brilon. i, 35 ohab. 
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HALLENGOUKT, bourg de France , d^p. 
delà Somme, iirrond. et à 3 I. S. S. È. 
d'Abbeville , et à ^ 1. O. N. O. d'Amiens; 
cbefdieu de canton, lia une fabrique de toile 
a matelas. i,a5obab. 

HALLËNQAHS ou HALLANGAS, tribu 
arabe de la partie 5. E. de la Nubie, à TE. 
de* pays de Barbar, de Chendi , et de Hal- 
fày. Elle pille les Iribus voisines , et se retire 
dans les cavernes des monts Fassala et AU 
tuesse, aux environs de Taka. 

ilALLERMUND, ancien comté d'Âlle* 
magne, dans le cercle de la Basse-Saxe, 
compris aujourd'hui dans le roy. et le guuv. 
de Hanovre , où il forme, dans la priucip. de 
Kalenberg, une partie dubaill. de ce nom. Il 
avait pour chef-lieu Eldagsen , et lirait son 
nom du château d'Hallerinuiid , qui lui-môme 
était ainsi nommé de la petite rivière Haller, 
tributaire de la Lcine. 

HALLES ( LES ) ou LE FENOUIL , village 
de France, dép. du Rhône, arrond. et à 7 1. 
O. S. O. de Lyon , cant. et à 1 1. N. O. de 
S^. Laurent-de-Cbamousset. Foires , les 1*'’ 
lundi de janvier, 3 février, jeudi d'après 
Pâques , a8 octobre et 1'' lundi de l'Avcut, 
pour bestiaux. a5o hab. 

HALLET (GRAND), village des Pays- 
Bas, prov. de Liège, ai rond, et ù 5 1. i/ade 
lluy, cant. et à 1 I. i/a de Landen. 
habitans. 

HALLET (PETIT), village des Pays- 
Bas, prov. de Liège, arrond. età5 1. 1/4^^ 
lluy , cant. et à t 1. 3/4 de Landen. 807 
babilans. 

HALLEUX, village des Pays-Bas, prov. de 
Luxembourg , arrond. ctà3 1. 3/4 de Marche, 
cant. cl à I 1. 1/4 de Laroche, aao hab. 

HALLEUX (GR.VND), village des Pays- 
Bas , prov de Luxembourg , arrond. et à iG 1. 
3/4 de Neufchutcau , cant. et à x 1. de Vicl- 
salm. iSoliab. 

HALLIAR , distr. de rilindouslan. P'qi*. 
Hallar. 

HALL1NGDAL ou HALLINGDALEN , 
pays de Norwègc, dans la partie occid. du 
diocèse d'Aggershuus , baill. de Buskerud , 
dont il forme la partie sept. Il est arrosé par 
la rivière du même nom , qui va se jeter dans 
le lac KiierenTini d , d'où clic sort pour se 
joindre au Dranioticn-civ. Dans la partie oc- 
cid. de ce pays s'élèvent des montagnes qui 
SC rattachent an Hardangcr-ficld , et presen' 
tent des glaciers élevés de 5,5oo pieds au-des- 
lus de U mer. 

HALLING-SKARVEN , montagne de Nor- 


wège , vers la limite du diocèse de Bergen et 
de Christiania, par 60** de lat. N. et 5^ 
35' de long. E. Elle fait partie du Hardan- 
gcr-field, et a q 33 toises de hauteur. 

HALLIVEALS , deux montagnes d'Écosae , 
dans la partie sept, de Hlede Skye , une des 
Hébrides , vers l'extrémité N. de la presqu'île 
qui s'avance entre le Loch-Snizort et le dé- 
troit de Rona. Elles s'élèvent à 3,000 pieds , 
SC terminent chacune par un petit plateau , 
et servent de point de reconnaissance aux 
marins. 

ilALLODALE, rivière d'Écossc, comté de 
Sutherland. Elle prend sa source dans les 
montagnes qui séparent ce comté de celui de 
Caitlinoss , coule d'abord a l'O. , puis au N. , 
et SC jette dans l'AllaDtique , en formant le 
havre de Portskerry. Elle a un cours d'envi- 
ron 7 1. , et donne son nom à la vallée ou 
stralh qu'elle arrose. 

II.ALLOLE, ville de l'Hindoustan, anc. 
prov. de Goudjerate , état , dislr. et à 3 1. i/a 
O. de Tchampanyr. 

IIALLOWELL, comm. des États-Unis , 
état de Maine, comté de Kcnnebeck. Le vil- 
lage principal est agréablement situé sur la 
rive droite du Kcnnebeck, à x 1. S. d'Au- 
gu^ta et à 16 1. N. N. Ç. de Portland , et 
possède plusieurs églises pour différentes sec- 
tes , I bibliothèque, et 4 imprimeries ; il y a 
des chantiers de construction sur 1a rivière et 
I corderie* Le commerce y est florissant; les 
principales exportations consistent en bœufs , 
porcs, potasse, maïs, blé, orge, seigle, 
beurre, bois de construction , poissons, etc. 
Des navires de i5o tonneaux peuvent arri- 
ver jusqu'aux quais. 1,94^ hab. 

HALLOY, village des Pays-Bas , prov. de 
Namur, arrond. et à 3 1. 3/4 de Dînant , cant. 
et à I l'i 1. de Ciney. 

HALL'S-KEY, groupe d'ilots de la baie 
de Honduras, à S 1. de la côte de Verapaz. 
Lat. N. 16° 3o'. Long. O. 90° 4°^- 

HALLSTADT, bourg de l'archid. d'Au- 
triche, pays au-dessus de l'Ens , quartier de 
la Traun , a 1 6 1. S. S. O. de WeU et à 4 1> 
x/4 N. E. de R.istadt ; dans un pays agreste, 
au pied du Salxbcrg, à 333 toises au-dessus 
du niveau de la mer, sur le bord occid. du 
lac de son nom. II y a une direction des sa- 
lines de toute la province. Dans les environs 
se trouve une montagne de sel gemme dont 
les produits sont considérables; l'eau salée 
qu'on en retire est conduite par des canaux a 
Ischet , où l'on fabrique le sel par évapora- 
tion. 1,700 bab. 
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Le Uc d'H^UsUdt a a I. deIon;i(ucur , i/a 1 . 
tlnus sa moyenne largeur et io 5 toises de 
profondeur. Il a la forme d'un S retourné; 
c'est le plus élevé de tous les grands lacs de 
rAutriebe. La Traun y entre au S. E. et en 
sort au N. O. 

UALLSTADT, bourg de Bavière, cercle 
du Mein^Superieur, présidial et ù i 1 . N. de 
Bamberg; siège d'une chambre fiscale, sur la 
rive droite duMcin. 1,270 hab. 

HALLUIM, bourg de France, dép. du 
INord , arrond. et à 3 1 . 3/4 N. N. E. de 
Lille, cant. N. et à 1 1 . 1/2 de Tourcoing; 
près de 1 a rive droite de la Lys. Il y a 10 
fabriques de tissus de lin et de coton, 4 Ü** 
scrandcrics, et 1 blaocliisserie de fil. 3 , 000 
hab. 11 a beaucoup souffert lors du siège de 
Menin , dirigé par Louis xv, en 1744* 

HALLUM, village des Pays-Bas, prov. 
de Frise, ariond. et à 2 1 . 1/2 N. de Lceu* 
warden; chef-lieu de canton. i,4oo liab. 

UALLU^GËN , village du duché de Saxe- 
Cobourg-Gotha , princip. et à 8 1 . 1/2 N. O. 
de Gotha ; chef-lieu d'une juridiction patri- 
moniale qui couiprcnd 182 hab. 

HALLWYL, lac de Suisse, dans le cant. 
d’Argovie, touchant, par son extrémité mé- 
rid. , à celui de Lucerne ; à 3 1 . S. £. d’Aa- 
raii et à 5 1 . N. N. O. de Lucerne. 11 a 2 1 , 
de longueur du N. au S. et t/2 1 . de largeur. 
11 est traversé par l’Aa , qui vient du S., et 
en sort près du château d'Hallwyl , au N. Ce 
lac est poissonneux, et ses ablettes sont très- 
estimées : il a pris son nom du château cé- 
lébré situé à son issue « et qui , depuis le xi* 
siècle , est le séjour de la maison d'Hallwyl , 
qui prit une part très-active dans les guerres 
contre l’Autriche. 

IIALMA , village des Pays-Bas , prov. de 
Luxembourg, arrond. et à 6 1 . t /4 de Neuf- 
château, cant. et à 1/2 1. de Wellin. 11 y a 
1 forge. 220 hab. 

HALMAAL, village des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg , arrond. et à 5 1 . d'ilassclt, cant. 
et à I 1 . de S^.-Trond. i 52 hab. 

IIALMEGCN, en hongrais Halmagjr , 
marche de Transylvanie , au pays des Hon- 
grais, dans 1 a partie N. O. du comilatdeZa- 
rand. Elle ne contient que quelques villages, 
dont un lui a donné son nom. 

HALMi, bourg de Hongrie, comitat d'U- 
gots , marche au-delà de la Theiss ; à 4 1 - S. 
de Nagy-Szollos , ^ à 9 1 . O. de Tecso , près 
d'un grand marais. Il était autrefois fortifié ; 
les murailles sont en partie détruites et les 
fossés comblés. Il y a 1 cbateau et i église 
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calviniste. 11 s'y tient des marchés de bes- 
tiaux très-fréquentés. 1 , 4 oo hab. , tous cal- 
vinistes. 

HALMSTAD ou HALLAND, préfecture 
de Suède, dans la partie S. O. de laGothie, 
entre 56 ® 18' et 67® 38 ' de lal. N., et entre 
g® 3 g' cl 1 1** 4 >' long. E. Bornée au N. 
O. par la préfecture de Gœteborg et Bohus ; 
au N. E. , par celle d'Elfsborg; à !*£. , par 
relies d'Icenkœping et de Kronoberg ; au S. , 
par celle de Christianstad ; et à fO. , par le 
Cattegat. Sa longueur, du N. N. O. au S. S. 
E. , est de 70 l. , sa plus grande largeur de 
20 I. , et sa superficie de 255 1 . La câte est 
basse , sablonneuse sur quelques points, bor- 
dée de rochers et d’écueils nombreux qui la 
défendent sunisauiment des flots, et entre- 
coupée de quelques baies remarquables , 
telles que le Kongsbacka-fiord , le Kloster- 
liord et le Lahoms-buyt. A mesure qu’on s'a- 
vance dans la partie orientale, le terrain 
s'élève et SC couvre des ramifications des 
Kolen-Molen. Les plus considérables des ri- 
vières qui arrosent cette préfecture sont : le 
Wiske-an , le Falkcnbergs-an ou Æthran , le 
Nissa-an et le Laga-an , qui toutes coulent 
au S. O. et vont se jeter dans le Cattegat. Il 
y a un grand nombre de lacs : on distingue 
le Lygnem dans la partie N. O. Le climat 
est assez tempéré ; le sol , léger , pierreux , 
et cultivé avec peu de soin , ne produit pas 
assez de grains pour la consommation. Les 
forêts, peuplées de chênes, de hêtres et de 
bouleaux, ont été en partie dévastées; il ne 
s'en trouve plus que dans la pai*tie monta- 
gneuse : la cOtc manque de bois , et l'on est 
obligé d'y suppléer par la tourbe , qui se 
trouve en abondance dans les lieux maréca- 
geux. L'industrie des habiUns sc réduit à 
l'engrais des bestiaux, à la pêche, qui est as- 
sez active sur les cOtes et dans les rivières , et 
à la filature d'une grande quantité de laine 
dont U SC fabrique de grosses étoffes qui se 
vendent dans le pays. 

La préfecture d'Halmstad se divise en 8 
districts ou hærads : Arstad , Fauras , Fie- 
ras , Halmstad, Himlc, Hœk , Tonnersiœ et 
Wiske ; elle forme une juridiction particu- 
lière (le 1a haute cour d'iœnkœping , et con- 
tient 85 ,g 56 hab. Le chef-lieu porte le même 
nom. 

HALMSTAD , ville de Suède , chef-lieu de 
préfecture et de herad , sur le Cattegat; à 
l'embouchure du Nissa-an , à 100 1 . S. O. de 
Stockholm et à 38 1 . S. £. de Gœteborg ; par 
56 ® 3 g' de lat. N. cl lo® 3 i' àe 
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long. E. Scs forlifîcations furent détruites en 
1734 parles Danois. Elle est assez bien b3tic; 
un y remarque le château qu'habite le gou* 
verneur de U préfecture. Il a une église et 
quelques fabriques de lainage commun. Le 
purl est encombre de sable ; néanmoins on y 
commerce en planches , goudron , fer et co> 
mestibles. La pèche du saumon dans le Nisaa- 
an est l'objet d'un commerce assez important. 
1 ,5a4 hab. 

U A LOU L ou hAlloul , une des Mes mé~ 
ridionales du golfe Persique, près de la côte 
du pajs de Lahsa , en Arabie, par 4‘' 
de lat, N. et 5o° 3' de long. E. Elle est haute 
au centre, mais son élévation diminue vers 
les côtes ; on n'y aperçoit aucune trace de 
végétation. Hâloul est sur un banc de pCtlcs, 
dont U se fait annuellement une pèche consi- 
dérable ; on peut en approcher en toute sd> 
reté. Elle a été découverte en juillet 1816 
par le capitaine Ashley-Maudc. 

HALS , bourg de Danemark, dans le Jut* 
land, diocèse, baill. et à 5 I. i/q E. d'Aal- 
borg, sur la cote sept, et â l'entrée du Lim- 
fîord. Les navires qui se rendent à Aalborg 
et qui tirent plus de 10 pieds d'eau doivent 
débarquer une partie de leur eargaison à 
cet endroit , près duquel se trouve la redoute 
de son nom. 600 bab. , pécheurs et cultiva- 
teurs. 

HALSALL , paroisse d'Angleterre, comté 
de Lancastre , hundred de Wcsl-Dcrby j sur 
le eanal de Leeds-et-Liverpool , à S 1. i/a S. 
O. de PrestüD et à 4 1- i/4 Liverpool. 
On tire de son territoire une tourbe bitu- 
mineuse, qui a l'odeur de l'ambre et donne 
une huile qui a celte même qualité. 3,538 hab. 

HALSBRÜCKE, bourg du roy. de Saxe, 
cercle de l'Erzgebirge, baill. et à 1 1. N. de 
Frcyberg , et à 6 I. i/a O. S. O. de Dresde; 
sur 1a rive gauche de la Mulde. Il y a une 
usine à plomb , cuivre cl argent, alimentée 
par le minerai tiré de l'EIrzgebirge ; il est 
renommé pour scs bains de scories. 85o hab. 

IIALSOE, Ile du golfe de Botnie, sur la 
côte occid. de la Finlande, gouv. et à 4 1* 
S. O. de Vasa, par 6a“ 5i' de lat. N. cl 18® 
44' de long. E. 

HALSTEAD, ville d'Angleterre, comté 
«l’Essex, hundred de Hinclilbrd , à 5 1. i/a 
N. N. E. de Chelmsford et à 4b */4 O. N. O. 
de Colchestcr; dans une situation agréable, 
sur la Colnc. Les rues en sont larges et l'c- 
glisc est belle. II y a une manufacture de frises 
croisées et de says ( étofTe de soie ). 3,858 
babitans. 


HALSTEREN, village des Pays-Das, prov. 
du Brabant sept., arrond. et â 10 1. O. S. O. 
de Breda, cant. et à 1/4 de 1. N. O. de Berg- 
op-Zoom. 1,694 bab. 

HALTAR, petit pays de la Mongolie, dans 
la partie orient, du désert de Gobi. 

HALTE, grand village du roy. de Hano« 
vre, gouv. d'Aurich, baill. et â i I. i/q S. 
de Weencr , et à 3 1. a/3 S. S- O. de Lcer, 
sur la rive gauche de l'Ems. Le fleuve , com- 
mençant à devenir moins profond en ccl en- 
droit, force de transborder les marebaudises 
destinées pour la Westphalie sur des barques 
plates. 

HALTENBERGSTETTEN, ville du roy. 
de Wurtemberg, cercle de l'Iaxt, baill. de 
Gerabronn ; près et à 1*0. de Niederstetten , 
cl à ao 1. N. E. de Stuttgart. Il y a i chA- 
teaii. Commerce de vin. i,4oo hab. 

HALTERN , ville des États Prussiens, 
prov. de Westphalie, régence et à 9 I. O. S. 
O. de Munster, cercle et â 4 F 1/4 S. de 
Kosfeld, près du confluent du Stever et de 
la Lippe. Elle a a églises catholiques et 1 hô- 
pital. La fllature du lin et la fabrication de 
la toile sont les principales occupations des 
habiUns. 1 ,633 hab. 

HALTINNE , village des Pays-Bas , prov. 
de Namur, arrond. et à 4 1- de Namur, cent, 
et à 3/4 de I. d'Andennes. 63o bab. 

HALTON , village dMngleterre, comté et 
à 4 h 3/4 N. K. de Chester, et â al. 1/4 S. 
O. de Warringlon, hundred de Bucklow : 
entre la Mersey et la Wever, près du canal 
du Grand-Tnink. C'ost une ville considéra- 
ble ; on y voit encçre sur une hauteur les 
restes d'un château dont on a fait une prison. 
1,066 hab. 

HALTWHISTLE, bourg d'Angleterre, 
comté de Northiimberland, ward de Tindale; 
sur une hauteur, près du confluent de la pe- 
tite rivière de son nom et de la South-Lyne, 
sur la route de Carliste à Hexham et New- 
castle. il est bien bâti. Il y a 1 fabrique de 
bayettes , et il s'y tient a foires par an. 
707 hab. 

On voit dans les environs les ruines du 
château-fort de Thelval , qui était une des 
places frontières de l'Angleterre du côte de 
î'Écosse; à quelque distance au N. on trouve 
des vestiges de l'ancien mur d’Adrien. 

La paroisse contient 3,583 hab. 

HALVAN, ville de Ba0aric. Chs.d- 

LÀff. 

HALVINKHUIZEN, village des Pays-Bas, 
prov. de Gueldre, arrond. et à 8 1. i/a 
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d*Arnhetn , canl. et à a 1. i/4 de Nykerk^ 

HAM ( ËAST ) , paroisse d'Angleterre , 
comté d'Ëssex, hundred de Becontree, à i/3 
de I. O. de Barking et à i 1. i/a N. E. de 
Greenwich, lly a une source excellente appe- 
lée le puits de Miller , dont Teau ne gèle ja- 
mais. 1,4^4 

HAM (\V£ST), paroisse d'Angleterre, 
comté d'Ëssex, hundred de Becontree; sur 
la rive gauche de la Lea, è i 1. i/3 N. N. E. 
de Greenwich et à i 1. O. de Barking. On j 
voit les ruines d'un monastère de Tordre de 
Citeaux. 9,753 bab. 

HAM, hameau d'Angleterre, coiAté de 
Surrey, hundred et à i/a 1. N. de Kingston, 
et à 3 1. 1/4 S. O. de Londres; près de la 
rive droite de la Tamise. Cest là qu'est si- 
tué le château d'Ham-bousc , bâti en 1610 
pour Henri, prince de Galles, (ils de Jac- 
ques 1*', et donné par Charles ii au duc et 
à la duchesse de Laudcrdale ; il est remar- 
quable par les ornemens lourds et massifs 
qui faisaient autrefois la magniBcence des 
appartemens royaux. Ce château servit de 
retraite a Jacques 11 lorsque le prince d'O- 
range se rendit en Angleterre, et c'est de là 
que ce roi partit pour se rendre en France. 

HAM, ville de France, dép. de la Somme, 
srrond. et à 5 1. $. S. E. de Péronne , et à 
i3 1. E. S. E. d'Amiens ; chef-lieu de can- 
ton , dans une plaine marécageuse , près de 
la rive gauche de la Somme et sur le canal 
du duc d'Angouléme. Elle a un mur d'en- 
ceinte en partie détruit, et est défendue par 
un château flanqué de tours , qui sert de pri- 
son d'état; avant la révolution, ce château 
S'enfermait un lieu appelé les Oubliettes où 
Ton faisait mourir seci*ètement les détenus. 
Ham a 3 églises paroissiales , 1 hôpital , des 
fabriques de guingamps , de couvertures de 
poil de lapin et coton , de tuyaux en toile 
sans couture, de sucre de betterave, d'hui- 
le, etc. Foires, les i5 mai et 9 septembre, 
pour bestiaux et marchandises diverses. Pa- 
trie du poète Vadé et du général Foy. 1,88a 
habitans. 

Cette ville était , en 876 , la capitale d'un 
petit pays appelé le Hamois , dans la Haute- 
Picardie; elle fut réunie à la couronne de 
France à Tavénement de Henri iv au trône. 
Les Espagnols s'en emparèrent en i557 , et 
elle fut rendue à la France par le traité de 
Cateau-Cambrésis ; Louis xiy en fit démolir 
les fortifications. En 181 4 et 18 15 les alliés 
l'occupèrent, ainsi que le château. 

U AM A, Epiphania f ville de la Turquie 
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d’Asie, en Syrie, pacli. et à 4> I- N. N. E. 
de Damas, ï 3a I. S. d'Alep et à g 1. S. E. 
de Famiih. Lat. N. 34° 55'. Long. E. 34° 
46'. Chef-lieu de sandjaL , et résidence d'un 
chéykh qui la gouverne. Elle est grande , et 
dans une belle position sur l'Oronte , qui la 
divise en a parties communiquant enlr'ellea 
au moyen de i ponta. Elle est entourée de 
murs et défendue par une forteresac bétie sur 
une colline ; plusieurs faubourgs et des jar- 
dina renvironiient. Quoiqu'à l'extérieur l’as- 
pect en soit très-agréable , l'intérieur l'eat 
trèf-peu. Les rues sont en général étroitea 
et irrégulières , et surtout obscures et mal- 
propres ; il y eu a plusieurs garnies de bou- 
tiques, qui sont plus larges, mais enlièremeut 
couvertes. On y remarque le palais du cbéyUi, 
un grand nombre de mosquées avec de hauts 
minarets, Jieaucoup de bazars , de caravan- 
sérails , de bains publics et des machines hy- 
drauliques , ainsi que des aqueducs , qui 
fournissent la ville et servent à entretenir la 
fertilité dans les jardins. Hama renferme plu- 
sieurs fabriques d'étolTes de soie , de gros 
draps pour mauteaux , de ceintures , de tur- 
bans , de molletons , etc. Elle fait an grand 
commerce avec Alep, qui lui fournit des mar- 
chandises d'Europe et des denrées colonia- 
les; c'est le seul marché où les Arabes du 
désert de Tadmor viennent s'approvisionner. 
Hama a été dévastée par plusieurs trem- 
blemens de terre , et l’on n’y trouve plus 
d'autre monument qu'une porte, prés du 
fleuve, dont rarchiteclurc et^ fort simple; De 
i34a à i354, cette ville fut gouvernée par le 
célèbre géographe et historien arabe Abul- 
feda. Aly-bey évalue la population do dis- 
trict de Hama à ioo,ooo bab., presque tou, 
Arabes. 

Le landjak de Hama est arrosé par l'O- 
ronte , fertile en blé, fruits , pistachea et co- 
ton; peu peuplé, et par conséquent assez 
mal cultivé. 11 paie à la Porte un impùt en 
argent de 3g4,o36-aspres. 

HAMAD (EL), plaine d'Arabie, yojr. 
Dahxx (Al). 

HAMADAN ou AMADÀN, Ecbàtaicx, 
ville de Perse , dans l'Irèc-Adjemi , chef-lieu 
de béglerbeglik; sur la pente d'une colline, 
prés du mont Elvend et de la rive droite de 
rUamadan-tchai , à 53 I. S. O. de Téhé- 
ran et à 8a I. N. O. d'ispahan. Lat. N. 34° 
i8'. Long. E. 4^° L'enceinte en est 
considérable , mais elle en occupe à peine la 
6 ° partie ; la plupart des maisons sont en 
ruine; les remparts qui l'entouraient sont 
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en partie écroulés, U forteresse même, si- 
tuée près (le lli sur une petite émineoce , a 
été presqu’enticrement rasée. Hamadaii pos* 
sède plusieurs belles mosquées, i église ar- 
ménienne, I hospice, des bains publics, des 
bazars, i3 caravansérails, des fabriques de 
tapis , de diverses étoffes grossières , d'étoffes 
de soie et de nankin; des tisseranderics, des 
teintureries et des tanneries renommées. 
Elle sert d'entrepôt è Bagdad , Ispaban et 
Téhéran ; néanmoins le commerce y est lan- 
guissant. Il y a un grand nombre de jardins 
bien plantés et arrosés par des eaux abondan- 
tes. C'est là que sont les tombeaux du célèbre 
Avicène , du poète persan Attar, et du poète 
arabe Aboul-Hasif, ou l'on se rend en pèle- 
rinage. On compte dans cette ville aoo fa- 
milles juives et 5 arméniennes. Les auteurs 
ne sont pas d'accord sur le nombre de ses ha- 
bilans : les uns lui en donnent ao,ooo ; quel- 
ques autres l'élèvent jusqu'à 4^fOoo , ce qui 
parait exagéré : on les dit crédules et igno- 
rans. Les environs d'Uamadan sont fertiles 
en grains et en fruits, mais tellement dépour- 
vus de bois, que les habitans sont réduits à se 
chauffer avec de la fiente d'animaux séchée. 

On croit généralement que cette ville oc- 
cupe remplacement d'Æ’céumne; capitale de 
la Médie , bâtie par Déjocès, premier roi de 
ce pays. Elle a été considérable sous les So- 
phis , mais elle a beaucoup souffert pendant 
les troubles qui suivirent le délronement de 
Chah-Hussein. Elle fut prise et détruite par 
Timour. Le pacha de Bagdad, Ahmed, s'en 
rendit maître en 17241 après un siège de 3 
mois , et la livra au pillage ; elle resta au 
pouvoir des Turcs jusqu'à ce que Tahmas- 
Couli-khan les eût repoussés sur leur propre 
territoire. 

Le béglerbcglik ou district d'Hamadan est 
1 ichc sous le rapport agricole , mais le com- 
merce y a peu d'activité. 11 paie au roi envi- 
ron 4^0,000 fr. par an, 54» quintaux de blé 
et autant d'orge; il exporte le superflu des 
productions de son territoire, et reçoit du 
fer d'Astrakhan et du Mazeuderan , et du 
cuivre d'Erze-Rouni. 

HAMADAN-TCHAf, rivière de Perse, 
dans rirâc-Adjcmi. Elle a sa source sur les 
limit(!S du Kurdistan, et coule d'abord à l'E., 
puis au N. E. , au milieu de plaines vastes et 
fertiles; après avoir reçu le Bil-tchai, clic 
prend le nom de Farkenssaii, et, un peu au- 
dessus de Coum , se divise en deux bras ^ le 
Kouri-Choutour , qui va se perdre dans le 
graud désert Salé , et le Djerbagaii , qui se 


joint au Sava ou Chave, dont les eaux dispa- 
raissent dans le même désert. Le cours de 
l'Hamadan-tchaï est d'environ 60 I., depuis 
sa source jusqu'à Coum. 

HAMAMET, ville de Barbarie. oj-. 
HàltMAMIT. 

HAMAMLI, ville ruinée de la Turcquic 
d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak et à 18 1. E. 
de DoU; sur le Bartin, qui a, en cet endroit, 
environ 3o pas de large, et dans lequel on 
pèche du poisson excellent. 

HAMAZEN , distr. d’Abyssinie, roy. de 
Tigré, prov. de Bahamegach, vers les fron- 
tières delà Nubie etàl’O. d'Arkiko. LaLiclda, 
affluent du Marcb, y prend sa source. Ees 
babitans difiTèrent beaucoup des autres Abys- 
sins, et ressemblent, à plusieurs égards, aux 
sauvages des environs de Sennaar : ils ont, 
comme eux , le teint noirâtre et des mem- 
bres vigoureux , sont grossiers et féroces , et 
portent ordinairement une épée à deux tran- 
cbans. 

HAMBACH , bourg de Bavière , cercle de 
la Regen , présidial et à a 1. 1/2 N. N. O. 
d'Amberg; sur 1a rive gauche du Vils, à i I. 
N. E. de Sulzbach. 670 hab. 

HAMBATO, ville de Colombie, ^ojr, 
Ahbato. 

HAMBERS, village de France, dcp. de 
1a Mayenne, arrond. et à 3 1. 1/2 S. E. de 
Mayenne , cant. et à 3/4 de 1. O. de Bays. 

1,637 

HAMBIE , bourg de France , dép. de la 
Manche, arrond. et à 4 1- de Coutan- 
ces , cant. et à 1 1. t/2 E. N. E. de Gavray, 
sur le ruisseau Hambiotte. 11 y a, sur une 
hauteur, un château en ruine, flanqué de 
tours, qu'on dit avoir été construit par les 
Anglais. Foires, les uSjuin et 27 décembre, 
pour bestiaux , filet filasse. 3,53o hab. 

HAMBLE, paroisse d’Angleterre, comté et 
à I 1. 3/4 S. E. de $oulhampton,.et à 4 1- i/4 
S. de Winchester, hundred de Mansbridge ; 
sur la rive droite de l'Hamblc , à l'endroit où 
cette rivière se rend dans l'estuaire de Sou- 
thampton , où les navires trouvent un bon 
refuge dans les mauvais temps. On y pècho 
une grande quantité de homards. 4^1 hab. 

IIAMBLEDUN, paroisse d'Angleterre, 
comté de Soulbamplon, hundred de son nutn, 
à 3 I. S. O. de Pctcrsfields et à 4 S. 
E. de Winchester. 11 s'y tient 3 foires par an . 
11 y a de belles promenades et plusieurs vues 
très-pittoresques. 1,886 bab. 

HAMBONAS ou HAMBOUNAS , peuple 
de Cafrcric. yojr. Uambouquis. 
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HAMBOURG, Uamburgf la plui considé- 
rable des trois villes hanséatiquca et dos qua- 
tre villes libres de la Confédération Gernia- 
nique; à tH de 1 . E. d'Altoua, à aa 1 . jN. E. 
de Brème et à la 1 . S. O. de Lubeck. , par 
53 “ 3 a' 5 i" de lat. N. et 7“ 38 ' aa"de long. 
'E. Elle est b 4 tie en forme de croissant , sur 
la rive droite de TElbe, à ao 1 . de Tembou- 
ebure de ce fleuve dans la mer du Nord ; 
traversée par l'AUter , baignée au S. E. par 
la Bille, et coupée par une multitude de 
canaux , ce qui lui donne un peu Tapparence 
d'une ville hollandaise. On y retrouve en 
général l'aspect d'une cité construite dans 
tout le mauvais goût du mo)^en âge : les rues 
en sont étroites et tortueuses , mais pavées 
avec soin et bien éclairées de nuit ; les mai- 
sons , élevées, et généralement en bois et 
en briques , ont des fenêtres très-resserrées 
et très-nombreuses. Toutefois Hambourg a 
reçu, dans les temps modernes, beaucoup 
d'embellisseroens : le quartier qu'on nomme 
Nouvelle- Ville offre de belles rues, des 
maisons bien bâties, et, sur les rives de 
l'Alster, une promenade agréable, appelée 
le Junferstieg. 11 y a places publiques 
qui n'ont rien de remarquable; 337 rues, 
8 ,ia 4 loaisons et 3,897 boutiques. Ham- 
bourg est défendu par de bonnes fortiflea- 
tions , qui ont été considérablement aug- 
mentées dans CCS derniers temps et l'ont 
rendu un des principaux remparts de l'.Al- 
leroagne; il a 6 portes: 4 du côté de 1 a 
campagne et a du cûté de la rivière , et est 
entouré des faubourgs Georges et Ham- 
burgerberg. Quelques édifices modernes , 
d'une beauté remarquable , y contrastent 
avec les anciens monumens : parmi les uns 
et les autres , les plus dignes d'attention sont 
la bourse, rh6tcl-de-ville, l'obélisque élevé 
en l'honneur de Busch , la maison d'Eimbeck, 
celle de l'Amirauté , et plusieurs églises , telles 
que S'. Michel, S*. Pierre et S*. Nicolas, 
remarquables aussi par l'élévation de leurs 
clochers. Los églises sont au nombre de ig , 
dont 16 lutliéricnnea , i catholique et a ré- 
formées. Celle ville est riche en établisscmens 
de charité : elle a 1 hospice pour 3 oo orphe- 
lins, I lazaret servant d'asile aux voyageurs 
malades et sans ressources, i hospice pour 
les pauvres marins et les vieillards infirmes ; 
les hôpitaux S*. Hiob, S*. Georges, du S*. Es- 
prit, et une foule d'autres maisons de bien- 
faisance. 11 y a I maison de réclusion , appelée 
le Spinnbam , avec des ateliers de filature 
pour les femmes de mauvaises moeurs, et 
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I autre de travail et de correction , qui con^ 
tient 65o condamnes. Parmi les institutions 
utiles, on distingue la banque, fondée en 
1619, une assurance contre les incendies, 
et un lombard ou mont-de-piété : dans ce 
dernier, la ville prête de l'argent sur toute 
espèce de marchandise, à 6 pour 100 d'in- 
lérét. 

L'instruction publique compte plusieurs 
élablissemens , tels que 1 gymnase, 1 collège 
appelé yo/umneum^ plusieurs écoles parois- 
siales et gratuites, 1 société instituée depuis 
1765, pour le progrès des arts et de l'indus- 
trie, qui possède 1 bibliothèque, 1 collection 
d'objets d'arts et d'histoire naturelle, et 
I école de dessin et d'agriculture; il y a en- 
core I société des sciences mathématiques et 
I autre de la bible ; a bibliothèques publi- 
ques, l’une de 80,000 volumes et l'autre de 
a5,ooo, appartenant au commerce. Onypu- 
blic le Hamburger correspomienten f journal 
le plus répandu de tous ceux qui paraissent 
en Allemagne. 

L'industrie est fort active; une de ses bran- 
ches les plus importantes consistait autrefois 
dans les brasseries : quoiqu'elle soit encore 
considérable, elle le cède cependant beau- 
coup aux raffineries de sucre, qui y comptent 
aujourd'hui jusqu'à 3io élablissemens, et 
approvisionnent une grande partie du nord 
de l'Europe. 11 y a 10 imprimeries de coton, 
i4 blanchisseries de cire, aS moulins à tordre 
le fil, 10 fabriques decbapeaux, 1 1 d'aiguilles, 
3oo métiers pour 1a fabrication de la soierie, 
100 pour celle de la toile, plusieurs manu- 
factures de tabac qui emploient 900 ouvriers ; 
des tanneries, des pelleteries, des savonne- 
ries, etc. On trouve dans les environs ao usi- 
nes à cuivre et 8 à laiton. La position avan- 
tageuse de celte ville , l'esprit mercantile de 
ses habitans , en font le principal entrepôt du 
commercedunordde l'Allemagne. Deux ports 
sur l'Elbe, l'Oberbaum et le Niederbaum , 
reçoivent , le premier, les bateaux qui navi- 
guent sur le fleuve, et l'autre les navires : ce 
dernier a ao pieds de profondeur; les navires 
qui ne tirent que i5 pieds d’eau peuvent 
aborder près des quais pour y déposer leurs 
marchandises , qui de là sont distribuées, par 
les canaux, dans tous les quartiers de la ville. 
Dans l'année 1817 , où le commerce fut très- 
languissant, il y entra 1,760 navires, et il 
en sortit t,aoo; en 1816, il en était entré 
a,a3o. La ville possède en propre plus do 
300 navires, dont les uns sont occupés à la 
pêche de la baleine, des harengs, etc.; et 
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les autres parcourent U mer BaUique, la mer 
(lu Nord, la Méditerranée et l'Océan, jus* 
qii'cn Amérique. Les habitans de Hambourg 
achètent des marchandises d'Angleterre, de 
France, d'Espagne, de Portugal, des Pays- 
Bas, des Indes occidentales, et les enrôlent 
dans les pays qui sc trouvent sur les bords 
de l'Elbe et dans dificrentes provinces de 
l'Allemagne intérieure, de Prusse et d'Autri* 
che : ils se chargent, en retour, des produc* 
lions de ces pays pour les porter dans diverses 
contrées. Les principaux articles de commerce 
sont : les bois de construction et de teinture, 
la toile , le fil , le coton , le sucre , le café , le 
tabac, les quincailleries, les vins, etc. : le 
commerce de librairie est aussi très>considé> 
râble. 

Les monnaies d'usage a Hambourg sont : 
le mari, de i6 sous ou scbelingi ; le reiebs- 
thaler, monnaie d'argent , de 4^ 
le ducat et le double*ducat, monnaies d'or. 
Le marc-banco = i fr. 90 c. ; le marc-cou- 
rant = t fr. 55 c.; le reichstbaler-banco = 
5 fr. 63 c. (valeur moyenne); le reichsthaler- 
courant = 4 c*» ducat =: 1 1 fr. 

54 c. L'or , l'argent et les monnaies réelles, 
se pèsent au poids de Cologne. La livre com- 
merciale se divise en a mars, 16 onces, 3a 
loths, lafiquintios; 100 livres de Hambourg 
= 4^i44 ^dogr. Le last de froment =: 
3i,585 hcctol. Le fuder ou foudre se divise 
en 6 ohms ou muids; l'obm = >44)7 litres. 
Le pied de Hambourg se divise en la pouces 
ci = o,a865 de mètre; on se sert aussi du 
pied du Rhin, qui =r o,3i39 de mètre. 
L'aune est de a pieds de Hambourg; le mille 
de Hambourg = 7, 538 kilomètres. Les me- 
sures (le superficie sont : le scheffel, qui = 
4,1984 dccarcs , et le morgen ou acre de 
terre, qui = 8,a577 décares. 

Hambourg a vu naître plusieurs hommes 
distingués : Gronovius , Holstenius , Krant- 
zius , Lambccius , Placcius, Rolfiock, Wo- 
wer , Hagedorn , Schiebeler , Basedow , Schro* 
der, Reimaruset Bode. 100,000 hab.,dont le 
plus grand nombre luthériens; on y compte 
a,ooo catholiques, 4^000 réformés, 5oo de 
difierentes sectes , et 6,000 juifs qui y ont 
a synagogues. Les environs sont très-bien 
cultivés , et embellis par de jolies maisons de 
campagnes avec janlins bien soignés. 

L'origine de Hambourg remonte au règne 
de Chai Icmagiie ; ce prince y fonda un evé* 
ebé et une place d'armes. L'heureuse position 
(lu lieu y attira biciitùt une foule d'habitans, 
et vers le xii* siècle, celte ville commenta à 


prendre de l'importance : en ia4i ^ elle con- 
clut avec Lübeck un traité qui devint la base 
de la confédération hanséatique. Elle appar- 
tenait alors aux comtes de Holstein ; mais elle 
en obtint successivement des privilèges tres- 
importans. En ix58 ^ elle obtint un territoire 
en propre autour de ses murs, et le droit d*y 
juger toutes les causes ; en 1269, il lui fut 
permis de faire ses propres statuts, et de 
mettre à exécution ses ordonnances : c'est 
ainsi qu'elle marcha vers l'indépendance, en 
s'aidant surtout de moyens pécuniaires qui 
agirent puissamment, soit sur l'Empire , soit 
sur les comtes de Holstein. Elle finit par se 
distinguer comme une des places de coai- 
mcrce les plus considérables dans le nord de 
l'Europe ; sa politique commerciale était si 
bien calculée, que la chute de la ligue han- 
•éatique n'exerça pretqu'aucune influence sur 
sa prospérité. En i535 , elle adopta le luthé- 
ranisme , et se réunit è 1a ligue protestante 
qui se forma dans le nord de rAllemagne; 
en 161 S, elle fut reçue au nombre des villes 
impériales. Toutefois elle ne jouit pas tran- 
quillement de sa liberté : les rois de Danemark, 
en leur qualité de ducs de Holstein, revendi- 
quaient des droits sur cette ville; mais en 
1768 ils y renoncèrent complètement, et 
Hambourg fut confirmé dans scs droits , 
comme ville indépendante de l'empire d'Al- 
lemagne. Sa liberté ne reçut aucune atteinte 
dans les troubles et les divisions de 180a, 
ni lorsqu'on forma la confédération du Rhin 
en 1806 : elle était protégée par la Prusse. 
Mais à la fin de la même année Napoléon 
s'en empara, et en i8to, incorporée à l'em- 
pire français, elle fut déclarée cbef-lieu du 
département des Boucbes-de-l'Elbe. Les plus 
riches habitans quittèrent la ville , surtout 
lorsque les Danois la livrèrent, en 181 3 , au 
maréchal Davoust, qui la convertit en une 
place de guerre. Enfin, à la paix de Paris, 
en i8i4iSon indépendance fut reconnue par 
le (congrès de Vienne, et elle fui en meme 
temps comprise comme ville libre dans la 
confédération Germanique; elle a reçu de la 
France, en 1818, à titre d'indemnité, la 
somme de 5oo,ooo fr. de rente. L'ouragan de 
février de i8a5 fit déborder le fleuve, dont 
les eaux inondèrent les trois quarts de la ville : 
on a estimé 4 millions de francs la perte de 
marchandises qu'il occasiona. 

Le territoire de Hambourg sc compose de 
3 parties : le territoire proprement dit, 

U** le bailliage de Bergedorf, 3^ le bailliage 
de RitzebùUcl. Les deux premières de ces 
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«livisions sont situcet autour de la ville, lur 
la rive droite de l’Elbe, et comprenoent en 
outre quelques iles de ce fleuve et quelques 
paroisses eiiclavccs dans le llolstcin; le bail- 
liage de Ritzebiittcl se trouve sur U rive gau* 
chc et à rembouchurc <le l'Elbe, au N. O. 
du gouvernement banovricn de Stade : il reu- 
ferme la petite lie de Neuwerk. Tout ce ter- 
ritoire a une cteudue de 17 I. c., et i 34 , 5 oo 
liabitans. 

La forme du gouvernement de la ville libre 
tle Hambourg est démocratique : la puissance 
souveraine est partagée entre le sénat et la 
bourgeoisie, d’après les conventions de i^to 
et 171a. Le sénat sc compose de 36 mem- 
bres n savoir : de 3 bourgmestres et 1 1 con- 
seillers choisis parmi les leltrés ; d*i bourg- 
mestre et i 3 conseillers choisis parmi les 
eommcrçaiis ; de 4 sjrndics, d’i protonotaire, 
d’i archiviste, et de a secrétaires. Les reve- 
nus de ce territoire sont estimés à 4*600,000 
fr., produits principalement par les douanes 
et octrois} la dette publique, évaluée par 
Uuder à 33,750,000 fr , n’est portée par 
quelques-uns qu'ù 37,000,000. Hambourg 
fournit 1,398 hommes à l'armée de la Con- 
fédération, a 1 vois à la diète générale, et se 
joint aux 3 auti'es villes libres et à la Uetsc- 
llorobourg pour une vois à la diète ordinaire. 

IIAMBÜUROU, ville de Séucgambie, 
Toy. 4 c Baol} sur l'Atlantique , à a 1 . S. £. 
de Portudal. 

HAMBRE, rivière de Colombie (Nouvelle- 
Grenade), dcp. de ristbme. Elle prend sa 
source dans les Andes, coule à l'O. S. O., et 
se jette dans la baie de Panama, au port de 
Pinas , par 7° 35 ' de lat. N., après un cours 
d'environ la 1. 

UAMBURO, village des États-Unis, état 
de la Caroline du Sud, distr. d’Edgefleld; à 
a 3 1 . S. O. de Columbia et en face d'Augusta, 
sur la rive gauche de la Savannali. 11 est de 
fondation récente, et s'agrandit rapidement, 
à cause de sa situation avantageuse pour le 
commerce entre le haut pays et les provinces 
maritimes. Une partie des exportations qui 
se faisaient par Savannab a lieu par Charles- 
ton , au moyen de la nouvelle chaussée qui 
y conduit de ce village , et par un bateau à 
vapeur qui entretient la communication par 
eau. 

HAIVIBURG , comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté d'Érié ; sur le lac Érié 
et sur la rive gauche du Buffaloe, à 1 to 1 . O. 
d'Albany. a,o 34 bab. 

ilAMBURG, comm. des États-Unis, cUt 


de Pensylvanic, comté do Berks; à 7 1 . N. 
de Beadinget à 18 1 . E. N. E. d'IIarrisburg, 
sur le Schiiylkill. 

HAMDAN, distr. d'Arabie, dans la par- 
tie montagneuse de l'Y'émcn , au N. O. de 
Sanà et au N. E. de Kaukebèn. Les fruits 
y viennent en abondance. Il est gouverné 
par un cheykb, vassal de l'iman de l' Yémen. 

HAMDEN , comm. des États-Unis, état 
du Connecticut , comté de New-Haven , au 
N. de la ville de ce nom et à 10 1 . S. S. O. 
de Hartford. 11 y a une grande manufacture 
d'armes h feu. 1 ,687 bab. 

. HAMEL, village de France, dép. du Nord, 
arrond. et à a 1 . 1/4 S. de Douai , cant. et à 
1/3 de 1 . O. d'Arleux , près de la Censée. Il 
y a une forge où l'on fabrique des instrumens 
aratoires. 460 bab. 

HAMELBOURG , ville de Bavière, f 'oj . 
Hammblbocso. 

HAMELIN , port sur 1 a cétc occid. de la 
Nouvelle-Hollande, dans la terre d'Ecndracht, 
au S. K. do 1 a baie des Chiens-Marins et à 
l'E. de la presqu'île Péron. Lat. S. a6**. Long. 
E. III® 5 o'. 

HAMELN , ville du roy. et du gouv. de 
Hanovre, princip. de Kalcubcrg , chef-lieu 
d'une juridiction urbaine, agi. $. O. de Ha- 
novre et à égaie distance O. de Hildesbeim ; 
sur la rive gauche du Weser , qu'on y tra- 
verse sur un pont de bateaux, un peu au-de.s- 
sous du confluent de la petite rivière Hamel. 
Lat. N. 5 a® 5 ' 39". Long. E. 6® 69' 55 ". 
Elle est entourée de murs; les Français ont 
fait sauter en 1806 le fort Georges qui la dé- 
fendait. Quoique petite , celte ville possède 
de grands édifices publics , a églises luthé- 
riennes, t réformée, et 1 abbaye } plusieurs 
fabriques de maroquins , de tabac , de pipes, 
de bas, etc. Sa position en fait un lieu de 
passage très-fréquenté , et la rend mailrcue 
de la navigation du Weser : aussi le com- 
merce y est-il considérable et la navigation 
très-active, surtout depuis que Georges 11 a 
fait construire une grande écluse pou% 1a fa- 
cililcr. On fait dans le fleuve une abondante 
pèche de saumons. 5 , 060 bab. A Herscii, près 
de cette ville , il y a 1 fabrique de poudre à 
canon. 

Les Prussiens , qui s'étalent emparés de 
l'électorat de Hanovre , tcoaicot garnison 
dans le fort de Haroeln ; ils furent obligés de 
se rendre aux Français après 1 a bataille 
d'Iéiia. 

HAMELSCHËNBURG , village du roy. cl 
du gouv. de Hanovre, princip. de Kalcn- 
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licrjç , chcf-Ucu d*une juridiction patrimo- 
niale ; sur U rive gauche de TEmmer, & i 1. 
3/4 S. d'Hameln età 3 I. i/a N. de Polie. Q70 
habitans. 

IIAMERA, bourgade de Barbarie, roy^ «le 
Tripoli, dans le Fczaan ; à aa I. E. N. E. de 
Mourzotik, sur la route des caravanes qui se 
rendent de celte ville en Égypte. 

HAMERIN, HEMERiN ou HAMRÜN, 
chaîne de montagnes de la Turquie d'Asie. 
Elle commence dans le N. du pachalic de 
Bagdad , au S. O. de Kifri, à la source du 
Naren-Soui, affluent de U Diala , et se dirige 
au N. O. , jusqu'à la rive gauche du Tigre-, 
sur une longueur de i5 1.^ une autre chaîne, 
qui commence à la rive droite de ce fleuve , 
court de l'E. à l’O. , et dont on ne peut 6xer 
l'extrémité occidentale, est considérée comme 
un prolongement des monts Hamçrin. 

UAMESÉ, nom de la partie S. du lac 
Tchad, dans la Nigritie. 

HAMFORDSHOE, hundred d'Angleterre , 
dans la partie orientale du comté de North- 
ampton, au N. E. de la ville de ce nom. 
7,934 hab. Wellingborough en est le lieu 
principal. 

KAMI , anc. roy. de l'empire Chinois. Il 
forme aujourd'hui , dans la Chine propre , 
ledép. de Tchin-si. La capitale de ce roy. 
portait le même nom , et était connue des 
anciens , selon d'Anville , sous le nom 
mirœa. 

HAMID, ISBARTÉH ou ESPARTAH, 
ville de la Turquie d'Asie, dans l'Anatolie; 
chef-lieu du Sandjak de Hamid-ili,à a3 1. 
S. de Cara-hissar; par 37® 4®^ 

38® i5^ de long. E. , près d'un affluent du 
Douden-sou. On y re'marqiic de beaux jar- 
dins. 

HAMID-ILI , partie de l'ancienne Pisidib, 
sandjak de la Turquie d'Asie, dans l'Anato- 
lie; borne au N. O. par celui de Cark-hissar, 
au N. E. et à l'E. p^r la Caramanie, au S. 
par le sandjak de Téhé-ili, et à 1*0. par ceux 
de Kerméian et de Menlcchéh. Ce pays est 
bmilé de tous côtés par des montagnes très- 
hautes, parmi lesquelles on remarque le Sul- 
tan-dagh, le Bougali dagh, le Cazi-dagh , les 
monts Ac-Devren et riourlou-dagh ; dans 
l'intérieur sont le Sivri-dagli, et plusieurs 
autres montagnes moins élevées et coupées 
par d'étroites vallées et quelques plaines, où 
se trouvent les lacs d’igridi , de Boundour, 
<ic ^anlughcul et de Cazi-gheul. Du premier 
de CCS lacs sort le Douden-sou , qui va se 
jeter dans le golfe de Salalic ; plusieurs ruis- 


seaux et torrens descendent des montagnes 
et SC rendent dans les lacs. Le sol de ce pays 
est pierreux, et produit peu de grains, beau- 
coup de fruits cl plusieurs sortes d'excellent 
raisin. La population se compose de Musul- 
mans, de Grecs et de Turcomans. Ce sandjak 
est sous l'autorité de la famille de Cara-Os- 
roan-Oglou ; il paie à la Porte un impôt de 
ao4,ooo aspres. Hamid en est le chef-lieu. 

HAMILPAS, volcan du Guatemala, ëlat 
de ce nom , sur la limite des dép. de Soco- 
nusco et de Sucbiltepec, à 8 l. O. N. O. de 
Soconusco. 

HAMILTON , ville d'Écosse , comté de 
Lanark, dans le Middle-ward; siège de pres- 
bytère, à 3 1. 1/3 S. E. de Glasgow et à i3 I. 
O. S. O. d'Édinhourg; agréablement située 
dans une plaine fertile, sur la rive gauche de 
la Clyde, prés du confluent de l'Avon. I^es 
rues n'en sont pas régulièrement bâties. On 
y remarque le palais d'Uamilton , résidence 
de la famille de ce nom, grand édifice qui 
renferme une belle galerie de tableaux ; l'é- 
glise paroissiale et rhôtcl-de-ville. Il y a en 
outre 3 chapelles pour les non-conformistes , 

I prison , de vastes casernes de cavalerie, S 
hospices et 1 filature de coton considérable ; 
les femmes de cette ville brodent beaucoup 
de mousseline pour les manufactures de Glas- 
gow. On voit sur un rocher de la rive occi- 
dentale de l'Avon, au milieu d’un grand parc, 
les ruines du château de Cadzow, autrefois 
résidence royale ; et sur le bord opposé un 
autre château ruiné , construit en 1730 , par 
le duc Hamilton , sur le modèle du châteaa 
de Châlellerault en France, dont ses ancêtres 
étaient ducs. 

La paroisse contient 7,Gt3 hab. 

L'origine de cette ville est inconnue; la 
partie basse, qui était la plus ancienne et qui 
s’étendait jusqu'à la Clyde, n'existe plus. 
Elle reçut le titre de bourg et baronnie 
en 1456 , et en 14Ô8 la reine Marie l’érigea 
en bourg royal , mais elle se démit de scs ^ 
droits et de scs privilèges en faveur de Guil- 
laume, duc d'Uamilton, qui les lui rendit en 
1670, sous la condition qu'elle dcpenclrati 
toutefois de lui et de ses successeurs. 

HAMILTON, comté des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l'état d'Illinois, au 
S. du comté de Waync cl au N. de celui de 
Gallatin. Lcchef-lieu est Mac-Lcansborough. 

H.'ViMlLTON, village des États-Unis, état 
d'Illinois, chef-lieu du comté de Montgo- 
mery ; à 9 I. N. ü. (le Vandalia, et à peu près 
au cenire de l'état. 
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IIAMILTOX, comté des ÉtAts-Unis, «Uns 
U partie N. K. de l'cUt de^"ew*York, au S. 
des comtés de Laurence et de Franklin, 
et au N. de celui de Montgomery. Il est en 
grande partie inculte et marécageux. i,s 5 i 
habitaiis. 

HAMILTON, comm. des États-Unis , état 
de New-York , comté de Madison ; sur le Che- 
nango, à 36 I. O. d'Albany. il y a a églises. 
a,aao hab. 

Son principal village, qui porte le même 
nom , est agréablement situé , et renferme 
une quarantaine de maisons. 

HAMILTON, comté des États-Unis, a l'ex- 
trémité S. O. de l'état de rObio. Borne au 
S. par rObio et arrosé à TO. par le Grand- 
Miami; le Petit-Miami le parcourt à TE. 
31,764 bab. Cincinnati en est le chef-lieu. 

HAMILTON, corom. des États-Unis , état 
d'Ohio; cbcf-lieu du comté <hi Butler, à 34 b 
S. O. de Columbus. Elle est agréablement 
située sur la rire gauche du Grand-Miami , ci 
possède un fort. La plupart des maisons sont 
en bois. 660 hab. 

HAMILTON , comm. des États-Unis , dans 
le S. O. de l'état d'Ohio, comté de Warren. 

1 ,068 hab. 

HAMILTON , comm. des États-Unis , dans 
la partie mérid. de l'état de Pcnsylvanie, 
comté d'Adams. 1,207 

HAMILTON , comm. des États-Unis , dans 
la partie orient, de l'état de Pensylvanic , 
comté de Northampton. i, 32 o hab. 

HAMILTON , comté des États-Unis, dans 
la partie S. E. de l'état de Tennessee, sur la 
rive droite du Tennessee, à TE. du comté 
de Marion. 8ai hab. Brainerd en est le lieu 
principal. 

HAMILTON , village des États-Unis, 
Gvilderlardt. 

HAMILTON , village des États-Unis, 
Olbar. 

UAMILTON-BAN , comm. des États-Unis , 
état de Pensylvanic , comté d'Adams, vers la 
limite du Maryland. i,o 63 hab. 

HAMILTON'S-BAWN , village d'Irlande, 
prov. d'Ulster, comté et à il. i/a E. S. E. 
d'Armagb, baronnie de Fewes. Foires, les 
n4 niai et aS novembre. 

HAMIPRË, village des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg , axrond., cant. et à 1/4 de 1 . 
de Neufchîitcau. 6 o 3 bab. 

HAMM , village des Pays-Bas, prov., 
arrond., cant. et à 1 1 . de Luxembourg. On 
y fait des cordes. 

HAMM , ville des États Prussiens , prov. 

Dict. Géoca. 7. 


de Westphalio, régence et à 7 I. 3/4 N. N. 
O. d'Arcusberg, et à 7 1 . S. S. E. de Mun- 
ster; cbcf-lieu de cercle, au confluent de 
l'Abse et de la Lippe : on y traverse cette 
dernière sur un pont. Cette ville e&t murée , 
et défendue par le fort Ferdinand , qui est à 
quelque distance à l'O.; le fossé qui l'ciitou- 
rait a été converti en promenades. Elle a 
1 église réformée, a églises luthériennes et 
1 gymnase ; des fabriques de draps et «le 
toiles, des blanchisseries renommées et des 
tanneries. Il s'y fait un assez bon commerce 
en toiles , mais les plus grandes exportations 
consistent eu jambons trcs-estiinés , qu'on 
envoie, en quantilc considérable, en Hol- 
lande. 5 ,o 5 o bab. 

Cette ville était au nombre des villes lian- 
séatiques. En 1761, les alliés forcèrent les 
Français à la retraite , dans les environs de 
celle ville. 

Le cercle contient 87,000 hab. 

HAMM, graml village du terril, de Ham- 
bourg, à 1/2 1 . E. de cette ville, près de la 
rive droite «le la Bille. 

HAMMADAD , une des tribus les plus 
nombreuses des Bicharyyn , dans la Nubie 
orientale. Les Uammadab quittent leurs mon- 
tagnes, lors de la saison des pluies, pour 
cultiver le dourrah , .sur les bords du Tacazzé. 

IIAMMAH DE CABÈS (EL), Ayi* Taca- 
ptRÆ , ville de Barbarie, roy. de Tunis, à 
5 1 . O. de Cabès et à 10 I. N. E. du lac 
Laoudéah. F.lle est célèbre par scs bains dont 
l'eau est trcs-cbauilc , parfaitement claire , et 
aussi douce à boire que celle de pluie : un 
des bains est dit des lépreux. 

HAMMAIT, bourga«le de Barbarie, roy. 
d'Alger, prov. de Mascara, à 16 I. $. E. 
d'Oran; sur la rivière de son nom, qui sc 
grossit du Sigg, et, après un cours «le 3 o I. 
au N., SC jette dans le golfe de la Méditerra 
née ferme à l'O. par le cap Ferrât. 

HAMMAM, A«^uæ Tibilitàmæ, village de 
Barbarie, roy. d'Alger, prov. et è 20 1 . E. 
N. E. de ConsUntinc, et à i 3 I. O. S. O. de 
Bona. Il est renommé pour scs bains. 

HAMMAM (EL), sources minérales ther- 
males de 1a Turquie d'Asie, dans le pachulic 
de Damas, à aS 1. E. de Hama. 

HAMMAM-AÏDA, Tuekma, village de U 
Turquie d'Asie, dans rAnatolie , sandjak de 
Snltan-eugtii , è 1 1 . 1/2 O. d'Yerma. 11 est 
dans une charmante situation , nu milieu 
d'une vallée, et entouré de bosquets. Les 
eaux minérales thermales «^'il renferme Tout 
rendu célèbre. 
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H AMM AMÉH , «talion du désert de Libye , 
dans la partie occid. de la Bassc-Égypte , à 
19 1. S. O. «l'Alexandrie et à 5 I. de la Médi- 
terranée. Il y a de bonne eau. 

HAMM AM-EL-ELMA , bains d*eaux ther- 
males de Barbarie , roy. et à a5 I. S. d'Alger, 
prov. de Titeri. Iis tirent leur surnom d'une 
peuplade des environs. 

HAMMAM-EL-FARAOflN ou BAINS DE 
PHARAON, port d'Arabie, dans l'Hedjaz,à 
a3 1. S. E. de Suez et à a6 1. N. O. du mont 
Sinaï , à l'embouchure de l'Ouâdy-Corondel 
dans le golfe de Suez. Aux environs s'élève 
une montagne qui renferme des sources ther- 
males, et est couverte d'une grande quantité 
de tamarisques , sur lesquels on récolte de la 
manne. 

IIAMM AMET ou HAMAMET, ville et port 
de Barbarie, sur la côte orient, du roy. et à 
i5 1. S. K. de Tunis , et à la 1. N. de Susa ; 
sur le golfe de son nom, dans un territoire 
fertile. Lal. N. 36® i3'. Long. E. 8® 5'. Shaw 
en fait dériver le Hamam , qui signifie 

pigeon sauvage, ce volatile étant abondant 
sur celte c«)tc. Cette ville est moderne, mais 
on y troqvc quelques antiquités tirées des 
ruines de Cix'itas Siagitana. Elle fait un com- 
merce considérable avec Tunis, où elle en- 
voie des grains, de llinile et de la laine. 
8 ,000 bab. 

D'Anville lui donne , à tort , l'emplacement 
des A^nœ ilalidœ j que l'on retrouve k Ham- 
mam-lcf. 

Le golfe d'IIammamet s'étend du cap Tu- 
sihan, au N. , jusqu'à Monaster et aux iles 
Coniglières, au S.^ il a i5 1. d'ouverture, 

10 1. de TE. à rO., offre un bon ancrage et 
est Irès-potssonneux. 

HAMMAM-GURBOS , ville de Barbarie. 
f-'oy. Gt'BBos. 

ilAAlMAM-LEF, Aqu* Calidæ, ville de 
Barbarie, roy. et à 8 1. $. E. de Tunis; près 
de la cote mérid. de la baie de ce nom, au 
pied d'un rameau de la chaîne des Mamelifs. 

11 y a des bains d’eaux thermales dont la tem- 
pérature est de 38° 9/9 R., et, tout près, 
une source fronle très-abondante; ces eaux 
sont renommées pour la guérison des mala- 
dies chroniques et rhumatismales, et sont 
très'liéquentces par les hubilans de la capi- 
tale- 

Au S. de Hammain-lcf est le Djebel-Rc- 
ssas> , montagne riche en plomb. 

IIAAIMAM-MESCÜUTEN ou HAMMAM- 
SEt^OlIT (bains enchantés ou silencieux), 
sources minérales de Barbarie, roy. d’Alger, 


prov. et à 1. E. de Constantine^ et à 16 1. 
S. O. de Bona , près de la rive droite du Seï- 
bous. Elles jaillissent dans un espace de 
1,900 pieds , resserré entre des montagnes, 
et rempli de stalacliles , de soufre, de vitriol 
et autres matières analogues. Les plus chaudes 
ont une température de 19° 1/9 R.; d'autres 
sont douces et d'autres froides. Ces sources 
forment de petits ruisseaux qui se rendent au 
Seibous. Les eaux ont sur les rochers qui leur 
serrent de lit et de rives une influence telle, 
qu'elles leur donnent les formes les plus bi- 
zarres, entr'autres des fîgures grossières 
d'hommes, de moutons, de chameaux, etc. ; 
comme ces ruisseaux changent souvent de 
cours , et que quantité de ces figures grotes- 
ques , restée-: isolées, n'ont plus rien qui in- 
dique leur origine , les superstitieux Arabes 
ont supposé que leurs aïeux avaient été pétri- 
fiés , ainsi que leurs tentes et leurs animaux 
domestiques : c'est peut-être aussi ce qui a 
donné lieu à la fable, long-temps répandue 
eu Afrique, de la ville pétrifiée. Les moins 
.chaudes de ces eaux passent pour être cfE- 
caces contre les rhumatismes, les paralysies 
et les maladies de peau; on en faisait beau- 
coup usage, mais les établisscmens de bains 
sont maintenant en ruine. On y voit aussi les 
restes d'anciens bains qui prouvent que les 
Romains ont fréquenté ces eaux, et , près de 
là, on reconnaît les vestiges d'une voie ro- 
maine , et , un peu plus loin , d'autres ruines 
qu'on nomme Annonay. 

HAMMAR (EL), station et puits du Sa- 
hara , sur 1a route du Fezzan au Bournou , 
à 100 1. S. de Mourzouk. 

HAMMARKIND, distr. de Suède, dans la 
partie orient, de la préfecture de Linkœping, 
baigne par la mer Baltique, qui est sur cc 
point parsemée de petites iles. Scederkoeping 
CD est le lieu principal. 

IIAMMARLAND, paroisse de Russie, en 
Europe, dans la Finlande , gouv. d'Abo. Elle 
occupe la partie occid. de file d'Aland, la 
plus grande du groupe de ce nom. 

UAMME, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant méridional, arrond. cl à 9 1. N. O. 
de Bruxelles, cant et à il. i/4 d'Assche. 
i35 hab. 

IIAMMË, bourg des Pays-Bas, prov. de 
la Flandre orientale, arrond. et à il. 3/4 N. 
N. E. *dc Termondc; chef-lieu de canton, 
sur la rive droite de la Durme. En fév. i8a5, 
il fut presque submergé par suite de la rup- 
ture des digues de Termondc. ^,C8o hab. 

HAMMÊLBOüRG , Hanimeduj'g , ville de 
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Bavière, cercle du Mein-Inféricur, cbef-licu 
de présidial; à la l. i/a E. N. E. d’Aschaf- 
fenbourg et à 9 1. N. de Wurtzbourg , sur la 
rive droite de 1a Saale, un peu au-dessus du 
confluent de la Tulba. Siège d'une chambre 
6scale. Elle est murée et renferme a églises, 
1 couvent, 1 hèpital, 1 hospice et i maison 
de fous. On y fabrique beaucoup de toiles. 
Patriede Jean Forben, imprimeur. a,a85hab. 

On voit aux environs , sur la Saale, le chA> 
teau de Saaleck, près duquel on récolte le 
vin renommé qui porte son nom. 

Le présidial contient 8,391 hab. 

HAMMELWARDEN, village du grand- 
duché et à 5 1. l/a N. E. d'Oldenbourg, cer- 
cle et à I 1. 1/4 S. £. d'Ovelgonne , baill. de 
Brake, sur 1a rive gauche du Weser. 3,a6a 
babitans. 

HAMME-MILLE, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant mérid., à 6 I. 3^4 
£. de Bruxelles, arrond. et à a 1. 1/4 de 
Louvain, cant. et à i 1. N. de Grez, sur la 
chaussée tic bouvain à Namiir. 65o hab. 

HAMMER, village de Norwege, diocèse 
d'Aggcrshuus , bail!. d'Hcdemarken , à 3o 1. 
N. de (d)ristiania, vers Textrémité N. du lac 
Aliœven. C’était une ville florissante, siège 
d'un cvéché : elle fut tellement dévastée par 
les Suédois, en 1S61, qu'elle n'a jamais pu 
se relever. 

HAMMEREC^SENBACH, village du grand- 
duché de Bade, cercle de Lac-et-Danube , 
baill. et k a I. 3/4 N. E. de Neustadt, et k 
a 1. 1/3 S. O. de Willingen , sur rEisenhach. 
11 y a a forges avec 4 grands et a petits mar- 
tinets. 19a hab. 

HAMMEREEST, ville de Norwège, dio- 
cèse de Nordland , bail!, de Finmark; sur 
rile de Qualbe et la baie de son nom , dans 
l'océan Glacial arctique, k 39$ 1. N. N. E. 
de Stockholm et à 33 I. S. O. du cap Nord. 
Lal. N. 70® 38' 33". Long. E. 3i® a3' i5". 
C'est la ville la plus septentrionale de l'Eu- 
rope civilisée. Entourée de collines du côté 
du N., la chaleur y est excessive en été, et 
le froid en hiver y est moins vif que le ferait 
présumer sa position. Elle est petite et bâtie 
de manière qu'on ne peut communiquer d'un 
quartier à l'autre qu'en bateau; les maisons 
sont en bois et peintes en rouge. La baie, 
très 'Vaste, n'est pas assez à l'abri des vents 
d'O. et de N. O. ; le port est petit et a 16 à 
18 brasses de fond : l'entrée en est défendue 
par une batterie. 11 est Irès-fréqucnlé , par- 
ticulièrement par des navires russes venant 
de la mer Blanche, par des Bi émois ainsi que 
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par d'autres des divers ports de la Norwège ; la 
pèche, aux. environs, est très-active. Cette 
ville , qui ne comptait , il y a peu de temps , 
que 300 hab., s'accit)it tous les jours par l'ac- 
tivité de son commerce j le luxe commence k 
y étendre son empire. 

On a remarqué que le ruisseau qui se jette 
dans la mer à Haramerfest ne discontinue 
pas de couler en hiver, ce qui est un avan- 
tage inappréciable pour les babitans de cette 
ville , durant cette saison. 

HAMMEROE. paroisse de Norwège, dio- 
cèse et baill. de Nordland, sur une presqu'île 
qui s'avance dans le golfe occidental, à i3ol. 
N. N. E. de Drontheim et k 35 1. N. N. E. 
de Bodûe. 1,41 3 hab. 

HAMMERSHUUS , forteresse de Dane- 
mark , diocèse de Secland , sur la côte N. 0. 
de l'îlc de Bornholm, à 4 1- i/^ N. N. E. de 
Rbnne. Lat. N. 55® i8' o". Long. E. la® 
38' i5". 

HAMMERSMITH, village d’Angleterre, 
comté de Middlcsex, hundred d'OssuUtoiic, 
division de Kensington \ près de la rive gau- 
che de la Tamise, à 1 L 1/3 O. de Londres 
et k I I. E. S. E. de BreDlÀ)rd. IL est assez 
bien bùti; on admire le pont suspendu qui y 
a été établi tout récemment. Il y a 1 chapelle 
anglicane, plusieurs lieux de prières pour les 
non-conformistes, 1 maison de charité et 
I couvent de religieuses catholiques, ii'ès- 
renorarac , où sont élevées de jeunes demoi- 
selles de la même communion. La coram. 
renferme 8.809 hab. 

HAMMERSTADT ou IIAMRV, bourg de 
Bohême, cercle et à 6 1. S. O. de Czaslau, 
et à 1 1 1. 1/3 N. E. de Tahor. Il a 1 château 
et 1 forge à martinet. 

IIAMMERSTEIN (OBER ET NIEDER), 
deux villages des États Prussiens , prov. du 
Bas-Rhin , régence de Coblentz , cercle de 
Linz, sur la rive droite du Rhin. Ober-llam' 
raerstein est à 4 i/s N. O. de Coblentz. 
Ils contiennent ensemble 3So hab. 

Tout près sont les ruines d'un chùteau 
dans lequel on conservait, au moyen age, les 
joyaux de l'empire. 

UAMîVIERSTElN , cti polonais Czarne , 
ville des États Prussiens, prov. de U IVussc 
occidentale, régence et h 31 !.. 13 O. de 
îtlarienwcrdei- , cercle et à 6 I. O. de Schlo- 
chau,sur leKu<i<low. Elle a 1 château, 1 église 
catholique, t église lulliérienne et 1 synago- 
gue; des fabri(|ues de draps, des distilleries 
de grains et des brasseries. Le commerce de 
blé y est assez actif. 1,360 hab. 
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HAMMEL (EL), montagne de Barbarie, 
roy. d'Alger, tur la roule d’Alger à Constan* 
tinc, à rO. du mont Jurjiira. Elle fait partie 
du Petit Atlas, est boisée, et contient du 
calcaire et dca roches ferrugineuses en spath 
pesant. 

HAMMOND, cap sur la côte S. O. de 
nie Narborough , une des Galapagos, dans 
le Grand-Océan équinoxial, par 38' de 
Ut. S. et 93® de long. O. 

HAMMOND, petit groupe d'iles du Grand- 
Océan équinoxial , dans l’archipel des lies Sa- 
lomon , par 8<> de lat. S. et i55** de long. 
Ë. 11 a été nommé en 1788 par le lieutenant 
Sbortland. 

IIAMMY , bourgade d’Abyssinie , roy. de 
Tigré, prov. d’Agamë , au pied du mont 
Senafé. 

HAMOIR , village des Pays-Bas , prov. et 
à 7 1. S. S. O. de Liège, arrond. et à 5 1. 
l/a de Huy, cant. de Nandrin, près de la 
rive ganche de l'Ourthe. Patrie de Jean Del- 
cour, célèbre sculpteur du 17** siècle. 4^^ 
liabitans. 

HAMOIS ou IIAMAIS, village des Pays- 
Bas , prov. et à S 1. de Naraiir, arrond. et à 
5 I. de Dinant, cant. et à i 1. 1/4 de Ciney. 
G88 hab. 

HAMOND, cap de la tlussie américain^, 
àPextrémite merid. de l’ile de Kayes , qui se 
trouve au S. de la baie du Contrôleur. Lat. 
N. 5g® 4"^ Long. O- 14b® 3o^ 4^^^* 

IIAMONT, ville des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond. et à 7 1. O. N. O. de 
Ruremonde, cant. et à 1 1. E. d'Achal. 1,000 
habilans. 

HAMPDEN, comm. des Élala-ünis, état 
de Maine, comté de Pcnob.scotj à 7 I. N. 
de Castine et li i 1. S. de Danger, sur 1a rive 
droite du Penobscot , à 8 1. de l'emboucliure 
de cette rivière dans l'Atlantique. 
tans. 

Ce fut près de Hampden que la frégate 
américaine le John-Adams fut attaquée et 
détruite par les Anglais le a septembre i8f4* 

HAMPDEN, comté des États-Unis , dans 
la partie S. O. de l'élat de Massaclitisells. 
38.031 hab. Le chef-lieu est Springfield. 

HAMPSIIIRE, comté d’Angletenc. 

South AMPT ox. 

HAMPSHIRE, comté du Bas -Canada, 
dans U partie orient, du distr. du Québec, 
à la gauche du Laurent. 11 est arrosé par 
les rivières S’**. Anne , du Moulin, du Port- 
neuf et de Jac«|ucs (Cartier. 

llAMPSIilRK ( NEW ), un des LlaU-Unis 


de l'Amérique sept. New-H AUPSuniE. 

IIA^IPSIIIRE, comté dos États-Unis, 
dans la partie occid. de l'état de Massacbii- 
setts. 36,487 hab. Le chef-lieu est Nortfaam- 
pton. 

HAMPSHIRE, comté des États-Unis, dans 
la partie N. de l'état de Virginie, au N. E. 
de celui de Hardy et au S. O. de celui de 
Morgan. Le Potomac le borne au N. O. 11 
renferme d'abondantes mines de houille. 
10.889 hab. Le chef-lieu est Romney. 

HAMPSTEAD, village d'Angleterre, comté 
de Middiesex, hundred d'Ossulstone ; à i 1. 

N. N. O. de Londres et à a/3 de I. O. S. O. 
de llighgatc, sur le penchant d'une haute 
colline. Il est grand et bien peuplé. Ses eaux 
ferrugineuses étaient très-fréquentées autre- 
fois. Pop. de la paroisse : 7,a63 hab. 

HAMPSTEAD, comm. des États-Unis 
état et à 6 I. N. O. de New- York, comté de 
Rockland. Elle est arrosée par le Ramapo, 
et renferme 3 églises et des forges considéra- 
bles. 3,3 i 3 hab. 

HAMPTEAU , village des Pays-Bas , prov. 
et h 33 1. 1/4 de Luxembourg, arrond., cant. 
et à 3 1. 3/4 de Marche. 389 hab. 

HAMPTON, paroisse d'Angleterre, comté 
de Middiesex, hundred dcSpellhome; à 4 I- 

O. S. O. de Londres et à 1 1. O. de King- 
ston, sur la rive gauche de la Tamise. On y 
voit le palais royal d'Hampton, ancienne ré- 
sidence favorite des rois d'Angleterre , où l'on 
conserve dans une vaste galerie des dessius 
de Raphaël. Ce palais fut construit par le car- 
dinal VVolsey, qui l'oin il ù Henri viit : ce prince 
l'a considérablement embelli. Charles 1^' fut 
«issex long-temps pnsonnicr dans ce palaia, 
et le stathoudery résida après avoir été chassé 
de la Hollande par les Français en 1795. 
Pop. : 3,388 hab. 

HAMPTON (LITTLE), paroisse d'Angle- 
terre, comté de Sussex, râpe et ù 1 1. 1/3 
S. S. E. d’Arundel, et à 3 I. 3/4 E. de Chi- 
chester, hundred de Poling, sur la Manche. 
Le port en est fréquenté dans U belle saison 
pour les bains de mer. On y voit les ruines 
d'anciens édifices religieux, entr'aulres d'un 
magnifîquc couvent de bénédictins. i,iG6 
liabitans. 

HAMPTON, comm. dos Étals-C nis , état 
du Connecticut, comté de Windham, à 1 1 1. 
E. de Hartford. i,3i3 hab. 

HAiMPTON, comm. des États-Unis . état 
de New-Hampsbire , comté de Uockingham; 
il 4 I- S. de Portsmouth et ii 14 I. E. S. 
E. de t^oncuril , sur l'Atlanliquc. 1,098119b. 
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Elle se nommait Winnicowct avant la révo> 
lution. 

HAMPTON (NEW), comm. des États-Unis, 
état de New-llarnpshirc, comté de Straflbrd; 
à 10 1. N. de Concord, sur 1a rive gauebe du 
Merrimack. i,5oohab. 

HAMPTON, purt des États-Unis, état de 
Virginie, cbcf-licu du comté d’Elizabcth- 
city ; sur une baie formée par le James-river 
immédiatement avant son embouchure, à 
^7 1. K. S. E. de Richmond et à 4B 1 • S. S. E. 
de Washington. U fait peu de commerce; les 
principaux objets qu'on y importe sont du blé 
et des cuirs. 

HAMl>TON-COURT, chiteau d'Angle- 
terre, comté et à al. i/a N. d'hereford, et 
à 1 1. l/a S. S. E. de Leominster , sur la rive 
gauche du Lugg. 11 a été bâti par Rewland 
Lentbal , valet-dc-chambre du roi Henri iv. 
Guillaume iii y fut reçu après la bataille de 
la Boyne; on y conserve encore sans change- 
ment l'appartement magnifiquement meublé 
que ce prince occupa , et le mouchoir qui 
étancha le sang de sa blessure. 

HA^iHlA uu Ile de sable, petite ilc du 
golfe Arabique , à 6 I. de la cote d'Arabie et 
il i3 I. d'Establ-Antar , par a4° a6' delai. 
N. et 34** 3o^ de long. E. 

HAMRA (EL), bourgade de Barbarie, 
roy. de Tripoli , dans le Fezzan , à 33 1. N. 
de Mourzouk. 

HAMRÆNGE, paroisse de Suède, pré- 
fecture de GeÛcborg, hærad de Gæstrikland, 
sur le golfe de Botnie, à 4 1- N. N. 0. de Ge> 
fie. Elle contient la forge d'Axmar , qui fa- 
brique annuellement 6,700 quintau.\ de fer 
en barres. 

UAMRUN, chaîne de montagnes de la 
Turquie d’Asie, f'ojr. HAMsaifi. 

HAMS-BLUFF, cap à l'extrémité N. E. de 
l'ile S^*. Croix, dans les Petites Antilles. Lat. 
N. 17® 4^ ‘ Long. O. 67? ao'. 

HAM-SUR-HEURE, bourg des Pays-Bas, 
prov. de Hainaut, urrund» et à a I. s/a S. 
S. O. de Charlcroi , cant. et à a 1. i/3 S. S. 
£. de Foiitainc-i'Évéquc , sur la rive gauche 
de l'Heure. 11 y a des fabriques d’huile, des 
taillanderies , des tanneries , des corroieries 
et des forges dans le^ environs. i,4^6 habi- 
tans. 

HAM-SUR-SAMBRE, village des Pays- 
Bas , prov., arrond. et à 4 1- >/4 Namur, 
cant. et à I 1. de Fosses. .671 hab. 

HAMYD, tribu de Nubie, pays de Sokkot, 
sur les bords dp Nil et vers l'ile de Sàja.Son 
clief-lieu est Ouady-cl-Hamyd. 


HAMZA , cbMeau de Barbarie, roy. et ii 
3o 1. S. E. d'Alger, prov. de Titeri ; sur l'A- 
douse , qui prend plus bas le nom de Zonah. 
11 est bâti sur les ruines d'Jmia , appelée 
Sour par les Arabes ; on y voit un grand nom- 
bre d'inscriptions romaines. 

UAM/ÏÉ , bourg de la Turquie d'Asie, 
pach. d'Alep, terril, et k 6 I. S. £. d'Anta- 
kiéb . et à 3 1. S. O. de Herem , sur la rive 
droite de l'Orontc. 

HAN (GRAND), village des Pays-Bas, 
prov. de Luxembourg, arrond. et à 3 1. t/4 
de Marche, cant. et à 1 1. 1/4 de Durbuy. 
4B7 hab. On trouve du plomb sulfuré dans 
les environs. 

HAN (PETIT), hameau des Pays-Bas, 
prov. de Luxembourg, arrond. et à 4 1- de 
Marche, cant. et k 3/4 de 1. de Durbuy. Le 
territoire renferme du plomb sulfuré. 

HAN , rivière de Corée , qui prend sa 
source dans les montagnes qui parcourent du 
N. au S. l'intérieur de 1a péninsule, k 3o 1. 
S. E. de Han-yang. Elle coule d'abord au S., 
en arrosant la partie occid. de la prov. de 
Kinchan, puis au S. E. , en séparant cette 
prov. de celle de Tsucn-lo, et se jette dans 
le détroit de Corée, près de Cbiiig-baï, cl en 
face de l'ile Youei-ing-tao , après un cours 
d'environ 70 1. 

'' HAN , bourg de Dulmatie, cercle et k 8 I. 
N. N. E. de Spala\ro , sur la rive gauebe de 
la Cetlina. H y a une mine de scL 

HANA, rivière de Moravie, yojr. Hahha. 

HANADOUÉH , une des plus uembreuses 
tribus de l'Égypte, qui s'étend de la prov. de 
Beny-souyf, dans la Moyenne-Égypte, ù celle 
de Girgéh , dans la Haute-Égypte. Selon les 
uns, elle descend des Cophtes; selon d'au- 
tres, clic vient de l'Inde. Les Haakdoûéhs 
sont agriculteurs et pasteurs , et pour la plu- 
part riches \ ils ont le vol en horreur, et sont 
très-hospitaliers. Ils n'appartiennent en quel- 
que sorte k la caste des Bédouins que par la 
communauté de langage, de gouvernement et 
d'indépendance^ ils ne se mettent jamais au 
sei*vice de personne. Les Hankdoùébs ne sont 
ni mahométans, ni chrétiens j ils fout le signe 
de la croix , et l'instaut d'après récitent 1a 
profession de foi musulmane. 

HANAIMCOND.^ , Ilanamcunda , ville de 
l'Hindoustan , état du Nizam , anc. province 
d'iiayder-abad, distr. et à u 1. N. O. d'Oua- 
rongol. 

H.VNAU , prov. de la Hesse-Électorale , 
dont elle est la partie la plus méridionale. 
Elle touche, vers le N. E. , k la province de 
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Fuidti ) à l'E. et au S. , à la Bavière ; au S. 
O. et à rO. , à la Hessc-Dannstadt et au ter- 
ritoire de Francfort'Sur*lc-Mein ; et, au N., 
à la Hesse-Darmstadt^ elle a clans celte der- 
nière contrée deux petites enclaves , près de 
Friedberg et d'Assenbeim. Sa longueur, de l’E. 
à rO. , est de 1 8 I. , sa largeur varie de 4 !• 
à X 1 ., et sa superficie est de ^5 1 . A l'E., elle 
est couvetie par les montagnes de Spessart ; 
à rO. , elle offre quelques plaines vastes ci 
fertiles, surtout vers le Mein, qui la limite 
en partie au S. O. : cette rivière rassemble 
toutes les eaux de ce pays, qui est arrosé au 
centre par ta Kinzig, à l'E., par le Sinn, et à 
rO. , par la ?iidda. 

il y a des eaux minérales avec des bains 
près de Wilbelmsbad, et d’autres peu renom- 
mées près de Schwalbeim. Le climat de cette 
province est très-varié ; il est rude dans les 
montagnes, et as^ez doux dans les plaines. 
Le sol, excepté dans les districts montagneux, 
est très-favorable è l'agriculture, qui y est 
parfaitement bien entendue : il produit toutes 
sortes de grains, surtout beaucoup de mais, 
une grande quantité de légumes, du vin, des 
fruits en abondance, du tabac réputé un des 
njcillours de l'Allemagne, du lin et du chan- 
vre. De belles forêts couvrent les parties 
montagneuses, mais dans le voisinage de Ha- 
nau le bois commence à devenir rare. Il y a 
d'excelleos pàturage.s et deS prairies artificiel- 
les qui nourrissent un grand nombre de bes- 
tiaux; les moutons y sont croisés avec des 
mérinos , et donnent une belle laine. On en- 
graisse beaucoup de porcs et de volaille. Le 
gibier est rare ; les cours dVau fournissent 
suffisamment de poisson. On exploite près de 
Bieber des mines de fer et de cobalt , et de 
grandes salines à Nauheim ; selon M. de Vil- 
lefossc , ces salines donnent un revenu net 
de 3,000 florins , les mines de fer donnent 
U, 000 reiclistlialers , et les usines deSchwar- 
zenfels, qui emploient le cobalt pour la fabri- 
cation du bleu, rapportent annuellement 
36,635 florins. L'industrie et le commerce 
de celte province sont presqu'enlièremenl 
concentrés d.ins la ville de Hanau, qui en est 
le chef-lieu; dans le reste du pays, on ne 
s occtipe que d'agriculture, excepté dans les 
bailliages montagneux, où l’on file de la laine 
pour les fabriques de Hanau : on y fait aussi 
quelques objel.s en bois et de la poterie. Les 
principales exportations ronsi.stent en bes- 
tiaux, tabac, sel elbois; les bailliages aux 
environs de Fraucfort-sur-le-Mcin approvi- 
sionnent ccUe ville de légumes, de lait, de 


beurre et de fromage. En général , les habi- 
tans sont dans l'aisance; les routes y sont 
belles , et le Mein navigable. 

La province de Hanau se divise en 4 cer- 
cles : Geinbausen, Hanau, Salraünster, et 
Scbluchtern , subdivisés en 10 bailliages et 
juridictions. 88,100 hab. 

Le territoire de Hanau formait dès le xxx* 
siècle une seigneurie immédiate de l'Empire y 
en 14^9, il fut érigé en comté pur l'cmpcrcur 
Sigismund. Plus tard, ce comté sc trouva di- 
visé entre deux branches de la maison de Ha- 
nau : les comtes de Hanau-Aliinzcnberg et 
ceux de Hanau-Lichtenberg. Les possessions 
de ce dernier, qui s’étendaient jusqu'en Al- 
sace, échurent à la maison de Hesse-Darm- 
stadt par mariage; celles des comtes de Ha- 
naU'Miinzcnberg , ayant eu beaucoup à souf- 
frir de la guerre de 3 o ans, ces comtes eurent 
recoui*s à la maison de Hesse-Cassel pour les 
rétablir, et consentirent, en i 643 , un traite 
qui en assurait la domination à cette maison, 
en cas d'extinction de la lignée de ces com- 
tes : cette extinction ont lien en ( 736 , et le 
territoire qui fonne celle province fait partie 
depuis celle époque de la Hcssc-Eiccturalc. 

HANAU , ville de la Hesse-Électorale , 
chçf-lieu de prov. , de cercle et de juridic- 
tion, à a I. 3/4 E. de Francfort et à 3 o 1 . S. 
O. dcCassel. Lat. N. So*' 5 i'. Long. E. 6® 
3 i'. Siège d’i cour supérieure de justice, d*i 
chambre des finances, d'i département fores- 
tier, d’i direction des contributions, de a 
consi'<toirex, d'i surintendant de la rcligioa 
réformée, et d'i inspectcurdu culte luthérien. 
Elle est dans une plaine, au confluent du 
Mein et de la Rinzig ; cette dernière y est 
traversée par un pont en pierre. Hanau est 
divisé en ancienne et nouvelle ville, et a i 
faubourg. L'ancienne ville, irrégulièrement 
bùtie. renferme le château où l'éside le prince, 
et I belle place tlarmes. La nouvelle ville, 
beaucoup plus grande, fut fondée en 1600 
par des Hollandais et des Wallons fuyant les 
persécutions de Philippe ii. Elle est bâtie sur 
un plan régulier, et les maisons en sont à la 
manière hollandaise, les rues droites, bien 
pavée.s et bien ccl.iirées de nuit ; on y re- 
marque la place carrée, où est située la mai- 
son (le ville. Cliacune de ecs parties a ses ma- 
gistrats particuliers, llanaiipossède des églises 
catholique', luthérienne et calviniste, 1 grand 
hôpital, 3 hospices dont 1 pour les orphe- 
lins, r hôtel de la monnaie, 1 arsenal, t 
théâtre; il y a 1 gymnase, x académie de 
dessin, plusieurs écoles dont i gratuite, cl 1 
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Dont-de-piété. 11 y a des manufactures d'é- 
toffes de soie, de telours , de tapis, d'armes à 
feu , de porcelaine , de tabac ; des fabriques 
de camelot, d'indiennes, de bas de laine et 
de coton 4 de chapeaux, de cartes, de bou- 
tons de métal, etc., de grandes tanneries , i 
papeterie, a moulins à foulon et plusieurs 
imprimeries ; la bijouterie et la fabrication 
des voitures de luxe y emploient beaucoup 
d'ouvriers. Plusieurs maisons de commerce 
accréditées y ont fixé leur résidence. 11 s'y 
tient a foires par an. ia,ooo hab. Pour faci- 
liter les relations commerciales avec Franc- 
fort, on a creusé un canal (\ui du Mein vient 
aboutir au faubourg de Uanau. L'établisse- 
ment de bains minéraux de AVilhelmsbad est 
dans les environs. 

Les Français ont occupé cette ville en 
1796, 1797 et i 8 o 5 j à la fin d'octobre 181 3 , 
un corps d'armée autrichien et bavarois vou- 
lant s'opposer à la marche de l'armée fran-' 
çaise, lors de sa retraite de Lcipsig, fut battu 
complètement près de Hanau. 

Le cercle de Hanau forme la partie occi- 
dentalie de la province de aJ6me nom , et 
comprend une juridiction , celle de Hanau , 
et les bailliages de Bergen et de Dorlieim. 
3 i, 65 i hab., dont aa,i 35 pour la juridic- 
tion. 

HANAWAR, ville de rHindouslan. f'oy . 

Oiroas. 

HANAZO, rivière qui se forme dans la 
partie orient, de l'Abyssinie , peut-être dans 
le pays d'Angot, par U réunion du Meli et 
dcrAncona, qui viennent des frontières $. 
E. du Tigre. Elle coule à l'E., entre dans le 
roy. d'Adel , et, suivant quelques-uns, se 
perd dans les sables : selon d'autres, elle s'a- 
vance jusqu'à l'océan Indien, au N. de Zei- 
lah. Son cours, pris de U partie orient, du 
pays d'Angot jusqu’à la mer, serait d'environ 
60 I. 

HAN-CHAN , distr. de Chine, prov. de 
'An-hoei. La ville de ce distr. est à 10 I. O. 
N. O. de celle du dép. de Thai-phing et à 
16 1 . S. O. de Nan-king; elle renferme beau- 
coup de maisons bien bâties. 

HAN-CUAN, montagne de Chine, dans la 
partie S. O. de la prov. de Chen-si, dép. de 
Han-tchoung, a 10 I. S. de la ville du distr. 
de Lio-yang. Lal. N. 3^2° 5 i'. Long. E. 
io 3 *’ 4^'* couverte de neiges perpé- 

tuelles. 

HANCHES, village de France, dép. d’Eure- 
et-Loir, arrond. et à 4 1 - a /3 N. E. de Char- 
tres, cant. et à 1 1 . Ë. N. E. de Maintenou. 
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1,060 hab. Entre ce village et Êpernon il y 
a un écho qui répète sept fois les sons. 

HAN-CHING, ville capitale de la Corée. 
f ^ ojr . Ham-targ. 

HANCIIISA, nom que des auteurs espa- 
gnols ont donné à la chaîne de l’Atlas , en 
Barbarie , d'après celui de la montagne 
d'Hachisa, dans l'empire de Maroc. 

HANCOCK, comté des États-Unis, dans 
la partie centrale de l'état de Géorgie , au 
N. E. de Millcdgeville. 12,734 hab. Sparta 
en est le chef-lieu. 

HANCOCK, comté des États-Unis, dans 
la partie occid. de l’étal d'Illinois , au N. 
du comté d’Adams, sur la rive gauche du 
Mistissipi. 11 renferme les forts Edwards et 
Johnson. 

HANCOCK, comté des États-Unis, dans 
la paiîie sept, de l'état de Maine; traversé 
par le l\.‘Uobscot et l'Union , et baigné au S. 
par T'^i^iantique , qui forme sur coUe côte uu 
gr.itic. nombre de ports eide petites baies ca- 
CS par une multitude d'ilcs fertiles. 31,290 
iiab. Castine en est le chef-lieu. 

HANCOCK, comm. des ElaU-ünis , état 
de Massachusetts , comté de Berkshire , à 
4 o 1 . O. de Boston. i,i 65 hab. 

HANCOCK, comté des États-Unis, dans 
la partie mérid. de l'état de Mississipi , sur 
la rive gauche de la rivière, des Perles. Il 
est baigné au S. par le lac Borgne , qui y 
forme la baie S^. Louis. 1,594 hab. Shiclds- 
borough en cal le chef-lieu. 

HANCOCK, comm. des États-Unis, état 
de New-Hampshire , comté de Hillabornugli, 
à 10 1 . O. S. O. de Concord et à 10 1 . E. 
S. E. de Charlcstown. U y a une manufac- 
ture de coton et d'étoffes de laine. 1,178 
babitans. 

HANCOCK'S - HARBOUH, port de U 
Nouvelle-Bretagne , sur la côte S. O. de Pile 
de Quadra-el-Vancouvcr, au S. E. de 1 a baie 
de Noutka , par 48° 3 o' de Ut. N. et 127“ 
46 ' de long. O. L’entrée a environ 1 1 . 1/2 
de large; il offre un bon ancrage. Les bords 
en sont rocailleux et montagneux , et cou- 
verts de pins , de cèdres , de cyprès , etc. 

HANDA , petite lie d'Écossc , dans l'At- 
lantique, sur la côte occid. du comté de 
Sutherland , dont elle c.st séparée par un 
détroit qui n'a pas 1/4 de 1 . de largeur; 'au 
N. du Loch-Assynt. Elle a i ,3 du 1 . c. , et 
offre d'cxcellcns patprages. 

HANDAH ou HANDAK, bourg de Nubie, 
dans le Doiigolah , à i 4 1 1/2 S. S. E. de 
Maraka et à 11 1 . N. N. O. de Vieux-Don- 
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golfth ; près Je 1.1 rive gauche du Nil. Auprès 
«ODt les ruines d'un château jadis tres-hien 
forliûé et d'une grande étendue, dans la cour 
duquel on voit une colonne de granit couverte 
d’hicroglyphcs. 

IIAND'AN , rivière de Suède, préfecture 
d'Iæmtland. Elle descend du versant oriental 
des Kiolcn, coule vers le N., et se jette dans 
le lac Annsiœn, à u5 1. O. d'Æstcrsund, après 
un cours d'environ 1 .; elle forme une des 
plus belles cataractes de Suède en se précipi- 
tant d'une hauteur de 35o pieds. 

HANDBÆRD , ha^rad de Suède , préfecture 
de Calmar, au N. O. de la ville de ce nom. 
il contient la grande forêt de Handbærds- 
Almenning. Langemala en est le lieu le plus 
considérable. 

HAND6OR0UGH, paroisse d'Angleterre, 
comté et à a 1. i/4 N. O. d'Oxford , et à il. 
3j'4 E. N, E. de Wilney, hundred de Wool- 
ton , sur la rive droite de l'Evenlode. Elle 
est renommée pour la grande variété de sclé- 
nites ( sulfate de chaux), qu'on y trouve en 
abondance. 885 hab. 

HANDERUY , Haurulerrjr j rivière de 
] llindoustan anglais, présidence de Madras^ 
anc. prov. de Balaghat, div. de Bellary. Elle 
prend sa source au S. d'Adoni, coule vers 
i'E. N. E. , et se joint à la Toumbedra , par 
la rive droite, à Kornoul, après un cours 
d'environ a5 I. 

HANDIA , presqu'île qui termine au S. O. 
l'ile de Fortaventure, une des Canaries. Elle a 
C 1 . de long, et i 1 . de large ; son istlime est 
resserré par la baie de Parcol. Elle projette è 
l’O. la pointe de son nom, par 5' de lat. 
N. et iG** 5a' de long. O. 

IIANDSCHUCHS-HEIM, village du grand- 
duché de Bade, cercle du Necker, bail!, et 
è I 1. N. O. de Heidelberg, et à 3 1. S. E. 
de Manheim, sur la rive droite du Mein. i ,4<>o 
iiabitans. 

HANDSWORTH, paroisse d'Angleterre, 
comté et à 8 1. S. S. E. de Stafford, et à i/a 1. 
N. O. de Birmingham, bundred d'OfUow. 
3,85f) hab., presque tous occupés à Birming- 
ham. 

HANDSWORTH , paroisse d'Angleterre , 
wesl-riding du comté d’York , wapcnlake de 
Strafforth et Tickliill, ai 1. E. S. E. de 
Siicflicld. 2,173 hab. 

HANKKIND, hrerad de Suède, dans la 
partie centrale de la préfecture de Lmkce- 
ping. Linkeeping en est le lieu principal. 

HANETI , lieu du Tiirkcslan. t'oyez Ka- 

i»r.Ti 


HANGÆ-UDD ou HANGOUD, en russe 
Gangout , cap de Ru.ssic , en Europe, à l'cx- 
tréroité S. O. de la Finlande, gouv. de 'Fa- 
vastehus , au N. de l'entrée du golfe de Fin- 
lande, par 59 ° 4^^ ^1' 

3o" de long. E. On y a établi un fanal. Près 
de ce cap est un bon port , à quelque dis- 
tance N. E. le village de Hangæby, et au S. 
E. nie de Hangæ. C'est un point important 
pour obsen'er les raouvemens d'une flotte 
dans les golfes de Finlande, de Riga et de 
Botnie. Le q 8 juillet < 714 ^ Pierre-le-Grand 
remporta près de ce cap une victoire signalée 
sur la flotte suédoise. 

HANGAÏ , chaîne de montagnes de PeDi- 
pire Chinois. Fby. Kiianccàï. 

HANGARANG, distr. du Tibet, dans le 
Klianavcr et la partie des monts Himalaya 
qui est coupée par le Sctlcdje. La végétation 
•y est très-peu active) les arbres y sont ché- 
tifs , et ne subsistent qu'à force de soins. On 
y fait un petit commerce avec Ladak et Ger- 
top. Ce district contient 9 villages , et son 
revenu est de 900 roupies. 

IIANGEST, village de France, dép. de la 
Somme, arrond. et k 2 1. 3/4 N. de Moiitdi- 
dier, caiit. et à 2 I. E. S. E. de Moreuil. Il 
a I fabrique de bas, de flanelle, de tulle et 
fll de laiue. i, 2 G 3 hab. 

HANGINGSHAW-LAW, montagne d'É- 
cosse , dans la partie sept, du comté de Sel- 
kirk , et à 2 1 . N . O. de 1a ville de ce nom , 
près de la rive droite du Tweed. Elle a en- 
viron 3oo toises au-dessus du niveau de la 
mer. 

HANGOUD, cap de Russie, f'oy. Hak- 

CÆ-ÜDD. 

HANGRANKETT’Y , ancienne résidence 
royale , dans file de Ceylan , distr. de He- 
vahetté, à 4 h S. E. de Caudy. Elle consis- 
tait en un palais ét en plusieurs temples. 
Lors de la révolte, en 1817 , les Candiens 
pillèrent le palais et y mirent le feu ; les 
temples furent ravagés par les troupes an- 
glaises qui y soutinrent plusieurs fois l'atta- 
que des révoltés. 

HANG-TCHEOÜ, dép. de Chine, dans 
la prov. de Tche-kiang. La ville de ce dép. 
est le chcf-licu de 1a prov. et la résidence 
d'un gouverneur; elle est à uSo I. S. E. de 
Pé-kingclà 48 I. S. S. E. de Nan-kiug ; sur 
la rive gauche du Tsieii-tang-kiang , qui sc 
jette dans la mer è environ 20 1. de là. Lat. 
N. 3o** 20 ' 20 ". Long. E. 117 ® 4^" ^4*^- Gest 
une des villes les plus gi'audes et les plus ri- 
ches de la Chine ; son mur d'cnccinte a 4 L 
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de circuit et plusieurs faubourgs renviron* 
lient. Le fort, qui contient tes employés du 
gouvernement et une garnison d'environ 
10,000 hommes, est situé dans la partie oc- 
cidentale de la ville. Uang-tcheou a des rues 
éti*oites et pavées j les maisons , en général 
basses, ont au plus deux étages. On remar- 
que, dans les principales rues , de trés*bcllcs 
boutiques, fournies de toutes sortes de mar- 
chandises : les plus élégantes sont celles des 
parfumeurs et des pharmaciens. Il y a de très- 
beaux quais, plusieurs belles pagodes et arcs 
de triomphe ornés de belles sculptures , et 4 
tours de 9 étages chacune. La fabrication des 
étoffes de soie occupe seule une quantité con- 
sidérable d’ouviiers. Au moyen de la rivière, 
il s'y fait un commerce très-grand avec les 
provinces méridionales de l'empire, en mar- 
chandises de toute espèce. Le P. Orosicr 
porte le nombre des habitans de cette ville à 
plus d'un million; lord Macarlney et M. de 
Guignes disent seulement qu'il est immense, 
mais ils ajoutent qu'il y a beaucoup de jar- 
dins et de terres labourées dans l'enceinte de 
la ville, ce qui porterait à diminuer l'évalua- 
lion du P. Grosier. 

On remarque , à l'O. de la ville , le lac 
Si-hou , entouré de montagnes boisées , dont 
les bords offrent les promenades les plus 
agréables, et dont les eaux limpides sont 
continuellement .sillonnées par des barques 
légères et par des bateaux de pèche. 11 ren- 
ferme trois îles couvertes de temples, de mai- 
sons de plaisance et de divertissement. Les 
montagnes sont garnies de jolies maisons de 
campagne. 

On aperçoit aux environs un grand nombre 
de sépultures entourées de pins et de cyprès. 
A quelque distance sont des jardins de l'em- 
pereur, qui seraient très-agréables s'ils étaient 
bien entretenus. Plus loin se trouve la fa- 
meuse pagode de Tiiig-tse-tse , desservie par 
3oo bqnzes , et dans laquelle sont réunis .5oo 
dieux en bronze. 

Le département de Hang-tchcou comprend 
1 arrondissement et 8 districts. 

HANG-TCHING, dislr. de Chine, prov. 
de Cben-si. La ville de ce distr. est située 
dans la partie orient, de la province, près de 
la rive droite du Hoang-ho, à 36 1. S. E. de 
la ville du dép. de Yan-'an et à 5u 1. N. E. 
de celle du dép. de Si-'.vn. Lat. N. 35® 3o' 
3o”. Long. E. 108 ® a* 33^*. 

HANGVELLÉ, ville et forteresse de l’Üe 
de Ceylan, distr. d'ilevagam , à quelque dis- 
tance de la rive gauche du Kaleny-gauga et à 
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4 1 . E. de Colombo. Le roi de Candy l'atta- 
qua , en i8o3, avec une armée nombreuse, 
mais la garnison anglaise le força de se retirer 
avec une grande perte. 

HAPiIMMËY ou mieux ADIMMÉI, bour- 
gade de Barbarie, cmp., prov. et à 17 I. £. 
de Maroc; vers la source du Tensift et au 
pied des muntagiies de son nom, que Marmol 
nomme Animray , et qu'il dit être les plus 
élevées du Grand Atlas. 

HAN-KIANG, rivière navigable de Chine, 
qui prend sa source dans la prov. de Cbcn- 
si , au S. O. , vers la limite de celle de Sse- 
tclibouan , à environ 6 1. O. de la ville de 
l'arrood. de Ning-kiang. Elle se dirige à l'E., 
passe par la ville du dép. de Hang-teboung , 
et, après avoir arrosé tout le S. de la pruv., 
entre dans celle de Houpe , par le N. 0. , 
laisse sur sa rive gauche la ville du dép. de 
Yun-yaog, se dirige alors vers le S. E. , en 
passant par les villes des dép. de Siang-yang 
et de 'An-lou, reprend sa direction vers TE., 
et va SC jeter dans le Yang-tseu-kiang , par 
la rive gauche, un peu au-dessous des villes 
des dép. de Han-yang et de Wou-lclihang , 
après un cours d'environ a 6 o 1. Scs aOlucns 
sont nombreux , mais aucun n'est considé- 
rable. 

HANLEY, bourg d'Angleterre, comte de 
Stafford , biindred de Pyrchül ; ù 1/3 1. N. Ë. 
de Ncwcastle-under-Line , près du Trcnt et 
du canal de Grand-Trunk. L'église parois- 
siale, d'une construction élégante , est sur- 
montée d'une tour carrée de 100 pieds de 
hauteur. Ou y fabrique beaucoup de poterie 
de terre. La paroisse contient 5,6aj bahi- 
tans. 

HANNA, rivière de Moravie, qui prend sa 
source dans la partie N. E. du cercle de 
Bninn , à 5 1. O. de Prasnitz, coule d'abord 
au S. , puis à l'K. , et, après être passée par 
Nisebau , et avoir arrosé l'cxtrcraité mérid. 
du cercle d'Olmutz et l'c.xlrémitc S. 0. de 
celui de Prorau , sc joint à la Marcb, par la 
rive droite, un peu au-dessus de Krerasir. 
Son cours est d'environ 12 I., et scs bords 
fertiles soûl habités par les llannaques , 
tribu slave, qui a conserve toute U simpli- 
cité de ses ancêtres , et qui s'occupe pres- 
qu'uniquemeut de l'agriculture et du soin des 
troupeaux. 

H.'VNNAII , baie de la Nouveye-Bretagne , 
dans 1a Nouvelle-Galles méridionale , formée 
par la baie de James , k l'embouchure de 
rilarricanaw et du West-river, et à l'e-xUc- 
mitc mérid. delà mer d'iludson. L’établisse- 
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ment anglais de même nom se trouve sur set 
bords. 

HANNÂK, cbateau-fort de Nubie, dans 
le Dongolah , à 5 1. S. de Maraka et à ai 1. 
N. O. de VieuX'Dongolah , sur la rive gauche 
du Nil. 

HANNEFFE , village des Pays-Bas , prov. 
do Liège , arrond. et à a 1. i /a de Huy, cant. 
et à I 1. l/a de Bodegnée. 6i5 hab. 

HANNEK, ville de Nubie, tcrrit. de Cha- 
gheia , près de la rive droite du Nil, à ai 1. 
Ë. N. E. de Vicux-Dongolah et à 8 I. N. £. 
de Korli. Les maisons, büties en torchis, 
sont basses , de forme pyramidale et couver* 
tes en paille. Elle avait autrefois a,ooo hab.; 
elle est actuellement abandonnée. Près et au 
N. E., il y a un château-fort. 

HANNEQ ou HANNEK, bourg de Nubie, 
territ. de Mahas , sur U rive gauche et prés 
de la troisième cataracte du Nil, à i3 1. i/a 
N. de Maraka. 

HANNIAH, LAN-TCHHANG,ct suivant 
d'autres MOHANG-LANG , ville de l'empire 
d' An-nam , capitale du pays de Lao; sur le 
May-kang , au confluent d'une rivière qui 
vient du N. E. et à environ 90 1. S. S. O. de 
Bac-kinh. Elle est ceinte d'un mur très-haut, 
précédé d'un fossé , et renferme un palais 
en bois et plusieurs pagodes. Environ 5, 000 
babitans. 

HA1MNON.VILLE-SOUS-LES-CÔTES , 
village de France , dép. de la Meuse , arrond. 
et à 5 1. 1/3 S. E. de Verdun , cant. et à i 1. 
1/3 S. de Frénc-cn-Voivre. 993 hab. 

HANNOVEK, roy., gouv. et ville d'Alle- 
magne. liAROVBB. 

HANNSDORF, en hongrais HelczmanàcZf 
village de Hongrie , comitat de Saros , mar- 
clie de Szcktso , à 7 I. 1/4 S. O. d’Eperies et 
a 6 1. 1/3 S. E. de Leutschau. 11 y a 3 châ- 
teaux , I église catholique et i luthérienne , 
et 3 sources minérales. 

HANNÜT , bourg des Pays-Bas, prov. de 
Liège, arrond. et ù 4 1- i/a N. N. O. de 
Huy, cant. et à i 1. 1,4 N. O. d'Avène. 
94 o hab. 

HANOE, lie de la Baltique, sur la rOte 
nicrid. de la Suède, préfecture de Bleking , 
hærad de Lister, par 56“ i' o" de lal. N. et 
13® 39' i5'^ de long. E. 

U.\NOVER(NE\V), comté des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l'état de la Caroline 
du Nord; baigné au S. E. par TAllantique , 
au S. O. par le Cape-Fear-river , et traversé 
par le Norlh-East-Cape-Fecir-rivcr. 10,866 
hab. Le chef-lieu est Wümingtou. 


HANOVER, comm. des États-UnU , état 
de New-Hampshire , comté de Grafton , k 
17 I. N. O. de Concord et à i3 l. N. N. E. 
de Charlestown ; sur la rive gauche du Con- 
necticut. Elle renferme un joli village d'envi- 
ron 60 maisons , dans lequel se trouve un 
très-beau bâtiment occupé par le collège de 
Darmouth , et une église de congrègationa- 
listes. 11 y a, sur le Connecticut, un bon port 
qui facilite les relations de commerce avec 
NorwicU. 3,333 bab. 

HANOVER, comm. des États-Unis, vers 
le centre de l'état de New-Jersey, comté de 
Burlington. 3,643 hab. 

HANOVER , comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté de Chatauque , à i3 1. 
S. O. de Buffaloe et à io5 1. O. d'Albany. 
3,317 

HANOVER, comm. des États-Unis, dans 
le S. O. de l'état de l'Ohio, comté de Butler. 
i,5i3 hab. 

HANOVER, comm. des États-Unis , dans 
la partie orient, de l’état de l'OIiio, comté de 
Columbiana. 1,486 hab. 

HANOVER, comm. des États-Unis, état 
de Pensylvanie, comté de Beaver, à 100 1. 
O. N. O. de Philadelphie. 1,1 47 

HANOVER, comm. des États-Unis, vers 
le centre de l'état de Pensylvanie , corat! de 
Lebanon, à TE. d'Harrisburg. 1,871 hi^j. 

HANOVER (NEW), comm. des États- 
Unis , dans la p.vrtie orient, de l'élit de Pen- 
sylvanie, comté de Aîontgomery, au N. O. de 
Philadelphie. i,33ubab. 

HANOVER (UPPER), comm. des États- 
Unis, dans la partie orient, de l'état de Pen- 
sylvanie , comté de Montgomery, au N. O. de 
Philadelphie. 1,373 bab. 

HANOVER, comm. des États-Unis, éUt 
de Pensylvanie , comté de Washington , à 
95 I. O. de Philadelphie. 1,339 

HANOVER, bourg des Élals-U nis, éUt 
de Pensylvanie, comté d'York, ù 1 1 1. S. de 
Harrisburg et à 36 1. O. de Philadelphie. Il y 
a 1 église luthérienne, i calviniste ,<t i halle. 
On y fait beaucoup de commerce. 95o bah., 
la plupart allemauds. Le territoire est fertile 
et bien cultivé. 

HANOVER, comté des États-Unis, dans 
la partie orient, de l'état de Virginie, au N. 
du comté de Heurico et an S. E. de celui de 
Louisa. Le North-Anna-river le borde au N. 
E. et â l'E.; le Soulh-Anna-river le traverse. 
15,367 hab. 

HANOVER, paroisse de la Jamaïque, 
comté de Cornwall , à l'extrémité occid. de 
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l*ile. Quoique le territoire en soit rooiitiigocux, 
le sol n'en es^ pas moins ti'ès’favonible à la 
culture du sucre. En 1786, les divers éta- 
blisscmens de cette paroisse employaient 
16,000 esclaves. On y trouve les ports de 
GrecO'island et de Lucea. 

IIÂNOVOY, montagnes de Russie, en Asie, 
dans l'ile de Bcrin;;, dont elles sont la par- 
tie la plus élevée. Klics sont com|>o8ée8 prin- 
cipalement de granit. 

UA^OV^E, Jlanouer ou Hanno\*er j roy. 
de la confédération Germanique, soumis au 
roi d'Angleterre, et étranger aux lois qui ré- 
gissent la Grande-Bretagne. 11 sc compose de 
deux parties principales, séparées l'une de 
l'autre par lé duché de Brunswick : la plus 
septentrionale et la plus considérable est li- 
mitée au N. par la mer du Nord et par l'Elbe, 
qui la sépare des duchés danois de Uolstein 
et de Lauenbourg, de la ville libre de Ham- 
bourg et de la prov. prussienne de Brande- 
bourg; d l'E., par la prov. prussienne de 
Saxe et le duché de Brunswick; au S., par ce 
même duché, la principauté de Waldeck , 
celle de Lippe-Dclmold , la Uessc-Élcctorale, 
la principauté de Schr.uenbourg-Lippe , et la 
prov. prussienne de Westphalie; à l'O., par 
les Pays-Bas, avec lesquels elle a pour limite 
une ligne tracée à travers les marais de Bour- 
tAngc, le Dollart, et la vaste embouchure de 
PEms. Dans le N. O. de cetlc division se 
trouve enclavé le grand-duché d'Oldenbourg, 
sur la frontière orient, duquel coule le We- 
aer. La partie rocrid. est bornée au N. par 
le duché de Brunswick ; à l'E. , par ce même 
duché et la prov. de Saxe, vers le point où 
la chaine du Harx est le plus élevée ; au S. , 
par cette prov. et la Uesse-Élcctoralc ; et k 
rO., par cette dernière et la prov. de Wesl- 
phalie , dont le Weser la sépare. Il faut ajou- 
ter à ces deux parties principales le comté de 
Hohnstein , enclavé entre l'extrémité S. E. du 
Brunswick et la prov. de Saxe, et le terri- 
toire de Polie, isolé entre l'extrémité occid. 
du Brunswick, la principauté de Waldcck , 
et la prov. de Westphalie. La partie sept, du 
Hanovre a environ 65 1 . de longueur de l'E. 
û rO., et 4 o 1 . de largeur du N. au S.; la par- 
tie mérid. a 22 1 . de l'E. à l'O. et i 4 1 - du 
N. au S., et la supcrHcic de tout le roy. est 
de T1937 1. 

Tontes les eaux du Hanovre vont à la mer 
du Nord, soit par rinterinédiaire de l'Elhe, 
soit par le Weser et l'Ems. Les bassins des 
deux premiers de ces fleuves sont séparés 
l'un de l'autre, dans ce royaume, |>ar les 
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montagnes du Harz et |>ar le Lüneburger- 
hcidc, dos de pays qui en est le prolonge- 
ment septentrional ; cette ligne de partage 
envoie ù la rive gauche de l'Elbe la Jetze, 
rilmenau, TUstc, et à la rive droite du We- 
ser l'Aller, grossi de la Leine, de l'Ocker, 
de rOertze et de la Bohme , et plus bas la 
Wùmme, qui s'augmente de 1 a Haramc. Une 
branche remarquable du Harz se dirige entre 
la Leine et le Weser ^ous les noms de Solling 
et de Woscr-gcbirgc. Le bassin du Weser est 
séparé de celui de l'Ems par le Teutoburger- 
wald et une de ses branches, qui fournissent 
à la rive gauche du premier de ecs fleuves 
l'Aue et la Huntc, et à la rive droite du se- 
cond U Haase et la Soeste. Quelques lacs 
baignent le royaume de Hanovre, entr'autres 
le Dummer-see, vers la limite de l'Oldenbourg, 
et le Steinhuder-meer, sur celle de la prin- 
cipauté de Schauenbourg-Lippe. En général, 
cette contrée est basse, humide, et remplie 
de marécages, parmi lesquels on peut citer 
le Hoch-moor, dans la Frise orientale, les 
marais de Bourtange, dans le cercle de Mep- 
pen, et le Dùvels-moor, dans le duché de 
Brème. 11 n'y a des montagnes que dans ia 
partie méridionale, et surtout vci's le S. 
où le llarz présente les hauts sommets du 
Bruchberg , duWormbcrg, du Kahleriberg 
et du RammeUberg; partout ailleurs clic of- 
fre d'immenses plaines rarement interrom- 
pues par des collines de sable. Tout le N. du 
Hanovre parait avoir été couvert par les eaux 
plus long-temps qu'aucune aulre partie de 
rAllemagric : dans plusieurs endroits, on ne 
trouve qu'un sable mêlé de petits cailloux 
qui n'ont aucun rapport avec les roches du 
pays; ailleurs le terrain est tourbeux ou rem- 
pli de substances marines conservées tans 
putréfaction. Dans le duché tic Lünebourg , le 
sol est tellement stérile, qu'il n'y croit que 
des bruyères, cl que ce pays a mérité le nom 
d'Arabie de rAllcmagnc; sur les bords des 
rivières et le long des eûtes, la terre végé- 
tale a pris plus de consistance et se montre 
fertile^ mais près de la mer clic a besoin d’é- 
tre garautic de 1a fureur des flots par des di- 
gues dispendieuses. Les meilleures terres ara- 
bles bordent l'Elbe; les terrains bas de U 
Frise orientale sont aussi trcs-produclifs. Dana 
)c midi , il y a plusieurs vallées très-fertiles 
cl beaucoup de bons pâturages ; les montagnes 
du Harz, couvertes de belles forêts, n'ofTrent 
que U*ès'peu de terres labourables. 

En gênerai , le climat du Hanovre est sa- 
lubre; cependant, aux environs des parais, 
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les habiUns éprouvent des Bèvres nerveuses 
et intermittentes, et même des dyssenteries 
durant les chaleurs : sur les bords de la mer 
où la température est aussi variable qu'en 
Angleterre, ils sont sujets à la consomption. 
Les vents dominans sont en hiver le N. O., 
au printemps l'Ë., et en été le S. O. L'agri- 
culture fait peu de progrès dans ce royaume, 
et dans plusieurs parties elle est même très- 
négligée; il y a beauccnip de terrains sub- 
mergés que l'art des dessèclicmcns pourrait 
transformer en bons pfiturages, et plusieurs 
autres couverts de bruyères qu'à force de 
soins on convertirait en terres labourables : 
des essais de ce genre ont eu les plus heu- 
reux résultats dans le N. du duché de Lune- 
bourg. On ne cultive du blé , de l'orge et de 
l'avoine que dans les bas-fonds, dans la FHse 
orientale, le long des rivières et sur les bords 
de la mer; la culture du seigle et du sarrazin 
est ensuite la plus répandue, principalement 
dans la partie méridionale. Les pommes de 
terre réussissent fort bien dans les terres sa- 
blonneuses : on cultive beaucoup de chanvre 
et du lin sur plusieurs points. Outre les fo- 
rêts du Harz , on en compte plusieurs autres 
très-étendues, telles que celles de Bentheim, 
dans le comté de ce nom, de Barn, de Nin- 
der, de Lucie, de Gohrdc, de Kaltehof- 
stubc , etc., dans le duché de Lunebourg; il 
y en a très-peu dans le duché de Brème , 
dans la Frise orientale et dans le cercle de 
Meppen. Presque partout il y a des pâ- 
turages : on a même converti en prairies une 
partie des bruyères du Lünebourg; dans le 
reste, on élève une grande quantité d'abeilles. 
Le nombre des bêles à cornes du Hanovre est 
évalué à plus de a,G 5 o,ooo, celui des mou- 
tons à t, 55 o,ooo : malgré l'introduction des 
béliers mérinos, les moulons ne donnent en- 
core qu'une laine grossière j on élève aussi un 
grand nombre de chevaux estimés , de porcs 
et de chèvres, mais peu de mulets et d'ancs. 
Les mines du Hhi*z, dont le produit est de 
a, 039,766 risdalrs, non compris U houille, 
la tourbe, le marbre, les pierres meulières 
cl à bâtir, et les terres à potier, qu'on y ex- 
ploite aussi en assez grande ({uautité, for- 
ment la principale riciiesse du pays. 

Les manufactures sont peu importantes : 
on fabrique dans diverses parties des (ils et 
des toiles, surtout à Osnabrück ; mais le linge 
damassé fabriqué avec les fils de cotte ville est 
inférieur à celui de la Prusse et de l.i Frise. 
Dans plusieurs autres endroits, il y a des 
manufactures de papier, de verre cl de cuirs ; 


la ville de Hanovre seule a des fabrique:i 
d'objets de décors et de luxc« Maître de la 
navigation de l’Elbe , du Weser et de 
le Hanovre est extrêmement favorisé pour le 
transport des marchandises; cependant il s*en 
faut qu'il y règne cette activité que l'on voit 
dans les petits états voisins. Le port le plut 
important est Embden; Münden , au con» 
Huent de U Werra cl de la Fulde, fait aussi 
avec l'intérieur de rAllcmagne un commerce 
assez animé; les foires annuelles de la ville 
de Hauovre et d’Oiiiabruck , où l'on trouve 
des marchandises provenant des foires de 
Brunswick, de Leipzig et de Francfort, sont 
très-fréquentées. Le fer, le cuivre et quel- 
ques autres métaux sont les articles les plus 
imporiatis des exportations du Hanovre; vien- 
nent ensuite les toiles communes, les bois de 
charpente , les planches , les chevaux , les 
bestiaux , cl la tourbe. Ce pays reçoit de l'An- 
gleterre des produits des manufactures et des 
denrées coloniales , delà Frise et dc'la Prusse 
*dcs toiles, et de la France des vins, des draps , 
de la soierie et de la joaillerie. 

Les comptes se tiennent en thalcrs ou ris- 
dalcs de 36 maricngroschen , chacun de 8 pfe- 
nings. Les monnaies sont : le ducat d'or =; 

11.76 fr. ; le george d'or = ao ,63 fr. ; le 
guldcii d'or= 8,8a fr. ; la risdalc espèce ^ 

5.76 fr. ; la risdale d'argent = 4 t 3 *i fr. ; la 
pièce de a /3 = a, 88 fr. 

L'or, l'argent, la soie et le poil de cha- 
meau, se pèsent au marc de Cologne; la 
livre commerciale se divise en a marcs ; 
100 livres de Hanovre = 4 ^)^^ kilogr. La 
mesure de blé est le himten de Brunswick : 
elle vaut 0,3109 hectoL; le fuder de vin = 
4 oxbofts , = 6 ahms ou 1 5 eimers : t ahm = 

1 55,54 lib’es. Le pied sc'divise en la pou- 
ces, et le pouce en 8 parties ou quelquefois 
en la lignes : 1 pied = o,a9o8 mètre. 1 
claftor = 3 aunes : i aune := a pieds me- 
sure de Hanovre. Le mille légal = io,57ki- 
lom. Le morgeu ou acre de terre , de 60 ru- 
thes de long et a de large, = aG,oi4 arcs. 

En i 8 i 5 , le royaume de Hanovre fut 
divisé eu 11 provinces : Bentheim, Bréme- 
ct-Verden , Gotliugue , Grubenhagen , Hilde- 
sheim , Holmsteiu , Hoya-et-Diepholz, Kalen- 
berg, Lunebourg, Osnabrück, et Ost-Frisc ou 
Frisc-Orienlalc; mais, quelques-unes de ces 
provinces étant trop grandes relativement aux 
autres, on établit une division nouvelle plus 
uniforme, en 6 goiiveniemeos ou land^iros^ 
lies , et une capitainerie des mines. En voici 
le tableau : 
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COl‘VE 5 iHE)IBKS. 

ai'PiaFicix 
en 1 . c. 

POPÜL. 

Hanovre 

323 

2^4i^36 

Hildesheim 

35 i 

398,339 

Liinebourg 

564 

263,880 

Stade 

336 

207,212 

Osnabrück 

289 

226,101 

Auricb 

1 5 o 

140,348 

Klausthnl, capitaine- 



He des mines. . . 

a . 5 

a 3 ,gio 

Totaux. . . 

'.937 

I ,434,136 


Ces gouvcmemens embrassent des divisions 
qui ont le titre de principauté, duché , comté 
ou cercle, et sont subdivisées en bailliages ou 
en juridictions ; ils comprennent 73 villes, 
dont 11 seulement ont une population de 
a, 5 oo à a 5 ,ooo individus; lat bourgs et 
5,095 villages ou hameaux. Aucune des villes 
n'est remarquable par sa grandeur : Hanovre, 
capitale de ce royaume 4 est la plus peuplée ; 
Kmbden , Hildesheim , Liinebourg et Giit- 
tingue , sont ensuite les plus considérables. 

Les ilanovrtcns ont conserve cette fran- 
chise , cette simplicité et cette hospitalité 
qui , selon Tacite , étaient , à un haut degré , 
le caractère des Germains : cette remarque 
s'applique plus particulièrement aux habitans 
des bruyères , que leur isolement et leur paii< 
vreté ont prèser^'és de la corruption. Dans les 
cantons maritimes , appelé.^ pays marécageux , 
on remarque un mélange de simplicité et de 
rnsticité, joint à une certaine douceur de 
mœurs; le luxe s'y montre, mais empreint 
de cet esprit d'économie et de calcul qui ca- 
ractérise les Allemands. Une nourriture subs- 
tantielle et des vivres de la meilleure qua- 
lité sont préférés à d'autres dépenses de 
luxe ou d'agrément ; la bierre forte et les épi- 
ceries suffisent à la classe commune, mais les 
familles aisées recherchent les vins fran^*ais. 
En général , les modes et les usages anglais 
sont assez suivis dans le Hanovre ; les préju- 
gés de la naissance y existent dans toute leur 
force. Dans quelques endroits , des descen- 
dans de Vandales ont conservé long-temps 
l'usage de la langue slave ; aujourd'hui on 
parle presque partout le bas-allemand , mais 
les grandes villes sont au nombre des en- 
droits de l'Allemagne où l’on apprend le mieux 


le haut-allemand. Le luthéranisme est la re- 
ligion dominante, et toutes les autres reli- 
gions sont tolérées; les catholiques, dont le 
plus grand nombre est dans le gouvernement 
d'Osnabriick, n'excèdent pas i 5 o,ooo; lescah 
vinistes s'y élèvent au plus à 4 o,ooo. Le 
consistoire suprême est investi d'une surin- 
tendance limitée sur les autres cultes. Une 
portion des anciennes propriétés religieuses 
catholiques est employée à l'entretien dn 
clergé luthérien , mais la plus grande partie 
est affectée aux dotations de runiversitc de 
Goltinguc , du lycée d’Hcfcld et d'autres ins- 
titutions publiques ; les ministres des divers 
cultes reçoivent une petite paie du gouverne- 
ment. On y compte en outre 6,100 juifs, 
qui, dans les grandes villes, font le com- 
merce d'argent, et, dans les petites villes 
ainsi que dans les villages , exercent 1a prn- 
fession de bouchers. Par suite de la libéralité 
de fioticher, qui fonda , en 1750, une école 
normale dans 1a capitale , on a adopté un sys- 
tème régulier d'éducation pour tout le 
royaume : des écoles élémentaires sont éta- 
blies dans chaque pelile ville et village, et 
des académies ou des colleges dans les vilic.s 
populeuses. L'université de Gôttinguc est la 
seule du Hanovre ; elle mérite U réputation 
dont elle jouit depuis long-temps , et est con- 
sidérée ajuste titre comme un des premiers 
établissemcns de ce genre en Allemagne. 
A Hanovre et à Liinebourg , il y a des insti- 
tutions pour les enfans des nobles ; dans l'une 
d'elles, appelée Geor^ianum , on élève 
jeunes gens qui sont destinés , soit à l'état mi- 
litaire , soit à des fonctions civiles. Les grands 
éUblissemens sont en général bien dotés et 
bien tenus; il n'en est pas ainsi des petites 
écoles. 

Le Hanovre , quoique gouverné depuis pins 
de 100 ans par les rois d’Angleterre, n'a ja- 
mais fait partie de ce royaume : plusieurs 
fois, les rois d'Angleterre ont fait la paix avec 
une puissance comme rois do Hanovre, et 
ont continué la guerre comme rois d’Angle- 
terre. La couronne de Hanovre est hérédi- 
taire de mâle en mâle par ordre de pi imogé- 
niture ; on cas d'extinction de la race régnante, 
elle passera à la maison de Brunswick. Dans 
la confédération germanique, le royaume de 
Hanovre occupe le 5 *“ rang : il a 4 voix dans 
l'assemblée générale, i dans l'a.ssembléc or- 
dinaire , et fournit un contingent de 1 3 ,o 54 
hommes. Le pouvoir du roi n'est pas illimité : 
les états du Hanovre , qui se composent de la 
noblesse , des chefs de l'église et de députés 
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(les villes , en forment le contrc*poids ; il ne 
peut être levé iKimpi^ts ni fait do nouvelles 
lois sans le consentement des États. Le roi 
était repré!$cnté par un conseil de régence qui 
vient d'élrc remplace par un vice*roi qui dé- 
cide les affaires importantes que le conseil 
était obligé de soumettre au n>i. 11 n'y a pas 
de codes de lois : les juges sont obligés d'ap- 
puyer leur décision sur le droit romain , les 
constitutions de l'empire, les décrets des em- 
pereurs , ou sur les usages particuliers des 
différentes provinces. Il n’y a qu’une cour 
supérieure d'appel , qui réside à Celle : elle 
jouit d'une haute renommée d'indépendance. 
La torture et le supplice de la roue ont été 
abolis en i8i8. 

La force roilitairedu Hanovre est de ao,ooo 
hommes, savoir : cavalerie, i. 3 i 5 

d’artillerie, cl le reste d'infanterie. Elle se 
recrute par des enrôlemens volontaires et par 
des appels; en cas de guerre, cette armée 
peut s'augmenter de deux tiers p.ir rap|)clde 
la landwehr , milice nationale , qui n'est sou- 
mise à aucun service actif en temps de paix , 
et qut n'est pas soldée. Les places de guerre 
les plus importantes sont llarbourg, llamein 
et Embden. Il y a une manufacture d'armes 
à llertzbci'g, une fonderie de canons à Hano- 
vre , et I fabrique de poudre à Herzen , près 
il'Hamcln. Le seul orclrc de chevalerie exis- 
tant en Hanovre ne date que de i 8 i 5 : il est 
divise en grands-croix , commandeurs et che- 
valiers ; on y admet également le civil et le 
militaire. En i8q6, les revenus s'élevèrent à 
q 3 , 4^0,000 fr. , provcn.*int des subsides , des 
postes , des impôts sur les voitures , les che- 
vaux et autres objets de luxe, sur certains 
articles importes, ainsi que sur les mines et 
les forets, le sel , la houille, la tourbe, les 
moulins et les pêcheries ; plus une taxe par 
tète sur les paysans , et quelques autres , plut 
petites , généralement acquittées en nature. 
Ce revenu e>t divisé en 3 parties : Vuiic est 
perçue par le souverain qui en dispose entiè- 
rement, et l'autre par un comité des états. 
Les dépenses se composent de l'intérét de la 
«lette publique, dont le capital est de 6o mil- 
lions de (r , des frais d'administration géné- 
rale , et de l'entretien de l'armée. 

La partie méridionale du Hanovre était 
autrefois habitée par les Cbcrusqucs, peu- 
ple célèbre pour avoir défait entièrement les 
Komains commandés par Quintilius Varus , 
général d'Auguste ; les Longobards ou Lom- 
bards Cauques , et quelques autres tribus guer- 
rières, étaient répandus dans le reste (le ce 


royaume. Dans la suite, tout ce pays fut 
soumis aux Saxons, et quoique Charlemagne 
en eût fait la conquête, il ne continua pas 
moins d'étre gouverné par des ducs de Saxe , 
qui furent, dans le principe, de la famille 
Witikind , et ensuite de celle de Billung. Au 
commencemeut du xti* siècle, Henri , surnom- 
mé le Noir , duc de Bavière , et frère de Welf 
ou Cuelf, nu des princes du nord de l'Italie, 
épousa une princesse de la famille de Billung, 
reçut en dot le duché de Lünebourg , et acquit 
aussi quelque teropsaprès les principautés de 
Brunswick, Güitingue , etc.; son fils, Hen- 
ri-le-Lion , lui succéda, et augmenta ses 
états , aux dépen.s des Vendalcs , d’une 
graude partie du pays au nord de l'Elbe. 
Ses conquêtes lui attirèrent U jalousie de 
l'empereur r il fut mis au banc de l'cnipirc 
en 1 179^ et les princes des états environnant 
lui enlevèrent une grande partie de ses pos- 
sessions ; ce qui lui resta fut partagé à sa 
mort entre diverses branches de sa famille , 
qui s'eteignirent successivement , et dont il 
n'existe plus que celles de Bninswick-Wol- 
feobiiltel et de Brunswick-Liinebburg. Un 
des princes de cette dernière, Ernest-Auguste, 
après avoir augmenté ses étals de plusieurs 
acquisitions importantes, fut élevé, en 169a, 
à la dignité d'électeur de Hanovre, et épousa 
la fille de l'électeur palatin , petite-fille de 
Jacques I*', roi d’Angleterre; son fils Geor- 
ges Louis, qui lui succéda en 169S, se trouva 
le plus proche héritier protestant de la cou- 
ronne d'Anglctc4:re après la reine Anne, à 
laquelle il succéda en 1714 : ce prince aug- 
menta ses possessions de Hanovre des terri- 
toires de Brème et de Verden. Sous G(M>r- 
ges II , l'clectorat s'agrandit par l'acquisition, 
(lu pays d'Haücln , et, on 1768, du comté 
de Benlhcim; mais les fameuses guerres de 
1741 et de 1756 , qu'il .soutint, de concert 
avec la Grande-Bretagne, contre la France , 
quoiqu'hunorabica pour ses armes , furent 
extrêmement funestes au pays, qui perdit le 
dixième de sa population, et n’offrit plus 
après la paix que l'aspect de la dévasUlion. 
Georges 111, petit-fils de Georges 11, Joignit 
une partie du Harz au Hanovre, et, en 
180a, la possession de l'évéchc d'Osnabnick. 
lui fut assurée; mais en i 8 o 3 , les Français 
s'emparèrent de tout le Hanovre , et le cédè- 
rent atu Prussiens en i 8 o 5 . Lu Prusse s'étant 
bientôt alliée aux ennemis de lu France , l'c- 
leclorat passa de nouveau au pouvoir des 
Français, et en 1807 , une partie entra dans 
le royaume de Westphalie, l'autre partie resta 
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au pouvoir des Français, qui en formèrent 
eu 1810 les d( 5 parlemcns de ]'Ems>Oriental , 
de TEfns-Supèrieur , des Boucbcs-du-Wescr 
et des Bouclies'dc-rKIbe , dans leur empire. 
Cet état de choses dura jusqiren 181 3 : les 
Français étant alors forcés d'abandouner TAI- 
Icœagne, Télectorat fut restilué intégralement 
à ses anciens maîtres; et comme par suite des 
événemens politiques antérieurs , la dignité* 
d'électeur avait été abolie, il fut érigé en 
royaume en i 8 i 4 - Ce royaume s'est l>eaucoup 
agrandi en i 8 i 5 |>ar des traités particuliers: 
en échange du duché de Lauonbniirg, qu'il 
a cédé au Danemark, et de quelques petits 
territoires qu’il a accordés à la Prusse et au 
grand-duché d’Oldenbourg, il a reçu les ter- 
ritoires d'Hildesheim et de Goslar , la Frise* 
orientale « le comté inférieur de Lingen , les 
seigneuries de Plesseet de Gleicben,les bail- 
liages d'UcbIc et de Frciidenberg , la partie 
septentrionale du pays d'Eicbsfeld et le ter- 
ritoire de Meppen ; en 1818, il a acquis le 
comté de Spiegelbcrg. Avant la révolution 
française, tout ce qui constituait l'électorat 
se trouvait compris dans la partie orientale 
de l'ancien cercle de Westphalie, et dans 
la partie occidentale de celui de U Basse>Saxe. 

HANOVRE, Hanouer , goiiv. du roy. de 
même nom , dont il forme à peu près la par- 
tie centrale. 11 comprend la priiicip. de Ka- 
lenberg et les comtés de Hoya et de Diep- 
bolz. Ses bornes sont, au N., le territoire de 
la ville libre de Brème, et le goiiv. de Stade, 
vers lequel sa limite est formée par le Weser 
et l’Aller; à TE. , les gouv. de Lünebourg et 
cl’Hildesheiro; au S. , le duché de Brunswick 
et la princip.de Waldrck; au S. O., Ica prin- 
cip. de Lippc-Detmold et de ScKiiicnbourg- 
Lippc, la Hessc-Électorale cl la prov. prus- 
sienne de W'estphalie ; à l'O., le gouv. il'Os- 
nabrück et le grand-duché d'Oldenbourg. Sa 
longueur est de 3 i 1 . du N. U. au S. E. ; sa 
plus grande largeur de iG I., et sa supcrlicic 
de 3a2 1 . Les ramîGcations du Harzgebirge 
en couvrent la partie "méridionale; la partie 
septentrionale est err général unie, et sur 
plusieurs points marécageuse. Le Weser, l'Al- 
ler, la Leine et la llunle sont les principaux 
cours d'eau. On y compte H*' 

oovre en est le chef-lieu. 11 se divise en 3 
parties : la principauté de Kalenberg, le comte 
de Iloya et celui de Diepholz. 

HANOVRE, Ilanover f ville capitale du 
roy. cl du gouv. de ce nom, chef-lieu de la 
princip. de Kalonberg et d'une juridiction 
urbaine ; résidence du vice-roi et des autori- 
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tés supérieures du royaume, a l'exception de 
la cour supérieure d’appel ; à 3 o 1 . S. de 
Hamlwurg et à 33 I. S. £. de Brème. Lat. 
N. 5 a® 33 ^ a 5 ^^. Long. E. 33^ 4 ®^^* Dans 
une contrée sablonneuse, mais assez pittores- 
que, sur la Leine, à l'endroit où cette rivière 
reçoit rihine. Elle se compose de 3 parties : 
l’Altstadt , l'Ægydien-neustadt et le Kalcn- 
borger-neustadt , et de 3 faubourgs , le Gar- 
tengemeinden et le village de Linden. Elle 
était entourée de murs et de fossés : depuis 
1780, une partie des remparts fut nivelée, 
et le reste fut converti en une esplanade où 
l'on a érigé un très-beau monument à la mé- 
moire de Leibnitz. Celle ville est d'un aspect 
très-agréable; il n'en est pas tout-à-fait ainsi 
de l'inléricur , car , excepté rÆgydien-neu- 
sladt, quartier neuf, bâti sur un plan régulier, 
le reste de la ville n’oflre en général que des 
constructions anciennes en briques et en bois, 
où l'on ne voit que çà et là quelques cdifices 
publics remarquables et de nouvelles maisons 
d'assez belle opparence. Elle renferme 60 
rues ou places bien pavées et bien éclairées 
de nuit , 10 ponis , cl plusieurs édifices di- 
gnes d'étre rites : tels sont le palais, celui du 
vice roi , le bâlimeut de la bibliolbèque pu- 
blique qui contient aussi les archives, les 
écuries royales et le manège, l'hùtcldes états, 
l'arsenal, et la cour de Lockiim. Il y a .5 
églises lutliéricnncs, 3 calvinistes, 1 catholi- 
que et 1 synagogue, 3 hùpitaux dont i mili- 
taire , 3 hospices , i maison d’orplielins et 1 
lazaret. L'instruction publique y compte plu- 
sieurs clablissemeiis intéressans , entr'autres 
1 collège, I école norni.sle , plusieurs écoles 
élémentaires et d'industrie pour les deux 
sexes, un lycée appelé Grorgianum , où 
Gis de nobles sont admis; des écoles vétéri- 
naire, d'anatomie, de médecine et d'accou- 
ebement; une .société biblique, et divers cer- 
cles littéraires, d'harmonie, etc. Il y a aussi 
un théâtre , cl plusieurs autres lieux de réu- 
nion , comme dans les grandes villes d'Alle- 
magne. Cette ville n'est pas essentiellement 
manufacturière ni commerçante; 1a résidence 
de la cour et des nobles grands propriétaires 
foncier», lui donne du mouvement et une cer- 
taine aisance. On y trouve quelques manufac- 
tures d'objets utiles, et surtout d’objets de goût 
et de fantai&ie, tels que galons d'or et d'argent, 
drap , etc. ; il y a quelques ateliers d'impres- 
sion .sur coton et sur toile, plusieurs fabri- 
ques de tabac, de savon , de ficurs arlificicl- 
les, etc., de très-grandes brasseries, et 8 impri- 
meries. Le gouvemeroenty possède une belle 
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fomlcrie de canons. On en exporte par la Leinc 
divers produits de rintcricur du royaume, 
tels que grains, bois à brider et de charpente, 
et une partie des produits des mines du llarz. 
Patrie d'ifland et des deux Scblegcl. 25 ,ooo 
habitans. 

On voit aux environs Icchîiteau royal d'Her- 
renhausen , dont le jardin botanique renferme 
une collection considérable de plantes rares. 

Eu 1735, un traité fut conclu dans cette 
villeenlrela France, l’Angleterre et la Prusse. 
Les Français s'emparèrent de Hanovre en 
1767, cl U conservèrent jusqu’en 1758; ils 
la prirent de nouveau en i 8 o 3 , et depuis 
1807 jusqu'au G novembre 181 3 , elle fît par- 
tie du royaume de Westphalie , comme chef- 
lieu du département de l'Aller et d'arrondis- 
sement. 

HANOVRE (NOUVEL), New-Hanou^r, 
pays sur la côte occid. de la Nouvelle-Breta- 
gne, dans la Nouvelle-Calédonie, surle Grand- 
Ôcéan boréal. Il s'étend de 5 o^ à 54 " de lat. 
N. , entre la Nouvelle-Géorgie, au S. , et le 
Nouveau-Cornouailles, au N. , et est séparé , 
au S. E. , de l'ile de Quadra - et - Vancouver 
par le détroit de la Reine-Charlotte et celui 
de Johnstone. Les côtes en sont découpées 
par une multitude de bras de mer qui for- 
ment un grand nombre d'iles, parmi lesquelles 
on remarque l'archipel de Pitt et les îles de 
la Princesse-Royale. Une chaîne de monta- 
gnes parcourt ce pays dans sa longueur, en 
suivant 1a direction de 1a côte, qui court gé- 
néralement du N. O. au S. E. Quelques ri- 
vières le traversent et s'y jcUeiit dans la mer j 
la rivière Salmon est à peu près la seule dont 
on connaisse le nom. Le climat y est plus 
froid que dans la Nouvelle-Géorgie, mais le 
sol est de même nature que celui de cette 
dernière contrée ; le vent de S. amène des 
ouragans qui causent beaucoup de ravages. 
Les habitans des côtes et des îles du Nouvel- 
Hanovre sont des AVakashs. Ce pays a etc 
nommé par Vancouver , qui en explora les 
côtes en 179a ci 1793. 

HANOVRE, comm. des États-Unis, état de 
Massachusetts, comté de Plymoulh, a 7 1 . S. 
S. E. de Boston. i,aii hab. 

'HANOVRE, comm. des États-Unis, état 
de New-Jersey, comté de Morris j à iG 1 . N. 
N. K. de Trenton, sur la rive gauche du Pas- 
saie. 3.843 hab. 

HANOVRE (NOUVEL), île du Grand- 
Océan équinoxial, au N. E. de la Nouvelle- 
Guinée, et au N . O. de la Nouvelle-Irlande , 
dont clic est séparée par le détroit de Byron, 


rempli de récifs et d^îlots. Lat. S. a*' 3 o'. 
Long. E. 148". Elle a été vue en 17G7 par le 
capitaine Carterct, qui assure que la surface 
en est plate vers le N. O. , mais que le cen- 
tre e.st occupé par une chaîne de très-hautes 
montagnes, dont la direction est du N. O. au 
S. E. 

HANOVRE, baie du Mexique, sur la côte 
'orient, du Yucafan., à l'embouchure du rio 
Grande dans la mer des Antilles. Elle a en- 
viron 18 1. de profondeur sur ta 1. de lar- 
geur, et est fermée à l'E. par l'ile d'Amber- 
grcese. 

HANRET, village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et à 3 1 . i /4 deNarour, cant. et à 
3 1 . 1/4 de Huy. 563 hab. 

HANS.\G, lac marécageux de Hongrie. 
yoy . Wasen-Hawsciiac. 

HANSBEKE, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orient. , arrond. et à 3 1 , t /4 
O. de Gand , cant. et à i 1 . N. de Nevellc. 
3,584 hab. 

HANSBORK , ville des États Prussiens. 
Fojr. JoifASNI.SBOUftO. 

HANSDORF (NIEDER), village des ÉUU 
Prussiens, prov. de Silésie, régence et h 
iB 1 . i/s S. S. O. de Breslaii , cercle et à 
3/4 de 1 . S. E. de Glatz. Haï église catho- 
lique , X église luthérienne , 3 châteaux , et 
3 sources minérales. i,i 5 o hab. 

HANSDORF ( OBER ) , lillagc des États 
Prussiens, prov. de Silésie, régence et à 
18 1 . 1/3 S. S. O. de Breslau, cercle et à 1 1 . 
x /4 1 ^- S. E. de Glatz. i, 45 o hab. 11 y a dans 
le voisinage une raine de houille. 

H ANSEATIQÜES (VILLES), Hansestàdte. 
On donne ce nom aux trois villes libres d*.\l- 
Icmpgne : Hambourg, Brème et Lübeck, les 
seules qui continuent de faire partie de l'an- 
cienne association banséatique. 

Cette société , qui tire son nom du vieux 
mot allemand hansen ( associer ) , prit nais- 
sance eu 1341 par traité entre Hambourg et 
Lübeck. En vertu de ce traité, Hambourg 
devait purger le paya entre ces deux villes des 
voleurs et des brigands qui Tinfeslaient et 
ruinaient leur commerce , et détruire les pi- 
rates qui faisaient des courses sur l'Elbe de- 
puis cette ville jusqu'à l'Océan ; Lübeck de- 
vait payer raoitic des frais de celte cntrcpHsc; 
le traité stipulait aiis.si que ces deux villes 
uniraient leurs forces pour maintenir leur li- 
berté et leurs privilèges. Il parait qu'un com- 
merce florissant fut le fruit de ce traité, et 
qu'un grand nombre de villrs , désirant jouit 
des mêmes avantages, sc tirent admettre 
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ilaiM cette lociéti . Comme le* pim coniidé- 
rablet furent d'abord dei Tillei marilimei ou 
aituéet iur de grandes rivières , quelques 
auteurs ont cru que le nom d'Hanséatiqucs , 
et improprement Anséaliques , qu'elles por- 
taient , venait d'ansee, qui veut dire au bord 
de la mer. Le commerce des villes Hanséali- 
qiies s'étendit très-loin , et les souverains de 
divers pays , voulant attirer chez eux le com- 
merce de la Hanse , lui accordèrent divers 
privilèges, et telles villes qui, dans le prin- 
cipe , n'avaient pas des relations commer- 
ciales avec les Hanséatiques , se trouvèrent 
bientôt faire partie de l'associatioD. A Ham- 
bourg et Lübeck se joignirent Brème , Bru- 
ges , Bergen , Novngorod , Londres , Colo- 
gne , Brunsurick et Dantzig, et dans la suite 
Dunkerque, Anvers, Ostende, Dordrecht, 
Rotterdam , Amsterdam ; on trouve aussi sur 
d'anciennes listes Calais, Rouen, S*. Malo, 
Bordeaux , Bayonne, Marseille, Barcelonne, 
Séville, Cadix, Lisbonne, ainsi que Livourne, 
Messine , Naples , etc. Cette association 
compta en6n jusqu'il 8o villes liées d'intérêts 
commerciaux seulement , car la protection 
mutuelle des libertés et des privilèges de 
chaque ville n'était pas un engagement géné- 
ral. Cette société fleurit pendant quelques 
siècles; mais plusâeurs princes ayant trouvé 
plut avantageux de favoriser le commerce 
particulier de leurs sujets , il te forma dans 
leurs états des compagnies qui l'étendirent en 
Afrique et en Amérique , ce qui ralentit un 
peu celui de la mer Baltique. D'un autre 
côté , plusieurs souverains d'Allemagne , vou- 
lant restreindre les grands privilèges que 
leurs ancêtres avaient accordés à quelques 
villes , éprouvèrent une résistance qu'ils con- 
sidérèrent comaae attentatoire è leur souve- 
raineté ; la guerre que soutinrent ces villes 
les ruinait, et plusieurs ne voulant ou ne 
pouvant fournir leur part des contributions , 
se retirèrent d'une association qui ne leur 
était plus qu'onéreuse : ainsi, vers l'an 1 5 oo, 
le pouvoir de la Hanse commença k déchoir 
rapidement. On 6t quelques tentatives pour 
rétablir cette société en i 56 o, iSyi et 1679; 
peu de villes t'y engagèrent : enfin, en i6o4, 
die fut reformée sur un nouveau plan; mais 
le petit nombre de villes qui en flrent partie 
ne soutint pat le commerce sur l'ancien pied : 
peu è peu celte société ne compta plus que 
quelques villes maritimes de la partie septen- 
trionale de l'Allemagne , et aujourd'hui elle 
ne subsiste plut qu'entre les trois villes dési- 
gnées ci-dessus. 

Dict. Géor.a. 7. 


HANSELBECK, en hongrait Hanztabekou 
Erd, bourg de Hongrie, comilat et è 9 I. 
1/1 E. N. E. de Stohl-Weissenbourg , et à 
4 1 . S. O. de Pesth, marche de Bitske; sur 
la rive droite du Danube. C'est un endroit 
assez considérable. 

HANSESTÂDTE, villes d'Allemagne. Eoy. 
HaaaésTiQcas ( Villes ). 

HANSINELLE, village des Pays-Bas, prov, 
de Namur, arrond. de Pbilippcville , cant. et 
à 3 1 . de AValcourt. Il y a 1 haut-fourneau 
pour la fonte du fer. Soy hab. 

HANSINNE , village des Pays-Bas, pror. 
de Namur, arrond. de Philippeville , cant. 
et k 3 1 . de 'Walcourt. U y a des clouteries. 
479 hab. 

HANSLOPE, paroisse d'Angleterre, comté 
et k 3 I. 1/1 N. E. de Buckingham, faundred 
de Newport, et k 1 I. 3/4 O. N. O. de New- 
port-Pagnel. 1,479 hab. 

HANSON, pointe de la Nouvelle-Bretagne, 
sur la côte de la Nouvelle-Géorgie, par 4 B* 
57' de lat. N. et iu6* i 3 ' de long. O, Elle 
forme le havre de Gray au S. O. 

HANSOUT, Hamoot, ville de l'Hindou- 
stan anglais , présidence de Bombay , anc. 
prov. de Goudjérate, distr. et k 5 1 . S. O. de 
Barotch , près du golfe de Cambaye. 3,739 
habitant. 

HAN-SDR-LESSE , village des Pays-Bas, 
prov. de Namur, arrond. et k 4 L i/a S. S. 
E. de Dinant, cant. et k i I. S. O. de Ro- 
chefort ; près de la rive droite de la Leste, k 
l'endroit où cette rivière réparait , après t'é- 
tre perdue dans une grotte ou caverne na- 
turelle d'une montagne calcaire l'espace 
d'i /4 de 1 . Cette grotte, dite le Trouée Han, 
est remplie de stalactites très-curieuses. 3 oo 
habitans. 

HANSY, Hantee, ville de l'Hindouttan 
anglais, présidence du Bengale, anc. prov. 
et k 39 I. O. N. O. de Dehly , et k 5 I. E. 
d'Hitsar-Fironzéfa , distr. d'Horriana, près 
de la rive droite du Tchittong-Nollah. Elle 
est très-ancienne et défendue par on fort. 
Les murailles embrassent une Rendue con- 
sidérable , mais renferment peu de maisons. 
On y trouve le tombeau d'un saint maho- 
métan. 

Cette ville fut prise par les mabométans 
an commencemesit du xi* siècle. Vers la 
fin du siècle dernier , un aventurier anglais , 
nommé George Thomas , s'empara de cette 
ville, ainsi que d'un territoire considérable 
aux environs ; mais au bout de quelques 
années il en fut chassé par les Mahrattes , 
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et obligé dé se réfugier sur le territoire bri* 
tanniqne. 

HANTA, roy. de la Guinée supérieure, 
f'qy. Abaktà. 

HANTAM, montagne de la colonie du 
Çap'de Bonne'Espéraucc , dans le N. O. du 
distr. de Tulbagh, au S. du mont Khamies. 
Elle a ’jSo toises au-dessus de la terrasse de 
la cdte de PAtUntique, dont elle est peu 
éloignée. Le canton qui l'environne en prend 
le nom. 

HAN-TCHEOü , ville de Corée, prov. de 
Hoang-hai ; sur la rive gauche du Tchouang* 
kiang , à 25 l. N. de Hoang-tebeou et à 58 1 . 
N. N. O. de Han-yang.* 

HAN-TCHUING, ville capit. du roy.de 
Corée, yojr. UiHTasc. 

HANTCHONG, bourg de l'Indo-Chine, 
dans l'état de Cassay , sur la route du Ben- 
gale à Oummérapour, à 1 2 1 . S. O. de Moun- 
napoura. 

HAN-TCUOUNG, dép. de Chine, prov. 
de ChcD-si. La ville de ce dép. est à envi- 
ron 5 o 1 . S. 0 . de celle du dép. de Si'an , 
dans un pays montagneux et boisé , sur le 
Haii-kiang. Lat. N. Sa'* 56 ' lo". Long. E. 
io 4 ° 5 i' 25 ". Les principaux articles de 
commerce sont le miel, U cire, le musc et 
le cinabre. C'est à cette ville qge commence 
la roule qui conduit à U ville du dép. de 
Si'an} elle a été faite par cent mille hom- 
mes , dans le cours d'une expédition mili- 
taire. Elle a nécessité l'apUnissement de 
montagnes et la construction de ponts pour 
aller d’une montagne à l’autre : quelques- 
uns sont élevés au-dessus de précipices très- 
profonds. 

Le département de Han-Lchoung comprend 
1 arrond. et 8 districts. 

HANTERA, partie de l'Atlas, au S. et au 
S. £. de Maroc, dans l'empire de ce nom, 
en Barbarie. Elle touche, vers TE., aux mon- 
tagnes de Hanimmey , et , vers 1 * 0 . , à celles 
d'imizmixi. 

HANTGOR, Ihintgurf ville de l'Hindou- 
stan anglais , présidence de Madras, anc. 
prov. des Serkars seplenlrionaux , distr. et 
à 8 I. N. O. de Gandjam. 

HANTS, comté d'Angleterre. /'o^.Socth- 

AMPTOK. 

HANTS, comté dans la partie centrale de 
la Nouvelle-Écosse ; baigné, au N. , par la 
baie de Minas, il touche, vers le S., au 
comté d'Halifax , et , vers l'O. , à ceux de 
Lunebourg et du Roi. Le sol, (rès-monta- 
gneux, est bien arrosé, d'une grande ferti- 


lité , et bien cultivé. Les habitans sont par- 
tie Anglo-Américains , et partie Irlandais et 
Écossais. Windsor en est le chef-lieu. 

HANTSAEME, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre occidentale, arrond. et à 5 I. 
1/2 S. O. de Bruges, cant. et à 2 1 . i /4 S. 
O. de Thorout} sur la rive droite du Crekel- 
heke , qui prend en cet endroit le nom de 
canal deDixmude. 1,959 hab. 

IIANUSFALVA, en slave Ilanusffowce, 
bourg de Hongrie, comitat de Saros, marche 
de Tarissa-Supérieure , à 4 1 - </^ O- d'Epe- 
ries et à 8 I. 1/2 N. N. E. de Kaschau. 

HANVEC, bourg de France, dép. du 
Finistère, arrond. et à 5 1 . 2/3 E. S. E. de 
Brest, cant. et k 2 1 . S. £. deDaoulas. Foire, 
le 22 juillet, pour bestiaux et grains. 2,235 
habitans. 

HANVINTS, ville de Vemp. d'An-nam, 
dans le Tonkin. Elle a de i 5 à 20,000 hab. 

HANVOILLE, village de France, dép. de 
l'Oise, arrond. et a 3 1 . 3/4 N. O. de Beau- 
vais, cant. et à il. S. S. E. de Songeons. 
On y fabrique une grande quantité de serges 
dites hanvoiUes , qu’on envoie aux foires de 
Caen, Guibray, S'. Denis et Reims, ainsi 
qu'à l'étranger. i,i6o hab. 

HAN-Y , ville de Corée, prov. de Hoang- 
hoi, à 10 1 . 0 . S. 0 . de Hoang-lcbeou et à 
35 1 . N. O. de lUn-yang. 

HAN -YANG, dép. de Chine, prov. de 
Hou-pe. La ville de ce dép. est située au 
confluent du Han-kiang et du Yang-tseu- 
kiang, vis-à-vis de la ville du dép. de W'ou- 
Ichhang. Lat. N. 3 o” 34 ' 38 ". Long. E. 1 1 
19' 7". Des lacs et des marécages l'cntou- 
reiit. Elle est commerçante , riche et bien 
peuplée. 

Les environs produisent en abondance des 
oranges et des citrons. 

Le département comprend 1 arrond. et 
4 districts. 

HAN YANG , HAN-YANG-TCHHING ou 
HAN-TCllHING , nommée jusqu'à présent 
KING-KI-TÀO, ville capit. du roy. de Co- 
rée , vers le centre duquel elle est située ; 
enlre deux rivières qui von^ se jeter dans la 
mer Jaune, à iCo 1 . S. S. E. de Pè-king, 
par 37® de lat. N. et 124® de long. 
E- C’est le chef-lieu de la prov. de King-ki, 
et la résidence du souverain de ce royaume. 
Elle est très-peu connue des Européens. 

HANYFÉH (OüADY), vallée d'Arabie, 
dans le Ncdjed, prov. d‘El-Arcd, entre les 
montagnes de Toueyk. On ne peut y péné- 
trer, ducùtc de rO. , que par un étroit déûlc 
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Donimj El-Chekke. Elle produit abondam* 
ment des céréales et des fruits. On y trouve 
la ville de Derréyéb. 

HAN-YU, disir. de Chine, dans le N. de 
la prov.de Kiang-sou. La ville de ce district 
est sur la merde Corée, à 8 1. N. de celle de 
l'arrond. de Haï. 

IIANZSABÉK , bourg de Hongrie, yojr. 
HaasELBaca. 

HAOAÏTATE ou HHAOUAÏTHAT, Bé- 
douins des déserts sur les limites de l'Égypte 
et de l'Arabie. Ils ont pour voisins et alliés 
les Saoala et les Taoala, et sont plus belli- 
queux que malfaisans. 

H AON L&CHATEL ( s*. ), ville de France, 
dép. de la Loire , arrond. et à 3 I. O. N. O. 
de Roanne, et à la 1. N. N. O. de Montbri- 
son ; chef-lieu de canton , sur une montagne. 
Foires, les 5 mai, ag août, 8 novembre, et 
la veille du dimanche de la Passion, pour 
bestiaux, lin et chanvre. Soohab. On récolte 
de bon vin sur son territoire. 

HAON LE VIEUX (S'.), viUage de France, 
dép. de la Loire, arrond. et à 3 I. O. N. O. de 
Roanne, cant. et à i/4 *ic I- N. de S*. Haon- 
le-ChJUel. On exploite aux environs une car- 
rière de granit. ■ ,oia hab. 

HAOTCHIT, pays de la Charra-Mongo- 
lie, par 44° i>4° Su' de long. 

E. Il est divisé en deux parties par le Tcbi- 
rim. 

HAOCACHou HAVACH, rivière qui prend 
sa source dans la partie mérid. de l'Abyssi- 
nie, au S. delà prov. de Choa et Efat, peut- 
être aux monts Tcbakha , peut-être aussi dans 
le lac Zavaïa. Après avoir coulé asseï long- 
temps sur le territoire abyssin, elle entre 
dans le royaume d'Adel , où elle se perd dans 
les sables , près de HaOussa , par de nombreux 
canaux. Son cours, en supposant sa source 
dans le lac Zavaïa , est d'envièon loo 1. an 

N. E. 

HAOUAYTAT , tribu de Bédouins qui 
habite vers la limite de la Basse et de la 
Moyenne-Égypte , près du Caire. Elle peut 
mettre sous les armes i,5oo fantassins et 4o 
cavaliers. 

HAOU-CHAN, Ile sur la câte mérid. de 
la Chine , prov. de Kouang-toung , à a3 1. 
S. O. de Macao. Elle a 6 1. de long et a 1. 
de large. Lat. N. ai° 4<>'- Long. E. i io° iS'. 

HAOUÉH (EL), sources dans le désert de 
la partie orient, de l'Égypte, è g 1. i/a O. S. 

O. de Cosseir , sur la roule de cette ville à 
Qenéb. Leur eau est pure. 

HAOCERAGOT, Howeragot, disir. de 


l'Hindoustan anglais, vers l'extrémité N. E. 
de l'anc. prov. de Bengale, distr. de Rang- 
pour, sur la rive gaucbe du Brahmapoutre. 
Parmi les endroits peu nombreux que ren- 
ferme ce disir., on remarque Tchamagang et 
Ronggoidjouta. 

HAOULERA, distr. dans la partie occid. 
de nie de Ceylan , au N . O. de Candy , 4 l'O. 
du distr. de Âlalellé , 4 l'E. de ceux de Mou- 
nassaram et d'Anevoulendam , et pu S. E. de 
celui de Radjavanny. Il est arrosé au S. par 
le Dedrou-yoa. Moudenavillé et ttgbébagamé 
en sont les principaux endroits, y 

HAOUR ou UAOURA, bourg d'Arabie, 
dans l'Hedjaz; sur la côte du golfe Arabique, 
4 x5 I. N. 0. de Médine. On y voit quelques 
palmiers. 

HAOURAN ou IIAURAN , vastes plaines 
du désert de Syrie, dans la partie S. E. du 
pach. de Damas. 

HAOUSSA ou HOUSSA , vaste contrée du 
Soudan ou de l'intérieur de l'Afrique , dont 
le centre se trouve par ia° de lat. N. et 8 ° 
de long. E. Ses limites sont incertaines. I,e 
capitaine Clapperton , qui , avec le docteur 
Oudney , sont les seuls Européens qui aient 
pénétré dans le Haoussa, indique sa fron- 
tière orientale 4 l'O. du territoire de Bidi , 
qui sépare ce pays du Boumoii ; mais il dis- 
tingue ensuite la province de Kalagoum , qui 
confine 4 Bidi , do Haoussa proprement dit. 
Dans ce sens , ainsi restreint , le Haoussa se 
terminerait 4 l'E. aux collines de Doulchi ; sa 
dernière ville vers l'E. serait Katongoua; il 
serait borné 4 l'E. par Katagoum, au N. par 
Cachena, au S. par Zeg-zeg, 4 l'O. par Go- 
ber, et n'aurait guère ainsi en étendue que 
8 o 1. en tout sens. Ses productions sont le 
coton, le tabac, l'indigo, lesdaltes, les igna- 
mes , les patates douces, du gros et du menu 
bétail; les quadrupèdes les plus communs 
sont les ânes, les chameaux, les éléphans. 
Kano, la capitale de ce pays, est par ia° o' 
ig" de lat. N. et 7 ° de long. E. C’est un des 
grands entrepôts du commerce de l'Afrique 
centrale ; elle renferme 3o 4 4<>,ooo babitans 
résidans , dont les esclaves composent plus de 
la moitié ; dans la saison sèche , sa population 
est beaucoup plus nombreuse , parce qu'il s'y 
rend des marchands de presque toutes les 
parties de l'Afrique, et particulièrement du 
Sennaar , du pays des Achantis, des monta- 
gnes de la Lune et des côtes de la Méditer- 
ranée. Dans l'intéressante description géo- 
graphique que le sultan Mohammed Bello a 
écrite en arabe du royaume de Takrour, le 
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mot Haoiissa ou llousta e(t pris dans un sens 
beaucoup plus étendu : La contrée de 

Haoussa , dit Bcllo, est é l'O. de Berno (Bour- 
nou ou Bornou ) ; elle renferme sept provin- 
ces , dont chacune a son prince particulier : 
les babilans parlent tous la même langue. La 
province la plus centrale est le Cacliena, la 
plus vaste est Zeg-teg, la plus guerrière est 
Gober, et la plus fertile est Canou (Kano). * 
Toutefois , cet auteur semble se contredire 
lorsque , dans ta section suivante de son ou- 
vrage, il ajoute : « A l'O. de Cachena et de 
Gobor il y a sept diiférentes provinces qui 
s'étendent dans le territoire de Haoussa , qui 
sont ; Zamfara , Gabon , Yaori, Nouffy, Yarba, 
Bergou et Gourma. s Selon Bello, Amina, 
fille du prince de Zeg-zeg, fut la première 
qui réunit par la force des armes sous sa do- 
mination les sept provinces de Haoussa; elle 
s'empara du pays de Baochir, et poussa ses 
conquêtes jusqu'aux cAtes de l'Océan. Elle 
mourut h Atagara ouà Atagar,etcommeBello 
f ajoute immédiatement que , prés d'Atagara , 
il y a un port où abordent les vaisseaux des 
chrétiens , on ne peut douter , en conférant 
le texte de cet auteur avec sa carte , que la 
province d'Atagara ne soit celle connue des 
Européens sous le nom d'Acra ou Acara. Déjà , 
à la fin du xvi* siècle, dans la relation tra- 
duite par Arthus , il est fait mention des mar- 
chands de KanO, c'est-à-dire du Haoussa, 
qui Tiennent trafiquer à Mouré , sur la côte 
d'Or. Aucun des autres documens géographi- 
ques écrits en arabe qui nous sont connus ne 
donne une aussi grande extension à la con- 
trée de Haoussa; mais plusieurs comprennent 
sont ce nom toute la vaste partie du Soudan 
qui s'étend entre le royaume deTimbouctou, 
à l'O., et celui de Bournou, à l'E. Dans cet 
intervallf , la seule ville remarquable qui ait 
été visitée par les voyageurs anglais que nous 
avons nommés , est Katagoum , capitale de 
la province de ce nom , la mieux fortifiée 
de tout le pays de Haoussa ; elle est entou- 
rée de murailles, et a la forme d'un carré 
dont les côtés Correspondent aux quatre points 
de l'horizon ; on y trouve une mosquée pres- 
qu'en ruine : sa population est d'environ 
y à 8,000 âmes. Son commerce consiste en 
grains , en bétail , en esclaves , et les coquil- 
les nommées cauris y sont employées comme 
monnaie. Non loin de ses murs coule le fleuve 
Yeou, qui se décharge a l'E. dans le grand 
lac Tchad. A peu de distanee au 8 . O. de 
Katagoum est la petite ville de Mourmour, 
où mourut le docteur Oudney ; plus au S. O. 


encore est Bougaoua , la dernière ville de ce 
côté de la province de Katagoum. En conti- 
nuant de se dirigera l'occident, les voyageur* 
anglais visitèrent Katongoua, près des colli- 
nes de Doutchi ; ensuite la ville de Zangheïa, 
autrefois considérable , détruite par les Fela- 
tabs , et au S. E. de laquelle une haute chaîne 
de montagnes élève ses sommets bleuâtres. 
On rencontre ensuite Gbiràoua , ville murée, 
à l'endroit où la rivière de même nom fait sa 
jonction avec la Seckoiia ; toutes ces villes 
sont à l'E. de Kano qui a déjà été décrite. 
Au N. O. de cette capitale du Haoussa , nos 
voyageurs rencontrèrent Gadania , ville mu- 
rée , et Quarra , qui contient de 5 à 6 ,ooo 
habitans ; au-delà , en se dirigeant toujours 
à l'O. , on arrive sur le* eonfins de Gober et 
de Zamfara , à la ville de Sackatou , située 
par i3“ 4’ 3a" de lat. N. et par 3* 5a' de 
long. E. Celle récente capitale des états de 
Bello a été bâtie par les Felatahs , avec beau- 
coup de régularité ; elle est entourée d'une 
muraille qui a de ao à 3o pieds de hauteur. 
La viande et les comestibles de toute es{ièce 
y sont en abondance. Les exportations con- 
sistent principalement en civette et en élofTeS 
bleues fabriquées dans le pays. Les Achantis 
y apportent la noix de Goura , ceux du pays 
de NouITy une espèce de poterie, avec des 
étoffes de laine et de coton; les caravanes de 
Tripoli et de Gadamès, de l'essence de rose, 
des verroteries et des escl^vès. Si l'on en croit 
Bello , le pays de Haoussa , entrecoupé par 
des rivières, des bois , des déserts de sablé, 
des montagnes, des vallées, et des espaces 
couverts de broussailles, a été peuplé parles 
Felatahs et les Touariks , issus des esclaves 
des Berbères et des peuples du Boumou. 
Chabini dit que le peuple de Haoussa res- 
semble à celui de Timbouctou , et qu'il y a 
un commerce très-actif entre ce* deux pays ; 
il ajoute que la langue et les caractères d'é- 
criture du Haoussa difièrent beaucoup de l'a- 
rabe, que ces caractères sont les mêmes qu'A 
Timbouctou , et ont près d'un pouce de hau- 
teur, qil'eiifin on y écrit de droite à gauche. 
Selon le journal du nègre Isaac, il résulterait 
que Mungo-Park aurait péri dans le Haoussa, 
près d'une ville nommée Bousa , au S. de 
Yaori ; alors le Haoussa s'étendrait encore A 
l'O. de Sackatou, ce qui s'accorderait avec la 
description géographique de Bcllo , qui , 
comme nous l'avons dit , comprend Yaori au 
nombre des provinces du Haoussa , et cette 
notion est encore confirmée par les retiici- 
gncmrns obtenus par Lyon à Motirzouk , qui 
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ilablUsent que le nom de Htouu* t'applique 
tutti à tout le payt comprit entre Kano et iet 
fronliéret de Timbouctou. Du côté du N. , 
des itinérairet arabet donnent au pays de 
Cacbena le nom de Bab-Haoutta ou po^e de 
Uoutta. W— a. 

HAPAY , HAPAEE ou MAPAY , petit 
groupe d'ilet du Grand-Océan équinoaial , 
dant l'archipel det Amit , par 3o° de lat, S. 
et 176° 4 °' de long. O. Let lies qui le compo- 
sent tont fertilet et bien cultivéet ; let prin- 
cipalet tont 0 -oua, Lefouga et Upanna. 

UAPER , Hauper, ville de l'Hindouttan 
anglaia, prétidence du Bengale , anc. prov. 
et à la I. £. de Debljr, ditlr. et à 5 1 , S. de 
Merot. 

HAPERT, village det Payt-Bat , prov. du 
Brabant teptentrional , arrond. et à 4 
d'Eindboven , cant. et à 3 1 . 3/4 d'Helvaren- 
beek. 

HAPPING , bundred d'Angleterre , dant 
la pqrtie orient, du comté de Norfolk, sur la 
mer du Nord. C'ett un pays marécageux. 
Jlappisburgh en est un det principaux en- 
droits. 5,833 hab. 

HAPS , village des Pays-Bas , prov. de 
Gueldre, arrond. et à 4 1 - i/a de Nimègiie , 
rwnt. et à a I. 1/4 de Ravcttein. 694 hab. 

HAPSAL , HABSAL ou GAPSAL, ville de 
Russie , en Europe, gouv. d'Esthonie , chef- 
lieu de distr. ; sur une presqu'île, près d'une 
petite baie de la Baltique , au S. de l'ile 
Nouko, k l'E. de celle de Dago, et à ao I. S. 
O. de Revel. Lat. N. 58 " 54 '. Long. E. 31° 
S'. Elle a I église luthérienne et a écoles. Il 
a'y tient par an a grands marchés , de a jours 
chacun. Le port est fréquenté annuellement 
par une vingtaine de navires qui y importent 
du tel , du vio , det épiceries, etc., et qui en 
exportent du blé , du lin , de la cire , et des 
graines de genévrier. 600 hab. 

Cette ville fut b&tie en 1379 par l'évéque 
Herman. Les Danois t'en rendirent maîtres 
en 1559 ; Magnus , due de Uoittein , la gou- 
verna bientôt après comme évêque d'OEsel 
et de Vick. Elle tomba en iC 45 au pouvoir 
des Suédois, qui la eoaservèrent jusqu'en 
1710; les Russes la prirent alors. Hapsal 
renfermait autrefois la cathédrale de l'évéché 
d'OEsel ; c'était un bel édifice qui n'olTre 
plus maintenant que des ruines. 

Le distr. d'Maptal comprend l'ancien pays 
de 'Wieck ou Vick , et forme la partie la plus 
occid. du gouv. d'Esthonie. Il produit des 
grains, du lin, et un peu de houblon ; les 
forêts t'y éclaircissent tout let jours. On y 
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élève un grand nombre de bestiaux. La pè- 
che sur let côtes est d'un grand rapport. 
41,000 hab. 

Let Iles de Dago , de Vorms et de Nouko 
dépendent de ce district. 

ll.\PSBOURG, châteaux de Suisse, é'qy. 
Hasatouac. 

HARA , ville de la Cbarra-Mongolie , très- 
près de la grande muraille ; sur la rive droite 
de rOulan-mouren-pira ,à ao 1 . O. N. O. de 
la ville du dép. dg 'Tai-tboung, dans la prov. 
de Cban-si. 

HARA , lac du Turkestan chinois , à l'B. 
S. E. du Lob-noor, par 4 °" lo' de lat. N. 
et 86° 4 o' de long. E. 11 reçoit a l'E. let eaux 
du Ponlonkir, et on ne lui connaît aueua 
écoulement. 

IIARABI (guerriers), Arabet de la Bar- 
barie, roy. de Tripoli, dans le N. O. du 
Barcali , principalement sur le Djebel-Akdar. 
Ils sont très-nombreux et divisés en petites 
tribut gouvernées par det cbéykht qui tien- 
nent leur autorité du pacha de Tripoli , et 
qu'on reconnaît à la bomouse de drap rouge 
galonnée en or qu'ils ne portent encore que 
dans let villes. Les Harabi sont contiouello- 
ment en guerre entr'eux ; un champ , un ra- 
vin , ou toute autre ligne de démarcation de 
leurs possessions , franchie par un individu 
d'une tribu ennemie, est un sujet de guerre, 
et il est rare que cet individu échappe k la 
mort. Les meurtres sont d'autant plut fré- 
quens que le bey de Bengaxy , qui est censé 
le gouverneur du désert, se contente pour 
les réprimer d'imposer une rétribution de 5 
réaux de Tripoli (a 3 sols) par chaque mem- 
bre de la tribu où le crime a été commit , ce 
qu'on appelle , dans le pays , le rachat du 
sang. Le fusil , le pistolet et le poignard sont 
les armes ordinaires de cet Arabet; le sabre 
est réservé aux chéylhs , qui no le portent 
ue rarement. Let Harabi r^oltent du blé et 
e l'orge en abondance ; Ut ont des trou- 
peaux de gros et de menu bétail , des cha- 
meaux, des chevaux et des koet : la jument 
surtout est l'objet de leurs soins. Le lait de 
chèvre , la chair du mouton , les dattes qu'ils 
vont chercher k Audjélah et à Syouah , la fa- 
rine du blé ou de l'orge , préparée de diver- 
ses manières , et le miel de leurs forêts , 
composent leur nourriture. Il y a parmi eux 
det armuriers , det forgeront , det cbarpeu- 
tiers et det tisserands. Quoique féroces et 
vindicatifs , ces Arabes sont cependant sensi- 
bles aux charmes de la poésie , et il n'est pas 
rare de let voir te réunir et écouter avec le 
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plus grand intérêt le récit en vers d'une ac- 
tion héroïque. Ils sont aussi très-supersti- 
tieux , et n'osent pénétrer que dans les cavi- 
tés sinueuses les plus petites et les moins 
obscures des grottes sépulcrales, qui se trou- 
vent en grand nombre dans leurs montagnes, 
dans la persuasion qu'elles sont habitées par 
des esprits malfaisans. 

HARABI , tribu de Bédouins , dans la 
Mo/enne-Égypte , prov. de Fayoum. Son 
chéykh peut mettre sous Its armes 4 oo fan- 
tassins et i5o cavaliers. Peut-être est-elle une 
division de la grande tribu de son nom qui 
habite dans le Barcah. 

HARAFORES , ALFORES ou ALFOü- 
ROUS , peuple nègre aborigène de la Nou- 
velle-Guinée , dont il habite l'intérieur. Se- 
lon MM. Lesson et Garnier , les Uarafores 
ont la peau d’un noir brun sale assez foncé ; 
leur physionomie est repoussante et farou- 
che : ils ont le nez aplati, de gros yeux, des 
pommettes saillantes , une chevelure très- 
noire , très-fournie , rude et lisse , et , sans 
être longue, la barbe très-dure et très-épaisse. 
Urie profonde stupidité est empreinte sur 
leurs traits ; ils ont les extrémités longues et 
grêles , se font des incisions sur les bras et 
sur la poitrine , et portent dans la cloison 
du nez une petite languette de 6 pouce, de 
longueur. Leur caractère est silencieux , 
leurs mouvemens sont irrésolus et s'exécu- 
tent avec lenteur. Leur existence est miséra- 
ble et sauvage ; ils sont toujours en guerre 
avec leurs voisins les Papous , qui les nom- 
ment Eudaménes , et les dépeignent féroces , 
cruels et sombres , n'ayant aucun art , et tou- 
jours occupés à cbcrcher leur subsistance 
dans les forêts. 

HARAM , deux petites Iles voisines l'une 
de l'autre , dans le golfe Arabique . près de 
la edte d'Arabie, à lo 1. N. O. du cap Ha- 
teba et ^ 36 I.' N. O. ide La Mecque. Lat. N. 
ai” aS'. Long. E 36” aj'. 

HARAM ou RAM , village de la Turquie 
d'Europe, en Servie, sandjaketàS I. i/a N. E. 
de Semendria, sur la rive droite du Danube. 
Il est bkli sur les ruines de yiminacium. Des 
jardins l'entourent. 

HARAMAT , montagne d'Abyssinie , roy. 
de Tigré, vers la limite de la prov. de ce 
nom et de celle d'Agamé, à l'E d'Axoum. 
Elle donne son nom à un distr. de la prov. 
de Tigré. Prés et à l’E. est Genater, chef- 
lieu de la prov. d'Agamé. 

HARAMMIS , peuplade de Barbarie , 
royaume de Tunis, prés du bord orient, du 


lac Laoudéah. Elle se livre au brigandage. 

HARAMSÔE , lie de l'Atlantique , sur la 
cdte occid. de Norwége , diocèse de Dront- 
lieim , baill. de Romsdal, par 6a” 39 ' de 
lat. N. et 3° 33' de long. E. Elle a a I. de 
long et environ i I. dans sa plus grande lar- 
gcur. 

HARAN-ALCARIN , ville d'Arabie, dans 
l'Hedjaz, près des limites de l'Yémen, à i5 1. 
E. S. E. de Tebaiéh et à y3 1. S. E. de La 
Mecque. 

HARA-OMO , lac de Mongolie , sur la li- 
sière mérid. du désert de Gobi , k a5 I. de la 
grande muraille et à 70 1. E. de la ville du 
dép. de Kan-tcheou , dans le Kan-sou. Lat. 
N. 3g“ 19 ' ta". Long. E. 101 ” 53' 6 ". 

HARA-OSO, ville du Turkestan chinois , 
près et au N. E. du lac Hara , à yo I. envi- 
ron au S. de la ville du dép. de 'Tchin-si. 

HARAOUSSOU , rivière de Chine , ven 
l'extrémité N. O. de la prov. de Kan-sou. 
Elle coule du N. N. E. au S. S. O. , passe 
par 1a ville du dép. de Tchin-si , et se perd 
dans les sables du Chaebin , après un cours 
d'environ 40 I. 

HARAOÜTY, //arowiy-, distr. de l'Hind- 
oustan , états des Radjepoiits , dans la partie 
S. E. de la prov. d'Adjcmyr, entre a5”et a 6 " 
de lat. N. Il est arrosé par le Tchemboûl , et 
partagé entre les radjahs de Kota et de 
Boundy . 

HARA-PAYCHANG, bourgade de la 
Charra-Mongolie , à environ 100 I. N. E.dc 
Pc-king, sur le Narcou-pira. Lat. N. 4>° 18 ' 
o". Long. E. 118 ” 10 ' 3o". 

HARARR, peuplade arabe de Barbarie, 
roy. d'Alger, dans la partie mérid. de la 
prov. de Mascara. 

HARATCH , SsTcs , rivière de Barbarie , 
roy. et prov. d'Alger. Elle coule au N. , et , 
après un cours de 1 a I . , se jette dans la Mé- 
diterranée , près de la bourgade de son nom , à 
4 I. S. E. d'Alger. 

H ARA-TOU HOUTOU - KIAMON , bour- 
gade de la Cliarra-Mongolie , sur la rive 
droite du Lohan-pira , à yo I. N. E. de Pe- 
king. Lat. N. 4>° 44' Long. E. 11 y” 4' 
ao". 

HARAZE ou HARAZI , station du désert 
de Bahiouda , dans la Nubie occid. ; sur U 
roule de Dabbe à Ibéit , et è 53 heures de 
marche J)u N. E. de cette dernière ville. Dans 
les montagnes voisines, il y a des puits d'eau 
potable , qui sont quelquefois à sec dans les 
grandes chaleurs. 

IIARAZËE (LA), village de France, 
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dép. de la Marne, arrond. et à 3 I. N. de 
Sainte-Menehould , cant. et à a 1. t/4 E* de 
Viilc>sur-Tourbe , commune de Viennede- 
Ch&teau. Il y a une verrerie pour botileillct 
et cloches. 

UARB, peuplade d'Arabie, dans le Ne- 
djed. Elle est gouvernée par un cbéjkb , qui 
peut mettre sous les armes i,5oo fantassins 
et aoo cavaliers. Le nombre des femmes et 
des enfans est porté au triple de celui des 
hommes. • 

HARBAGUt, ville ruinée de Nubie, dans 
le pays de Halfây ; sur la rive gauche du 
Babr-el-Aarak , à aè I. N. N. O. de Sennaar. 

HARBERG , village de France, dép. de la 
IVIeuribe, arrond., cant. et à a I. i/a.S. E. de 
Sarrebourg. il y a une grande verrerie à vitres, 
aoo hab. 

HARBONNIÈRE, bourg de France, dép. 
de la Somme, arrond. et à 5 I. i/4 N. N. £. 
de Monldidier, cant. et a i 1. N. N. O. de 
Rozières. On y fabrique de la bonneterie en 
coton et en laine. Foires, les i*’’ mai, aa 
juillet, et 9 novembre, pour grains, bestiaux, 
cl produits des fabriques du département. 
1,796 hab. 

HARBOROUGH-MARKET, ville d'An- 
gleterre , comté et à 5 1. S. E. de Lciccster, 
et à 5 1. S. de Mellon-Mowbray , hundred 
de Gartree ; sur la rive gauche du Welland 
et près du canal de TUnion, vers la limite 
du comté de Southampton. Elle est peu con- 
sidérable , mais assez bien bâtie : IVglise en 
est grande j; il y a 3 autres lieux de prières 
pour les non-conformistes , 1 grande maison- 
de-ville , et i école de charité. On y fabrique 
beaucoup d'étolTes de soie , surtout du tafie- 
tas lustré. La situation de cette ville, sur la 
grande route de Londres à Leicester, Derby 
et Manchester, lui est très-favorable. 1,873 
habitans. 

Cette ville est très-ancienne ; on y ti'ouve 
plusieurs antiquités romaines. Le quartier- 
général de l'armée royale y fut établi avant 
la mémorable bataille de Naseby, et la rela- 
tion de cette bataille , que Cromwell envoya 
à la chambre des communes, est datée de celle 
ville. 

HARBOU , petite lie dans la Manche , près 
de la cdle de France, dép. d'Ille-et-Vilatne, 
arrond. et à a/3 de 1. O. de S*. Malo. Il y a 
un fort qui la couvre entièrement. 

HARBODRG, JIarbu$'gj ville du roy. de 
Hanovre , gohv., princip. et à 7 1. t/a N. O. 
de Lunebourg ; sur la rive gauche de l'Elbe , 
vis-è-vis de Hambourg. Lat. N. 53* a6'. Long. 
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£. 7* 38^ Chef-lieu d'une juridiction urbaine 
et d'un bailliage domanial , et siège d’une 
surintendance générale. Elle est murée et a 
une citadelle qui commande le passage de 
l'Elbe. Il y a a églises , 1 hépital , et des 
fabriques de toiles, de bas, de rubans de 
soie, d'amidon, de savon, et de tabac; a 
tanneries et i blanchisserie de cire Le tran- 
sit y est considérable pour Hambourg et le 
pays au S. de l'Elbe ; on y fait aussi commerce 
de bois. 3,6a6 hab. 

Le bailliage contient ia,a6o hab. 

HARBOUR - GRACE , bourg et port de 
nie de Terre-Neuve, sur la côte N. O. de la 
baie de la Conception. U y a 1 église protes- 
tante, I chapelle catholique, 1 chapelle mé- 
thodiste, t maison de justice, et 1 prison. 
Le port, dont l'entrée est difTictlc, est vaste 
et très-sûr. Environ i3o maisons. 

HARBOUR - ISLAND, lie de l'archipel 
Lieou-Khteou , dans l'empire Chinois, yojrez 
TlHAO-SlMA. 

HARBOUR-ISLAND, petite lie de l'archi- 
pel des Lucayes , au N. O. de l'ile d'Alabas- 
ter, dont elle n'est séparée que par un canal 
étroit. Lat. N. a5* 3o'. Long. O- 79* 4<>^- 
Elle est considérée comme la plus salubre de 
Tarchipel. Il y a un bÂüment pour les mili- 
taires convalcscens de 1a Nouvelle* Provi- 
dence. Sur la cûte méridionale est un port 
qui ne peut recevoir que de petits navires. 
Elle renfermait, en i8o3, 5oo blancs et 33o 
esclaves. 

HARBURG, bourg de Bavière, cercle de 
la Rezat , présidial et à 41- £• S. E. de Nord- 
lingen, et à i3 I. S. d'Anspach , sur 1a rive 
droite delà Wernitz. Il y a un château. i,3So 
hab. Il y a des carrières de marbre dans les 
environs. 

HARCHGOUNE, golfe de Barbarie, roj . 
TaBMBCBN. 

IIARCIIIES , village des Pays-Bas , prov. 
de Hainaut , arrond. cl à 5 I. 3/4 de Tour- 
nai , cant. et â 1 l. de Quevaucamps. 1,079 
habitans. 

HARCOURT ou THÜRY-H.ARCOÜRT , 
bourg de France, dép. du Calvados, arrond. 
et à 5 1. N. O. de Falaise , et à 5 I. i/4 S. 
S*. O. de Caen; chef-lieu de canton, sur la 
rive droite de l'Orne. Haï Blature de coton 
et des tanneries. Il s'y tient 6 foires par an , 
dont une de 3 jours, le septembre. 1,1 5o 
habitans. 

En 1700, Louis xiv érigea ce bourg en 
duché en faveur de Henri d’Harcourt de 
Beuvron, qui fut depuis maréchal de France. 
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HARCOCRT, boorf de France, dép. de 
l'Eure , UTond. et 1 3 1. t/a N. E. de Ber- 
najr , cint. et â il. i/4 S. E. de Brionne, 
prêt de U forêt de Neufbourg. Il y a i filature 
de coton. Foires, le i8 octobre, le lundi de 
Quatimodo et le i lundi de Mptembre , pour 
bestiaux, 61, lin, quincaillerie, etc. i,3oo 
babitans. 

HARDALES , bourg d'Espagne, Aa> 

DÀLU. 

HARDANGER-FIELD , chaîne de monta- 
gnes de Norwège, sur la limite des diocèses 
de Bergen , de Christiansand et d'Aggershuus. 
Elle fait partie de la grande chaîne du Lang- 
field , qui se joint au N. au Doerc-field. Son 
plut haut point est à 903 toises au-dessus du 
niveau de la mer. 

UARDANGER- FIORD, long bras de 
mer sur la edte occid. de Norwège, diocèse 
de Bergen , baill. de Bergen mérid. La partie 
S. O. et la plus large de cet enfoncement , 
depuis nie Storôe jusqu'è l'Ilc Vordsoe , porte 
plut particulièrement le nom d'Hardanger- 
fiord ; plus loin , dans l'intérieur des terres, 
il prend le nom de His-fiord , puis eelui de 
Samien-fiord, et s'avance, partagé en deux 
branches, le S6e-fîordet l'Eid-fiord, jusqu'au 
pied du Uardanger-field. Le développement 
de ce golfe est d'environ aS I., et sa plus 
grande largeur n'est que de a 1. Près de sa 
rive orient, s'élève le Folgefonden-field. 

HARDCASTLE, rivière qui a sa source 
dans le N. E. du gouv. du Cap-de-Bonne- 
Espérance, distr. de Graaf-Rejmct , sur le 
vesrsant N. du Sneeuwberg , entre bientdt 
dans la Hottentotie, arrose leterrit. des Bos- 
jesmant , et , après avoir coulé au N. O. pen- 
dant près de 5o I., te joint au Zeekoe. On 
présume qu'aprèt cette réunion elle va te je- 
ter dans le Graddock, affluent de l'Orange. 

HARDCASTLE , établissement de mission- 
naires , dans la Hottentotie , au pays des Ko- 
ranas , à i5 1. O. de Klaarwater et k environ 
13 I. de la rive droite de l'Orange. 

HARDECK, petite ville de l'arcUid. d'Au- 
triche, pays au-<letsous de l'Ent, cercle su- 
périeur du Manbartsberg, è 4 I- ^/4 
Scbratentbal et à 6 I. N. N. E. de Horn; 
près de la frontière de la üloravie , sur la rive 
gauche de la Thaya. Il y a un ancien fort. 
On y compte 60 maisons. 

IIARDEGARYP, village des Pays-Bas, 
prov. de Frite, arrond. et à a I. i/a de 
Leeuwarden, cant. et è s I. deBergum. 43o 
liabitans. 

UARDEGSEN , ville du rny. de Hano- 


vre, gouv. et k 13 1. 1/3 O. de Hildcsbeins , 
princip. et â 3 I. n/3 N. N. O. de Gôttissgae , 
chef-lieu de bailliage domanial et siège d'une 
surintendance; entre des montagnes et des 
rochers , sur l'EspoIde. Elle a un hospice 
d'orphelins , et des fabriques de maroquin et 
de toiles. i.i36bab. 

Le bailliage domanial contient, sans la 
ville, a,o35 bab. 

HARDEMO, hnrad de Suède, dans le 
centre de la préfecture d'Ærcbro, au S. O. 
de la ville de ce nom. Hardemo en est un 
des principaux endroits. 

HARDEN , comté des États-Unis, dans la 
partie centrale de l'état de Kentucky. L'Ohio 
et le Salt-river le baignent au N., et le Rol- 
ling-Fork à l'E. io,5oo hab. Eliubethtown 
en est le chef-lieu. 

HARDEN, bourg de la princip. de Galles. 
yojr . Hawisdeh. 

HARDEN BERG, juridiction patrimoniale 
du roy. de Hanovre, gouv. de Hildesheim, 
princip. de Gottingue. 4i47^ Norten en 
est le chef-lieu. 

HARDEN BERG , petite ville des Pays-Bas , 
prov. d'Over-Yssel , arrond. et à ii 1. N. E. 
de Deventer, et à 5 1. i/a N. d'Almelo; 
chef-lieu de canton, sur la rive gauche du 
Vecht. 3,600 hab. 

HARDENHOLLY,tfanfunAuf/y, ville de 
l'Hindoustan, état et anc. prov. de Maissour, 
soubah de Patana, à i5 I. S. S. E. de Se- 
ringapalam. Elle fut enlevée , en i6i4, par 
le radjah de Maissour, à un petit chef indé- 
pendant. 

HARDERWYK, ville des Pays-Bas, prov. 
de Giieldre, arrond. et à 10 I. N. O. d'Arn- 
bem ; chef-lieu de canton, sur le Zuider-xee. 
Lat. N. 5av 31 '. Long. E. 3° 17 '. Elle a da 
fortifications peu importantes et 5 portes : 
un commandant de place de 3* classe y ré- 
side. Les édifices publics sont : l'église Notre- 
Dame dont on admire la voûte, l'hdtel-de- 
ville, l'aocicn hdtel-des-monnaies , le poids 
public, la maison des orphelins, l'hApital et 
le lauret. Il y a un athénée , un département 
de la société du bien public , des teintureries 
et 1 chantier de construction. Commerce en 
grains, bois et poisson; la pèche du hareng 
est très-active tians les mers voisines , et les 
harengs saurs qu'on y prépare sont renom- 
més. Cette ville a vu naître P. Grunellua, 
Gérard Voet, Ernest Brink, traducteurs de 
Mercator; Vander Mckcn, Hegeman, etc. 
Elle nomme 3 députés aux étals de la pro- 
vince. 4i'43 bab. 
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Le palais royal de Loo est entre cette ville 
et Deventer. 

Uarderwyk ne fut entouri de murs qu'en 
laag; il fut pris par Cbarles^uint en i5aa, 
et repris en iS^a par les États-Généraux. 
Les Français s'en emparèrent en 167a et l'a- 
bandonnérent en 16741 *prèi en avoir rasé 
les fortifications , qui ont été en partie réta- 
blies depuis. 

UARDIIEIM , village du grand-duché de 
Bade, cercle de Mein-et-Tauber , baill. et 
è I 1. 3[4 E. de Walldiim, et à 3 I. S. S. 
O. de Kiihlsheim, sur l'Erfa. Il y a i église, 
a châteaux et i bdpital. 1 ,800 hah. 

UARD13IAN, comté des États-Unis, dans 
la partie S. O. de l'état de Tennessee, à l'O. 
du comté de Mac-Nairy et à l'E. de celui de 
Fayette. Il est traversé par le Big llatchy-rirer. 

IIARDIN, comté des États-Unis, dans le 
centre de l'état d'Ohio. Le village de même 
nom, situé sur le Scioto, â ai 1. N. O. deCo- 
lumbus , en est le chef-lieu. 

HARDIN , comté des États-Unis , dans la 
partie S. O. de l'état de Tennessee , à l'O. du 
comté de Wayne et à l'E. de celui de Mac- 
Nairy. Lg Tennessee le traverse. i,4<» hab. 
Le chef-lieu est Hardinville. 

HARDINGIIEN, village de France, dép. 
du Pas-de-Calais, orrond. et à 3 I. 3/4 N. E. 
de Boulogne, cant. et à 1 I. a/3 S. S. O. de 
Gnines. Il y a une belle verrerie à bouteilles. 
Foire, le i4 juin, pour bestiaux, chevaux et 
marchandises diverses, i, 336 hab. 

On exploite dans les environs de riclies mi- 
ni» de houille, et plusieurs carrières de mar- 
bre gris sombre et bleuâtre. 

HARDINKSVELD, village des Pays-Bas, 
prov. de Hollande, partie mérid., arrond. , 
cant. et à 1 1 . 1 /3 O. de Gorcum ; à quelque dis- 
tance de la rive droite de la Meuse. L'église 
renferme le tombeau en marbre de Pompejus 
de Roovere, seigneur d'Hardinksveld. Com- 
merce de saumon fumé. a,3oo hab. , dont 
une partie s'occupe de la pèche, du travail 
des digues et de ta fabrication de cerceaux, 

HARDINSBURG, vUlage des ÉtaU-Unis, 
état de Kentucky, chef- lieu du comté de 
Breckenridge , â 34 I. O. S. O. de Frank- 
fort. 

HARDINVILLE, village des États-Unis, 
état de Tennessee, chef-lieu du comté de 
Hardin; sur la rive droite du Tennessee, è 
4o 1. O. S. O. de Murfreesborougb. 

HARDIVILLERS, village de France, dép. 
de l'Oise, arrond. et â é I. a/3 N. N. O. de 
Clermont, canton età ■ 1. 1/4 N.^de Froissy. 
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Il y a des fabriques de serges. Foire, le a* 
mercredi de novembre, pour chevaux, bes- 
tiaux, laine filée et fil. 1,000 hab. 

HARDUNUULLY, ville de l'Hiodoustan. 
yojr. Haaoxxnoi.i.T. 

HARDWICK, port des États-Unis, état 
de Géorgie, comté de Bryan , â 7 1. S. S. 
O. de Savannah , vers l'emboucbure de l'O- 
geechee. 

HARDWICK, comm. des États-Unis , état 
de Massachusetts , comté de Worcester, à 
19 I. O. de Boston. i,836 hab. 

HARDWICK, comm. des États-Unis, état 
de Nèw-Jeraey, comté de Sussex, à 4 1. S. 
O. de Newton et â 18 1. N. deTrenton. 3,36o 
hahitana. 

HARDWICKE, île sur la cèle occid. de la 
Nouvelle-Bretagne , entre l'Ile de Quadra-et- 
Vancouver et le Nouvel-Hanovre , dans le 
détroit de Johnstone, par 5o° aS' de lat. N. 
et laRv 6' de long. O. Elle a S I. de long, 
de l'E. à l'O.. sur i I. de large. 

HARDWICKE , baie de la Nouvelle- 
Hollande, terre de Flinders , dans la partie 
orient, du golfe de Spencer , sur la cAte oc- 
cid. de la presqu'île d'York. Elle a environ 
10 1. dans sa plus grande étendue, du N. 
au S. La pointe Pearce est su N. de son 
entrée, par 34° a8' de lat. S. et i33° 1' de 
long. E. 

HARDY, comté des États-Unis, dans la 
partie sept, de l'état de Virginie, au S. O. 
du comté de Hampshire et au N. E. de celui 
de Pendleton. 8,700 hab. Le chef-lieu est 
Moorfields. 

HARE-BAY , baie de l'ile de Terre-Neuve- 
yojr. LiÈvass (Bail aox). 

HAREID-LAND, Ile de l'Atlantique, sur 
la cAte occid. de Norwège, diocèse de Dront- 
heim, baill. de Romsdal, par 6a° 30' de 
lat. N. et 3° 35' de long. £. Elle a près de 
5 I. de long sur a 1. i/a de large. Hareid en 
est le principal village. 

HARE-lNOlANSou INDIENS-LIÈVRES, 
peuplade du N. delà Nouvelle-Bretagne, sur 
les bords du Mackenzie , près du fort Good- 
hope, au N. des Indiens-des-Montagnes , â 
l'E. des Indiens-Cuivre et au S. des Indiens- 
Querelleurs, sous le cercle polaire arctique. 
Le territoire qu'elle occupe est couvert de 
montagnes neigeuses; le Mackenzie, qui le 
traverse, s'y grossit de plusieurs aOluens. Le 
lièvre d'Hudson y est commun. Les Indiens- 
Lièvres sont assez industrieux : ils font des 
couteaux avec une pierre blanche transparente 
qu'ils détachent du roc. 
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UARE-ISLAND, Üe du Groenland, 
Watcat. 

HAREM , bourgade de Perse , dans le Far* 
sisUn, à i4 1. E. d'Aboucbcber et à 35 1. S. 
O. de Chiraz. On y compte 6oo familles. 

HAREN, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant septentrional, arrond. et à 3 1. S. 
S. O. de Bois-le-Duc , et à 3/4 de 1. N. 
d'Oistcrwyk. i ,o5o hab. 

HAREN, village des Pays-Bas, prov. , ar- 
rond . et à 1 1. de Groningue , cant. et à 4 1* 
i/4 de Hoogezand. 1,906 hab. 

HAREN, en hoograis Har6, village de 
Transylvanie, au pays des Hongrais, comitat 
d’Hunyad, marche de Kcménd , à ao 1. O. 
«rHermansladt , près de la rive gauche du 
Maros. Il y a des eaux minérales. 

HARERAT (EL)« bourg de Nubie, dans 
le Sennaar; près de la rive gauche du Bahr- 
cl-Azrak, à 7 l. 1/3 au-dessus du confluent 
de cette rivière et du Bahr-cl*Abiad , et à 9 1. 
l/a S. S. Ë. de Halfay. 

HAREWOOD, bourg d’Angleterre, wesl- 
riding du comté d’York , wapentake de Sky- 
rack, à a 1. i/a N. de Leeds et à il. 3/4 O. 
S. O. de Wetherby ; sur le penchant d’une 
montagne, près de la rive droite de la Warfe , 
qu’on y passe sur un pont de pierre de 4 ar- 
ches. On y voit sur le sommet de la monta- 
gne le vieux château en ruine d’Harewood , 
d’où l’on jouit d'une vue très-étendue; parmi 
les anciens monumens que cet édiflee ren- 
ferme, on remarque le tombeau de William 
Gascoigne. Dans le bourg est l'habitation de 
lord Harewood, renommée pour sa magnifi- 
cence. 3,343 hab. 

HARFLEURfCARocoTiacM, ville de France, 
dép. de In Seine-Inférieure, arrond. et à il. 
i/a E. N. E. du Havre , cant. et à il. S. de 
Montivilliers; sur la Lézarde, qu'on y tra- 
verse sur a ponts, et qui, à i/al. au-dessous, 
se jette dans la Seine, par la rive droite. 
Lat. N. 49» 3o'. Long. O. a° 8'. Elle a i belle 
église, dont on admire l'élégante flèche qui 
sumonte le clocher, 1 hôpital, i fabrique 
de faïence, i raffinerie de .sucre et des fila- 
tures de coton. Au moyen de la marée, de 
petites embarcations remontent jusqu’à cette 
ville, par la Lézarde, qui n'Dlfrc qu’un petit 
port de rivière; la pèche y est très-active. 
Foires, les ao mars, 5 juillet, 8 septembre 
et la novembre, pour bestiaux. i,Goo bab. 

HarOcur était aulrefois une ville impor- 
tante, et une clef de la France du côté de 
l'Angleterre : elle est tout-à-fail déchue de- 
puis que son port a été comblé et converti 


en prairie , et que Le Havre s’est agrandr et 
a été fortifié. Henri v, roi d'Angleterre, s’en 
empara en i4i5 , la peupla d’Anglais irprès 
en avoir chassé les habitans , et en fut expulsé 
en 1433 par ceux du pays de Caux; les An- 
glais la reprirent une seconde fois en i44^ * 

10 ans après, Charles vin la leur enleva. 
Les fortifications sont démolies , et le canal 
de Vauban , qui doit U faire communiquer 
au Havre , n'est pas achevé , bien qu’il soit 
commence depuis un siècle. 

HARFORD, comté des États-Unis, dans 
la partie sept, de l'état de Maryland , sur la 
rive droite de la Susquehannah , vers l'extré- 
mité sept, de U baie Chesapeak. 1 5,934 bab. 
Le chef-lieu est Bellair. 

HARFORD ou BUSUTOWN, village 
des États-Unis , état de Maryland , comté 
d'Harford, à a 1. S. E. de Bellair et à 9 1. 
N. E. de Baltimore; sur le Busch, au point 
où s'arrête la marée. C'était aulrefois le siège 
de la cour de justice du comté. 5oo hab. Il y 
a dans le voisinage un lit d’excellente ocre. 

UARG, village et port de Suède, préfecture 
et à ao 1. N. N. E. de Stockholm , et è a 1. 
S. d’OEstbammar, hsrad de Frœs,9ker ; sur 
le canal d'AIand. 

HARGARTEN, village de France, tiép. de 
la Moselle, arrond. et à 4 I- 3/4 E. deThion- 
ville , cant. et à a 1. N. O., de Bouzonville. 

11 y a 1 brasserie et i four à chaux. 684 hab. 
On exploite dans les environs une mine de 
plomb ; U y e.\istc aussi quelques filons de 
cuivre. 

HARGIAH, ville d'Arabie, dans l'Hadra- 
maout , sur la baie de Kaura-Canim , a l'em- 
bouchurc du Chabb dans l'océan Indien , à 
39 I. S. Ë. de Dafar. 

HARGIMONT, village des Pays-Bas, 
prov. de Luxembourg, arrond., cant et à 
I 1. 1/4 de Marche. 3a4 liab. On y trouve du 
fer oxidé amorphe. 

HARGMES , village de France , dép. de» 
Ardennes, arrond. et à 4 N* E. de 

Rocroy, cant. et à i 1. 1/4 E. N. E. de Fumay ; 
à la source du Ridou. 1,373. 

HARIB , petit pays d'Arabie , dans la par- 
tie orientale de l’Yémea, au Beled-el-Djof , 
à l'E. de Marcb. 11 est gouverné par un 
cheykh. 

HARIDÉH (EL), village de la Hautc- 
Égypte, prov. et à i3 I. S. S. E. de Siout , 
et à a 1. È. de Talah; sur la rive droite du 
Nil, au pied de ta montagne de son nom. 11 
y a, près et à l'E., le monastère de Cheikh- 
cl-Haridéh. 
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HARIHOR ou HARIHARA, Hurrjrhur, 
ville de KHindougUn , état du radjah de 
Maissour , soabah de Tchatracal ; sur la rive 
droite de la Toumbedra , à 37 I. N. E. de 
Bednore et à 67 I. S. de Bcydjapour. Elle eit 
défendue par une fortereigc dans laquelle est 
un temple célèbre de Vichnou. 

Après la destruction de l'empire de Bis- 
nagar, cette ville tomba au pouvoir d'un 
prince de la dynastie de Bcydjapour. Les 
Mogols ayant anéanti celte dynastie, Uarihor 
fut sujette du nabad de Savanour : de ce 
dernier elle passa au radjah d'Ikery , et en- 
suite aux Mabrattes , auxquels Hayder-Aly 
l'enleva. 

HARINGHE, village des Pays-Bas. yojr. 
HaiaiircHB. 

HARINGKERSPEL, village des Pays- 
Bas , prov. de Hollande , partie sept. , ar- 
rond, et à 3 1 . 1/4 d'Alkmaer, cant. et k 
1 1 . l/a de Zype. 94a hab. 

HARINGVLIET. On nomme ainsi un 
des trois bras par lesquels la Meuse porte 
ses eaux à la mer du Nord , dans les Pays- 
Bas , prov. de Hollande, partie mérid. Le 
Haringviiet est resserréentre l'ile de Woorne 
et celles de Goeree et d'Overflakkee. Il a 
environ a /3 de l. de large devant Hellevoet- 
sluis. 

HARIR, ville de la Turquie d'Asie, pach. 
et à 33 I. N. O. de Ghehrexour, et k a6 I. 
E. de Mossoul, près de la rive gauche du 
Koucbtcpéh-soui. Elle n'est accessible que 
par un défilé nommé TcharDivar, encombré 
de rochers et rempli de précipices. 

HARIRVERDIN, sandjak de la Turquie 
d'Asie, dans le pach. de Chebrexour. 

HARJAGER , hærad de Suède, dans la 
partie occid. de la préfecture de Malmoehus , 
sur le Sund. 

HARJAVALDA , bourgade de Russie , en 
Europe, dans la Finlande, gouv. et k ai 1 . 
N. d'Abo , et à 6 I. S. E. de Bionicborg , 
distr. de Nedre-Satakuoda. 

UARKAU, en hongrais ffarka , en croate 
Horka, bourg de Hongrie, comitat , marche 
et é I 1 . l/a S. d'OEdenbourg , et à 6 I. N. de 
Güns. 900 hab. On récolte beaucoup de vio 
sur son territoire. 

HARKSTEDE , village des Pays-Bas , prov. 
de Groninguc, arrond., cant. et à 5 1 . i/a 
d'Appingadam. 874 hab. 

HARLAN, comté des États-Unis, dans la 
partie orient, de l'état de Kentucky. Il est 
resserré entre les monts Cumberland et une 
de leurs ramifications ; le Cumberland l'ar- 
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rose au N. O. 1,960 hab., dont to8 esclaves. 
Le chef-lieu est Mmint-PIcasant. 

HARLANGE , village des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg , arrond. et à 6 1 . 3 4 de 
NeufehÂteau , cant. et à 6 I. 3/4 de Sibret. 
684 hab. 

IIARLECH, bourg de la principauté de 
Galles, comté de Merioneth, hundred d’Ar- 
dudwy; sur la baie tic Cardigan, k 5 1 . 1/4 
S. S. E, de Caernarvon et i a I. i/a O. N. 
O. de Dolgelly. Celait autrefois un des prin- 
cipaux endroits du comté ; il n'y a plus que 
quelques cabanes. Il est dominé par un an- 
cien chkteau-fort , situé sur un rocher élevé 
au-dessus de la mer, et précédé, du côté 
opposé , par un fossé large et profond taillé 
k grands frais dans le roc. Ce fort, dont on 
attribue 1 a construction aux Bretons, fut 
agrandi et presqu'entièrement reconstruit en 
taS 3 par Édouard : il soutint plusieurs 
sièges , et fut la dernière place de la princi- 
pauté de Galles qui tint pour Charles i**' ; il 
y a encore un commandant et une petite 
garnison pour 1 a défense de la côte. Le 
bourg a un bon port peu fréquenté. 5 oo hab. 

On croit qu'Harlech occupe l'emplacement 
d'une station romaine ; on y a trouvé des 
monnaies romaines. On voit encore dans les 
environs des restes de temples de druides. 

HARLEM, baie de Chine. Aboyés Piiiso- 
HOÏ. 

HARLEM ou HAERLEM, village des 
États-Unis , état, comté et k 3 1 . N. de'New- 
York J sur le Harlem-creek ou East-river , 
canal qui sépare l'ile de New-York du conti- 
nent, et que l'on traverse sur un beau pont. 
Un combat sanglant y fut livré, le 16 sep- 
tembre 1776, entre les Américains et les 
Anglais. 

HARLEM ou NAÏNTIVOÜ, île du détroit 
de Palk , à l'O. de U péninsule qui forme 
rextremité sept, de l'ile de Ceylan , au N. E. 
de nie de Delft ou Nedontivou , et à l’O. de 
celle de Middelbourg ou Pounghetivou , sous 
9® 3 o' de lai. N. et 77° 34 ^ de long. E. Elle 
a environ t 1 . 1/2 de circuit. On y. trouve 
d’excellens pâturages. 

HARLEM (LAC DE), HaarUmmer-meer , 
lac des Pays-Bas , prov. de Hollande , partie 
dans le gouv. sept. , partie dans le gouv. 
mérid. de cette province, au S. E. de la ville 
dont il prend le nom, au S. O. d'Amster- 
dam et au N. E. de Leyde. Le bord occi- 
dental n'est séparé de 1 a mer du Nord que 
par un intervalle d'i 1. 3/4 7 et le canal qui 
conduit de Harlem k Amsterdam en touche 
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l'extrémiU leptentrionale. Ce lac, le plut 
grand de la province, a 5 1. de long du N. 
£. au S. O., et a 1. i/a de large. Il commu- 
nique, vers le S., au Vieux-Rhin, par divers 
canaux; au N., il est joint à l'Y , bras du 
Zuider-zee , par deux canaux naturels , dont 
le plus occidental se nomme Spaarne i une 
écluse établie sur ce point passe pour une 
des plus belles qui existent. Il est navigable 
dans toute son étendue. Ce lac a clé formé 
par une inondation de la mer, il y a* environ 
3 siècles et demi : des juifs ont offert de le 
dessécher , à condition qu'on leur qbandon- 
ucrait la propriété du terrain ; mais des inté- 
rêts opposés ont empêché l'exécution de ce 
projet. 

HARLEM, HaarUm, ville des Pays-Bas, 
chef-lieu du gouv. sept, de la prov. de Hol- 
lande , d'arrond. et de cant. ; dans une belle 
plaine, è i I. i/a de la mer du Nord, sur le 
Spaarne , près et au N. O. du lac de son 
nom , à 4 I ■ O. d'Amsterdam et à 6 1. i/4 N . 
de Leydc, communiquant à ces deux villes 
par de beaux canaux. Lat. N. 5a° aa' 56". 
Long. E. a” i8' 4". Résidence du gouver- 
neur de la province et d'un commandant de 
place de 3' classe; siège de la députation 
permanente de la province , d'un évêché ca- 
tholique, et de tribunaux de i'* instance et 
de commerce , du ressort de la cour supé- 
rieure de La Haye ; il y a un receveur parti- 
culier des finances. Cette ville est grande , 
ceinte de bons remparts flanqués do tours 
et précédés de fossés, et assez bien bâtie; 
ses rues ne sont pas larges , mais garnies de 
trottoirs bordés de balustrades et traversées 
par des canaux plantés d'arbres ; elles pré- 
sentent on ensemble d'autant plus agréable 
que la plupart des maisons sont ornées de 
marbre, de plaques de cuivre éclatantes et 
de peintures. On y remarque rbôtel-de-ville, 
bel édifice où l'on conserve , dans une cas- 
sette d’argent, le premier livre sorti des pres- 
ses de Laurent Koster ; le prinsenbof , qui 
renferme un cabinet d'antiques , un cabinet 
de tableaux et une riche bibliothèque. Il y a 
9 églises catholiques : celle de S‘. Bavon , 
bâtie en i37Z , par Albert, duc de Bavière, 
est célèbre par son magnifique buffet d'orgue 
composé de 8oo tuyaux , dont l'harmonie est 
au-dessus de tout ce que l'on peut imaginer 
de plus mélodieux ; on conserve , dans cette 
église , divers objets du temps des croisades. 
Harlem possède en outre 5 églises calvinistes, 
I luthérienne , i mennonite et i synagogue ; 
I hospice d'orphelins , plusieurs liApitaux et 


maisons de cbairité , i poids-pnblic et de 
belles casernes. Il y a i jardin botanique, i 
observatoire , i collège , i académie de pein- 
ture et de destin, i département de la so- 
ciété d'utilité publique et plusieurs sociétés 
savantes , parmi lesquelles nous citerons la 
société Teylérienne qui, tous les ans, propose 
des prix pour la solution de plusieurs ques- 
tions scientifiques , et qui possède i cabinet 
d'Iiistoire naturelle , i cabinet de physique , 
et 1 riche bibliothèque; la société hollan- 
daise des sciences qui s'occupe particulière- 
ment de l'histoire naturelle et de la chimie ; 
la société nationale économique, la société 
pour la culture des sciences et la société de 
poésie. On trouve de belles collections de 
peintures dans les cabinets de différens par- 
ticuliers. Cette ville se glorifie de l'invention 
de l'imprimerie , que Mayence lui dispute , 
et elle en attribue l'honneur à Laurent Kos- 
ter, auquel elle a érigé une statue sur la place 
du Marché. Elle est renommée pour ses blan- 
chisseries de toiles et de fils , et a des manu- 
factures d'étoffes de soie , de laine , de ve- 
lours , de gaze , de basina , de tapis de mo- 
quettes , de dentelles et fils de dentelles , 
des fonderies de caractères d'imprimerie , des 
raffineries de sel et des savonneries. Elle fait 
un grand commerce des produits de ses fabri- 
ques , et des fleurs qu’on cultive dans ses en- 
virons. Le 4 juillet i8z5, il y a eu exposition 
générale des produits de l'industrie, ainsi que 
de tableaux et autres objets d'arts. Patrie de 
Vander Heist, de Wouwermans et autres 
peintres distingués , et de Corneille Schre- 
velius , savant helléniste. Cette ville nomme 
deux députés aux états de la province. ai,a5o 
habitans. 

A l/a I. N. O. , on trouve les ruines de la 
forteresse de Brederode , dont les hautes 
tours , d'un rouge sombre , présentent un ta- 
bleau imposant. Les environs de Harlem sont 
parsemés de jolies maisons de campagne et 
de jardins bien soignés; le bois de Harlena , 
qui en est peu éloigné , offire d'agréables pro- 
menades : on y remarque un beau château 
royal. 

Le premier nom de cette ville fut Harat- 
hem. On ignore l'époque de sa fondation : 
il est seulement certain que du temps de 
Thierry, comte de Hollande , elle était déjà 
peuplée et assez bien fortifiée. Après avoir 
été incendiée plusieurs fois, elle devint célè- 
bre par le terrible siège qu'elle soutint contre 
les Espagnols en iSja : la garnison n'clait 
que de i,8oo hommes, mais 3oo femmes et 


H A B L 

un grand nombre d'IiebiUns , encouragés p*r 
leur exemple , prirent part à U défense ; néan- 
moins , après ■} mois d'une Tigoumise résis- 
tance , elle fut obligée de se rendre au duc 
d'Albe , qui , malgré la promesse d'une am- 
nislie, lit périr en moins de trois jours, dans 
des supplices affreux , les magistrats , les mi- 
nistres prolestans , a,ooo citoyens et ce qui 
restait de la garnison. 

L'arrondissement de Harlem se dirise en 
8 cantons : Berersrjrk , Bloemendaal , Har- 
lem ( a cantons), Heemstede , Wesluan , et 
Zaandam ( a cantons ). Il contient 5o,ooo hab. 

HARLESTON , bourg d'Angleterre , comté 
-de Norfolk., hundred d'Earsham , à 5 I. S. de 
Norwicb ; près de la rive gauche du Waveoejr, 
sur lequel est un pont. Il s'y tient un marché, 
le jeudi , pour laine filée et draps communs , 
et a foires par an. i,5ao hab. 

HARLEU ou OIRLAU , ville de la Tur- 
quie d'Europe , en Moldavie , chef-lieu de 
distr., k 0 I. S. de Botouehany et à i3 I. N. 
O. d'Iassi j résidence d'un évêque grec. Il s'y 
tient des marchés toutes les semaines et quel- 
ques foires annuelles. 

Le distr. , situé dans la partie sepL de la 
Moldavie, est borné k l'E. par la Sehiga et à 
rO. par le Sireth. Il est montagneux , ihais 
fertile. On y élève de fort beaux chevaux. 

HARLINGEN, ville des Pays-Bas, prov. 
de Frise, arrond. et à 6 I. O. de Leeuwarden, 
et k 5 I. N. O. de Sneek; chef-lieu de canton, 
sur le Zuider-iee. Lat. N. 53* lo' 3a”. Long. 
E. 3» 4' Résidence d'un major de place 
de a* classe et siège d'une direction des con- 
vois et licences. Elle est asset bien fortiRée; 
les rues en sont belles et droites , et presque 
toutes entrecoupées de canaux bordés d'ar- 
bres. Il y a a églises proteatantea , a luthé- 
riennes , I catholique , I mennonite et i sy- 
nagogue , I école latine , i hospice d'orphelins 
et 1 hépital. On y remarque l'hétcl-dc-ville 
et l'ancien hdtel de l'amirauté. Elle a un bon 
port , divisé en deux grands bassins , qui don- 
nent la facilité aux bklimens d'y prendre nu 
décharger immédiatement le<ir cargaison. Près 
du port est un monument érigé en l'honneur 
de Gaspard Robles, auquel la Frise doit l'a- 
mélioration de ses digues. Harlingen a des 
fabriques de toile à voiles , des papeteries , 
des ralEneries de sel , des distilleries , et un 
chantier de construction ; dans les environs 
se trouvent beaucoup de fours k chaux , de 
tuileries et de briqueteries. Elle commerce 
avec la France , l'Angleterre , la Suède , le 
Danemark , la Russie , le Levant et les colo- 
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nies. Les importations rnnsistent en lin , 
chanvre, cuivre, fer, marbre, pelleteries, 
soieries , fruits , vins , goudron et bois de 
construction j et les exportations, en chevaux, 
bestiaux, grains, beurre, fromage, etc. Des 
bateaux réguliers la font communiquer jour- 
nellement avec Amsterdam , Docknm et 
Sneek. En février i8x5, un violent ouragan 
emporia une jetée en pierre, des ponts et des 
maisons. Cette ville nomme 3 députés aux 
états de la province. 7,3o8 hab. 

Harlingen a été bâti sur l'emplacement 
d'un hameau que la mer engloutit en 1 134 ; 
elle fut entourée de murailles en i443. 

HARLOW , paroisse d'Angleterre , comté 
d'Essex, hundred de son nom, k a I. S. de 
Bishops-Storifnrd et k 5 I. O. N. O. de 
Chelmsford. Il s'y tient des foires en septem- 
bre et novembre ; la première , pour bestiaux 
et chevaux , est trés-fréquentée , surtout par 
des habilans de Londres. 1,918 hab. 

Le hundred contient 7,5 1 5 hab. 

HARMADIK-JARAS , marche de Hongrie, 
dans la partie mérid. du comitatde Thurotx. 
Mosoez en est le lieu principal. 

HARMÉH , bourgade d'Arabie, dans le 
Nedjed , prov. de Soudéyr, k i3 I. N. O. de 
Gclagel et k 40 I. N. E. d'Ancyséh. 

HARMELEN, village des Pays-Bas , prov. , 
arrond. et k a I. 1/4 d'Utrecht, cant. et k 

I I. 1/4 de Woerden. Il y a 1 église réformée 
et I catholique. 913 hab. 

HARMERSBACH , village du grand-duché 
de Bade, cercle de la Kinaig, baill. et k a I. 
S. E. de Gengenbach, et k 4 I- S. E. d'Offen- 
burg; dans la vallée de son nom, sur l'Har- 
mersbach , qui se jette dans le Kinzig entre 
Haslach et Gengenbach. Il y a la moulins k 
scie , d'autres k huile , et plusieurs forges. La 
vallée contient a, 835 hab. 

HARMIGNIES , village des Pays-Bas , 
prov. de Hainaut, arrond. et k i3 I. i/a de 
Mons, cant. et k a I. 3/4 de Pâturages. 611 
babitans. 

HARMIN , bourgade d'Arabie, sur la cdte 
S. E. de l'Oman , en face de l'Ile Maceira , et 
k 53 I. N. E. de Hasek. Les habitans s'occu- 
pent principalement de la pèche. 

HARMOET (LA) ou LA HARMOY, 
village de France , dép. des Cétes-du-Nord , 
arrond. et k S I. i/a S. O. de S*. Brieuc , 
cant. et k 5 1. 1/4 O. de Ploeuc. i,33i hab. 

II y a sur son territoire une carrière de mar- 
bre noir qui ne se compose que de feuilles et 
ne peut être employé qu'en tables et autres 
petits ouvrages. 
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HARMONY , comm. des États-Unis, état 
d'Indiana , comté de Posey, à i6 I. S. S. O. 
de Vincennes et à 58 I. S. O. d'indianopolis ; 
sur U rive gadche du Wasbash , à 8 I. N. du 
confluent de cette rivière et de l'Obio. Il y a 
un établissement à l'instar des institutions 
des hcrnutes en Allemagne , formé par une 
secte appelée harmonistes , d'où' dérive le 
nom de cette commune ; tout y est mis en 
commun , terres , travail , cbargcs , etc. On y 
a établi des écoles expérimentales de fer- 
miers , et d'autres écoles pour les sciences et 
les arts et métiers ; il y a des manufactures 
de draps dont les produits sont supérieurs à 
ceu^ des fabriques des autres parties des 
États-Unis. 

HARMONY, comm. des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'état d'Obio, comté de 
Clark, à l'O. de Columbus. i,4i3 bab. 

HARMOY (LA), village de France, f'ojr. 
HsaiioET (ls ). 

HARNÀüSS , village et forge de Suède , 
préfecture d'Upsal , hxrad d'Ærbyhus ; sur le 
golfe de Botnie , très-prés de la limite de la 
préfecture de Gefleborg , à a I. 3/4 R- S. F. 
de. Celle, par 6o^ 4°' 

UARNES , village de France , dép. du 
Pas-de-Calais , arrond. et à 4 I- 3/4 F- S. F. 
de Béthune, cant. et à il. i/4 F. N. E. de 
Lens; près du canal de Lens. 3,007 hab. 

HARO , CssTauii Bilich , bourg d'Espa- 
gne , prov. et à 9 1. O. N. O. de Logroito 
( Burgos ), et à 4 1- ^ - de La Calzada ; au pied 
d'une montagne , prés de la rive gauche de 
l'Èbre. Il a a paroiftes , i couvent , i hOpi- 
Ul , des fabriques de faïence, de chapeaux, 
d’cau'de-vie et de liqueurs, et des tanneries. 
Foire le 8 sepleinbre. 7,5oo bab. On y cul- 
tive la vigne en grand. 

HARÙ , village de Transjrlvanie. Voy. 

Haxih. 

ilARÔE , fie de l'Atlantique , sur la cAle 
occid. de la Norwège , diocèse de Drontbeim, 
baill. de Runisdal ; par 63^ 4^' 

4® de long. E., à l'O. de Hle Otleroe , 
dont elle est séparée par le canal de son nom. 
Elle a 3 1. de longueur et à peu près autant 
de largeur. 

UAROL , village de France , dép. des Vos- 
ges , arrond. et à 4 1- S. S. E. de Mirecourt, 
cant. et à 3 1. 3 4 N. E. de Darnry; sur une 
hauteur, près de U source de l'illon. i,o5o 
babilans. 

HAROMSZEK , siège de Transylvanie ; 
partie la plus racrid. du pays des Szcklers , 
cl en inémc temps extrémité S. £. de la 
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Transylvanie. Il a pour bornes : au N. ,, les 
sièges d'Udvarhely et de Csik et le comitat 
de Weissenbourg supérieur j à TE., 1a Mol- 
davie, dont la chaîne des Karpatbes le sépare 
cil partie ; au S. , la Valachie ; au S. O. et à 
rO., le comitat de Weissenbourg supérieur 
et le distr. de Cronstadt , vers lesquels FA- 
luU forme une partie de sa limite. Il a 1 3 1. 
du N. au S., i5 I. de l'E. à l'O., et i5o 1. de 
superficie. 

La cbafne des Karpatbes présente sur la 
limite orient, de ce siège quelques sommets 
remarquables, tels que l'Aszlag, le Bony et 
le MurUui ; elle en traverse aussi la partie 
tnérid., et la divise en deux bassins de riviè- 
res, qui appartiennent l'un et l'autre au grand 
bassin du Danube. L'Aluta, qui parcourt U 
partie occid. du siège, et s'y grossit du Fe- 
ketc-Ügy, réunit toutes les eaux qui coulent 
au N. de ces montagnes; celles qui coulent 
au S. se rendent au Bouzeo. Ce pays est en- 
trecoupé de vallées fertiles en grains et en 
lin , dont on cultive une grande quantité ; ü 
y a des forêts et des prairies , et on y élève 
toutes sortes de bestiaux et des abeilles. On 
y trouve du cuivre , du soufre , du sel , et 
des eaux minérales ; 1a fabrication de la toile 
est la principale industrie. On ignore le mon- 
tant de la population ; on sait seulement que 
4,081 familles paient l'impôt. 

Le siège d'ilaromssek se divise en detu 
cercles , le cercle supérieur , qui comprend 
les marches de Lelek , de Cscrnaton infé- 
rieur, de ZagoD et de Zabola , et le cercle 
inférieur, qui renferme les marches de Fe- 
kctc-Ügy , d'Alula et de Zalany. Bcreczk , 
Sepsi-S*. Gyorgy et lllyefalva en sont les 
lieux principaux. 

H AROUDJÉ-EL-ABIAD (Haroudjé blanc), 
chaîne de montagnes de Barbarie , roy. de 
Tripoli, dansleFexzan et sur sa limite orient.; 
au S. O. de l'Haroudjé-el-Açouad , dont elle 
est séparée par une plaine. Elle parait être 
une ramificalion de l'Atlas. Dans sa partie 
sept. , elle se dirige du N. O. au S. E. , et 
dans le S. elle court du nord au midi. Des 
collines de sable, qui traversent le N. du 
Fezzan, forment sa continuation vers le 
O. ; mais il est impossible de fixer le point 
où elle se termine vers le S. 

L‘Haroudjé-el-Abiad est moins une véri- 
table chaîne de montagnes qu'un ensemble 
de monticules isolés , par bandes , au milieu 
d'une vaste plaine. Ces montagnes consis- 
tent en pierres calcaires renfermant nombre 
de coquillages, de substances marines, et 
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de restes de lr^s>grands animaux marins 
pétriâés. Lorsque ces différentes pétrifica- 
tiens sont jetées avec force les uns contre 
les autres , elles rendent un son semblable 
il celui que rendrait du verre , et par leur 
brisure elles offrent beaucoup d'analogie 
avec cette substance ; on remarque aussi que 
les rochers et les pierres semblent avoir été 
polis. 

IIAROUDJÉ-EL-AÇOUAD ( Haroudjé 
noir)f chaîne de montagnes de Barbarie, roy. 
de Tripoli , sur U limite orient, du Fezzan* 
Klle appartient à la partie la plus orient, de 
TAtlas, se dirige du N. O. au S. £. , sur une 
étendue d'environ 8o I. , et ne s'éloigne pas 
de plus de 70 i. du golfe de la Sidre. Cette 
chaine se joint au N. O. aux monts Ouadan 
et aux monts Soudah ou montagnes Moires, 
et du cdté de l'E. elle semble sc rattacher 
aux monts Marai ; au S. O. , une plaine la 
sépare de l'Haroudjc-el-Abiad , dont elle est 
«éloignée d'environ ao 1 . Ces montagnes ne 
sont pas très'bautes, mais elles sont inégales 
et coupées de ravins étroits et obstrués de 
rochers détachés : l'aspect en est sombre et 
très-sauvage ; elles semblent composées prin> 
cipalemcDt de basalte. On les traverse parles 
ravins ; Hornemann dit que lorsque la curio- 
sité le faisait dévier du passage fréquenté , il 
trouvait des ravins encore plus étroits cl des 
lieux plus sauvages et plus affreux. 

L’Ilaroudjé-cl-Açouad parait être le moru 
Mer des anciens, que quelques géographes 
placent sur la limite mérid. du Fezzan. 

HAROUÉ, bourg de France, dép. de la 
Mcurlhc , arrond. et à 5 1 . i/a S. de Nancy, 
et à I I. l/a E. S. E. de Vezelize ; chef-lieu de 
canton , sur la rive droite du Madon. 11 y a 
un beau château. 660 hab. 

La terre d'Haroué appartenait autrefois à 
la maison de Bassompierre , eA faveur de la- 
quelle elle fut érigée en marquisat dans le 
xvii' siècle 3 le maréchal de Bassompierre y 
est né. 

HAROUN-ABAD , village de Perse, dans 
le Kurdistan , sur les conBns de 1 a Turquie 
d'Asie , à 1 5 1 . O. de Kirmancbah. 11 y a un 
vaste caravansérail. Environ 3 o feux. Les en- 
virons paraissent assez bien cultivés \ on y 
élève beaucoup de moutons. 

HAROUNAJA , sandjak de la Turquie 
d'Asie, pach. de Mossoul. 11 est censé payer 
à la Porte un impôt de a, 010, 000 aspres. 

HAROUTCH-EL ABIAD et HAROUTCH- 
EL-AÇOUAD, montagnes de Barbarie, ^qy*. 
HAAOUDjé-KL-AaiÀD et HAROUDJK-EL-AçoraD. 
/ 
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HAROWTY, distr. derHindoustan. 
Hasaoctt. 

HARPE ( Ile de la ) , d«n> le Grand- 

Océan équinoxial, par i8^ de lat. S. et i 43 *^ 
de long. O. C'est une des lies Basses de l'ar- 
chipel Dangereux. Elle a été ainsi nommée 
par Boùgainville , en 1786, à cause de U 
fîgure qu'elle présente. 

HARPER'S- FERRY, village des ÉlaU- 
Unis, état de Virginie, comté de Jefferson: 
i 3 1 . E. de Charlestown et k 17 I. N. O. de 
Washington, au confluent de 1 a Shenandoah 
et du Potoniac : ce dernier y offre un cotip- 
(Foeil magnifîque en surmontant' les obsta- 
cles qui entravent son cours. Il y a une 
grande manufacture d'armes , et 8* chan- 
tiers pour U construction des navires , dont 
6 sont situés sur le Potomac et a sur U 
Shenandoah. 

HARPERSFIELD, corom. dès États-Unis, 
état de New-York , comté de Delaware. k 
6 I. N. E. de Delhi et à 18 1 . O. S. O. d’AI- 
bany. 1,884 

HARPERSFIELD, comm. des États-Unis, 
état d'Ohio, comté d'Ashtabula ; au N. O. de 
Jefferaon et k 60 1 . N. E. de Columbus, à 
quelque distance du bord mérid. du lac Erié. 
Il y a un grand nombre de vergers où l'on 
cultive principalement le pêcher, et de très- 
belles laiteries. 763 hab. 

HARPETH, rivière des États-Unis, état 
de Tennessee. Elle prend sa source dans le 
comté de Williamson , entre dans celui de 
Davidson , et se jette dans le Cumberland , 
par la rive gauche, k 10 1. au-dessous de 
Nashville , après un cours de ao 1 . , dans la 
direction N. O. 

HARPONELLY, ville de l'Hindoustan an- 
glais, présid. de Madras, aoc. prov. de Ba- 
lagbat , division de Bcllary ; chef-lieu de dis- 
trict , a 16 1 . S. O. d'Ânagotmdey et k 5 i 1 . 
S. de Beydjapour. Lat. N. i 4 " 44 * Long. 
E. 73 <* 4^'* ^ faibles remparts et uu 

fort. 

Le distr. d'Uarponelly est dans la partie 
occid. de l'anc. prov. de Balaghat, et borné 
au N. et k l’O. par la Touuibedra, au S. 
par l'anc. prov. de Maissour, et k TE. par 
la même prov. et le distr. d'Adoni. Les ra- 
djahs de ce district étaient tributaires des 
rois de Bisnagar; ils le furent ensuite de ceux 
de Beydjapour , des Mogols et des Mahrattes , 
jusqu'en 1786, époque k laquelle le sultan 
Tippou s'empara de ce terrilbire et en fit le 
radjah prisonnier. Après l'anéantissement de 
Seriugapatam par les Anglais , ce district fut 
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assigné au nizam , qui le céda aux Anglais 
eu J 800; ceux-ci en ont assigué quelques 
domaines é la famille de l'ancien radjah, qui 
réside dans le chef-lieu de ce district. 

HARPORT ( LOCH ), baie d'Écoase, sur 
la céte S. O. de l'ile de Skye, une des Hé- 
brides. Elle a a I. de longueur, et i/a 1. de 
largeur à son entrée , où se trouve l'ile d'O- 
roosa. 

HARPSTEDT, bourg du roy. et du gouv. 
de Hanovre , comté de Hoja , chef-lieu de 
bailliage domanial ; sur la rive gauche de 
la Delme, à 8 I. i/3 N. N. E. de Diephoix et 
é S I. i/a S. O. de Brème. 11 est bien blli et 
a une belle église paroissiale. 8aa hab. 

Le bailliage contient 4io66 hab. 

HARPSWELL, comm. des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l'état de Maine, 
comté de Cumberland. i,a53hab. 

HARPTREE ( EAST) , paroisse d'Angle- 
terre, comté de Somerset, hundred de ^Vin- 
terstoke; k a I. 1/4 Wells et à 4 I- 

1/4 S. de Bristol, dans une vallée. On y 
voit dans une montagne de vastes excava- 
tions d'où l'on a extrait autrefois de la 
calamine en grande quantité : elles sont re- 
marquables pur leur profondeur , leur éten- 
due et les stalactites qu'elles renferment. 607 
habitans. 

HARRA , ville de l'Afghanistan , dans le 
Séistan, à 3o I. O. de Djellal-abad et à 85 1. 
S. O. de Hérat. 

HARRAl), bourg d'Arabie, dans l'Yémen, 
priucip. et k 1 1 I. S. d'Abou-arkh, etk 1 5 I. 
N. de Loheia. 

HARRAN , CnsaRC, ville de la Turquie 
d'Asie, pach. de Racca , chef-lieu de san- 
djak ; k 18 I. S. E. d'Orfa, sur la rive droite 
du Ojullab, k la I. N. N. E. du confluent 
de cette rivière et de l'Euphrate. Elle était 
autrefois considérable, et n'est plus habitée 
que par quelques Arabes. Les environs sont 
célèbres par la défaite de Crassus. 

HARR.AR ou HURRUR, pays d'Abyssinie, 
dans la contrée des Gallas non civilisés, vers 
les frontières du roy. d'Adel , k l'E. de la 
prov. d'Ëfat. Il est arrosé au S. E. par le 
Samti , et est peu connu; sa capitale porte le 
même nom. 

IIARRAR ou HURRUR, ville d'Abyssi- 
nie , dans le pays des Gallas non civilisés ; 
capitale de la contrée de son nom, k 4° 1. 
S. S. O. de Zeilah et k i5o 1. S. E. de Gon- 
dar. 

HARRAS, cant. d'Arabie, dans la par- 
tie montagneuse de l'Yémen , près des limi- 


tes du Tchama. Il renferme la montagne du 
même nom , qui est couverte de vignes. 

HARRAS, forges de Wurtemberg, cercle 
de la Forêt-Noire, baill. de Spaichingen , 
paroisse de Vehingen ; k 3 I. E. de Rot- 
vreil et k 1 1 I. S. O. de Rcutlingen , sur 
la Beer. 

HARRE (CHAMP DE), village des Pays- 
Bas, prov. de Liège, arrond. et k 8 I. de 
Huy , cant. et k i I. 1/3 de Ferrières. 

HARRESPOUR , Hamspoor, petit état 
de l'Hindoustan , dans l'Oryçah , distr. de 
Kéték. C'est la plus considérable des princi- 
pautés des Ghorgats. Il est tributaire des 
Anglais. La ville de même nom en est le 
chef-lieu. 

HARRICANAW , rivière de la Nouvelle- 
Bretagne , qui prend sa source dans un petit 
lac du Bas-Canada , coule sur la limite de ce 
pays et du Labrador, et se jette, près de 
l'établissement de Hannab, d/ins la baie de 
James , formée par la mer d'Hudson , après 
nn cours d'environ 90 I. au N. O. 

HARRIMAKONA, village de la Sénégam- 
bie méridionale , k 6 I. de Kakondy , vers le 
rio Nnoex. Il est petit, habité par des escla- 
ves , et appartient k Kerra-Mahmadou , chef 
mandingue , qui demeure près de Kakondy. 

HARRINGTON, petit port d'Angleterre, 
comté de Cumberland, ward d'Allerdale- 
above-Dersrent ; k i/a 1. S. de Workiogton 
et k 1 1 I. S. O. de Carlisie , sur la mer d'Ir- 
lande. Il s'y fait de grandes exportations , 
pour l'Irlande, en chaux et houille, qu'on 
lire des environs. Il y a des chantiers de 
construction pour navires marchands, une 
très-belle corderie et une usine k fer. L'église 
est un bel édifice antique. La paroisse con- 
tient 1,845 hab. 

HARRINGTON, port des États-Unis, état 
de Maine, comté de Washington; k 10 I. O. 
S. O. de Machias et k 17 1. E. N. E. deCaa- 
tine , k l'embouchuie du Narraquagus. Des 
navires de 100 tunneaux peuvent y arriver. 
735 hab. 

HARRINGTON, comm. des États-Unis, 
dans la partie N. E. de l'état de New-Jersey, 
comté de Bergen. 3,ag6 hab. 

IIARRIORPOUR , Harriorpoor f ville de 
l'Hindoustan , état du NeypkI, distr. de Mok- 
vanpour; k i5 I. S. E. de Catmandoti , au 
pied des monts Laroa Dangra , près de la rive 
gauche du Bogmotty. Elle a un fort qui do- 
mine cette rivière. 

HARRIORPOUR , Harriorpoor , ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence du Bengale , 
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nnc. prov. «i'Orjçiih; chef>lieu du district de 
Mohorbondge, et résidence d*un radjah tri* 
butairc des Anglais \ près de la rive droite 
du Borabollong , sur lequel on embarque des 
bois de construction et autres marchandises 
à la destination de fialasore. Lai. N. 21^ 5 i'. 
Long. E. 84° 16'. 

IIAKRIS (SOUNDOF), détroit qui sépare 
l*ilc de North-Uist de la partie de Tlle de 
Lewis nommée Harris, dans les Hébrides, à 
rO. de l'Écossc. U a environ 3 1 . de longueur 
sur presqu'autant de largeur ; beaucoup d’iles 
et de rochers l'embarrassent , et re n'est 
qu'avec le secours d'un pilote habile qu'on doit 
se hasarder à le traverser. Parmi les îles, on 
remarque Dernera, Ensay, Groay, Harmetray, 
Killigray, Sursay,TaUay et Vattersay; celle 
de Pabbay est vers l'entrée occid. du détroit. 

HARRIS, presqu'île qui forme la partie 
mérid. de l'ile de Lewin, une des Hébrides, 
dans le comte d'inverness , en Ecosse , et est 
séparée , au S. O., de l'ile de North-Uist par 
le détroit de son nom. L'isthme qui l'unit au 
reste de l'ile est resserré entre le lac Resort, 
k rO., et le lac Seaforth, à l'E. Elle a 8 1 . de 
long du N. au S. , sur une largeur moyenne 
de 3 I., et se compote en a parties distincles 
unies enir'elles par une langtie de terre d'à 
peu près i /4 de l. de laiq;e, entre l'EasMoch* 
Tarbetet le Wesl-loch-Taibet. Les côtes pré- 
sentent beaucoup de baies, de havres et de 
criques , et sont bordées d'une inGnité de pe- 
tites îles, dont les plifs importantes sont 
Scarp, Taransay et Pabbay à l'O., et Scal- 
pey à l'E. La côte occidentale est en grande 
partie plate et couverte de pâturages ; la côte 
orientale, au contraire, of&e un aspect ex- 
trêmement sauvage et inégal. Le sol, géné- 
ralement montagneux et rocheux, est aride 
et peu susceptible de culture; néanmoins, 
par un travail des plus pénibles, la popula- 
tion de cette presqu'île, faible et répandue 
seulement prés du rivage, obtient de l'avoine 
et des pommes de terre. Une partie de ce 
pays porte le nom de forêt ^ mais il n'y croit 
aucun bois de construction. Le bétail est as- 
sez considérable; les chevaux y sont petits, 
mais fermes et courageux ; il y a beaucoup 
d'oiseaux et des daims. La principale richesse 
de cette presqu'île est le varec, dont on se 
sert pour amender le sol cultivable, et dont 
on fabrique annuellement environ 45 o ton- 
neaux de soude. Ou y remarque plusieurs 
restes de monumens druidiques et divers édi- 
fices religieux érigés vers l'époque de l'intro- 
duction du christianisme en Ecosse. 

Dict. Gkoor. 7. 


La paroisse contient 3,909 hab. 

HARRISBURG , ville des États-Unis , chef- 
lieu de l'état de Pensylvanic et du comté de 
Dauphin, à 35 1 . O. N. O. de Philadelphie 
et à égale distance N. de Washington ; sur 
la rive gauche de la Susquehannah, qu'on y 
traverse sur un beau pont. Lat. N. 4 <>^ 16'. 
Long. O. 79® 10'. Elle est régulièrement bâ- 
tie, et les maisons, pour la plupart en bri- 
ques, ont une belle apparence : le palais de 
justice et celui du gouvernement de l'état 
sont très-beaux ; elle a 3 églises pour divers 
cultes, et 2 halles bien construites. La po- 
sition de cette ville est avantageuse pour 
le commerce intérieur. Elle a été fondée en 
1785 , et s'est tonjours accrue depuis, a. 990 
habitans. 

HARRISON , comte des États-Unis, Hans 
la partie mérid. de l'état d'Indiana ; bordé au 
S. par rOhio, et à l'O. par le Big-Ülue-river. 
7,876 hab. Le chef-lieu est Corydon. 

HARRISON, comté des États-Unis, état 
de Kentucky, au N. du coiaié de Bourbon; 
arrosé à l'E. par le Licking. 12,278 hab. 
Cynthiana en est le clief-lieu. 

HARRISON, comté des États-Unis, dans 
la partie orient, de Vétat d'Ohio, à l'E. du 
comté de Tnscarowas et à l'O. de celui de 
Jefferson. i 4 . 34 ^^*^- Le chef-lieu est Cadix 

HARRISON, comté des États-Unis, dans 
la partie N. O. de l'état de Virginie, au N 
du comté de Lewis. Il est traversé , du S. au 
N., par la Monongabcla. io, 932 hab. Le chef- 
lieu est Clarkshurg. 

HARRISONBUKG, bourg des États-Unis, 
état de Virginie; chcf-licu du comté de Roc- 
kingbam, à 38 I. N. O. ule Richmond et à 
36 1 . O. S. O. de Washington. H est bien 
bâti et contient t maison de justice, t église 
pour les épiscopaux et 1 chapelle pour les mé- 
thodistes. Quelques maisons sont entièrement 
construites en ardoise , dont il y a des carriè- 
res dans les environs. 1,000 hab. 

HARRISONVILLE , comm. des États- 
Unis, état d'Illinois , chef-lieu du comté de 
Monroe; sur la rive gauche du Miisissipi, 
à 3 o 1 . S. O. de Vaodalia, en face d'Hercu- 
lanum. 

HARRODSBURG, village des États-Unis, 
élat de Kentucky; un des deux chefs-lieux 
du comté de Mercer, à si 1 . S. de Frank- 
fort. 11 a 1 église pour les presbytériens 
et 1 pour les méthodistes. 3 So hab. Il y a 
aux environs une source minérale très-fré- 
quentée. 

HARROW , village d'Irlande , prov. de 
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I^instcr, comté et à 5 I. 1/3 N. de Wexfofd, 
baronnie et à 4 1- S. O. de Gorejr. Foires, 
les ai mars, aa juin, 3o septembre et i*' 
décembre. 

HARROWGATE, village d'Angleterre, 
west-riding du comté d'Yorl, wapentake de 
Claro , près et à l'O. de Knaresborough et à 
- 1. O. N. O. d’York. C’est un des . principaux 
endroits où se prennent les eaux minérales 
dans le nord de l’Angleterre ; il y en a plu- 
sieurs sources, les unes sulfureuses et les au- 
tres ferrugineuses J toutes sont froides. L'af- 
fluence des étrangers y est très-grande dans 
la belle saison, et on y tronvetout ce qui est 
nécessaire è l’agrément et aux besoins de la 
vie, tels que salles de jeux, bibliothèque, 
tbëùire, ete. ; il y a aussi de beaux points de 
vue et de charmantes promenades dans les 
environs. 1,195 hab. 

IIARROW-ON-THE IULL , paroisse d’An- 
gleterre , comté de Middiesex , hiindrcd de 
Gore, à 3 I. 1/4 N. O. de Londres et è a I. 
l/a N. N. O. de Brentwood; sur la plus haute 
colline du comté , d’où l’on jouit d’une belle 
vue sur la capitale à l’E., et les montagnes du 
Surrey au S. 3,017 hab. 

HARRY-COOK, Ile de la mer Polaire, 
sur la edte sept, de la Nouvelle-Bretagne , 
au N. du golfe du Couronnement de Geor- 
ges IV , par 6flv 10’ de lat. N. et 1 ia° lo'de 
long. O. 

IIARSAULT, village de France, dép. des 
Vosges, arrond. et è 4 I- S. O. d'Épinal , 
cant. et è I I. i/a N. N. O. de Bains. Il y 
a I Iréfilerie, a forges et 1 martinet. 1,040 
habilans. 

IIARSEE, lac de Suisse. Voy. Hashsie. 

HARSEFELD, bourg du roy. de Hanovre, 
gouv. et è 3 1. 3/4 S. de Stade, duché et è 
iS I. N. E. de Brème; chef-lieu de bailliage 
domanial, sur la rive droite de la Lùhe. 833 
habitans. 

Le bailliage contient 6,61 a hab. 

HARSEN'S ISLAND, ile du Haut Canada, 
dans la partie N. E. du lac S*. Clair, en face 
de l’embouchure de la rivière du Chenal- 
Écarté et de celle de la rivière S*. Clair. Elle 
a 4 I. de longueur sur 3 I. de largeur. 

HARSEWINKEL, bourg des États Prus- 
siens , prov. de Westphalie , régence et à 8 I. 
E. de Munster, cercle et à 4 I. 5/4 E. de 
Warendorf, près de l’Ems. i,aio hab. 

HARSKIRCH, village de France, dép. du 
Bas-Rhin, arrond. et à 7 I. N. O. de Saverne, 
cant. et à 3/4 de 1. O. S. O. de Saar-Union. 
Il y a des fabriques de siamoise, dépotasse. 


de savon , de bonneterie en laine , des tuile- 
ries, des teintureries et une fonderie de cui- 
vre. 800 hab. 

HARSTE, village do roy. de Hanovre, 
gouv. de Hildesfaeim , princip. et à a I. s/a 
N. N. O. de Giiltingue; chef-lieu de bailliage 
domanial et siège d’une surintendance. aSi 
habitans. 

Le bailliage contient 4,967 bab. 

HART , comté des États-Unis , état <le 
Kentucky, au S. du comté de Hardcn et au 
N. de celui de Barren. Le Nolin le limite à 
l’O., et le Green-river le traverse. 4<tR4 
hab. Munfordville en est le chef-lieu. 

HART, village du Tyrol, cercle de 
l'Innihal inférieur ; près de la rive droite do 
Ziller-bach, vis-à-vis de Fügen, à a I. i/a S. 
de Rattenberg et à 8 1. E. d’Inspruck. i,aoo 
habitans. 

HART , village du Tyrol , cercle de Tlnn- 
thal inférieur; à a I. 3/4 S. S. O. de Kufstein 
et à 3 I. a/3 E. N. E. de Rattenberg, sur la 
rive droite de l’Inn. 1,19a bab. 

HARTBACH , en hongrais Hortobitgjr , 
rivière de Transylvanie, dans le pays des 
Saxons. Elle prend sa source dans le siège 
de ScbSssbourg , se dirige vers le S. O. à 
travers ceux de Grand-Schenk, de Lescbkirch 
et d’Hcrmanstadt , et se réunit à l’Alota , 
par la rive droite, à 4 1- >/u S. E. d'Her- 
manstadt, après un cours d’environ i5 1. 
Elle baigne les mura de S*. Agotba et de 
Leschkirck. * 

UARTBERG, ville du duché de Styrie, 
cercle et à 9 I. 3/4 N. E. de Grâtx, et à la I. 
E. S. E. deBruck, sur la rive gauche du 
Sasenbach. Elle est ceinte d’un mur , a a fau- 
bourgs , et renferme des manufactures de 
draps communs. i,3a5 bab. H y a une Sal- 
pétrière aux environs. On élève de beaux che- 
vaux sur son territoire. 

HARTCLIFFE ET BEDMINSTER , hun- 
dred d’Angleterre', dans la partie sept, du 
comté de Somerset. Il comprend la partie de 
la ville de Bristol qui appartient au comté de 
Somerset. 11,419 hab. 

HARTENBURG, village de Bavière, cer- 
cle du Rhin, disir. et à 7 I. N. O. de Spire, 
cant. et à I I. O. N. O. de Durkheim. i,aSo 
habilans. 

HARTEN , village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre , arrond. et à 3 I. i/4 d’Arnbem , 
cant. de Wageningen. 

HARTENNES, village de France, dép. de 
l'Aisne, arrond. et à a I. 3/4 S. de Soissons, 
cant. et à 1 I. a/3 N. d’Oulchy-le-Chàtcau. 
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Foirea , let ii juin et i8 octobre, pour 
beatiaux , toilea et autrea marchandisca. aoo 
habitant. 

HARTENSDORF, village du roy. de Saxe, 
cercle de l'Erzgcbirgc, baronnie et à a/3 de I. 
N. de Wildcnfela, et à 5 I. S. O. d’All- 
Cbcmnitz. Il y a des manufacturea de bas et 
de toiles de lin. 

HARTENSTEIN, ville du roy. de Saxe, 
cercle de l'Erzgcbirgc , chef-lieu ilc la sei- 
gneurie de son nom et aiige d'un tribunal ; à 
ly I. S. S. E. de Leiptig et à 19 I. O. S. O. 
de Dresde, au pied d'une montagne sur le 
sommet de laquelle est un chiteaii. Il y a des 
manufactures d'étolfes de laine et de tissus 
de coton, et des sources d’eau minérale. 1,100 
habitant. 

La seigneurie de Harlenstein est divisée en 
haute et basse ; la première partie appartient 
au. roi de Saxe et la seconde est un fief saxon 
du prince de Schôobourg-Waldenbourg. Le 
territoire en est montagneux et boisé j il y a 
des carrières d’ardoises et de marbre. L’édu- 
cation des bestiaux y est considérable. 8,000 
hab., très-industrieux. 

HARTESMERE , hundred d’Angleterre , 
dans la partie se]it. du comté de Suflblk. 
i6,i56 bab. Eye et Mendlesham en sont les 
principaux endroits. 

HARTFELL , montagne d’Écosse , sur la 
limite des comtés de Dumfries et de Pee- 
bles, à 8 I. N. N. E. de Dumfries. Elle a 5o4 
toises , et forme un noeud remarquable , 
d’où se détachent à l’E. les monts Cheviot , 
et à rO. une chaîne assez considérable qui a 
pour point principal le Lother-hill. L’An- 
nan, le Tweed et la Clyde y prennent nais- 
sance. 

HARTFORD, ville d’Angleterre, f'ojf. 

HzBTFOaD. 

HARTFORD ou HERTFORD, village des 
États-Unis, état de la Caroline du Nord, 
chef-lieu du comté de Perquimans ; à 44 1- 
E. N. E. de Ralcigh , sur le Perquimans , près 
de l’emboucliure de cette rivière dans une 
baie formée par l’Albemarle-sound. Il a un 
petit port où il sc fait un assez bon commerce ; 
mais l'air y est malsain. 

HARTFORD ( ville des États-Unis , un tics 
cbefs-licux île Pétât de Connecticut et clief> 
lieu du comté de son nom, à i3 l. 2/3 N. 
N. £. de New'Haven et à q 5 1. N. E. de 
Wasbinglon ; sur la rive droite du Connecti- 
cut, à i6 1. au’dessus de Petnbouchurc^dc 
ce fleuve. Elle est régulièrement bâtie : les 
rues en sont droites, bordées de jolies mai- 
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sons en briques et non pavées. Il jr a 6 égli- 
ses pour diflérens cultes, i belle maison 
d'assemblée de Pélat, t arsenal, a marchés, 
t bibliothèque , i musée , i institution de 
sourds-muets et des manufactures considéra- 
bles. Elle fait un commerce très-actif avec 
les états du S. et les Antilles. 4i7^C hab. 

Le comté de Hartford occupe une partie 
considérable du N. de Petat, et est traversé 
du N. au S. par le Connecticut. 47>^64 hab. 

HARTFORT (EAST), corom. des États- 
Unis, état de Connecticut, comté de Hart> 
ford ; sur PUockaoum , qui va se joindre au 
Connecticut. Elle est séparée de la ville de 
Hartford par le Connecticut qu'on y traverse 
sur un beau pont. Elle contient 4 églises pour 
divers cultes , y papeteries , des moulins pour 
la fabrication de la poudre à canon , des ma- 
nufactures de laine et de coton , des verre- 
ries et des tauncries. 3, 400 hab. 

HARTFORD ( WEW ), comm. des États- 
Unis , état de Conoeclicul, comté de Litch* 
fleld , à 7 1. O. N. O, de Hartford, i ,685 hab. 

HARTFORD, comm. des États-Unis, dans 
la partie orient, de Pétat de Maine , comté 
d'Oxford , à 4 1. N. E. de Paris , et à i6 1. N. 
de PorÜand. 1,1 33 hab. 

HARTFORD , comm. des États-Unis , état 
de New-York , comté de Washington , à 4 
N. de Salem et k 19 1. N. N. O. d'Albany. 
a,4g3 Bab. 

HARTFORD, comm. des États-Unis , état 
de Vermont, comté de Windsor, à i4 I. S. 
de Montpellier, sur U rive droite du Connec- 
ticut. a,oio hab. 

HARTFORT , village des États-Unis , état 
de Géorgie , chef-lieu du comté de Pulaski ; 
è ao I. S. de Millcdgevillc et à So I. O. de 
Savannah , sur la rive gauche de l'Oakmulgee, 
à l'endroit où cette rivière commence k être 
navigable. i5o hab. 

HARTHA , village du roy. de Saxe , cer- 
cle de l'Erzgebirge, baill. et k i I. S. d'Alt- 
Cbemnitz ; sur la rive gauche du Wùrschnita. 
Il y a une grande Olature de coton. 

HARTHA , ville du roy. de Saxe, cercle 
et à 1 1 I. S. E. de Leipsig , baill. et k 3 I. 
E. S. E. de Rochlilz. Elle a des fabriques 
d'clolTes de laine , de tissus de coton et de 
toile. I ,a.5o hab. 

HARTHILL , wapentake d'Angleterre, 
dans la partie mérid. de l’east-riding du comté 
d'York. Ce grand wapentake est bordé par 
l'Hull k l'E., l'Humber ao S. cl le Derwentk 
rO., et comprend quatre divisions; Bainton- 
beacon , Holme-beacon , Jlunsley-bcacon , et 
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Willon-beacon. 43,oooliab. Maikil-Wciglit- 
on, Boverley et Southcavc en sont les prîn* 
cipaiix cmiroits. 

HARTLA^D, poit d’Angleterre , comté 
de Devon , hundred de son nom , à i6 1. j/a 

N. O. d'Exeter; sur le canal de Bristol, au 
S. de la baie de Bainstabic , près du cap 
Hartlaiid. Ce port est artiticiel et date du rè- 
gne d'ÉHsabctli : il est abrité des vents de S. 

O. par des rochers et est très-fréquenlé par 
les pécheurs. 11 est voisin d'une pêcherie de 
harengs. La paroisse contient 1,968 hab.j le 
hundred en a 4«3^4- 

HABTLAND , comm. des États-Unis , état 
de Connecticut, comté et à 8 1. M. O. de 
Hartford. i,a54hab. 

HARTLAND, comm. des États-Unis, état 
de New-Yoï'i. , comté de Niagara , à 1 1 1. N. 
O. de BiilTaloc et à 90 I. N. E. d'Albany. 

1 ,44^ hab. 

HABTLAND, comm. des États-Unis, état 
de Vcimoiit, comté de ^Villdsor ; à 16 l. S. 
de Montpellier, sur U rive droite du Connec- 
ticut. a, 553 hab. 

IIARTLAND-POINT , cap d'Angleterre, 
comté de Devon , sur le canal de Bristol, au 
S. O- de la baie de Barnstabic, près et au N. 
O. du port qui lut donne son nom. Lai. N. S*’ 
1' 1.7!'. Long. O. 6® 5o' 4**^- C'est VUerculis 
pi'omonton'um de l*to!éuice. 

IIARTLEBUKV , paroisse d’Angliflerre , 
comté de Worcester, hundred d'Oswalds- 
lüw ; vers le conOuent de la Stoiirp et de la 
Saverne, à 3 l. N. île Worcester et à i l. i/a 
S. S. E. de Kiddcrmin.stcr. Les évéques de 
W'oicestcr y ont un |>alai$ magnitique. 1,857 
hahilans. 

IIARTLErOOL , bourg d'Angleterre , 
comté et à 5 I. i/a E. S. E. de Duibam, ward 
de Stockton , sur un petit promontoire battu 
de tous cdtés par la nier du Nord. Haï église 
assez belle, i chapelle pour les méthodistes 
et 1 douane. Au S. est un port , dont rentrée 
est facile, mais qui est en partie comblé et 
ne peut recevoir que de petits navires; on en 
exporte des farines. La pèche est active sur 
la côte. Ce bourg est assez fréquenté dans la 
belle saison pour les bains de mer. Il s'y tient 
3 foires par an. i,349 

Harllepool a été assez bien foiiilié; on voit 
encore des vesliges de scs remparts. Son port 
était assez impottant avant que les sables 
l'eussent encombré. Le roi Jean lui donna 
les privilèges de bourg; cependant *il n'cn> 
voie pas de membre au parlement. 

On exploite dans les environs des mines de 


houille. Les rochers élevés qui ceignent une 
partie de la ciUc vers le N. renferment des 
cavernes remarquables ; il y a prés de la côte , 
au S., une source sulfureuse qui est couverte 
par les (lots à chaque marée. 

HARTLEY, village d'Angleterre, comté 
de Nortbumberland , ward de Castle ; à a l. 
3/4 N. E. de New-Castic et à 1 I. i/a S. S. E. 
de filylhe , sur une côte escarpée et rocheuse. 
Il est bien bâti et lrés>Horissant, à cause des 
richesses minérales que contient son terri- 
toirc. Le port, situé à i/3 de 1. N., est com- 
mode et sûr, et peut recevoir environ i4 pe- 
tits navires ; on en exporte de la houille, du 
sel et de la verrerie , dont 1a fabrication n'est 
plus aussi considérable qu'autrefois. L'ancien 
château de lord Délavai était au S. O. de ce 
bourg ; il n'en reste plus qu'une chapelle , 
modèle le plus parfait de l'architecture nor- 
mande qui soit encore dans le royaume. La 
paroisse contient 4 >^44 

HARTMANITZ, bourg de Bohême, cercle 
de Prachin , à 6 1. S. S. £. de Klattau et à 
I a 1. 1/3 O. S. O. de PiseV. 11 y a un établis- 
sement de bains. 

HARTOBA , vraisemblablement l'Houpa- 
tar de D’Anville , ville autrefois comprise dans 
la Petite Boukbaric, et renfermée aujourd'hui 
dans la Chine propre, prov. de Kan-sou. On 
ne sait rien sur cette ville , sinon qu'elle se 
trouve à l'E. de celle du dép. de Tchin-si , 
et qu'elle renferme à peu près a, 000 familles 
tartarcs. 

IIARTRY-ISLAND, petite presqu’île d’An- 
gleterre, comté de Kent, lathc de Scray, a 
remhouchiirc de la Tamise et à 3 1. i/4 N. O. 
de Cantoibcry. Elle lient par une étroite lan- 
gue de terre à Pile Sheppey , dont elle est 
d'ailleurs séparée par un canal nommé Caplc- 
creek et Muswcll-crcck. Elle a i I. 1/4 de lon- 
gueur, 3/4 de I. dans sa plus grande largeur, 
et ne contient que des pâturages. 

HARTW'ICK, comm. des États-Unis, état 
de New-York, comté d'Otsego , a a3 1. O. 
d'Albany. a, 579 hab. 

HARTZ , montagnes d'Allemagne, /^oyes 
Hakz. 

HARVARD, coram. des États-Unis, état 
de Massachusetts, comté de Worcester, à 
9 1. K. S. K. de Boston. Il y a une carrière 
d'ardoises , et un village habité par des qua- 
kers. 1,597 

HARVENGT, village des Pays-Bas, prov. 
de Hdinsut, arrond. et à i3 1. i/a de Mons, 
cant. et u a 1. i/a de Pâturages. 53o habi- 
tans. 
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HARVEY, archipel nommé souvent COOK 
ou MANGEEA, dans le Grand-Océan équi- 
noxial, à l'E. de Tarchipcl des Amis et au S. 
O. de celui de U Société, entre i8^ 4 ^' 

XI® a6' de Ut. S., et entre i Sq** 4 -^^ et iGa” 

1 5 ' de long. O. Les (les qui lé forment sont 
encore peu connues : les principales sont 
Ouhytoutake ou Aituteke , les Harvey pro- 
prement dites, Mitiaro, Ouateou ou Atui, 
Mautii ou Maouti, Rarotonga, et Manaïa, 
improprement appelée Mangeea par Cook; 
les 4 premières sont peu remarquables. 

HARVEY , petites îles de rarchipcl de 
même nom , dans le Grand-Océan équi- 
noxial , par 19® 1^' de Ut. S. et i6i® 8' de 
long. O. 11 y en a deux principales : celle de 
rO. et celle de TE. ; cette dernière parait U 
plus fertile. Elles comptent peu d'habiUns. 

HARVüOD ( GREAT ) , chapellenie d’An- 
gleterre , comté de Lancastre , hundred de 
BUckburn , à a 1 . N. Ql. O. d’Haslingden et 
à 4 !• E. de Preston. x,to 4 hab. 

UARWlCH, ville et port d'Angleterre, 
comté d'Esscx, à 3 1 . S. E. d’Ipswicb et à 
6 I. E. N. E. de Colchester. Lat. N. 5 i® 
5 y'. Long. O. i® 3 '. A rextrémilé N. E. d’une 
petite péninsule qui s'avance dans U mer du 
Nord , sur U rive droite de U Stoiir , vis-ù- 
vis du confluent de cette rivière et de l'Or- 
well , qui forment U baie d'Harwich. Sur 
cette baie, spacieuse et sûre, est le port, 
parfaitement abrité par les presqu'îles où 
sont Harwich et le fort Landguard. L'entrée, 
commandée par ce fort, est très-difficile à 
cause des bancs de sable et des bas-fonds qui 
U rétrécissent , et U seule passe navigable 
pour de grands navires est près du fort ; ce 
port est assez grand et assez profond pour 
contenir une flotte de 3 oo voiles. La ville est 
petite , mais assez bien bélie ; H y a 3 rues 
principales, et U plupart des maisons sont 
en briques. Les principaux édifices sont : U 
chapelle , bâtie dans le xiii® siècle , l'Iiôtel- 
de-ville , U douane et U prison ; le inah:hé 
est un enclos très-commode, bien approvi- 
sionné. Harwich possède i chantier et i ar- 
senal de marine où l'on nu fait plus que des 
radoubs urgens en temps de guerre , des bains 
% d’eau de mer et d'eau minérale artificielle. 
La pèche des huîtres et la construction des 
navires marchands en sont les principales 
ressources; il en part des paquebots pour la 
Hollande et l'Allemagne. Cette ville a le titre 
de bourg royal, cl envoie a membres au par- 
lement. 4)010 hab. 

HARWICH, comm. des États-Unis , état 


de Massachusetts, comb^ de Barnstablc , à 
a 31 . S. E de Boston. ^,980 hab. 

HARWINTON , comm. des États-Unis , 
état de Connecticut, comte de Litchfield , à 
y 1 . O. de Hartford. i,f»oo hab. 

HARYQ (EL), prov. d'Arabie, dans la 
partie S. E du pays de Ncdjed. Sa longueur 
est d'environ 4 o 1 - et sa largeur de ao 1 . On 
y compte 1 a, 000 hab. , dont 3 , 000 en état de 
porter les armes. La ville de même nom en 
est le chef-lieu. 

HARYQ (EL), ville d'Arabie, dans le 
Ncdjed; chef-lieu de prov. , h Bq I. S E. 
d'El-Dcrréyéh , par 34 “ 

30' de long. E 

H ARZ , HARTZ , H ARZGEB! RGE. groupe 
de montagnes d'Allemagne, dans le Hanovre, 
le duché de Brunswick et les Étals Prussiens . 
11 couvre, dans le premier de ces pays, une 
partie des princip. de Grubcnliagen , de Hil 
dcslicim et de Golliiiguc, et du comté de 
Hohnstein; dans le second , il se trouve sur- 
tout dans les districts du Harz et de Blan- 
kenbourg; dans la Prusse, enfin , il occupe 
une partie de la régence de Magdebourg , 
dan» la prov. de Saxe. Ce groupe a son point 
central et principal sur la llrnite commune 
de la principauté de Grubenhagen , de la 
province de Saxe et du duclié de Brunswick, 
aux sources de l'Ockcr, de la Bode et de 
l'Oder hanovrien , vers 5 i® 4 ®" N. et 

8® 10' de long. E. : c'est de là que rayonnent 
dans tous les sens les branches qui compo*cnt 
le système du Harz , système étendu qui 
couvre, suivant M. Slein , une superScic de 
1^8 I. c. Parmi ces branches, on rcm.arqiie 
surtout les suivantes ; l'une sc dirige au S. , 
et, comme le point central dont nous venons 
de parler, forme une partie fie la ligne «le par- 
tage qui sépare le bas.siti du Weser de celui de 
l'Elbe; elle rencontre, vers la som*ce de la 
Leinc, lcDiin-gcbirge,quiestla prolongation 
septentrionale du Thiiringcr-wald , et la clic 
projette au N. O. un rameau qui, sous les 
noms de Wcscr-geblrgc et de Solling , s'é- 
tend entre 1a rivière que nous venons de 
désigner et le Weser. Une autre branche 
court au N. E. , entre niolzemmc , qui ap- 
partient au bassin de l'Elbe, et l'Ockcr, qui 
«Icpcnd de celui ilii Weser ; elle devient 
bientôt un simple dos de pays que traverse 
le canal de Bruchgraben , et qui , plus au N., 
.se joint aux collines du Luiiebnrgerlieidc. 
Une troisième branche sc perle vers le N., 
entre nimcrstc cl l'Ockcr ; un peu plus i 
rO. est celle qui s'élève cuire U Lciiie et 
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rinaente. Vers TE. sc prolongent les bran- 
cbes qui séparent cnlrc eux )éi bassins de U 
Bode , de la Wipper et de l'Hclmc. Les 
sommets les plus élevés du Harz sont : le 
Brocken, de 58 1 toises au-dessus du niveau 
de la mer; le Bruebberg , de 5 o 3 toises; le 
Wormberg , de 4^0 ; le Kahlcnberg , de 364 t 
le Rammelsbcrg , de 819; et le Rosstrappe, 
de 243. Le Brocken sert à diviser pb^rsique- 
tnent cette chaîne en a parties t celle de 1*0. 
porte le nom d'Ober-Harz (Haut-Harz), et 
celle k 1 *E. celui d'Unter^Harz (Bas-Harz). 
Dans CCS montagnes , une terre grise sembla- 
ble à de la poussière d'ardoise repose sur le 
granit, qui perce souvent et parait entière- 
ment à uu à la plupart des sommets. Cette 
chaîne est célèbre par les riches mines qu'elle 
renferme , et dont les plus importantes sont 
celles de fer; les autres sont les mines d'or, 
d'argent, de cuivre, de plomb , etc., mais 
peu abondantes. On y trouve aussi des car- 
rières de marbre , de g^pse , de grès , d'ar- 
gile , et des sources salées sur plusieurs 
points. On y admire de beaux effets de la 
nature , des points do vue extrêmement éten- 
dus et variés, des rochers d'une forme ]>itto- 
resqtie, menaçant de leur chute, et des ca- 
vernes profondes et curieuses par leurs sta- 
lactites et autres cri.slallisations de fîgurc 
bizarre, et par les suites de voûtes qu'elles 
présentent : telles sont les cavernes de Bau- 
roann et de Biel. l>a première se distingue 
par sa colonne de stalactite , qu'on appelle 
harmonique à cause du son agréable qu'elle 
rend lorsqu'il tombe une goutte d'eau de la 
voûte; les rochers magnétiques d'Ilsenslein 
et de Schierla réclament aussi l'attention du 
géologue. Sur le Brocken , lorsque vers le 
matin ou le soir le spectateur est placé entre 
le soleil et un nuage, son image est réÛécliie 
dans ce nuage comme dans un miroir , mais 
plus grande et toute difforme : ce phénomène 
a été long-temps la terreur de l'habitant 
ignorant de ces montagnes, qui n'y voyait 
qu'un spectre caché dans le nuage , et qu'il 
nommait le spectre de Brocken. 

Le Haut-liarz est généralement moins ri- 
che en métaux et d'un aspect plus sauvage 
que le Bas-Harz; la chainc entière est en 
grande partie couverte de forèU oû le chêne 
et le pin SC montrent alternativement : on y 
remarque quelques belles vallées, cnlr'autrcs 
celle de l'Ocker. Le sol et le climat y sont 
peu favorables à ragriciilture ; l'Iiiver y est 
rude et de longue durée, et l'élc y procure à 
peine six semaines de chaleur. La culture des 


terres y est négligée, et ce n'est que dans 
quelques endroits qu'on récolte du blé; mais 
les pâturages sont considérables, et l'on s'jr 
adonne beaucoup â l'éducation des bestiaux. 
La coupe des bois, l'exploitation des mines 
et le travail dans les forges et les usines sont 
ensuite les principales occupations des habi- 
tans du Harz, qui sont généralement bien 
constitués et de mœurs simples. 

Le Haiii-Harz est en grande partie compris 
dans la capitainerie hanovricune des mines , 
dont le siège est à Klausthal; l'administration 
de ce pays est confiée k un directeur suprême 
qui a sous ses ordres 6 administrateurs, 3 pour 
les mines et 3 pour les forêts : ils exercent 
dans certains cas une autorité judiciaire dont 
les décisions, de même que celles des magis- 
trats des villes, ressortissent' par appel au 
tribunal de Gôttingue. On estime le produit 
des seules mines de fer de ce pays â 220,000 
quintaux : plusieurs de cet mines sont exploi- 
tées pour le compte du gouvernement; celles 
qui le sont par des particuliers paient au 
gouvernement un dixième de leur produit. 
Le Haut-Han contient 28,910 hab., qui sont 
exempts d'impûts et de service militaire, et 
jouissent de quelques autres privilèges. 

Par un partage du Harz septentrional fait 
en 1788 entre le Hanovre et le Brunswick, 
le souverain de Brunswick se contenta des 
3/7 des forêts du Haut et du Bas-Harz, et se 
réserva 3/7 du produit des mines de la por- 
tion du Bas-Han qu'on appelle la Communion 
du Han, et qui comprend les riches mines 
de RammeUberg, celles de fer et d’acier de 
riberg et les salines d'iuliushall. Cette por- 
tion du Bas-Han est administrée en commun 
par des agens nommés par les deux puissan- 
ces; on évalue à 44*^^' lixdales le revenu 
net qu'en retire chacune d'cllcs. 

Les mines du Han n'ont été ouvertes que 
dans le x* siècle par des mineurs de la Fran- 
conie : elles sont aujourd'hui l'école oû se 
forment tous les mineurs d'Allemagne. 

En 1807 le Han avait donné son nom à 
un département du royaume de Westphalic 
dont le chef-lieu était Heiligenstadl : il le 
donne encore aujourd'hui à un district du 
duché de Brunswick. 

IIABZ, dislr. du duché de Brunswick, for- 
mant la partie orient, de la div. mérid. de 
ce duché. 11 tire son nom des montagnes qui 
le couvrent, et a ù l'O. le distr. de la Lcine, 
au N. et au S. le gouv. hanovricn d'Hildcs- 
heim , cl à TE. la prov. prussienne de Saxe. 
rOckcT et riuiicrste en sont les principales 
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riviiret. Il te diviae en deux cerclai, Harz- 
burg et Seesen, et comprend ig, 84 i hab. 
Sceien en est la principale ville. 

HARZBURG, cercle du duché de Bruns- 
wick, dans la partie orient, du distr. du 
Uarz. Il tire son nom d'un château ruiné 
qui se trouve prés et au N. E. de Neustadt, 
sur le Burgherg, une des montagnes du 
Ilarz. Ce château, qui avait été fondé par 
Henri iv , en 1068 , fut détruit par le mime 
empereur en 1070, parce qu'il avait servi 
d'asile aux mécontens de la Saxe ; relevé plus 
tard, on le laissa tomber en ruine dans le 
XVI* siècle. 

IIARZÉE, village des Pajrs-Bas , prov. de 
Liège, arrond. et à 7 I. 1/3 de Huy , cant. et 
à 1 I. i/a de Ferrières. 5 g 8 hab. 

UARZGERODE, ville du duché d'Anhalt- 
Bernbourg , princip. Supérieure , chef-lieu 
de bailliage, â 10 I. O. S. O. de Bernbourg; 
entre les montagnes du HarZj à i,4oo pieds 
au-dessus du niveau de la mer. Elle est en- 
tourée d'une muraille en marbre , et renferme 
un vieux château à moitié ruiné où réside la 
commission des mines du Uarz II t'j tient 
3 grands marchés par an. 3,193 hab., en 
grande partie employés dans les mines et les 
forges des environs. 

Le bain, contient 3,687 hab. 

HARZIN, village des Pays-Bas, prov. de 
Luxembourg, arrond. et h 4 E >/4 Hu- 
bert, cant. et à I I. de Nassogne. 3 io hab. 

HAS ou HAES, ville d'Arahié, dans l'Yé- 
men , sur la limite du pays montagneux et de 
la plaine; chef-lieu du petit distr. d'Osâb-el- 
Asfal , à 7 1 . S. E. de Zebid et à 38 I. S. O. 
de Sanà. Résidence d'un gouverneur , qui y 
habite un petit fort- Elle est ouverte et peu 
considérable; les maisons, dont quelques- 
unes en pierre, sont mal bâties. 

HASBEÏA ou HASBÂYA, petite ville de 
la Turquie d'Asie , pach. et àg I. O. de Da- 
mas, et à II 1 . S. E. de Deir-cl-Camar. Elle 
est en partie peuplée de Druzes. 

HASBERGEN , village du grand-duché 
et à 6 1 . 1/3 E. S. E. d'Oldenbourg, cercle, 
baill. et à I I. N. E. de Delmenhorst. Il fait 
un assez grand commerce de bois. i ,333 hab. 

MASCARA, pays de Barbarie, yof. Es- 
ceaz. 

HASE, rivière du roy. de Hanovre, é'qy. 
Hzasz. 

HASEK, ville et port d'Arabie, dansl'Ha- 
dramaout, sur le golfe deCuria-Muria , à 43 I. 
N. E. de Dafar. On en exporte une grande 
quantité d'encens. 
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HASEL , village du- grand-duché de Bade, 
cercle deTreisam-et-IViesen, baill. et à i 1. 
E. N. E. de Schopfheim, et â 8 1 . 1/3 S. de 
Fribourg. Il y a une verrerie. 638 hab. On re- 
marque dans les environs une grande caverne 
remplie de stalactites curieuses. 

HASELMERE, bourg d'Angleterre, 
HasLZMEaa. 

HASELONE, ville du roy. de Hanovre, 
gouv. et à i 3 I. 1/3 N. O. d'Osnabrück, et â 

6 1 . 3/4 O. de Quackenbrück , cercle de 
Meppen; chef-lieu de présidial et d'une juri- 
diction urbaine , sur la rive droite de la Haase. 
Elle a I église catholique et i couvent de re- 
ligieuses. 1,555 hab. 

Le présidial contient, sans la ville, 7,086 
habitans. 

HASEN-DAGU ,‘ chaîne de montagnes de 
la Turquie d'Asie , pach. de Damas. Elle com- 
mence â la source de l'Eghin , à l'O. de Dev- 
righi, court à l'E. S. E., et se termine près 
d'Arabkir et au S. O. d'Eghin ; elle se joint 
à l'E. au Thicbeghi-dagh , et fait partie de 
l'Anti-Tauriis. 

HASENMATT, sommité du Jura, en 
Suisse., cant. et à 3 I. N. O. de Soleure, 
près et è ro: du Weissenstein. Sa hauteur 
au-dessus de l'Aar, k Soleure, est de 533 
toises. 

HASENPOTH , ville de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Courlande, distr. de Piltcn; 
è 10 1 . N. E. de Libau et à 3 g 1 . 1/3 O. N. 
O. de Mitau , sur la rire droite du Teber , à 

7 1 . de la mer Baltique. Siège d'une cour de 
justice. Il y a 1 château. 1,030 hab., dont un 
grand nombre de juifs. 

HASILOR, hundred d'Angleterre, dans la 
parties. Ev du eomté de Dorset. 1,1 3 g hab. 
Les endroits principaux sont Howborougb et 
Knowle. 

HASLACH, bourg de l'archid. d'Autri- 
che, pays au-dessus de l'Ens, quartier de la 
Mùlhj sur la rive droite de U Mùlh, à 8 I. 
O. N. O. de Freystadt et à 6 I. 3/4 N. d'Ef- 
ferding. On y fabrique une grande quantité 
de toile. 

HASLACH ou HASSLACH, ville forte du 
grand-duché de Bade , cercle de la Kinzig , 
chef-lieu de baill. ; k 4 I- 3/4 S. de Gengen- 
bach et à 6 1 . 3/4 S. S. E. d'Offenburg, sur 
la rive gauche de la Kinzig. Elle est entourée 
de murs flanqués de tours et renferma i fa- 
brique de vermicelle , i blanchisserie de 
cire, 3 moulins a huile, i moulin k scie, plu- 
sieurs corroieries en maroquins, et 3 forges; 
on y fabrique aussi des pompes & feu et des 
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voitures. U H y licut aunueUement 5 grands 
marches , pour bestiaux, i , 3 oo hab. 

Le bailliage renferme 7^578 bab. 

HASLAU, village paroissial de Bohème, 
cercle et à 7 1 . 3/4 O. d'Elubogen, dislr. et 
à a 1 . l/a N. O. d'Egcr, prés de la source de 
l'Klslcr'Blanc. il j a 1 château et 1 manu* 
facture d'étoffes de coton , et dans les envi- 
rons une carrière aboudaute. 

HASLAU (ALTëN), bourg de la Hesse- 
Electorale, prov. de Hanau, cercle, baill. 
et il 1/4 de 1 . S. £. de Gclnbausen; sur 1 a 
rive droite d'un ruisseau , tributaire de la 
Kinzig. Il a I église lutliérieune et 1 réfor- 
mée. 4^^ cultive la vigne sur sou 

territoire. 

HASLE, ville de Danemark, diocèse de 
Seeland, sur 1 a cèle oCcid. de TUe Born- 
holm, à a 1 . N. de Ronne. Elle a 1 église et 
1 magasin de vivres et de munitions. Son 
port est mauvais. 1,700 hab. , occupés de la 
pèche et du cabotage* 

HASLEMERE ou HASELMERE, bourg 
d'Angleterre , comté de Surrey , hundred de 
Godalming, à 3 1 . i /4 S. S. E. de Famham, 
et à 4 h l/a S. S. O. de Guildford. 11 était 
plus considérable qu'il ne l'est à présent ; de 
5 églises paroissiales il n'y en a plus qu'une. 
H a deux moulins à papier. Haslemerc a le 
titre de bourg royal et envoie deux membres 
au parlement. 887 hab. 

HASLI (OBËR ) ou OBER-HASLE , vallée 
de Suisse , dans la partie S. E. du canton de 
Berne, sur les frontières de ceux d'Unter- 
wald et d'Uri Elle s'étend, on forme d'arc , 
du S. O. au N. O. , en passant par l'E. , de- 
puis la crête des Alpes Bernoises jusqu'au lac 
de Brientz, sur un espace de 10 1 . , et est 
resserrée par de hautes montagnes , excepté 
vers le lac, où elle présente une petite plaine ; 
elle est traversée par une route tiès-fréquen- 
téc , qui , tracée par le mont Grimsel , con- 
duit dans le Valais, et de là en Italie. Cette 
vallée, arrosée par l'Aar, qui s'y grossit de 
quelques cours d'eau débouchant de vallons 
latéraux, offre une grande variété de sites 
admirables et de beautés naturelles entr'au- 
très, nombre de cascades, parmi lesquelles 
on remarque celles du Reiclienbacli , vers 
l'issue de la vallée. Ce pays est abrité des 
vents du nord : aussi les cultures des climats 
tempérés y réussissent-elles à merveille, et 
un grand nombre d'arbres fruitiers, de hêtres 
et de noyers y ciitrcliciiiient une vcnturc 
toujours fraîche. Ses belles prairies cl scs 
pâturages alpestres nourrissent 14,000 lélcs 


de bétail de toute espèce : U s'y fabrique 
3,000 quintaux de fromage par an , cloot la 
majeure partie est exportée , aussi bien que 
beaucoup de bestiaux , de peaux de cha- 
mois , de blaireaux cl de renards ; le» prin- 
cipales importations consistent en blé , vin , 
sel , objets manufacluiés et denrées colonia- 
les. Celte vallée, l'une des plus ioléresoantes 
de la Suisse, est visitée par un grand nombre 
d'étrangers dont le séjour est une source de 
bénéfices. 

L'Ober-Hasli donne son nom à un bail- 
liage qui renferme 5,519 babilans , répartis 
en 3 paroisses : Gadmcn, GulUnen , et Mej- 
riugeu , administrées par un préfet choisi 
parmi les babilans et nommé par le conaeil 
souverain de Berne. La population y a dou- 
ble depuis un siècle : cet accroissement , 
beaucoup trop fort pour les ressources du 
pays, est la cause d'une grande misère et des 
émigrations. 

Les habitans de cette contrée se distin- 
guent des autres Suisses par leur langage , 
leur haute stature, la beauté de leurs traits , 
leurs mœurs parliculières et leur anlent 
amour de la libeiié. Une ancienne tradition 
du pays les fait descendre d'une colonie 
suédoise qui se serait établie dans celte 
vallée au siècle : on retrouve en effet dans 
leur langage des mois purement suédois. 

Avant les derniers changemens arrivés en 
Suisse ces peuples jouissaient de grands pri- 
vilèges dont ils étaient redevables à leur 
réunion volontaire , en i 334 , aux Bernois , 
qui les aidèrent à s'afi'ranchir du joug des 
Weissenbourg, seigneurs et baillis impériaux 
du pays. 

HASLINGDEN, ville d'Angleterre, comté 
et à 10 1 . 1/4 S- de Lancastre, et à 5 I. 
3/4 N. N. O. de Manchester; dans une val- 
lée , près de i'irwell , sur le canal de son 
nom , qui se joint vers le S. à celui de Bury 
et vers le N. à celui de Lecds-el-Liverpool. 
Elle est assez bien bâtie. 11 y a 1 église pa- 
roissiale , a chapelles pour les non-confor- 
luistes, cl des manufactures de lainage et de 
tissus de cotou Ûorissantes. 6,595 hab. 

HASNON, village de France, dép. du 
Nord, arroiid. et â a 1 . a ^3 N. O. de Valen- 
ciennes, cant. cl à 3/4 'le 1 . S. O. de Suint- 
Amand'IcS'Eaiix , sur 1 a rive di*oite de la 
Scarpe. On y prépare du chanvre et du lin, 
dont on fait commerce. H y avait autrefois 
iiuc riche abbaye de bénédictins , fondée 
Cil C70 pour l'un et l'autre sexe , et dont les 
cotivciis étaient contigus : la princesse Hcr- 
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mentrude , 611e de Charles-le-CbauTC , fut 
«bbose de cette nuiaon dena le ix* aiècle. 
a, 060 bab. 

HASPARRËN , bourg de France, dép. 
dca Baaaea-P/rénéca, arrond. et à 4 S- Ü. 
de Bayonne, et à 3 1. E. d'Uataritz; cbcf- 
lieu de canton. Il a ploaieura tanneriea, mé- 
giaacriea et cbamoiaeriea , qui ont de graiida 
déboucbéa en Eapagne ; commerce conaidéra- 
ble de bcatiaux. On extrait , prèa de l’égUae , 
une terre 6nc propre k tenir lieu de tripoli. 
4,670 bab. 

UASPENGAU , petit pays des Pays-Baa. 
yojr. HxaaATX. 

UASPRES , bourg de France, dép. du 
Nord , arrond. et à 3 I. i/4 S. O. de Valen- 
ciennes, cant. et i I I. a/3 E. S. E. de Bgu- 
cbain , sur la Selles. Il y a une genièrrcric. 

3,574 

UASSAIl ( EL ) , amas de ruines de la 
Nubie, territ. et à 4 I. E. N. E. de Cbendi, 
prèa de la rire droite du Nil. Il y a auui des 
ruines de ce nom, prèa de la riredroitc du Nil , 
à 3 5 1 . au-dessous, dans le territoire de Barbar. 

UASSALAT (EL), bourg de Nubie, pays 
et à 1 1 1. 1/3 S. S. E. de Halfüy ; près de la 
rire droite du Babr-el-Azrak ,39!. i/a au- 
dessus du conBuent de cette ririère arec le 
Babr-el-Abiad. 

HASSAN , rille de rUindoustao , état et 
anc. proT. de Maissour, aoubah de Patana, 
à 19 1. N. O. de Seringapatam. 

HASSAN-ABAD , bourg de Perse , dans 
riréc-Adjémi , à 4 I. S. E. de Cazbin, sur 
la grande route qui ra de cette rille à Téhé- 
ran. 4o maisons. 

HASSAN-BATRIC , village de la Turquie 
d'Asie , pacb. de Maracb , sandjaL et à 7 1. 
N. O. de Malalia , et è 33 I. S. E. de Siras. 
Il est misérable et habité par un peuple dont 
les mœurs , dit-on , sont infâmes , et dont on 
ne connaît pas la religion. 

UASSAN-CALÉH, Tnaonosiopous, rille 
de la Turquie d'Asie, pacb. et à 5 1. iy'4 E. 
d'Erze-roum; près de la rire gauche de l'A- 
ras, sur la pente occid. d'une colline terminée 
par un rocher sur lequel est bâtie une forte- 
resse en bon état. Cette ville est entourée de 
murailles. L'Aras y est traversé par un pont 
presqu'en ruine , près duquel il y a des eaux 
minérales renommées. Environ 5, 000 bab.. 
Turcs et Arméniens. 

La vallée qui l'entoure est très-large et 
bien cultivée en grains. 

HASSAN-CALËSSI, ville et golfe de la 
Turquie d'Asie, Assxh-Kzlàsi . 
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UASSANE, HASSANA ou IlE DU PAIN 
DE SUCRE , Ile du golfe Arabique , près des 
côtes de l'Iledjaz, en Arabie , à 3a I. N. O. 
d'Yanbo, par a5° 4' de lat. N. et 34° 54' de 
long. E. Elle est habitée par des Bédouins , 
qui ne subsistent que du transport des mar- 
chandises entre Yanbo et Cosséir. La navi- 
gation entre Suez jusqu'à cette Ile est consi- 
ilérée comme la plus dangereuse du golfe 
Arabique. 

UASSANONLIS , tribu kurde de la Tur- 
quie d'Asie , pacb. de Racca , près de la rive 
gauebe du Djullab , par 36° 35’ du lat. N. 

HASSAN-PACHA PALANKA , bourg et 
fort de la Turquie d'Europe , en Servie, san- 
djak et à 9 I. S. de Semendria , et à i4 I. 

N. de Kragojevatz ; à quelque distance de la 
rive gauche de l'Iessava. Il y a des eaux mi- 
nérales et des bains. 

HASSAN-TCHELEBI, ville de la Turquie 
d'Asie, pacb. , saudjak et à 33 I. S. E. de 
Sivas, au milieu de montagnes. 

HASSÂNYÉH , tribu arabe de la Nubie, 
répandue dans le pays au N. E. du désert de 
Bahiouda et limité à l'E. et au N. O. parle Nil , ' 
dansson cours de Cbendi au Vieux- Dongolab. 

UASSARI, rivière de Colombie , dép. de 
l'Asuay (Nouvelle-Grenade). Elle coule du 
N. au S. , et se joint à la Morufta, par la rive 
gauche, à 18 I. S. E. de Macas, après un 
cours d'environ i5 I. 

HASSE , station de la caravane sacrée qui 
se rend de Damas à La Mecque, à travers les 
déserts de Syrie et d'Arabie. Elle est sur les 
confins de la Syrie , à 37 1. N. E. de Karak 
et à 55 I. S. de Damas. 

IIASSEL , grande forge de Norvège , dio- 
cèse d'Aggershuos , bain, de Buskerud ; sur 
la rive droite du Drammen clv , à 10 I. O. 

S. O. de Christiania et à 6 I. N. E. de Kongs- 
berg. Elle livre annuellement 3,6oo quin- 
taux de fer brut, 4,35o de fer en barres et 
a,5oo de fonte. 

IIASSELFELDE , ville du duché de Bruns- 
wick, disir. et à 3 1. 1/4 S. O. de Blanken- 
bqurg, chef-lieu de cercle; sur le versant 
d'une montagne du Harz', au bas de laquelle 
coule le Hassel. Elle est bien bâtie , et pos- 
sède une église et un hôpital. 11 s'y tient un 
grand marché par an. 1,570 bab. 

Le cercle contient 4<9a3 bab. 

HASSELÛE, Ile du Danemark, diocèse de 
Laaland , dans le Guldborysund , qui sépare 
nie de Falster de celle de Laaland , un peu 
au S. de Nyekiübiog. Elle a environ 1 I. de 
longueur sur 1/3 I. de largeur. 
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HASSELOE , ile à l’entrie de la baie de 
Fiykotping, en Suède, préfecture et é i 1. 
1/3 S. E. de Nykoeping, haerad de Rœnœ. 
11 y a un fort. Les navires y acquittent un 
droit de péage à l'entrée et à la sortie de la 
baie. 

HASSELT, une des lies Lofoden, dans 
l'océan Glacial arctique, sur la cdle N. O. 
de Norwoge , diocèse et baill. de Nordiand; 
entre l'ile Hindoen et celle de Langoen , dont 
elle est séparée par le détroit de son nom. 
Elle a 3 I. de longueur et i I. i/a dans sa 
plus grande largeur. Il y a une église. a,5y i 
babitans. 

HASSELT , ville des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg; chef-lieu d'arrondissement et de 
canton , à 4 k N. N. O. de Tongres et à 5 I. 
■ /a O. N. O. de Maestricht, sur la Demer. 
Siège d'un tribunal de 1'* instance et rési- 
dence d'un receveur particulier des finances. 
Lat. N. So° 55'. Long. E. 3° 7'. Elle est as- 
sez bien bitie , et a un collège , des fabriques 
de dentelles , de tabac et de chicorée ; des 
distilleries, des savonheries, des tanneries et 
des moulins à garance. Le commerce en eau- 
de-vie de grains, et en tabac et garance, 
cultivés dans les environs, est assez impor- 
tant. Cette ville nomme deux députés aux 
états de la province. Elle a vu naître l'histo- 
rien Mantelius. 6,658 hab. 

Hasselt fut entouré de murs en ia8a; il 
fut , en 1 56y , le tbéitre d'une révolte ten- 
dant à substituer le culte réformé k la reli- 
gion catliolique, et que l'évéque de Liège 
apaisa par la force. 

L'arrondissement de Hasselt se divise en 
6 cantons : Beringen, Hasselt, Herck-la- 
Villc, Looz, Peer et S'. Trond. H renferme 
101 communes et 76,000 hab. 

HASSELT, ville des Pays-Bas, prov. d'Over- 
Yssel, arrond. et à a I. N. de Zwolle, et à 
3 I. E. N. E. de Kampen ; chef-lieu de can- 
ton, sur la rive droite du Zwarte-water. Elle 
est fortifiée ; un commandant de place de 
3'^ classe y réside. Elle est assez bien bâtie , 
et communique, par un canal, à Kampen. 
Il y a I église référrnée , i catholique et i 
hdtel-de-villc dans lequel on admire un beau 
tableau du Dujardin. i,4ÿo hab. Les envi- 
rons renferment des fours à chaux et de gran- 
des tourbières. 

HASSENAYÉ, tribu de la Nubie. /'o_y. 

HassÀntéu. . 

HASSENVATH, bourg des ÉUts Prus- 
siens, prov. du Bas-Rhin, régence et à 3 I. 
1/4 E. d’Aix-la-Cbapellc , cercle et à 3 I. 1/4 


O. de Dùreni 1,100 hab. On exploite aux en- 
virons des mines de bouille , et il y a des 
usines à fer. 

UASSER, ville de l'Hindoustan. y oyez 
Acava-CHoa. 

HASSERODE , village des États Pnusiens , 
prov. de Saxe, régence et â i 5 I. i/a S. O- 
de Magdebourg , et à 6 I. 1/4 O. S. O. d'Hal- 
berstadt ; cercle d'Osterwieck , sur l'Hol- 
zemme. Il y a des fabriques de bleu de Prusse. 
900 hab. 

HASSFURT, ville de Bavière, cercle du 
Mein-lnférieur ; chef-lieu de présidial , et siège 
d'une chambre fiscale et d'une administration 
forestière, à ii I. 1/4 N. E. de Wurtzbonrg 
et k 8 1 . O- N. O- de Bamberg. Elle est en- 
tourée de promenades et de jardins , et a un 
faubourg. a,ooo hab. 

Le présidial contient 8,980 hab. 

HASSIA, ville de la Turquie d'Asie, en 
Syrie, pach. et k a6 I. N. E. de Damas. 

HASSLACH , ville du grand-duché de Bade. 
yoy . Haslacb. 

HASSLACH, village de Bavière, cercle du 
Rhin, distr. et k 3 1 . O. N. O. de Spire, etk 
5 I. N. N. E. de Landau, cant. de Neustadt. 
a, 85 o hab. s 

HASSLEBEN, bourg du grand-duché de 
Saxe-Weimar, princip. et k 6 1 . N. O. de 
Weimar, cercle de Weimar-Iéna , baill. de 
Gross-Rudestedt ; k 3 I. N. d'Erfurt, -sur 
l'Dnstruthbach. Il a un château et plusieurs 
tisseranderies. Il s'y tient 3 marchés par an. 
1,000 hab. 

HASSMERSHEIM, village du grand-duebé 
de Bade, cercle du Necker, baill. et k a 1 . 
i/a S. S. O. de Mosbach, et k 8 I. 3/4 E. S. 
E. de Heidelberg , sur la rive gauche du Nec- 
ker. 1 , 3 oo hab. 

HASSODURVA, ville de l'Hindoustan an- 
glais , présidence de Madras , anc. prov. de 
Malabar, distr. de Tcherical. 

HASSON VILLE, hameau des Pays-Bas, 
prov. de Luxembourg, arrond., cant. et k 1 I. 
de Marche. On trouve de la chaux carbona- 
tée dans les environs. 

HASTENBECK, village du roy. et du 
gouv. de Hanovre, princip. de Kalenberg; 
chef-lieu d'une juridiction patrimoniale , k 9 1. 
S. O. de Hanovre et k a 1 . S. E. de Hameln. 
Il est célèbre par la victoire que les Français, 
sous les ordres du maréchal d'Estrées , rem- 
portèrent dans les environs, le 3 i juillet 
1757, sur les Anglais, commandés par le 
duc de Cumberland. 35 o hab. 

HASTIÈRE-LAVAUX, village des Pays- 
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Bas, prov. de Namiir, arrond., cant. et à 
1 I. 3/4 de Dînant. Il jr a i papeterie. 38a 
liabitans. 

HASTIÈRE-PAR-DE-LA, village des Pays- 
Bas, prov. «le Namur, arroml. et à il. 3/4 
de Dînant, caot. el à i 1. de Beauraing. 1^3 
habiUns. 

HASTINGS, ville et port d'ÂDgleterre , 
comté de Sustex, râpe de son nom , hundred 
de BUdsIow, à a 1. S. O. de AVinchclsea et 
à ai 1. E. deCliichester; sur le Pas-de-Calais. 
Lat. W. 5o° 5a' lo". Long. O. i® 49^ ^ 
Vue de la mer, Taspect en est admirable : 
elle s'élève en amphithéâtre sur la cdte, et 
est dominée au N. O. et au N. E. par des 
montagnes. Elle est petite et consiste en deux 
rues principales bien pavées qui s'étendent 
du N. au S. et sont divisées par un ruisseau 
dont l'eau est très-bonne et sert k tous les 
besoins des liabitans. 11 y a plusieurs belles 
maisons, a églises très-anciennes, i hôtel* 
de-ville, i douane, a écoles privilégiées et 
X gratuite pour les soldats. Le port esté peu 
près comblé et ne reçoit plus que des pécheurs 
et un petit nombre de cabotiers; il est dé- 
fendu par un fort et par plusieurs batteries. 
La contrebande est assez active sur ce point. 
On construit dans cette ville un grand nom- 
bre de bateaux destinés au cabotage ; elle 
alimente en partie le marché de Londres de 
poisson. L'agréable situation et la salubrité 
«Je cet endroit y attirent un grand concours 
de monde dans la belle saison pour y pren- 
dre des bains de mer. Hastings a le titre de 
bourg ro/al et envoie deux membres au par- 
lement. 5,o85 bab. 

Les environs olTrcnt des sites très-pittores- 
ques et des promenades agréables. Les roches 
de la côte consistent en couches alternes de 
grès et d'argile, plus ou moins chargées 
d'oxide de fer et de matière végétale carbo- 
nisée. On voit les restes de l'ancien château 
d'Hastings sur un rocher escarpé, à TO. de 
la ville : dans les fouilles qu'on vient d'y 
faire, on a découvert, dans une salle voûtée, 
trois tombeaux antiques en pierre; mais rien 
n'indique l'époque de leur construction. 

Hastings est célèbre par le débarquement 
de Guillaume, duc de Normandie, et par 
la victoire signalée que ce conquérant rem- 
porta près de U, en io66, sur Harold, roi 
d'Angleterre , qui y perdit la couronne et 
1a vie. 

HASTINGS, comté du Haut-Canada, dans 
la partie mérid. du distr. de Midland, près 
du bord sept, du lac Ontario. 
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HASTINGS, fort de l'HindousUn anglais, 
présidence du Bengale, anc. prov. et & a4^- 
S. E. deBahar, et a environ 1 1. E. deTcbaki, 
distr. de Boglipour, à l'entrée d'un défilé. 
Le gouvernement anglais a négligé les forti- 
fications et retiré la garnison. 

HASTINGS, rivière de la Nouvellc-Hol- 
lande , dans la Nouvelle-Galles méridionale, 
comté d’Ayr. Elle prend sa source dans un 
distr. montagneux, par 3i® u4' 

149® 34' de long. E., coule de 1*0. à TE., et 
se jette dans le Grand-Océan austral, par le 
port Macquarie, après un cours d'environ 
ao 1. La vallée qu'elle arrose , dans la partie 
supérieure de son cours , est entourée de 
montagnes élevées, parmi lesquelles on dis- 
tingue le Sea-view-hill. Elle est navigable 
pour de grands bateaux depuis son confluent 
avec le King's-river, sur une longueur d'en- 
viron 4 !• 

HASTINGUES, bourg de France, dép. des 
Landes, arrond. et à 4 1* S- O. de 
Dax, cant. ctè 3/4 de I. O. S. O. de Pcyrc- 
horade« près du gave de Pau. 960 hab. 

HASVEL, ville et port d'Arabie, dans 
l'Hadramaout, sur 1a côte mérid., è 7 1. O. 
du cap Furtach et à 17 1. N. E. de Kecbim. 
Oo en exporte de l'encens et d'autres pro- 
ductions de l'Arabie. 

HAT AB, rivière de Barbarie, Hàt- 

TAAB. 

HATA-HOTÜN, tUIc de Chine, prov. de 
Ching-king, a a5 l. N.E. de la ville du dép. 
de Foung-thian ; sur la petite rivière de son 
nom, qui se jette dans l'Yégué-pira, affluent 
du Pira-mouren. 

HA-TCHOU ou HA-TCHIEU, rivière du 
Boutan , dont la source est inconnue et qui 
se réunit au Tchin-tebou , par la rive droite, 
près de Gatc-Gomba , à 10 1. S. S. O. de 
Tassisudon. Les Boutaniens donnent le nom 
de Joum-tchou à l'endroit où se fait cette 
jonction. 

HATCHY (BIG), rivière navigable des 
États-Unis , état de Tennessee. Elle prend 
sa source dans le comté de Mac-Nairy, coule 
au S. , puis au N. 0. , traverse les comtés de 
Hardiman, Haywood et Tipton, et se réu- 
nit au Mississipi, par la rive gauche, vers 
35® 3o' de lat. N. , après un cours d'environ 

45 1 . 

HATCOL, Hatcoulj ville de l'Hindoustan 
anglais, présidence du Bengale, anc. prov. 
de Babar, distr. de Sarun; sur le Bogmotty, 
à a8 I. N. de Patna. 

HATFIELD ou BISHOFS- HATFIELD 
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bourg d*Anglctcrre , comté et à a I. 1/4 O. 
S. O. de Hertford, et à a I. E. de S*. Albans, 
hundred de Broadwater ; près de la rire droite 
de la Lea. L'église est d'une belle construc- 
tion; il y a un beau château, il s'y tient a foi- 
res par an. 3,3 1 5 hab. 

HATFIELD, village d'Angleterre, wesl- 
riding du comté d'York, wapentake deStraf- 
forth et Tickhill, à a 1. 1/4 N. E. de Don- 
caster et à i 1. S. O. de Tborne. 11 est grand 
et bien bâti. Guillaume de Hatfield , second 
nu d'Édouard 111, y est ne. La paroisse con- 
tient a,64a bab. 

La forêt de Hatfield était considérable ; 
mais comme le terrain en était très-maré- 
cageux , on l'a en partie abattue pour en 
opérer le dessèchement; ces travaux ont fait 
découvrir des monnaies romaines à l'efiigie 
de Vespasien, des haches, des marteaux et 
autres objets. 

Uatfîcld est célèbre par la bataille que se 
livrèrent dans les environs , l'an 633 , Edwin , 
premier roi chrétien de Norlhumbrie, Cad- 
wallo , roi de Galles , et Penda , roi de Mer- 
cie , dans laquelle Edwin fut défait. 

HATFIELD, comm. des États-Unis, état 
de Massachusetts, comté de Hampshire, au 

N. de Northampton et à aS 1. O. de Boston ; 
sur la nve droite du Connecticut, qu'on y 
passe sur un pont. 11 y a une mine de plomb 
dans la partie occidentale. 8a3 liab. 

HATFlELD-BROAD-OÂK,\illage d’An- 
gleterre, comté d'Essex , hundred d'Harlow, 
à I 1. l/a E. S. B. de Bishopseta 4 !• N. O. 
de Chelmsford. C'était avant la conquête un 
domaine rpyal ; il fut dans la suite bourg â 
marché. L’église est gothique, et renferme 
un monument curieux en mémoire de Robert 
Vere, premier comte d'Oxford. 11 s'y tient une 
foire par an. La paroisse contient i ,693 hab. 

HATHAZ , bourg de Hongrie. Hx- 
cnxz. 

HATHERLEIGH, bourg d’Angleterre, 
comté de Dcvoii, hundred de Black-Torring* 
tou, à G I. S. de Barnstable et à 9 1. O. N. 

O. d'Exeter. 11 y a des manufactures d'clolTtis 
de laine. 11 s'y tient 3 foires par au. 1,499 
habilans. 

HATIIER- SAGE , paroisse d'AnglcIerre , 
comté de Derby, huudrcd d'Iligh-Peak, à 
3 1. 3/4 N. de Bakewelt et a 3 1. O. S. O. 
de Shelfield. On y exploite une carrière de 
pierre meulière d'une qualité supérieure. 
1,856 hab. 

hA -TIEN, ville cl princip. de l'empire 
d’An-uam. Cavcao. 


HATINGHEN, village de France, dcp. 
du Pas-de-Calais, arrond. et à 3 1. 1/4 S. S. 
E. de Boulogne, caiit. et à t 1. 1/4 S. O. de 
Sainer , près de la forêt de Tingry. 3oo hab. 
11 y a des carrières de marbre dans les en- 
virons. 

HÀTLAH , //u(/o/>, ville de L'Hindoustan 
anglais, présidence du Bengale, anc. prov. 
et à 60 1. S. O. d'Allah-abad ; près de la 
rive droite du Sonar, à aa l. S. de Tchat- 
terpour. 

UATLE-OE , Ile de la mer du Nord , sur 
la cOtc occid. de Norwège , diocèse et à 1. 
N. de Bergen , baill. de Bergen mérid., par 
61*^ ai' de lat. N. et a° 4*^' long. E. Elle 
a a 1. l/a de long sur a de large. 

HA-TO-K.1ANG , fleuve de Chine et de 
l'empire d'An-nam. ^or. Saho-xoÏ- 

HATOUN-ILI ou KHATOUN-lLl , wülc 
delà Turquie d'Europe, en Bulgarie, san- 
djak et à 4'^ !• S. de Sîlistri, et â a4 !• N. 
N. E. d'Andrinople ; chef-lieu de juridiction. 

HATOVIEJO , ville de Colombie (Nouvelle- 
Grenade), dcp. de Cundinamarca. Lat. N. 
6° aa'. Long. O. 77® 58'. Elle est à 744 lo<- 
ses au-dessus du niveau de la mer. 1^44^ 
habitant. 

HATRAS , ville de THindousUn anglais , 
présidence du Bengale , anc. prov. d'Agrah , 
distr. et à I I. S. d'Alighor. Elle est entou- 
rée de murailles en torchis précédées d'un 
fossé à sec ; 1a forteresse qui la défend est un 
* rectangle garni de au bastions , entouré d'un 
fossé à sec de 80 pieds de profondeur et de 
lao de largeur. 11 y a aussi un fort qui ren- 
ferme le château de l'ancien zemindar, ainsi 
que Ici principaux monument. 

Lorsqu’en i8o3 les Anglais envahirent le 
Douab, le puissant zemindar de cette ville 
fit quelque diÜiculté de payer le tribut au- 
quel il avait été taxé \ les Anglais s'emparèrent 
alors de la ville et de la forteresse , ce qui 6t 
une telle impression sur les autres zemindars 
rebelles du Douab, qu'ils se soumirent et li- 
vrèrent leurs forts. 

HATRIVAL, village des Pays-Bas , prov. 
de Luxembourg , arrond. , cant. et à 3^4 
1. de Hubert. 4A0 hab. Le territoire ren- 
ferme de 1a tourbe. 

HATSCHIN, ville de Russie, en Europe. 
f^or. Gaimm. 

UATSTATT, bourg de France, dép. du 
Haut-Rhin, arrond. et à 1 l. 3/4 S. S. O. 
(te Colmar, cant. et à 1 1. i/3 N. de Rouf- 
fach , sur la rive gaucho de la Lauch. 960 
habitans. 
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HATSZEO , boprg et vallée de Transylva- 
nie. f'o}-. Uomse. 

HATTAAB ou HATAB, rivière de Bar- 
barie, dans la partie occid. du roy. de Tunis. 
Elle coule au S. O. , et l'on présume qu'elle 
se réunit il la Medjerda. 

HATTAH, ville de l'Mindoustan. 

Hatuii. 

B.ATXEM , ville des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre, arrond. et à la I. i/a N. M. E. 
d'Arnhem ; chef-lieu de canton , près de la 
rive gauche de l'Ysscl. Lat. N. 5a" a8' 49*- 
Long. E. 3° ^ portes', i église 

d'une belle architecture , i hôtel-de-ville , 
■ poids-public et I collège. On y fait commerce 
de bestiaux et de tabac. Il s'y tient plusieurs 
marchés par an. Elle envoie un député aux 
étals Je la province, aoo liab. Les environs 
renferment quelques moulins à huile et des 
tuileries ; on y cultive le tabac. 

Uatlem a été plusieurs fois la proie des 
flammes, notammenten >4'a9, i5o4et iSiy. 

UATTEMERBROEK , village des Pays- 
Bas , prov. de Gueldre, arrond. et à i3 I. i/a 
d'Arnhem , cant. d'Hattem. 

IIATTEN , village de France, dép. du 
Bas-Rhin, arrond. et à 3 I. i/a S. de Weia 
sembourg , cant. et à i I. 3,3 E. S. E. de 
Soullz-sous-ForéIs. Foires, le i" lundi de 
mars , les mardis après la S*. Marc et la S*. 
Michel et le i” mercredi de juillet, pour 
draps , rouennerie , bonneterie , poterie, etc. 
i,6oo hab. On y cultive la navette en grand, 
et on trouve de la terre à potier sur son ter- 
ritoire. 

HATTEN, village du grand-duché et à 31. 
i/3 S. S. E. d'Oldenbourg, cercle de Dclmen- 
borst, baill. et à a I. a/3 N. M. O. de Wil- 
deshausen. 1,887 hab. 

HATTENHEIM, village du duché de Nas- 
sau, baill. et à a/3 de I. O. S. O. d’Eltville, 
sur la rive droite du Rhin. Il y a une maison 
Je correction et un hospice d'aliénés. 880 
bah. On récolte d'excellent vin dans les en- 
virons. 

HATTEN VILLE, village de France , dép. 
Je la Seine-luférieure , arrond. et à 3 I. i/a 
0. N. O. d'Yvelnt,cant. et à i I. O. de Fau. 
ville. 1,100 biib. 

UATTERAS, cap do Euu-Unis , éUtde 
1 a Caroline du Nord, sur rAtlantique j au 
lotnmei d‘un angle formé par deux parties 
<l'une ile longue et étroite qui ferme au S. E. 
le PamUco-sound. Lat. N. 35” 3o^. Long. 

77® 54^ 4^'^- un des caps les plus 

*iangcrcu.\ des États-Unis ; il est enTiroiiné 


lOf) 

d'écueils et de bas-fnnds. Au N. , il y a an 
bon mouillage de 4 à 5 brasses, lios coups de 
vent et les orages sont très-fréquens près de 
ce cap pendant une moitié de Tannée; on a 
établi un pliare au N. O. 

HATTERSHEIM , bourg du duché de 
Nassau, baill. et à 1 1. 1/4 S. O. de llorbst, 
et à 3 1. l/a N. E. de Mayence , sur le Gul- 
denbach , affluent du Mein. 635 bab. 

HATTIA , lie de THindoustan anglais , pré- 
sidence cl anc. prov. du Bengale, distr. de 
Tchittagnng ; vers Tembouchure de la Megna 
et du Gange, a TE. de Tlle de Deccan-Cha- 
bazpour et à TO. de celle de Sondyp. Elle a 
environ 6 1. de longueur sur 4 largeur , et 
rit entourée do bancs de sable qui en ren- 
dent Tsiccès diflicile. Cette Ile basse paraît 
avoirété formée des alluvions du Gange et de 
la Megna ; elle est en partie couverte dVaa 
dans les grandes marées, et le climat y est 
malsain. Elle est fertile en blé, et le gouver- 
nement y a établi des salines considérables; 
mais elle manque d’eau potable. 

Des pirates portugais prirent possession 
de cctlc île en 1607 et la conservèrent quel- 
ques années ; elle leur fut enlevée par le ra- 
djah d'Aracan , auquel elle fut prise en 1664 
par le nabab Chaista-kban. 

HATTINGEN , ville des États Prussiens, 
prov. de A^'estphalic , régence et à i3 1. O. 
d’Arenaberg , cercle et à a 1. 1/4 S. de Bo- 
chum , .sur la rive gauche de la Ruhr. Elle a 
3 églises pour differentes communions ,et det 
fabriques de draps , de bas , de siamoises et 
de divers ouvrages en fer et en acier, a, 638 
bab. On exploite des mines de bouille dans 
les environs. 

HATTMATT, village de France, dép. dti 
Bas-Rhin , arrond. , cant. et à 1 1. a/3 N. E. 
de Sas'eme , et à 7 I. 1/4 N. O. de Strasbourg, 
sur le Zintzel. Il y a une fabrique considé- 
rable d'acier. 4^^ 

HATTON -CH.lTEL, village de France, 
dép. de la Meuse, arrond. et à 6 I. N. N. 
E. de Commcrcy , cant. et i i;'4 do I. N. do 
Vigneulles-lès-Halton-Chélel. lly a plusieurs 
papeteries. i,i4o hab. 

UAITUNS-HEADLAND, Ile de la Nou- 
velle-Bretagne. yoj-, RÉSOLOTIOa. 

HATVAN , bourg de Hongrie , comitat de 
Ueves, marche de Gyùngyôs, à lo 1. £. S.£. 
de Vatzen et à ii I. 3/4 E. N. E. de Pest, 
sur la rive gauche de la Zagyva. Le prince 
Grassalkovics y possède un superbe ch&tean. 
Il y a I église catholique et i manufacture 
de draps; il s'y tient des marchés de che- 
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vaux , dont on élève un grand nombre dans 
le pays. La population est composée d'Alle- 
mands, de Uongrais et d'Esclavons. Les Au- 
trichiens prirent ce bourg sur les Turcs en 
i 594 ^ et y commirent de grandes cruautés. 

HATZFËLD , ville du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt , prov. de la Hesse-Supë- 
rieurCfdislr. et à al. i /4 O. de Batlcnberg, 
et à G 1 . i/a N. O. de Marbourg, sur la rive 
droite de l'Eder. Elle est ancienne et murée; 
on y fabrique de la ferronnerie et du papier, 
et il %'y tient 3 grands marchés par an. Elle 
donne son nom à une ancienne famille. 890 
habitans. 

HATZFËLD , en hongrais Ztomboijr , 
bourg de Hongrie , comitat de Torontal , 
marche de Nagjr-Saint-Miklos , è 8 1 . 3/4 O. 
de Temesvar et à 19 1 . i/a N. E. de Peter- 
var. 11 est habité en grande partie par des 
Allemands. 

HAÜ , bourg d'Égjpte. yoy\ Hou. 

HAUBOURDIN , bourg de France, dép. 
du Nord, arrond. et à 1 1 . i/a O. S. O. de 
Lille ; chef-lieu de canton, sur le canal de 
Douai à Lille. 11 j a 1 école de commerce , 

1 Glature de colon , 1 fabrique de blanc de 
céruse , 1 raffinerie de sel , 1 genièvrerie et 
des tanneries. 1,922 hab. 

HAUD, bourg considérable d'Arabie, 
dans TYcmafi, pajs d'Hachid-et-Dekil , à 
10 I. S. O. de Barrad et à 21 I. N. N. E. de 
Chamir, entre les deux hautes montagnes 
d’Adjemar et de Romiet. 11 est entouré de 
murailles. 

HAUEISEN , village de la princip. de 
Reuss-Lobenslein-Ebersdorf , baill. et à i 1 . 
N. E. de Lobenstein , sur la rive droite de la 
Saale. Il y a 1 rh&teau , des forges avec 3 
martinets et 1 fabrique de vitriol. 

HAUENSTEIN , ville du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen , baill. 
de Waldshuth , à 8 1 . 1/2 E. de Lorrah et a 
i 3 I. 1/2 S. S. E. de Fribourg, sur la rive 
droite du Rhin. 24? 

HAUENSTEIN ( OBER et NIEDER ), 
sommets du Jura, en Suisse , sur la limite 
des cantons de BMe et de Soleure , à 6 1 . 
S. Ë. de Bâle. L'Ober-Hauenstein , dont 
la hauteur au-dessus de Bâle est de 248 toi- 
ses , est traversé par la route de Bâle à So- 
Icurc ; le N^eder-Haucnslein , moins haut 
que Ir précédent, dont il est éloigné de 

2 1 . N. E. , donne passage â celle de Bâle â 
Lucerne. 

HAUGARON , village de France, dép. 
des llautes-P^rrénées , arrond. et à 2 1 . 3/4 


O. d'Argelès, cant. et â 1 1 . 1/4 N. O. d'Ao- 
cun , comm. d'Arbéost. Il j a dans son ter- 
ritoire 1 mine de plomb , i mine de fer près 
du pic d'Haugaron , et des carrières de mar- 
bre gris. 

HAUGLE-FIELD, montagne de Norwège, 
vers la limite des diocèses de Bergen et de 
Christiansand. Elle se joint vers le N. au 
Hardanger-ficld , et fait partie de la grande 
chaîne du Lang-Geld. 

UAUGSDORF , bourg de l'archid. d'Autri- 
che , pays au-dessous de l'Ens , cercle infé- 
rieur du Manbartsberg ; sur la rive droite de 
la Bulka, à 2 I. 3/4 E. de Schratenthal et k 

10 1 . N. N. O. de Komeubourg. 11 y a un châ- 
teau. 2,5 oo hab. 

HAUKIVESl , lac de Russie , en Europe , 
dans la Finlande , partie dans le gouv. de 
Kuopio et partie dans celui de Viborg. Il a 
environ 9 I. de longueur sur 4 1- de largeur. 
La ville de Nyslott est située vers son extré- 
mité méridionale. 11 communique vers le 
N. 0 . aux lacs Æimisvesi et Haapavesi , au 
N. E. au Joutsenvesi , et vers le S. au Pihla- 
javeii. 

HAUKIWUORI , bourgade de Russie, en 
Europe, dans la Finlande, gouv. et â 23 1 . 
S. S. O. de Kuopio , distr. de Nedre-Sawolax, 
sur le bord oriental du lac Kyyvesi. 

HAULCHIN, village des Pays-Bas, prov. 
du Hainaut, arrond. et â 6 1 . 3/4 de Cbarle- 
roi, cant. et â il. de Binche. 686 hab. 

HAUNDERRY, rivière de l'Hindoustan. 
yoj". llaHDBaaT. 

HAUNSTADT ( OBER ) , village de Ba- 
vière, cercle de la Regen , présidial et à 3'4 
de 1 . N. N. E. d'ingolstadt ; sur l'Haunstid- 
tcr-bach, qui va se jeter dans le Danube. 11 
y a t brasserie cl 27 maisons. 

HAUNSTETTEN, village de Bavière, 
cercle du Danube-Supérieur , présidial de 
Goggingen , à 1 1 . 1/4 S. S. E. d'Augsbourg. 

11 y a I brasserie, 1 scierie, 1 fabrique 
toile cirée, 1 blanchisserie et 1 moulin â tan. 
1 12 maisons. 

HAÜPT-KANAL (GROSSER), canal des 
États Prussiens , prov. de Brandebourg , ré- 
gence de Postdam. Il prend les eaux du Ha- 
vel près de Nieder-Neuendorf , à 4 1 - N. O. 
de Berlin , se dirige â l'O. N. O. en passant 
au N. de Nauen, et va joindre le Rhin pt*ès 
de Lochow, à 2 1 . 1/2 N. E. de Ratlienow; il 
a un développement de i 3 I. environ. Un 
antre canal , que l'on nomme Klein-Haupt- 
kanal , se joint à celui-ci vers le N., près de 
WageniU. 
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HAUPTWYL , boDrg et chMeau de Saine, 
cant. de Thurgovie , distr. , cercle et ^ i/a I. 
S. E. de Bischofszell , et i 6 1 . E. S. E. de 
Fraoenfeld. Il appartient à la famille Gon- 
zenbach , qui y a dea manufactures considé- 
rables. i 5 o hab. 

HAUR, bourg d'Arabie. Haoca. 

HAURAN , plaines de la Turquie d'Asie. 
ycy . Hàockàh. 

IIAURAUCA , lie de l'archipel dea Molu- 
ques. f'ojr. Oui. 

HAUSACH , villedu grand-duché de Bade, 
cercle de la Kinzig , baill. et à i I. i/8 E. de 
Hasslach, et à 5 1 . S. S. E. d'OITenburg, sur 
lu rive gauche de la Kinzig. Il y a i scierie , 
s moulin à tan , i à huile, i grand martinet 
et I manufacture d'armes et de clous ; com- 
merce de bois et de cochons. 3 foires par an. 
736 hab. 

UAUSBERGE, rille des États Prussiens, 
prov. de Westpbalie , régence , cercle et li 
I I. i /4 S. de Minden, près de la rire droite 
du Weser. Elle a des fabriques d'amidon, de 
poudre et de toiles , et il 7 a plusieurs fours 
ï chaux dans les environs. 83 o hab. 

HAUSBERGEN (OBER), village de France, 
dcp. du Bas-Rhin , arrond. et i 1 1 . 1/4 O. 
n. O. de Strasbourg , cbef-lieu de canton. 
3 oo hab. 

HACSEN ( OBER), village du grand-duché 
de Bade , cercle de Treisam-et-'Wiesen , baill. 
de Vieux-Brisach , ^3 1 . i/a S. E. de Bri- 
sach et à 4 I. i/a O. S. O. de Fribourg. i,S 53 
babitans. 

HAUSEN , village du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen , baill. 
et à 1 I. Pi. Pi. E. de Schopfheim , sur la 
rive gauche de la Wiesen. Il a de grandes 
usines à fer, qui livrent actuellement 8,000 
quintaux de fer en tous genres ; il a aussi une 
forge pour vases en fer, et 1 moulin à scie. 
44 o hab. Il y a dans les environs a mines de 
cuivre abandonnées. 

HAUSEN , village de la princip. de Ho- 
henzollem-Hecbingcn , è a 1 . 3/4 S. E. de 
Uechingen et à 5 1 . i/a N. N. O. de Sigma- 
ringen , près du Starzel. i,a6a hab. 

HAUSEN, village de Wurtemberg, cer- 
cle du Necker, baill. et à il. E. de Brac- 
kenheim, et à 5 1 . N. N. O. de Louisbourg. 
1,000 hab. 

HAUSRUCK ou HAUSRUGG, monta- 
gnes de l'archid. d'Autriche, pays au-dessus 
de l'Ens , entre le cercle auquel elles don- 
nent leur nom et celui de l'inn. Elles ont 
environ 6 1 . du N. E. au S. O. , et séparent 
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les bassins de l'inn et de l'Ager. Elles sont 
couvertes de forêts , et offrent prés de Wolf- 
seet du bois fossile imprégné de matière bi- 
tumineuse et une variété carieuse de houille. 
En 1817 une partie de la montagne, voisine 
de cet endroit , s'enfonça et fut remplacée 
par un lac ; heureusement plusieurs phéno- 
mènes avaient fait fuir d'avance les habitans 
des chaumières situées dans cette partie , et 
personne ne fut victime. 

HAUSRUCK ou HAUSRUGG , cercle de 
l'archid. d'Autriche , pays au-dessus de l'Ens, 
dont il occupe à peu près le centre ; borné 
au N. par le Danube , qui le sépare du cer- 
cle de la Mühl , k l'E. et au S. E. par le cer- 
cle de la Traun , vers lequel sa limite est en 
grande partie déterminée par la rivière de 
ce nom , au S. 0 . par le cercle de Salzbourg, 
et à rO. par celui de l'inn , dont les monta- 
gnes de Hausruck le séparent en partie. Sa 
longueur du N. au S. est d'environ 18 I. , sa 
moyenne largeur de 7 1. , et sa superficie de 
45 I. Il est coupé de montagnes et de colli- 
nes , renferme de fertiles vallées et quelques 
plaines , et est arrosé par plusieurs cours 
d'eau qui , à l'exception du Danube et de la 
Traun, sont peu considérables. L'Ager, 
affluent de la Traun , parcourt la partie mé- 
rid. où il forme le lac de sou nom ; les lacs 
Wolfgang et Mondsee baignent aussi cette 
même partie.. L'agriculture et l'éducation 
des bestiaux sont les principales occupations 
des babitans. Lintz en est le chef-lieu. 76,660 
habitans. 

Le pays de Hausruck tire son nom des 
montagnes couvertes de forêts qui en occu- 
pent une partie. Il était beaucoup plus étendu 
qu'il ne l'est actuellement ; mais après la cam- 
pagne de 1809 , la France en accorda la par- 
tie occidentale à la Bavière. 

HAUS 6 Y , village de France , dép. du 
Nord, arrond. et à 4 I- E- N. E. de Cam- 
brai , et à 13 I. 1/3 S. E. de Lille; cant. de 
Solêmes , sur la rive droite de la Selles. 

3,533 hab. 

HAUTE (iLE), petite Ile de U baie de 
Fundy, entre la Nouvelle-Écosse et le Nou- 
veau-Brunswick , à 3 I. S. O. du cap Chi- 
gnecto , dans la Nouvelle-Écosse, où elle fait 
partie du comté do Roi. Lat. N. 4 ^° >R'- 
Long. O. 67° 3 i'. Elle est en grande partie 
composée de rochers escarpés ; cependant il 
y a à son extrémité orient, un endroit où l'on 
peut aborder facilement. 

HAUTE ou HOLT, ile des États-Unis, 
sur la côte S. de l'état de Maine , comté de 
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Hancock , à l‘E. tic U baie de Pcnobscot. Lat. 

N. 44® ° • bonp. O. 71**. 

HAUTE-BROUSSE, village de France, 

dép. de la Corrèze, arrond. et à 6 1. i/a S. 
E. de Tulle , cant., comm. et à i/a 1. S. E. 
de Servières. Foires , le lendemain des Rois 
et le mercredi de Pâques, et les juillet et 
3G août, pour bestiaux, cochons et bêtes à 
laine. 

HAUTECOÜR , village de France , dép. 
de l'Ain, arrond. et à 3 1. i/i E. S. E. de 
Bourg , cant. et à i 1. q/ 3 £. S. E. de Ceyse- 
Hat. Foires , les 4 mars , 4 y ^8 juin , 

1 4 août ,6 octobre et 3 novembre. i,o8a bab. 

IIAUTEFAGE, village de France, dép. 
de la Corrèze, arrond. et à 6 1. 1/4 S. E. de 
Tulle , cant. et à 1 1. 1/4 S. S. O. de Ser- 
vières. 1 „^^oo hab. 

HAUTEFAYE, village de France, dép. 
de la Dordogne , arrond., cant. et k a 1. 3/4 

O. de Nontron , et à 9 I. 3/4 N. N. O. de 

Péngueux. Foires, les 16 août et aa deeem* 
bre, pour bestiaux, cochons et moutons. 4^0 
habilans. « 

HAUTEFORT , bourg de France , dép. 
de la Dordogne, arrond. et à 8 1. E. N. E. 
de Périgueux, et à a 1. i/a S. E. d'Exideuil; 
cbef'licu de canton , sur une colline , près 
de la Baure. Foires, le premier lundi de cha- 
que mois, t ,3ao bab. Il y a dans les environs 
une mine de fer qui alimente les forges de la 
Grénerie. 

HAUTE-LUCE, village des États Sardes, 
div. de Savoie , prov. de la Savoie-Supérienre , 
mand. ctà i 1. i/4^- E* deBeaufort, et 
à 4 I- E. de Conflans ; sur un plateau d'un 
accès dilHcile, près de la rive droite du Do- 
ron. I «835 hab. 

HAUTEM-St* MARGUERITE , village des 
Pays-Pas ,prov. du Brabant merid., arrond. 
et à 3 l. 3/4 de Louvain , cant. et a i/a 1. de 
Tirlcmont. 35obab. 

HAUTERIVE, village de France, dép. 
de la Drûme, arrond. et à 8 I. 1/3 N. N. E. 
de Valence, cant. et à il. i/a O. S. O. de 
Grand-Serre. Foires, les lundi après les 
Rois , mercredi après Pâques, lundi après le 
8 septembre et lundi après 1a Toussaint, 
pour bestiaux et mercerie. i,aoo bah. 

HAUTE -RIVOIRE, bourg de France, 
dép. du Rhône, arrond. et k 7 I. i/a O. S. 
O. de Lyon, cant. et à 1 1. 1/4 S. O. de 
Laurent-de-Cbamousset. Foires, les 3o jan- 
vier et a5 avril , le mardi d'avant la Pente- 
côte , et les ai juillet et i3 décembre, pour 
bestiaux et merccnc. i,4<>^ 


HAUTES (ÎLES), groupe de petites îles 
sur la côte occid. de la Nouvelle-Guinée, par 
3® 3o' de lat. S. et i3o® i5' de long. O. 

HAUTEVELLË, village de France, dép. 
de la Haute-Saône, arrond. et k 5 1. N. O. 
de Lure , canton et k 1 1. 1/4 de S^. Loup. 
11 y a des forges. 3a5 hab. 

HAUTEVILLE, village de France , dép. 
de l'Ain , arrondissement et k 5 1. a/3 N. N. 
O. de Belley , et k a I. 3/4 E. N. E. de S>. 
Rambert; chef-lieu de cant., dans les hautes 
montagnes du Bugey. Foires, les 37 mars et 
9 juin, pour bestiaux , chanvre et mercerie. 
740 hab. 

HAUTEVILLE-LA-GUICHARD, village 
de France, dép. de la Manche, arrond. et k 
3 1. N. Ë. de Coutances , cant. et k 3 1. E. 
S. E. de S*. Sauveur-Lendelin. 11 a vu naître 
le fils de Tancrède , qui conquit le royaume 
de Naples dans le xi® siècle. i,35o hab. Il y 
a des houillères aux environs. 

HAUT-LE-WASTIA, village des Pays- 
Bas, prov. de Namur, arrond., cant. et k 
1 1. 3/4 de Dînant. 195 hab. 

HAUTMÜNT, village de France, dép. 
du Nord , arrond. et k 3 1. 1/4 N. d'Avènes, 
cant. et k 1 1. S. O. de Maubeuge , près de 
la Saoibre. 11 y a 1 verrerie k bouteilles, t 
clouterie, 1 scierie et des ateliers où l'cm 
travaille le marbre. 765 hab. 

HAUTOT-L'A UVRAY , village de France , 
dép. de 1a Seine-Inférieure, arrond. et k 3 1. 
a/3 N. d'Yvetot, cant. et k 3 I. a/3 E. N. E. 
d'Ourville. Foire , le 9 septembi^ , pourebe* 
vaux et bestiaux. 809 hab. 

HAÜTPOUL , village de France, dép. de 
l'Hérault, arrond. et k 5 1. S. S. O. de S*. 
Pons-dc-Tbomières , cant. et k 3 1. 1/3 O. 
N. O. d'Olonzac , sur l'Ognon. On exploite 
dans les environs du marbre griotte très- 
estimé et une carrière k plaire. 6o5 hab. 

HAUTPOUL, village de France , dép. du 
Tarn , arrond. et k 4 1- >/4 S* E. de Castres, 
cant., comm. et k 1/3 1. S. de Mazamet; au 
confluent de la Molle et de la Larnette. On 
y voit un vieux château-fort. C'était autrefois 
une ville, chef-lieu du petit pays d'Hautpou- 
lois , qui avait le titre de baronnie immédiate ; 
elle fut prise d'assaut en laia par Simon de 
Montfort, et ne fut plus possédée depuis qu'à 
titre de ficf. 

HAUTRAGES , village des Pays-Bas, 
prov. de Hainaut, arrond. et k 3 1. 1/4 de 
Mons , cant. et k 1 1. de fioussu. 968 liab. 

UAUTV1LLERS-S^ HILAIRE , village de 
France, dép. de U Marne, arrond. et k 4 !• 
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l/a S. de Reims, cant. et à i 1. i/4 N. O. 
d'Ay. 11 y avait autrefois une riche abbaye de 
bénédictins. 11 fait commerce de vin de son 
territoire , qui est de première qualité de 
Champagne. Foires , le lundi de la Pentecôte 
et le i8 août, pour mercerie et instrumens 
aratoires. qSS hab. 

HAUVILLE, bourg de France, dép. de 
TEure , arrond. et à 4 !• i/4 
Pont'Audemer, cant. et à 3/4 de 1. N. E. de 
Routot. 1,789 hab. 

HAUWAERT , village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant mérid., arrond. et à 3 1. 1/4 de 
Louvain, cant. et li 1 1. i/a d'Aersebot. 64S 
habitans. 

HAITZENBERG, bourg de Bavière, cercle 
du Danube-Inférieur, présidial et à al. 1/4 
N. O. de Wegscheid , et à 3 1. 3/4 N. E. de 
Passau. On y fabrique de la toile et de la pote* 
rie. 5oo hab. 

HAVACH, rivière d*Afrique. yojtz 
Haooacb. 

HAVALE, bourg etebèteau de la Turquie 
d'Europe. Voy. Avalla. 

HAVANE (LA), Havana, ville capitale 
de File de Cuba , chef-lieu de la juridiction 
de son nom , siège d’un cvéché et résidence 
du capitaine-général; sur la côte sept, de 
nie , par a 3 ° 9' 27" de lal. N. et 84 “ 4 ^^ 
de long. O., à Pembouchure de la Lagida. 
Le port, un des plus beaux du momie, a 
environ 1 I. de longueur, du S. S. O. au 
N. E. , sur une largeur moyenne d’1/2 1. , 
et peut contenir plus de 1,000 navires; le 
inouillage y est bon, à l'abri des vents les 
plus violens. On y entre par un goulet de 
170 à 200 toises de large, qui ne permet 
l'entrée que d'un bâtiment à la fois , et est 
défendu par les deux forts de San-Salvador 
de la Punta , au N. de la ville, et du Morro, 
autrefois Castcllo de los Santos-Reyes : le 
premier â l'O. , l'autre â l'E. de l'entrée du 
goulet. Ce port , en forme de trèfle , a 3 an- 
ses remarquables : celles de la Régla et de 
Guanabacoa, séparées l'une de l'autre par 
les bancs de la Régla ; et celle d'Atarcs , qui 
s'avance au pied du fort du même nom. Dtuix 
ruisseaux sejettent dans cc port du côté du S. 

Outre Ica deux forts de la Punla ci du 
Alorro , les défenses de la ville et du port sc 
composent de la Fuerza , fort quadrangtilairc 
situé presqu'au centre de la ville , ci la rési- 
dence du capitaine-général , dont on remar- 
que le palais ; les châteaux d'Atarc.s ou San- 
Domingo de Atares , et de San-Carlos de! 
Principe , ont cntr'eiix et la ville les faii- 
Dict. OéocR. 6. 
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bourgs de Llorcon , de Jesus-Maria , de Gua- 
dalupe et de Senor de la Salud , et le Champ- 
de-Mars. En face de la ville et de l'autre côté 
du port se trouvé le fort San-Carlos de laCa- 
baûa , qui renferme de grandes casernes tail- 
lées en partie dans le roc. 

La ville proprement dite , entourée de 
murailles , n'a que 900 toises de long et 5oo 
de large : elle est limitée au S. par l’arsenal, 
et au N. .par le fort de la Punta ; le rempart 
qui l’entoure est percé de trois portes , et 
sert de promenade publique. L'aspect de 
La Havane est triste ; les rues , en général , 
sont étroites , tortueuses et non pavées , ce 
qui , joint au manque d'égouts , contribue à 
entretenir la malpropreté et l'insalubrité, 
augmentée encore par le voisinage de quel- 
ques marais : aussi les maladies y sont-elles 
communes, et la fièvre jaune s'y dévcloppe- 
t-elle avec plus de fureur que dans aucune 
autre partie de l'Amérique. Les mois d'août 
et de septembre sont toujours signalés par 
une grande mortalité ; dans le cours de ces 
deux mois , en 1819 , le terme moyen des 
morts était de 25 par jour. Les maisons 
n'ont presque toutes qu'un étage : les princi- 
pales sont couvertes en terrasses ; leur cons- 
truction est gothique, mais bien disposée 
pour le climat : les appartemens sont vastes 
et peu ornés; les fenêtres n'ont pas de car- 
reaux , mais seulement de grands volets tou- 
jours à demi-fermés pour conserver la frat- 
cbeur. La grande place est un des beaux or- 
nemens de la ville : parmi les édifices publics , 
on remarque 1 1 églises magnifiquement or- 
nées , et surtout la cathédrale , qui renferme 
le tombeau de Christophe Colomb ; 2 hôpi- 
taux , t lazaret, l'arsenal de la marine , vers 
le château d'Atares , i salle de spectacle , i 
aqueduc qui amène l'eau dont se servent les 
vaisseaux , et fait tourner les moulins qui sont 
dans l'arsenal de la marine. En général , cet 
bâtimens sc font moins remarquer par leur 
beauté que par leur solidité. Il y a deux bel- 
les promenades, l'une entre riiôpital dePaula 
et le théâtre ; l'autre , extià-muros , est onice 
de la statue en marbre de Charles iii. Près 
(lu Cbamp-de-Mars se trouvent le jardin bo- 
tanique et le marché aux esclaves. La Havane 
a plusieurs sociétés pour les sciences et les 
arts , et une école de dessin. 

L'industrie de l'ile de Cuba sc trouve à 
peu prés concentrée dans la capitale ; mais 
encore dans l'enfance, clic fournit à peine 
aux habitans quelques élofTes grossières, des 
chapeaux de paille, des cigarres et qiicl- 
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ques autres objets d*un usage commun ; pour 
le reste , ils sont tributaires des étrangers. 
Cette ville, par sa situation entre l'Europe 
et Je continent américain , est comme rcn> 
trepot des denrées de ces deux contrées ; ses 
exportations consistent eu sucre, café et ta> 
bac Irès-estimé. En i8ao, il entra dans le 
port 1,368 navires, dont 38 i espagnols, G6a 
américains, 164 anglais, 90 français, 30 des 
Pays-Bas , et le reste de diverses autres na- 
tions; les navires français étaient du port de 
3 à 5 oo tonneaux, tandis que les anglais et 
les aniéricains étaient en général d'un très- 
faible tonnage. Eu x8x6, il entra 1,029 1 *^’ 
timens, dont 730 américains, 96 espagnols, 
91 anglais, 4? français et 76 hambourgeois, 
néerlandais , danois , etc. Les exportations ont 
été, en i8a4i 326,328 caisses de sucre 
et 681,694 caisses de café) les revenus pu- 
blics de la même année sc sont élevés, pour 
la ville et la juridiction de La Uavane, à 
16,935,325 francs. 

La population se compose de blancs , de 
roulÂtres et de nègres : selon M. de Humboldt, 
elle s'élève à i 3 o,ooo hab. , dont 20,000 
etrangers non domiciliés et 6,000 hommes de 
garnison; il peut y avoir 22,000 esclaves. 
Les babitans de La Havane passent pour être 
plus civilisés que ceûx des autres états espa- 
gnols de 1 Amérique ; les nègres libres jouis- 
sent généralement d'une grande aisance. Les 
forces défensives se composent de 3 régiment 
envoyés d'Espagne et d'une milice è pied et 
a cheval prise parmi les babitans et dans la- 
quelle SC trouve compris un régiment de nè- 
gres libres. 

La plaine dans laquelle est située la ville, 
autrefois fertile et couverte de plantations de 
cannes à sucre , est devenue d’une extrême 
aridité par le défaut d'arbres. 

La Havane fut fondée en i 5 ii par Diego 
Velasquez : on la nommait Puciio de Caré- 
nas, mais ayant été reconstruite à quelque 
distance de son emplacement primitif, elle 
prit le nom de San-Chrisloval de La Havane, 
et bientôt après sc plaça au premier rang 
parmi les villes d'Amérique. En i 536 , elle 
fut saccagée par un pirate français; elle fut 
ensuite prise plusieurs fois par les Anglais, 
les Français et les boucaniers. Le» Anglais 
s'en emparèrent le 14 août 1762, après un 
siège de deux mois , et y prirent 9 vaisseaux 
de ligne et un grand nombre de navires mar- 
chands richement chargés; La Havane fut 
rendue 5 l'Espagne à la paix <le 17G3. De- 
puis, le gouvcincrocnl espagnol s’est conli- 


nnellemest occupé d'augmenter les foHîGca- 
tioDs et les ressources decette ville importante, 
un peu déchue cependant depuis l'émancipa- 
tioD des colonies espagnoles du continent. 

H AVANT, paroisse d’Angleterre, ver» 
l'extrémité S. E. du comté de Southampton, 
liberty d'Havant ; près du détroit qui sépare 
l'ile d'Hayling de l'Angleterre, à 2 I. i /4 
E. de Portsmouth et à 3 1 . 1/2 S. de Peters- 
6eld. L’air y est très-salubre. 11 y a 1 église 
paroissiale très-ancienne, 1 chapelle catholi- 
que et t maison de culte pour les presbyté- 
riens. Il s'y tient 2 foires par an. 3,099 

HAVAS, village de Perse, dans le Fars- 
istan, à 10 1 . N. O. de Lar. H y a plusieurs 
fabriques d’armes a feu. 

HAVAY, village des Pays-Bas, prov. de 
Hainaut, arrond.ctà i 1 . 1/2 de Mons, cant. 
et à 3 1 . 1/4 de Pâturages. 667 hab. 

HAVE (LE), cap sur la côte S. E. de la 
Nouvelle-Écosse , à l'extrémité S. E. d'une 
petite île située au S. de l’emboucbure de la 
rivière du même nom, par 44" >6' I*!- 

cl 66° 35 ' de long. O. C'est un promontoire 
escarpé qui s’élève à 100 pieds au-dessus du 
niveau de 1a mer. 

HAVE , rivière de la Nouvelle-Écosse, qui 
traverse le comté de Lunebourg , et se jette 
dans rAllantiquc, sur la cdte S. £. de celle 
péninsule , par une large embouchure, à 3 1 . 
S. de Lunebourg, après un cours d'environ 
i 5 1 . S. E. ; son embouchure forme un très- 
bon poi*t. 

HAVEL, rivière d’Allemagne, qui sort du 
petit lac de A^'oblitz, dans la partie S. E. du 
grand-duché de Mccklenbourg-Schwerin , à 
2 1 . N. O. de Neu-Strelilz et k l'E. du lac de 
Mürits, entre bientôt dans le grand-duché de 
Mecklenbourg-Strelitz , où elle baigne We- 
senberg, et pénètre, près de Fürstenberg , 
dans les Étals Prussiens : là elle traverse, 
dans le N. O. de la prov. de Brandebourg, 
la régence de Postdam , en passant par Zch- 
denick , Liebenwalde , Oranienbourg , Span- 
daii , Posidam , Werder, Ketzin , Brande- 
bourg, Plauc; sépare cette régence de la prov. 
de Saxe, en arrosant Prilzerbc et Rathenow, 
et se joint à l'Elbe, par la droite, un peu 
au-dessous do Havelberg. Son cours est d'en- 
viron Oo 1. , dont plus de 4o de navigation , 
depuis Zebdenick; elle coule dans trois di- 
rections principales : au S. , à l'O. et au N. 
O., et forme une inGnité de lacs, dont les 
plus considérables se trouvent aux environs 
<ie Posidam et de Brandebourg. Scs princi- 
paux uGlueiis sont la Sprec, qu'elle reçoit à 
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gauche pria de Spandau , et le Rhin et la 
Doise , qui la grosaitsent à droite au-deaaoua 
de Ratbenov. Deux canaux, le Groaser-Haupt- 
banal et le canal de Ruppin en font commu- 
niquer la partie aupëricure i la petite rivière 
du Rhin ; par un autre canal , celui de Finow, 
cette rivière eat réunie à la Fühne , affluent 
du Noder. 

HAVELBERG , ville dea Étata Pruaaicna , 
prov. de Brandebourg, régence et à i8 I. i/x 
N. O. de Potadam, et à 6 I. 3;'4 S. E. de Per- 
leberg, cercle de Weat-Priegnitxj aur la rive 
droite du Havel , prèa du confluent de cette 
rivière et de l’Elbe. Elle fut le aiége d’un 
évéebé aéculariaé en i5g8. La cathédrale eat 
placée aur une hauteur; il y a i autre égliae, 

I hipital et i raffinerie de ancre. On y cona- 
truit dea bateaux , et on en exporte princi- 
palement du boia. a,3oo hab. 

UAVELLAFiD (OST), cercle dea Étata 
Prnaaiena , prov. de Brandebourg , vera le 
centre de la régence de Poatdam. il tire aon 
nom du Havel , qui l’arroae k l’E. et an S. 
36,838 hab. Mauen en eat le chef-lieu. 

HAVELLAPiD (WEST), cercle dea Étata 
Pruaaiena , prov. de Brandebourg , dana la 
partie occid. de la régence de Poatdam. 11 
cat arroaé au S. et à l’O. par le Havel , qui 
lui donne aon nom , et au N. par le Rhin. 
4o,85o hab. Le chef-lieu eat Brandebourg. 

HA'VELTE , village dea Paya-Baa , prov. 
de Drenthe, arrond. et à 8 I. i/a d’Aaaen, 
cant. et è a 1. i/a de Meppel, aur la rivière 
de aon nom. 1,867 

HA'VELTER-AA , rivière dea Paya-Baa , 
qui prend aa aource dana la partie occid. de 
la prov. de Drenthe , è a 1. S. O. d’Aaaen, 
reçoit le Ruât prèa de Meppel , entre bientAt 
dana la prov. d’Over-Yaael , et ae joint à la 
Zvrarte , è Zwartealnia , aprèa un coura d’en- 
viron 10 1. du Pi. E. au S. O. Elle eat cana- 
liiée dana aa partie inférieure et longée par 
le canal de Smilde dana aa partie aupérieure. 

HAVERFOBD-WEST, en galloia Hwl- 
fordh, ville de la partie mérid. di^la princip. 
de Gallea , comté et à a I. 3|4 N- Pi. O. de 
Pembroke, et à 7 1. i/a O. de Cacrmarthen; 
prèa de la rive droite du Dwglcddy , que dea 
navirea de 100 tonneaux peuvent remonter 
juaqu’à cette ville dana lea grandea maréea. 
G’eit la plua grande , la plua peuplée et la plua 
commerçante dea villea du comté ; lea aaaiaea 
•'y tiennent , et elle eat le aiége de pluaicura 
coura de juatice. Elle eat bètic en amphitbéâ- 
tre aur la pente rapide d’une colline et domi- 
née par un cbètean dont il ne rcate plua rien 


d’entier que le donjon , qui cat d'une belle 
conatruction. L'aapect en eat trèa-agréable, 
et l’air y eat trèa-aain ; maia l’intérieur eat 
trèa-incommode aoua pluaieura rapporta. Lea 
ruea aont tellement raidea que lea chevaux ne 
peuvent lea monter qu’avec peine ; pluaicura 
aont trèa-étroitea , d’autrea aont joliea et pro- 
prea. Il y a un grand nombre de bcilea mai- 
aona; l’hAtel-de-vilIc eat le principal édifice 
public. Il y a 3 égliaea paroiaaialea dana la 
ville et I dana le faubourg , de bellea cha- 
pellca pour lea non-conformiatea , 1 biblio- 
thèque , I aalle de lecture , 3 priaona , dont 
I nouvellement cunatruile , i grand marché 
parfaitement approviaionné , et i autre pour 
le blé. Lea quaia et lea borda de la rivière 
offrent dea pointa de vue charmana. Il y a 3 
papeterica et 1 manufacture de drapa ; la pè- 
che du aaiimon, dea truitea et dea angiiillea 
dana le Dwglcddy eat trèa-lucrative et l’objet 
d’un bon commerce. Il y a 7 foirea par an , 
pour beatiaux, dont une aciilcment pour lea 
chevaux. Cette ville envoie un membre au 
parlement. 4,o65 hab. 

HAVERHILL, paroiaac d'Angleterre, par- 
tie dana le comté d’Eaaex , hundred de Hinck- 
ford , à 3 I. 1/3 E. N. E. de Salfron-Walden 
et à 3 I. i;'4 O. de Clare, et partie dana le 
comté de Suffolk, hundred de Riabridge, à 
8 I. K. de Chelmaford et è 6 1. S. O. de 
Bury-S<. Edmund. L’égliae eat grande et an- 
cienne ; il y a dea lieux de culte pour lea 
non-conformiatea , une école gratuite , et dea 
fabriquea de toilea k carreaux , de futaine et 
d’autrea toiles de coton. i,649 

HAVERHILL, comm. deaÉtata-Unia, état 
de Maaaachuaelta , comté d’Eaaex, è 10 1. N. 
de Boaton ; aur la rive gauche du Merrimack, 
qui eat traversé par un joli pont. Le village 
principal est bien biti et possède 4 églises 
pour différens cultes , et plusieurs fabriques 
de tissus de cotun , de lainages, etc. Les na- 
vires de 1 00 tonneaux peuvent remonter jus- 
qu’à cet endroit. 3,070 hab. 

HAVERHILL , comm. des États-Unis, état 
de Mevr-Hampsbire , comté de Graflon , à 
33 I. N. N. O. de Concord; sur la rive gau- 
che du Connecticut, qu’on y passe sur un 
pont. Dana la partie S. O. est un village avec 
cour de justice et une église de congrégatio- 
nalistea. i,6oghab. 

HAVERSTRAW, comin. des États-Unis, 
état et k 14 I. N. de New-York, et à 35 I. 
S. S. O. d’Albany, comté de Rockland; sur 
la rive gauche de l’Hudson , qui s’élargit con- 
sidérablement en cet endroit et forme la baie 
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âc Hâverstniw. 11 j a de grandes usines à fer. 
3,^00 bab. 

HAV£SKERQUE, ▼illage de France, <Mp. 
dn Nord , arrond. et à 3 i. S. d'Hazebrouck, 
cant. et k i I. s /3 0 . de Merville, près de la 
rive droite de la Lys. 1,380 hab. 

HAVIKERWA ART, village des Pays-Bas, 
pi*ov. de Gueldre, arrond. et à 3 I. 1/4 d'Arn- 
hem , cant. et k 3 1. i/4 de Velp. 

HAVINNES, village des Pays-Bas, prov. 
de Hainaut, arrond., cant. et a x 1 . de Tour- 
nai. 1,019 hab. 

HAVl/É, ville de Perse, dans le Khouz- 
istan, k aS 1 . S. E. de Chuchter. Le pays 
environnant est arrosé par la riviôre de Ker- 
kha, qui va se jeter dans le Cbatt-el-Arab, 
k peu de distance de Bassora. C'est par er- 
reur que le nom de cette ville a etc écrit 
A%>isè. Voy. ce mot. 

HAVKNUDE , havre de Danemark, sur la 
côte orient, du Jutlaiid, diocèse d'Aarhuus, 
baiil. de Randers; sur le Cattegat, k 1 1 . 3/4 
S. S. E. de Grenaae. 11 n'est fréquenté que 
par des pécheurs. 

HAVRÉ, bourg des Pays-Bas, prov. de 
Hainaut, arrond., cant. et à 1 1 . 3;4 E. de 
Mons , sur la rive gauche de la Haine. On y 
fabrique de la quincaillcne. 1,716 hab. 

H AVRE-DE-GR ACE , poit des États-Unis , 
état de Maryland, comté de Hartford , sur la 
rive droite de la Susquehannah , à l'embou- 
chure de cette rivière dans U baie Chesapeak, 
k 17 I. N. N. E. d'Annapolis cl à i 3 1 . N. E. 
de Baltimore. Lat. N. 39*^ 33 '. Long. 0 . 78° 
33'. Il y a 4 o k 5 o maisons, et il s'y fait 
quelque commerce. Cet endroit fut pris et 
brûlé par les Anglais le 3 mai 181 3 . 

HAVRE-DE CaACE ( LE ) ou LE HAVRE , 
ville de France, dép. de la Seine-lpfêrteure, 
chef-lieu d'arrond. et de cant., k 16 1 . O. de 
Rouen et k 1 . O. N. O. de Paris; sur la 
rive droite de la Seine, à l'embouchure de ce 
Beuve dans la Manche. Lat. N. 49^ ^9' i 4 '* 
Long. O. 3 ** i 3 ' 37''. Siège de tribunaux de 
I instance et de commerce ; il y a 1 conser- 
vation des hypothèques, 1 direction des con- 
tributions indirectes, i chambre et 1 bourse 
de commerce. C'est une place de guerre de 
la i 5 * division militaire, résidence d'i com- 
mandant, d't directeur et d'i sous-directeur 
d'artillerie, d'i commissaire-général de la. 
marine, d'i trésorier et d'i payeur de la ma- 
rine, d‘i ingénieur en chef des travaux 
maritimes. Cette ville, bâtie sur un terrain 
bas , ne s'aperçoit pas de loin , mais du haut 
de ses remparts on jouit d'une belle vue sur 


les côtes voisines. L'avant-port, compris en- 
tre la tour de François et l'écluse de la 
Barre , était le chenal de l'ancien port fomaé 
par une crique naturelle : il a 107,713 mè- 
tres carrés, et doit être agrandi de 35 , 310; 
de ce port, qui assèche k basses marées, et 
qui reçoit une centaine de hâtimens de tou- 
tes grandeurs, les navires vont mouiller dans 
3 bassins qui communiquent entr'euxau moyen 
d'écluses, et qui, en se prolongeant dans 
le centre de 1a ville, entourent le quartier 
François et en forment une île. Les plus 
grands de ces bassins, ceux de la Barre et du 
Commerce , peuvent contenir au moins cha- 
cun 300 navires : le premier a 69,540 mè- 
tres de superficie, et le second 67,600; le 
troisième, celui du Roi , n'eh a que 13,800 , 
et ne peut contenir que 38 navires : il était 
destiné k la marine de l'état. Dans le bassin 
de la Barre débouche le canal Vauban, qui 
doit joindre Harflcur au Havre, mais dont 
les travaux sont suspendus. Ce port, le seul 
important sur la Manche depuis Cherboui^, 
conserve son plein pendant 3 k 3 heures à 
chaque marée, et des navires de 4 <x> k 5 oo 
tonneaux restent toujours k flot dans les bas- 
sins. A peu de distance au S. de la citadelle, 
on remarque la Floride , magnifiqiie retenue 
d'eau de io4,S8o mètres de superficie qui, 
par des écluses de chasse, sert k déblayer 
l'entrée du port des galets qui viennent l'obs- 
truer : entre la citadelle et la Floride se 
trouve un beau parc aux huîtres. Au-devant 
du port sont 3 rades : la petite n'est éloignée 
du rivage que d'une demi-portée de canon, 
la grande est k plus de 3 l. en mer; elles ont 
toutes deux le défaut des rades foraines, mais 
la tenue du fond est excellente, et les navi- 
res peuvent y rester en sûreté, même pen- 
dant les mauvais temps. Les fortifications du 
Havre, dont la circonférence, mesurccàl'ex- 
tcricur, est de 6,620 mètres, consistent en 
une enceinte baslionnéc précédée d'un fossé 
qu'on remplit d'eau k volonté, cl l'entrée du 
port est défendue par la tour de François i'** 
d'un côté , et de l'autre par une batterie de 
6 pièces de canon située sur une platc-formc 
en terre très-peu élevée. La citadelle, cons- 
truite en 1 664 , et dont le front commandait 
la lille, a été convertie en un simple quar- 
tier militaire après la paix de 178$, époque 
ou l'on commença k donner de l'extension k 
Ia ville; elle ne contient plus que des caser- 
nes, une belle place d'armes et plusieurs fon- 
taines. L'intérieur du Havre est divisé en 
quartier neuf et quartier vieux : le premier. 
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qui forme plus J’i/3 de la rille, est bien bâti 
en pierre, et a de belles rues droites et assez 
larges : telle est, entr'autres, celle de Char- 
les X) les maisons du vieux quartier sont pour 
la plupart en bois, mais tous les jours on les 
remplace par d'autres en pierre qui sont as> 
lez élégantes. On y compte 5 portes , 65 rues, 
9 quais, 4 ponts, dont a toumans et a à 
bascule, 9 places publiques, dont a marchés, 
ao fontaines publiques, et a halles. Le Havre 
n'oflre d'autres promenades que la jetée, et 
un beau cours qui le joint à Ingouville. Les 
rues, en général propres, bien arrosées, et 
bien éclairées de nuit , sont ornées d’un grand 
nombre de beaux magasins, principalement 
celle de Paris , qui traverse la ville , de 1a 
porte d’Ingouville à la place de la Bourse. On 
remarque devant le théitre la place Louis xvi , 
plantée d'arbres, et sur la jetée du N. le 
phare en granit qui éclaire l'entrée du port. 
Cette ville renferme peu de beaux édifîces : 
on peut citer cependant la porte Ro/ale, en 
forme d'arc de triomphe, l'église Notre-Dame , 
la douane, l'arsenal, dontles salles sont très* 
vastes , et où l'on conserve de très-anciennes 
armures; la nouvelle salle de spectacle, d'où 
l'on jouit d'une vue agréable sur le bassin du 
Commerce; le grand bâtiment où est établie 
la manufacture royale des tabacs , l'entrepùt 
général, et l'édiâce appelé le Prétoire, où 
siège le tribunal de 1'’* instance, et qui con- 
tient U bibliothèque publique, composée de 
I a, 000 vol. Le Havre a a églises paroissiales, 
1 temple calviniste, i couvent de femmes, 
1 hôpital , 1 hospice d'enfans trouvés , t col- 
lège communal, 1 école gratuite de naviga- 
tion, et 3 prisons, dont i maison d’aixét; il 
7a des bains publics, t caisse d'épargnes, 
I mont-de-piété et 1 école d'équitation , et il 
i'y fait un cours de géométrie et de mécani- 
que appliquées aux arts et métiers. 11 y a des 
fabriques de cordages , de goudron, de vi- 
triol , de faïence , de chaises pour les colonies, 
d'objets de taillanderie, etc. , des ralBneries 
de sucre , et des chantiers de construction : 
les femmes font beaucoup de dentelle com- 
mune. La pèche sur les .côtes est très-active; 
on envoie à 1a pèche du hareng, dont il se 
fait des salaisons , à celle de la morue au banc 
de Terre-Neuve, et on y arme aussi pour 
celle de la baleine. Celte ville est devenue le 
centre d'un grand commerce : elle entretient 
des relations avec toutes les parties du monde 
connu , et il y réside des consuls de presque 
toutes les nations de l'Earope et de rAméri- 
que; U y a un entrepôt réel. 198 navires ap- 
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partenaient à son port au janvier i8i8; 
des bateaux à vapeur en partent à jour et 
heure 6xes pour Paris , Rouen, HonBeur et 
l'Angleterre , et des paquebots lui ont établi 
des relations régulières avec Cadix , Ham- 
bourg, le Portugal, le Mexique, le Brésil et 
les États-Unis. Les exportations consistent en 
toute espèce de productions territoriales et 
articles des manufactures de France; les im- 
portations Vont en. denrées coloniales de toute 
nature, principalement en sucre, café, co- 
ton, indigo, et bois de teinture. En i8a49 
il y est entré 3,4 q 4 navires du port de 
274'*^^^ tonneaux, dont français em- 
ployés au commerce à l'étranger, a, 616 au 
cabotage, et 3 à la grande pèche; les 481 
autres étaient étrangers et portaient 91,969 
tonneaux; il en est sorti 3,687 du port de 
ao8, 839 tonneaux , savoir: 3to français pour 
le commerce à l'etranger du port de 69,664 
tonneaux, a,o55 pour le cabotage, 3 pour la 
grande pèche , et 3a 1 étrangers portant 
56,aia tonneaux. En i8a5, il y est entré 
8a6 navires venant de l'étranger, dont 398 
français , et il en est sorti 554 i on y a reçu , 
cette même. année, iao,3oo balles de coton 
en laine, c'est à-dirc les 3/5 de toute la quan- 
tité importée en France. En i8a6, il y est 
entré 583 navires étrangers, a65 français ve- 
nant de l'étranger, 147 français venant des 
colonies, 6 baleiniers, et i bateau du grand 
banc de Terre-Neuve, en tout 1,00a navircf 
venant de l'étranger; il en est sorti 477 
vires, dont 196 étrangers, 161 français allant 
à l'étranger, ii4 dans les colonies, 6 ba- 
leiniers, et I au banc de Terre-Neuve. En 
1837, U y est entré 4^7 navires français. 
EoBq, on peut donner une idée du mouve- 
ment commercial de cette place en disant 
que les droits de douane n'y produisent pas 
moins de a4iOoo,ooo de fr. par an , et du- 
passent souvent cette somme. Le Havre a 
donné naissance à plusieurs hommes célè- 
bres, entr'autres à Bernardin de S^. Pierre, 
à Georges Scudéry et à sa sœur , k M** de 
la Fayette, au statuaire Beauvallet , etc. 
ai,o49 hab. Les environs sont peu propres k 
1a culture. 

Le Havre ne consista d'abord qu'en quel- 
ques cabanes de pécheurs; Louis xii y jeta 
les fondemcni d'une ville en i S09. François 1*'^ 
le 6t fortitier et commença les travaux du 
port. Cette ville s'agrandit promptement; 
mais, en i5a5 , une violente tempête, con- 
nue sous le nom de malmarèe , y causa les 
plus grands ravages. Dès 157a , elle était 
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déjà une place de commerce importante, et 
eipcdiait alors ses navires pour la pèche de 
1a morue au banc de Terre-Neuve , et pour 
celle de la baleine au SpiUberg. Les Anglais 
s'emparèrent de cette ville en i56u et U con- 
servèrent 9 mois J ils la bombardèrent en 
1678 et >7^9- Son port fut le chef-lieu d*un 
département maritime pendant la révolution; 
depuis 1811, ce titre a été donné à Cher- 
bourg, et Le Havre n'est plus qu'un port de 
commerce, et le chef-lieu d'un sous-arrondis- 
sement maritime. 11 y a 40 pilotes lamaneurs 
et 10 aspirans. 

L'arrond. du Havre se divise en 9 cantons : 
Bolbec , Criquetot-Lesneval , Fécamp , Go- 
dcrville, Le Havre, Ingouvillc, Lillebonne, 
Montivilliers , et Romain. Il contient 
i3o,5i5 bab. 

HAWAII, île du Grand-Océan équinoxial. 

OWHTHEE. 

HAWARDEN ou HARDEN , bourg de la 
partie sept, de la princip. de Galles, comté 
et à 1 1. i/a S. E. de FUnt , et à a 1. i/a O. 
de Cbestcr, hundred de Mold ; sur une petite 
rivière , qui se jette dans le nouveau canal 
de la Dec. Il est grand et bien bâti ; il y a 
des usines à fer et une fonderie de canons de 
fer dont les produits sont expédiés par Ches- 
ter. 11 s'y tient 3 foires par an. Pop. de 1a pa- 
roisse : 5 ,o 59 bab. 

11 y a dans les environs plusieurs fabri- 
ques de poterie de terre , et l'on voit sur une 
hauteur les ruines d'un vieux cbâteau-fort 
qui fut bâti avant la conquête des Normands. 

HAWARTH , chapellenie d'Angleterre, 
west-riding du comté d'York, wapentake de 
Morley, à 1 1. S. O. de Reighley et à a 1. 3/4 
N. O. d'Halifax. 4,668 hab. 

HAWEIS , une des lies Carolines, dans le 
Grand-Océan équinoxial, Muceax. 

HAWICK, ville d'Écosse, comté de Rox- 
burgb, presbytère et à 3 1. i/a O. S. O. de 
Jedburgh, et à la 1. S. S. E. d'Édimbourg; 
agréablement située sur le Slitterick-waler, 
qui la divise en a parties , et que l'on y tra- 
verse sur a ponts de pierre , et sur 1a rive 
droite du Tivîot, au confluent de ces deux 
rivières. Elle est bien pavée et bien éclairée 
de nuit. On y remarque l'église , située sur 
une éminence circulaire au centre de la ville; 
la maison commune , où se tiennent les assi- 
ses ; 3 cbapellet pour les burghers, les anti- 
biirghers , etc. , 1 bibliothèque publique , i 
caisse d'épargnes et plusieurs sociétés litté- 
raires. Cette ville possède des tanneries im- 
portantes et des fabriques considérables de 
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tapis , de couvertures , de bas de laioe , de 
gants, de courroies et de rubans de 61. Elle 
jouit de tous les privilèges de bourg royal y 
excepté de celui d'envoyer des membres au 
parlement. Les environs sont couverts de 
belles pépinières. 

La paroisse contient 4i387 hab. 

Hawick a le titre de bourg depuis une 
époque trés-reculéc ; ses droits et scs docu- 
meiis ayant été perdus ou détruits pendant 
les invasions des Anglais , James Douglas Co- 
rnes de Drumlanark, lui accorda, en i545, 
une charte qui en tint lieu, et qui fut con&r- 
mée dans la même année par 1a reine Marie. 
En 1570, les Anglais, sous le comte de Sus- 
sex , la réduisirent eu cendres. 

HAWKE , cap sur la côte orient, de la 
Nouvelle-Hollande, dans la Nouvelle-Galles 
merid., comté de Durham, par i4' de 
lat. S. et i5o” 10' de long. E. 11 termine une 
étroite péninsule qui ferme à l'E. le lac de 
Wallis . 

HAWK.E , baie de la Nouvelle-Zélande , 
sur la côte orient, de l'Ue Eabeino-Mauve. 
Son entrée est entre le cap Table au N. E., et 
le cap Kidnappera au S. O., éloignés l'un de 
l'autre d'environ uo I.; le cap Kidnappera est 
par 39° 4^' cl 4^' long. E. 

HAWKË-BAY , baie sur la côte orient, du 
Labrador, par 53** 10' de Ut. N. et 67° 5o' 
de long. O., au N. de la baie de Michael. 
A l'E. de cette baie se ti'ouve la petite lie du 
même nom. 

HAWKESBURY , lie de U Nouvelle-Bre- 
tagne , dans le Grand-Océan boréal , vers la 
limite du Nouvel-Hanovre et du Nouveau- 
Cornouailles , par 53** 3o' de lat. N. et i3i** 
20 ' de long. O. Elle est formée par divers ca- 
naux ou bras de mer qui s'eafoncent dans les 
terres, au N. des îles de la Princesse-Royale, 
et a environ i4 !• de long du N. au S. sur 3 
dans sa moyenne largeur. Elle a été décou- 
verte et nommée par Vancouver. 

HAWKESBURY , fleuve de la Nouvelle- 
Hollande , dans la Nouvelle-Galles méridio- 
nale , formé , près de l'etablissement de Rich- 
mond , à i3 !• N. O. de Sydney, par la réu- 
nion du Nepean et de la Grose. 11 sépare le 
comté de Nortbumberland de celui de Cum- 
berland et se jette par la baie Broken dans le 
Grand-Océan austral , après un cours très- 
sinueux d'environ ao. 1. de l'O. à l'E. Parmi 
les établisicmens anglais qu'il baigne, on 
remarque Wilberforce et Windsor qu'on 
nomme aussi Hawkesbury. Ce fleuve est na- 
vigable pour des navires de i5o tonneaux 
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j iitqn'k Windior ; il est iujet plusieurs fois 
par an à des crues subites de 4 o à 5 o pieds 
dont on ne peut éviter les effets destructeurs. 
Les rives de l'Hairkesbury sont composées 
d’un beau terreau noir très-fertile qui parait 
être laissé par le fleuve après les inondations ; 
ce qui le prouverait , c'est qu'il ne s'étend 
pas très-loin et que le sol qui l'avoisine n'est 
qu'un composé de sable et d'argile. 

HAWKESBURY , éublisseroent anglais de 
la Nouvelle-Hollande, yojr. Wiansoa. 

UAWKHHRST , paroisse d’Angleterre , 
comté de Kent, lathe de Scrajr, hundred 
d’East- Bamfleld , à i I. i/a S. de Cran< 
brooke et a 5 1 . i /4 S. E. de Tunbridge. 
a,aSo hab. 

HAWKINS , fort des États-Unis , état de 
Géorgie, comté de Bibb , près et an N. de 
MAcon , à 1 1 I. S. O. de Milledgeville , sur 
la rive gauche de l’Oakmulgee. 

HAWKINS , comté des États-Unis, dans 
la partie N. E. de l'état de Tennessee. Le 
Holston le traverse de l'E. à l'O. et le Clinch 
l'arrose au N. O. On y exploite depuis 1816 
une source salée. 10,949 hab. Rogersville en 
est le chef-lieu . 

HAWKINS , Ile sur la côte mérid. de la 
Russie américaine , dans la partie orient, de 
la rade do Prince-William, an N. E. de l’ile 
Hinchinbrook , par 60° 33 ' de lat. N. et i 48 ° 
de long. O. Elle a environ j 1 . de long du N. 
E. au S. O. sur a de large , et forme avec le 
continent le port de Cordova. 

HAWK'S-BAY , baie des ÉUts-Unis, état 
d'Alabama , entre file Dauphin et celle du 
Pélican , au S. O. de la baie Mobile. Elle est 
abritée et offre un mouillage de 4 brasses 
dont le fond est excellent. 

HAWKSHEAD , paroisse d'Angleterre , 
comté et è 8 1 . N. N. O. de Laneastre , et à 
I I. i/a S. S. O. d'Ambleside, hundred de 
Lonsdale ; dans une vallée , entre le lac Win- 
dermere et eelui de Coniston. 11 s'y tient 3 
foires par an. 3,01 4 hab. 

Les montagnes au N. renferment des car- 
rières d'ardoises exploitées , et du minerai de 
enivre. 

HAWLBOWLING ou HAULBOWLINE , 
petite île d’Irlande, prov. de Munster, comté 
et à 3 I. 1/3 E. S. E. de Cork, dans le port 
de ce nom et au S. de Grcat-lsland. Il y a 
un petit fort. Elle fut choisie dans la dernière 
guerre pour dépdt naval. 

HAWLEY , comm. des États-Unis , état de 
Massachusetts , comté de Franklin, à 34 I. 
O. de Boston. 1,090 hab. 
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H.AXEY , paroisse d'Angleterre, comté de 
Lincoln, et à a I. i /3 N. de Gainsborough , 
division de Lindsey , wapenlake de Manley ; 
dans nie d'Axholme. On y remarque l'em- 
placement d'un château détruit en 11^3. 
1,888 hab. 

HAY, ville de la partie sept, de la prin- 
cip. de Galles , comté et à 4 I. 3/4 E. N. E. 
de Brecon , et à 4 L S. S. O. de Kington. 
Elle est agréablement située sur une hauteur, 
près de la rive droite de la Wye, sur laquelle 
est un pont , partie en bois et partie en pierre. 
Elle est peu considérable ; l'église paroissiale 
est hors de la ville , sur une hauteur. Il y 
a une manufactui-e de draps. Cette ville , 
située au milieu d'un pays agricole et près 
des limites du comté d'Hereford , dont elle 
n'est séparée que par la rivière de Dulair , 
affluent de la Wye , fait un assez bon com- 
merce en blé , bestiaux et autres marchan- 
dises. Il s'y tient cinq foires par an. I, 3 i 9 
hahitans. 

On a trouvé dans cette ville , à diverses 
époques, beaucoup de monnaies romaines. 
Les anciens Bretons l'appelaient Trtktthtle ; 
elle était considérable avant d'avoir été brdiée 
par Owen Glendower. 

HAYANGE , village de France , dép. de 
la Moselle , arrond. , cant. et à 1 I. O. S. O. 
de Tliionville , et à 5 I. 1/3 N. N. O. de Metz , 
sur la Fensch. Il y a 4 corps d'usines renfer- 
mant 3 hauts-fourneaux employés à la fonte 
du minerai en gueuses , en sablerie, en pro- 
jectiles de guerre ; nombre de fours A affiner 
k l'anglaise et A chauflér ; machine A vapeur 
pour la fenderie : ces usines fournissent des 
fers aux arsenaux de Metz et de Strasbourg. 
1,100 hab. 

HAYCOCK , groupe de petites Iles du dé- 
troit de Mozambique, près de la cdte N. O. 
de Madagascar , au N . de l'embouchure du 
Maringando, par i 3 ° 3 o' de lat. S. et 46° 
i 5 ' de long. E. 

HAYD ou HAYDE , ville de Bohème , cer- 
cle et A 9 I. 3/4 O. de Pilsen, et A t ■ I. 3/4 
N. O. deKIattau, dans un pays marécageux. 
Elle est ceinte d'un muret renferme plusieurs 
brasseries, aaa maisons. 

HAYDE ou HAYDA. ville de Bohème, 
cercle et A 9 1 . N. E. de Leitmeritz, et A 9 1 . 
3/4 N. N. U. d'Iung-BunzIau. C'est une des 
villes les plus modernes du royaume. Elle a 
des verreries considérables et des fabriques 
de toile cirée, de flanelle et de chapeaux. 
893 hab. 

HAYDEK-ABAD, Hyderabad, ancienne 
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proT. de THiiuloasUn, dans le Dékhan, for- 
mant une portion importante des états du 
Nizam , qui en prennent le nom, et sc com- 
posent en outre des provinces de Beyder et 
de Berar, cl des parties orient, de celles de 
Beydjapour et d'Aurciig-abad. Elle est com- 
prise entre i5^ 55' et i8° 55' de lat. N., et 
entre ^4° 79® long. E. Scs bor- 

nes sont : au N. et au N. O., Tanc. prov. de 
Beyder; au S. O., celle de Beydjapour, dont 
elle est séparée par la Bimab et la Kistnah ^ 
au S., celles deBalaghat et des Serkars sept., 
vers lesquels la Kistnah forme sa limite; à 
i'E. cnBn, le Gandouana , dont le Godavery 
la sépare. C'est une des parties les plus éle- 
vées du plateau du Dékban. Elle est couverte 
d*un grand nombre de montagnes , qui ap- 
partiennent à des ramifications des Gbattes 
occidentales ; mats aucune n'atteint une hau- 
teur considérable. Le pays est incliné au S. 
E. , c'est-à-dirc vers le golfe du Bengale , dans 
lequel il envoie ses caua , soit par la Kistnah , 
qui reçoit de cette province le Mossy et l'O- 
ver, soit par le Godavery, dont un des prin- 
cipaux adluens , la Mandjcra, parcourt le N. 
ü. de l'Hayder-abad. Il y a quelques lacs 
dans la partie orientale : le plus remarquable 
est celui qui s'écoule dans l'Ovcr ci qui est 
situé près et au N. E. d'Ouarangol. Il existe 
entre les montagnes de grandes vallées ainsi 
que plusieurs plaines étendues dont le sol est 
en général fertile, surtout lorsqu'il peut être 
arrosé. Les cours d'caii ne sont pas rares, 
mais ce ne sont à bien dire que des canaux 
d’écoulement pour la saison des pluies : après 
ils sont presque tous à sec. Les parties mon- 
tagneuses sont assez généralement stériles, 
couvertes de bruyères ou de buissons; il y a 
cependant quelques endroits remplis de ba- 
naniers, de tamariniers et de bambous : ce 
sont les seuls bois qu'on y trouve. Le climat, 
en raison de rélévatinn du plateau, est plus 
froid que la latitude ne semble le promettre^ 
cependant il est des plus favorables aux pro- 
duclions de la terre, et si la culture était 
mieux soignée et plus aelive, ce pays serait 
extrêmement riche en toiilcs sortes de denrées 
et ne renferinerail pas des terrains incultes 
et dépeuplés, comme on cii voit tant dans la 
partie méridionale. Au S. de la ville d'Haydcr 
abad , il y a un grand désert où sc voient des 
ruines de villes, de villages et de clôtures, 
qui indi(|ueiU rcxis(<‘nce d'une anciennepopu* 
lalion civilisée. La mauvaise administration 
du gouvernement et la tyrannie des petits sei- 
gneurs appelés Djaghiredars et Zemindars, 


entre lesquels sont partagées presque toutes 
les terres, dégoûtent le cultivateur, auquel 
il ne reste souvent d'autre ressource, pour 
se soustraire à tous les maux qui l'accablent, 
que d'aller se joindre à d'autres malheureux 
comme lui , errans dans les montagnes, d'où 
ils ne descendent que pour piller. La princi- 
pale culture est le riz, base de U subsistance 
générale : on cultive aussi du blé, qui est le 
plus estimé du Dékhan, et beaucoup d’autres 
céréales. Tous les fruits des tropiques y crois- 
sent en abondance : tels sont, entr'autres, 
les noix de cocos, les mangues, les ananas 
et les oranges; la vigne est commune et donne 
beaucoup de raisin , mais on n'en fait pas de 
vin. Le coton forme une des grandes ressour- 
ces de cette province, et on en récolte de 
grandes quantités ; la canne à sucre , le ta- 
bac , les pavots dont on tire de l'opium , le 
gingembre et quelques autres épices , sont 
ensuite les productions les plus intéressantes 
de celle province. On y élève beaucoup d'é- 
léphans, qui servent de bétes de somme, et 
un grand nombi*e de bestiaux , de moutons 
et de chèvres, ainsi que des abeilles, qui 
donnent un miel excellent. On n'y trouve pas 
d'autre métal que du fer; le district de Gol- 
condc était autrefois célèbre pour ses mines 
de diamans : on n'y ramasse plus que des 
calcédoines , des onyxs , et des améthystes en 
petite quantité. 11 y a aussi du cristal de ro- 
che, du quartz^ du spath calcaire, et la plu- 
part des montagnes sont granitiques. On y 
fabrique des tissus de coton, des armes, de 
la ferronnerie et de la poterie; et l'on y raf- 
fine le sucre. Le commerce est presqu’unique- 
ment borné à l’exportation du blé , du coton 
et de l'opium ; il s'en expédie dans les Serkars 
septentrionaux et dans le Karnatic, en échange 
de sel et de marchandises européennes, prin- 
cipalement d'eflTcts d'habillement poui* les 
troupes du Nizam. 11 se fait peu de com- 
merce intérieur à cause de la dilficultc des 
communications, les routes étant dans un 
très-mauvais état. Cette province est en gé- 
néral très-peu peuplée ; il y a des disU*icts 
où l'on ne rencontre aucune habitation pen- 
dant plusieurs lieues; on n'a aucun moyen 
d'en évaluer la population. Quoique le sou- 
verain soit maiiométan et que ce p^ys ail été 
long temps occupé par des princes de cette 
religion, la masse des habitans professe U 
religion de Brahma , et le dialecti^ do Talinga 
s'y parle presqu'exclusivcmcnt. 

Cette contrée était autrefois soumise aux 
radjahs de Tclingana et de Bisnagar; les ma- 
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homéUni la conquirent ^ans le xv* si^lc , 
çt un avenlurier turc appelé Mohammed- 
Kouly la réduisit soua son obéissance , et en 
Gt un royaume séparé sous le nom de Gol- 
condc : 1 a dynastie de Kouly, qui avait pris 
le nom de Koutoub-Chahy , subsista jusqu'en 
iG8^. Aureng-Zeyb , empereur des Mogols , 
aérant fait prisonnier Aboul-Hossein , le der- 
nier de ces rois , Gl du royaume de Golconde 
une province de l’empire, qu'il réunit à 5 
autres provinces pour en former une vicc- 
rojauté : ce gouvernement fut conGé à un 
ofiieier qui eut le litre de soubahdar du Dé- 
kban. Vers 1719, cette vice-royauté fut ac- 
cordée à Tcbyn-Khili-khan , officier mogol , 
qui reçut aussi le titre de nizam-almouk 
(surintendant du royaume) : ce vice-roi pro- 
Gta habilement de la faiblesse de Temperenr 
mogol et des troubles que la présence de 
l'usurpateur persan Nadir<kah Gt naître dans 
l'empire, pour rendre sa vice-royauté indé- 
pendante ; il Gt d'Aureng-abad la capitale de 
ses états, et mourut à Bouranpour, en. 174^1 
âgé de 104 ans. Son 61 s ainé Gbazy-ed-Dyn, 
un des ministres de l’empereur de Dehly, 
devenu trop puissant pour qu’on pût le dé- 
posséder , fut conGrmé dans la vice-royauté 
du Dékban. Lors du démembrement de l’em- 
pire, un des membres de cette famille, 
Mzam-Aly , conserva scs états , et soutint 
pendant près de 30 ans des guerres contre 
Haydcr-Aly , les Anglais et les Mahratlcs j 
en 1800 , il s’allia aux Anglais, et transféra 
ensuite le siège de son gotivernement à Hay- 
der-abad , où il mourut en 1 8 o 3 . Son Gis aîné 
Mirza-Sekander-Djah lui a succédé, et régne 
■ous la protection des Anglais avec lesquels 
il a fait des traités d'alliance offensifs et dé- 
fensifs. 

(^tte province comprend 16 districts : 
Bonghyr , Coilconda , Commomait , Dàor- 
conda, Ëidghyr, Elgondel, Ghonpour, Gol- 
conde, KaouUs , lilaidok, Malkair , Mo- 
Icngor, Nalgonda , Ouarangol, Pàngol , et 
Ranighyr. Hayder-abad en est le chef-lieu. 

HAYDKR-ABAD, ville de l’Hindouslan, 
capitale de l'état du Nizam, chef-lieu de la 
prov. de son nom et du distr. de Golconde ; 
résidence du nizam et d’un envoyé anglais, 
dans une contrée stérile , sur la rive droite 
du Mossy, qu’on y traverse sur un beau pont 
fn pierre; è 67 I. E. N. E. de Beydjapour 
cl à ii5 l, N. N. O. de Madras. Lat. N. 17** 
i 5 '. Long. E. 76® 9'. Elle a environ 3 I. i/a 
de circuit, et est ceinte de murailles Gan- 
quées de tours. Les rues en sont étroites et 


tortueuses , et les maisons généralemcut mal 
bdties en bois et d'un seul étage. Elle ren- 
ferme 3 palais, plusieurs mosquées, dont 
une , celle de Mccka , est remarquable , et 
un grand nombre de pagodes, de bazars, etc. 
11 y a des fabriques de tissus de coton , des 
ateliers où l'on polit des diamans et d'au- 
tres pierres précieuses de la province , et des 
ouvriet's de différentes professions. Le séjour 
de la cour et des principaux seigneurs du 
pays, qui y étalent un grand luxe, donnent 
à cette ville un peu de mouvement; on y voit 
néanmoins beaucoup de mendians et des fa- 
kirs. Hamilton estime la population à 300,000 
individus. 

A rO. d'Hayder abad est un puits, alimenté 
par un canal destiné à fournir de l’eau k 
cette ville et à l'irrigation du territoire envi- 
ronnant. 

Cette ville fut fondée en i 586 parMobam- 
met-Koutoub-Chahy , qui l'appela dans l'ori- 
gine Bdgnmgor f et. changea ce nom en celui 
d'Uayder-abad en faveur du calife Aly* dont 
tin des titres était Hayder-Allah (le lion de 
Dieu). Le nizam Aly la préféra à Aureng- 
abad pour capitale de scs états, comme étant 
plus centrale et moins exposée aux incursions 
des Mahrattes : ce fut ce prince qui la Gt 
fortifier , mais les ouvrages en sont trop fai- 
bles pour soutenir un siège régulier. 

HAYDER-ABAD, Hydtr-ahad ou Uydar^ 
abad, ville de riliodoustan , capitale du 
Sindhy et du territ. des Trois-Émirs, dans 
l'anc. prov. de Moultan; et dans une Ile du 
Sind , sur la rive droite du bras nommé 
Foulley, a 17 I. N. E. de Tattah et a 1 10 I. 
S. E. de Kélat. Lat. N. 35 ® 33'. Long. E. 
66® Elle se compose d'une rorteresse et 
d’un faubourg appelé le Pettali. La forte- 
resse, située sur un rocher, est un penta- 
gone irrégulier , entouré d’un mur en bri- 
ques de i 5 à 3 o pieds de hauteur, garni aux 
angles de tours rondes : elle suffit contre des 
troupes de naturels, mais ne tiendrait pas 
trois jours contre des Européens ; clic ren- 
ferme le palhis des émirs, des casernes , plu- 
sieurs belles mosquées, et environ 5 , 000 hab. 
Le Pettah , situé dans une plaine , au N. de 
la forteresse, contient 3,5oo maisons, de 
riches bazars , des fabriques de toiles de 
coton, de fusils k mèches, de lances et au- 
tres armes blanches ; il s'y fait un commerce 
considérable au moyen du Sind, avec Moul- 
tan , Tattah , et les ports qui sont à l’embou- 
chure de ce fleuve. Cette partie d'Haydcr- 
ibad renferme 10,000 hab. 
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Cette ville fut fondée vers le milieu du 
siècle dernier par le père des trois princes 
régnans , dont on voit le tombeau au S. de la 
forteresse. 

Le territoire environnant est léger et sablon- 
neux , mais il devient fertile par une bonne 
culture. 

UAYDERGOR, Hfdergur, ville de l'Hind- 
oustan, état du nabab d'Aoude , anc. prov. 
de ce nom, distr. et à 1 1 I. S. E. de Laknau, 
prés de la rive droite du Goumty. 

HAYDERGOR, Hydergur , forteresse de 
rUindoustan , état et anc. prov. de Maissour , 
soubah de Nagara, à 3 I. S. S. O. de Bed- 
nore. Elle est sur une des sommités des 
Gbattes occidentales , et domine la route de 
Kouclialpour à Bednore ; un fossé rempli 
d'eau l’entoure. Cette forteresse a été cons- 
truite par Ha^der-Ali , auquel le général an- 
glais Matthews l'enleva, en 1783 , après un 
long siège. 

HAYDER-NAGOR, ville de l'Hindoustan. 
yojr . Bedmoex. 

UAYDON -BRIDGE , village d'Angleterre , 
comté de N orthumberland , ward de Tindale , 
paroisse de Warden , à a I. O. d'Hexbam et 
à g I. O. de Newcastle; sur la South-Tyne , 
qu'on y passe sur un beau pont de pierre de 
6 arches. Il y a des hdpitaux et des écoles 
privilégiées , fondés par John Sbaftoe. 36 o 
habitans. 

HAYE (LA), en allemand Haag , en hol- 
landais 'S Craeen/uige, ville des Pays-Bas, chef- 
lieu du gouv. mérid. de la prov. de Hollande , 
d'arroud. et de cant., sur un canal qui com- 
munique avec Deift et Rotterdam et joint 
celui de Leyde; à 3/4 de I. de la mer du 
Nord, à 4 I- 1/3 N. 0 . de Rotterdam et k 
la I. S. O. d'Amsterdam. Lat. N. 5 a° 4 ' 5 o". 
Long. E. I* 58 ' 3 a". Résidence de la cour 
et des états-généraux , alternativement avec 
Bruxelles ; siège du gouv. de la province , 
d'une cour supérieure de justice qui comprend 
dans son ressort les prov. de Brahant sept., 
de Gueldre , de Hollande, de Zélande , d'U- 
trecht, de Frise, d'Over- Yssel , ‘de Gronin- 
gue et de Drenthe; d'i tribunal de 1'* ins- 
tance, d'i de commerce , d'i chambre géné- 
rale des comptes et de l'administration géné- 
rale de la loterie : c'est aussi le chef-lieu du 
iS' district de la milice nationale, et il y a 
I département des chasses et pèches , i 
receveur - général des iinances et plusieurs 
payeurs-généraux. Sans être très-grande , La 
Haye est une des plus belles villes de l'Eu- 
rope ; située sur un terrain sec et un peu plus 


élevé que le pays qui l'entoure , elle jouit 
d'un air pur et sain , et la beauté de ses 
environs en rend l'aspect très-pittoresque. 
Quoiqu'elle ne soit pas fortiGée, elle est pré- 
cédée d'un large fossé avec ponts-levis. Les 
rues principales en sont larges , droites et 
bien pavées en briques de couleur claire ; 
plusieurs ont des canaux plantés d'arbres de 
chaque côté et traversés par de jolis ponts. II 
y a 6 places publiques; celle du Vyverberg 
a d'un cdté une belle promenade plantée 
d'arbres superbes et de l'autre un grand bas- 
sin bordé d'édiGces magniGques ; le grand et 
le petit Vourhout, sont aussi des promena- 
des eharmantes garnies d'arbres et ornées 
d'hétels somptueux. Les palais les plus dignes 
de Gxer l'attention sont le Binnenhof , bâti- 
ment immense qui offre tous les genres d'ar- 
chitecture; le palais du roi, l’ancien palais 
de la princesse douairière d'orange , celui 
du prince royal, celui du prince Frédéric et 
l'ancien palais du prince Maurice de Nassau. 
Le musée, que le dernier renferme, est visité 
par tous les curieux : plus de 4 <>o tableaux y 
rappellent l'ancienne splendeur des écoles 
Gamande et hollandaise ; on trouve dans le 
même local une magniGque collection de 
curiosités chinoises et japonaises, et un ca- 
binet d'antiquités nationales parmi lesquelles 
' on remarque les habits que portait Guillaume 
de Nassau , surnommé le père de la patrie , 
lorsqu'il fut atteint d'une balle par le fanati- 
que Balthasar Gérard ; les vétemens du stad- 
houder Guillaume ni; le chapeau de Ruyter; 
les gobelets d'argent du marquis de Spinola , 
et la truelle de même métal dont se servit 
l'empereur Alexandre pour sceller une pierre 
dans la cabane de son aïeul à Saardam. Les 
autres édiGces remarquables sont l'hAtel-de- 
ville , la balle au blé , l'église de Saint-Jacob, 
qui renferme le mausolée de l'amiral Wasse- 
naar ; l'église neuve , chef-d'œuvre d'archi- 
tecture, et celle du cloître, bâtie en idgy , 
par Marguerite de Clèves. Cette ville con- 
tient 14 églises pour différons cultes , a sy- 
nagogues , divers hospices et maisons de cha- 
rité, I maison de correction pour femmes 
avec ateliers de Glature; elle a i école la- 
tine, I jury médical, i bibliothèque royale 
de 100,000 volumes avec un grand nom- 
bre de manuscrits précieux , 1 société de 
physique et de littérature, qui occupe un 
très-beau bâtiment où elle a une bibliothè- 
que et des cabinets de physique et d'objets 
d'histoire naturelle ; t société de peinture et 
de beaux-arts 1 departement de la société 
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d'utilité publique , i département de la ao- 
ciété nationale économique , plusieurs asso- 
ciations philanthropiques; i conserratoire de 
musique et 3 théâtres , l'un hollaniUis et 
l'autre français. La Haye possède 1 fonderie 
de canons , i manufacture de porcelaine , des 
fabriques de soieries , de papier , d'instru- 
mens de chirurgie , de bijouterie , d'ébénis- 
terie , etc. Le commerce y est devenu plus 
actif depuis quelque temps ; celui de la li- 
brairie y a toujours été considérable. Cette 
ville a vu naître le poète Jean Second , qui se 
servit avec tant de grâce et de facilité de la 
langue d'Ovide , l'astronome Christian Huy- 
ghens, l'anatomiste Frédéric Ruysch, Guil- 
laume III, roi d'Angleterre, et plusieurs au. 
très personnages distingués dans les armes, 
les sciences et les arts. Elle nomme 4 dépu- 
tés aux états de la province. 43,i45 hab. 

Les environs sont embellis par des jardins 
et de jolies maisons de plaisance; au N. E. 
est le bois de La Haye , parfaitement en- 
tretenu, et qui offre une promenade agréa- 
ble ; c'est là qu'est située la jolie maison 
royale de plaisance d'Oranjezaal où l'on 
trouve une belle galerie de tableaux, et dont 
les jardins sont dessinés avec beaucoup d'art. 
Au N. O. de La Haye, une superbe avenue 
de beaux arbres conduit au petit village de 
Scheveningen , sur le bord de la mer : c'est 
un lieu de divertissement pour les habitans 
de la ville; l'ouragan de iSaS a un |ieu en- 
dommagé les énormes digues qu'on y a cons- 
truites et auxquelles on doit la conservation 
de La Haye. Près et au S. E de cette ville 
est le château de Riswyck , célèbre par la paix 
qui y fut conclue en 1697 entre la France , 
d'une part , et l'empereur, l'Espagne , l'An- 
gleterre et la Hollande, de l'autre. 

La Haye n'était au ix* siècle qu'un hameau 
du nom de 'S Gravenhage , où les comtes de 
Hollande avaient un rendex-vous de chaste. 
En laSo , Guillaume n y fit bâtir un palais 
qui ne fut achevé que sous Florent v ; de- 
puis , cette ville a toujours été le siège du 
gouvernement de la Hollande. En iSaS elle 
fut pillée par Maerten van Rossum , et dans 
la suite elle fut plusieurs fois occupée par les 
Espagnols. Lorsque Napoléon érigea la Hol- 
lande en royaume , le gouvernement fut trans- 
féré à Amsterdam, ce qui occasions à La Haye 
de grandes pertes qu'elle n'a commencé à ré- 
parer que depuis le retour de la maison d'O- 
range , en i8i3. 

L’arrond. de La Haye se divise en 7 can- 
tons ; Alpben, La Haye (4 cant.), Katwyk 


et Voorburg. Il renferme 70,000 habitans.- 

HAYE (LA), village de France, départe- 
ment de la Loire-Inférieure , arrond. et à a I. 
3/4 S. E. de Nantes, cant. et à i 1. 1/4 E. 
S. E. de Vertou, sur la rive droite de la Sè- 
vre-Nantaise. 1,000 hab. 

HAYE-AUBRÉE( LA), village de France, 
dèp. de l'Eure , arrond. et à 3 I. E. N. E. de 
Pont-Audemer, cant. et à 3/4 de I. O. N. O. 
de Routot , près de la forêt de Bretonne. 
1,006 hab. 

HAYE -DESCARTES (LA), ville de 
France , dép. d'Indre-et-Loire, arrond. et à 
6 I. S. O. de Loches, et à 10 1. i/a S. de 
Tours ; chef-lieu de canton , sur la rive droite 
de la Creuse. Commerce de farine, de pru- 
neaux renommés , de miel et de cire. Foires, 
le 1*' mardi de chaque mois , pour bestiaux, 
grains, chanvre, etc. Patrie de René Des- 
cartes. i,i63 hab. 

Cette ville était une baronnie possédée 
d'abord par la famille du même nom , et en- 
suite par la maison de Rohan. Elle fut réunie 
nu duché de Montbazon en i588. 

HAYE-DÜ-PÜITS (LA), bourg de France, 
dép. delà Manche, arrond. et à 6 1. i/4 N. 
de Coutances , et à 8 I. i/a N. O. de Saint- 
Lô; chef-lieu de canton. Il y a un château. 
H s'y fait un grand commerce de grains. 
Foires, le 1 3 janvier, le mercredi des Cen- 
dres , le mercredi-saint , le mercredi avant 
le 3* dimanche de Carême, le 36 juin et le 

16 juillet, pour bestiaux, grains et lin. 1,000 
hab. C'était'un marquisat du ci-devant Co- 
tentin. 

HAYE-MALHERBE ( LA ), village de 
France, dép. de l'Eure, arrond., cant. et 
à I I. 3/4 O. N. O. doLouviers, et à 5 1. i;4 
O. N. O. d'Évreux, près de la forêt de Ponf- 
de-l'Arche. i ,960 hab. 

UAYE-PAYNEL (LA) , bourg de France , 
dép. de la Manche, arrond. et à 3 I. 3/4 N. 
d'Avranches, et à 9 I. S. S. O. de S‘. Lé , 
chef-lieu de canton. Foires, les a mai, a3 
juillet, 1"' octobre, 1*' mardi avant la Pas- 
sion et 3* mercredi du mois : les 4 premiè- 
res sont assez bonnes pour les bœufs. 800 
habitans. 

HAYER (EL), sans doute le Hsiaa de 
d'Anville , bourgade d'Arabie, dans le Ne- 
djed , à i4 I. S. S. E. d'El-Derréyéh et à 

17 I. N. d'Yemâmah. 

HAYES, paroisse d'Angleterre , comté de 
Middiesex, hundred d'Elthorne, à il. 3/4 
E. N. E. de Coinbrook. et à 4 I. O. ilc Lon- 
dres. L'église est belle et renferme plusieurs 
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monumens. Les restes du chateaudeDawley, 
ancienne résidence de lord BoUngbroke, sont 
dans celte paroisse. i,53o hab. 

HAYES-RIVER, rivière de la Nouvelle- 
Bretagne. Voy. Hill. 

HÂYGER, ville du duché de Nassau. Voy. 
Haicaa. 

HAYINGEN, ville de Wurlenaberg, cer- 
cle du Danube, baill. et à 4 1- S. de Mùnsin- 
gen , et à 9 1. O. S. O. d'Ulm, sur la rive 
droite de la Lauter. 11 s'y tient plusieurs 
marchés, pour bestiaux. 1,100 hab. 

HAYLE , rivière et village d'Angleterre. 
Voy. Hbtl. 

HAYLING , (le de la Manche , sur la côte 
mérid. de l'Angleterre, comté de Southamp- 
ton, hundred de Bosmere. Elle est de forme 
triangulaire et séparée de l'Angleterre par 
un canal d'i/3 de l. de largeur. Sa longueur 
du N. au S. est d'i l. 1/4, et sa largeur 
d'i/a 1. ; la pointe S. O. touche presqu'à Pile 
de Portsea , et celle S. E. s'avance très- 
près de la côte de Sussex. La côte orient. 
olTre plusieurs anses. 11 y a deux paroisses, 
Norlh-Hayling et South-Hayling. 7 38 hab. 

HAYNA, bourg du duché de Saxe-Co- 
bourg-Gotha. Voy.\\t.\nk. 

HAYNAU, ville des Étals Prussiens, prov. 
de Silésie, régence et à 3 l. 1/4 O. N. O. 
de Lîegoitz , et à 3 1. 1/4 N. de Goldberg \ 
chef-lieu du cercle de Uayiiau Goldberg, sur 
le Deichsel. Elle est murée et défendue par 
un cbiltcau. 11 y a a églises luthériennes, 
1 église catholique , 1 hôpital, plusieurs fa- 
briques de draps et des tisseranderics. a, 700 
hab. On tire des environs beaucoup de terre 
à foulon. 

Le cercle de Ilayn.iu-Gotdberg est très- 
montagneux et peu fertile en grains. La fa- 
brication des draps y est très-active et ali- 
mente son principal commerce. 38,4 1 3 hab. 

HAYNE-AN DER-LEITE, montagne d’Al- 
lemagne. Voy. HiiTMLBITB. 

HAYNEWALD, village des États Prus- 
siens, 'prov. de Silésie, régence et à 6 1. 3/4 
O. S. O. de Liegnitz , et à 4 de 

Haynau, cercle de Haynau-Goldbcrg. On y 
fabrique beaucoup d'étolTes de crin pour meu- 
bles et de tamis de crin, et il s'en fait des ex- 
portations en Europe et en Amérique. i,5oo 
li.ibitans. 

HAYNICU, canton montagneux d'Allema- 
gne, sur 1a limite de la prov. prussienne de 
Saxe et des principautés d'Eisenach et de 
Gotha , au S. S. O. de Muhlhausen et à l'E. 
de Creiitzburg. 
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HAYNICIIEN, ville du roy. de Saxe. Voy. 
Ha-ihichek. 

HAYNLEITEouHAYNE AN DER-LEITE, 
montagnes d'Allemagne qui s'étendent de l'O. 
à l'E. , sur un espace d'environ 10 I. , de- 
puis Keula, dans 1a partie occid. de la prin- 
cip. de Schwaèzbourg-Sondcrshausen jusque 
vers Kindelbrùck, dans la prov. prussienne 
de Saxe, entre U Wipper au N. , l'Helbe 
au $. et rUnstrut à TE. Elles sont couverics 
de forêts, et se rattachent vers l'O. aux mon- 
tagnes qui unissent le Tbiirioger-wald au 
Harz. 

HAYRIDGE , hundred d'Angleterre, dans 
la partie orient, du comté de Devon , au N. 
d'Exeter. xa,3i5 hab. Collumpton en est le 
lieu principal. 

HAYSYN, ville de Russie, en Europe. 
Voy. GAÏsm. 

HAYTf ,une des Antilles. Voy. Haiti. 

HAYTOR, hundred d'An;;lelerre , dans 
la partie S. E. du comté de Devon ; sur la 
Manche, qui forme en cet endroit la baie de 
Tor. 2t,o32hab. Marldon, Painton et New- 
ton-Abbots en sont les principaux endroits. 

H.AYWOOD, comté des États-Unis, état 
de la Caroline du Nord , dont il forme l'ex- 
trémité occid. 4*073 bab. Morristown en est 
le chef-lieu . 

HAYWOODS - BOROUGH, village des 
États-Unis, état de la Caroline du Nord, 
comté de Chatham , à to 1. S. O. de Ra- 
leigh ; au confluent du Haw et du Deep , dont 
la réunion forme le Cape-Fcar-rivcr, qu'on 
a rendu navigable jusqu'à ce village pour des 
barques seulement. 

HAYZ ( EL ) , vallon et oasis de la partie 
occid. de l'Égypte , dans le désert de Libye , 
au S. O. de la Petite-Oasis et au N. de celle 
de Farafré, par 28° 3 2' de lal. N. Il y a 
quelques doums , des dattiers et une source 
d'eau ferrugineuse. On y trouve un tombeau ^ 
qui attire en pèlerinage les habitans de la 
Pctitc-Oasis , et, à quelque distance, des 
restes de bâtimens chrétiens en briques 
crues, appelés ouqsor. 

HAZA, bourg d'Espagne. Voy. Axa. 

HAZ-ABAD, bourg de Perse. Voy. Yezd- 

ABAD. 

HAZARA , chaîne de montagnes de l'Af- 
ghanistan , dans la partie occid. du pays de 
Balkh et dans le N. du Khoraçan. Elle court 
de l'E. N. E. à rO. S. O., en suivant la rive 
droite du Morg-ab, depuis la source de cette 
rivière jusqu'au point où celle-ci tourne brus- 
quement vers le N. , au S. S E. de Mervur- 
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routl. Elles ont environ 3 o I. et se joignent 
vers TE. au mont Horcan. 

HAZARD ou RICHMOND, baie de U mer 
d'Hudson, sur la côte occid. du Labrador, 
dans TEast-Main , au N. E. de la baie de 
James. Elle s'enfonce à près de ao I. dans 
les terres, renferme un gi'and nombre de pe-* 
tites îles , et ne communique à la mer que 
par un dctroit très-resserré. Les Esquimaux, 
qui en habitent les bords , lui donnent le 
nom d'Arthiwinipick. 

HAZARËH , cbaine de montagnes de l'Af- 
ghanistan , dans la partie orient, du Kbora- 
çao. Elle court de TE. à 1 * 0 . , parallèlement 
à la rive gauche de l'Helmend. 

HAZAREH, distr. de THindoustan , dans 
les possessions des Séyks , anc. prov. de Ca- 
chemire, entre le petit pays de Tchotch et 
la rive droite du Djilem. Parmi les endroits 
qu'il renferme , on remarque Loramera et 
Douberan. 

HAZARÉllS , peuple d'origine tartare , 
dans l'Afghanistan. Il habite principalement 
la partie orient, du Khoraçan , au milieu de 
l'Hindou-Kouch. Les Hazarébs sont graves et 
sérieux ; leurs femmes sont belles , et jouis- 
sent de beaucoup d'égards. Ils aiment pas- 
sionnément le chant , la poésie et la chasse. 
Leurs villages comptent souvent jusqu'à 3 oo 
maisons ; ils sont en partie creusés dans le 
roc. Ce peuple, au nombre d'environ 3 oo,ooo 
individus, est divise en plusieurs tribus, 
dont chacune est gouvernée par un chef ou 
sultan. 

HAZARY-BAG , Hazaree~Baug J ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence du Bengale, 
anc. prov. de Babar, distr. et à 8 1 . N. de 
Ramgor, sur la nouvelle route militaire de 
Calcutta à Bénarès. C'est la station ordinaire 
du régiment de Ramgor. Elle le nommait 
autrefois Oenr-Hazary. 

HAZEBROUCK (CANAL D*) , en France, 
dép. du Nord, arrond. etcant. d'Hazebrouck. 
11 commence dans la ville de ce nom , et sc 
réunit près de Capellc-Boom aux canaux de 
Beurre et de Pré-à-Vin; sa longueur cstd'i 1 . 
i/a. Les transports consistent en bois , char- 
bon de terre , etc. 

HAZEBROUCK, ville de France, dép. 
du Nord , cbcf-lieu d'arrond. et de canton, 
à 8 I. l/a E. S. E. de Lille et à 8 I. S. S. £. 
de Dunkerque, sur la petite rivière de Beur- 
re. Siège d'i tribunal de i'* instance; il y 
a I conservation des hypothèques, i direc- 
tion des contributions indirectes , i société 
d'agriculture , i collège communal , et i bi- 


bliothèque de 3,000 vol. Elle est assez bien 
bâtie : on y remarque le clocher de l'église 
paroissiale , et rhôtel*de-ville , construit sur 
une grande place et orné de portiques sou- 
tenus par une colonnade d'ordre dorique ; il 
y a aussi a salles de spectacle. Cette ville 
fait un grand commerce en fils, toiles de 
lin, cuirs tannés, savon. Ubac, et autres 
denrées provenant de son territoire. Foires, 
le 1 1 juin, de a jours, et le a 3 octobre, de 9 
jours , pour bestiaux , beurre , fils, lin , etc. 
7,644 hab. 

On cultive particulièrement sur son terri- 
toire des plantes oléagineuses, du tabac et du 
houblon. 

L'arrond., divisé en 7 cantons : Bailleul 
( a justices) , Cassel , Hazebrouck ( a justices), 
Merville et Steenworde, contient 53 commu- 
nes et 104^67 a hab. 

HAZERSWOUDE , village des Pays-Bas, 
prov. de Hollande, partie mérid. , arrond. 
et à 4 1 - i/a E. de La Haye, cant. d'Al- 
pben. Lat. N. 5 a° 5 ' 5 a''. Long. E. a® i 5 ' 
33 ". On y fabrique de la poterie commune. 
a,aoo hab. 

HAZINAS, bourg d'Espagne, prov. et à 
9 I. 3/4 S. E. de Burgos, et à 5 1 . 1/4 N. O. 
de San -Leonardo; au pied des monts Idu- 
beda, près de l'Arlanza. 4>3 bab. 

HAZIR, rivière de la Turquie d'Asie, 
KnAima. 

HAZONRINGHETS , peuplade de la par- 
tie occid. de l'île de Madagascar, dans le 
roy. des Séclaves , sur les bords du Manum- 
baugh et du Chacao , et aux environs du cap 
S*. André. 

HAZORTAS, peuple qui habite dans le 
N. E. de l'Abyssinie, partie sur les borda 
de la baie d'Annesby, partie dans les mon- 
tagnes qui séparent le gouv. des Côtes du 
roy. de Tigré ; ses tribus principales portent 
les noms d'Assa-Karré et d’Assa-Lessan. Les 
Hazortas peuvent mettre sur pied 3 , 000 
guerriers et obéissent à six chefs , dont un , 
supérieur aux autres , a fixé sa résidence à 
Zulla , prés de l'Ile de Valentia; des cinq 
autres , l'un est fixé dans le territoire d'As- 
sahourry, au pied du mont Taranta, le a* à 
Assalalha , le 3 * à Dulleilh , le 4 ' À Assubah, 
et le 5 * à Dufferkeidali , près dn passage de 
Taranta. Les Hazortas cultivent un peu de 
blé , et se nourrissent principalement de gi- 
bier et du laitage de leurs troupeaux ; pen- 
dant la saison des pluies , ils s'éloignent de la 
côte , où ils reviennent chargés du sel qu'ils 
ont ramassé dans les montagnes de l'intérieur, 
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et qu'ils ÿcbiDgent contre des grains. Cens 
des Hazortas qui vivent dans les villes sont 
rampans et méprisés ; les autres sont fiers et 
arrogans. 

HAZRETNAGOR , Huzrttnagur , ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence du Bengale, 
anc. prov. de Debly , à g I. N. de Morad- 
abad et b a4 I- N. O. de Bareily. 

HAZY ou BRCMENSIR , groupe de peti- 
tes Iles rocailleuses du Grand-Océan boréal , 
prés de la côte de la Russie américaine , au 
N. O. de l'arcbipel du Prince-He-Galles. Lat. 
N. 55» 55'. Long. O. i36» 38'. 

liEA ou HHAHHA , pays de Barbarie, 
empire et prov. de Maroc , sur l'Atlantique. 
Mogador en est le lieu principal. 708,000 
babitans. 

HEADFORD , village d'Irlande , prov. de 
Connaugbt , comté ci b 4 1* t/a PI. de Gal- 
vray , baronnie et b 3 I. i/a N. O. de Clare. 
Foires, les 11 mai et i4 octobre. 

HEAD-HARBOUR , port sur la côte S. 
E. de la Nouvelle-Écosse , b l'extrémité N. 
£. de la baie de Mascaret. Il est sûr, et of- 
fre un très-bon ancrage. Les côtes' sont es- 
carpées. 

HEADINGLY , comm. d'Angleterre , vrest- 
riding du comté d'York, libcrty , près et au 

N. de Leeds; sur la rive gaucbe de l'Air. Il 
y a plusieurs manufactures de lainages , de 
coton , etc. , et de nombreux moulins b fou- 
lon. a,i54 bab. 

HEAN , ville de l'empire d'An-nam , dans 
le Tonkin , sur le Sang-koi , b la I. S. E. de 
Bac-kinb. Elle est d'une grande étendue ; les 
marchands chinois , auxquels il n'est pas peiv 
mis de résider b Bac-kinb , y demeurent. 

UÉAND (S>.), bourg de France, dép. 
de la Loire , arrond. et b a I. 1/4 N. de S*. 
Étienne , et b 6 1. E. S. E. de Montbrison j 
cbef-lieu de canton. On y fabrique des pla- 
tines de fusils et des peignes ; commerce en 
soie. Foires , les i5 janvier, aS mai , 18 sep- 
tembre et 18 novembre . pour bestiaux. 
a,64o bab. 

HEAP, comm. d'Anglelerrc , comté de 
Lancastre , hundred de Salford ; sur le Racb, 
b 3^4 Bury et b a 1. i/a N. 

de Manchester. 6,55a bab. 

IlEARNE, cap de la Nouvelle-Bretagne, 
sur la mer Polaire, au N. de l'emboucburc 
du Copper-Mine-r^ver, par 68» 7' de lat. N. 
et 1 1 7" 35' de long. O. 

HEATIl , comm. des États-Unis , état de 
Massachusetts, comté de Franklin , b 3a I. 

O. N. O. de Boston. 1,1 aa liab. 


HEATON-NORRIS , comm. d'Angleterre, 
comté de Lancastre , hundred de Salford ; b 
I 1. i/a S. S. E. de Manchester et b i/a 1. N. 
O. de Stockport, dont elle est séparée par 
la Mersey. On la considère comme un fau- 
bourg de cette dernière ville. 6,g58 bab., la 
plupart employés dans les manufactures de 
Manchester. 

HEAVITREE , paroisse d'Angleterre , 
comté de Devon , hundred de Wonford , b 
i/a I. E. d'Exeter. On y exécute les criminels 
condamnés b Exeter. i,a53 bab. . 

HEBBOUR , Uebboor , ville de l'Hindoo- 
slan , étal et anc. prov. de Maissour, soubah 
de Patana , b ao I. N. E. de Seringapatam. 

HÉBÉCRÉVON , village de France , dép. 
de la Manche, arrond. et b 1 I. 1/4 O. N. O. 
de S‘. Lô , cant. et b i 1. 1/4 E. N. E. de 
Marigny, près de la Vire. 1,048 bab. 

UEBERAVOUL , tribu de Somaolis, dans 
le terril. d'Adel , en Afrique, ao S. E. de 
Zeïlah. 

HÉBERGEMENT (L'), village de France, 
dép. de la Vendée, arrond. et b 5 I. 3/4 N. 
de Bourbon-Vendée , cant. et b a I. i/4 E. 
S. E. de La Roche-Servière. Foire, le i" 
mercredi de chaque mois , pour bestiaux. 
ig4 bab. 

HÈBRE , fieuve de la Turquie d'Europe. 
yojr. MAXirri. 

HÉBRIDES ou IVESTERN -ISLANDS 
(Iles Occidentales), Ebodes, HésaiCBS , Iles 
disséminées sur la côte occid. de l'Écosse, 
dans l'océan AtlanUqiie. Sana , la plus mé- 
rid. , est par 55» 18 de lat., et l'extrémité 
N. de Lewis , qui est la plus sept., se trouve 
par 58» a8' ; Greal-Cumbray, la plus orient. , 
est par 7° de long. O., et S*. Kilda , la plus 
occül., est vers le méridien de 10» 4°' O. 
Ces Iles forment deux archipels distincts : 
l'un comprend les Iles les plus éloignées de 
la côte d'Écosse , c'est-b-dire les Hébrides 
proprement dites ou Long-islands , qui se di- 
rigent du N. N. E. au S. S. O. sur une ligne 
assez régulière , et sont séparées du terri- 
toire écossais par le détroit de Minch , et de 
la grande ile de Skyc par le Petit-Minch ; les 
principales sont Lewis , dont le N. appar- 
tient au comté de Ross et le S. b celui d'In- 
verness , North-Uist, Benbecula, South-Uist 
et Barra , qui dépendent aussi de llnverness. 
Le second archipel se compose des Iles qu'on 
pourrait appeler les Hébrides Sporades , 
parce qu'elles sont éparses , sans ordre , le 
long de la côte de la Grande-Bretagne : la 
plus considérable est Skye, qui fait partie du 
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coiDti d'Invernett ; viennent eniuite Rum , 
Coll , Tirree , Mull , HafTa , I-Colm-Kill , 
Colontay , Jura , Islay , qui appartiennent 
au comté d'Argyle ; enfin , à l'E. de la prea- 
qu'ile de Canlyre, et à l'O. du golfe de la 
Cljde, lea ilea d’Arran et de Bute , qui for- 
ment le comté de ce dernier nom. Parmi 
Ici détroita qui aeparent celte partie dea Ué- 
bridea de. la côte écoaaaiae , on peut citer 
rinner-sound , à l'E. de Skye; le Mull-aound, 
au N. E. de Mull; le Sound of Jura, à l'E. de 
Jura; et leSoundof Kilbrannin,iirO. d'Arran. 

Cea Ilea, au nombre d'environ aoo , dont 
à peu pria 87 aeulement aont habitéea . ont 
une auperficie de 36 o I. c. ou 1,79g, 000 acrca 
anglaiacs , dont gfig,g57 en culture. Le climat 
7 eat généralement doux, malgré la lalitude 
élevée : lea venta d'O. y dominent pendant 
huit moia de l'année ; celui de S. O. y amène 
de violentes tempétea , et de fortes bourras- 
ques accompagnent fréquemment le vent 
d'E. ; celui de N. E. cause une température 
froide , mais aècbe et agréable. 

Les Hébrides aont arrosées par une infi- 
nité de torrens , mais il n'y coule aucun cours 
d'eau on peu important ; elles renferment 
aussi une immense quantité de lochs, qui in- 
terrompent souvent les communications : ce 
sont dea bras de mer, des détroits ou estuai- 
res , qui forment un grand nombre de porta, 
dont les rivages sont couverts de plantes ma- 
rines. Plusieurs parties de cet archipel aont 
naturellement fertiles, et produiraient d'a- 
bondantes moissons de blé , si l'agriculture y 
était bien entendue ; mais plus des 3/4 du ter- 
ritoire sont stériles ou ne présentent que de 
la mousse. La mer, qui baigne les Hébrides, 
est très-poissonneuse. Ces Iles sont riches en 
minéraux, tels que fer, plomb, cuivre, marbre, 
porphyre , pierre calcaire , pierre de taille , 
ardoise , terre k foulon , bouille, alun , etc. 
Les habitans , au nombre d'environ G6,ooo , 
sont hospitaliers , et ressemblent aux monta- 
gnards écossais par les moeurs , le langage et 
le costume ; ils fiont peu de commerce , s'oc- 
cupent de la pèche , et fabriquent de la soude, 
dont on exporte annuellement 5 , 000 à 6,000 
tonneaux. 

Ces Iles étaient peu Connues des anciens 
géographes ; on les appela d'abord Ebudes, et 
ensuite Hébrides, nom sous lequel elles sont 
généralement désignées aujourd'hui; les An- 
glais les nomment Westcm-islands (Mes Oc- 
cidentales). Malgré l'obscurité qui règne sur 
tes premiers temps de l'histoire de cet archi- 
pel , il parait certain qu'il fut gouverné par 
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ses propres princes jusqu'au vin' siècle, que 
le royaume des Pietés fut renversé par Ken- 
neth II. Plus tard, les Danois et les Piorivé- 
giens , qui , depuis la perle de son indépen- 
dance, l'avaient continuellement pillé, s'éta- 
blirent enfin dans la plus grande partie des 
Iles qui le composent, d'où ils firent de fré- 
quentes excursions dans le N. de l'Écosse et 
sur les côtes d'Angleterre. An xiii' siècle, 
lea Hébrides passèrent sous la domination 
des rois d'Écosse , mais continuèrent à être 
gouvernées par des chefs puissans, dont un, 
Jean , seigneur des lies et comte de Ross, se 
rendit indépendant en i 335 ; ses successeurs 
eurent plusieurs démêlés sanglans avec les 
rois d'Écossc , entr'autres Donald , comIe de 
Ross, qui, après deux expéditions tentées 
sur l'Écosse, périt assassiné. Jean, son suc- 
cesseur, contracta enfin une alliance avec 
Édouard iv, roi d'Angleterre; mais en i 4/6 
celui-ci, oubliant son nouvel allié, fit un 
traité avec Jacques ■■■, roi d'Écossc, qui, 
ayant résolu de dompter ce peuple rebelle, 
envoya contre lui une puissante armée. Jean 
se soumit et obtint son pardon , mais il fut 
privé de son comté , qui , par acte du parle- 
ment, fut déclaré inaliénablemcnt annexé à 
la couronne ; cependant le roi restitua au 
comte Knapdale et Cantyre, dont il s'était 
démis précédemment , et lui rendit la sei- 
gneurie des lies pour la tenir par gratifica- 
tion. Néanmoins, pendant fort long-temps, 
une foule de petits chefs de parti troublèrent 
encore la tranquillité des Hébrides ; enfin , 
en i 536 , Jacques v résolut de visiter cet ar- 
chipel , et fit saisir plusieurs des chefs les plus 
considérés , dont il réunit les possessions à la 
couronne. Les troubles qui suivirent sa mort 
firent négliger cette partie isolée du royaume, 
et la laissèrent dans un état complet d'anar- 
chie. En 1614, la famille des Macdonald y 
éleva une terrible sédition en s'opposant à la 
concession que le roi avait faite de Cantyre 
au comte d'Argyle ; d'autres petits chefs de- 
meurèrent continuellement dans une espèce 
de révolte, jusqu'à ce que la royauté, s'étant 
consolidée, amenât insensiblement leur sou- 
mission totale; enfin, en 174^1 un acte du 
parlement abolit toutes les juridictions dont 
on pouvait hériter , ce qui porta le dernier 
coup à l'influence des chefs de parti des Hé- 
brides , et depuis les habitans sont devenus 
des sujets tranquilles et dévoués. 

HÉBRIDES (NOUVELLES^), groupe d'iles 
du Grand'Occan 'ëquinoiia). f^ojrez EspaiT 
(AaCBlPEI. DU S*.) 
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HEBRON, comm. des États-UDÎs, état de 
Connecticut, comté de TolUnd , dont elle 
forme la partie mérid., à 1 1 I- N. E. de New- 
haven. U y a 4 églises pour differentes sec- 
tes , a manufactures de coton et 1 papeterie, 
a, 100 hab. 

IIEBRON , comm. des États-Unis, état de 
Maine, comté d'Oxford , à 3 1 . S. de Paris 
et à i 4 I- N. O. de Portland. Il y a i manu- 
facture d'etofles de laine. i,73u hab. 

HEBRON , comm. des États-Unis , état de 
New-York, comté de Washington; à 19 1 . 
N. N. E. d*Albaujr. 3,760 hab. 

llEIiUON , ville de la Turquie d’Asie. 
yof . Kabx-Ibbahim. 

IIECABONA , pays de U Cimbelasic , sé- 
paré de la Guinée inférieure par le Bamba- 
rougue. 

HÉCllES, village de France, dép. des 
Hautes-Pyrénées, arrond. et à 4 !• >/4 
S. E. de Bagnères-dc-Bigorre , cant. et à 1 1 . 
l/a S. S. O. de la Barthe-de-Nestes ; sur la 
rive gauche de la Nestes. 1,000 hab. 

11 y a dans les environs une mine de fer 
qui a été exploitée anciennement , des masses 
d'argile et des bancs de marbre gris. 

HECHINGEN , ville cap. de la princ. dé 
Hohenzollcrn-Uechingen , à 8 1 . N. O. de 
Sigmaringen et à 1 1 1 . i/a S. S. O. de Stutt- 
gart. Lat.N. 48 *^ 21^ i 5 ". Long. E. 6® 38 ' 3 ''. 
Résidence du prince et siège des principales 
mitoritcs. Elle a une enceinte murée et 1 fau- 
bourg, et renferme 1 palais, 3 églises, dont 
une collegiale, i couvent, 1 gymnase et quel- 
ques fabriques, enlr'autrcs une d’éloffcs de 
laine assez importante, a, 600 hab. 

HECHISSERO, rivière de Colombie, dép, 
de l'Asuay ( Nouvelle-Grenade). Elle se joint 
à la Moroiia , par la rive gauche, à 3 o I. S. 
E. de Macas , après un cours d'environ 3 o I. 
du N. au S. 

HECHO, bourg d'Espagne, prov. de Huesea 
(Aragon), à 9 I. N. O. de Jaca; chef-lieu de 
la vallée de son nom , sur riiecho. 11 a 1 Irès- 
Inlle église paroissiale et 1 hdpital. i, 5 oo 
babitans. 

La vallée a environ 7 1 . de long et 3 I. 
<lans sa plus grande largeur; elle produit des 
grains, du chanvre, du lin et des légumes, 
et abonde en mines de fer, cuivre et plomb 
tenant argent. On y trouve aussi de la terre 
à porcelaine dont on se sert dans 1a manu- 
facture royale de Madrid , et une source d’eau 
fei rugineuic. Les babitans de cette vallée sc 
distinguent par un costume très-ancien qui 
leur est particulier. 


HECHTHAUSEN, juridiction patrimoniale 
du roy. de Hanovre, gouv. de Stade, duché 
de Brème , enclavée dans le baill. de Bremer- 
worde. 1,357 hab. 

HECKEN , village de France , dép. du 
Haut-Rhin, arrond. et à 4 T a /3 E. N. E. 
de Béfort, cant. etk i 1 . i /3 N. de Danne- 
maric. i ,391 hab. 

HECLA, montagne d'Islande, HexLA. 

HECLA, baie de la mer Éolaire, sur 1 a 
côte sept, de l'ilc Melville, au N. de la Nou- 
velle-Bretagne, par 750 3 o' de lat. N. et 
1 13 ^ de long. O. Elle porte le nom d'un des 
vaisseaux de l’expédition du capitaine Parry. 

HECTOR, comm. des États-Unis, état de 
New-York, comté de Tompkins , k 4 1 - S. 
d'Ovid et à 68 1 . O. d'Albany ; sur le bord S. 
E. du lac Seneca. 4 »^>^ 

HEDCHAS, pays d'Arabie, f^oy. Hidiaz. 

HEDDERNHEIM , bourg du duché de 
Nassau, baill. et à al. N. E. de Hochst, et 
à I l. 1/4 N. N. E. de Francfort, sur la rive 
droite de la Nidda. II y a i église et t syna- 
gogue. 1 ,070 hab. 

IlEDDESDORF, village des États Prus- 
siens, prov. du Bas-Rhin, régence et à 3 1 - 
N. O. de Cohlentz, cercle et à i/a 1 . N. de 
Neuwied, a peu de distance de la rive droite 
du Rhin. 11 y a des tanneries , des teinture- 
ries et des blanchisseries. 760 hab. 

Dans les environs est une usine à fer avec 
5 martinets , 1 haut-fourneau et 1 laminoir 
pour le fcr-blanc. On y a découvert, il y a 
peu de temps, des ruines que l'on croit être 
celles d'une ville romaine. 

HÉDÉE, ville de France, dép. d'Ille-et- 
ViUine, arrond. et à 5 1 . N. N. O. de Ren- 
nes , et à 9 I. S. S. E. de S*. Malo; chef-lieu 
de canton, dans une situation pittoresque. 
Foires , le mardi qui suit la Jean et les 
lundis qui suivent S*. Laurent, Croix, 
la Toussaint cl André, pour bestiaux, 
instrumens de hiboiir, étoffes communes et 
quincaillerie. 736 hab. L'ctangqui l’avoisine 
abonde en excellent poisson. 

Cette ville, quoique petite, avait le droit 
de députer aux états de Bretagne; sa forte- 
resse, dont on ne voit plus que des ruines, 
était très-importante. 

HEDEL, village des Pays-Bas, prov. de 
Gucldre, arrond. et à 1 1 1 . 1/4 de Thiel, 
cant. et à a I. 3/4 de Bommcl. Il y a 1 châ- 
teau. I ,o 33 hab. 

HEDEL, village des Pays-Bas, prov. di 
Brabant septentrional, arrond. et à t 1 . i/a 
de Bois-lc-Duc , cant. cl à i 1 . i/a de Bommcl. 
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HEBEMARKEN, b*Ul. de Norwège, dtni 
la partie N. E. du diociae d'Aggcrshnus ; 
borné au N. par le diocéae de Drontheim; à 
rO., par le baill. de Chrialian; au S. O-, par 
celui d'Aggerahuua ; au S. E. et à l'E. , par 
la Suède. Sa longueur, du N. au S., eat de 
y5 I., et aa largeur de a 5 1 . , de l'E. à l'O. 
Le Dovre-field le courre au N. O. , et les 
Kiolen-Molen forment une partie de sa limite 
orient. ; son inclinaison générale eat rers le 
S. Le Klar l'arrose h l'E.; le Glommen le 
traverse dans sa longueur, et, sur sa limite 
occid. , le Vormen a formé le lac Micesen. 
C’est le plus riche bailliage du roj'aume : le 
aol en est fertile , et les liabitans, très-indus- 
trieux, paraissent jouir d’une certaine ai- 
sance. Il comprend 3 prévAtés : Aaterdellen , 
Hedemarken, qui occupe la partie S. O. du 
paya , et Solloe-et-OudaIcn. 60,760 habi- 
tans. . 

HEDEMORA on HEDMORA, ville de< 
Suède , préfecture de Stora-Kopparberg , hx- 
rad de Nxagard; à g I. S. S. E. de Falun, 
entre a petits lacs. Elle eat ancienne, petite, 
mais assez bien bètie. 800 hab.. 

HEDEMÜNDEN , ville du roy. de Hano- 
vre , gouv. d'Hildeaheim , princip. et è 4 b 
i/a S. O. de Guttingue, baill. et à a I. E. S. 
E. de Münden, sur la rive droite de la Werra. 
Siège d'une surintendance, gao hab. 

HEDERVAR, bourg de Hongrie, comitat 
et à 4 b ija N. O. de Raab , et à 6 I. i/a N. 
E. deCsorna, marche de Sziget-Küz; dans 
l'fle de Schuiz , près du bras méridional du 
Danube. 

HEDESUNDA, paroisse de Suède, préfec- 
ture de Gelleborg, bxrad de Gxatrikland , 
à 7 I. S. de Gefle et à iS 1 . N. N. O. d'Up- 
sal. Il y a des forges qui, avec celles delà 
paroisse de Femebo, produisent a, 800 quin- 
taux de fer par an. 

HÉDIC, Ile sur la côte de France, é^'qy. 
H0X01C. 

HEDIKHUIZEN, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant septentrional, arrond. et 
à a I. 1/4 de Bois-le-Duc, cant. et à 3/4 de I. 
O. de Heusden. 643 hab. • 

HEDINGHAM-CASTLE , paroisse d'An- 
gleterre , comté d'Essex , hundred de Ilinck- 
ford, à a I. i/a N. N. E. de Braintreeetà 5 I. 
N. O. de Colchester. Elle lire son nom d'un 
ancien chkteau des comtes d'Ozford, bâti 
sous le règne du roi Étienne , remplacé par 
un château moderne. i,i 63 bab. 

HEDIKGHAM-SIBLE , paroisse d’Angle- 
terre, comté d'Essex, hundred d'Hinckford, 
Dict. Géona. 7 


lag 

près et au S. d'Hedingbam-casÜe, è a I. 1/4 
M. de Braintree. a, 060 bab. 

HEDJAZ , contrée dans la partie occid. de 
l’Arabie., entre 18“ 4 °’ et 3 i“ ao' de lat. N., 
et entre 3 o° ao' et 4 »° de long. E. Elle tou- 
che , au N. O. , è l'Égypte ; au N. , à la Sy- 
rie ; k TE. , au Nedjed; au S., k ITéincn; et 
k rO., au golfe Arabique. Sa longueur du N. 
O. au S. E. , eat de 35 o 1 ., et aa moyenne 
largeur de 6o 1 . L'Hedjaz comprend la ma» 
Jeure partie de la côte orient, du golfe Ara- 
bique, c'eat-à'dirc depuis Hali jusqu'à l'cx- 
trémitè sept, du golfe de Suezj entre ce golfe 
et celui d'Akabab s'étend une péninsule re- 
marquable qui se termine au $. par le cap 
Mohammed , et qui offre au S. O. le port de 
Tlior. En s'avançant au S. E., on trouve, à 
des intervalles considérables, les caps Selali, 
heghab, Gabbas, Bad et Ibrahim, et quel' 
ques ports , tels que Yanbo, Rabagh etDjed- 
dah, mais aucune échancrure profonde. De 
nombreuses lies et une infinité de récifs sont 
répandus sur la côte de l'Hedjaz, cntr*autres 
les îles des Pirates, celles de Saur etd'Ebah, 
le groupe des Naaman , Hamra ou l'ilo de Sa- 
ble , et Hassané ou l'tle du Pain de Sucre. 

Le N. O. de l'Hedjaz était l'ancienne Ara- 
bie-Pétrée, pays aride, tantôt sablonneux, 
tantôt rocailleux, où s'étendent les déserts 
du mont Sinaï et deTiébou de l'Égarement, 
et où s'élèvent le Djebel-Heles , le mont Ka- 
leb , le Djebel-cl-Akabah , le Djebel'cUDa» 
hab , le Giblin , l'idiarah , le Sirbalh , le Thor, 
enfin le Sinaï et l'Horob, si célèbres dans 
rhistoire de la religion. Le reste de l'Hadjaz 
est moins montagneux : on voit cependant 
courir du N. au S., dans la partie S. E., les 
monts Kharrah ; près de La Mecque on ren- 
contre Arafat, but de pèlerinage des dévots 
musulmans, et k peu de distance de Médine, 
rUhbed et le Djebel-Aer. Comme le reste 
de l'Arabie , l'Hedjax est dépourvu de cours 
d'eau considérables ; ceuxqui l'arrosent n'exis* 
tent, pour la plupart, que pendant la saison 
des pluies : on remarque dans le N. O. U 
rivière de l'Ouady-Faran , qui se perd dans 
le golfe de Suez; l'Ybar ou Obbor se jette 
dans le golfe Arabique, près de Djeddali, et 
le Sancan, qui coule dans la partie mérid., 
ne parvient pas jusqu'à la mer. Quant aux 
lacs , ils sont aussi très-rai^s ; on* trouve près 
de Rabagh celui de Gadir-kom, et l'extrémité 
mérid. du lac Aspbaltite baigne la partie N. 
O. de U contrée. Celte disette d'eau se fait 
sentir de la manière la plus cruelle pendant 
l'été, car alors il ne pleut jamais; on trouve 
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cependaDt çà et là quelques sources peu con- 
sidérables et des puits, dont Kesu ne cesse 
d'étie jaunâtre qua une certaine profondeur. 
Les chaleurs sont excessives , et seraient ab* 
solumenl insupportables si les vents de mer 
ne venaient de temps en temps rafraiebir 
Tatmosphère. Le iemtoire, presque partout 
sablonneux et pierreux, ne produit qu^une 
petite quantité de grains et de légumes ^ les 
dattes sont aussi rares. Toutefois le pays est 
généralement cultivé jusqu'à trois journées 
de distance des côtes. Les babilans tirent de 
l'Égypte le blé, le rix et la plupart des arti* 
des nécessaires à leur nourriture : certains 
districts fournissent le baume de La Mecque. 
Les montagnes qui s'élèvent près de Médine 
ont pour base le jaspe rouge ou le porphyre; 
les montagnes qui avoisinent La Mecque se 
composent d'ardoise, de roche de corne striée 
et de porphyre. Le sol des environs de Mé- 
dine présente une grande quantité de pro- 
ductions volcaniques; il y eut même autrefois 
un volcan : encore aujourd'hui, les tremble- 
mens de terre ne sont pas rares. La côte est 
partout bordée de rochers de corail couverts 
de sable, et 1a mer parait se retirer tous les 
jours davantage. 

Les liabitans sont , pour la plupart, Ara- 
bes nomades ou sédentaires; les villes et les 
ports renferment aussi un certain nombre de 
Turcs, de Banians et d'Abyssins. Ceux qui 
habitent le& côtes subsistent principalement 
de la pèche, et ceux des villes s entretiennent 
aux frais des pèlerins qui viennent en foule 
annuellement visiter les villes saintes; les 
autres habitans sont des patres qui demeurent 
tous des lentes ou dans les cavernes. Le sou- 
verain du pays est lechérif de La Mecque, qui 
dépend de la Porte othomane : celle-ci en- 
voie un pacha qui fait sa résidence à Djed- 
dah, mais qui ne se mêle aucunement de 
radoiinistration intérieure. 

L'Ucdjaz, dont le nom signifie en arabe 
pays de pèlerinage, lut anciennement babilé 
par les Amalécites, les Édomites ou Idu- 
rocens , les Madianites , et les Nabatheens. 
Il se trouvait à la fois dans les trois divisions 
que Ptolcméc avait élablics en Arabie : le N. 
O., comme on l'a dit, était l'Arabie pélrée; 
une partie du centre a été comprise dans l'A- 
rabie dcicrte, et le reste se trouvait dans 
l’Arabie heureuse. La partie la plut impor- 
tante de cette contrée est le Bcled-cl-Harem 
( terre sainte ), où sont les villes de La Mec- 
que et de Djeddah. 

IIEDJËR, ville d'Arabie, Liusa. 


HEDMORA , ville de Suède. Poy. Hb&e- 

ItOBA. 

UEDRAH, ville de Barbarie. P'oy . Utdba. 

HEDRUM, paroisse de Norwège, diocèse 
d'Aggershuus , comté et à 3 1. N. E. de Laur* 
vig. a, 536 hab. 

HEEG , village des Pays-Bas, prov. de 
Frise , arrood., cant. et à i 1. 3/4 $. S. O. de 
Sncek; sur le bord sept, de l'Hcegermcer, 
lac qui est formé dans une grande tourbière, 
bab. 

HEEL, village des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond., cant. et à a 1. de Rure- 
moiide. 70a hab. 

UEELENBOSCH, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant méridional , arrond. et à 
a 1. de Louvain, cant. et à i/a I. de Leau , 
sur la petile Gelte. x4o hab., y compris le 
hameau de Bosch. 

HEELSUM, village des Pays-Bas, prov. 
de Gueldrc , arrond. et à a 1. i/a d'Amhem, 
cant. et à 1 1. i/4 de Wageningen. 

UEEMBEEK (NËDER). village des Pays- 
Bas, prov. du Brabant mérid. , arrond. et à 
X 1. N. de Bruxelles, cant. et à x 1. S. O. de 
Vilvorde; sur 1a rive gauche du canal de 
Bruxelles. II y a 1 château et plusieurs jolies 
maisons de campagne. 611 bab. 

HËEMBEEK ( OP) , village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant mérid., arrond. et à i 1. 
N. de Bruxelles, cant. et à x L. S. O. de 
Vilvorde; sur la rive gauche da canal de 
Bruxelles. 3oo bab. 

HEEMSE , village des Pays-Bas, prov. 
d'Over-Yssel , arrond. et à 11 I. i/a de De- 
venter, cant. et à i/4 de 1. d'Hardenberg. 

HEEMSKERK , village des Pays-Bas, prov. 
de Hollande, partie sept., arrond., cant. et 
à 3 I. 1/4 d'Alkmaer. 685 hab. 

HEEMSKERK , montagne sur la côte oc- 
cid. de la terre de Diemen , au N« du port 
Macquarie. Lat. S. ^3'. Long. £. i4^* 

54'. 

HEEMSKERK. Tasman donna ce nom , en 
1643, à une réunion d'iles et de bancs de 
sable qu'il découvrit dans le Grand-Océan 
équinoxial. Ce sont, ou les mêmes lies que 
celles qu'on connaît aujourd’hui sous le nom 
de Fidji , ou du moins quelques iles de cet 
archipel. 

HEEMSTEDE , village des Pays-Bas, 
prov. de Hollande, partie sept., arrond. cl à 
I 1. S. de Harlem ; chef-lieu de canton, près 
et à rO. du lac de Harlem. Il y a un vieux châ- 
teau et un grand nombre de jolies maisons de 
campagne et des blanchisseries de toile. 11 est 
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renommé pour U caltare dei fleuri, dont il 
fait un f;rand commerce. 1,900 hab. 

HEENVLIET, petite rille des Pays-Bas, 
prov. de Hollande , partie mérid. , dans file 
de Voom, arrond., cant. et à 1 I. i/a de 
Brielle , sur le bord sept, de la Meuse. L'é- 
glise est d'une belle architecture. 600 hab. 

HEEPEN , rillage des États Prussiens , 
proT. de Westpbalie, régence et à 8 1. 1/4 
S. O. de Minden , cercle et à i I. 1/4 E. de 
Bielefcld. Il y a plusieurs tissera nderies. 
i,3flo bab. On cultive beaucoup de lin dans 
les environs. 

HEER , village des Pays-Bas , prov. de 
Namiir, arrond. et à 3 I. i/4 de Binant, 
cant. ét i a I. i/a de Beauraing. 364 hab. 

HEER, village des Pays-Bas, prov. de Lim- 
bourg , arrond. , cant. et à i/a I. S. E. de 
Maestricht. i,3oohab. 

HEER-ABTSKERKE (’S), village des Pays- 
Bas, prov. de Zélande, arrond. et à i I. de 
Goes , cant. et à il. d’Heinkensaand ; dans 
rile de Zuid-Beveland. 3o3 bab. 

HEER-ARENDSKERKE (’S), village des 
Pays-Bas , prov. de Zélande , arrond. , cant. 
et à il. 1/4 O. S. O. de Goes , et à 3 I. E. 
de Middelbourg ; dans l'ile de Zuid-Beveland . 
i,36i hab. 

HKERDE, village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldrc, arrond. età lo I. i/a N.d’Arnhem, 
cant. et il a I. S. de llattem. Il y a des mou- 
lins k papier, et il s'y tient de forts marehés 
pour bestiaux. 3,ii4 bab. 

HEERUT, village des États Prussiens, 
prov. de Clévei-Berg , régence et à 3;4 de I. 
O. de Dusseldorf, cercle et à 1 I. N. N. E. 
de Neuss. 11 a quelques distilleries de grains, 
des moulins à huile et des brasseries. 36o 
habitans. 

HEERENBERG (’S), village des Pays-Bas, 
prov. de Gueldre, arrond. et à 6 I. 3/4 S. de 
Zutphen, et à 5 I. E. S. E. d'Arnhem , chef- 
lieu de canton, au pied d'une montagne. Lat. 
N. 5i° 5a'. Long. E. 3° 54'. Elle a un vieux 
cbdteau, et le séminaire de l'arcbiprétrise de 
Gueldre. i,33ohab. 

HEERENIIOEK('S), village des Pays-Bas, 
prov. de Zélande, arrond. et à a I. i/a de 
Goes, cant. et à 3/4 de I. d'Ileinkensxand; 
dans nie de Zuid-Beveland. Il y a 1 église 
réformée et i catholique. Cu5 bab. 

HEER-EN-KEKR , village des Pays-Bas, 
prov. de Limbourg, arrond., cant. et à 1 I. 
de Maestricht. i,ai5 hab. 

IIEERENVEEN, ville des Pays-Bas, prov. 
de Frise, chef-lieu d'arrond. et de canton. 


i3i 

à 6 I. 1/4 S. S. E. de Leeuwarden, sur le Hee- 
ren-Slot. Lat. N. 5a“ a'. Long. E. 3" a8'. Elle 
est remarquable par sa propreté. Siège d'un 
tribunal de 1'* instance et d'un département 
de la société du bien public. 11 y a des dis- 
tilleries de grains , des brasseries , des tan- 
neries , des fours à chaux , des moulins à 
scier le bois , et 1 chantier de construction. 
Comuiercedesarrasin. 1 ,63o bab. On exploite 
dans les environs la meilleure tourbe de la 
Frise. 

L'arrond. de Heerenveen se divise en 4 
cant. : Akkrum, Bcetscr-Zwaag, Heerenveen, 
et Oude-Berkoop. Il renferme 48,000 hab. 

IIEEREWA.ARDEN, village des Pays-Bas, 
prov. de Gueldrc, arrond. et à a I. i/a de 
Thiel, cant. et à 3 I. 1/4 de Boramcl ; dans 
nie de Bommcier-Waard , près du fort de 
Saint-André , qui en dépend. 490 hab. 

HEER-IUIGOWAART , village des Pays- 
Bas, prov. de Hollande, partie sept., arrond , 
cant. età a I. 1/4 d'Alkmaer. 71a hab. 

HEER-JANSDAM , village de* Pays-Bas , 
prov. de Hollande, partie mérid. , arrond. , 
cant. et à a 1. 1/3 de Dordrecht , près de la 
Meuse. 663 hab. 

HEERLEN, bourg des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond. et à 4 1- >/4 bl. de Maes- 
tricht, et ù 3 1. N. O. d'Aix-la-Chapelle; chef- 
lieu de canton. Il y a des tanneries. 3,670 
habitans. 

HEER-OHDELANDS-AMBACHT, village 
des Pays-Bas, prov. de Hollande, partie mé- 
rid. , arrond., cant. et à i I. de Dordrecht. 
145 hab. 

HEERS , village des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond. et à 6 I. d'Hassell, cant. 
et à 3 I. de Looz. 636 bab. 

HEER-WILLEMS^CAPELLE ( S) , village 
des Pays-Bas, prov. de la Flandre occidentale, 
arrond. età ■ I. i/a de Fumes, cant. cl à 
I I. 1/4 de Nieuport. 368 bab. 

HEESBEEN, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant sept. , arrond. et à 3 1. 3,4 de 
Bois-le-Duc, cant. et à i/4 de I. d'Heus- 
den. 600 bab. 

HEESCH, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant sept., arrond. et à 3 I. i/a de Bois- 
le-Duc, cant. et à 3/4 de 1. d'Oss. i,53i 
habitans. 

HEESSELT, village des Pays-Bas, prov. 
de Gueldre, arrond. et à a I. t/a de Thiel, 
cant. et à a I. i/a de Gcidermalsen , près du 
Waal 170 hab. 

HEESTERT , village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre occidentale, arrond. età a 1. de 
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Courlrai , cant. et à 3/4 de I. d'Avelghem. 
3,49° 

HEKSWYK , village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant septentrional , arrond. et i a 1. 
3/4 de Bois-le-Duc, cant. et à 3 1. 3/4 d'Oss. 
845 hab. 

HEEZE, village des Pays-Bas, pror. du 
Brabant sept., arrond. et à a 1. i/a S. E. 
d'Eindhoven , et il g I. S. S. E. de Bois-le- 
Duc , cant. d'Helmond. On y 61e de la laine 
et du coton pour les manufactures de Gildorp 
et d'Eindboven , et on y fabrique de la toile. 
i, 75 i hab. 

HEFFEN , village des Pays-Bas , prov. 
d'Anvers, arrond., cant. et i ■ 1. i/4 de Ma- 
lines. 867 hab. 

HEFFINGEN, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 5 I. de Luxembourg , cant. et il 
a I. 1/4 deMerseb. 674 hab. 

HEGENHEIM , village de France , dép. 
du Haut-Rhin, arrond. et à 5 I. 1/4 E. d'Alt- 
kirch, cant. et à 3/4 de I. S. S. O. d'Huningue, 
près de la rive gauche du Rhin. i,go4 hab. 

HEGERMÜHLE , village des États Prus- 
siens , prov. de Brandebourg, régence de 
Postdam, cercle d'Ober-Bamim; i 10 1. N. 
E. de Berlin et à 5 1. O. N. O. de Freyen- 
waldc, sur le canal de Finow. Il y a une usine 
où l'on fabrique 3,6ga quintaux de laiton 
par an , et plusieurs autres objets en yiivrc. 
aoo bab. 

HEGGBACH, village de Wurtemberg , 
cercle du Danube, baill. et à a 1. 1/4 N. E. 
de Biberacli, et à 6 I. 1/4 S. S. O. d'Ulm ; 
chef-lieu d'une seigneurie appartenant au 
comte de Waldholt-Basscnheim, qui contient 
6ao bab. ; le village en a 46g- 

IIEGY , Hegri jarat (marebe des monta- 
gnes) , marche de Hongrie , dans la partie S. 
Ë. du comitat de Zips. Gullnicz, Reinete , 
Krompach et Szomoïnok en sont les lieux 
principaux. 

HEGYEN-TÛL-VALÜ , marche de Hon- 
grie, dans la partie N. O. du comitat de 
Presbourg, entre les Karpatbes , la March, le 
Danube et la Miava. Theben, Stampfen, Ma- 
lacrka et Gruss Schutzeu en sont les lieux 
principaux. 

HEGYKÔ, bourg de Hongrie. A'o_y. Hai- 
Licxasvaia. 

HÉHIÉH , ville de la Basse-Égypte, prov. 
de Charqiéb, à 1 1 I. S. S. E. de Mansoûrah 
et à G I. N. de Ilelbéis; sur le bord oriental 
du canal de Moùis , dérivé du fiil. Elle est 
petite , nouvellement bâtie , et défendue de 
toute surprise de U part des Arabes par un 


mur d'enceinte et par plusieurs tours cons- 
truites sur les deux rires du canal : ces tours, 
sans portes ni fenêtres, sont garnies de cré- 
neaux. On dit les habitons plus civilisés et 
plus hospitaliers que leurs voisins. 

HÉ-HO, forteresse de Chine, dans la prov. 
de Cban-toung, à a8 I. N. N. O. de la ville 
du dép. de Thsing-tcheou , prés de la mer 
Jaune. 

HEHYÉH , ville d'Égypte, f'ojr. HéniéB. 

HEID, village des Pays-Bas, prov. de 
Luxembourg, arrond. et à 4 1 . i /4 de Marche, 
cant. et à 1 1 . 1/4 de Durbuy. On y trouve 
du schiste aliinifére et du fer oxidé. 5 oo bab. 

HEIDE , bourg de Danemark , duché de 
Holstein, cbeflieu du baill. de Morder-Dilh- 
marschen , à g I. O. S. O. de Rendsburg et 
k ao I. i/a N. O. d'Altona. Il ya 1 église et 
I grande place sur laquelle il se tient annuel- 
lement plusieurs marchés considérables, pour 
bestiaux et grains. 3,700 hab. 

HEIDE, distr. de Suède, dans la partie 
occid. de l'Ile de Gottland. On y trouve le 
port de Klintehamn , et Klinte en est un des 
principaux endroits. 

HEIDECK , ville de Bavière , cercle de la 
Rezat, présidial et à i I. 1/3 S. S. O. d'Hil- 
polstcin, et k 10 1 . i/a E. S. E. d'Anspach. 
748 bab. On cultive beaucoup de houblon sur 
son territoire. 

HEIDECK ou BALDEGG, lac de Suisse, 
cant. et à 4 I. N. de Lucerne, baill. de Hoeb- 
durf. Il a a 1 . de longueur du N. au S. , et 
l/a I. de largeur. L'Aa, qui en sort près de 
Reichensee, au N., porte set eaux dans le lac 
de Hallwyll. Ce lac tire set noms des châ- 
teaux d'Ueideck et de Baldegg , situés sur ta 
rive orientale. Il est très-poissonneux. 

HEIDECKRUG ou SKILLOKARSZNO , 
bourg des États Prussiens, prov. de la Prusse 
orientale, régence et k ai 1 . N. O. de Gum- 
binnen, etk ao 1 . N. E. de Kbnigtbcrg; chef- 
lieu de cercle, sur la rive droite de la 
Sebiesche , près du bord oriental du Curit- 
che-hafT. Il a 1 église luthérienne. Il t'y tient 
plusieurs grands marchés par an. 3 oo hab. 

Le cercle contient ai,go 5 hab'. 

HEIDEGGER-SEE , lac de Suisse. . 

UziDECX. 

HEIDEKRUG , bourg des États Prussiens. 
yoj-, HaiDecxnec. 

HEIDELBACH , village du roy. de Saxe, 
cercle de l'Erzgebirge, baill. et k 6 I. i/a S. 
S. F 2 . de Freyberg, et à 10 1 . i/a S. S. O. de 
Dresde. Il y a une verrerie et les ruines d'un 
ancien château. 
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HEIDELBERG , ville du grand-duché de 
Bade, cercle du Necker, chef lieu d'un baill. 
de ville et d'un baill. de territ.; au pied de 
la Kônigatuhl , lur la rive gauche du Necker, 
que l’on y traverie aur un pont de pierre de 
g arches , à S I. 1/3 E. S. E. de Manheim et 
à 10 I. 3/4 N. E. de Carlsruhe. Lat. N. 49 ° 
34’ 45 kong. E. 6 ° ai' 33 ". Elle est ceinte 
d'un mur et a deux faubourgs ; les rues en 
sont étroites et obscures : on en remarque une 
qui a I /3 de I . de long , et où viennent abou- 
tir 33 autres plus petites. Il / a 4 places pu- 
bliques. Cette ville a 4 églises protestantes , 

I catholique et i synagogue, 1 hùtel-de-ville 
et 4 hépitaux. Son université, la plus ancienne 
de l'Allemagne, fut fondée en 1 386 , et adopta 
an XVI* siècle la doctrine réformée ; aujour- 
d'hui , le grand-duc de Bade en est recteur ; 
on y compte 36 professeurs et 6 à 700 étu- 
dians ; elle possède i thé&tre anatomique 
établi dans l'ancien monastère des domini- 
cains, I gymnase, i institut d'accouchement, 

I bibliothèque de plus de 3 o,ooo volumes , 

I laboratoire de chimie, des cabinets de 
physique et d'histoire naturelle , 1 institut 
forestier et d'agriculture , et i jardin botani- 
que et d'économie agricole. On publie è Hei- 
delberg plusieurs journaux littéraires , et l’on 
y tient les assemblées périodiques de l'église 
protestante de Bade. Le commerce de cette 
ville n'est pas florissant; on y trouve cependant 
des fabriques de toiles et d'étoS'es de laine , 
de savon et de maroquin, i établissement où 
l'on prépare la garance , des filatures de lin 
et de laine, 3 imprimeries, 1 fabrique de bou- 
gies , I blanchisserie de cire et des brasse- 
ries. La pèche dans le Necker est très-abon- 
dante, surtout en ables, dont les écailles, 
employées dans la fabrication des perles faus- 
ses , sont un article de commerce assez im- 
portant. Il s'y tient i foire par an. Cette 
ville a produit plusieurs savans, entr'aulres 
Alting, Beger, Junius et Voss. io, 4 oo bab. 

Près de cette ville, sur une montagne, sont 
les ruines encore imposantes de l'ancien chè- 
teau électoral, dans les caves duquel on con- 
serve on immense tonneau qui peut contenir 
35 o foudres. 

' Au N. de Heidelberg , sur la rive droite 
do Necker , se trouve le Heiligenberg , sur- 
monté des ruines d'un fort et d'un couvent ; 
au S. E. s'élève la colline de Geisber^ , dont 
le sommet , nommé autrefois Konigstuhl, 
s'appelle K aiserstuhl depuis i 8 i 5 , à cause de 
la visite qu'y a faite l'empereur d'Autriche 
François 1°'. On a fait anx environs d'heureux 


estais de culture du sumac-fustel , qui y a 
fourni une teinture aussi bonne que celui 
qu'on fait venir de Hongrie, de Suisse, d'Ita- 
lie , etc. 

On ignore l'époque de la fondation de Hei- 
delberg ; on sait seulement que ce n'était qu'u n 
bourg en laaS. Le comte palatin Robert l'a- 
grandit en i 363. L'électeur Robert-Maximi- 
lien de Bavière la prit et en enleva la riche 
bibliothèque, qu'il donna au pape ; en 1633, 
elle fut encore dévastée par les Bavarois. Les 
Français la saccagèrent en i68g, et la pillè- 
rent de nouveau en i 6 g 3 . Ces diflTérens mal- 
heurs et le changement de résidence de l'é- 
lecteur palatin, qui , en 1719 , alla se fixer 
è Manheim , enlevèrent à cette ville l'impor- 
tance qu'elle avait eue jusqu'alors. 

HEIDELBERG, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie , comté de Berks , à l’E. 
d'Harrisburg et au N. O. de Philadelphie. 
3 , 6 o 5 hab. 

HEIDELBERG , comm. des États-Unis , 
état de Pensylvanie , comté de Lebanon , k 
13 I. E. d'Harrisburg. 3,384 hab. 

HEIDELBERG, comm. des États-Unis, 
dans la partie orient, de l'état de Pensylva- 
nie , comté de Lehigb. 3,833 bab. 

HEIDELBERG, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie, comté de Northamp- 
ton , k rO. de Lehigh et à 7 I. N. O. de 
Bethlébem. 3 , 6 o 5 hab. 

HEIDELSIIEIM , ville du grand-duché de 
Bade, cercle de Murg-et-Pfinz , baill. et à 
1 I. E. S. E. de Brucbsal, et à 5 I. 3/4 E. 
N. E. de Carlsruhe , sur la rive droite du 
Salxbacb. Elle a 3 églises , 3 écoles et i hos- 
pice. 1,838 hab. Les environs sont fertiles 
en vins. 

HEIDEN , village de Suisse , canton et k 
3 I. 1/3 N. E. d'.Appenzell , et à 3 1 . N. E. 
de Trogen-, dans les Rhodes-Extérieurs. Il 
y a un hospice pour les orphelins. 

HEIDENFELD , bourg de Bavière , cer- 
cle du Mein-Inférieur, présidial et è 3 I. N. 
de Hombourg, et à 5 1 . 1/3 O. N. O. do 
AVürtxbourg. Commerce de vin récolté sur 
son territoire. i, 6 o 5 hab. 

HEIDENHEIM , bourg de Bavière , cer- 
cle de la Rexat , chef-lieu de présidial et 
siège d'une chambre Sscale, à 7 I. i/a S. 
S. E. d'Anspach et à 16 I. 1/3 N. d'Augs- 
bourg. Il y a 3 papeteries. i, 83 o hab. Près 
de ce bourg est la source minérale de Kase- 
brunoen. 

Le présidial contient i3,33i hab. 

HEIDENHEIM, ville de Wurtemberg, 
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cercle de l'Iitxt, chef-lieu de baill. et liége 
d'un décanat, à 8 I. M. N. E. d'Ulm et à 
ij I. E. de Stuttgart; iur la Brenz, prèa de 
laquelle eat situé, sur un rocher élevé, l'an- 
cien château royal d'Hellenstein. Cette ville 
a a faubourgs, i filature et i fabrique de 
tissus de coton , i forge royale avec marti- 
nets et hauts-fourneaux , alimentée par les 
mines de fer du baill. , i fabrique de laiton, 
1 papeterie et i fabrique de poterie de terre. 
La fabricationdelatoile, tant dans cette ville 
que dans le baill. , est considérable. Il s'y 
tient plusieurs grands marchés, pour bes- 
tiaux et grains. a,i 5 o bab. 

Lors de la bataille de Neresheim , en 1796, 
il y eut prés de cette ville un combat entre 
les Français et les Autrichiens , dans lequel 
ces derniers furent forcés à la retraite. 

Le bailliage contient a 4 i ^<*9 

IIEIOEHSCHEID , village des Pays-Bas , 
prov. de Luxembourg arrond. et à 4 I- >/a 
de Diekircli , cant. et à 3 1 . de Wiltx. Il est 
entouré de bois. 569 bab. 

HEIDENREICllSTEIN , bourg de l'archi- 
duché d'Autriche, pays au-dessous de l'Ens, 
cercle supérieur du Mauhartsberg, et à al. S. 
S. E. de Litsebau et à 3 1 . 3,4 O. N. O. de 
Waidhofen. Il y a 1 château et 117 maisons. 

HEIDENSCHAFT ou AIDUSSINA , bourg 
du roy. d'illyrie, gouv. et à 7 1 . N. E. de 
Trieste , cercle et à 8 1 . E. de Gorice. Il y 
a une papeterie. Soo bab. 

UEIDENIIOEK, villlage des Pays-Bas, 
prov. de Gueldre, arrond. et à 3 1 . i/a de 
Zutphen , cant. et â 1 I. de Doetinchem. 

HEIOESHEIM, village du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt, prov. du Rhin, can- 
ton d'Oberingelheim ; sur la rive gauche du 
Rhin , â 4 1 . E. N. E. de Bingen et à a I. O. 
de Mayence. II dépendait de l'électorat de 
Mayence. 1,177 bab. , la majeure partie ca- 
tholiques. 

On récolte sur son territoire d'a.ssex bon 
vin rouge ; on y élève beaucoup d'abeilles et 
il y a a fours à chaux et a tuileries. 

HEIDINGSFELD ou HETZFELD, ville 
de Bavière , cercle du Mein-Infcrieur , pré- 
sidial et à 3/4 de 1 . S. S. K. de Wùrtzbourg, 
sur la rive gauche du Mein. 1,987 bab. , dont 
087 juifs. 

ilEIF ( DJEZiRET-EL) , ile d'Égypte. 
yoj-, PaiL*. 

IIEIFA, ville de la Turquie d'Asie, y oyez 
CAirrA. 

IIEIGHT-OF-L.âNÜ. montagnes de l'Ame- 
rique sept. t'oj . Laud s Heicht. 


HEILBRON N, ville de Wurtemberg , cercle 
du Mecker , chef-beu de baill. et siège d'une 
surintendance générale, à 9 1 . N. de Stuttgart 
et à 6 1 . 1/4 N. dcLouisbourg ; sur la rive droite 
du Necker , qu'on y traverse sur un pont cou- 
vert en bois. Elle est ceinte de murs élevés pré- 
cédés d'un fossé profond, et renferme 3 églises 
luthériennes, a catholiques, dont une est re- 
marquable par ses hautes tours , i hdpital et 
I gymnase avec une bibliothèque de s a, 000 
vol. L'hospice des orphelins a été transformé 
en un palais royal. On y compte plusieurs 
manufactures de tabac et de blanc de céruse, 

I de drap , de nombreuses distilleries de 
grains, i fabrique de liqueurs, i papete- 
rie , des moulins à huile et à plâtre , et a 
fonderies de plomb de chasse ; on y fabrique 
surtout des ouvrages d'orfèvrerie de beau- 
coup de goût. Le commerce y est actif, ainsi 
que la navigation sur le Necker. Il s'y tient 
un grand marché pour la vente du colon et 
plusieurs autres pour bestiaux. 6,883 hab. 

II y a d'abondantes mines de bouille aux 
environs , et on y récolte beaucoup de vin. 

Le bailliage contient 19,750 hab. On y 
exploite plusieurs carrières de plâtre. 

HEILIGE-LINDE , en polonais Swinta- 
Lipka, bourg des États Prussiens , prov. de 
la Prusse orientale , régence et à ao 1 . S. E. 
de Konigsberg , cercle et â 1 1 . i /4 S. E. de 
Bossel. Il y a I église catholique , contenant 
une statue de la Vierge qui attire quantité de 
dévots. U s'y tient a grands marchés par an, 
pour toiles. 

HEIUGENBEIL ou SWIENTA - SIE- 
KIERKA , ville des États Prussiens , prov. 
de la Prusse orientale, régence et â 10 I. i /4 
S. O. de Konigsberg, et â a I. i/a N. E. de 
Braunsberg ; chef-lieu de cercle , sur la rive 
droite du Graft, â peu de distance du bord 
orient, du Frische-haff. Elle a i église luthé- 
rienne. a, 000 bab. 

Du temps des Borusses, cette ville était 
très-renommée ; on venait en foule y adorer 
Curctro ou Curcho. En 1807 , elle fut incen- 
diée durant les opérations militaires des Fran- 
çais et des Russes. 

Le cercle contient 03,990 liab- 

HEILIGENBERG , Aaje-FLAvi«, village 
et château du grand-duché de Bade, cercle 
de Lac-ct-Danube, baill. ctâ a I. i/a N. E. 
d'Cbcrlingen , et à 4 I- '/^ 

Constance. 5 a 4 bab. Ce village donne son 
nom â une baronuie qui dépend des comtes 
«le Fùrstenbcrg. 

IIEIIJGENBLUT, village du roy. d'il- 
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Ijrrie, gouv. deLaybach, cercle et à ai I. 
N . O. <ie VilUch ; (l*ni la vallée de Moll , 
au pied des Alpes Noriques. Prés de ce vil- 
lage est le mont lieiligenblut-Tauem , qui 
a plus de 1 ,433 toises au-dessus du niveau 
de la mer, et renferme une mine d'or en ex- 
ploitation ■ 

UEILIGENHAVEN, ville de Danemark, 
dans le Holstein, baill. d'OIdenburg; sur la 
Baltique, vis-à-vis de l'ile Fehmcrn , à la I. 
i/a E. de Kiel et à i3 I. 1/4 N. N. E. de Lü- 
beck. Elle a I église , i hApilal , i petit port 
et I bonne rade. Le commerce et la naviga- 
tion y sont assez actifs ; il s'y tient a grands 
marchés par an. 1,337 bab. 

HEILIGEN-KREDTZ , Semet-Kerrszulr, 
bourg de Hongrie, comitat et à a I. 1/4 S. 
d'ÜEdenbourg , et à 5 I. 1/4 N. N. E. de 
Güns, marche de Raban-Kivül-Supérieur. 11 
y a I église catholique , 1 synagogue , et i 
château ; il est renommé pour ses eaux mi- 
nérales. a,i9i bah. 

HEILIGEN-KREUZ, en bongrais Sitnt- 
KeretU, bourg de Hongrie, comitat et mar- 
che de Bars-Supérieur; à a I. 3/4 S. de 
Kremnitz et à 3 I. N. de Schemnitz, sur la 
rire droite du Gran. il y a i château et 1 
église catholique. 

HEILIGENKREUZ ( S>«. Croix ) , ville 
du roy. d'Illyrie, gouv. et à 3 I. i/a N. N. 
E. de Trieste, cercle et à 8 I. S. E. de Go- 
rice, au pied du Karst. 1,037 hab. 

HEILIGENRODE , village paroissial du 
roy. et du gouv. de Hanovre, comté de 
Hoya , baill. de Syke , à 3 1. S. O. de Brème , 
et à II I. N. O. de Nienbourg. Il y a un 
couvent de femmes. 389 hab. 

UEILIGENSTADT, village de l'archi- 
duché d'Autriche, pays au-dessous de l'Ena, 
cercle inférieur du Wiener-wald , à 1/3 I. 
N. de Vienne. Il y a des bains d'eau miné- 
rale très-fréquentés , que les Romains nom- 
maient Thermo Cetia. 

HEILIGENSTADT, bourg de Bavière, 
cercle du Mein-Supérieur , présidial d'Ëlier- 
nunstadt; à 3 I. 3/4 E. S. E. de Bamberg et 
51. O. S. 0. de Bayreuth , sur la rive gauche 
du Leinleitber. Il y a 1 château et 1 église 
luthérienne. 4<>o 

HEILIGENSTADT, ville des Éuts Prus- 
siens , province de Saxe , régence et à 17 I. 
N. O. d'Erfurt , et à 7 1. N. O. de Muhl- 
bausen , chef-lieu de cercle , au confluent 
de la Geisie et de la Leine. Elle est ceinte 
d'un mur et renferme 1 cU '.eau , 4 églises 
catholiques , 1 gymnase , 1 maison de cor- 


rection, des distilleries de grains et des fa- 
briques d'horloges en bois ; la Hlature de la 
laine y est très-active. 3,97a hab. Cette ville 
fut brûlée en 1739 et rebâtie peu de temps 
après sur un plan régulier ; elle a beaucoup 
souffert dans les dernières guerres. De 1807 
à 1814, elle fut le clief-lieu du département 
du Harz, dans le roy. de Westphalie. 

Le cercle contient 80,960 hab. 

HEILIGENSTËIN , en hongrois Hegfko, 
bourg de Hongrie, comitat et à 3 1 . i/a E. 
S. E. d'OEdenbourg, et .3 6 I. 3/4 N. E. de 
Güns , marche de Raban-Kiviil-Supérieur ; 
sur le lac de Neusiedl. 53 o hab. 

UEILMERSUEIM , bourg des Etats Prus- 
siens. k'ojr. lIxiuEasHaiM. 

HEILUO ou HYLOO, village des Pays- 
Bas, prov. de Hollande, partie septent. , 
arrond. et à 3/4 de 1 . S. E. d'Alkmaer , et à 
6 I. N. N. E. de Harlem. Il y a une source 
dédiée à saint Willebrod, à laquelle on at- 
tribue des effets salutaires. 

HEILSBERG , ville des Etats Prussiens , 
province de la Prusse orientale , régence et 
à 14 I. 3/4 S. de Kûnigsberg ; et à 4 I- >;3 
N. E. de Guttstadt; chef-lieu de cercle, sur 
la rive gauche de l'Aile. Elle renferme le 
palais de l'évéque d'Ermeland , 3 églises ca- 
tholiques et I chapelle luthérienne. 11 y a 
des fabriques de draps , des tanneries et des 
brasseries ; le commerce des laines et des 
grains y est assez animé. a, 3 oo hab. 

Cette ville fut, en 1708, le quartier-gé- 
néral de Charles xii , roi de Suède , et , en 
1807, le tliéâtre de plusieurs combats entre 
les Français et les Russes. 

Le cercle contient 38,970 hab. 

HEILSBRONN , bourg de Bavière , cercle 
de la Rezat, chef-lieu de présidial , à 3 I. 3/4 
E. N. E. d'Anspaeh et à 5 I. i/a O. S. O. de 
Nuremberg. On y remarque l'église collégiale, 
qu) renferme les tombeaux de plusieurs prin- 
ces de Nuremberg et de Brandebourg. 11 y a 
I fabrique de toile cirée , 1 atelier pour la 
préparation de la garance , dont la culture 
est considérable dans les environs, et 1 source 
d'eau minérale. 

Le présidial contient io,i 83 hab. 

HEILTZ-LE M AÜRUPT, bourg de France, 
dép. de la Marne, arrond. et à 4 b E- N. 
E. de Vitry-le-Français , et à 8 I. 1/3 E. S. 
E. de Cliâlons-sur-Marne ; chef-lieu de can- 
ton. Résidence d'un sous-inspecteur des fo- 
rêts. Foires,' les 35 mai et 36 octobre, 
pour porcs , étoffes de laine , faïence , poterie 
de terre , quincaillerie et mercerie. 860 hab. 
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lIEIMADou HEIMED, lac que d'ancieni 
renseignement placent dans la Nigrilic orien- 
tale, à l'E. de celui appelé maintenant Tchad. 
La relation récente de Denham et de Clap- 
perton n'en parle point. 

HEIMBURG, bourg du duché de Bruns- 
wick, dittr. , cercle et à i I. 1/4 N. O. de 
Blankenbourg ; sur le ruisseau de son nom. 
Il y a I église et i hospice. 720 hab. On voit 
dans les environs les ruines de l'ancien châ- 
teau de Heimburg. 

HEIME , canton d'Arabie , dans la partie 
montagneuse de l'Yémen , au S. de KauLe- 
bân et au S. O. de Sanà. 

HEIMER , bourg des États Prussiens, 
prov. de Clèves-Berg , régence et à 51 . i/aO. 
de Dusseldorf, cercle et à i I. 1/4 N. de 
Gladbach. 11 y a des fabriques de dés à cou- 
dre , tant en fer qu'eu cuivre , et d'anneaux 
de cuivre de toute espèce. 6 y 3 hab. 

IIEIMERSUEIM, bourg des ÉUts Prus- 
siens , prov. de Clèves-Berg, régence et à 5 I. 
S. de Cologne , cercle et à a I. i|a N. N. O. 
de Rheinbach. Il y a i château , des fabri- 
ques de draps et 1 papeterie. yaS hab. 

IIEIMISWYL , village de Suisse , cant. et 
à 5 I. N. E. de ^rne, baill. et à 1 I. E. de 
Bertboud. La paroisse a 1,860 hab. 

IIEIMSHEIM , ville de Wurtemberg, cer- 
cle du Necker, baill. de Lconberg, à 5 I. i /4 
O. de Stuttgart. Il y a 1 château. Elle a été 
ruinée par un incendie au commencement du 
xvii' siècle, et pillée par les Français en 169a 
et 1693. Pop. : 1,048 hab. 

HEINAVESI , bourgade de Russie, en 
.Europe, dans la Finlande, gouv. et à i 5 1 . S. 
E. de Kuopio, distr. de Nedre-Sawolax ; à 
■ 4 1 . N. de Nyslott , sur le bord mérid. du 
lac Kermavesi. 

HEINERSCIIEIO , village des Pays-Bas , 
prov. de Luxembourg, arrond. et à 6 I. i/a 
de Diekirch, cant. et à i 1 . de Clervaux. 8a 1 
babitans. 

HEINERSDORF, bourg des États Prus- 
siens, prov. de Silésie, régence et à i 5 1 . O. 
S. O. d'OppcIn , cercle et à 4 L O. S. O. de 
Ncisse. Il y a plusieurs manufactures d'étoffes 
de laine et de toile de coton. 

HEINERSDORF , bourg du duché de 
Saxc-Mciningen , dans l'ObcrIand , baill. et 
à I I. a /3 E. deSonnenberg, etù a I. 3/4 E- N. 
E. de Neustadt ; sur la rive droite de l'Hass- 
lacb. Il y a plusieurs scieries. On y fabrique 
de la bierre renommée et divers ouvrages 
en bois dont le débit est considérable. 55 o 
habitans. 


HEINESREÜTII , juridiction seigneu- 
riale de Bavière , cercle du Mein-Supérieur. 
Elle est entourée par le présidial de Stei- 
naeby et a pour lieu principal le bourg de 
Presseck . 

HEININGEN , bourg de Wurtemberg, 
cercle du Danube, baill. et à i 1 . S. de 
Goppingen, et à 8 1 . 3/4 N. O. d'Ulm. 1,086 
habitans. 

UEINKENSZAND , village des Pays-Bas, 
dans l'ile de Zuid-Beveland , prov. de Zé- 
lande, arrond. et à 1 I. 1/4 S. O. de Gués , 
et à 3 I. 1/4 E. de Middelbourg; chef-lieu de 
canton. 1,071 

HEINOLA, ville de Russie, en Europe, 
dans la Finlande, chef-lieu du gouv. de 
Kymencgard , distr. de Sawolax-OEfredels ; 
entre les lacs Ruotsalain et Konnevesi , à 
ai I. N. de Borgo et à 5 o I. N. E. d'Abo. 
Elle est régulièrement bâtie et a i église et 

I place de marché. 600 hab. 

HEINRICIIS, bourg des États -Prussiens , 

prov. de Saxe , régence et à 1 1 I. S. O. d'Er- 
furt, cercle et à 3 1 . N. O. de Schleusingen; 
sur le Uasel. Il y a plusieurs usines où l'on 
travaille le fer , l'acier et le fer-blanc, et des 
fabriques de flanelle; on y fait aussi com- 
merce de vio. 980 hab. , dont 70 juifs. 

IIEUNRICHSGRÜN ou HEYNESGRON, 
bourg de Bohème, cercle et à 3 I. 1/4 N. 
O. d'Elnbogen , et à 5 I. N. E. d'Eger. 

II a I beau château et des fabriques d'étof- 
fes de coton. 181 maisons. Il y a dans les 
environs 1 martinet â fer-blanc , plusieurs 
grandes forges , et quelques mines d'étain ; 
on y trouve aussi des pierres précieuses de 
Bohème. 

HEINRICHSWALDE, village des ÉUts 
Prussiens, prov. de Silésie, régence et à 17 1 . 
S. S. O. de Breslau, cercle et à 41 - S. de 
Fraiikenstein. 1,090 hab. 

HEINSBERG, village des ÉUts Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin , régence et â 7 I. N. 
d'Aix-la-Chapelle, et â 5 I. i/a N. O. de 
Juliers, chef-lieu de cercle; sur un bras du 
Wiirm , à peu de distance de la rive gauche 
de la Roer, prés d'une roonUgne sur le re- 
vers de laquelle on voit les ruines d'un châ- 
teau-fort. C'était une ancienne place forte 
qui possède encore une enceinte murée et 
des fossés. Elle a i église catholique et 1 lu- 
thérienne , I lièpiUI , et I jolie promenade 
composée de jardins , d'allées , de prés et 
d'étangs qui entouraient un couvent noble 
incendié en 1711. lleinsberg possède plu- 
sieurs grandes manufactures de draps, 1 de 
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rabaos de yelours, des distilleries de grains , 
des tisseranderies , i tannerie et i papete- 
rie où l'on fabrique particulièrement les pa- 
piers bleu et violet qui servent aux fabri- 
ques d'aiguilles d'Aix-la-Oiapelle, etc. x, 68 o 
babitans. 

Les annales du pays font mention de cette 
ville en io3o; elle fut fortifiée jusqu'en 
i54a ) époque où elle fut assiégée et ruinée 
par l'empereur Charles-Quint. Elle était le 
chef-lieu d'une seigneurie et la résidence de 
comtes puissans dont le dernier, Jean ly, 
mourut en x 47 ^‘ 

Le cercle contient hab. 

UEl?iSCH , village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. età 6 1. 3/4de Luxembourg, cant. et 
et à I 1. i/4 d'Arion. Le territoire renferme 
de la tourbe. i,a43hab. 

HEINSEN , village paroissial du roy. et 
du gouv. de Hanovre, princip. de Kalen- 
berg, baill. et à x 1. S. E. de Polie, età 5 1. 
l/a S. de Uamein ; sur la rive gauche du 
Weser. I^a filature de la laine, la construc- 
tion des barques et la navigation sur le We- 
ser sont les principales occupations des babi- 
tans; on y fait aussi commerce de boit. i,oi 6 
fasbiUns. 

HEINZENBERG, montagne de Suisse, 
cant. des Grisons, dans l'a ligue Grise, à 
3 t. l/a S. O. de Coirc, limitant à l'O. 1a ju- 
ridiction de Tusis, à laquelle elle donne aussi 
son nom. I^le s'étend du S. au N. sur un 
espace d'environ i 1 . i/a; elle se confond 
avec les Alpes de Stella. 11 faut deux heures 
de marche pour en atteindre le sommet. Ses 
Bancs sont d'une fertilité remarquable et of- 
frent un bel aspect. Oo trouve dans cette 
montagne quatre petits lacs : celui de Lüsch, 
remarquable par sa profondeur, n'a aucun 
affluent ni aucun écoulement visible j quel- 
quefois on entend au fond de son lit un grand 
bruit dont on attribue la cause à l'écoule- 
ment souterrain des eaux. 

UEIRAS, bourg de Portugal, Eiass. 

HEITERSHEIM, ville du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen , chef- 
lieu de bailliage, à 3/4 de I. O. de Staufen 
età 6 1. i/4 S. O. de Fribourg; sur la li- 
sière de la Forèt-Noirc , et sur un petit ruis- 
seau qui se jette dans le Rhin. Elle renferme 
I église, I beau cbateau où résidait autre- 
fois le grand-prieur de l'ordre de Jean , 
qii siégeait et votait à la diète de l'empire , 
1 école forestière, et i pépinière. i,5oo 
hab. Le grand-pricui^é a été supprimé en i 8 o 6 . 

Le baill. a 8,i4B bab. 
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HEITSBURY ou HEYTESBÜRY , bourg 
d'Angleterre , comté de Wilts , hundred de 
son nom; sur la rive gauche de la Wbily- 
Bourne, à 5 1. 3/4 O. N. O. de Salisbury et 
à 5 1. S. S. E. de Bradford , au S. O. de la 
vaste plaine de Salisbury. On y jouit d'un 
air pur. 11 fut détruit en partie par un in- 
cendie en > 766 ; on l'a rebâti avec soin. Il a 

I grande église paroissiale, 1 hôpital, et 1 
maison de charité; on y fabrique des draps. 

II s'y lient une foire par an, pour bestiaux. 
Ce bourg envoie a membres au parlement. 

1 , 3^9 hab. 

Les environs abondent en antiquités inté- 
ressantes , et il est peu de cantons de la 
même étendue en Angleterre qui présentent 
autant de restes des temps anciens ; on y 
trouve une grande variété de monumens de 
l'industrie, des sciences et des usages des Bre- 
tons , des Romains , des Saxons et des Danois. 

Le hundred contient 5,i45 bab. 

HEJAZ , pays d'Arabie, ^ojr. Hbdjxx. 

HEKELGEM, village des Pays-Bas, prov. 
de Brabant merid. , arrond. et à 41- O. 
de Bruxelles, cant. et à i 1. 3/4 tTAssche. 
16 G 7 hab. 

HÉKIAR ou HAKARIA , rivière de la 
Turquie d'Asie. Elle prend sa source sur le 
versant mérid. des monts Hékiars , dans le 
pachalic de Van , au S. E. du lac de ce 
nom , passe à Djoulamerk , entre dans le 
Kurdistan, où clic arrose les pachalics de 
Chebrezour et de Mossoul , et se joint au 
Zarbsout , par la rive droite , après un cours 
d'environ 35 1. 

HÉKIARS (MONTAGNES DES), chaîne 
de montagnes de la Turquie d'Asie , pacha- 
lic de Van. Elle commence près de l'extrémité 
occid. du lac de Van, à la source du Kha- 
bour, où elle se joint aux monts Nimrod, 
se dirige d'abord au S. £. , puis à TE., et 
s'unit, au N. d'Albagh, aux montagnes qui 
séparent le lac de Van de celui d'Ourmiah. 
Elle a une étendue d'environ 5o 1. , et cerne 
entièrement au S. O. et au S. le lac de Van , 
auquel elle envoie plusieurs rivières. Elle 
tire son nom de celui delà tribu qui l'habite. 

HÉKIARS, tribu kurde de laTurquie d'A- 
sie, dans le pachalic de Van. Son chef ré- 
side à Djoulamerk. Elle a donné sou nom à 
une chaîne de montagnes , dont elle habite 
les vallées. 

UÉKIM-KHAN , grand bourg de la Tur- 
quie d'Asie, pachalic de Marach , saiidjak 
et à i5 1. N. O. de Malatia, età 1. S. E. 
de Sivas, sur un monticule et près d'un gros 
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ruisseau. Il te compote de aSo maitons bien 
bAties en briquet sAchèes, et pottAde un bon 
caravansérail et une petite mosquée. 

UÉKLA, montagne et volcan d'Islande, 
dans le Siidland , près de la cAte S. O. de 
l'ilc, à 4 I. de la mer et à g I. S. S. E. de 
Skalholt. Son sommet, auquel on parvient fa- 
cilement en été depuis ta dernière éruption , 
en 1 766 , te partage en 3 cimes. On compte , 
de I oo 4 à 1 766, ai érnptions de l'Hékla , qui 
ont dû être fort considérables , si l'on consi- 
dère la vaste quantité de matières volcani- 
ques répandues autour de cet ignivume, et 
même au fond de la mer voisine et sur les 
petites lies que cet grandes convulsions ont 
fait sortir du sein des eaua. Le sol , aux envi- 
rons immédiats des cratères, consiste en un 
amas de poussière de pierre déliée et de cen- 
dres , mais il n'offre point de lave ; celle- 
ci existe à une grande distance dans les au- 
tres parties de la montagne , et forme beaucoup 
de crevasses et de cavernes dans lesquelles les 
babitans mettent leurs bestiaux k l'abri. Il 
sort une vapeur chaude de diverses petites 
ouvertures près du sommet du volcan, et le 
thermomètre , qui à l'air est au-dessous de 0°, 
monte , lorsqu'on lemetà terre , jusqu'à iao° 
et même i 5 ô“ (Fahrenheit). L'Hékla a été 
visité et décrit en 177a par Joseph Danks , 
et en 1810 par sir Georges Mackenzie. Olaf- 
son et Povelsen en avaient évalué la hauteur 
à S60 toises ; le général Roj loi en donnait 
766 , et plus récemment sir J. Haunley avait 
trouvé l'élévation de ce volcan de 67 a toises : 
Gliemann pense que ces mesures sont au-des- 
sous de la vérité , et que la cime de l'Hékla 
n'est pas à moins de 868 toises au-dessus du 
niveau de la mer. 

HEKLE-FIELD , petite chaîne de mon- 
tagnes de Norwège, dans le S. du diocèse de 
Christiansand , sur la limite des baill. de 
Mandai et de Nedenses. Elle forme la partie 
la plus méridionale de la grande chaîne du 
Lang-6eld, et est terminée vers le S. par le 
cap Lindesnaes , extrémité méridionale de la 
Norwège. 

HEL , rivière d'Angleterre , comté de Cor- 
nouailles , hundred de Kerrier. Elle prend sa 
source un peu au N. d'HcIstnne , coule vers 
l’E., et, après avoir reçu le Fal , se jette <lans 
la Manche, par une large embouchure, après 
un cours de .3 I. Elle forme le havre d'Helford , 
assez profond pour recevoir les plus grands 
navires. 

HEL, village des Pays-Bas, prov. du Bra- 
bant septentrional, arrond. et à 5 I. 3/4 


de Bois-le-Duc, cant. et à a I. i/4 d'Heusden. 

HEL, village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre, arrond. et à 7 I. i/4 d'Arnhem , 
cant. et à i I. de Nykerk. 

HELA , bourg des États Prussiens , prov. 
de la Prusse occid. , régence et à 7 1. N. N. 
E. de Dantzick, cercle et à 8 1. 1/4 O. de 
Neustadt, à l'extrémité d'une longue pres- 
qu'île sablonneuse du golfe de Dantzick. Il 
n'est habité que par de pauvres pécheurs. 

La presqu'île a 7 I. de longueur sur i/a 1. 
de largeur moyenne, et forme au N. et à 
l'E. la baie de Putzig , partie du golfe de 
Dantzick ; près de l'isthme qui la joint au 
continent se trouve le phare de Ruckshofen. 

UELAVUA, oasis d'Égypte, yojr. Oasis 
(GaasDx). 

HELBE , rivière d'Allemagne, qui prend sa 
source sur la limite de la régence prussienne 
d'Erfurt( province de Saxe ) et de la prinei- 
pauté de Schwarzbourg-Sondershausen , tm- 
verse celte principauté en passant par Ebe- 
leben, Klingen et Greussen, revient dans la 
régence d'Erfurt , et se joint à l'Unstrut , par 
la gauche, à i I. S. S. E. de Kindelbruck, 
après un cours d'environ gl. duN.O.auS.E. 

HELCHTEREN, village des Pays-Bas, 
prov. de Limbourg, arrond. et à 3 1. i/a 
d'UasscIt , cant. et à a 1. i/a dePeer , sur la 
route de Bois-le-Duc. 6i3 hab. 

HELCZMANOCZ, village de Hongrie. 
f ' oy . Hasssdorf. 

HELDBDRG, ville du duché de Saxe- 
Meiningen , principauté de Hildburghansen , 
cheflieu de baill. , et à 10 I. i/a S. E. de 
Meiningen et à 3 1. i/a O. de Cobourg; au 
pied d'une montagne de basalte , sur le som- 
met de laquelle est le château-fort de même 
nom , qui renferme 1 église et i puits de 
aaa pieds de profondeur, taillé dans le roc. 
Elle est ceinte de murs flanqués de tours et 
percés de 6 portes , et renferme a églises , 1 
maison-de-ville , s hApilal , i infirmerie, 
des brasseries ainsi que des fabriques d'eau- 
de-vie de grains. Il s'y tient 6 grands marchés 
par an ponr bestiaux. g3o hab. 

Le baill. contient 5,gg5 hab. 

HELDEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Limbourg, arrond. et à 3 I. i/iN. de Rure- 
mondc,cant. deHorst. Il y a 1 fabrique d'a- 
midon , I tannerie, 4 brûleries d'eau-de-vic, 
6 tisseranderics et 5 brasseries. Patrie de 
Kneppenberg, historien. a,ioghab. 

On a trouvé dans les tourbières sics envi- 
rons, à une profondeur de 3 à 10 pieds , de 
très-gros corps d'arbres bien conservés ; ces 
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boU y enfouis depuis des temps sans doute 
très>reculés , sont des chênes, des sapins et 
des bouleaux encore propres au travail de la 
menuiserie. 

HELDER (LE) , bourg des Pays-Bas , pro\'. 
de Hollande, partie sept. , arrond. et ê 8 1. 
i/3 N. d'Alkmaer , et à 4 I- 3/4 N. de Zype ; 
sur le Marsdiep , qui sépare le continent de 
nie de Texel. Lat, N. 5a® 4^^- Long. 

E. a® a4' 39 ". Il y a I fort qui défend le 
Eondidiep , lieu de débarquement au S. O. 
de ce bourg, et où réside un commandant de 
place de 3* classe. Le Helder possède des 
fabriques de poudre et d^amidoii , des tanne* 
ries et des brasseries. Il fait quelque com* 
merce avec Amsterdam, à laquelle il com- 
munique par le canal du Nord, a, 85a bab. , 
parmi lequels un grand nombre de lamaneurs 
habiles à diriger à travers le Marsdiep les 
navires qui se rendent au Helder. 

Au S. O. de ce bourg il y a une suite de 
dunes appelée le ZanddylL, qui a près de 10 I. 
de long et 4 o pieds de large à son sommet, 
où on a tracé un bon chemin : entre le Zand- 
djrk et la mer du Nord , il j a une plaine 
remplie de lièvres. 

L'amiral hollandais Van Tromp fut tué 
en i653 , près de cet endroit , dans un com- 
bat naval. Les Anglais s'emparèrent du Hel- 
der le aS août > 799 . 

UELDERGEM , village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orientale, arrond. et à 7 I. i/a 
d'Audenaerde , cant. et à 1 1 . d'Herzeele. 
81 B bab. 

UELDRUNGRN , ville des États Prussiens , 
proT. de Saxe, régence et à la 1. O. $. O. de 
Mersebourg, cercle et à 6 1. N. O. d’Ec- 
kartsberge; sur un ruisseau, non loin de 
rUnslriit. 11 J a des distilleries de grains et 
des vinaigreries. i^aoohab. 

UELECHOSA , bourg d'Espagne , prov. de 
Caceres (Estrémadure), à 9 I. 3/4 S. de 
Guadalupe et à 9 I. E. de Campanario iprès 
de la rive gauche de la Guadiana. 5i3 bab. 

HELËL, ville de Barbarie, Hilblâ. 

HELEN (S*.), village de France, dép. des 
Cdte$*du-Nord , arrond. , canton E. et a 1 1. 
1/3 E. N. E. de Dînan , et à i3 I. i/a E. S. 
E. de S*, firieuc. Foires, les 5 juillet et 10 
novembre, pour chevaux et bestiaux. 1,075 
ka bilans. 

HELENA (S**. ), cap et établissement de 
Colombie, f^ojr. Elbma(S‘*.). 

HELENA, village des États-Unis, lerrit. 
d’Arkansas , chef-lieu du comté de Phillips, 
à 3x 1. £. d'Arkopolis. 
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HELENA (S*a, ), baie des États-Unis, 
état de la Caroline du Sud , entre les distr. 
de Beaufort et de Collcton , au N. de Pile de 
son nom et des lies Hunling, prés et au S. 
O. de l'embouchure du Soutb-Edislo. Lat. 
N. 3a® aS'. Long. O. 8a® 5u'. Elle a 3 I. de 
profondeur et a 1. de largeur à son entrée. 
Le Coosaw y verse une partie de ses eaux , 
et l'Asbipoo s'j jette. 

HELENA ( S>v ) , île des ÉtaU-Unis , état 
de U Caroline du Sud, distr. de Beaufort; 
formée par une des embouchures du Coo- 
saw, entre 1a baie de son nom, au N. , et 
Port-Royal au S. Elle a 5 I. de long et a I. 
de large. La culture du coton y est la prin- 
cipale branche d'industrie des habitam. 

On comprend sous le nom de paroisse de 
S^. Ueleua un territoire assez considérable 
qui renferme plusieurs autres îles voisines, 
telles que celtes de Paris, de Ladis, et de 
Port-Royal, où se trouve Beaufort. 

HELENA ( S*®. ) , paroisse des États- 
Unis , dans la partie orientale de l'état de 
Louisiane. 3,oa6 bab. Elle a pour chef-lieu 
le village de même nom , situé sur la Tick- 
fab, k ao I. N. O. de la Nouvelle-Orléant. 

HÉLÈNE ( S'*. ), S*. Helena, ile de l’O- 
céan Atlantique équinoxial , entre l'Afrique 
et l'Amérique mérid. , à 4^0 L O. du cap 
Negro, partie la plut voisine de la pre- 
mière de ces contrées , et à 760 1. E. S. E. 
du cap SC Augustin, pointe la plus orient, 
du Brésil : Jamestown, qui en est le chef- 
lieu, est sur la côte sept. , par i5® 55' de 
lat. S. et 8 ® 9 ' de long. O. Cette ile a 3 1. 3/4 
de l'E. à rO., a 1. i/a du N. au S., 10 I. de 
circuit, et environ 9 1 . de superficie; sa 
forme esté peu près ovale. De quelques lieues 
en mer, S‘*. Hélène parait un immense ro- 
cher battu de tous côtés par les flots , et pré- 
sente trois soromets dont la forme conique 
l'cssemble à celle d'un volcan; les rochers 
qui l'entourent forment un mur dont la hau- 
teur varie de i5oà 300 toises, et qui ne 
laisse qu'un seul endroit accessible , mais 
bien fortifié. Quelques Ilots sont répandus 
sur les côtes , tels que l'ilc Georges et le. Pi- 
lier d'Hercule au S. E. , les Aiguilles au S. 
O-, l'ile des CKufs et celle des Oiseau.x au 
N. O. Les seuls enfoncemens qu'on y dis- 
tingue sont les baies de James , de Ru- 
pert, de Flag-Staff, Prosperous , Sandy et 
Manate ; et, parmi les promontoires, la 
pointe Barne au N. E. , celle de Sugar-loaf 
au N. , et 1a pointe Sud-Ouest. De cette 
dernière pointe jusqu'è la baie Prosperous , 
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à l'autre extrémité de Tile , règne une suite 
de hauteurs qui établissent a versans , l'un 
septentrional, l’autre méridional; le plus 
remarquable des sommets qu'elles présen> 
tent est le pic de Diane , de a, 4^^ pieds 
au'dessus du niveau de la mer , et le plus 
élevé de l'ile : c'est dans les environs que 
naissent les 3 principaux ruisseaux : celui 
qui arrose la vallée de la Nymphe ou du 
Silence, qui débouche sur la côte orient., 
celui de la vallée de Rupert et celui de la 
vallée de James, qui se rendent è la côte 
sept. S^*. Hélène renferme peu de plai> 
nés; la plus considérable est celle de Long> 
wood , dans la partie orient. , qui est devenue 
si célèbre par le séjour qu'y 6t Napoléon. 

Hélène jouit d'un climat plus tempéré 
que sa proximité de la ligne pourrait le faire 
croire; si les chaleurs sont assez fortes dans 
les grandes vallées , le froid est toujours vif 
sur les montagnes , à cause des vents qui y 
régnent. La chaleur moyenne est d’un peu 
moins de i6*’ i/a, et la plus forte ne va 
guère au-dessus du ; on y éprouve alors 
quelques petits orages , mais les tempêtes et 
les ouragans y sont très-rares. La mousson du 
S. E. y existe presque toujours sans que les 
brises de terre ou de mer la fassent varier. 
L'hiver, qui comprend les mois de juin et de 
juillet, ne s'y distingue des autres saisons 
que par des pluies froides et des brumes assez 
épaisses; quelquefois ces pluies manquent 
pendant des années entières , et l’on n'a plus 
que quelques ondées qui sont de simples 
brouillards que le soleil résout aisément. Le 
ciel y est très-souvent nébuleux. Malgré Thu- 
midité que les pluies , ainsi que les vapeurs 
qui se condensent sur les montagnes , procu- 
rent habituellement à cette lie , l'air y est 
sain , et l’on y vit long-temps. Les malades 
même qu'on y débarque y recouvrent promp- 
tement la santé; on n'y connaît aucune ma- 
ladie de la peau , ni la petite-vérole. 

Quoique cette ile paraisse être le produit 
d'une suite d’éruptions volcaniques et de 
trcmblemens de terre , elle ne renferme aucun 
volcan; cependant elle présente partout des 
traces d'un incendie général. Le sol est com- 
posé de lits de basalte parallèles et très- 
inclinés; la grève est couverte de laves et de 
scories ; on trouve des cendres « des scories , 
des rochers calcinés ou des couches d'argile 
de diverses couleurs à travers les montagnes; 
on voit slirtout dans le fond des vallées des 
pierres presque réduites en cendres et des 
masses énormes de matière noire produite par 
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l'action du feu ; sur les rochers on troinre , 
dans quelques endroits , du soufre et du sal- 
pêtre , des pierres calcaires , onctueuses , 
semblables h des pierres à savon , des ro- 
chers composés d'une pierre argileuse d'un 
gris foncé. Dans la partie occidentale de l'Ue 
on exploite une mine de houille assez coqsî- 
dérable; dans une montagne du S. E. ily a , 
en grande quantité , une espèce de terre 
d'un fort beau rouge , et dans une montagne 
de l'E. une terre couleur d’azur fort belle ; 
on rencontre aussi dans quelques autres du 
bol rouge et une terre grasse grise assez 
semblable à la terre de l'ile de Lemnos. 
Plusieurs des rochers des rivages retiennent 
dans leurs cavités une partie des eaux des 
flots que la chaleur du soleil change bien- 
tôt en un sel très-beau et très-bon : ce qui 
est d'une grande utilité pour la salaison des 
viandes dont les navires font quelquefois pro- 
vision. 

La masse de rochers qui forme cette lie est 
recouverte d’une terre végétale d’un pied et 
demi environ de profondeur ; un plus grand 
fond ne pourrait produire une végétation 
plus belle et plus active : les sommités même, 
excepté celles des rochers qui forment l'en- 
ceinte de nie, offrent la plus brillante ver- 
dure. Dans plusieurs endroits, on a créé , à 
force de soins et de dépenses, de nouvelle* 
plantations au moyen de terre végétale im- 
portée de l'ancien continent, et l'on voit 
dans les vallées des jardins formés à grands 
frais, et auxquels les pluies causent souvent 
de grands dommages, malgré les murs de 
soutènement ; les vallées sont , en général , 
très-fet'Ules et ornées de maisons agréables. 
On porte à a,4<>o hectares la superficie des 
terres cultivables. Cette lie , lors de la dé- 
couverte, était inhabitée et peu boisée : on 
n'y trouvait guère qu'une vingtaine d'espè- 
ces de végétaux ; tous les autres ont été im- 
portés. Parmi les végétaux indigènes, on re- 
marque la fougère arborescente , quelques 
gommiers, beaucoup d'ébéniers, d'aloès, et 
des bois roses, trop fragiles pour être tra- 
vaillés ; il y a un très-petit nombre de plan- 
tes utiles, dont une, Yalkefangi, est fort 
bonne contre le scorbut. La récolte du blé , 
du mais et de l'orge , est insuflisante , à cause 
des dévastations des rats lors des semailles; 
on cultive des melons , des bananes , des 
ignames , des ananas , des pisanges , des 
pois , des fèves , des haricots , des navels 
d'un goût agréable, des patates , des yams, 
et quauUlé de plantes potagères. L'oranger, 
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le palmier , le citronnier , le ^guier , le gre- 
nadier et le limonnier, y portent de beaux 
et de bons fruits. La culture de l'olivier , 
introduite depuis peu , promet d'heureux ré- 
sultats ; il en est de même du café et de la 
vigne : cette dernière donne un bon raisin , 
mais jusqu'à présent on n'a pu en faire du 
vin. Le chêne d'Europe et le bambou des 
Indes y croissent également bien ; on a aussi 
importé plusieurs espèces de bois de chauf- 
fage : l'ombrage de ces arbres a permis de 
cultiver quelques prairies. La rose , la per- 
venche rose , le mjrrtbe , le lys , le laurier et 
d'autres arbustes, embellissent les jardins ; 
on remarque une quantité de plantes exoti- 
ques et indigènes dans les jardins du gou- 
vernement. On attribue aux Portugais et aux 
Hollandais l'importation des dilférentes espè- 
ces de bestiaux et de volaille. Les pâturages 
sont bons , et nourrissent environ 5,ooo têtes 
de bétail j les chèvres surtout y sont très- 
nombreuses : il y a aussi des lapins et des 
sangliers. On élève une grande quantité de 
volaille ; les pintades , les pigeons , les fai- 
san.s , les perdrix grises et rouges , les paons , 
les poules d'eau , y sont communs ; des mouet' 
tes vivent dans les ilôts qui avoisinent l'ile. Il 
n’y a ni bêtes féroces, ni oiseaux de proie, 
ni animaux venimeux, mais de grosses arai- 
gnées , beaucoup de chenilles , des mouches 
vertes grosses comme des sauterelles , qui sont 
très- incommodes , et une quantité prodi- 
gieuse de rats , qui ravagent les terres ense- 
mencées , et qu'il est très-difficile de détruire. 
Les tortues n’y sont pas rares , et la mer aux 
environs est très-poissonneuse : plusieurs cé- 
tacés , entr'autres des baleines , la fréquen- 
tent, et l'on y compte 70 espèces de pois- 
sons , tant de mer que d'eau douce : les plus 
communs sont les maquereaux, les brèmes, 
les carpes , de grosses anguilles de mer , des 
cancres , de très-bonnes huîtres et des mou- 
les; on y remarque aussi des poissons volans. 
La pèche est difficile dans ces parages , parce 
que la mer y est remplie d'herbages , de pro- 
ductions mannes et de rochers ; elle ne se 
fait guère qu'avec l'hameçon , cf c'est une 
des grandes occupations des esclaves. 11 croit 
sur la côte une grande quantité de la plante 
narine nommé saUola. 

Hélène offre un lieu de relâche très* 
aiir et favorable en tous points aux vaisseaux 
qui reviennent des Indes orientales ; il n'en 
est pas de même pour ceux venant d'Europe : 
opiniâtrément repoussés par les vents et les 
courans contraires , rarement ils peuvent 
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xborder. La baie de Jamettown eit profonde 
et d’un ancrage sûr, principalement auprès 
de l'ile , où l’on est è couvert des vents impé- 
tueux qui s’élèvent des grandes vallées ; la 
tranquillité de la mer en cet endroit contraste 
singulièrement avec celle des autres parties 
de la côte, où les vagues viennent se briser 
avec un bruit horrible. 

Cette lie appartient à la compagnie an- 
glaise des Indes orientales , qui y entretient 
un gouverneur réunissant l'autorité civile et 
militaire, un député gouverneur qui le sur- 
veille, et un garde-magasin qui vend à des 
prix raisonnables tous les objets dont peuvent 
avoir besoin les bibitans. Quand il arrive un 
navire dea Indes, s'il obtient la permission 
de donner , en échange dea rafralchissemens , 
quelque! objeU de luxe et d’utilité , ce mo- 
ment de trahe est appelé foire dans le pays ; 
:1 n’est jamais troublé par aucune discussion, 
parce que le prix des denrées de la colonie 
eat fixé par l'autorité , auisitêt l’arrivée d’un 
navire. Le gouverneur ne permet jamais à 
aucun étranger de parcourir l’intérieur de 
l’ile , maia il reçoit tous les jours à sa table 
le plus grand nombre des officiers de marine 
et passagers étrangers. Quoique la compagnie 
retire de très-petita avantages pécunieis de 
cette Ile , elle a le plus grand intérêt à la con- 
server, à cause de son commerce des Indes ; 
toutefois depuis que l'Angleterre possède le 
Cap-dc-Boiine-Espérance , elle est devenue 
beaucoup moins importante ; en i8ii,onen 
estimait les revenus à 3,ooo,5oo fr. , et les 
dépenses à 1,117,175 fr. La population se 
compose d'Anglais , de Français réfugiés , de 
Hollandais , de mulâtres libres et d'esclaves ; 
on l'évaluait à la même époque à in- 

dividus , dont 3,000 esclaves. Les colons , 
qui sont d'origine européenne , sont bien faits, 
ont le teint coloré et frais , sont vigoureux et 
cependant indolens ; les femmes ont le teint 
blanc , les traits réguliers et les formes gra- 
cieuses ; elles aiment la toilette et se parent 
avec goût ; elles sont vives , spirituelles , mais 
coquettes ; on remarque parmi les filles un 
relâchement de moeurs qu'on attribue à une 
plus forte population en femmes qu'en hom- 
mes. Il n'y a pas de fortune considérable dana 
ce pays , et il est impossible qu'il s’en fasse , 
le commerce étantentièrement entre les main* 
de Ia compagnie ; on porte entre 3,000 et 
13,000 liv. de rentes les revenus des proprié- 
taires. Depuis 1833, la compagnie y a établi 
une école d’artillerie pour les officiers qui sc 
destinent à son service. 
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Cette ile fut décourerte , le ai mai i5oa, 
par don Juan de Noya, Portugais, qui en 
prit possession an nom de son souverain , et 
loi donna le nom de S'*. Uelena , parce qu'il 
la vit le jour de la fête de cette sainte; il n'y 
tj'ouva qu'une excellente aiguade, des tortues 
et des oiseaux de mer. Les Portugais sentirent 
combien cette ile leur serait utile pour leurs 
voyages dans ces parages , mais ils n'y formè- 
rent cependant pas d'établissement ; ils bâ- 
tirent seulementdans la suite une petite cha- 
pelle dans une belle vallée qui en a retenu 
son nom ; cette chapelle fut détruite par les 
Hollandais , pour se venger de l'enlèvement 
des dépêches qu'ils y déposaient , et rebâtie 
en 1610 , par les Portugais. Ce fut quelque 
temps après que les Hollandais s'emparèrent 
de S“. Hélène , jusque-là inhabitée : ils y 
firent des plantations et augmentèrent de plu- 
sieurs espèces le nombre des animaux qu'y 
avaient importés les Portugais ; cependant , 
an bout de quelques années , ils la négligè- 
rent pour leur colonie du Cap-de-Boone-Es- 
pérance. En i65o , les Anglais s'en emparè- 
rent; ils la leur reprirent, à la vérité, en ifijS, 
mais elle leur fut enlevée la même année par 
leurs antagonistes , qui , depuis , s'y sont dé- 
finitivement établis et l'ont bien fortifiée. 
Le 16 décembre de la même année , elle fut 
cédée par Charles 11 à la compagnie anglaise 
des Indes orientales, qui la remit au gouver- 
nement, en i8i5 , pour y recevoir Napoléon 
Bonaparte, qui, par suite des événemenspo- 
litiqiies, était tombé entre ses mains : l'il- 
lustre captif y arriva vers la fin de novembre 
de la même année. A cette époque , un nou- 
veau gouverneur y fut nommé pour le compte 
du gouvernement anglais, et plusieurs des 
puissances continentales y envoyèrent des 
commissaires; il n'y eut pas alors un point de 
nie qui ne fût mis à l'abri de toute surprise , 
et des précautions de toute espèce furent em- 
ployées pour rendre une évasion impossible. 
Napoléon y est mort le 5 mai i8ai , Agé de 
5a ans, 8 mois et ao jours. C'est près et à 
rO. de la plaine de Longwood et au N. E. du 
pic de Diane, vers le centre de l'Ile, qu'est 
le tombeau de cet homme extraordinaire ; on 
y arrive par une allée de géraniums. Une en- 
ceinte de bois , de forme elliptique, est le 
premier entourage du tombeau, qu'il n'est 
permis d'ouvrirqu'avec l'autorisation du gou- 
verneur de l'ile; au milieu d'une étendue 
d'un i/a arpent environ , couverte de gaxon , 
au-dessus duquel s'élèvent cinq saules pleu- 
reurs , dont les branches retombent sur le 
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tombeau , et deux pêchers de Chine , est un 
grillage en fer, de forme carrée , haut de 6 
pieds, long de i4i et large de 9. La pierre 
funéraire , formée de trois morceaux de mar- 
bre, s'élève tout au plus à 8 à 10 pouces de 
terre : sa longueur est de 1 o pieds , sa largeur 
de 6 1/3; elle ne présente aucune inscription. 
La cave sépulcrale est également formée en 
marbre ; elle pénètre jusqu'à 8 pieds dans la 
profondeur du sol. Le cercueil de Napoléon . 
placé sur 4 tréteaux qui s'élèvent au-dessus 
de la terre, est composé de 4 bières : la 
première en acajou , c'est l’intérieure ; la 
deuxième en fer-blanc , la troisième en plomb, 
et la quatrième en acajou : c'est sur cette 
dernière qu'on a gravé le titre de général dt$ 
Français. On a déposé dans ce cercueil son 
habit militaire, son chapeau, devenu par sa 
forme, pour ainsi dire , un monument histo- 
rique, et l'épéc qu'il portait à la bataille 
d'Austerlitz. Près du monument est une pe- 
tite fontaine carrée dont les bords étaient 
souvent visités par l'illustre personnage. De- 
puis la mort de Napoléon , on s'est contenté , 
pour toute surveillance extraordinaire , de 
laisser i5 hommes à la garde de son tombeau, 
et nie a été rendue à la compagnie. 

HÉLÈNE (S>-.), ïilUge de France, dép. 
de la Lozère, arrond. et à a 1. E. de Mende, 
cant. et à 3 1. i/3 O. N. O. de Blevmard ; 
sur le Lot. On y fabrique des serges et des 
cadis. i85 hab. 

HÉLÈNE (S*®.), village de France, dép. 
des Vosges , arrond. et à 4 1 3/3 N. E. d'É- 
pinal , cant. et à 3 1. i/4 N. N. O. de Brujrè- 
res , sur la rive droite du ruisseau l'Aren- 
telle. H a des usines à fer à hauts-fourneaux. 
600 hab. 

HÉLÈNE (BAIN D') , source remarquable 
de la Turquie d’Europe, en Morée , cant. 
et à 3 I. i;u E. S. E. de Corinthe, près cl 
au S. de Kechries , sur la côte du golfe 
d'Égine. Elle sort avec tant de force et en 
si grande abondance qu’elle fait tourner un 
moulin. 

HÉLÈNE DE LA LANDE ( S<^ ) , vil- 
lage de France , dép. de laGironde , arrond. 
et à 6 1. N. O. de Bordeaux, cant. et à 3 1. 
1/4 S. O. deCastelnau-de-Médoc. Il s'j tient 
une foire , les 1 5 et 1 6 septembre , pour bes- 
tiaux. ^84 hab. 

HÉLÈNE DE MILLIERS (S«* ), village 
des États Sardes, division de Savoie, prov. 
de Savoie-Supérieure, mand. et à 1 I. 13 E. 
N. E. de Gresy, cl à 3 I. 1/4 S. S. O. de 
Conflans ; au pied des montagnes de Bon- 
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TÎUard , prêt de la rive gauche de riaère. Il 
J a uue fonderie. i,i34 hab. Les environa 
sont peu ferlilea. 

HELÉNE DU LAC (S>*. ) , bourg des États 
Sardes, division de Savoie, prov. de Savoie 
propre, mand- et à a/3 de 1. S. S. E. de 
Montmeillan , et à 3 1. a/3 S. £. de Cham- 
béry. ^00 liab. 

HELENS (S*.) ou S*. HALEN'S , hameau 
d'Angleterre , comté de Laocastre , hundred 
de West-Derby, paroisse et à i 1. E. N. £. 
de Picscott , et à 31. 3;4 E. N. E. de Liver- 
pool. II y a une manufacture de glaces et 
plusieurs verreries à vitres et à bouteilles. 

HELEN'S (S^), paroisse d'Angleterre, 
comté de Southampton, sur la côte sept- de 
l'ilc de W'i^ht , liberty d'East-Medioa. Il y 
a une rade où les navires de la compagnie 
des Indes orientales s'arrêtent ordinairement 
pour faire de l'eau et prendre des provisions. 
En temps de guerre il s'y fait un grand com* 
merce. A l'entrée de cette rade est une mul- 
titude de rochers appelés Mixen. 8 o 4 bab. 

HELENSBURGH, village d'Écosse, comté, 
presbytère et à a 1. i/a N. 0. de Dumbar- 
toD ; agréablement situé sur le bord sept, 
de l'estuaire de la Clyde , en face de Green- 
ock. 11 est très- fréquenté pour ses bains de 
mer. 45o hab. 

IIELETA , bourgade de Perse , prov. de 
Fars, à 46 1. S. O. de Chiraz , sur la côte 
occid. du golfe Persique. 

HÉLETTE ou HELLETTE, village de 
France, dép. des Basses-Pjrcnccs , arrond. 
et à 6 1. 1/2 O. N. O. de Maulron , cant. et 
à 3 I. 3j4 N. O. d'Iholdy. Foires, les i 6 
avril et 1 5 novembre , pour bestiaux. i,ia5 
babitans. 

Le i4 février i8i4 >1 y eut, prés de ce 
village , un engagement entre les Anglais et 
les Français : ces derniers furent repoussés. 

HELGE-AIS ou UELLGE-AN, rivière 
de Suède , qui sort du lac MocLeIn , dans la 
partie mérid. de la préfecture de Kronoberg; 
entre bientôt dans celle de Cbristianstad , 
dont elle arrose la partie orientale , et se 
jette dans la Baltique , près d’Abus, à 4 L 
■ /a S. 0. de Soellvilsburg , après un cours 
d'environ a5 1. Elle forme plusieurs lacs, 
dont le plus considérable est le lielgcsioen , 
qui a 3 I. de long et i I. i/a de large , et sur 
le bord septentrional duquel se trouve la ville 
de Cbristianstad. 

HELGELAND , prévôté de Norw'ege, dans 
la partie méiid. du baill. et du diocèse de 
Koidland. a4,634 bab. 
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HELGOlVAR , bourg d’Espagne. Voytz 
Elcoibar. 

HELGOLAND , Hbbtua , lie de la mer du 
Nord , à la 1. O- S. O. de l'extrémité S. O. 
du Sletwig et à i3 1- i/a O. de l'extrémité 
occid. du HoUtein , au N . 0. de Tembouebure 
de l'Elbe et au N. N. O. de celle du Weser , 
par 54 ° 11 ^ 34 " de lat. N. et 5® 3a' 58" de 
long. E. Elle se divise en partie haute et par* 
tie basse , séparées l'une de l'antre par une 
ligne de rochers qui a 5oo pas de long , et 
que l'on gravit au moyen d'un escalier de 
180 marches. La plut grande hauteur de cette 
île rocailleuse est de ai 6 pieds au-dessus du 
niveau de la mer. La partie haute a 4iaoo 
pas de circuit et renferme 1 fort, 1 magasin 
à poudre, 1 arsenal , 1 église , 1 école et des 
magasins d'approvisionnemeut ; on y compte 
34 a mations. L'autre partie n'a que i,4oo 
pas de circonférence , mais elle s'accroît jour* 
nellement et contient 78 maisons. Près et à 
TE. d'Helgoland se trouve la petite lie des 
Dunes . qui n'est qu'un amas de sable , envi- 
ronné d'un grand nombre d'écueils : elle n'est 
point habitée. Helgoland est défendu par 
plusieurs batteries et possède deux bons ports 
naturels appelés port du Nord et port du 
Suil. La pèche , le pilotage et le commerce y 
sont important ; le produit annuel de la pè- 
che est estimé 5 , 000 livres sterlings. Ham- 
bourg a fait élever sur celte lie un phare , 
pour les navires qui entrent dans l'Elbe. En- 
viron 3,000 hab., allemands luthériens. Le 
chef-lieu porte le même nom. 

Cette île dépendit du duché de Holstein , 
dans le Danemark , jusqu'en 1807 que les 
Anglais s'en emparèrent ; elle leur fut défini- 
tivement cédée en i8i4* Durant le blocus 
continental , elle devint un point important 
pour leur commerce , et ils y établirent un 
dépôt de denrées coloniales et des produits 
de leurs manufactures ; la population s'éleva 
alors vers 5 , 000 hab. Ils y entretiennent tin 
gouverneur , un sous-gouverneur , un major 
de place et une garnison de 4 °^ hommes 
environ. 

Helgoland fut autrefois un lieu révéré , 
comme l'indique son nomj on croit que du 
temps des anciens Germains elle était consa- 
crée 5 1a déesse Hertha (la terre). 

HELICHE , bourg d'Espagne , prov. «t k 
3 1. 3/4- N. O. de Séville , et à la I. i/a E. 
N.E. deMogucr; sur un ruisseau, dans un 
territoire fertile. 11 a 1 hôpital. i,56o hab. 

HÉLIER ( S*. ) ou SK HELLIER , ville 
capitale de Jersey , une des lies Normandes, 
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qui dépendent de l’Angleterre ; tur It côte 
niérid. de Tite , près de la baie S*. Aubin. 
Lat. N. 49" iBî'- Long. O. 4 ^ ^ 4 '- d'un 
gouverneur et d’une cour de justice. Elle 
consiste en plusieurs rues larges , bien pa- 
vées et arrosées par divers cours d'eau ; les 
maisons , assez bien b&ties , s'augmentent et 
s'embellissent tous les jours. 11 y a une belle 
place carrée , ornée de la statue en pied de 
Georges 11 , et une autre place commodément 
située pour le marché. L'église paroissiale est 
grande et a plusieurs beaux monumens j il j 
a (les chapelles pour les calvinistes et les mé- 
thodistes , une maison particulière pour les 
catholiques romains , i petit théâtre , i bi- 
bliothèque publique , 1 hôpital et i prison. 
Il y a aussi un grand arsenal maritime et mi- 
liteire. La baie S<. Aubin y forme un bon 
port avec un môle. 11 en part régulièrement 
des paquebots pour Wejmouth et Southamp- 
ton, et on y trouve des b&timens de trans- 
port pour Bristol ; enfin cette ville est très- 
vivante par l'aflluence des étrangers que le 
commerce ou les plaisirs y attirent. 10,118 
hab. , qui forment prés de la moitié de la pop. 

de nie. 

UELIGOLAND, Ile de la mer du Nord. 
l'^ojrez Hblcolakd. 

HÉLIOPOLIS, ville en ruine de la Basse- 
Égypte, è a 1. 1/3 N. N. E. du Caire , près 
du village de Malarfch. Les Français, com- 
mandés par Kléber , y remportèrent une 
éclatante victoire sur les Turcs, le 19 mars 
1800. 

HELLADA , Srsacairs , rivière de 1 a Tur- 
(juie d’Europe , en Livadie. Elle prend sa 
source dans le S. du sandjab de Tricala , au 
noeud où se joignent les monts de Klytzos et 
d'Hcllovo; entre dans le sandjak. de Négre- 
pont , et SC jette dans le golfe de Zeïtoun , 
près du défilé des Thermopyles , après un 
cours d'environ a 5 1 . de l'O. à l'E. 

HELLALYÉH (EL), bourg de Nubie, 
pays et à 37 I. S. E. de llaifây, et a 3 s 1 . 
N. N. O. de Scnoaar, sur la rive droite du 
Bahr-eLAzra\. 

H£LLAN(S*.), une des lies Sorlingues, 
près de la côte d'Angleterre , comté de Cor- 
nouailles, au N. O. de l'ilc de Trcsco et à 
rO. de celle de S*. Martin. Lat. N. 49 ° 59'. 
Long. O. 8 *^ 37'. Malgré les 100 arpens de 
lK>nnc terre qu’elle renferme , elle n’est pas 
habitée et ne sert que comme lieu de pâtu- 
rage. On y remarque une des plus anciennes 
églises de la Grande-Bretagne. 

HELLÂOUY (EL), bourg de Nubie, roy. 


et a 3 i 1 . N. N. O. de Sennur, près de la 
rive gauche du Bahr-el-Azrak , a 9 1 . 1/3 au- 
dessous du confluent du Rahaol. 

HELLEBECQ , village des Pays-Bas , prov. 
de Hainaut, arrond. et à 9 1 . de Tournai , 
cant. et à 3 1 . t /4 d'Ath. 6 io liab. 

HELLEBEK , village de Danemark , dans 
le diocèse et sur la côte N. E. de Pile de 
Seeland, baill. de Frederiksberg , à l'entrée 
sept, du Sund , à 1 1 . 1/4 N. O. d'EUeneur 
et à 10 1 . N. de Copenhague. Il y a des fa- 
briques de bas, des filatures de coton, et 
l'importante manufacture d’armes de Schim- 
melmann , qui livre environ 4^<^o^ fusils 
par an , ainsi qu’une grande quantité de fer- 
ronnerie. 

HELLEFORS , paroisse de Suède , préfec- 
ture et a i 5 1 . N. N. O. d'OErebro , hxrad 
de Grythyttc. 11 y a une forge qui fournit 
3,400 quintaux de fer par an. On y exploi- 
tait autrefois une mine d'argent. 

HELLÉH ( EL ) , village de la Haute- 
Égypte , prov. de Thèbes , sur la rive droite 
du Nil , vis-à-vis d'Esné. Près de là sont les 
ruines de Contra-Lato. 

HELLÉH ou HILLAH , ville de la Tur- 
quie d'Asie, pach. et à 33 1 . S. de Bagdad, 
clief-lieu de sandjak et résidence d'un gou- 
verneur dépendant du pacha de Bagdad , 
par Ss** 38 ' de lat. N.^ sur la rive droite de 
l'Euphrate, qui la sépare d'un faubourg assez 
considérable, auquel elle communique au 
moyen d’un pont de bateaux d'une construc- 
tion grossière. Le fleuve a dans cet endroit 
environ ^oo pieds de largeur et 4 o pieds de 
profondeur au printemps. Cette ville est très- 
grande , mais son enceinte murée est en par- 
tie remplie de jardins plantés de dattiers , 
de citronniers, de grenadiers, etc. Les rues 
en sont étroites et non pavées, et les mai- 
sons , assez basset , sont en général bâties en 
briques séchées. On remarque sur le bord du 
fleuve le château qu'occupe le gouverneur. 
H y a plusieurs mosquées, dont une, située 
hors des murs et appelée la mos(|uéc du So- 
leil , est très-célèbre parmi les mahométans 
chiites ; 1 vaste bazar bien régulier et des ca- 
ravansérails. On y fabrique des ceinturons, 
des voiles de soie , des harnais , de la faïence 
commune, etc. Helléh est importante, comme 
entrepôt de Bassora et de Bagdad. Il y a une 
douane. Environ 13,000 hab. 

Le climat est beau cl sain , quoique les 
chaleurs soient très-fortes d'avril en octobre. 
Le territoire environnant est plat et extrê- 
mement fertile , mais l'agriculture y est né- 
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g)i|ée ; il était autrefois coupé de canaux 
creusés du Tigre à l'Euphrate, qui août peu 
reconnaissables aujourd'hui. 

Tous les auteurs s’accordent k reconnaî- 
tre dans remplacement qu'occupe Uelléh 
une partie de celui qu'embrassait U célè- 
bre Babylone , mais , a l’cxeeption d'un 
grand nombre de briques couTcrtes d'in- 
scriptions en caractères cunéiformes , on n'y 
trouve aucune ruine de cette ancienne ca- 
pitale; on présume seulement que les restes 
d’one tour, situés sur une colline, sont ceux 
«le la grosse tour dn temple de Bclus , dont 
parle Hérodote. A a ou 3 1 . autour d'UelIéh 
00 trouve plusieurs amas considérables de 
décombres dans lesquels on émit reconnaître 
d'anciens monumens , mais la destruction en 
est si complète qu'on n'a pu déterminer exa» 
tement à quelle sorte d'édifices ces ruines 
appartenaient. 

HELLELAND, paroisse de Norwège, dio- 
cèse et è a6 I. O. N. O. de Cbristiansand , 
bain, et è i 3 1 . S. E. de Stavanger. 3,930 
habitans. 

HELLENDOORN , village des Pays-Bas, 
prov. d’Over-Yssel , arrond. et à 7 I. 3 j 4 de 
Devenler , cant. et à 3 I. i/a de Haalte. 3 ,830 
habitans. 

HELLÉNIQUES (MONTS), brasu^be U 
plus considérable que projette au S. la chaîne 
du Balkan. Elle constitsw la péninsule de la 
Grèce et celle de la Morée , et présente «les 
montagnes célébrés dans l'antiquité : le Pinde, 
le Parnasse, l'Hélicon, le Cytbéron et le 
Taygrte. Baixaa. 

HELLEN'S (S‘.), nom de quelques en- 
droits d'Angleterre. Foy. Hxlsx's ( S*.). 

HELLESPONT, détroit qui sépare TEu- 
rope de l'Asie, l^oy. DaansxxLLxs. 

UELLET-CHAYKYÉ, bourg de Nubie, 
territ. de Matammab , près de la rive gauche 
du Nil , à 5 I. O. de Cbendt. 

HEU-ET EI^AiCE , ville de Nigritie , dans 
le Kordofan , sur la rive gauche du Bahi^el- 
Abiad , è 4^ d'Ibéit. Elle est entière- 
ment bètie en argile. 

HELLET-EL-CllERYF , bourg de Nu- 
bie, pays et à 9 I. S. E. d'Halfdy ; sur la 
rive droite du Nil , près et au S. O. d'El- 
Hey IfouD . 

HELLET - EL - CHERYF - HAMMED, 
bourg de Nubie, roy. et à 6 I. S. E. de 
Sennaar; sur la rive gauche dn Bahr-el- 
Azrak. Il est habité par des Arabes Qenè- 
néhs. 

HeClET-EL-FÜKKAR a ou GONDJARA , 
Dict. Géoca. 7. 
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ville de Nigritie, «ians le Darfour, au S. O. 
de Cobbé. 

HELLET-MOUSSA, bourg de Nubie, roy. 
et à 39 I. N. N. O. de Sennaar; près de la 
rive gauche du Bahr-el-Azrak , è 30 I. au- 
dessus de son confluent avec le Bahr-el- 
Abiad. 

HELLEVOETSLUIS , ville des Pays-Bas , 
pruv. de Hollande, partie mérid., arrond. , 
cant. et è 3 I. S. de Bs-iellc , et è 6 I. O. S. 
O. de Rotterdam; sur la côte mérid. de l'Ile 
de 'Voorn et sur la rive droite du Haring- 
vliet, bras sept, de la Meuse, à 3 I. de son 
entrée dans la mer du Nord. Lat. N. 5 i* 
49’ Uoufl- E- 1° 7' 38 ". Résidence d’un 
commandant de place de 3 * classe. Elle est 
bien bètie et a on très-beau port bien dé- 
fendu, des bassins et des chantiers très- 
grands pour construction et radoub de vais- 
seaux de guerre , «le grands magasins et une 
école de navigation. Des paquebots anglais 
en partent régulièrement poorYarwick. i,644 
habitans. 

Guillaume, prince d'Orange, partit de 
ce port le 11 novembre i688, arec 14,000 
ho tu tues pour aller conquérir l'Angleterre. 
Les Français prirent cette ville le 33 janvier 

>795 

UELLIER (S*.), ?iUe de Tile Jersey, yoy. 
HbisIbk (S*.). 

UELLIMER , bourg de France, dé(j. de la 
AloaeUe , arrond. et à 5 1 . i/a S. O. de Sarre- 
goeinÎDct , cant. et à t 1 . i/j Ë. N. E. de 
Gro«*Teiiquin , sur on petit ruisseau. Foires, 
le i 3 juillet ci le lundi avant le ag septem* 
bre, pour mercerie. 930 hab. Il y aTail ao> 
Irefois un chÂteau*fort dont les murs étaient 
d'une épauaeur extraordinaire, et qui soutint 
plusieurs sièges. 

HELLIN , iLcacu , bourg d'Espagne , pror. 
et à 10 1. 3/4 de Chinchilla (Murcie), et 
h 17 1 . N. 0 . de Murcie ; sur une colline en- 
tourée de coteaux fertiles , non loin du 
Mundo et de la Segura . Il est assez bien bftti, 
et a 3 églises , 3 couveus , 1 hôpital , t gre- 
nier public et 1 pour la dime. On y fabrique 
de grosses étoffes de laine , de la toile , des 
chapeaux , et il y a 18 moulins à huile. 8,33g 
hab. , y compris ceux de quelques hameaux 
qui en dépendent. 

Los bains d'eau minérale d'Azaraque sont 
prés de ce bourg; à 4 !• sont des mines de 
soufre abondantes et une manufacture royale 
où Ton traite ce minéral. 

Hcllin est trcs-ancien , et fut défendu 
par un château dont les ruines se voient stir 
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le coteau Toisin le plut élevé. Binaieda , un 
des hameaux qui dépend de \c bourg , ren- 
ferme beaucoup de icpulcres en marbre dans 
lesquels on a trouvé des vases de diOerentes 
formes. 

HELLINGEN , bourg du duché de Saxe- 
Meiningen, baill. et k 3/4 de I. O. S. O. de 
Heldburg, et à lo I. i/a S. E. de Meinin- 
gen. Il a 1 chatcau. 11 s*y tient a marchés par 
an. 65o hab. Il y a i carrière d'albâtre dans 
les environs. 

UELLISOE , petite fie du Skager-rack , 
sur la côte mérid. de Norwège , diocèse et a 
3 1. S. O. de Cbristiansand , baill. de Man- 
dai. Elle est séparée de quelques autres pe- 
ti es fies au S. O. par le canal Hclliesund , 
où sont des rochers escarpés ; c'est près des 
bords de ce canal que sont répandues, entre 
les rochers « une vingtaine de maisons assez 
proprement bâties et peintes en rouge. 11 y 
a au centre de Pile, sur une hauteur, un 
corps-de-gardc d'observation. La pèche dans 
l'Helliesund et aux environs est assez abon- 
dante, surtout en homards, et fait l'objet 
d'un assez boi^commerce avec l'Angleterre. 
Cette fie est de gneiss souvent traversé par 
des filons de feldspath à gros grains d'un pied 
d'épaisseur. 

HELLMANSÔD , bourg de l'archiduché 
d'Autriche, pays au-dessus de l'Ens, quar- 
tier de la Mtihl ; à 3 I. i/a O. S. O. de Frey- 
stadt et à 3 1. i/4 S. de Lintz , sur une mon* 
tagne. 11 y a une manufacture d'ctolTcs de 
laine et une de mousseline. 

UELLMARSHAUSEN , ville de la Hesse- 
Électorale , prov. de la Basse-Hesse , cercle 
et à 3 1. i/4 N. N. E. de Hogeismar, et à 4 1- 
t/a N. d'immenhatisen ; chef-lieu de bail- 
liage , sur la rive gauche du Diniel. Elle est 
murée , et renferme i église et i belle place 
publique. 11 s'y lient 4 marchés par an. 936 
habitans. 

Le bailliage est réuni â ceux de Karlshaven 
et de Trendelbourg, qui contiennent ensem- 
ble 3 villes , 7 villages , et 7,336 hab. 

HELLOVO , montagne de la Turquie 
d'Europe , dans la Livadie, sandjak et à 1 1 1. 
S. de Tricala. C'est un contre-fort des monts 
Helléniques qui se joint vers l'Ë, au mont 
Varibovo ; l’Hellada et l'Emicassos y pren- 
nent naissance. 

HELLOW , village des Pays-Bas , prov. de 
Gueldrc , arrond. et à G 1. i/a de Thiel , 
canton et à 3 I. 1/4 de Geldermalsen. 4°o 
habitans. 

IIKLME, rivière des États Prussiens, 


prov. de Saxe. Elle a sa source dans la par- 
tie mérid. du Harz , sur la limite du Hano- 
vre et de la régence d'Erfurt, dans laquelle 
elle coulé l'espace de quelques lieues , entre 
dans celle de Mersebourg, et se joint arUns- 
trut , par la gauche, au S. £. d'Artern , après 
un cours d'environ i6 1. , dans deux direc- 
tions principales, d'abord à l'E., puis au S. 
Heringen , Kclbra et Kossla sont les villes 
qu'elle baigne. 

HELMEND , ETTSiaanEa , rivière de l'Af- 
ghanistan , qui prend sa source au mont 
Koby-Baba, près et au N. O. de Caboul, 
parcourt la partie orient, du Khoraçan , la 
partie occid. de l'Afghanistan propre et le 
centre du Séistan , cl se jette dans le lac Zer- 
réh, après un cours d'environ aSo I. , dans 
deux directions principales, d'abord du N. E. 
au S. O., puis du S. E. au N. O. L'Hclmend, 
qui est un des cours d'eau les plus importans 
de l'Afghanistan , ne reçoit cependant que 
deux rivières remarquables, le K.hach-roud , 
â droite, et l’Orghand-ab , à gauche. C'est â 
peu de distance de sa rive dn>i(e qu'est située 
Djelal-abad, chef-lieu du Séistan. Dans l'Af- 
ghanistan propre, de nombreux villages sont 
répandus sur ses bords, que fréquentent 
deux peuplades considérables, les Alekkozys 
et les Hazarébs. 

HELMERSHAUSEN , bourg du grand- 
duché de Saxe-Weimar, principauté et à 
10.1. S. d*Eisenach , et à a 1. i/a O. de Mei- 
niogen , baill. de Kalten-Nordheim , sur 
l'Herpf. Il a une église. 11 s'y tient 5 marcliés 
par an. 58o hab. On exploite dans le voisi- 
nage une carrière de pierre meulière. 

HELMOND ou UELMONT, ville des 
Pays-Bas , prov. du Brabant sept., arrond. et 
à 3 I. E. N. E. d'Eindhoven, et à 8 1. S. E. 
de Bois-ie-Duc ; chef-lieu de canton , sur la 
rive droite de l’Aa. Lat. N. ag' 4"* Long. 
E. 19' a3''. Elle a un château, a églises 
et I école latine ; des fabriques de linge de 
table , de tissus de coton, de toile, de rubans 
de soie et des imprimeries sur éloflfe. Il s'y 
tient 4 foires par an, pour toile et bétail, 
patrie du peintre Lucas Gassel , et de l'his- 
torien Luikers. a, 49a hab. Elle fut réduite 
en cendres par les calvinistes en i588. 

HELMSDALE, rivière d'Écosse , qui sort 
du lac Fisach , dans la partie N. E. du comté 
de Sutherland , forme les lacs Cuyn et Ba- 
den , et se jette dans la mer du Nord , près 
du château de son nom, apres un cours d’en- 
viron. 10 1., dans une direction générale du 
N. O. au S. E. 


uigiiized by Google 


H E L 0 


H E L 0 


RELMSLEY , paroiise d'Angleterre, nortb* 
riding du comté d’York, wapenlake de Rye- 
dale; à 4 3/4 de r^cw-Malton et à 

7 1 . N. d'York; sur U nve gauche de la Rye. 
On y fabrique beauconp de toiles et divers 
tissus de coton. Il s’y tient 4 foires par an. 
3 , 4^8 hab. 

HELMSTADT , bourg de Bavière , cercle 
du Mein-Inférieur, présidial de Hombourg , 
à 3 1 . O. de Wiirtzbourg et k 1 1 1 . S. £. d’As* 
cbafienbourg. 1.075 hab. 

HEL!VIST£DT, ville du duché et à 8 1 . 
E. S. £. de Brunswick , distr. de Schùnin* 
gen ; cbef-lieti de cercle. Lat. N. Si® i 3 ' 
45". Long. E. 8 ® o". Siège d'une sur- 

intendance générale. Elle e.st ceinte de murs 
et a faubourgs l’environnent; il y avait des 
fortifications qui ont été converties en pro- 
menades. Elle renferme 5 places publiques, 
a églises luthérienues , 1 hospice d'orphe- 
Uns et 3 hôpitaux ; 00 y remarque l'église 

Étienne, la maison du conseil et le bati- 
ment de l’ancienne université. Cette univer- 
sité , fondée en 1675 par Jules, duc de 
Brunswick , fut supprimée en 1809, sous Jé- 
rôme Bonaparte , et une partie de sa biblio- 
tbèque fut envoyée à Gottinguc; 00 y a laissé 
un collège qui est renommé. 11 y a z manu- 
facture de flanelle , des fabriques de liqueurs, 
de pipes , de savon, de chapeaux, d'eau-de- 
vie de grains , et de vinaigre ; des tanneries 
et a imprimeries. Elle fait un assez bon com* 
merce avec la Prusse , et il s’y tient 4 grands 
marchés par an. L’abbaye de S*. Lusger qui 
y existait fut sécularisée en i8oa , et sa bi- 
bliothèque donnée k runiversité. Cette ville, 
fondée par Charlemagne en 78a , a produit 
plusieurs hommes de lettres distingués , en- 
tr’autres Frédéric Ulric Calixte , Henri Ritt- 
me^rer, Henri Volger et Herman Couringius. 
5 ,a 6 o hab. On exploite une mine de bouille 
dans les environs. 

Le cercle contient it,ao 3 hab. 

HELÛE, lie de l’océan Glacial arctique, 
sur la côte N. O. de Norwége, diocèse de 
Rordiand , baill. de Finmark, k a 1 . i/a N. 
£• de nie de Ringvadsoe et k 1 1. O. de 
Vaunen. Lat. N. 70° 5 ^, Long. E. 17° 3 o^ 
Elle a 3 1 . l/a de longueur et 1 1 . dans sa 
plus grande largeur. 

HELOU , lac de la Turquie d'Asie, yoy. 
HocLi. 

HE-LOUNG-KIANG , fleuve de l'empire 
Chinois, yojr. Auoua. 

HELOÜNGKIANG, SAKHALIAR-OULA 
ou SAGHALIEN-OULA , prov. de Chine, 
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ainsi nommée de ion fleuve principal , et for- 
mée de la partie septentrionale de l'ancienne 
Mandchourie, entre 45 “’ 3 o' et 56 “ ao' de 
Ut. N. , et entre ii 5 “et 140“ de long. E. 
Bornée au N. par la Sibérie , avec la<|uclle 
elle a en partie pour limite les monts lablon- 
noi ; à l'E. , par la mer d'Okhotsk , par les 
détroits qui séparent du continent la côte N. 
O. de l’ile Sakhalian , et par la Manche de 
Tartarie , golfe de la mer du Japon ; au S. , 
par la province de Hingking, vers laquelle 
l'Amour et le Suungari établissent sa limite 
sur une grande étendue; à l'O. enfin , par la 
Charra-Mongolie , le pajrs des Khalkha et la 
Sibérie: le N un, le Tchol , le Khalkha, Ira 
lacs Bouir et Koulon , l'Amonr et 1 a Cbilka 
forment sa limite de ce côté. 

Les sources du Tchikiri au N., le lac Kou- 
lon k rO., le confluent du Nonni et du Soun- 
gari au S. , et les bouches de l'Amour k l’E., 
marquent les extrémités de cette contrée , 
dont la longueur, de l’E. k l'O. , est d'envi- 
ron 38 o 1 ., et la largeur du N. auS.de 370 1 . 
C'est la plus grande province de la Chine. 
Lea monta lablonnoi s'élèvent sur ses fron- 
tières septentrionales , et les monts Hing'an 
la couvrent en partie au S. O. Entre ces mon- 
tagnes coule l'Amour , que les Chinois nom- 
ment He-loung-kiang ( fleuve du serpent 
noir ) , et les Mandchoux Sakhalian - oula 
( fleuve noir ). De nombreuses rivières se joi- 
gnent à ce grand fleuve , qui coule de l’O. k 
l’E. , et dont le vaste bassin comprend toute 
la province: k droite , on remarque le Hou- 
maretle Soungari , grossi du Nun ou Nonni ; 
à gauche , le Pirtan , le Tchikiri , le Kerin et 
le Uenkun. 

Le climat de cette province est froid , mais 
sain : lea hivers sont longs et rigoureux. Le 
sol n'y manque pas de fertilité et pourrait 
recevoir une culture avantageuse , mais il est 
peu cultivé parce que 1a plupart des habitana 
sont nomades. Les Daouriens , qui habitent 
une portion considérable de cette province , 
récoltent du froment , du millet , de l'orge , 
du sarrasin et du lin ; leurs montagnes ren- 
ferment des mines de plomb dont on extrait 
de l'or et de l'argent , mais le plomb n'ayaot 
aucune valeur dans ce pays , est abandonné 
près des mines et des fonderies. A l'O. des 
Daouriens vivent les Toungouses ou Solon- 
giens, peuple nomade; les Uoumares, qui 
habitent au N. de ceux-ci, sont également 
pasteurs et chasseurs ; les lakoutes habitent 
aussi dans cette province , vers le N. O. Tous 
ces peuples sont tributaires de la Chine , et 
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paient un tribat en fourrures ; dn reste, ?e 
gouTemement chinois les laisse rrvre à leur 
gré. Indépendamment de ces peuples , celle 
province est encore habitée par des Marr- 
dchonx proprement dits , des Mongols et 
des Chinois ; ces derniers sont des exilés 
qui s’occupent (TagrieuHore et de recueillir 
du ginseng. 

Le chef-lieu de cefle province est la ville 
du département de He-loung-kiang on Sak- 
halian-oula; on y remarque encore celle du 
département de Ttsilsïkar. 

HE-LOONG-KIANG ou SAKHALIAIf- 
OULA, département de Chine, province de 
son nom. La ville qui en est le chef-lieu est 
aussi le chef-lieu de la province ; elle est si- 
tuée par 5o“ o' 55" de lat. N. et i45* 6^ 
3o" de long. E. , sur la rive droite de l'A- 
memr, appelé aussi Re-loung-kiang ou Sak- 
balian-«nia, à environ 3oo I. N. E. de Pe- 
king. La plaine dans laquelle elle se trouve 
est fertile et semée de villages. C'est une 
plaee fortifiée et l'on des principaux boule- 
vards de la Chine du cAté de la Russie. Elle 
fait un commeree considérable en four- 
rures. 

HELSCHLOCH, village de France, dép. 
du Bas-Rhin, arrond. et à 3 I. i/a S. S. O. 
de Wissembourg, cant. et à i I. O. S. O. de 
Soultx-sons - forêts , comm. de Sourbourg. Il 
y a dans son territoire quantité de scories de 
fer et des mines de houille. 

HELSHIRE , canton montagnenx de la Ja- 
maïque , dans les Antilles, sur la cAteraérid. 
de rile , comté de Middiesex , paroisse de 
S'*. Catherine, au S. O. de Kingston. On y 
remarque la petite baie et le cap du même 
nom. 

HELSIRGBORG , ville de Suède , préfec- 
ture de Malmcebus , hserad de Lnggude, à 
l'entrée et dans Tendroit le plus étroit dn 
Sund , vis-à-vis «TEIseneur. LaU N. 56“ a' 
55". Long. E. lo® ay o". Elle est petite et 
adossée à une montagne sur laquelle il y avait 
un chàteau-fort dont il ne reste plut qu'une 
tour du haut de laquelle on jouH d’une per- 
spective admirable sur toute l’étendue du 
Sund. Elle a a rues principales, i faubourg, 
des fabriques de poterie de terre, du cha- 
peaux communs, de cuirs, etc., ainai qu'une 
usine où l'on fabrique des armes. Le port est 
formé par un mille en granit large de ao 
pieds , qui se prolonge assez avant dans la 
mer, et est vaste et sûr : une batterie assez 
imposante le défend. Il y a un paquebot ré- 
gulier pour le Danemark. Cette ville tire de 
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grands avantages du passage des navires. 
4,i5o hab. 

Au pied de la montagne jaillit one source 
très-abondante , dont l’eau a de l’analogie 
avec celle minérale de Bristol. On a trouvé 
dans cette montagne des coquillages et d'an- 
tres substances marines semblables à celles 
que renferment les collines de l'Ile de See- 
land. Les Suédois y défirent complètement les 
Danois, le loraars 170g. 

HELSIINGELAND ou HELSINGLAlfD , 
et quelquefois en français HELSINGIE , an- 
cienne prov. du N. de la Suède , formant au- 
joirrd’lim la plus grande partie de la préfec- 
ture de GeSeborg , c'est-à-dire , 1er hcrads 
d’Helsingelanil septentrional et d’Helaingn- 
land méridmnal. 

nELSINeELANDMÉRIDIONAL,,S«/rn- 
Hebingeland , btetad de Suède , préfeelvre de 
Geileborg , entre les bserads de Gnstrikland 
et de licisingeland septentrional; baigné à 
l’E. par le golfe de Botnie, et traversé parfe 
Liusne-elf, qui y forme ptusicnrs lacs. Saeder- 
hamn en est le chef-lieu.. 

HELSINGELAND SEPTENTRIONAL , 
fiorra-HeUingelant! , hsrrad de Suède, dans 
la partie sept, de la préfecture de Gefleborg; 
baigné à l'E. par le golfe de Botnie, et tia- 
versé à l'O. par le Liusne-elf. Hudiksvall en 
est le chef-lieu. 

HELSINGFORS , ville de Russie , en Eu- 
rope , chef-lieu dn grand-duché de Fralande, 
du gouv. de Tavastchus et du distr. de Borgo , 
dans la paroisse d'Helsing; surnne presqu'île, 
près du golfe de Finlande , à 35 I. E. S. E. 
d'Abo età65 1. O. N. O. de S*. Pétersbmirg. 
Lat. N. 60® 10^ o". Long. E. aa® u". 
Siège des principales autorités du grand- 
duché. Cette ville , qui fut entièrement brûlée 
dunsnt la seconde guerre avec la Suède, a 
été rebâtie régulièrement depuis 181 5. Des 
forts la défendent; ce sont Ulricaborget Bm- 
berg dans la ville , et à 1 I. au S. celui de 
Svéaborg, dont la position sur des rochers 
inaccessibles , dans la mer , le rend imprena- 
ble. Elle possède 3 églises et des manufac- 
tures de toile à voiles , de tabac , etc. Le 
port est un des meilleurs de la Baltique ; on 
y a creusé dans le troc un bassin à galères de 
i3o pieds de longueur, 45 de largeur et la 
do profondeur. Il s'y fait un commerce très- 
important en grains , poisson , planches et 
pièces de bois de hêtre et de sapin : ces der- 
niers articles s'exportent quelquefois jusque 
dans la Méditerranée. 1 1 ,000 hab. 

Cette ville , fondée par Gustave i", fat 
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Jbriilëe en ■; 4 i par lu Buucs. L'armée sué- 
(loiie , «ou< les ordres du comte de Levren- 
haupt , >’y rendit aux Rutsuen 174^- 

UELSINGIE, aoc. pror. de Suède, f'oj-, 
ilaLsiacxLxao. 

UELSJNGLAMD, aoc. pror. de Suède. 
y^ojr. Helxiscblahd. 

UELSIKGÜB, ville de Danemark, t^ojr. 
ELSxaaoa. 

HELSTOM , ville d'Angleterre, sur 1 a eôte 
mérid. du comte de Coruouailln , huodred 
deKerrier; à 19 I. S. O. de Launcestoo, à 
l'embouchure de la Cuber , qu'on nomme aussi 
Loue. Elle a 4 rues principales, droites et 
bien alignées , et une place de marché où ut 
situé rhdteJ-de-ville ; le clocher de l'église 
ut Irès-éicvé et sert de signal aux marins. 
Le port est au-dessous de la ville; on en ex- 
porte une fraude partie de l'élaiu du Cor- 
nouailles. 4 ibiru par an. Cette ville envoie 
deux membres au parlement. 3,67s hab. 

REiLTÂU , en boograis DUznod, village 
de Transjlvaoie , dans le pays des Saxons, 
siège et è a 1 . S. d'Hcrmanstadt, sur l'Hel- 
tauerbacb. Il «t bien bâti et très-peuplé : 
on y fabrique beaucoup de draps , d'autres 
étoffes de laine et des faux. On y trouve des 
eaux minérales. 

HELULIÊ , bourg de Nubie, foy- Hulx- 
iién ( Ex). 

HELUM , comm. des États-Unis, dans la 
partie mérid. de l'état dePensylvanie, oomté 
d' Y ork, à la droite de la Susquebaonab . 3 ,06a 
habitans. 

HELVELLYN-HILL, montagne d'Angle- 
terre, sur la limite des comtés de Cumber- 
land et de Westmoreiand, à 5 I. N. N. O. 
d'Ambleside , *près et è l'O. du lac d'UUes- 
water. Elle a Sog toises au-dessus du niveau 
de la mer. 

HELVÉTIQUE ( RÉPUBLIQUE ) , état 
d'Europe, f'ojr, Scisaa. 

HELVOETSLUlS,ville<lcs Pays-Bas. f-'ojr. 
HiiuvocraLnis . 

UELVOORT, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant sept., arrond. et à 3 1 . S. O. de 
Bois-le-Duc, et à 1 1 . i/a N. E. d'Oosterwyk. 
i,a 3 o hab. 

HELWICK -HEAD , cap d'Irlande, sur 
l'Atlantique, prov. de Munster, comté de 
Waterfot^, sur la cdte mérid. de l'entrée du 
havre de Dungarvan. 

UELYMECZ (KiRlLY), bourg de Hon- 
grie. f'oy. Kiaanv-Hausmci. 

HEM , village de France , dép. du Nord , 
arrond. et à a 1 . E. de Lille, cant. et à i/a I. 
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S. O. de Lannoy. Il y a une distillerie de 
genièvre. 1,690 hab. 

UEMAU, ville de Bavière. A^qy. Hxitnav. 

HKMEL-UEMPSTEAD, bourg d'Angle- 
terre, comté et à 6 I. i/a O. de Uertfbrd , et 
à 3 1 . 1/4 N. de Bickmansworlb; sur un ter- 
ritoire fertile , à quelque distance de la rive 
gauefae de la Gode et du canal de Grand- 
Junction. C'est le plus fort marché de blé du 
comté; il s'y tient plusieurs foires par an. 
5,193 hab. 

HEMELVEERODEGEM , viHagedes Pays- 
Bas, prov. de la Flandre orientale, arrond. et 
à 5 1 . 3/4 d'Audenaarde , cant. et à a 1 . de 
Ncderbrakel. 374 hab. 

HEMER (OBER et NIEOER), villages 
des États Prussiens , prov. de Westphalie , 
régence et â 4 L O. d'Arensberg, cercle et à 
I 1 . E. d'Iserlohn. Il y a des fabriques de dés 
i coudre et un grand nombre d'ouvriers qui 
confectionnent divers objets en fer et en laiton. 

UEMERIN , chaîne de montagnes de la 
Turquie d'Aaie. f'ojr. Haisaasa. 

HEMIXEM, village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. et à 3 I. i /4 d'Anvers, cant. et â a L 
de Coatieb. 730 hab. 

HEMLOCK, lac des États-Unis, état de 
Novr-Yurk, dans la partie orientale du comté 
de Liviogton, è 70 1 . O. d'Albany et è 10 1 . 
du bord mérid. du lac Ontario. Il a environ 
4 1 . de longueur sur i/a I. de largeur. Une 
rivière qui sort de son extrémité septentrio- 
nale va SC joindre à l'Honeoye. 

IIEMMAU ou UEMAU, ville de Bavière, 
cercle de la Regen, chef-lieu de présidial, è 
4 1 . O. N . O. de Ratisbonne. Elle a i château , 
3 églises , i chapelle , s hospice , a brasseries 
et I briqueterie. En 1 7 7 4 , elle éprouva un 
grand incendie. 800 hab. 

Le présidial contient io.g 47 bab. 

HEMMEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Gueldre , arrond. et à 5 1 . i/p de Thiel , 
cant. et à 3 I. d'Eltt. i 85 bab. 

HEItkMENDORF, bourg du roy. et du 
gonv. de Hanovre, principauté de Kalenberg, 
baill. et â 3/4 de 1 . E. de Lauenslein , et à 
3 1 . r/a O. de Gronau; sur la rive gauche de 
la Saale. 684 >»h. 

HEMMERDEN , bourg des ÉUts Prussiens, 
prov. de Clèves-Berg , régence et è 4 S. 
O. de Düsseldorf, cercle et â i I. N. deGre- 
venbroicb. i, 65 o bab. 

UEMMERtCU , village des ÉUU Prussiens) 
prov. de Clèves-Berg, régence et è 4 L 8. de 
Cologne , cercle et â 3 I. O. N. O. de Bonn. 
900 hab. 
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HEMMINGSTEDT , paroisse de Dane- 
mark, duché de Holstein , baill. de Sùdcr- 
Ditbmarschen , à 9 I. i /a O. S. O. de Rends- 
burg et à 19 I. 1/3 N. O. d'AUona. Les 
habitans de Dithmarseben y remportèrent, 
en i5oo, une grande victoire sur le roi Jean. 

HEMNA, paroisse de Norwège , diocèse 
et baill. de Piordland, è ^5 1. N. N. E. de 
Drontbeim; sur le Ranen-elv, vers Tembou* 
ebure de cette rivière dans TAtlantique. 
4,56i hab. 

UEMPFIELD (EAST), comm. des États- 
Unis, dans la partie S. E. de Tètat de Pen- 
sjlvanie, comté de Lancaster, à l'O. de Phi- 
ladelphie. 1,803 bab. 

HEMPFIELD (WEST), comm. des ÉUU- 
Unis , dans la partie S. E. de Fétat de Pen- 
s/lvanie, comté de Lancaster, à FO. de Phi- 
ladelphie. 1,537 

HEMPFIELD, comm. des États-Unis, dans 
la partie S. E. de Félat de Pensylvanie , 
comte de Lancaster, h FO. de Philadelphie, 
sur la rive gauche de la Susquehannah. 3,43o 
habitans. 

HEMPFIELD, comm. des États-Unis, dans 
la partie occid. de Fétat de Pensylvanie, 
comté de Westmoreland. 3,885 hab. 

HËMPSTE AD, comté des États-Unis , dans 
la partie orient, de Fétat d'Arkansas. Saline 
en est le chef-lieu. 3,45o hab. 

HEMPSTEAD (NEW), comm. des États- 
Unis, état de New-York, chef-lieu du comté 
de la Reine, à 8 1. £. de New-York. 5, 080 
habitans. Elle est entourée d'immences sa- 
vanes. 

HEMPTINNE, village des Pays-Bas, prov. 
de Liège, arrond. et à 3 1. 1/4 de Huy, cant. 
et à 3 1. d'Avène. i53 hab. 

HEMPT^NNES, village des Pays-Bas, 
prov. de Narour, à 5 1. 1/3 de Dînant, ar- 
rond. de Philippeville , cant. et à 3 1. de 
Walcourt. 460 hab. 

HEMS, sandjak de U T urquic d'Asie, f^ojr. 
Tadmoe. 

HEMS ou HOMS, Embsa, ville de la Tur- 
quie d'Asie, pachalic et à 3i 1. N. E. de Da- 
mas, et à 43 1. S. d'Alep , chef-lieu du san- 
djak de Tadinor. Lat. N. 34^ 37'. Long. E. 
34^ 58'. Elle est dans une vallée, sur un ter- 
rain élevé, a i 1. de la rive droite de FO- 
ronte, dont les eaux, au moyen de canaux, 
viennent fertiliser les jardins qui l'entourent; 
Fair y est salubre. Cette ville est grande, 
murée et défendue par une vaste forteresse 
très-ancienne et à demi-ruince, située vers le 
S. , sur une montagne isolée; on garde dans 
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cette forteresse un koran que les musulmans 
prétendent être écrit de la main d’Omar . Hems 
a des rues bien pavées ; mais les maisons étant 
bâties en basalte , lui donnent un aspect triste. 
On y compte un grand nombre de mosquées 
avec de hauts minarets, 3 églises grecques, 
1 syrienne, 1 grand khan, des bazars bien 
fournis, dont iin , l'Alcaïsseria, est destiné â 
la vente des soieries, et plusieurs fabriques 
d'étofTes de soie, de toiles de coton, de sa- 
von , etc. Il s'y fait un commerce très-actif 
avecHama, Damas et Alcp. Environ 3o,ooo 
hab. , dont 3oo chrétiens, le reste Turcs ou 
Arabes : ils sont renommés pour leur beauté 
et leur simplicité. 

On remarque dans les environs un vaste 
cimetière qui renferme les tombes de 3o pro- 
phètes musulmans. 

L'ancienne Emesa, dont cette ville occupe 
l'emplacement, était très-considérable sous 
l'empire romain : elle a vu naître Hélioga- 
bale. On voit encore quelques débris de mo- 
numens anciens, dont un a été, suivant Po- 
cocke, érigé en l'honneur de Gains César; 
des restes de colonnes , de tours et de mu- 
railles attestent aussi le séjour qu'ont fait les 
Grecs dans cette ville. 

HEMSBACH, bourg du grand-duché de 
Bade, cercle du Necker, baill. et à 1 l.N. N. 
£. de W'einbcim, et à 5 1. N. E. deManbeim , 
sur la Weschnitz. i,44‘ 

HEMSE, distr. de Suède, dans la partie 
mérid. de File de Gottland. On y remarque 
le port de Roneliamn. 

UEMSOEN , lie du golfe de Botnie, surla 
cdle orient, de Suède, préfecture de Westei^ 
Nordiand, è 1 I. 3/4 N. E. d'Hemosand, vis- 
à-vis de l'embouchure de l'Angcrman-elv, 
par 63° 43' de lat. N. et i5^ 35' de long. 
E. Elle a 3 1. 1/3 de longueur et 1 1. 1/3 de 
largeur. 

HEMYOCK, hundred d'Angleterre, dans 
la partie N. E. du comté de Devon , sur la 
limite du comté de Somerset. 5,469 hab. On 
y trouve la paroisse de même nom. 

HÉNADOUÉH, tribu d’Égypte, ^oj-, Ha- 

HADOCBH. 

HENAKYÉH, village d'Arabie, dans le 
Nedjcd, à 33 1. N. E. de Médine et à i3i 1. 
O. N. O. d’El-Derréyéh. 360 hab., dont 60 
en état de porter les armes. 

HENANBIHEN, village de France, dcp. 
des CÔlcs-du-Nord , arrond. et à 6 I. N. O. 
de Dinan, cant. et à 1 1. 1/3 S. O. de Mati- 
gnon. 1 ,300 hab. 

HEN-AND-CH1EK.ENS, petit groupe d'ilcs 
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du Orind-Océau auitnl. t'ojr. Pouu-n-iu- 
PoDsnas ( La ). 

HÉNANSAL, vilUge de France, dép. des 
Cdtes-du-Nord , arrond. et ii 6 I. 5/4 Ô. N. 
O. de Dinan, canton et à a I. a /3 O. S. O. 
de Matignon. i,oo 3 hab. 

HENAREZ , rÎTière d'Espagne , dans la 
partie sept, de la pror. de Gnadalaxara. 
Elle prend sa source au-dessus de Maduana, 
à i8 I. N. E. de Gnadalaxara et ii 5 I. N. de 
Sigucnxa , traTcrse du N. au S. cette pror. , 
en passant par Gnadalaxara , et entre dans 
celle de Tolède , où elle se joint au Tage , 
par la rive droite , après un cours d'environ 
3 o I 

HENBURY , hundred d'Angleterre , dans 
la partie S. O. du comté de Gloucester. 
6 ,go 4 bab. On j trouve la paroisse de Hen- 
bury, qui a a,a 83 bab., dont 43 1 pour la 
commune de même nom. 

UENCHE, bourg d'Espagne, prov. et è 
10 I. l/l E. de Gnadalaxara, et è i I. 3/4 S. 
0 . de Cifuentcs. Il a i église paroiuiale; on 
J file de la laine. 3 i 3 bab. 

HENDAYE ou ANDAYE , village de 
France, dép. des Basses-Pyrénées , arrond. 
et à 6 I. S. O. de Bayonne, canton et è i I. 
O. S. O. de S‘. Jean-de-Luxj sur la rive 
droite de la Bidassoa , un peu au-dessus de 
l'embouchure de cette rivière , en face de 
Fontarabie. Il est renommé pour ses distille- 
ries d'eau-de-vie et sef fabriques d'anisette. 
53 o liab. 

En 1793, les Espagnols s’emparèrent de 
ce village ainsi que du fort , qui en est à 4oo 
toises; mais ils en furent chassés arec une 
grande perte , dans la même année , par le 
général Servan , commandant une division 
française. 

HENDECOÜRT, village de France, dép. 
du Pas-de-Calais, arrond. et à 3 I. 1/1 S. E. 
d'Arras, eant. de Vilry. Il y a une fabrique 
de batistes blancUes et écrues. 700 hab. 

HENOERSON , village des États-Unis, état 
de Kentucky, chef-lieu de comté ; à 58 1 . O. 
S. 0 . de Frankfort, sur la rive gauche de 
l'Ohio. Les maisons , étant en général cons- 
truites en bois non façonné , sont d'un aspect 
triste. 170 hab. On cultive sur son territoire 
beaucoup de tabac , dont il se fait de grandes 
expéditions par l'Ohio. 

Le comté renferme 8,714 hab. 

HENDERSON, comm. des ÉUts-Unis , 
état de New-York, comté de JefTerson, 5 41 - 
S. O. de Watertovrn et à 55 I. N. 0 . d'Al- 
bany ; sur le bord oriental du lac Ontario et 
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sur la baie de Naples ou d'Henderson. 1,919 
babitans. 

HENDERSON, comm. des États-Unis, 
vers le centre de l'état de Pensylvanie , comté 
d'Huntingdon. 1,078 hab. 

HENDERSON, comté des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'étal de Tennessee, à l'O. 
du comté de Perry et au N. de celui de 
Wayne. 

Le chef-lieu est Lexington. 

HENDERSON'S-RIVER , rivière des États- 
Unis , dans le N. O. de l'état d'Illinois. Elle 
arrose les comtés de Henry, de Mercer et 
de Warren , et se joint au Mississipi , par 
la gauche, vert 4 o° 4 S' de lat. N. , 'après un 
cours d'environ ao I. du N. E. au S. O. Le 
Cedar-creek est le plus considérable de set 
aflluens. 

HENDON , paroisse d'Angleterre , comté 
de Middiesex , hundred de Gore , è 1 I. N. 
N. O. de Londres et à 1 I. 1/1 O. S. O. 
d'Enfield; sur la rive droite du Brent. Il y a 
un grand nombre de belles maisons de cam- 
pagne. 3,100 hab. 

HENDOUA , Hendooa , petit pays de 
l'Hindoustan anglais , présidence du Ben- 
gale , dans la partie orient, de l'ancienne 
prov. de Bahar , sur les confins de celle du 
Bengale , distr. de Boglipour. Nouny en est 
le lieu principal. 

HENDRIEKEN , village des Pays-Bas , 
prov. de Limbourg, arrond. et è 4 I- d'Uat- 
selt , cant. et à 1/1 I. de Loox. 94 hab. 

HENDRIK-Y-DE-AMBACHT, village des 
Pays-Bas , pror. de Hollande , partie méri- 
dionale, arrond., cant. été i I. de Dordrecht. 
1,139 hab. 

HENEAGUA , deux lhet de l'archipel des 
Antilles, yojr. Ikacci. 

HENERY , Ile de la mer d'Oman , sur la 
cdte occid. de l'Hindoustan , anc. prov. 
d'Aureng-abad , à 5 I. S. de Bombay. Elle 
est petite , de forme ronde et abordable seu- 
lement du cété du N. Elle resta couverte de 
bois et inhabitée jusqu'en 1 680 ; ce fut Siddy- 
Cossim - l'Abyssin , amiral d'Aureng -Zeyb , 
qui en prit le premier possession et la for- 
tifia pour protéger sa Botte et inquiéter les 
Mahrattes , qui possédaient l'ile voisine de 
Kenery. En 1790, elle était au pouvoir d'un 
ebef maliralte , et servait de refuge à des pi- 
rates qui pouvaient inquiéter le commerce 
de Bombay. On croit que le gouvernement 
anglais a dù s'emparer de cette ile dans la 
dernière guerre qu'il soutint contre les Mah- 
rattes . 
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IIENG, montagne de Chine, t'a/. Ho. 

IIENG , montagne de Chine, prov. de 
Chan-ii , dép. de Taï-thoung. C'eit le oéli- 
bre Yo du Nord , c'eit-à-dire , la plus sep- 
tentrionale des quatre montagnes où le sou- 
verain s'arrêtait autrefois pour pratiquer 
diverses cérémonies religieuses, lorsqu'il fai- 
sait ses visites solennelles dans les parties de 
son empire qui correspondaient aua quatre 
points cardinaux. 

UENG , arrond. de Chine , province de 
Kouang-si. La ville de cet arrond. est dans 
le S. de la prov. , sur un affluent du Lieou- 
kiang, à ao I. E. de la ville du dép. de 
Nan-ning. Lat. N. aa” 38' aé". Long. E. 
106» 36' o". 

HENG-CHANG, distr. de Chine, prov. 
de Hou-nan. La ville de ce distr. est sur la 
rive gauche du Heng-kiang , k 10 1. N. E. 
de la ville du dép. de lleng-tcbeou . Lat. N. 
aj“ i4' a4'' Long. E. 110“ i6' 5o". 

IIENGELOO , village des Pays-Bas, prov. 
de Gucidre, arrond. et k a 1. 3/4 S. S. E. de 
Zutpben , canton et à i I. i/a S. de Vorden. 
II s'y tient 4 foires par ao. a,4oo hab. 

UE^GELOO, village des Pays-Bas, prov. 
d'Over-Ysael , arrond. età 3 I. 1/4 d'Almeloo, 
caot. et à I 1. de Delden. Il y a des fabriques 
de linge de table et des blanchisseries de 
toile. a.goS hab. 

HENGERSBERG , bourg de Bavière, cer. 
de du Danube-Inférieur, présidial et à a 1. 
E. S. E. de Deggendorf, et à 9 1. N. O. 
de Passau ; sur la rive droite du Danube. 
Siège d'une chambre fiscale. Il s'y tient des 
aaarchés de bestiaux très -fréquentés. 717 
habitans. 

HENGHA , rivière de l'Indo-CUoe. f'oy. 
Paoc-tutbc. 

HENG-KJANG, rivière de Chine, prov. 
de llou-oan. Elle prend sa source dans les 
montagnes qui séparent le Hou-nan du Kouang- 
toung, se dirige vers le N. et se jette dans le 
lac Thoung-thing , après un cours d'environ 
lao 1. Elle baigne les villes des dép. de 
Heog-tcheou et de Tchang-cba. Ses princi- 
paux allluens sont, par la gauche. Je Siang- 
kiang et le Lo-kiang ; et , par la droite , le 
Lai-kiaog cl le Tom-k.iang. 

UENGSTETT (ALT), village de Wur- 
temberg , cercle de la Forét-Noire, baill. et 
k 1 1. N. E. de Calw , et k 6 I. O. S. O. de 
Stuttgart. On y fabrique des bas. 751 bah. 

Près et au N. O. de ce village est Ncu- 
Uengstett, dont les habitans sont de la secte 
des 'Vaudois. 


HENG-TCHEOU , dép. de Chine , prov. 
de Hou-nan. Il comprend 7 districts. La 
ville de ce dép. est sur la rive gauche du 
Heng-kiang , au conQuent de deux petites ri- 
vières , k 35 1. S. S. O. de la ville du dép. 
de Tchang-cha , par 26“ 55' la" de lat. N. 
et I so» a' o" de long. E. On y fabrique beau- 
coup de beau papier. 11 y a aux environs des 
mines d'argent dont on ne permet pas l'ex- 
ploitation. 

HENLN-LIÉTARD , bourg de. France, 
dép. du Pas-de-Calais, arrond. et k 5 1. a/3 
S. E. de Béthune , cant. et k i 1. 3/4 S. de 
Carvin-Épinoy. On y fabrique de la batiste et 
de l'huile. Foires , le mardi de la Penlecdte 
et le lundi après le 1 4 septembre , pour bes- 
tiaux et quincaillerie. 2,971 hab. 

UÉMN SUR-COGEUIL, village de France, 
dép. du Pas-de-Calais, arrond. et k a I. S. 
S. E. d'Arras, cant. et k i 1. N. N. O. de 
Croisille. On y fabrique des batistes et des 
huiles de graines. 5a6 hab. 

HENIS, village des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg , arrond. et k 3 I. 3/4 de Maes- 
triebt , can). et k 3/4 de 1. de ’Tongres. 387 
habitans. 

HEN-KJU , distr. de Chine , prov. de 
Cbau-si. La ville de ce district n'est séparée 
de la prov. de Uo-nan que par le Hoang-ho , 
sur la rive gaudie duquel elle se trouve, k 
3o I. S. S. £. de la ville du dép. de Pbing- 
yang. Lat. N. 34° Sy' 36". Long. E. 109° 
aa' o". 

UENLEY-HOUSE, éuUissement de la 
baie d'Hudson, dans la Nouvelle-Bretagne, k 
45 I. S. O. du fort Albany ; sur la rive gau- 
che et k l'embouchure de l' Albany, k son 
confluent avec la rivière du Sud. 

HENLEY-IN-ARDEN , bourg d'Angle- 
terre , comté et k 3 1. i/i O. de Warvrick , 
hundred de Barliohway, division d'Henley; 
près du canal de Stratford ou Avon , k 5 I. 
S. S. E. de Birmingham. U s'y tient i foire 
par an. 1 ,249 hab. 

La division d'Henley contient 4i>47 

HENLEY-UPON-TllAMES , ville d'An- 
gleterre, comté et k 9 1. S. E. d'Oxford , et 
k a 1. 1/3 N. E. de Reading, hundred de Bin- 
field ; agréablement située sur la rive gauche 
de la Tamise, et communiquant avec le 
comté de Berks au moyen d'un pont de 
pierre construit sur ce fleuve. Elle eat assci 
bien bâtie et a des rues bien pavées et bien 
éclairées de nuit , une ancienne église très- 
grande , plusieurs écoles et institutions de 
bienfaisaucc. Elle fait un grand commerce 
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mec Londres , )>riBcipeUaMnt en Csrinc , Ué, 
boublon , bois , etc. Il s'jr tient a foires par 
«n. Celle ville a eu le titre de bourg rojral 
et envoyait a membres au parlement. 3,5o9 
habitans. 

ll£NLOPEN , cap des Etats-Unis , état de 
Delawsre, comté de Susses , au S. O. de l'en- 
trée de la baie Dclaivare , vis-à-vis du rap 
May, dans le New-Jersey. Lat. N. 38 “ 

8". Long. O. 77“ a6' 54 ". Il y a un fanal de 
fonne octogone , bien bâti en pierre et élevé 
de Ii5 pieds au-dessus du niveau de la mer. 

HëNNADYS, tribu d'Arabes Bédouins, 
dans la Basse-Égypte, prov. de Chanjtéli. 
Elle peut mettre sous les armes a, 5 oo fantas- 
sins et 3 oo cavaliers. 

HENNDORF, bourg de l'arcfaiducké d'Au- 
tricbe , pays au-dessus de l'Éns , cercle et à 
31 . 1/4 N. E. de Sallzbourg, et à 4 I. >/4 
£. S. E. de LauiTen, prés du bord mérid. du 
WaHer-see. 73 maisons. 

HENNEBERG, ancien comté d'Allemagne, 
en Franconie, réparti aujourd'hui entre la 
Hesse -Électorale , la prov. pririsienne de 
Saxe, le grand-duché de Saxe-Weimar, le 
duché de Saze-Cobourg-Gotba , et celui de 
Saxe-Mciningen. ScbaaallLalden , Meiningen , 
Kalten-Nordbeim , Ostbeim et Scblouaiogcn 
en étaient les villes prinaspales. 

UENNEBON, vUle de France, dép. du 
Marbiban, arrond. et à 1 I. 3/4 N. E. de 
Lorient, et à 9 I. N. O. de Vannes ; cfaeflieu 
de canton , sur la rive gauche du Blavet. Elle 
est divisée en vieille et nouvelle ville ; on re- 
marque le clocher d'une des deux églises pa- 
roissiales. Elle a un petit port an moyen <lu- 
quel elle fait un commerce assez important 
en fer, grains, miel, cire, chanvre, suif, 
peaux vertes et vins. Il s'y tient des foires , 
les 17 janvier, jeudi - griu , jeudi de U se> 
nMÎue'Miitite, jeudi avant l'Ascention, jeudi 
aprèi ia TouiMint, et le i'*' jeudi de cha- 
moia , pour bcvliaux , grains , chanvre , 
laioe, etc. Patrie de Paul Pexroii et du 
P. Huby. 4 t^oo bab. Ü y a aux environs une 
^ge et fonderie à l'anglaise. 

Cette ville était uue des plus fortes places 
de la Bretagne. Charles de Blois l'assiégea en 
■ 341, mais la comtesse de Montibil, qui s'y 
était retirée , soutint l'attaque avec un cou- 
lage héroïque , et , ayant reçu un secours de 
troupa anglaises , obligea Ourles d'eo lever 
le siège. 

HENNERSDORF, vilUgc des ÉlaU Frus- 
àcos, prov. de Silésie, régence «t à i 4 I. 
f). de Licgnilz., ourcle età i 1 . i/a N. O. de 
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Lauban. On y fabrique beaucoup d'instru- 
mens de musique. 

HENNERSDORF, comté de Moravie, dans 
la partie sept, du cercle de Troppau. Il ap- 
partient à l'archevêque d'Olmutz , qui prend 
le titre de due d'UotxenpIotz, ville chef-lieu 
de ce comté. 

HENNERSDORF (GROSS), bourg du roy. 
de Saxe , cercle de Lusace , à a 1 . 3/4 N. de 
Zittau et à 7 1 . 1/4 S. E. de Bautzen. Il y a 
3 filatures. 3,891 hab. , presque Ums de la 
aecte des frères moraves. 

HENNERSDORF -IN -SEIFEN 011 SEIF- 
HENNERSOORF, village du roy. de Saxe, 
oerdc de Lusace, près de la frontière de la 
Bohème, à 6 1 . 3/4 6 . S. E. de Bautzen et à 3 
1 . 1/3 O. N. O. de Zittan. Il y a plusieurs fa- 
briques de toiles imprimées , 1 de nankinet , 
3 bUncbisscrics , i fabrique d'Iinrlogerie et 
d'orfèvrerie, et a scieries. 4.^00 hab. 

IIENNEZEL, village de France, dép. des 
Vosges, arrond. et à 6 I. S. de Mirecourt , 
caot. et à I I. i /3 E. S. E. de Darney. U y a 
une verrerie. 1,173 hab. 

UENNIK-ER, CO mm. des ÉtatsAJnis, état 
de New-Hampsbire , cumté de Merrimack , à 
5 I. O. (le Concord. 1,900 hab. 

HENNIN -LIÉTABD, bourg de France. 
yojt. Uézia-LiéTZBD. 

UENNUYÈRES, village des Pays-Bas, 
prov. de Hainaut, arrond. et à 6 1 . 1/4 de 
Mans, cant. et à a 1 . i/a de Soignies. 1,080 
habitans . 

UÉNON , vilisge de France , dép. des 
CAtes-du-Nord , arrond. à 3 1 . t/a S. S. 
E. de S*. Brieuc , cant. età 1 1 . N. O. de 
Moncontour. a,a 3 a bab. 

UE.NRI- CHAPELLE, viUage des Pays- 
Bas , prov., arrond. et k 5 1 . 3/4 E. de Liège , 
(^nt. et à 1 1 . 1/4 N. de Limbourg. i, 4>4 
habitans. 

HENRICHEMONT, viUe de France, dép. 
du Cher, arrond. et à 5 1 . t /4 O. de Sanctare , 
et à 6 I. N. N. E. de Bourges ; cbef-lieu de 
canton, sur une hauteur, près de la Petite- 
Sandre. Elle a des tanneries , cl fait com- 
merce de laine et de bois. Foires, li» aa jan- 
vier , 8 mai , a juillet , 3 o aoi'it , le mercredi 
des Cendres et le mercredi après le jour des 
Morts , pour bestiaux et marchandises. 3,987 
habitans. 

Henrichemont était une petite principauté , 
dont un endroit appelé BoiibelU était le chef 
lieu. En i3g7, le duc de Sully ayant acquis 
cette principauté de Charles de Gonzague , 
fit bâtir, à 1/4 de 1 . de Boisbelle , une petite 
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ville à laquelle il donna le nom d'Henriche- 
monl en l'honneur de son roi , Henri iv. Cette 
principauti a ^té réunie à la couronne de 
France en 1 766. 

UENRICO , comté dea États - Unis , dans 
la partie orient, de l'état de Virginie, entre 
le ChicLahoming au. N. et le James -river 
au S. I i,6oobab. Le chef-lieu est Richmond. 
Il contient un grand nombre de mines de 
houille. 

HENRIETTA , comm. des États-Unis, 
état de New-York, comté de Monroe, à 80 
I. O. d'Albany J sur la rire droite du Gene- 
see. 3,i8i hab. 

HENRIETTA -MARIA, cap de la Nou- 
velle-Bretagne, dans 1a Nouvelle-Galles mé- 
rid. , sur la mer d'Hudson, au N. O. de la 
baie de James, par 55° 4' de lat. N. et 85° 
3o' de long. O. 

HENRIPONT, village des Pays-Bas, prov. 
de Uainaut, arrond. et à 5 I. 1 /a de Mont, 
cant. et k a I. i/4 de Soignies. ap5 hab. 

HENRIQUELLE , lac de l'ile Haiti, f'ojr. 

EaaïQuiLLo. 

HENRY , cap de la Nouvelle-Bretagne, 
sur le côte occid. de l'ile de la Reine-Char- 
lotte, dans le Grand-Océan boréal. Lat. N. 
5a° 5a'. Long. O. i34° 34'- 

HENRY, comté des États-Unis, dans la 
partie S. O. de l'état d'Alabama. a, 638 hab. 
On y trouve le fort de Gaines. 

HENRY, comté des ÉtaLs-Unis , vert le 
centre de l'état de Géorgie , au S. du comté 
de Newton et à l'O. de celui de Jasper, dont 
il est séparé par l'Oakmulgee. Ce comté , 
formé depuis peu , ne possède que quelques 
plantations. Le chef lieu est Henry, village qui 
te trouve à 17 1. O. N. O. de Milledgeville. 

HENRY, comté des États-Unis , dans la 
partie sept, de l'état d'Illinois , au N. du 
comté de Knox , dans l'espèce de presqu'île 
formée par l'Illinois et le Mistissipi. 

HENRY, comté des États-Unis, dans la 
partie sept, de l'état de Kentucky , au N. du 
comté (le Shelby; bornéàl'E. par le Kentucky. 
10,800 hab. Le chef-lieu est New-Castle. 

HENRY, comté des États-Unis, dans la 
partie N. O. de l'état d'Ohio, à l'O. ducomté 
de Wood et à l'E. de celui de Williams. Il 
est traversé par le Maumee. 5,6ii hab. Le 
chef-lieu est Damascus. 

HENRY, comté des États-Unis, état de 
Tennessee, dans la partie N. O., sur la rive 
gauche du Tennessee. Le Sandy-river le tra- 
verse à l'E. Lechcf-lieu est Paris. 

HENRY, cap des États-Unis , état de Vir- 


ginie , comté de Prineess-Ann , au S. de l'en- 
trée de la baie Chesapeak , vis-à-vis du cap 
Charles. Lat. N. 36° 67' o". Long. O. 78* 
aa' 48". Il y a un fanal. 

HENRY , comté des États-Unis , dans la 
partie mérid. de l'état de Virginie, à l'O. du 
comté de Pitsylvania et au S. de celui de 
Franklin. 5,6a4 hab. Le chef-lieu est Mar- 
tinsville. 

HENSBURY, montagne d'Angleterre , 
comté de Cornouailles , près de Lostwithiel. 
Elle a i,o3a pieds au-dessus du niveau de 
la mer. On y a établi un fanal qui éclaire une 
partie des côtes du Cornouailles et de celles 
du comté de Devon. 

UENSHAW, ville de la Guinée supérieure, 
côte de Calabar, à environ 1 1. S. O. de 
Duketown, à l'embouchure du Vieiix-Calabar. 
Environ 3oo hab. 

HENSIES , village des Pays-Bas , prov. de 
Hainaut, arrond. et à 4 k >/4 Mons, 

cant. et à a 1. 3/4 de Boussu. i,75a hab. 

HENSIVAL, village des Pays-Bas, prov. 
et arrond. de Liège, cant. et à a I. 1/4 N. 
de Spa , et à i/a I. S. O. de Verriers ; sur la 
rive gauche de la Vesdre. Il y a plusieurs fa- 
kricpies de draps. a,3oo hab. 

UENSTEAD , hundred d'Angleterre , dans 
la partie orient, du comté de Norfolk , au 
S. E. de Norwich. 4iB'B kab. Caistor-S<. 
Edmunds en est un des principaux endroits. 

HEN-THAH-DAH , ville de l'empire Bir- 
man. f'ojr. Hæssxdx. 

HENZ AD.A, ville de l'empire Birman, f'ojr. 
Hxxsxdx. 

HENZAH , rivière de l'Indo-Chine britan- 
nique, dans la prov. de Tavai. Elle prend sa 
source dans la grande chaîne de montagnes 
qui sépare cette prov. du roy. de Siam, ser- 
pente au pied d'une suite de collines , en se 
dirigeant vers le S. , court ensuite vers l'O. , 
et se jette dans le golfe du Bengale , à 18 I. 
N. N. O. de Tavai, après un cours d'environ 
5o I. Elle a aïo pieds de largeur. 

HEOLLWERMWD, paroisse de la prin- 
cipauté de Galles, vers les limites orient, du 
comté de Glamorgan , hundred de Caerphilly. 
5,oa6 hab. 

HEPBERG ou HEPPBERG, village de 
Bavière , cercle de la Regen , présidial et à 
I I. i/a N. N. E. d'Ingolstadt , près de l'an- 
cienne voie romaine qui passe près de Kos- 
ching. Il y a I brasserie et 1 briqueterie. 43 
maisons. 

HEPPACH (GROSS); village de Wurtem- 
berg, cercle du Necker, baill. et à 1 1. E. de 
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Waiblingen, etl 3 I. E. N. E. de Stuttgart, 
<ur la rive droite du Rems. i. 3 oo hab. 

HEPPENDORF, bourg des États Prussiens, 
proT. de Clèves-Berg, régence et é 5 I. O. 
de Gilogne, cercle et à i 1 . S. de Bergheim. 
Il s'j tient 1 foires par an , pour mercerie et 
quincaillerie. 37a bab. 

HEPPENUEIM, village du grand-duché 
de Hesse- Darmstadt , prov. de Starkenbourg, 
chef- lieu de district; à 6 1 . i/a S. de 
Darmstadt et k 4 I. i/a N. E. de Manheim, 
sur la belle route qui traverse la montagne 
Bergstrass. Elle est murée , a 3 petits fau- 
bourgs, et renferme 1 chkteau , a églises et 
I école. Il s'y tientplusieurs marchés par an, 
3 , 5 a 8 hab. On voit au N. E., sur l'Odenwald, 
les restes du château-fort de Starkenbourg, 
qui a donné son nom à tout le pays. 

Le district contient 30,667 

HEPPENHEIM AUF DER 'WIESE,joli 
village du grand-duché de Hesse-Darmstadt, 
prov. du Rhin , cant. de Pfeddersheim ; k a I. 
O. S. O. de Worms et k 9 I. i/a S. de 
Mayence , sur l'Eisbach. 1,339 s 
part protestans. 

HEPPIGfilES, village des Pays-Bas , prov. 
de Hainaut , arrond. et k 3 I. i /4 de 'Tour- 
nai, cant. et k il. 1/3 de Gosselies. aa 6 
hahitans. 

HEPTONSTALL, chapellenie d’Angle- 
terre, west-riding do comté d'York , wapen- 
take de Morley , k a I. i/a O. d'Halifax et k 
5 I. S. de Skipton. 4<^43 hab. , employés en 
partie dans les manufactures d'Halifax. 

HÉRACLÉE, ville de la Turquie d'Asie. 
Pqy. Eanii. 

UERAKLITZA , Hexaclià , bourg de la 
Turquie d'Europe , en Romélie , sandjak et 
k 9 I. N. E. de Gallipoli , sur la merde Mar- 
mara. Il est assex peuplé. 

HERALETZ , grand village de Bohême , 
cercle et k 10 1 . 1/4 S. deCzaslaii , et k i 3 1 . 
1/4 E. N. E. de Tabor. Il y a i château , i 
manufacture de drap, et i blanchisserie de 
toile. 

HÉRAT , prov. de l'Afghanistan, dans le 
Kboraçan ; bornée au N. et k TO. parla Per- 
se, au N. E. par le pays de Baikh , k TE. par 
le Siahbend , et au S. par la prov. de Ferrah. 
Elle est arrosée par le Tedjend , le Heriroud 
et le Morg-ab , et offre en général une plaine 
ondulée très - fertile; cependant plusieurs 
montagnes en couvrent la partie orientale. 

Le chef-lieu porte le même nom. 

HÉRAT, ville de l'Afghanistan, chef-lieu 
du Kboraçan afghan et de la prov. de son 


nom, k 145 I. O. N. O. de Caboul et k 170 I. 
E. N. E.d'Ispahan; dans une plaine fertile, 
prèsdu Tedjend, qu’on y traverse surun beau 
pont en briques de~‘ 4 oo verges de long. Lat. 
N. 34° 55 '. Long. E. 58 “ 16'. Résidence 
du prince, gouverneur de la province. Elle 
est ceinte d'un mur en briques séchées , flan- 
qué de tours , précédé d’un large fossé plein 
d'ean et percé de 5 portes , est défendue , au 
N., par une citadelle bâtie sur une éminence , 
et entourée de faubourgs considérables. Les 
rues en sont étroites et irrégulières , et abou- 
tissent toutes aux nombreux bazars qu'elle 
renferme ; les maisons , en briques ou en tor- 
chis, n'ont aucune apparence k l'extérieur. 
Le palais du gouvernement n'a rien de remar- 
quable, mais les jardins en sont magniflques; 
il y a un grand nombre de mosquées , parmi 
lesquelles on distingue celle d'Imam-Mousa- 
Ali-Rieza. Le médresséh ou collège , et le mo- 
nastère de Sultan-Ahmed-Mirza sont de beaux 
édifices ; on y remarque aussi le tombeau de 
khodja-Abdallah-Anssari. Hérat contient une 
grande quantité de caravansérails et de bains 
publics. Le commerce de cette ville est con- 
sidérable ; les fabriques d'étoffes de coton et 
de soie , de châles , de tapis et d'armes , les 
tanneries , et les distilleries d'eau de rose , y 
sont nombreuses. Sa position vers les fron- 
tières de la Perse la rend Tentrepét de toutes 
les marchandises entre ce royaume . la Tur- 
quie d'Asie , le Caboul, leCandaharet THind- 
oustan , et une foule de caravanes s'y ren- 
dent en tout temps. Le revenu de cette ville 
s'élève, dit-on, k i, 5 oo,ooo fr. , dont la 
majeure partie sert k payer les troupes. 
100,000 hah. ; les deux tiers se composent 
d'indigènes musulmans de la secte d'Ali , 
un dixiéme d'Afghans, et le reste d'Eimaks, 
de Mongols et d'autres étrangers. 

Les environs sont couverts de mûriers ; un 
grand nombre de villages , presque tous ha- 
bités par des sunnites , y sont répandus. Une 
montagne peu éloignée de Hérat , et sur la- 
quelle existait autrefois un temple de Parais, 
fournit k cette ville toute Tcau dont elle a 
besoin ; on en tire aussi de bonnes pierres 
meulières. 

Cette ville , une des plus anciennes et des 
plus renommées de tout l'Orient , portait au- 
trefois le nom de Heri , et était , au temps 
de l'expédition d'Alexandre , la capitale d'une 
vaste province ; elle a été souvent pillée et 
brûlée. Djenghiz-khan et Tamerlan , qui y 
établit le siège de son empire , s'en sont em- 
parés; elle passa ensuite sous la domination 
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(Ici lophit de Pene , auxc{ael( elle fut enle- 
vée en 1715 par les Douranyt , nation af> 
gbane. Repriae par Nadir-chah en lySi , et 
par Aiuned-chah en 17491 elle eat maintenant 
indépendante , et fait partie de cette portion 
du Khoraçan qu'on a coutume de compren- 
dre sous le nom de pays des EimalLS , dans 
le royaume de Cahouj. Récemment encore le 
mi de Perse a tenté de la réunir à ses états, 
mais ses efforts n'ont pas obtenu tout le suc- 
cès qu'il en attendait ; néanmoins le gouver- 
nement persan exerce une auez grande in- 
fluence sur les aflaires de ce pays. 

HERAULT , rivière de France, qui donne 
son nom à un dép. Elle prend sa source dans 
les Cévennes, au mont Laigoual, dép. du 
Gard, arrond. et à 3 i. i/a N. du Vigan , et 
à I J. i/a N. O. de Valleraugue, où elle 
passe d'abord ; se dirigeant ensuite vers le S. , 
elle entre dans le département de l'Hérault , 
y baigne les murs de Ganges, passe près 
d'Aniane , arrose Gignac , Montagnsc , Pe- 
xenaa , Bessan , et se jette dans la Méditer- 
ranée, à I i. i/a au-dessous d'Agde, après 
un cours d'environ 3 i 1 ., dont a 6 de flottage, 
depuis Valleraugue jusqu'au moulin de Bes- 
san, et 3 1 . l/a de navigation depuis ce 
moulin jusqu'à la mer. 

Les radeaux qui doltent sur cette rivière 
sont composés de poutres pour la marine ; on 
y charge les denrées et productions diverses 
dont le pays abonde. Les principaux aMuens 
de l'Hérault sont ; à droite, l'Arre , la Vis , 
la Boyne et la Tongue , et à gauche le Rieu- 
tort. L'Hérault reçoit, parla rire droite , à 
1/4 de 1 . au-dessus d'Agde , le canal du Midi , 
qui en sort un peu plus haut , par la rive 
gauche , pour se rendre dans l'étang de 
Tbau. 

HÉRAULT , département de France , qui 
tire son nom de la principale rivière qui l'ar- 
rose , cl est formé d'une partie du Langue- 
doc , entre 43 ° 1 1' et 43 ° 58 ' de lat. N. , et 
entre 0° i 3 ' et 1° 5 i' de long. E. ; borné au 
N., par les dép. de l'Aveyron et du Gard ; à 
l'E. , par ce dernier dép. , dont il est séparé 
eu partie par la Vidouricj au S. E., par la 
Mcdilerranée ; au S. O. , par le dép. de l'Aude, 
dont la rivière de ce nom le sépare en partie; 
et à rO. , par celui du Tarn. Il a 39 1 . de 
longueur du S. O. au N. E. , 16 dans sa plus 
grande largeur, et 371 I. de superficie. L'in- 
térieur offre de vastes plaines et quelques ma- 
récages; uu chaînon dus Cévennes courtdans 
U partie N. O., où il présente la montagne 
de l'Espinouse ; vers le S. il envoie de nom- 


breux rameaux qui s'abaissent insensiblement 
en approchant des bords de la mer , et parmi 
lesquels on distingue la Scranne , la Gardiole 
et le Malpas. La Seranne, sur la rive droite 
de la Vis, est au confluent de cette rivière 
et de l'Hérault; la Gardiole , entre l'étang de 
Thau et la ville de Montpellier , forme on des 
rameaux extrêmes du partage des eaux de la 
Vidourle et de l'Hérault ; le êlalpaa , près de 
l'étang de Capeatang, et i a I. S. O. de Bé- 
ziers, est traversé , sur un espace de 5 o 4 
pieds , par le canal du midi : ce rameau ap- 
partient aux dernières oollines séparant les 
cours inférieurs de l'Aude et de l'Orbe. Près 
de la mer se trouvent des terrains bas que 
les eaux ont envahis , et où elles ont formé 
les grands étangs de Tbau , de Maguriotme , 
de Pérols, de Mauguio , lie Vendres et de 
Capestang. L'iiaelinaiaon générale de ce dé- 
partement est vers la Méditerranée , et les 
principales rivières qui l'arrosent se rendent 
directement dans cette mer ou dans les étangs 
qui consmtiniquent avec elle : ce sont la Vi- 
dourle , sur la limite orientale , le l-ez , l'Hé- 
rault, qui traverse le département du N. 
au S. ; TOrbe , qui reçoit la rivière Jean, et 
l'Aude , qui coule un instant sur la limite 
méridionale. Le canal du Midi , qui parcourt 
le S. du département pour aboutir à l'étang 
de Tbau et les canaux de Grave , Je Rou- 
bine , de Lunel et de Montpellier , ouvrent 
des voies faciles au commerce intérieur et 
extérieur. 

Le climat du dép. de l'Hérault est agréa- 
ble et favorise toutes les productions ; l'hiver 
s'y fait à peine sentir , mais l'été s'y montre 
quelquefois trop chaud; néanmoiiu l'air y 
est sain , et l'on n'y connaît aucune maladie 
codémiquet Le sol est en général fertile , et 
oflfre la végétation la plut belle et la plus va- 
riée. Les campagnes de Béziers et de Péaénas, 
sont remarquables par la riohesscdeleurt pro- 
ductions ; toutefois il eat rare que la récolte 
du blé sulfite à la consommation. On récolte 
en abondance des vins d'excellente qualité , 
tels que ceux de S‘. Georges , Louel , Fron- 
tignan , etc. , et d'autres d'une qualité infé- 
rieure que l'on convertit en grande partie en 
esprits et en eau-de-vie; on en estime la ré- 
colte , année commune, à 1,713,000 hecto- 
litres. Ce département donne aussi beau- 
coup d'huile , de fruits exquis et de plantas 
potagères ; on y cultive plusieurs plantes 
propres à la teinture , et les montagnes en 
fournissent pour la parfumerie et la méde- 
cine. Les figuiers et les mûriers y réussissent 
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pmque pnloal. Le* forèta occupent 70,396 
beclares de superficie , et sont peuplées de 
cbéaes , de pins et de lièges. On élére peu de 
gros bétail dam l’Hérault, mais beaucoup de 
moutons, dont lu laine, améliorée par le 
croisement de la race espagnole arec celle 
du paya , forme une des grandes sources de 
richesse pour les babitane. Les mulets y sont 
nombreux , et l'on soigne l'édocation des vers 
1 soie. La pécbe sur les cétes, principalement 
celle des sardines, emploie beaucoup de 
monde. Le département ^l'Hérault est riche 
en fer, enivre cl plomb; en beaux marbres 
de iliirérentes couleuri , pour monumena et 
pour décors intérieurs; en grossit , plâtre , 
bouille et cristaux de roche; il y a des ma- 
rais salans d'un grand produit, des terres 
alumineuses , des cendres fossiles et des eaux 
minérales thermales sur pliuieurs points , 
dont les plus renommées sont celles de Ba- 
laruG, deGabian, de Montpellier, de Pé- 
rols , etc. , où l'on trouve des élaUissemens 
de bains. 

L'industrie manufacturière est très-active : 
on compte 549 islatores de laine, 77b mé- 
tiers pour le tissage des draps , et 900 métiers 
pour la bonneterie en soie ; on file beaucoup 
de coton qu'on emploie à fabriquer divers 
tissus et des bas. On exploite des mines de 
fer, de cuivre , de plomb et de houille : ces 
dernières fournissent 36n,ooo quintaux de 
combustible. La distillerie des eanx-de-vie , 
les fabriques de verdet et d'autres acides mi- 
néraux, de liqueurs, de parfums, de confi- 
tnres, sont nombreoses; la teinturerie a fait 
de grands progrès : les teintures bleue et 
écarlate sur laine y sont très-estimées. On y 
compte aussi 5 papeteries ; une grande partie 
des draps fabriqués dans ce département sert 
à l'habillement des troupes : le reste est ex- 
pédié en Espagne, en Italie et dans le Levant. 
La bonneterie en soie est aussi en partie ex- 
portée en Espagne et en Italie ; les vins , les 
esprits , les eaux-de-vie , les liqueurs , les 
fruits seca et confits , les bois de construction , 
les salaisons, le vert-de-gris, etc., sont ex- 
portés dans le nord ou envoyés dans l'intérieur 
de la France. Cette en est le principal port. 

Le département de l'Héranlt, dont Mont- 
pellier est le chef-lieu , se divise en 4 arron- 
dissemeiis : Béziers, Lodève, Montpellier et 
S'. Pons , subdivisés en 36 cantons ; il con- 
tient 333 communes et 339,56o hab. Il a 
5 membres à élire â la chambre des députes , 
est compris dans la 9* division militaire et 
dans le 18' arrondissement forestier, forme 
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de MontpclMer et est du ressort de 
U cour royale et de Tacadéinie universitaire 
de cette ville. Il a 4 consistoriales ré» 

formées , fixées à Gaoges , MaMdar^e , Mon* 
tsgnac et Montpellier. 

Ce département a subi le méroe sort que 
celui du Gard ; des Romains il passa succès* 
sivement au pouvoir des Visigolhs et des Sar- 
rasins , et fut aussi soumta aux rois d'Aragon 
pendant quelque temps. Les guerres de reli- 
gion l'ont désole comme tout le reste du Lan- 
guedoc. 

HÉRAYEf bourgade de Sénégambie, dans 
le Footatoro; sur U rive gauche du Sénégal, 
à environ 8o 1. E. It. E. de Saint-Louii, en 
face de l'ilc de Mnrfil. 

HERBA, ruines de deux eilles romaines, 
en Barbarie, rojv d'Alger, prov. do Mascara, 
près de la rive droite du Chellif. Les plus 
orient, sont à 3o 1. S. S. O. d'Alger; on y 
remarque piuaieurs monuroens ainsi que des 
colonnes de marbre dont les sculptures sont 
détruites. Les autres ruines sont à ao 1. O. 
des premières. 

HERBAGUI, ville ruinée de la Nubie. 
yojr. Haasacri. 

HERBAS, bourg d'Espagne, prov. de Ca- 
ccres (Salamanque), à i8 I. S. de Salaman- 
que et à 4 S* de Bcjar; dans un pays 
fertile en vin et bien arrosé , au milieu de la 
sierra de Gredoi. 11 a i paroisse, i couvent 
de trinitaircs et i hospice. On y fabrique une 
grande quantité de drapa de mauvaise qualité. 
6, i3o hab. 

HERBAULT, bourg de France, dép. de 
Loir-et-Cber , arrond. et a 3 1. i/3 O. de 
Blois , et à 5 I. S. S. £. de Vendâme , efaef- 
lieu de canton. Il y a un ebèteau. Foires, 
les 30 février, a3 avril, 4 juillet, i5 sep* 
tembre, la novembre et 37 décembre, pour 
bestiaux , grains et autres denrées. 719 bab. 

HERBËDEDO , bourg de Portugal , prov. 
de Tras-os-Monlea, comarca de Villa-Real , 
à 3 1. 1/3 N. de Chaves et à i5 I. O. de Bra- 
gance, sur la frontière de 1a Galice. 11 y a t 
cbateau-fort , 1 paroisse et plusieurs fontai- 
nes. 1,689 

HERBERT, port de la Nouvelle-Écosse. 
yof. EsEST. 

HERBERTINGEN , viUage de Würtem- 
berg, cercle du Danube, baill. etè i 1. s/3 
N. O. de Saulgau, et à i3 I. S. O. d'Ulm. 
1,069 bab. 

HERBËRTSUOFEN , village de Bavière, 
cercle du Danube-Supérieur, présidial de 
Goggiogen , à 4 !• >/4 d'Augsbonrg. Il y 


Digitized by Google 



i58 HERB HERC 


* I bruierieet i diitilleriedegniiK. St nui- 
•ons. 

HERBEUMONT, village des Pays-Bas, 
prov. de Luxembourg, airond. et à 3 1. i/3 
O. S. O. de Neufchâteau , canton et à 34. i/a 
S. S. E. de Paliseul ; dans un pays boisé , sur 
le Scmoy. Il y a plusieurs carrières d'ardoises 
en exploitation , dont les produits sont en 
grande partie exportés. 8oo bab. 

HERBEUVILLE , village de France, dép. 
de la Meuse, arrond. et à 5 I. S. E. de Ver- 
dun, canton et à i 1. S. de Fréne-en Voivre. 
Foire, le 7 mai, pour chevaux, bestiaux et 
marchandises diverses. 56o hab. 

HERBEYS (CANAL DES), en France, 
dép. des Hautes-Alpes , arrond. de Gap , 
canton de S‘. Firmin-en-Val-Godemard. Il 
tire ses eaux d'un ruisseap qui se rend dans 
la Sevraysse, à 3 I. E. de S‘. Firmin, par- 
court le Val-Godemard en se dirigeant à l'O. 
et au S. O. , et se termine au hameau de 
Chafeyer, à 3 1. O. S. O. de ta prise d'eau. 
II est au S. de la Sevraysse, et court presque 
parallèlement à cette rivière dans toute ton 
étendue. 

HERBIERS ( LES ) , bourg de France , 
dép. de la Vendée , arrond. et à 8 I. i/a N. 
E. de Bourbon-Vendée; chef-lieu de canton , 
sur la Maine. Il y a i papeterie. Foires , le 
dernier mercredi de chaque mois , pour bes- 
tiaux. 3,871 hab. On récolte de bon vin dans 
les environs. 

HERBIGNAC, bourg de France, dép. de 
la Loire-Inférieure, arrond. et .à 6 1. 3/3 
O. N. O. de Savcnay , et à 14 I. O N. O. 
de Nantes; chef-lieu de canton. Foires, les 
6 mai , 3 et 17 juin, 36 novembre et lundi 
après la mi-caréme, pour bestiaux. 3,760 
habitant. 

HERBISUEIM , village de France , dép. 
du Bas-Rhin, arrond. et à 8 1. N. O. de Sa- 
veme, canton et à i I. 3/4 N. de Saar-Union. 
Foires , les 8 juin et 3 novembre, pour quin- 
caillerie , draps , étoffes de soie , toiles de 
coton et mercerie. i,63o hab. 

HERBLAY , village de France , dép. de 
Seine-et-Oise , arrond. et à 4 3/4 N. de 

Versailles, canton et à il. 3/4 N. O. d'Ar- 
geoteuil , sur la rive droite de la Seine. Il y 
a un ancien cbAteau et des carrières de gypse 
et de pierre : c'est de cet dernières qu'on 
tira, en 1789, celles qui servirent à la cons- 
truction de la belle fontaine de la rue de 
Grenelle-S‘. Germain, à Paris, et à celle du 
portail de la cathédrale de Versailles. On y 
fait commerce de fruits. Patrie d'Étienne et 


de Michel Fonrmont, académiciens. i, 5 oo 
habitant. 

HERBLIN (S<. ), village de France, dép. 
de la Loire-Inférieure, arrond. , canton et à 
I I. 3/3 O. de Nantes. 3 , 3 oo hab. 

HERBLON (S*. ), village de France , dép. 
de la Loire-Inférieure , arrond . , canton et à 
1 1 . 3/4 E. N. E. d'Ancenis , et à 9 1 . 3/4 N. 
E. de Nantes. Foires , les 19 avril et 31 juil- 
let, pour bestiaux. 3,036 bab. 

HERBOLZHEIM, ville du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et- Wieten , baill. 
de Kenxingen ; à 6 1 . 3/4 N. N. O. de Fri- 
bourg et à 7 I. 3/4 S. S. O. d'Offenburg , sur 
la Bleich. On y fait un grand commerce de 
chanvre, de drap et de tabac. Il t'y tient 
3 foires par an. 1,687 

HERBORN , ville du duché de Nauan , 
chef-lieu de baill., à 3 1 . i /4 N. de Wetl- 
bourg, sur la rive droite de la Dille. Elle est 
ceinte de murs et renferme 3 églises et 1 cé- 
lèbre école calviniste de théologie , fondée 
en 1684 par le comte Jean-lc-Vieux , avec 
privilèges d'université. Il y a aussi t acadé- 
mie , I fabrique de tabac , i papeterie , des 
tanneries , des brasseries , 3 moulins è fou- 
lon et 1 imprimerie. Cette ville a donné nais- 
sance à Georges et è Mathias Pasor. 2,076 
bab. 

Le baill. contient 1 3,947 hab. , la plupart 
protestant. 

HERBRECHTINGEN, village de 'Wurtem- 
berg, cercle de l'Iaxt, baill. et à il. 1/3 S. 
d'Heidenheim , et à 6 I. 3/4 N. N. E. d'DIm; 
sur la rive droite de la Brenz. On remarque 
le maitrc-autel de l'église de l'ancien couvent 
des Augusiins. 1,376 hab. 

HERBSLEBEN , bourg du duché de Saxe- 
Cobourg-Golha , principauté et à 6 I. N. N. 

0. de Cotba; chef-lieu de juridiction patri- 
moniale, sur la rive droite de l'Unstrut. Il 
a 1 église et i hôpital. 1,498 bab. 

HERBSTEIN , vUle du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt , prov. de la Hesse-Supé- 
rieure, chef-lieu de distr.; à 6 I. 1/4 O. de 
Fulde et à 8 1 . 1/4 N. E. de Budingen , sur 
une hauteur, prèadel'Altfcll. Il y a'plutieurs 
tisseranderies , et on y fait commerce de toiles 
et de bestiaux. 1,668 hab. 

Le distr. contient 9,900 hab. 

HERCE , bourg d'Espagne, prov. et à 16 

1. N. E. de Soria , et à i 1 . 1/4 O. S. O. 
d'Arnedo , au pied mérid. de la sierra La 
Hiz. Il a un couvent de femmes. S36 hab. 

HERCHIES, village des Pays-Bas, prorince 
de Hainaut, arrond. et à 3 I. 1/4 de Mons, 
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c*Dt. et à il. de Lem. Il jr * des distilleries 
de genièrre. i,;66h«b. 

UERCK , Tille des Pajs-Bas, proTÎnce de 
Liœbourg, arrond. et à 3 1. i/3 O. de Has- 
selt, et à 3 I. N. de S*. Trond; cbeF-lieu de 
canton , sur la rive gaucbe de l'Uerck , près 
du confluent de cette rivibre et de la Demer. 
Elle est très-ancienne. i.6oo bab. 

MERCK S‘. LAMBERT, village des Pays- 
Bas, province de Limboiirg , b 6 I. 3/4 de 
Maestricbt , arrond., cant. et à i 1. i/4d'Has- 
selt. 954 bab. 

HERCDLANEÜM ou HERCULANUM, vil- 
lage des États-Unis, état de Missouri, cbef- 
lieu du comté de Jefferson, à 8 I. S. S. O. 
de S*. Louis; sur un plateau p>cu étendu, à 
1a rive droite du Mississipi. Sur deux ro- 
chers voisins , de aoo pieds de hauteur, on 
a établi des tours qui dominent le fleuve. Il 
y a I maison de justice, 1 prison, 1 fabrique 
de plomb de cbasse et 1 grand magasin où 
l'on entrepose une grande partie du plomb 
des mines du Missouri , ainsi que des plan- 
ches, de la farine et de l'eau-de-vie de grains, 
qui sont les principaux articles d'exportation 
de cet endroit. Herculaneum est de fonda- 
tion récente, et ne contient encore qu'envi- 
ron aaS bab. 

HERCYNIENS (MONTS). Sous cette dé- 
nomination , que l'on fait dériver de l'expres- 
sion germanique Aoriz au singulier et hartxen 
au pluriel , appliquée indistinctement aux 
monts et aux forêts, nous groupons tous les 
reliefs qui s'élèvent entre le Rhin , le Danube 
et l'Elbe ; nous parvenons ainsi à établir des 
dépendances et à déterminer des formes es- 
sentielles il connaître pour concevoir l'assiette 
physique de la plupart des souverainetés de 
la confédération Germanique. Les chaînes et 
les dos de pays qui déterminent le faite des 
monts Hercyniens courent sur la dorsale eu- 
ropéenne et s'étendent depuis le coude que 
fait le Rhin, sous les murs de Bêle, jusqu'aux 
sources du Grand-Kamp et de la Thaya , sur 
les frontières de la Bohême et de la Moravie. 
En en détachant la partie de la Forét-Noire 
supérieure , qui , des sources de la Bregebach 
(une de celles du Danube), se porte, entre 
la Wiesen à l'O. , et l'Alb et la Wehr è l'E., 
jusqu'au coude du Rbin, cette arête forme 
le front septentrional du polygone par le- 
quel se trouvent cernés tous les cours d'eau 
qui appartiennent ou Danube supérieur avant 
que ce fleuve atteigne Vienne. Le noeud cen- 
tral de la Forêt-Noire couronne le premier 
saillant de cette ligne dentelée; les Mpes 
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Rude» (Rauhe dlb) sont la courtine qui joint 
le second angle avancé , dont la face occiden- 
tale comprend le dos de pays d’EUwangen, et 
la face orientale la première partie du dos de 
la Franconie. Un troisième angle, peu dis- 
tant du précédent, se trouve tracé à l'O. par 
la continuation des hauteurs de la Franco- 
nie, au N. par le massif du Fichtelberg , dé- 
terminant le sommet de l'angle, enfin à l'E. 
par la chaîne du Bàhmtrwald ; ceUe dernière 
chaîne , après avoir suivi une longue direction 
S. E. presqu'à angle droit avec l'ensemble 
des lignes antérieures, remonte un peu an 
N. E. pour s'unir aux monts Moraves. 

Le développement du faite principal des 
monts Hercyniens est d'environ 180 I. Sur 
ses pentes N. O., indéfiniment prolongées, 
descendent toutes les eaux qui , coulant en- 
tre le Rhin et l'Elbe, se rendent à la mer du 
Nord , tant par cet deux grands fleuves que 
par tout les courant intermédiaires ; sur les 
pentes S. E., promptement terminées pardes 
contre-pentes du Rhin et du Danube , te 
précipitent des rivières qui, depuis Bûle jut- 
qu'è Scbaffbotite, entrent dans le Rbin , par 
sa rire droite ; celles qui suivent, depuis les 
sources du Danubejutqu'à Geytingen, sillon- 
nent des parois en regard , formant les deux 
berceaux de la Brege et de la Brigach avant 
leur réunion dans la vallée du Danube ; depuis 
Geytingen jusqu'è l'embouchure do Grand- 
Kamp, tous les court d'eau du S. E. sont des 
afiluens à la rive gauche du Danube. 

Le grand-duché de Bade , les principautés 
d'Hobenzollern , les royaumes de W iirtemberg 
et de Bavière , et les frontières de la Bohême 
vers la Bavière et l'arcbiducbé d'Autriche , 
sont les parties, sur lesquelles s'élève celte 
suite continue de monts qui , unie aux Kar- 
pathes par les monts Moravet , représente l'a- 
vant-terraste septentrionale des Alpes et la 
contre-partie de l'Apennin. 

Les grandes divisions naturelles du pre- 
mier versant sont déterminées , en partant 
de la dorsale , à l'O. , par les afiluens à la rive 
droite du Rhin , à l'E. , par les rivières qui 
vont se joindre à l'Elbe. Entre ces deux pa- 
rois, d'une exposition contraire, s'étendent 
des pentes septentrionales où s'enracinent 
d'abord les bassins de la Fulde et de la Werra, 
formant le Weser; ensuite, plus bas et à 
la gauche du Weser, descendent les eaux 
de l'Ems , qui appartiennent aussi à la troi- 
sième exposition. Sur le versant S. E. , le 
Wutach, la Weniitz, l'Allmuhl, la Naab, U 
Regen et le Kamp , constituent , avec les eaux 
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da leur dépendance , les enceintes physiques 
Ica plus remarquables j ces derniers bassins , 
tous de rhrières , sont , dans leur partie infé- 
rieure , séparés les uns des autres par des 
pentes riveraines rénnissant des alUoens di- 
rects d'un cours trop borné pour former des 
divisions particulières. Une sessblable ana- 
lyse , appliquée au versant N. O. , donne 
lieu de détacher de sa première division les 
bassins du Necker et du IWein , en raison de 
leur étendue , et les mêmes motifs font re- 
trancher du dernier le bassin de la Regnitz. 

Les arêtes par lesquelles s'étabbssent ces 
divisions et subdivisions sont les suivantes ; 
la première, en commençant par le versant 
N. O. et par la gauche, court entre le Rhin 
et le Necker; elle se caractérise par la partie 
septentrionale de la Forét-Noirc , qui , de 
l'origine de la Brigacb ( une des sources du 
Danube) , se dirige au N. jusqu'au confluent 
du Necker : cette partie se distingue du mas- 
sif central et de la section méridionale de la 
même chaîne par le nom de Forêt Koirt îhJî- 
rieure. La deuaième , celle qui passe entre le 
Necker et le Mein , consiste en un faite dont 
la souche , liée au dos du pays d'ElIwangen , 
n'est que la séparation plus marquée de l'iaat 
et de la Tauber : ta partie extrême porte le 
nom A'Odenwald ; de cette espèce de sailHc 
partent deux rameaux réunissant dans leur 
embranchement toutes les eaux intermédiai- 
res qui n'appartiennent ni au bassin du Nec- 
ker ni à celui du Mein. L'Odenwald fait avec 
la chaîne de la Forét-Noire une file de monts 
qui, p.ir son étendue et par son gisement, 
se trouve en correspondance avec les Vosges, 
longue chaîne dans une semblable direction 
.de l'antre cAlé du Rhin. La troisième arête 
est une brancho beaucoup plus courte que les 
précédentes; elle a son point d'attache ati- 
deMus des sources de l'Aiscfa, se porte au 
N. sur le Mein, et fait la limite occidentale 
do bassin de la Regnitz, fermé au S. et à 
l'E. par les hauteurs mêmes de la Franco- 
nie, liaiiteurs comprises dans la dorsale eu- 
ropéenne. Cette branche est connue sous la 
dénomination de Steigerwald ; son relief prin- 
cipal se rencontre sur les points où deux af- 
fluent de la Regnitz portent la désinence 
commune d'Ebrach. La quatrième arête a son 
origine dans le Fichtelbcrg; elle commence 
aux sources de l'Eger et de la Saalc, et te 
dirige au N. O. jusqu'aux sommités d'où des- 
cendent la Sieinach et la Loquitz ; dans 
toute cette étendue , on la nomme Franhen- 
wald. Son prolongement , comme limite des 


bassins du Rhin et do Weser d’abord , priit 
du Rhin et de l'Ems , est marqué par le dos 
dn Mein et de la Werra , le Khônetfebirge , 
le F ngeltberg, le Rothaar, VEgge on Tauto- 
harger-wald , et le dos du Rhin et de l'Eis». 
Les rameaux que jette cette braitche à sa 
gauche sont: i^\t Speuart, qui te détaclae 
du Rhünegebtrge , et te dirige au S. , entre 
le Sinn et la Kinzig , dans un grand coude que 
fait le cours du Mein; 3* la/fnhe ou Tauattt, 
suivie du Rhingau : c'est un rameau S. O. du 
Vogelsberg; 3° le fVesUrwald et le Sieban^ 
berg, entre la Lahn et la Seig, formant en- 
semble un long appendice du Rothaar; 4* le 
Sauerland propre , autre branche do Rothaar, 
entre la Seig et la Lenne (aflluent de la Ruhr) : 
VSbbe-gebirge , qui en est une ramiricatioss 
N . E. , longe la rive gauche de la Bigge et se 
termine sur la Lenne, au confluent de ces deux 
rivières; 5° les monts Lenne, Vdmsberger- 
wald et le HaarMrang, qui forment trois au- 
tres branches du Rothaar : 1a première court 
entre la Lenne et la Ruhr, la deuxième cotre 
la Ruhr et la Mohne , la troisième entre la 
Môhneetla Lippe. Du Rothaar part aussi, mais 
du cAté de l'E. , entre l'Eder et la Diemel, 
un faite qui comprend les monts de fFaideeb 
et de la Batte Hetse , VHabichuwald et le 
fFi'Uielm-hehe ; près de Cassclen sontles der- 
nières proéminences. Uneautre branche orien- 
tale de la quatrième arête se détache , entre 
l'Haase et l'Elbe , du Teutobiirgenrald. Cette 
branche se compose de deux parties connues 
tous les noms de monts de Mindea et monts 
fFieien ; ceux-ci te terminent sur leWeser par 
un escarpement formant une des parois des 
Portes fFestphnliennes; l'autre paroi te trouve 
délerminéesur la rive droite du fleuve parl'ex- 
trèmitè du Hausberg, chaînon lié à unesuite 
de hauteurs que l'on réunit sons la dénomi- 
nation commune de monts à l'E, du IFeser. 
Du même point où les monts de Minden ont 
leur origine, te dirige vert le N. une troi- 
sième branche déterminée par le partage des 
eaux entre l'Ems et le Weser. Ces trois ra- 
mifications sont , relativement k leur tige 
commune , les seules susceptibles d'étre re- 
marquées. 

En nous reportant présentement au Fran- 
kcnvrald pour en explorer un deuxième pro- 
longement prenant naissance entre la Werra 
et la Saale , nous reconnaissons le T/uiringer- 
wald , chaînon plus élevé, plus escarpé et 
plus rocailleux que la souche à laquelle il est 
enraciné ; set monts antérieurs , sur le méoïc 
partaged'ean, sont VHajrnich, entre la Werra, 
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U Neitte , son tributaire, et U partie seplen* 
trionale de TUnstrut, affluent de gauche de 
1a Saale. Après celui-ci , on trouve le Dün~ 
herg , nœud d’où s'échappent les eaux de 
rUnstrut, de la Leine , de U Wtpper , et où 
s'établit une bifurcation dont l'embraDche- 
ment occidental ou la licnile des bassins de 
la Werra , du Weser et de la Leine, se com- 
pose des monts à l'E. du Weser : ceux-ci 
comprennent le Petit et le Grand^Sollingf le 
HiU f Vit f le Duingenberg , tes monts de 
Lauemteinf YOsterwald , le Jüntel, le Buc- 
keherg et VHausherg, dont l’extrémité occi- 
dentale forme l'aile droite de la porte de 
Westpbalie. Le Qeister, qui s'étend del'Auc 
à l'Haller , est Tunique rameau à mentionner 
pour cette branche ; il a son point d'attache 
entre le Sûntel et TOsterwald , la sixième et 
la septième subdivision de Taréte pripcipale , 
en ne considérant TU que comme une dépen- 
dance septentrionale du Hils, auquel il est 
immédiatement annexé* 

Du Dünberg, le faîte qui se porte à TE., 
comme partage des eaux entre la Leine et la 
Wipper , établit la liaison du Han avec la 
tige qui est commune à la suite des hauteurs 
longeant la rive droite du Weser jusqu'è la 
porte westpbalienne. 

Le Harz forme , au-dessus des plaines qui 
en circonscrivent presqu'entièremenl Ten- 
ceinte , une espèce de promontoire dont le 
prolongement se perd dans des marais con- 
nus sous le nom de Dromling et de Lunebourg. 
11 est è remarquer que toute celte arête ap- 
partient à la limite occidentale du bassin de 
l'Elbe, et que sous ce rapport elle doit être 
considérée comme plus importante que celle 
qui sépare les bassins du Weser et de TEms. 

La cinquième arête , sur le versant de la 
mer du Nord , et comme dépendance immé- 
diate du faite principal des monts Hercyniens, 
prend sa direction au N. E. j elle porte le 
nom A'Erzgehir^ (montagne des mines). 
Quoique très-importante par son développe- 
ment entre laSaxe et la Bohème , où elle forme 
un des côtés du haut plateau dans lequel se 
rassemblent toutes les eaux de la Moldau et 
de TElbe supérieur, elle n'est cependant, 
relativement au Fichtelbcrg, qu'un contre- 
fort de la partie de son faite qui commence 
le partage des eaux entre la Saale et TEger ^ 
il est marqué d'abord par un dos de psys en- 
tre Asch et Arzberg , ensuite par des reliefs 
beaucoup plus prononcés dans leur agglomé- 
ration jusqu'à TElbe. Ce massif se termine sur 
le fleuve par un pan escarpé , faisant face aux 
Dict. Géoca. 


monts de la Lusace, qui aboutissent sur la 
rive droite; le passage fort resserré entre ces 
deux chaînons est , comme beaucoup d'autres , 
caractérisé par la dénomination particulière 
de porte : il se trouve au-dessus du confluent 
de la Kamnitz. Du milieu de TErzgebirge , et 
du côté de TE. , se détache , entre la Aomma- 
thau et la Diela, une branche assez élevée 
qui porte le nom de Mittelgebir^ ; par sa di- 
rection , à très-peu près parallèle à celle du 
faîte de TErzgebirge , elle forme une contre- 
chafne qui, du côté du S. , sert de limite au 
bassin de la Bicla , affluent direct de TElbe. 

Vers Textrémité S. O. de TErzgebirge, une 
autre série de hauteurs , cellesdii yoig^land , 
est aussi une dépendance de ce système. Cette 
suite est coupée par les eaux de TElster-Blanc : 
sa section orientale se projette entre cette ri- 
vière et la Muldc; la section occidentale a, 
près d'Asch, son embranchement entre l^Els- 
ter-Blanc et la Saale. 

Avant de joindre le Bohmerwald, nous fe- 
rons mention , relativement au Fichtelbcrg 
oriental , de deux rameaux remarquables par 
leur rencontre sur les deux rives de TEger ; 
Tun est un éperon du Plaiienhtrg ^ situé à 
Texti'émité orientale du Ficbtelberg; l'autre, 
beaucoup plus étendu , longe les rives droites 
du Kossein et de la Rôsla inférieure. De la. 
disposition transversale de cet deux contre- 
forts , par rapport à TEger et à la bifurcation 
orientale du Ficbtelberg , il résulteque TEger 
et ses premiers atfluens parcourent de hautes 
vallées convergentes formant une espèce d'en- 
tonnoir dont le débouché est au-dessous du 
confluent de la Kbsla. 

Le Bohmerwald , dernière subdivision du 
faite principal des monta Hercyniens, pro- 
jette aussi quelques ramifications sur le pen- 
dant des eaux vert la mer du Nord ; par Tcf- 
fet de son gisement S. E. , il arrive que ces 
rameaux traversent le plan de pente générale. 
Gomme à l'article Bohmerwald il en a été fait 
mention , ainsi que de ceux qui se portent sur 
le Danube , nous ne les citerons ici que pour 
mémoire , en continuant la marche d’après 
laquelle nous avons pix»cédé. Une branche 
assez étendue est à remarquer entre TEger et 
la Beraiin : au S. de celle-ci, se trouve le 
Brdywald , séparant U dernière rivière delà 
Wottawa; plus au S. encore , on voit le 
waldf chaîne latérale longeant la rive gau- 
che de la Moldau supérieure dirigée vers le 
S. E. De cette dernière arête , passant au 
versant sur le Danube , on trouve une autre 
branche orientale , le fyUdgebirgie , entre la 
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Tbayaet leGraïuI^Kamp; à la droite de celle 
dernière rivière, et dans iincmêmedireclion. 
rÔRne le Greinerwatd . pentes riveraines 

qui, de celle arête, s'étendent de TE. à l'O. 
jusqu'au bassin de la Bc^en , sont terminées 
par le Baierwald , autre faite remarquable , 
laissant à sa gauche les eaux de l'ilz et se di- 
rigeant ensuite au N. O. pour accompagner 
la Regel) jusqu'à son embouchure dans le Da- 
nube. Toutes les autres arêtes du versant 
S. E. des monts Hercyniens ne se dilTéren- 
cient les unes des autres que par les noms 
communs aux rivières entre lesquelles elles 
s'élèvent. Notre indication des reliefs dans la 
dépendance des monts Hercyniens , se trouve 
ainsi terminée. 

Dans le Rauhe-Alb , des antres, des ca- 
vernes , des précipices et des vallées Ircs-pro- 
fondès , à pentes rocailleuses et extrêmement 
raides, remplissent une assez grande partie de 
l'cspacequc celtechaîne occupe ; on n'y trouve 
giière-deferlile,auN. E.,que le mow\ Aalbuch, 
au'dessus de Weissenstein et de Heidenheim. 
Les éminences, dites Auf-dem-Hard y et si- 
tuées au S O. d'Ebingen, s'y font remarquer 
sous le même rapport : tout le faite ou dos 
intermediaire est plus élevé que res deux par- 
ties extrêmes , et consiste en champs pierreux, 
en un sol debruyèresec et désert, interrompu 
quelquefois par des pâturages. Sur les pentes 
et au pied du Rauhe-Alb , s'élèvent des fo- 
rêts d'arbres verts. 

Le Fichtelberg a des pentes escarpées vers 
le S. E. et le S. O. ; il est couvert d'arbres 
jusqu'aux sommets les plus élevés. C'est une 
montagne de granit veiné, ou plutôt un as- 
semblage de plusieurs montagnes, plateaux, 
vallées et précipices où l'on voit alterner di- 
verses roches primitives. Les marais qui en 
couvrent une partie, et dont un est décoré du 
titre de lac, versent leurs eaux vers différens 
points de l'horizon : le Mein , qui s'écoule 
dans le Rhin , et 1a Naab , qui se jette dans 
le Danube , communiquent par leurs sources; 
le même cas a lieu pour l'Eger et la Saale : 
ces deux<lernières rivières sc rendent à l'Elbe 
par des chemins divergens. Les montagnes 
secondaires qui s'appuient sur le Fichtelberg, 
du côté de la Franconie, ne sont pas bien 
connues , et on sait cependant que les schistes 
micacés s'y perdent à peu de distance et font 
place , vers Nuremberg et Altdorf, à des cou- 
ches calcaires remplies de béleninites et de 
cornet d'ammon ; mais il y a une nouvelle 
élévation du sol vers la source de U Regnitz. 
1/C granit y reparaît de temps en temps : est- 
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il primitif? est-il recompose? Cest ce que 
l'on ignore. 

Le FranVciiwald s'étend des sources de la 
Saale à celles delà Steinach , alIIuentfluMciu. 
On trouve sur ce chaînon un chemin de cIm- 
riols (le Rennsteig), qui le traverse prc<- 
qu'en entier. Au N. E. , vers la Thuringe , et 
contre la haute Saale, les pentes du Fran- 
kenvrald sont rapides ; elles sont plus douces 
au S. E. , vers Cobourg et Bamberg. Dans le 
berceau .supérieur de la Saale , ellea sc trou- 
vent formées par degrés plus ou moins pro- 
noncés. Les vallées transversales sont pres- 
que toutes escarpées; celles vers la haute 
Worra présentent un évasement assez consi- 
dérable dans leur partie inférieure. Dans tou- 
tes, il y a de beaux pâturages. Le Fr.mken- 
wahl est très-boisé ; on n'y rencontre pas de 
marécages. Son élévation est moindre que 
celle du Fichtelberg et du ThuringerwaUl . 
les deux reliefs entre lesquels il établit unr 
haute communication. D— x. 

HERDA , château du duché de 'Saxe-Co- 
bourg-Golha , princip. et à 3 1. 1/3 S. S. E. 
de Gotha; chef-lieu d'une juridiction patri- 
moniale. 

HERDEKE, ville des États Prussiens, prov. 
de Westphalie , régence et à 9 I. tfa O. d'A- 
rensberg, cercle et à il. q/ 3 N . O. de Hagen ; 
sur la rive droite de la Ruhr, qui y est na- 
vigable. Elle a 3 églises, catholique, luthé- 
rienne et calviniste; des fabriques de drap« 
de bas, de clous et d'autres articles de quin- 
caillerie. a,58G hab. 

HERDEREN , village des Pays-Bas , prov. 
de Limbourg, arrond. et à a I. 1/4 de Macs- 
tricht , canl. et à a 1. 1/4 de Tongres. 4^^ 
habitans. 

HERDERSEM, village des Pays Bas, prov. 
de la Flandre orientale, à 8 1. de Garni, arroml. 
et à il. 3/4 de Termonde, cant. et à 1 1. 
1/4 d'Âlost. B5a hab. 

HERDOUAR , et mieux HRDOÜAR , 
Hurdwar J ville de l'HindousIan anglais, 
présidence du Bengale, anc. prov. et à ^ 1. 
N. E. deDehly,ct:i 41- S- O. de Sirynagor, 
«listr. de Scharempour septentrional ; sur la 
rive droite du Gange, au point où ce fleuve 
quitte les montagnes de Gorval , par 39° 67' 
de lat. N. et 4^' de long. £. Elle est peu 
considérable et ne consiste qu'en uue rue 
étroite et longue ; mais elle est très-célèbre 
parmi les Hindous qui y affluent en pèleri- 
nage , à l'équinoxe du printemps, pour faire 
leurs ablutions dans le Gange, à l'endroit 
où ce fleuve s'échappe de la montagne : ce 
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lieu est nommé HcricH'païrc ( pietl de Hrri 
ou de Vicimou ). Le temple consacré à Vieil* 
nou est sur les bords du fleuve, et surmonté 
de deux coupoles , dont l'une contient la sta- 
tue du dieu. Il SC tient à Herdounr, à reltc 
époque, In plus belle foire de rHindmistan. 
On évalue à un million le nombre d'iudividus 
de toutes les nations qui s'y trouvent j celte 
foire a lieu dans les plaines qui s'étendent 
sur les deux bords du Gange. Les Anglais y 
maintiennent l'ordre par la présence d'une 
nombreuse force armée. Les environs sont 
très-bien cultivés. 

HEREFORD, comté d'Angleterre, entre 
.5i® 54 ^ et 5a° 3o' de lal. N., et entre 4 ® 
34 ^ cl 5® a5' de long. O. ; borné au N. par 
1c comté de Salop , dont il est en partie sé- 
|iaré par la Terne, à l'E., par celui de Wor- 
cester, au S. , par ceux de Glouceslcr et de 
Monmoutb , dont 1a Wye et le Munnow le 
séparent en partie; et à l'O., par ceux de 
Brecon et de Radnor, de la principauté de 
Galles. Il est de forme à peu près circulaire; 
sa longueur du N. au S. est de i4 L 1 sa plus 
grande largeur de 1 a, et sa superBcic de 
126 1. L'aspect en est agréable. Il n'y a point 
de chaînes de montagnes, mais des collines 
généralement peu élevées, entrecoupées de 
vallées fertiles, couvertes de plantations, 
(Je vergers , de prairies bordées de haies et 
d'arbres , le tout dans un très-bon état de 
culture; les plus élevées de ces collines 
sont : le Marclc, à l’E.; le Dinmoor et l'Ay* 
lestone, au cenire; le Garraway , au S. ; et 
celles d'.Artliurstone , de Casop et de Brid- 
ley, à rO. Ce comté, généralement incliné 
vers le S. , envoie Coules ses eaux à la Sa- 
veme : la principale rivière est U Wye , qui 
reçoit 1a Lugg, grossie de l'Arrow et de la 
Frome; c'est la seule navigable, et encore 
la navigation y est-elle souvent interrompue 
par les crues et par des bancs de vase : les 
autres cours d'eau sont le Munnow cl le 
Doir, son afllucni , et la Terne, qui coule 
vers rcxlrémité septentrionale du comté. La 
navigation intérieure n'a pas été beaucoup 
améliorée par Fart; carie canal d'Hcrcford 
et Gloucester n'est pas achevé , et celui de 
Leominster, qui doit aller à la jonction de 
la Saverne et du canal de Stafford et du comté 
deWorcester, n’est encore qu'en projet. Le sol 
est un composé de craie et de marne ; il est 
partout d'une fertilité étonnante et cultivé 
avec le plus grand soin. Le froment de ce 
comté est très-renommé; Forge, le seigle, 
l'avoine , les pommes de terre et les légumes 


sont aussi de première qualité. Partout il y 
a des vergers qui donnent une grande quan- 
tité «le fruits à cidre : on y récolte aussi beau- 
coup de houblon, et le bois n'est pas rare. 
Les forêts sont remplies de chénc.s, d'aulnes, 
de peupliers , de saules ; les taillis sont abon- 
dans. Les pâturages de ce comté sont les plus 
gras de l'Angleterre, et nourrissent les meil- 
leurs bestiaux : les bœufs y sont d'une belle 
race, et très-renommés pour le labour; les 
moutons, surtout ceux de Ryeland, petits, 
blancs et sans cornes, ont une toi.son de 
qualité supérieure et une chair succulente. 
Les rivières sont poissonneuses , mais le sau-' 
mon , qu'on prenait autrefois en abondance 
dans la Wye, est devenu rare. Le sol , riche 
en substances calcaires, offre de l’ocre jaune 
cl rouge , de 1 a terre de pipe , et , sur les li- 
mites du comté de Gloucester, du minerai de 
fer qui n'est pas exploité. Ce comté, Apure- 
ment agricole, n'apporte dans le commerce 
que les productions de son sol ; il s'y fabri- 
que beaucoup de cidre, qui est expédié .à 
Londres et à Bristol , et qui de là s'exporte 
en Irlande et dans les deux Indes. Les bes- 
tiaux alimentent les foires d'Hereford et des 
pays voisins. 

('e comté envoie 8 membres au parlement; 
il SC di^ivc en 1 1 hundreds : Broxash, Kwyas- 
lacy, Greylree, (rrimsworth, Huntington, 
Radlow, Slrelford , Webtree , Wigmorc, 
Wolphy et Wormelow. io3,a43 Here- 
ford en est le chef-lieu. 

Ce pays était anciennement habité par les 
Silures. Smis tes Saxons , il fit partie du 
royaume de Mercie ; dans la suite, il fut long- 
temps exposé aux incursions et aux dépréda- 
tions des Gallois. 

HEREFORD , ville d'Angleterre , chef- 
lieu de comté, hundred de Grimsworth, h 
i5 I. N. N. O. de Bristol et à 44 1- 
O. de Londres. Lat. N. 5a® 7 '. Long. O. 5® 2 '. 
Dans une position élevée et saine , prés 
de 1a rive gauche de la Wye , qu'on traverse 
sur un pont de pierre de 6 arches pour se 
rendre à un petit faubourg. Les rues en sont 
larges et les maisons bien bâties ; on y compte 
plusieurs édifices publics remarquables, tels 
que 1 a cathédrale , église très-ancienne , dont 
l'intérieur et le portail du N. sont encore 
admirés ; le palais épiscopal, la prison, Fhétel- 
de-ville, Fhdtel du comté avec la façade, de 
style dorique; Fancicnne balle, bâtiment en 
bois très-curieux , et les nouveaux marchés 
pour la volaille, le beurre, le poisson, etc. 
On remarque aussi la promenade publique , 
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qui est sur l'cmpUcement du cbilcsn. Celte 
ville contient 6 paroisses , mais n'a plus que 
3 églises paroissiales ; elle possède des lieux 
de culte pour les presbytériens , les méüio- 
distes , les catboliqnes romains et les qua- 
kers ; I bibliothèque publique et 1 caisse 
d'épargnes. Les bâpitaux et les maisons de 
charité y sont en grand nombre ; il y a aussi 

I maison de fous et 1 école gratuite. Les 
fabriques de gants, de âanelle et de chapeaux 
n'y ont pas acquis un grand accroissement. Les 
difficultés qu'offire la navigation intérieure 
privent cette ville d'un commerce actif et 
étendu : on devait y remédier par la cons- 
truction du canal d'Hereford et Glouccster , 
mais il n'a pas été achevé ; cependant on 
exporte par la Wye , du cidre , des grains , 
du bois , etc. , et il y arrive do charbon de 
la forêt de Dean , ainsi que d'autres articles. 

II s'y lient 3 marchés par semaine et 6 foires 
par an , surtout pour la laine , les bestiaux , 
le houblon, le beurre, etc. Cette ville envoie 
a membres au parlement. 9,090 hab. 

Hereford fut long-temps un poste mili- 
taire très-important pour les Saxons : forti- 
fié et placé sur les limites du pays de Gal- 
les, il fut, dans les contestations des deux 
peuples rivaux , le tbéüire continuel de la 
guerre. Il souffrit beaucoup aussi pendant 
les guerres des maisons d'York et de Lan- 
castre , et durant le règne de Charles 1" , 
en sorte que les remparts et le chktcau qui 
le défendaient ont été entièrement dé- 
truits. 

HEREFORD ET GLOÜCESTER (CANAL 
DE), en Angleterre. La partie de ce canal qui 
se trouve dans le comté de Hereford , et qui 
s'étend depuis la ville de ce nom jusqu'à Led- 
bury , n'est pas encore entièrement achevée ; 
elle traverse les rivières Lugg et Froom , et 
SC dirige généralement de l'O. à l'E. ; celle 
qui longe la rive droite du Liddon , de Lcd- 
bury jusqu'à Glouccster , sur la Saveme , est 
ouverte depuis long-temps a la navigation ; 
elle va du N. O. au S. E. , et envoie vers 
l'O. une branche sur Newent. La longueur 
totale du canal est de 1 3 I. 

HÉREM, forteresse de la Turquie d'Asie, 
pacbalic et à |5 I. N. E. d'Alcp, territoire 
d'Antakiéh. 

UÉREMËNCE, village de Suisse, /'qy. 
IIxsMsnca. 

HERENA, bourg d'Espagne, ê'qy. Essva. 

HERENCHUN , bourg d'Espagne , pmv. 
cl à 4 I- v /4 Vitorio (Alava), et à al. 
O. S. O. de Salvatierra, dans une plaine. 


Il est divisé en 3 parties : l'une se nomme 
Hcrenchun , et l'autre Aonza ou Abaunxa ; 
il n'a qu'une paroisse et a hermitages. 308 
ha bilans. 

HERENCIA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 16 I. S. E. de Tolède, el a i 4 1 . N. E. de 
Ciudad-Real ; dans une plaine , non loin de 
la rive droile de la Giguela. Il a 1 paroisse, 
1 couvent, et plusieurs fabriques de savon 
qui alimentent principalement le commerce 
de ce pays. Il s'y tient un marché par se- 
maine où l'un trouve beaucoup de denrées de 
Valence^ d'Alicante, etc. , dont s'approvi- 
sionne une grande partie de la province. 
7,936 hab. 

Le territoire est riche en grains , vins et 
huile. 

HERENCIAS (LAS), village d'Espagne, 
prov. et à 16 I. 1/3 O. de Tolède , et à 3 1 . 
S. S. O. de Talavera ; dans une plaine , à 1 I. 
du Tage. 896 hab. 

A 1/4 de I. est la montagne del Castillo, 
où l'on a trouvé quelques antiquités. 

HERENS, dixain de Suisse, canton du 
Valais. Il comprend la vallée de son nom , 
en allemand Eringer-thal , avec quelques 
communes voisines. Cette vallée s'ouvre sur 
la rive gauche du Rh&ne , un peu au-dessus 
de Sion, et s'abaisse du S. au N. , depuis le 
col d'Oren , dans les Alpes Pennines, jusqu'au- 
dessous de Brerois ; elle a 8 I. de longueur. 
La Borgne , qui l'arrose dans toute son éten- 
due, prend sa source dans les glaciers de la 
Tourmente, au col d'Oren, et y forme de 
belles cascades. Cette vallée, presqu'ignorée, 
est fertile et offre une grande variété de sites 
pittoresques. 

Le dixain renferme 8 paroisses et 6 , 3 ao 
hab., dont plus de la moitié peuple la vallée. 
Hermence en est le cbef-lieu. 

HÉRENT, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant méridional, arrond., canton et a 3/3 
de I. N. O. de Louvain, près de la route de 
cette ville a Malines. Il y a des brasseries, 
I moulin à huile el 1 genièvrerie. 3,130 hab. 

HERENTHALS, ville des Pays-Bas , prov . 
et à 61 . l/a E. d'Anvers , arrond . et à 4 I- </^ 
S. S. O. deTiimliout; chef-lieu de canton. 
Lat. N. 5 i® 10' . Long. E. a” 3 o' i 4 ” 

Sur la rive gauche de la Petite-Nètbe. Elle a 
des fabriques de draps communs, de den- 
telles , de chapeaux , d'huile , des genièvre- 
ries, des tanneries , des corroicries, des tein- 
tureries, et I RIature de coton. 3 ,ia 6 hab. 

Cette ville parait très-ancienne ; elle por- 
tait , à une époque reculée , le nom de S* . Vau- 
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dru. Ce n'eat p*(, comme le disent quel- 
ques auteurs, Ueuri i", duc de Brabant, 
qui la bidt : il ne fit que l'entourer de rem- 
parts et de fossés en laoQ, etl'érigea en ville. 

UÉRENTUOUT, village des Pa^s-Bai , 
prov. et é 6 I. E. S. E. d'Anvers , arroml. de 
Turnhout, cant. et é i I. 3/4 O. S. O. d'Hé- 
rentbals. Il ]r a des distilleries de genièvre. 
a,o 43 hab. 

UÉRÉPIAN , village de France , dèp. de 
rUèrault, arrond. et à 6 I. 3/4 N. de Bé- 
aiers, canton et ï al. S. E. de S*. Gervais, 
près de la rive droite de l'Orbe. Foires, le 17 
janvier et le mercredi après Pâques, pour 
bestiaux, moutons, viandes salées, petites 
étolTes, poterie, etc. G 43 hab. 

UERFFELINGEN, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant mérid., arrond. et è 5 I. 
de Bruxelles, cant. de Leunick-S*. -Martin. Il 
y a des brasseries. 1,4^9 hab. 

HERFOLGE, paroisse de Danemark, dans 
le diocèse et l'ile de Secland, baill. et è 7 I. 
l/a N. M. E. de Prâstoe, et à 9 I. S. O. de 
Copenhague. Elle renferme a hôpitaux et 
l'aÛaye de Valide, fondée, en 1737, par la 
reine Sophie-Madelaine. 

UERFORD, ville des États Prussiens, prov. 
de Westphalie , régence et è 5 1 . i/a S. U. de 
Minden; chef-lieu de cercle, au confluent de 
la Werre et de l’Aa. Lat. N. 5 a° 7' a 3 ". 
Long. E. fiv 18' 54"- autrefois bien 

fortifiée : elle n'a plus qu'un mur j scs rem- 
parts ont été convertis en promenades. Elle 
est divisée en vieille et nouvelle ville , et a 
un faubourg; les maisons en sont bâties â 
l'an'cieone manière de la Westphalie. On y 
remarque de grands emplacement remplis de 
ruines , des jardins et même des champs. Elle 
renferme 3 places publiques , 4 églises et 
4 écoles luthériennes , i église et 1 école cal- 
vinistes, I église catholique, 1 gymnase, 
1 grande maison de correction avec ateliers 
de travail , et diverses manufactures de tabac , 
de toile , etc. , et une grande filature de co- 
ton; le commerce y est peu important. Il y 
avait une abbaye impériale qui fut sécularisée 
en 1804. 6,438 hab. 

Le cercle contient aa,335 hab. 

UERGEST. Quelques auteurs anglais dé- 
signent tous ce nom le groupe des lies Wasu- 
ncToa, dans l'archipel de Mendana. Ou 
désigne plus particulièrement par là un petit 
groupe de rochers de l'archipel Washington, 
situé par 7° 38 ° de lat. S. et i 4 a° 38 ' de 
long. O. , et découvert en 179a par le capi- 
taine anglais Hergest. 
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IlERGNIES, village de France, dép. du 
Nord, arrond. et à a I. 3/4 N. de Valèncien- 
ncs, canton et à i 1 . 1/4 O. N. O. de Condé, 
sur la rive droite de l'Escaut. Il y a des fa- 
briques de bonneterie en laine et des brique- 
teries. a,ooo hab. Prés de ce village est une 
mine de bouille non exploitée. 

HERGUUUELA DE LA SIERRA (LA), 
bourg d'Espagne, prov. et à aa I. S. S. O. 
de Salamanque, et à 10 1. S. E. de Cissdad- 
Rodrigo , dans un pays montagneux et âpre. 
Un y recueille beaucoup de miel , mais le sol 
est peu fertile. 800 hab., dont un grand 
nombre sont muletiers. 

HÉRICOURT, bourg de France, dép. de 
la Haute-Saône, arrond. et à 6 1 . S. E. de 
Lure, et à 10 I. E. de Vesoul; sur la rive 
gauche de la Lizeue. Il y a 1 vieux château 
et plusieurs fabriqut-s de toiles peintes , de 
siamoises , de toiles , de bonneterie de coton 
et de laine, ainsi qu'une filature de coton 
mise en activité par la vapeur, des teinture- 
ries, des tanneries et des cbaawiserics. Foires 
importantes de quincaillerie , chapeaux de 
paille, bestiaux, etc., le a* jeudi de chaque 
mois. a ,334 hab. 

IIÉRIE, bourg de France, dép. de la Loire- 
Inférieure, arrond. et à 9 I. S. O. de Châ- 
teaubriant, canton et à a I. a /3 O. S. O. de 
Norl; sur la route de Nantes à Rennes. 3 , a 4 i 
habitans. 

HÉRLMONCOURT , village de France, 
dép. du Doubs, arrond. et à a I. S. S. E. de 
MonlbelUard, canton et à 1 I. a/a N. N. E. 
de Blamont. Il y a i filature de coton , des 
tanneries, des teintureries et des fabriques 
de ressorts dliorlogerie , de scies , de toume- 
broches , d'outils et de divers autres ouvrages 
en fer et eu acier. 56 i hab. 

HERING, ville du grand-duché de Hesse- 
Darmstadt, prov. de Starkenbourg , distr. de 
Dieburg, à 6 I. S. O. d'Aschafiienboiirg, et à 
4 1 . l/a E. S. E. de Darmstadt; au pied du 
mont Otxberg, sur lequel est un fort avec 
garnison, où réside le bailli. 476 hab. 

UERINGEN , ^ille des États Prussiens , 
prov. de Saxe, régence et à 17 1 . O. de 
Mersebourg, cercle et à 6 I. O. de Sanger- 
hausen ; sur la rive droite de l'Helme. Elle a 
I château. 1,870 hab. 

HERINGEN , bourg de la Uesse-Électo- 
rale , prov. de la Basse-Hesse , baill. et à a 1 . 
1/4 E. de Friedewald, et à 4 L i/a S E. de 
Rolbcnburg; sur la rive droite de.la Werra, 
sur laquelle il y a un pont. 973 hab. 

UÉRINNËS, bourg des Pays-Bas , prov. 
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tlu Brabant méridional, arroiid. et à 6 1. S. 
O. de Bruxelles, cant. et a 3 I. i/4 S. O. de 
Lennick-S^>Martin , près de U Marcq. 11 y 
a des brasseries et des genièrrertes. 3,3oo 
habitans. 

HÉRINNES, village des Pays-Bas, prov. 
de Hainaut , arrond. et à a 1 . 3/4 N. de 
Tournai, canton et à i 1. a/S O. S. O. de 
Celles; sur la rive droite de l'Escaut. 1,691 
habitans. 

HÉRI-ROÜD ou ROUD-MALAN, rivière 
de rAfghanistan , daus le Khoraçan , prov.de 
Hérat. Elle arrose la vallée dans laquelle est 
située la ville de ce nom, et se jette dans le 
Tedjend : peut être est-elle Vertus que tra- 
versa Alexandre. 

IIIÎIRISAU, bourg de Suisse, canton et à 
a I. i/a N. O. d'Appenzell, et à 1 1. 3/4 S. 
or de SC Gall. Il est, avec Trogen , le chef- 
lieu des Rhodes Extérieurs, et alterne avec 
lui comme siège du grand conseil. C'est le 
lieu le plus considérable ci le plus commer- 
çant du canton ; il possède les archives des 
Rhodes Extérieurs , ainsi que la chancellerie, 

I hospice des orphelins, i magasin à poudre, 
des fahriqiie? de mousseline line , de tissus 
de coton, etc., et plusieurs grandes maisons 
de commerce. 11 s'y tient 4 foires par an. 
6,865 hab. 11 y a de beaux points de vue, 
entr'autres aux ruines des ch&teaux de Ko- 
renberg et de Schwanberg , détruits par les 
Appenzcllots dans la guerre qu'ils soutinrent 
pour leur liberté, des promenades trèi-agréa- 
i)les,ct, à 1 I. d'Hérisau , les bains d'eau 
inincrale de Waldstadt. 

Ce bourg parait avoir été connu des Ro- 
mains, dont un croit que la tour de l'église 
est l'ouvrage. On assure que ce fut le premier 
endroit de la Suisse qui embrassa le christia* 
nisme. 

HÉRISSON , ville de France , dêp. de 
l'Allicr, arrond. et à 41- N. N. £. de 
Montluçon , et è 10 1. 1/4 0 $. O. de Mou- 
lins; cbef-licii de canton, sur l'Omance. Elle 
est ceinte de murailles en ruine, et comman- 
dée par un vieux château en partie détruit. 
Ou y fait un commerce étendu de plumes à 
écrire. Foires, les i4 février, i4 avril, 
a juin, a septembre, ao octobre et 6 décem- 
bre, pour bestiaux, i ,35o hab. 

IIERISTAL, bourg des Pays-Bas. 
lleaiTAL. 

HERJEADALEN, baerad de Suède, dans 
la partie mérid. de la préfecture d'iæmttand. 

II tire son nom de l'ilcrjc-au , qui l'arrose nu 
S. E. et SC réunit au Liusne-elf, le plus graud 


des cours d'eau du pays. Les Rolen-Moleri 
et leurs branches le couvrent à l'O. ; il est 
très-boisé, et le sol est susceptible d'une 
bonne culture, mais néglige. On élève une 
grande quantité de bestiaux qui font la riebesae 
des habitans, et il y a du gibier et du pois* 
son en abondance. La fabrication et le com- 
merce du fromage y sont très-actifs. Quoique 
ce distr. ait a 8 o 1 . de superficie, il ne con- 
tient qu'envirou 4 t^oo bab. , dispersés dans 
des villages^ dont le principal est Hede. 

HERJE-AN , rivière de Suède , préfecture 
d'Iæmtlaod , bærad d'Herjeadalcn. Elle sort 
des montagnes qui séparent ce hærad de la 
préfecture de Stora Kopparberg, coule d'abord 
vers l'E., puis au N. E., et sc jointau Liusne- 
elf, par la rive droite, un peu au-dessous du 
village de Sveg. Son cours est d'environ i5 I. 
C'est de cette rivière , ou plutôt de la vallée 
(dalcn) qu'elle arrose , que le bærad de Her- 
jeadnlcn tire son nom. 

HERKIMER, comm. des ÉUts-Uai.i , état 
de New-York, chef-lieu de comté ; sur la rive 
gauche du Mobawk, à a 8 1. O. N. O. d'Al- 
bany. Le principal village est agréablement 
situé dans une plaine. 3,o55 bab. 

Le comté de Herkimer s'étend dans la par- 
tie centrale de l'état, au S. du comté de 
S*. Lawrence, à l'O. de ceux d'Hamilton et 
de Montgomery , et à TE. de ceux de Lewis 
et d'Oneida. Il est bien cultivé et très-peuple 
vers le S. , où il est traversé par le Grand- 
Canal et par le Mobawk; il offre au N. des 
cantons incultes et inhabités. 31,017 bab. 

HERKLA ou HERK.LIA, bourgade de 
Barbarie, roy. de Tunis, sur un promon- 
toire du golfe de Hammamet, à 7 1. S. de la 
ville de ce nom et à 19 I. S. -E. do Tunis. 
Elle remplace, suivant Shaw, l'ancienne Ha- 
drumeturn qui parait avoir eu i/3 de 1. de 
circuit. Elle prit dans le vi* siècle le nom 
de Justiniana , et plus tard celui d /icracUa. 

HERLANIE, montagnes de la Turquie 
d'Europe, en Servie, sur la limite des san- 
djaks de Semendria et de Kruebuvatz , au N. 
de Boulovan. Elles appartiennent à la bran- 
che du Balkaii qui sc dirige entre le bassin 
de la Morava et celui du Timok, et ont en- 
viron 5 I. d'étendue. 

HERLEN , bourg des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond., cant. et à 4 1- £• 

de Macslricbt. 3,4oo bab. 

HERLIES, viLlagede Fiance, dép. du Nord, 
arrond. cl a 3 1. i/a O. S. O. de Lille , cant. 
ctà 1 1. 1/3 N. N. E. dcLa Basséc. 1,060 bab. 
liERLlNGHUNÜRA ou ERLINGIIUN- 
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I>RA , hær;ul de Suède, dans U partie rjccid. 
tltî la préfecture de Stockholm. On y remar- 
que le cbaleau royal de Rosersberg. 

HERLISIIËIM, village de France, dép. 
du Bas-Rhin , arrond. et à 4 !• i/^ N. N. k. 
de Strasbourg, catit. et à i 1. i 4 S. R. de 
Biscliwciller; sur la rive droite de la Zorn. 
1 ,94^ hab. 

HKRLISHEIM, ville de France, dép. du 
llaut'Rbin , arrond. et à i I. i/q S. de Col- 
mar, caol. et à I 1. i/a S. S. E. de Wintzen- 
heim , sur la Laucli. 11 y a une manufacture 
de draps et de ratines. t,a6o hab. 

HEBI.UFSHOL711, paroisse de Danemark, 
dans le diocèse et l'ile de Secland, baill. 
de Sorbe , près et au N. de Nestved , à 9 I. E. 
S. E. de Corsbr. Elle a une académie, fondée, 
en i5G5, par le grand-amiral Herlof-Trolle. 

HERM , petite ville de la Manche . à 1 I. E. 
de Guemesey , dont elle est séparée par le 
Petit-Russel , et à 1 I. iJ4 N. O. de File de 
Sercq, dont le Grand-Ritssel la sépare. Lat. 
N. 49" Long. O. 4° 49' * environ 

1/3 1. de longueur et 1^4 ^ largeur. 11 

va deux fanaux, Tun au N. , Taulrc au S. 
Elle est environnée d'un grand nombre de 
rochers , surtout au N. O. ; près et au S. O. 
de son extrémité méridionale est 1a petite 
lie de Jethmi. Elle appartient aux Anglais. 

HER'MAGOR (S* ), bourg du roy. d’Illy- 
rie, gouv. de Laybach , cercle et à 8 1. 1/4 
0> de Villach, et à 34 1. N. N. O. de Trieste; 
sur la rive droite du Gostringbacb. Le terri- 
toire renferme des mines de cuivre. 

HERMALLE, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à a 1. 1/4 N . E. de Liège, cant. de 
Glons, sur U rive gauche de laMeiise. ^4^^*^* 

HËRMALLE^US-HU Y, village des Pays- 
Bas, prov. ci à 4 L O. S. O. de Liège, arrond. 
et à 3 1. de lluy , cant. de Nandrin , sur la 
rive droite de la Meuse. 5^0 hab. 

HERMANGE, village de Suisse, cant. et 
ù 3 1. 1/3 N. E. de Genève, et à 1 I. O. S. O. 
lie Douvainc; sur une hauteur, prés du lac 
de Genève et vers l'embouchure de la petite 
rivière de son nom qui sépare le territoire 
suisse des États Sinias. 11 y existe une tour 
bAtie par les Romains. 38o hab. 

C'était autrefois une petite ville ceinte d'un 
mur flanqué de tours qui fut détruite à la fin 
du IV* siècle par les Bourguignons ; rebâtie 
par Herroangarde, reine de Bourgogne, elle 
fut brûlée et démolie par les Bernois dans le 
XVI* siècle. 

IIERMANE , hameau des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg , arrond. et à 5 1. i/4 de 



Marche, canton et à i/a I. de Durbiiy. 

HEKMANLl, ville de la Turquie d'Eu- 
rope. yoy‘. HiaMXMLf. 

HERMANOS ( I.OS ), groupe d'ilols, dans 
les Mes sous le Vent, près de la cûte sept, de 
la Colombie , au S. E. de File Blanqtiilla , et 
à 16 1. N. de Fexlrémité occid. de la Mar- 
guerite. I^t. N. Il® 4^ • Long. O. 66° 4^ ■ 

ilERMANOS (DOS), deux petites Mes do 
Farchipel des Philippines , près de la cèle 
occid. de File Liiçon, par i5® 4^' de lat. N. 
et 116® 5a' de long. E. 

HERMA^OV^KA, bourg do Russie, en 
Europe, yojr. GeaMAaovxA. 

IIERMANSTADT, en bohémien, Herz- 
manniestecz ou Herzman^Miestêctz , ville de 
Bohème, cercle et à i 1. i/a O. deChrudim, 
et à 4 F 1/3 E. do C.zaslau , sur la rivedroite 
de la Chrudiiuka. Elle est bien bâtie, et pos- 
sède I château , 1 paroisse de décanat, 1 cou- 
vent de capucins , i grande école , 1 biblio- 
thèque et I manège. Elle a scs propres ma- 
gistrats et une juridiction qui s'étend sur la 
b.inlieue. Eab. Il y a dans les environs 

des carrières de marbre et de gypse. 

HERMANSTADT, en hongrnis Stehen- 
Szeke, siège de Transylvanie, dans le pays des 
Saxons ; borné au N. par le siège de Reiu- 
markl et par les comilats de Weissenbourg- 
Inferieur et de Weissenbourg • Supérieur ; 
à FE. , par le siège de I^escbkirch et le 
district de Fogaras) au S., par la Vala- 
chie et le comitat de Weissenbourg-lnfé- 
rieur ; â FO., par ce dernier comitat. 11 a 
1 4 L de long de FE. N. E. à FO. S. Oi, sur 
Il 1. dans sa plus grande largeur j la super- 
6cie est de 133 1. C'est un pays montagneux 
traversé par 1a chaîne des Karpathes. La 
plaine la plus remarquable est celle où se 
trouve la ville d'Hermanstadt , au N. : elle 
est élevée de 13 à i,3oo pieds au-dessus du 
niveau de la mer. Cotte contrée appartient 
au bassin de l'Aluta, aflluent du Danube; 
elle est traversée dans sa. partie orientale par 
cette rivière, quiy reçoit le liartbacb , grossi 
lui-même des eaux du Zibin et du Soden- 
bach. La température y est très-variée ; on y 
récolte des grains et du vin, et on y élève 
beaucoup de bestiaux ci d'abeilles. Les fo- 
rêts sont considérables, et leur exploitation 
enrichit le pays. 3^,313 hab. , la plupart 
d'origine allemande. Le chef-lieu porte le 
même nom. 

HERM ANSTADT ou UERMANNSTADT , 
en bongrais Nagy^Szehen , en valaque Szi~ 
biu, CiBiMOit, ville deTranaylvauio , au pays. 
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de* Saxons , chef-lieu du siège de son nom , 
à a6 I. S. S. E. de RIausenbourg et à a 5 I. 
O. de Kronstadt. Lat. N. 45 ° 4 ?* 4 " • ^°"R- 
Ë. 31 ° 4 ^' 58 ". Elle est dans une belle 
plaine fertile et traversée par le Zibin , qui 
s'y divise en deux bras et va se réunir à 
l'Harlbach un peu au-dessous de cette ville, 
llermanstadt a un évêque grec , un commis- 
saire royal supérieur de l'université nationale 
des Saxons et un bureau des dnances. L'as- 
pect de cette ville est beau , surtout en sor- 
tant des montagnes de la Valachie. Elle est 
divisée en haute et basse : la première partie 
est bitie sur une petite colline où était l'an- 
cienne citadelle , et séparée de l'autre par 
une plaine appelée le Stuedterau. Cette 
ville a 3 faubourgs et est entourée d'une dou- 
ble muraille percée de 5 portes et précédée 
d'un fossé ; la plupart des rues en sont étroi- 
tes , tortueuses et -non pavées : la place prin- 
cipale est vaste , régulière et décorée d'une 
assex belle statue et d'une belle fontaine. Les 
maisons sont en partie d'architecture gothi- 
que. Les édifices les plus remarquables sont 
le palais BruLental , qui contient une biblio- 
thèque de iS,ooo vol.; les casernes, l'hos- 
pice des orphelins et le couvent des moines 
catholiques. Il y a 4 églises luthériennes , i 
réformée , 3 catholiques, i chapelle grecque, 
1 hâpital militaire , t grande maison de cor- 
rection , et I théâtre. Les luthériens y ont 
un gymnase portant le titre d'université; les 
catholiques et les Valaques y possèdent aussi 
des étahlissemens d'instruction , et il y a une 
galerie de tableaux au musée national. Her- 
manstadt renferme des manufactures de draps, 
de couvertures de laine , de chapeaux fins , 
de sublimé corrosif, dont les produits s'ex- 
pédient jusqu’en Turquie; des tanneries, i 
papeterie, i fabrique de poudre à canon et 
des martinets pour le cuivre. Il y a un en- 
trepôt des cotons macédoniens , et le com- 
merce y est assex considérable. Il s'y tient 
3 grands marchés par an. i 8 , 3 i 3 hab. Les 
Saxons y sont les plut nombreux. 

Cette ville tire son nom de Hermann , chef 
des Saxons, qui conquit la Transylvanie; 
elle était plus fiorissante qu'aujourd'hui lors- 
qu'elle était capitale de cet état. 

HERMÂNY, village de Hongrie, cercle 
au-delà du Danube , comitat d'Eisenbourg , 
marche de Szombathely , à i I. S. E. de 
Steinamanger et à 9 I. 3/4 E. N. E. de 
Furstciifeld. Il y a des eaux minérales. 

HERMAS ou ilERMUS, rivière de la Tur- 
quie d'Asie, f'oj-, Alhosti. 


HERMBACH , bourg des États Prussiens , 
prov. du Bas-Rhin, régence et à 7 1 . E.S. E. 
d'Aix-la-Chapelle , cercle et à i I. 3/4 N. de 
Gemünd , sur la rive droite de la Roer. il y 
a I château et des mines de fer dans les en- 
virons. 730 hab. 

HERMEDES , bourg d'Espagne , prov. et 
à S I. E;^ de Palencia, et à i 1 . 3/4 S. de 
ValtaAas ; au pied d'une montagne. 4 ^^ 
habitans. 

HERMÉE , village des Pays-Bas , prov. , 
arrond. et à 3 1 . N. N. E. de Liège, cant. 
et à I I. do Glons. 608 hab. 

HERMENAÜLT (L’), bourg de France, 
dép. de la Vendée, arrond. et à 3 I. N. O. 
de Fontenay-lc-Comte , et à 10 I. S. E. de 
Bourbon- Vendée; chef-lieu de canton. Foi- 
res, les 4 mai et 38 octobre , pour bestiaux 
et chevaux. 800 hab. 

HERMENCE ou HÉREMENCE , village 
de Suisse, cant. du Valais, chef-lieu du di- 
zain d'Herens; à 3 I. S. S. E. de Sion , prés 
de la rive gauche de la Borgne. 974 liab. , 
qui portent à Sion leurs fruits et d'autres 
denrées . 

HERMEND, rivière de l'Afghanistan, f'qy. 
Helhsrd. 

HERMENT , ville de France , dép. du 
Puy-de-Dôme, arrond. et à 9 I. O. de Cler- 
mont-Ferrand ; chef-lieu de canton , près 
de la Sioule. Il s'y lient 16 foires, les 17 jan- 
vier, 5 février, 6 et 17 mai, 18 juin, igjuil- 
let , 3 août, 18 et 39 octobre , 19 novembre, 
et 33 décembre, le dernier mardi de carna- 
val, le 1°' jeudi de carême, le mercredi 
avant la mi-caréme, le lundi de Quasimodo, 
et le i*v jeudi de septembre, pour bestiaux, 
chevaux, mulets, moutons, grains, chan- 
vre , fil , charbon de bois et de terre , etc. ; 
la plupart de cet foires ont été établies pour 
l'approvisionnement des montagnes voisi- 
nes et de la partie la plus rapprochée des 
département de la Nièvre et de l'Ailier. 700 
habitant. 

Herment était une baronnie qui appartint 
en dernier lieu à la maison de Rohan-Soubise. 

. UERMERSWEILLER, village de France, 
dép. du Bas-Rhin, arrond. et à 3 I. a /3 S. 
S. E. de Weissenbourg , cant. et à a I. 1 4 
O. N. O. deScItz. On trouve, au pied d'une 
colline, entre ce village et celui de Lamperls- 
loch, des sources qui donnent du bitume que 
les paysans emploient à dilférens usages. 318 
habitans. 

HERMESKEIL, bourg des Étals Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin, régence, cercle et à S I. 


Digiti. 



H E R M 


H E R N 


i/a S. E. de Trèret. 700 h«b. On roit près 
(le là les ruines du fort de Grimburg. 

HERMETON-SÜR-BIERT, tüUge des 
Pays-Bas, prov. , arrond. et à 6 I. 3/4 de 
Namur, eant. et à 3 I. 1/4 de Fosses. 11 y a 
une forge è martinets. 347 hab. 

HERMETON- SUR -MEUSE, rillage des 
Pays-Bas, pror. et à 8 I. de Namur, arrond. 
et à a I. 3/4 de Dinant, cant. et à 3 1. 1/4 
de Florennes. aS4 bab. 

UERMIES, Tillage de France, dép. du Pas- 
de-Calais, arrond. et à 6 1. 1/4 S. E. d'Arras, 
cant. et è I I. N. E. de Beiiincourt. a, 046 
habitans. 

HERMINE (S*".), bourg de France, dép. 
de la Vendée, arrond. et à 4 I- N. O. de 
Fonlenay-le-Comte, et à 7 I. S. E. de Bour- 
bon-Vendée ; cbef-lieu (le canton. Il y a 
plusieurs tisserandcries. Foires, les ag août 
et I” décembre , pour bestiaua. i,55i hab. 

HERMITAGE ( L'), coteau de France, 
dép. de la Dréme, arrond. et à 4 I- N. de 
Valence, cant. et à i/a I. N. de Tain; sur 
la rive gauche du Rb(îne. On -y récolte un 
vin rouge de première qualité trés-estimé. 
On voit encore au sommet de ce coteau la 
chapelle de l'ancien hermitage, qui lui a 
laissé son nom. 

HERMITAGE ( L' ) , village de France , 
dép. d'Ille-et-Vilaine , arrond. et à a. I. 1/4 
O. N. O. de Rennes, cant. et à i 1. i/a N. 
N. E. de Mordelles. Foire, le mardi après 
la Fête-Dieu, pour bestiaux , quincaillerie, 
instrument de labour et grosses étoflTes de 
laine. 44^ 

UERMITAGE, baie snr la cAte mérid. de 
nie de Terre-Neuve, à l'O. de la baie For- 
tune. Lat. N. 47° 3o'. Long. O. 58° ao'. 

UERMITE ( Iles de L' > , groupe de 
petites Iles , sur la limite du Grand-Océan 
et de l'Atlantique , près de la cAte S. de la 
terre de Feu, à l'extrémité mérid. de l'Amé- 
rique. Lat. S. ( an cap llom , qui termine 
la plus considérable d'entr'elles ) , 55° 58' 
îo' . Long. O. 69° 4»’ 3o". La baie S'. Fran- 
cis pénétre dans la partie méridionale. Ces 
Iles sont très-froides et désertes. Elles doi- 
vent leur nom à Jacob Hermite CIcrk , hol- 
landais , qui les vit en i6a4. 

UERMITES ( LES ), petit groupe d'iles dn 
Grand-Océan équinoxial, au N. O. des iles 
de l'Amirauté. Lat. S. 1° >8' $0". Long. E. 

•4»° 47' ao". 

HERMITES ( NOTRE-DAME- DES ), 
bourg de Suisse, EiatianxLH. 

HERMOGÈNES (S‘.), ile du Grand-Océan 
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boréal , sur la cAte mérid. de la Russie amé- 
ricaine , au N. E. de l'ile Kodiak, par 58° 
i3' de lat. N. et i53° a3' de long. O. Elle a 
environ a I. l/a de long sur 1 l. i/a de large. 
Cette ile , découverte par Béring , a été visi- 
tée par Cook. 

HERMONTIS, ville ruinée d'Égypte, yojr. 

AaMxav. 

HERMON VILLE , village de France , dép. 
de la Marne, arrond. et k a 1. 3,4 N. O. de 
Reims, cant. et à 3 I. a/3 E. N. E. de Fîmes. 
Foires, les ai avril, 8 septembre et a4 dé- 
cembre , pour bestiaux , moutons , instru- 
mens aratoires, etc. i,oao hab. Il y a une 
source minérale (jui sort du sommet de la 
montagne d'Hermonville. On exploite aux en- 
virons une carrière de pierre de taille très- 
dure et d'un grain fin. 

HERMOPOLIS, ancienne ville de la 
Moyenne-Égypte , dont on trouve des ruines 
au village d'Achmounein. On la surnommait 
magna, pour la distinguer d' Hermopolû 
parva, remplacée aujourd'hui par Daman- 
hour, dans la Basse-Égypte. 

HERMOSELLOS, bourg d'Espagne, prov. 
et à 7 I. 3/4 E. S. E. de Leon, et à 5 I. S. 
O. d'Almanxa. Il est défendu par un chèteau- 
fort. 

HERMOSILLA, bourg d'Espagne , prov. 
et à 7 I. 1/3 N. E. deBurgos, et è 3 I. 1/4 
N. de Brivies(»; sur l'Orca. 177 hab. 

HERMSDORF, village de Bohème , cercle 
et è 13 1. 1/4 N- R- de Runiggratx , et à 8 I. 
N. O. de Glati. Il y a des fabriques de toile 
et d'étofiès de laine. aSo maisons. 

HERMSDORF, village des États Prussiens , 
prov. de Silésie, régence et è ii 1. 1/3 S. O. 
de Liegoitx, cercle et è 3/4 de I. S. S. O. 
d'Uirschberg; au pied du mont Kynast. Il y 
a un château qui contient une bibliothèque 
considérable et une galerie de tableaux. On 
trouve dans les environs de belles blanchis- 
series et une mine de houille. 

HERMUA, bourg d'Espagne. Eusux. 

HERMUS , rivière de la Turquie d'Asie. 
yay. SxaxaxT. 

HERNAD ou HERNATH, rivière de Hon- 
grie, qui pr(md ta source dans un rameau des 
Karpathes, sur la limite occid. du comitat de 
Zips, dont elle traverse la partie méridionale, 
entre dans celui de Saros , se rend bientAt 
dans celui d'Abauj , qu'elle parcourt dans 
toute sa longueur , et te joint à la Theiss , 
par la rive droite , sur la limite des comitats 
de Zemplin et de Bortod , après un cours 
d'environ 5o I . , dans deux directions , d'a- 
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bord de l'O. à TE., ensuite du N. au S. Kas* 
cliati est ia seule ville qu'elle arrose. Elle reçoit 
|>ar sa droite la Gùlliiiczet le Sajô , et par sa 
gauche la Tareza et l'Usva. Dans la parlie 
inférieure de son cours, cette rivière se di« 
vise en deux bras qui forment une ilc consi- 
itcrable. 

HERNANI, ville d'Espagné , prov. et à 
I . I. l/a S. de Sébastien ( Guipuscoa) , et 
à a I. 3/4 N. E. de Tolosa ; sur le penchant 
de la montagne Barbara, près de TUru- 
mea. Lat. N. 43 *’ i 5 ' 17''. Elle a 4 faubourgs, 
des rues droites et bien pavées , et des mai- 
sons assez bien bAties : la maison-dc-ville et 
1 église paroissiale sont d^une belle architec- 
ture. Elle renferme 1 couvent de femmes , 

I hôpital , plusieurs fontaines et des prome- 
nades. Il en part des barques chargées de 
1er , de bois et de rames , pour les ports de 

Sébastien et du Passage. Les femmes Blcnt 
beaucoup de lin , et les hommes sont agricul- 
teurs ou travaillent dans les forges situées 
aux environs de cette ville. Patrie du capi- 
toline Jean de Urbiela , qui , à la bataille de 
Pavic, Rt prisonnier François 1*'. Celte ville 
est une de celles où se tiennent les assem- 
blées de 1 a province de Guipuscoa, dans les- 
quelles elle occupe le 17* rang, a , 555 bab. 

Les environs sont très-fertiles, et les mon- 
tagnes bien boisées et remplies de gibier. 

llER?iE , paroisse d’Angleterre , comté de 
Kent, latbe de S^. Augustine , bundred de 
lïtcangate ; à 3 1 . N. N. E. de Cantorbérj^ , 
prés de la mer du Nord. On y remarque une 
ancienne église très-vaste. 1,675 hab. 

IIERNEN, village des Pays-Bas, pror. de 
Gucldrc, à 7 1 . 1/4 d’Arnbem, arrond. et à 
3 1 . 1/3 de Nimègue , cant. et à il. de Wy- 
chem. 600 hab. 

UERNHUT, ville du roy. de Saxe, f^oyez 

lleaaNiivT. 

HERNIN (S^) , village de France, dép. 
du Finistère, arrond. et à 7 1 . i /3 Ë. de 
Châteaulin, cant. et à il. 3/4 S. O. de Car- 
liaix. 1 , 31 1 bab. 

HERNIO, haute montagne d’Espagne, 
prov. et à 4 h 1/3 S. O. de Sebastien 
(Guipuscoa), et à 1 1 . N. N. O. de Tolosa. 

II y a au sommet un licrmilage, et au-des- 
sous une source minérale froide renommée 
pour la guérison des maladies cutanées. Cette 
montagne est bien boisée, et abonde eu ex- 
celluiis pAturages. 

I 1 ER^ 0 EN , lie de Suède, préfecture de 
Wcster-Norrland , dans le golfe de Botnie, 
sur la cOtc d'Angcrmanic, à l'embouchure de 


i'Angennan-elf. Elle a environ 3 1 . de long 
sur 1 1 . 1/3 de lai^e, et n'e»t séparée du 
continent, à 1 * 0 ., que par un-étroit passage 
sur lequel est U ville d'Hernœsand. 

IlERNOESAND, ville de Suède , chef-lieu 
de la préfecture de Wester-Norriand et du 
hxrad d’Angermanic ; siège d’un évêché, sur 
la cùlc occid. de l’ile Hernœn , dans le golfe 
de Botnie , à l’embouchure de l’Aogerman- 
elf; à 83 1 . N. de Stockholm. Lat. N. 63 * 
38 ' o''. Long. E. i 5 ° 33 ' o". Elle est assez 
régulièrement bâtie, et possède 1 église, 1 
collège, I imprimerie qui a des caractères 
lapons , I jardin botanique , et des fabriques 
d*cau-de-vie de grains, d’huile de graine, et 
de tuile. 11 y a un chantier de construction 
pour navires marchands ; la pêche et la navi- 
gation y sont très-actives. Le port , situé en- 
tre nie et 1a terre ferme, est un des meil- 
leurs de 1 a Suède , et le commerce y est con- 
sidérable. Les exportations consistent en 
toile, goudron, pluches, lin, fourrures, 
beurre et comestibles, et les importations en 
tel, blé, vin, articles manufacturés, etc. 
Les Russes ont dévasté et brûlé celte ville en 
partie dans les années 1710, 1714 et 1731. 
Pop. : 1,845 hab. 

HERN S>.HUB£RT, village des Payi- 
Ba.s , prov. de Limbourg, à 4 Maes- 

triebt, arrond. et à 3 1. 1/3 d'Hasselt, 
cant. et à 3 1. 3/4 de Looz. 335 hab. 

ilERNSTADT, ville des États Prussiens. 
yoy. HsaavsTADT. 

HERO (NORTU et SOUTH), deux Iles 
des Élats-Unis , dans le lac Champlain , élat 
de Vermont, comté de Grande-ile. Soutb- 
Hcro ou Hcro méridional, la plus grande, a 
4 1. 1/4 àe long, est très-fertile en grains, 
et renferme une carrière de marbre gris-bien 
et 8a6 hab.; North-Uero est peu importante, 
et ne contient guère qu’une centaine d'habi- 
tans. 

IIEROLDSBERG , bourg de Bavière , cer- 
cle de la Rezat, présidial et à a 1. 1/3 E. 
S. E. d'Erlangen , et à a 1, 3/4 N. N. E. de 
Nuremberg. 11 y a 4 châteaux et 90 mai- 
sons. 

HERON , petit groupe d’iles des États- 
Unis, état d’Alabama, dans le golfe du Mexi- 
que, un peu au S. de l'entrée de 1 a baie 
Mobile. Lat. N. 3 o® la'. Long. O. 90® 17'. 

HÉRON , bourg des Pays-Bas , prov. de 
Liège, arrond. età a 1. 0 . N. O. de Huy ; chef 
lieu de canton, à 4 h i /4 Namtir- 

80 3 hab. 

HERPEN, village des Pays-Bas, pror. du 
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Brabant sept,, arrond. et à 6 1. £. N. E. de 
Bols-lc-Duc, et à I I. i/a O. de Grave. i,4o5 
habitans. 

HERPT, village des Pays-Bas, prov, du 
Brabant sept., arrond. et à a l. i/4 de Bois-lc* 
Duc, caiit. et à i/4 de I. d'ileusden. SQShab. 

IIERQUEGII^S , village des Pays-Bas, 
prov. de Hainaut , arrond. cl à 3 1. 3/4 de 
Totirnai , cant. et à 3/4 de 1. de Frasnes. 
Co5 hab. 

HËRRADON (EL), bourg d'Espagne, prov. 
et à 3 1. i/u S. Ë.'d'AviU , et à i5 1. O. de 
Madrid; dans un pays roontuoux, près de la 
rive gauche du Gasnatas, sur lequel il y a un 
pont. 385 hab. 

UERRADURA, havre du Chili, distr. et 
à 9 I. N. O. de Quillota, et à a4 L N. O. de 
Santiago , entre rembouebure de la Ligua et 
celle de rAconcagtia. 

HERRADURA , ch&teau et port d'Espagne, 
prov. de Grenade, à 4 4 Molril 

et à ^ 1. E. de Velcz-Malaga , sur la Médi- 
terranée. Une flotte de galères, sons le corn- 
manderaent de don Juan de Mendoça , y périt 
en i56a. 

HERRADURA (POINTE DE LA), eap 
et port du Guatemala, état de Costa-Rica , 
sur le Grand-Océan équinoxial, à rextremité 
S. E. de la baie de Salinas , par 9° 36' de 
lat. N. et 86® 4®^ de long. O. 

HERRAMELLURI , bourg d*Espagnc , 
prov. et à 11 I. 1/4 O. de Logrono(Burgos), 
et à a 1. 1/4 N. O. de S^®. Domingo de la 
Calzada; dans une plaine, près du Tiron. 
Il y a un hôpital. 1,188 hab. 

HERRAN, bourg d'Espagne, prov. de 
Bnrgos , vallée de Tubalina , à 4 b </3 N. N. 
0. de Pancorbo et à 4 b i/^ O. N. O. de 
Miranda; sur la rive droite de la rivière de 
son nom , qui , non loin de là , va se réunir à 
l'Èbre. 91 hab. 

HERRENALB, bourg de Wurtemberg, 
cercledcla Forét*Noirc,baill. dcNeuenbiirg; 
à 6 b S. de CarUruhe et à la b O. de Stutt- 
gart, sur l'Alb. Il y avait, avant la réforma- 
tion , une abbaye de Tordre de Cileaux. a33 
habitans. 

HERRENBERG, ville de Wurtemberg, 
cercle de la Forêt-Noire, chef-lieu de bail- 
liage, à 6 1. l/a N. O. de Reutlingen et à 
6 I. l/a S. O. de Stuttgart; siège d'un déca- 
nat. Elle est dominée par un vieux château , 
et possède i église collégiale, 1 hôpital, et 
des fabriques de lainages. 1.968 bab. 11 y a 
dans les environs des carrières de gypse , de 
marbre et d'albàtrc. 


Le bailliage contient 31,701 hab. 

HERRENBREITUNGEN, bourg de la 
Hcsse-Électoralc , prov. de Fulde, cercle, 
juridiction' et à i b i/a O. N. O. de Schmal- 
kalden, et à 5 b S. d'Eisenach. 11 a 1 châ- 
teau et a églises. Il s'y tient 3 marchés par 
an. 713 bab. On cultive beaucoup de tabac 
aux environs. 

HERRKNGIERSDORF, village de Bavière, 
cercle de la Regen , présidial et à al. i/a O. 
de PfafTciiberg, et à 5 I. 3/4 S. de Ratisbonne. 
Il y a 1 brasserie, 1 distillerie de grains , et 

I briqueterie. 39 maisons. 

HERRENGRUND, en liongrais Urvolgy ^ 

en slave Panskn-DoUna , village de Hongrie, 
comitat de Sohl , marche d'Altsohl, à 5 1 . N. 
E. de KremniU et à 8 b N. de Brezno-Banya. 

II est célèbre par ses mines de cuivre , qui 
sont exploitées avec grand avantage, et où 
Ton a adopté depuis long-temps Tusage de 
rassembler, en divers points de la mine, les 
eaux qui se chargent journellement de sulfate 
de cuivre , et que Ton fait décomposer sur 
de vieilles ferrailles. 

HERRENUUT, ville du roy.de Saxe. 
HcRaanuT. 

HERRËRA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 19 b O. de Caccres (Estrémadure), et à 
17 b i/a O. S. O. de Coria ; sur un coteau, 
à 1/4 de 1 . S. du Tage, où il y a un bac , et 
sur 1 a frontière du Portugal. 936 hab. , qui 
parlent portugais. 

HKRRERA DE DUERO , bourg d'Espagne, 
prov. de Valladolid , à 8 I. a /3 N. E. de 
Carrion et à 6 1 . 3/4 E. N. E. de Sablana ; 
.dans une plaine, pres de la rive gauche du 
Dticro. 60 bab. 

HERRERA DEL DUQUE, Lkuciava , 
bourg d'Espagne , prov. et à 37 1 . i /3 E. de 
Dadajoz (Estrémadure), et à 10 b 3/4 B)- de 
Villanueva; dans une vallée, au pied d'une 
colline couverte de vignes qui donnent un 
des meilleurs vins de l'Espagne. U a 1 cou- 
vent et 1 hôpital. 3,697 

HERRERA DE RIO PISUERGA, bourg 
d'Espagne, prov. et à i 3 1 . N. O. de Bur- 
gos , et à 8 l. N. N. 0 . de Caslroxeriz ; sur 
une colline fertile , près de la Pisuerga, sur 
laquelle il y a un pont en pierre de i 3 ar- 
ches. il est bien bâti, et a 1 église parois- 
siale très-grande et très-belle , I couvent, et 
I palais. On y fabrique de la toile et du linge 
de table , et il y a 4 tanneries. Commerce de 
grains avec les LabiUns des montagnes de 
Reynosa et de Santander. 987 hab. 

HERRERA DE VAL DE CANAS, bourg 
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irEspagnc , prov. et à 5 1. 3/4 E. N. E. de 
PalcDcia, et il 3 i. i/3 E. de Torquemada ; 
dam une plaine, sur la route de Valladolid 
à Burgos. Il a 1 paroiase et 1 bennitage. 58o 
liabitam. 

HERREROS (VILLA SUR DE), bourg 
d'Eapagne, pror. et à 4 L i/a R- S. E. de 
Durgoa , et 3 5 I. S. S. O. de Bririeaca. 

HERREROS DE SUSO, bourg d'Espagne, 
protr. et à 8 I. 1/3 N. O. d'Avila , et i i3 1. 
3/4 E. S. E. de Salamanque ; dana une gorge. 
365 bab. 

HERRESTA, bsrad de SuMe, dana la 
partie S. E. de la préfecture de Malmaebua. 
Yatad en est le lieu principal. 

HERRIEDEN , ville de Bavière , cercle de 
la Rexat, cbcflieu de préaidial et aiège d'une 
chambre Bacale, à i I. 3/4 S. O. d'Anspacb 
et agi. 1/3 O. S. O. de Nuremberg; aur la rive 
gaucbc de l'AlUnubl , au pied du Martinaberg. 
Elle a I faubourg , et est entourée de murs 
et de foaaéa; il jr a 3 églises, t maison 'de 
charité, i brasserie, i blancbisaerie , 1 tui- 
lerie et I four à plâtre, goo bab. 

Cette ville a'eat formée autour d'un cou- 
vent de bénédictins qui fut fondé par Charle- 
magne. En 1 3o6 , l'empereur Louis v s'en 
empara et la détruisit; elle fut rebâtie, et 
incendiée en i45o et i49u. Le duc Bernard 
de AVcimar, chef des armées protestantes 
en Allemagne, la prit en i638. 

Le présidial contient 9,794 bab. 

UERRIN , bourg d'Espagne , prov. et à 
' 10 I. N. O. dePalencia, et à 4 I. 3/4 O. S. O. 
de Carrion de los Condes ; au pied d'un petit 
coteau , et a l'O. d’uue hauteur où fut un 
château-fort du tempsdes Maures. Cet endroit, 
qu'on nomme encore El-Castillo , est percé 
d'un grand nombre de caves où les habitans 
renferment leur récolte de vin. On prépare 
dans ce bourg beaucoup de laine que l'on 
envoie ensuite aux fabriques de Palencia , 
Frecbilla, etc. 61 a hab. 

HERRMANNSEIFEN , village de Bohême, 
cercle de Bidscliow, à g I. N. de Koniggratx 
et à g I. 3/4 N. N. E. de Neu-Bidschow. On 
y lait un grand commerce de toile , et il y a 
des blanchisseries et des teintureries. 343 
maisons. 

HERRMANSBURG , village du my. de 
Hanovre, gouv. et principauté de Lùnebourg, 
chef-lieu d'un bail!, prévôtal ; sur l'Oertxe , 
à 5 I. N. de Celle et à 1 1 I. 1/3 S. S. O. de 
Lunebourg. 

Le bailliage contient 5,643 hab. 

UEBRNALS, village de l'archiduclié 


d'Autriche, pays au-dessous de l'Ens , cer- 
cle inférieur du Wiener-wald , à 3/4 de I. N. 
de Vienne et â a I. 1/4 S. de Klostemen- 
burg. Il y a une institution impériale pour 
les filles des officiers sans fortune , et plu- 
sieurs fabriques de papiers de tenture. 3 , 41 5 
habitans. 

Près de ce village est une montagne appe- 
lée le Calvaire sur laquelle est une église 
qu'on va visiter en pèlerinage. Le territoire 
fournit de l'argile excellente pour la poterie. 

HERRNBAUMGARTEN, bourg de l'ar- 
chiduché d'Autriche , pays au-dessous de 
l'Ens , cercle inférieur du Manhartsberg ; â 
il. l/a S. O. de Feldsberg et à 3 I. 3/4 N. 
de Zistersdorf , près de la source du Grot- 
bach. a5o maisons. On cultive beaucoup de 
vignes dans les environs. 

HERRNHUT ou HERRNUUTH, ville do 
roy. de Saxe, cercle de Lusace, â 4 1- 

N. O. de Zittan et à 6 I. S. E. de Bautxen; 
siège de la direction de la secte des frères 
moraves. On y remarque la maison où se 
tient l'assemblée de ces sectaires , l'observa- 
toire , ainsi que le cimetière , situés sur une 
montagne voisine. Il y a un grand nombre de 
manufactures de toiles et de tissus de coton, 
de bas , d'outils de cuivre , d'ouvrages eu 
bronze et en acier , de chapeaux, de tabac, etc. 
i,5oo hab. 

Les premiers fondemensde cette ville furent 
jetés en 1733 par le comte Zuigendorf, lors- 
que deux couteliers' originaires de. Moravie 
donnèrent naissance à la secte des frères 
moraves ou frères de l'unité, que l'on nomme 
aussi Herrnhuts , du nom de cette ville , qui 
a été bâtie pour eux. 

HERRNSHEIM , bourg du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt , pror. du Rhin , cant. 
de Pfeddersbeira , â i I. N. O. de Worms et 
â 8 1. 3/4 S. de Mayence ; non loin du Rhin. 
11 y a un beau château. t,33i hab. 

HERRNSK.RETSCHEN , village de Bo- 
hème , cercle et à 8 1. 3/4 N. N. E. de Leit- 
mcritz, et à i5 I. N. O. d'Iung-BunzIau , sur 
la rive droite de l'Elbe. Il y a un péage sur 
la rivière et un entrepôt de bois , dont il se 
fait un grand commerce. 

HERRNSTADT , ville des États Prussien, 
prov. de Silésie, régence et à 13 1. N. N. 

O. de Breslau, cercle et à 6 1. N. de Woh- 
lau ; sur U rive droite du Bartsch , dans une 
plaine fertile. Elle a s château , 3 églises lu- 
thériennes , 1 chapelle catholique , et s bè- 
pital. On y fabrique du drap, des tissus de 
coton et des rubans. Il s'y tient chaque se- 
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maine de< marcbii , pour fil et beitiauz. 
1,870 bib. 

HERBUMBLAR (EL), bourg d'Eipagne, 
proT. et à ai 1 . S. E. de Cuenca , et à 8 I. 
N. de Jorquera ; sur un terrain montueux, 
prés du Gabriel. 4^6 bab. 

HERRY, bourg de France, dép. du Cher, 
arrond. et à 3 1 . i/a S. S. E. de Sancerre , 
cant. et b 1 I. 3/4 N. N. E. de Sancergues , 
près de la rire gaucbe de la Loire. Il y a un 
beau cbèteau. i, 5 oo bab. Le pays produit 
beaucoup de blé et de fourrages. 

HEBSBRCCK , rille de Bavière, cercle de 
la Rezat, cbef-lieu de présidial et siège d'une 
cbambre fiscale; à 5 1 . E. N. E. de Kurem- 
berg , sur la rive droite de la Pegnilz. Elle 
est murée, et renferme a églises, 1 bdpital , 

I fabrique d'amidon , et de grandes brasse- 
ries. i, 5 oo bab On eultive beaucoup de bon- 
blon dans les environs. 

Le présidial contient a,g8i bab. 

HERSCHBACII , bourg du duebé de Nas- 
sau, baill. de Sellera, à 10 1 . O. N. O. de 
Weilbuurg. g 4 o bab. 

UERSEAUX, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre occidentale, arrond., cant. et 
à 3 I. de Courtrai. i,g 54 bab. 

HERSEK , bourg de la Turquie d'Asie , 
dans l'Anatolie , sandjak de Codjab-Eili , 
près de la mer de Marmara, à a 1 . N. O. de 
Cara-Mousaal . Il y a une grande mosquée et 
un bain. Les environs sont couverts de ma- 
rais. 

HERSELT , village des Pays-Bas , prov. 
et à 8 I. 1/4 E. S. £. d'Anvers , arrond. etè 
7 I. 1/4 S. de Tumbout, cant. de Wester- 
loo. Il y a des fabriques d'eau-de-vie. 3 , 5 ga 
babitans. 

UERSERANGE , village de France , dép. 
de la Moselle , arrond. et è 7 1 . N. N. O. de 
Btiay, cant. et à i/a I. E. de Longwy. 11 y a 
des usines à fer à bauts-foumeaux , platine- 
rie, fenderie, scierie et clouterie. 4°4 hab. 

HERSFELD ou HIRSCUFELD, ville de 
la Hesse-Électorale , prov. et à 8 I. N. N. E. 
de Fulde, et è 11 I. S. S. E. de Cassel ; cbef- 
lieu de cercle et de juridiction , sur la rive 
gauche de la Fulde, qui y est navigable , et 
sur laquelle il y a un pont en pierre. Elle est 
murée , et renferme 1 chèteau , 3 églises , i 
gymnase renommé, 1 hôpital, i hospice 
d'orpbelins et i inbrmerie. Il y a des fabri- 
ques de draps et d'antres étoffes de laine, 
ainsi que des tanneries. Il s'y tient S marchés 
par an. 5,7 15 bab. 

Le cercle est entrecoupé de collines et de 


vallées , très-fertile et bien arrosé ; il y a de 
grandes forêts. Il se divise en 3 parties : la 
juridiction d'Hersfeld et le bailliage deFric- 
dewald, et contient 37,003 bab., dont 18, 438 
sont dans la juridiction. 

HERSTAL ou HÉRISTAL , bourg des 
Pays-Bas, prov. , arrond. , canton et à il. 
1/4 N. E. de Liège, sur la rive gaucbe de la 
Meuse. On y fabrique de l'acier pour bijoute- 
rie et divers ustensiles en fer. 5,3So bab. Les 
environs sont riches en bouille. 

Il y avait à Herstal une citadelle qui fut la 
résidence ordinaire de Pepin-le-Gros , qui en 
prit le nom de Herstal ou Héristal , ce qui 
a fait conjecturer par les uns que c'était le 
lieu de sa naissance , et par les autres , qu'il 
en était le fondateur. Ce lieu est appelé dans 
des actes anciens Herùtalium. Les rois de 
France de la seconde race ont continué à 
l'babitcr. Herstal fut compris dans la suite 
dans le duché de la Basse-Lotbaringie ; il 
devint l'apanage des 61s puînés des ducs de 
Brabant, par la donation qu'en 6t le duc 
Henri à son 61s Godefroy. Les princes de 
Liège succédèrent dans tous les droits de ees 
ducs , en i546 ; mais le roi de Prusse, Fré- 
déric II, s'en prétendit souverain, en 1740, 
eomme héritier en partie de la maison de 
Nassau-Orange , qui l'avait possédé , et ne 
renonça è ses prétentions en faveur des prin- 
ces de Liège que moyennant une somme de 
1 5o,ooo écus. 

HERSTAPPE, village des Pays-Bas , prov. 
de Limbourg , arrond. et à i I. 3/4 de Macs, 
triebt, cant. et à il. 1/3 de Tongres. iii 
babitans. 

HERSTELLE , village dek États Prus- 
siens , prov. de AVestphalie , régence et à 
18 I. S. S. E. de Minden, cercle et à 3 I. i/3 
S. d'Hôxter; sur la rive gauche du AVeser. 
Il y a des fabriques de tabac et de savon ; la 
navigation et la pèche y sont actives. 760 
babitans. 

On prétend qu'il occupe l’emplacement de 
l'ancienne Herùtalium. On voit tout près les 
ruines d'un chéteau qu'on suppose avoir été 
construit par Charlemagne , qui y aurait pris 
ses quartiers d’hiver en 7g7 ; ee chéleau fut 
dans la suite la résidence des évêques de 
Paderbom. 

HERTAIN , village des Pays-Bas , prov. 
de Hainaut, arrond., cant. et à i 1. i/4 de 
Tournai. 360 bab. 

HERTEN , village des Pays-Bas , prov. do 
Limbourg, arrond. , cant. et è i I. de Rure- 
monde, près de la Roer. 5go bab. 
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HERTEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Liroboarg, arrood. et à 3 1 . d'Hasselt, cant. 
et à T I. de Looz. 66 hab. 

HERTFORD ou HERTS , comté d’Angle- 
terre, situé entre 5 i® 38 ' et 5 a® 4 ^ 

N-, et entre a® 7' et 3 ® 5 ' de long. O. Borné 
au N., par les comtés de Beilford et de Cam- 
bridge ; à TE. , par celui d’Essex , dont il est 
en grande partie séparé par le Stort ; au S. , 
par celui de Middlcsex ; et à l‘0. par celui 
de Buckingham. Il a i 4 !• de longueur du N. 
E. au S. O., 10 dans sa plus grande largeur 
et 78 de superficie. Excepté vers la partie 
sept., où une chaîne de montagnes marneuses 
de 800 à 90U pieds de hauteur au-dessus du 
niveau de la mer, lui sert de limites, le reste 
de ce pays est plat , boisé et entrecoupé de 
rivières , telles que le Coin , U Lea , le Ma- 
ran , le Rib, le New-River, le Stort et la 
Gade ; cette dernière est longée par le canal 
de Grand'JuncUon. La douceur et la salu- 
brité du climat, et le voisinage de la capi- 
tale , ont puissamment contribue à faire fleu- 
rir ce comté, dont le sol argileux et crayeux 
reposant sur un fond de marne, était natu- 
rellement peu fertile ; mais l’agriculture , 
encouragée par des débouchés sûrs et faciles, 
a su triompher, à force de soins et de tra- 
vaux , de l’infertilité de ce ten itoirc. Londres 
lui a fourni une grande quantité d’engrais , 
et la marne qu’on a tirée en abondance des 
montagnes voisines, a aussi contribué à amé- 
liorer les terres : aussi ce comté est-il le pre- 
mier de l’Angleterre pour les productions en 
blé; on y récolte encore en abondance de 
l’orge, de l’avoine, diverses espèces de lé- 
gumes et du houblon. Les bois sont peuplés 
de chênes , de hêtres et d'aulnes ; les champs 
sont clos de haies vives, et beaucoup d'ar- 
bres sont disséminés sur tous les points : en 
Morte que chaque ferme, produisant son com- 
bustible, l'usage de la houille y est pres- 
qu'inconmi. Les prairies artificielles y sont 
très-vastes. De nombreuses maisons de cam- 
pagne, appartenant à des habitans de Lon- 
dres , viennent en outre égayer la perspective 
riche et variée qu’offre ce pays. L'industrie 
fournit peu d’articles : les hommes, absorbés 
par les soins de la culture, laissent aux fem- 
mes à s'occuper dans des fabriques de soie et 
de coton; elles font aussi de la dentelle et 
quelques ouvrages en paille. Londres-est le 
principal marché des productions de ce 
pays. 

Ce comté envoie 8 membres au parlement; 
il est partagé entre les diocèses de Londres 


et de Lincoln , se divise en 8 htindreds : 
Braughin , Brondwater, Cashio , Dacorum, 
Edwinstree , llciiford, Hitchin et Pirlon, 
et Odscy, et renferme 170 paroisses et 
1 29,7 1 5 hab. Hertford en est le chef-lieu. 

Lors de rinvasion <lcs Romains , partie de 
ce pays appartenait aux Catieuchlani et aux 
Trinohantet f et partie aux Catùif dont le 
chef, Cassibelaunus , habitait f^eruLam , au- 
jourd'hui Albans; \e.% Romainsy établirent 
plusieurs postes. Les Saxons le partagèrent 
entre les royaumes de Mcrcie et de Kent. 

HERTFORD ou HARTFORD, ville d'An- 
gletrrrc, chef-lieu de comté et do hundreil , 
À 7 1 . N. de Londres et à 1 1 I. S. S. O. de 
Cambridge ; sur la Lca, qui y reçoit le Maran 
et le Bean , et un peu plus bas le Rib. Elle 
a 3 églises paroissiales , i beau palais de jiii- 
tice où se tiennent les assises, i hdtel-de ville, 
a temples pour les non-conformistes et i pour 
les quakers , i prison arec une maison de 
correction , d'aprè.s le plan d’Howard , et i 
marché. A rexirémitc de la ville est un va^te 
bùtiment , appartenant à l'hospice du Christ 
à Londres, où on a fondé une école gratuite 
pour 5 oo enfans. A 1 1 ., sur la route de Lon- 
dres, il y a un beau collège où la compagnie 
des Indes orientales fait in.struirc les jeunes 
gens qui sc destinent à l'administration civile 
et commerciale de l'Ilindoustan. Au moyen 
de la Lea, qui est navigable pour des barques, 
Hertford envoie à Londres de la farine , du 
houblon, etc., et en reçoit divers articles 
manufacturés. Cette ville nomme deux mem- 
bres au parlement. 4i365 hab. ; le hundred 
en contient iu, 454 . 

Hertford est très-ancien ; les Saxons y tin- 
rent un synode en 673. Edouard i*** y bâtit 
un château pour arrêter les incursions des 
Danois. Jean , roi de France , fait prisonnier 
par le prince Noir, fut détenu dans ce châ- 
teau, ainsi que David, roi d’Écosse; il appar- 
tient au marquis de Salisbury, et sert d'école 
préparatoire au collège de 1a compagnie des 
Indes orientales. 

HERTFORD, comté du Bas-Canada, dans 
la partie mérid. du district de Québec , à la 
droite du S^. Laurent. H est fertile et bien 
cultivé. 

HERTFORD, comté des États-Unis, dans 
la partie N. E. de l'état de la Caroline du 
Nord , au N. du comté de Bertie, sur la rive 
droite du Cliowan. 7,71a hab. inton en est 
le chef-lieu. 

HERTFORD, village des États-Unis, . 
HaaiToaD. 


Digitized by Google 



11 E R W 


II E R Z 


HERTOGENRADE (’S), rillc de> P»ys- 
Roldcc. 

HERTRÉ, hameAu de France, dép. de 
l’Orne , «rrond. , cant. et à 3/4 de 1. O. d'A- 
Irnçon. On troure aux environs des pierres 
cunniiCB «ous le nom de diaroAna d'Alençon. 

IIERTS , comIe d'Angleterre. A^.lIxATToan. 

IIERTSEK, sandjak de la Turqnie d'Eu- 
rope. llBAzicOTIAB. 

HKRTZ6ËRG, bourg du roy. de Hano- 
vre. Foy . Hiazbkag. 

IIERTZÉGOVINE, «ndjak de U Turquie 
d'Europe. Foy. HxAzxGOvnrB. 

HERTZO, lie du golfe de Botnie, sur U 
cdte de Suède, préfecture de Botnie sept., 
près et à l'E. de Liilea, par 65° 35' de Ut. 

N. et de long. E. Elle a environ 4 1* de 
longueur sur a 1. dans sa plus grande largeur. 

HERVÉ (S*.), village de France , dép. des 
Côtes-du-Nord , arrond. et à a I. 3/4 N. N. 

O. de Loudéac, cant. et à i/4 de 1. S. E. 
d'Uzel. i,o44 

HERVE , ville des Pays-Bas , prov. et à 
4 b E. de Liège, arrond. et à i 1. 3/4 N. 
O. de Verviera ; chef-lieu de canton. Lat. N. 
5o<* 4>b Long. E. 3° 3i'. Elle est sur une 
hauteur, couverte de bons pôluragei, renom- 
mée pour le beurre et le fromage qu'on y 
fait. Il y a deux hospices, des fabriques de 
draps et autres élofies de laine , de bonnete- 
rie , de chapeaux , de gants , d’horlogerie et 
des tanneries. Le commerce de transit y est 
assez actif. Elle envoie un député aux états 
de U province. 3,355 liab. Les environs ren- 
ferment des iiouillères exploitées. 

HERVELD, village des Pays-Bas, prov. 
de Gueldre, arrond. et ù 9 1. i/a de Thiel , 
cant. et à a 1. 1/4 d'Elst. 600 hab. 

HEBVEY. baie sur la côte orient, de la 
Nouvelle-Hollande, dans U Nouv'clle-Galles 
mérid.; fermé à l'E., par une terre longue et 
étroite qui se termine au N . par le cap Sandy . 
Lat. S. a5". Long. E. iSo** 3o'. Elle a i5 1. 
de profondeur et autant de largeur à son en- 
trée, qui est tournée au N. Elle fut nommée 
par le capitaine Cook en l'honneur du capi- 
taine Hervey. 

HERVEY , lies du Grand-Océan. Voyez 
Hibvit. 

HERVIAS, bourg d'Espagne , prov. et à 
11 I. E. de Burgos, et è a I. 1/4 S. O. de 
Domingo de la Calzada. 4^6 h"b. 

HERWEN, village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre, arrond. et à 5 1. 1/4 d'Ambem , 
cant. et à 1 1. 3/4 de Zevenaar. 1,901 hab. 

UERWIGSDORF, village des États Prus- 
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«ien», prov. de Silésie, ré|;encc cl i iCI. N. 
O. de Liegnitz, cercle et à i 1. O. S. O. de 
Freystadt. i, 385 hab. 

HERWYN EN, village des Pays-Bas. prov.de 
Gueldre, arrond. et à 5 1. O. S. 0. de Thiel, 
canton cl à a I. 3/4 O. S. O. de Gcldennal- 
sen, surla rivedroitc du Waal. i,36i hab. 

HËRXI1E131 ou HERXENHEI3I, village 
de Bavière, cercle du Rhin , distr., canton et 
à a I. S. E. de Landau. a,i58 hab. Il s'y li- 
vra un combat, le 17 juin 1798, enire les 
Français et les Autrichiens. 

HËRY, autrefois AIRY, village de France, 
dép. de TYoïine, arrond. et à 3 1. N. N. E. 
d'Auxerre, canton et à i/a 1. E. de Seigne- 
lay. On y voit les restes d'un couvent de bé- 
nédictins qui fut célèbre par un concile na- 
tional tenu en ioi5, pour traiter de la paix 
entre Robert, roi de France, et Othon-Guil- 
laume, qui s'était emparé du duché de Bour- 
gogne : c'est d'après la décision de ce con- 
cile que ce duché fut accordé au roi. 1,460 
hab. Le territoire abonde en grains, vins et 
fourrages. 

HÉRY-SUR-UGINE , village des ÉUts 
Sardes, ’div. de Savoie, prov. de Savoie-Supé- 
rieure, mand. et k i 1. i/3 N. E. d'Ugine , et 
à 3 I. 1/4 de Conflans. i,aoo hab. 

HERZBERG, bourg des États Prussiens, 
prov. de Saxe, régence et à ai I. E. N. E. 
de Mersebourg, cercle et à 4 L S. E. de 
Schvreinilz ; sur une île formée par un bras 
de l'Elster. Il est muré et a 1 faubourg, a 
églises, et des fabriques de draps communs 
et de poterie. a,aao hab. 

HERZBERG , bourg du roy. de Hanovre ^ 
gouv. et à i3 I. 1/4 S. S. E. d'ilildesbeim , 
et à 7 I. E. N. E. de Gbltingue , principauté 
de Grubenhagen ; chef-lieu de baill. doma- 
nial et siège d'une surintendance , sur la rive 
gauche du Sieber. Il y a x château, i église, 

1 manufacture royale d'armes , 1 d'étoffes de 
laine , des tisseranderics, 1 filature et i pa- 
peterie. a, 509 hab. 

Le bailliage domanial contient 6,49a hab. 

HERZEELE , village de France, dép. du 
Nord, ^arrond. et à 4 I- f/s S. E. de Dunker- 
que, cant. et à X 1. E. de Wormbout , près 
de la rive droite de l'Yser. Foire, le x5 août, 
pour chevaux , bestiaux , grosse draperie , 
toiles , quincaillerie et faïence. 1 .975 hab. 

HERZÉGOVINE, HERTZÉGOVINE ou 
HERTSEK , pays d'Europe , qui dépend à la 
fois de l'Autricbc et de la Turquie, et forme, 
dans le premier de ces empires , une petite 
partie de la Dalmatie , vers le S. E. , sans y 
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être comidirc comme une diviiion politique; 
d*ni le lecond , il coottitue un landjalL de 
la Bosnie. Ce sandjalLcst borné au N. O. par 
celui de Bagna-louka ,au N. et au N. E. par 
celui de Trawnik , avec lequel il a pour limite 
la chaîne des Alpes Dinariques ; les mêmes 
montagnes le séparent , à l'E., du sandjak de 
Novibaxar. Il touche, vers le S. E. au pays 
de Monténégro, vers le S. E. et,l' 0 . , k la 
Dalmatie , qui le laisse cependant en deux en- 
droits s'avancer jusqu'à la mer Adriatique , 
où, sur une très-petite étendue de eûtes , il 
projette la pointe de Kleck , en face de la 
presqu'île de Sabioncello. 11 est compris en- 
tre 4>° 35' et 44° entre i4° 

et 16° 5 o' de long. E. ; sa longueur, du N. 
O. au S. E. , est de 471 - ,et sa moyenne lai^ 
geur est de 30 1 . C'est un pays presqu’entië- 
rement couvert des ramifications mérid. des 
Alpes Dinariques , que couronnent les monts 
Vrabatx et Lioubouchka , dans le M . du 
sandjak , les monts Porim , Bielosok , Dou- 
brava et Gradina , dans le centre , et les 
monts Tzaba, Tzema, Starka, Zavedin , 
Staretina et Prologh , dans la partie occid. ; 
ces derniers forment une portion de la limite 
du sandjak , du côté de la Dalmatie. Les 
seules plaines un peu remarquables sont celle 
de Gabela , où s'étendent les marais d'Utovo, 
et celle de Grahovo , vers les frontières du 
Monténégro. L'Herzégovine est inclinée au 
S. O. , vers l'Adriatique , et presque toutes 
les eaux qui l'arrosent se rendent dans cette 
mer par la Narenta : ce cours d'eau consi- 
dérable parcourt le centre du pays, et y re- 
çoit, à droite, la Dretsnitza, ï'iossinitza , 
qui sortdulac Blato, et leTrebisat ; à gauche , 
le Drinovnik , le Jéséro , la Boubna et la 
Groupa. Dans cette région, remplie de petits 
plateaux fermés par de hautes ceintures de 
montagnes , il n'est pas rare de voir des ri- 
vières s'engouffrer dans de profonds abimes , 
pour ne reparaître qu'après un cours mysté- 
rieux de quelques lieues , ou même pour ne 
plus se montrer à la surface du sol ; de ce 
nombre sont la Trebinsebitza , vers le S. , et 
la Miliaska , vers le N. 

Les revenus de ce sandjak sont calculés à 
raison de 346,000 aspres. Trébigne en est 
le chef-lien , et Mostar , située vers le cen- 
tre du pays , en est ensuite la ville la plus 
remarquable. 

L'Herxégovine était dans le moyen âge gou- 
vernée par un prince indépendant que Ti- 
mourtach pacha rendit tributaire; dans la 
suite, Mohammed-pacha en fit la conquête, et 


cette principauté fut incorporée peu de temps 
après aux possessions othomanes. 

HERZELE 011 HERZEELE, village des 
Pays-Bas, prov. de la Flandre orient., arrond. 
et à 4 I. 3/4 E. d'Oudenaarde , chef-lieu de 
canton. i,6o5hab. 

Le distr. rural de Heriele nomme 3 dépo- 
putés aux états de la province. 

UERZMAN-MIESTECTZ, ville de Bo- 
hême. f'oy. HaanAKSTADT. 

HERZOG AU , village de Bavière, cercle 
de la Regen, présidial et à a/3 de 1. S. S. E. 
de Waldmùncben , et à i3 I. N. E. de Ra- 
tisbonne. Il y a 3 églises, 1 hospice , 1 bras- 
serie , et a grandes verreries dans les envi- 
rons. 4i> maisons. 

HERZOGENADRACH , ville de Bavière, 
cercle de la Rezat, chef-lieu de présidial; à 
4 I. 3, ‘4 N. O. deNuremberg et à 8 1. 1 / 3 N. 
E. d'Anspach, sur la rive gauche de l'Auracb. 
Elle a I château , i église , i hôpital , des 
manufactures d'étoffes de laine et i filature 
de colon. Commerce de bestiaux et de pois- 
son. 1 ,4oo bab. 

Le présidial contient 9,o5o hab. 

UERZOGENBUCHSEE , grand village de 
Suisse , canton de Berne, baill. et à i I. i/z 
S. E. de Wangen , et à 3 I. 3/3 E. S. £. de 
Soleure. Le gouvernement cantonal y pos- 
sède un grand magasin de blé, et il s'y tient 
des marchés tiès-fréquentés. On y a décou- 
vert nouvellement un pavé en mosaïque et 
d'autres antiquités romaines. Dans la gueire 
des paysans, en 1653 , les insurgés y furent 
battus par le général d'Erlacb. 

HERZOGENBURG, Docois Bcacoii, bourg 
de l'archiduché d'Autriche, pays au-dessous 
de l'Ens , cercle supérieur du Wienerwald , 
à 3 I. 1/3 N. N. £. de S*. Poelten et à 61. 
O. de Tuin; dans une plaine marécageuse, 
sur la rive droite de la Trazen. Il est entouré 
d'un mur et d'un fossé ; il y a un chapitre 
de chanoines réguliers de l'ordre de S*. Au- 
gustin , qui possède une bibliothèque consi- 
dérable 996 bab. 

UERZOGENRATH , viUe dei Pays-Bas. 

l’ojr. Rolddc. 

HERZOG -ERNST , un des sommets des 
Alpes Noriques , sur la limite de l'arcbidu- 
ché d'Autriche et du roy. d'illyrie , à 19 I. 
S. de Saltzbourg. Il a i,5i6 toises au-dessus 
du niveau de la mer. 

HERZOGSAV ALDE, village des Étals Pnis. 
siens, prov. de Silésie, régence et à 17 I N 
O. de Liegnitz, cercle et à i 1. N. O. de Frey- 
stadt. 1,400 hab. 
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UESBAYE (LA) , petile contrée des Piiyi- 
Bai, dam le N. de la prov. de Liège et dans 
le S. de celle de Limbourg. Elle renferme 
les Tilles de S*. Trond, Tongres, Liège, 
Héritai , Waremme , Landen , Hannul et 
une partie de la ville de Huy. La Hesbaye 
est célèbre dans l'biitoirc pour avoir été le 
berceau de la race carlovingienne. Les an- 
ciens auteurs français écrivaient Hasbaigne. 

HESBON , Hasaaoa , village de la Tur- 
quie d'Asie, en Syrie, pacbalic et à 35 1. 
S. S. O. de Damas, et à 17 1. E. N. E. de 
Jérusalem. 

HESDIM , ville forte de France , dép. du 
Pas-de-Calais, arrond. et à 5 I. S. È. de 
Montreuil , et è 1 1 1. 3/4 O. M. O. d'Arras ; 
chef-lieu de canton , dans un vallon maréca- 
geux et peu salubre , sur la Canebe , un 
peu au-dessus du confluent de cette rivière 
et de la Temoiae. C'est une place de guerre 
ceinte de murs baslionnés, avec des ouvrages 
extérieurs considérables : la Canche , qui la 
traverse, tient toujours ses fossés remplis 
d'eau. Cette ville est jolie, et on y remarque 
la place d'Armes; il y a i église, i maison de 
détention et des fabriques de bas de fil , 
d'huile , de savon , de faïence , de briques et 
de tuiles, et des tanneries. Foires d'un jour, 
le 1" jeudi après Piques et le aa septem- 
bre, et de 1 5 jours, le 6 décembre, pour 
chevaux , bestiaux et productions du pays. 
Patrie de l'abbé Hennebcrt et de l'abbé Pré- 
vost. 3,760 bab. 

Le vallon de la Canche est principalement 
fertile en chanvre et lin ; on en extrait de la 
tourbe excellente. 

Cette ville fut fondée en 1 554 P*'' Charles- 
()uint , à la place du village de Ménil , à i I. 
d'Jiesdin-le-Vieux , que Philibert-Emmanuel, 
duc de Savoie , son général , avait pris aux 
Français et fait détruire. Louis xiii s'empara de 
ct-tte nouvelle place en 1 63g, et elle fut réunie 
à la France par le traité des Pyrénées de 1 65g. 

HESDIN-LE-VIEUX, village de France, 
dép. du Paa-de-Calais , arrond. et à 4 I- O. 
de Pol, et à 1 I. E. S. E. d'Hesdin, can- 
ton du Parcq, sur la rive droite de la Canche. 
5ox hab. 

Cétait une place forte; après avoir été 
souvent prise et reprise durant les guerres 
entre Oiarles-Quint et François i", elle 
fat détruite en i553 par Philibert-Emma- 
nuel , dnc de Savoie , général de l'empereur. 

UESN ( EL ) , cap de la T urquie d'Asie , 
pachalic et è 4 I- N. de Tripoli , par 34° 36' 
de Ut. N. et 33° 16' de long. E. 

Dict. Gdoca. 7. 
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UESN-EL-AKRAD ou EKRAD Oc ebèteau 
des Kurdes), cb5teau-fort de la Turquie 
d'Asie, pacbalic et à a4 I- Tripoli , 

et à 10 I. N. E. de Hrms. C'était une rési- 
dence royale avant que cette partie de la 
Syrie passât sous la domination othomane. 

UF-SN' KEfFA ou IlISN-KAlFA, viUc forte 
de la Turquie d'Asie, pacbalic et è x3 I. 
E. S. E. de Diarbekir, et è ai 1. N. O. de 
Djéiiréh ; chef-lieu de sandjak , sur la rive 
droite du Tigre. Elle a une Urteresse sur une 
hauteur. 

Elle fit partie de la province arménienne 
d'Aghdsnikb : il en est fait mention dans la 
notice de l'empire , sous le nom de Castrum 
Cepha. Justinien en fit relever les fortifica- 
tions. 

Le sandjak d'Hcsn-Kcifa est porté dans le 
registre des impdts pour g6,o75 aspres. 

UESN-MANSOUR , bourgade de la Tur- 
quie d'Asie, pachalic de Marach , samijltk 
de Semisat; sur la rive droite de l'Euphrate, 
k 10 I. N. E de Semisat et k a5 1. O. N. O. 
de Diarbekir. 

HESPERANGE, village des Pays-Bas, 
prov. , arrond., cant. et k i I. 1/4 de Luxem- 
bourg. 1,449 

HESSE , paya d'Arabie, y qy. Lassa. 

HfiSSE (BASSE), prov. de la Uesse-Élec- 
toralc. è oy. CassxL. 

HESSE (HAUTE), Ober-Hesstn , prov. 
dans la partie occid. de U Hcssc-Electorale ; 
bornée au N. E., par la prov. de Basse-Hesse 
ou de Cassel, k l'E. , par celle de Fulde; au 
S. et à rO., par la prov. de la Hesse-Supé- 
rieure, dans la Hesse-Darmstadt; au N. par 
nne enclave de l.i même province et la prin- 
cipauté de yr'aldcck, et au N. O. par la pro- 
vince prussicnnede Westphalie. Sa longueur, 
de l'E. k rO. , est de 14 I- ; sa largeur, du 
M. au S. , de la 1., et sa superficie de io3l., 
en y comprenant une petite enclave dans la 
Hesse-Darmstadt . 

Cette province , généralement montueuse , 
a deux inclinaisons principales , l'une au N . 
E. , vers le Weser , l'autre au S. O. , vers le 
Rhin. Elle est arrosée de ce dernier cdté par 
la Lahn et l'Ohm , son affluent ; l'autre ver- 
sant est sillonné par le Schwalm , l'Eder et 
leurs tributaires. 

Le climat est doux et salubre, et le sol 
fertile ; il y a beaucoup de forêts , dont la 
plus considérable est le Burgwald. On trouve 
dans ce pays des mines de fer, de cuivre et 
d'argent; de bonnes carrières de pierre et de 
marbre , du gypse et de l'argile propre à la 
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fabricalion' des tuHçs. L'industrie y est peu 
florissante : on ne peut citer que quelques 
fabriques dé bas et de toiles. Les principaux 
objets d'exportation sont le blé, la laine, les 
peaux , le beurre, et les bestiaux. Le cora* 
merce est d'ailleurs peu considérable : la 
grande route de Marbourg à Francfort peut 
cependant le favoriser. 

La province de Haute - Hesse renferme 
100,168 hab. , la plupart protestans. Elle a 
une université à Marbourg , son cheflieu , 
et SC divise en 4 cercles : FranVenberg , 
Kirchhain , Marbourg et Ziegenhain. 

HESSE-DARMSTADT ou GRAND-DU- 
CHÉ DE HESSE , Hessen^Darmstaeit, Cross- 
hirio^Ûium Heaen, grand duché d'Allema- 
gne, situé entre 49*^ et 5i° 4' lat. N., 
et entre 5® 34^ et 7® 3o' de long. E. 11 se 
compose de deux parties principales , l'une 
au N. , l'autre au 'S. , séparées par une 
petite portion de la HcsseÉlcctorale et le 
tcrrilonc de la ville libre de Francfort-sur- 
Ic-Mein. La partie septentrionale est bornée 
au N. , à TE. et au S. par la Hcsse-Éleclo- 
raie et à l'O. par les États Prussiens , le du- 
ché de Nassau et la Hesse-Horobourg ; la 
partie méridionale est bornée au N. par le 
territoire de Francfort, par le duché de 
Nassau , dont le Mein et le Rhin la séparent, 
par la Hesse-Élcclorale vers laquelle le Mein 
forme sa limite , ii l'E. par la Bavière, au S. 
par le grand-duché de Bade, au S. O. par la 
Bavière - Rhénane , et à l'O. par les Étals 
Prussiens , dont la Nahc la sépare. Cette 
dernicre partie a a3 1. de long du N. O. nu 
$. E. et i5 1. dans sa plus grande largeur; 
l'autre a üi 1. de long sur i3 de large. Cet 
état possède encore plusieurs petits territoi- 
res , dont trois, ceux de Vôhl , Hbringhau- 
sen , Eimelrode , sont enclavés dans la prin- 
cipauté deWaldeck; trois, Finkenhof, Helm- 
hof, Wimpfen , se trouvent dans le grand- 
duché de Bade , et trois sont entre le duché 
de Nassau , la Hesse-Hombourg , la Hesse- 
Électorale et le territoire de Francfort. La 
superBcie totale est évaluée à 490 1- 

Ce pays est généralement montagneux ; 
dans le N, , on remarque le Vogelsgebirge , 
dont le Taufstein et le Sieben-ahom sont les 
principaux sommets et ont, l'un 4<>o et l'au- 
tre 38o toises d'élévation. Le Westerwald et 
les monts Taunus envoient dans le N. O. des 
raroifleations dont les plus hauts sommets 
sont: le Sackpfaifc, de 35o toises, et le 
Buchholz , de 3ao toises. La partie méridio- 
fiate offre à l'O. les dernières sommités de la 


chaîne dos Vosges. Au S. É., TOdcnwald 
élève scs cimes couronnées de forêts , et a 
pour plus hauts points le Katzenbuckel , de 
396 toises^ et le Fclsbcrg, de 380 toises. 
Dans rintcricur de la partie méridionale , les 
montagnes font place à de vastes plaines qui 
s’étendent surtout le long de la rive droite 
du Rhin ; ce fleuve traverse l'O. de cette par- 
tie et y reçoit par la droite la Weschiiitz, le 
Modau, le Scbwarz-bach et le Mein; par 1a 
gauche, le Selz et la Nabe. A l'E. , coulent 
le Mumling elle Gersprinz, afiluens du Mein. 
La partie septentrionale est arrosée par la 
Nidda, qui reçoit le Wetler, l'Horlof et le 
Nidder , et va porter ses eaux dans le Mein; 
par la Lahn , tributaire du Rhin , et par TE- 
lier et la Fuldc qui appartiennent au bassin du 
Weser. 11 n'y a aucun lac dans cepays, mais 
un grand nombre d'étangs ; on y trouve aussi 
plusieurs sources minérales, dont aucune n'est 
renommée. Le climat est salubre : il est froid 
et âpre dans l'Odenwald et généralement dans 
la partie du N. ; mais sur les bords du Rhin 
et du Mein , la température est agréable et 
douce , et se tient assez élevée pour que U 
vigne réussisse et donne du vin excellent. Le 
froment , qui forme la production principale , 
est cultivé avec soin dans tous les cantons ; 
on récolte en abondance l'épeautre , l'orge , 
le raillct, le colza , la graine de pavot et de 
trèfle, les pommes de terre , les graines de 
genièvre , les châtaignes , les noix et en g 
ncral beaucoup de fruits; le lin, le chanvre, 
le tabac et les bois sont encore une des gran- 
des richesses du pays. Quoique le sol n'olTre 
pas partout le même degré de fcrlilitc, les 
productions de tout genre , non -seulement 
suffisent à la consommation du pays, mais 
encore permettent de faire des exportations 
considérables. L'engrais des bestiaux occupe 
principalement les habitans des montagnes , 
surtout dans 1a Hesse-Supcricurc. H n'y a 
guère que cette province où les moutons se 
soient considérablement augmentés et amé- 
liorés par l'introduction des mérinos. Les 
porcs sont engraissés en grand nombre par- 
tout. On élève très-peu de chevanx, cepen- 
dant il y a un haras à Ulrichstein. Les ruches 
d'abeilles sont très-nombreuses et fournissent 
beaucoup de miel cl de cire au commerce. 
Les montagnes sont assez riches en cuivre, 
plomb et fer; le produit des mines de cuivre 
s'élève au plus à 980 quintaux, et celui des 
mines de fer à 14 ou i5,ooo quintaux. Les 
carrières de pierres de taille et d’ardoises 
fournissent beaucoup. 11 y a des salines dont 
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les produits ne luffiscnt pas à )a consomma- 
tion. A l'exception des forges et usines à fer 
des prorinces de la Hesse-Supérieure et de 
SlarLenbourg , les usines pour métaux ne sont 
d'aucune importance. Il j a environ ai pa- 
peteries , a 3 fabriques de potasse, une ving- 
taine de fabriques de tabac , quelques-unes 
de toile cirée , i de perles à Mayence , et i 
moulin à poudre ; les manufactures d'étoffes 
de laine sont assea importantes à Pfungstadt, 
Erbach et AUfeld. On remarque en général 
que les babitans des montagnes se livrent 
plus à l'industrie que ceux des plaines , ces 
derniers étant presqu'entièrement voués à 
l'agriculture. 

Le commerce est favorisé par l'beureiise 
situation du grand-duebé sur les bords du 
Meiii et du Rbin. Les exportations consis- 
tent en grains, principalement en épeaulre 
et en orge , en vin , tabac , buile de colza , 
fruits secs , bestiaux , bois , potasse , toiles , 
fil , bas , fer et objets de fabriques en acier , 
miel, cire, etc. Les revenus provenant de 
ces exportations suffisent pour contreba- 
lancer les dépenses en denrées coloniales , 
drogueries , objets de manufactures anglaises, 
livres et objets de luxe. Les routes sont en- 
tretenues avec soin et facilitent le commerce; 
mais ce qni n'est paspropre'à le faire fleurir, 
c'est le péage exorbitant des barrières. On 
estime à I3,i54,89's fr. le revenu public, 
et à 27,947,a5o fr. la dette publique. La 
pop. s'élève à 671,789 bab. , dont environ 
397,000 lutbériens , 84,000 calvinistes, 

i,aoo mennonites, 167,000 catholiques et 
. 30,000 joifs. L'éducation , sans être aussi 
distinguée que dans la Saxe , a fait depuis 
quelque temps des progrès considérables. 11 
y a une université à Giessen , une école de 
droit à Mayence , et des écoles classiques è 
Giessen, Darmstadt, Mayence et 'Worms. 

La constitution du grand - duebé , toute 
monarchique avant i8ao , fut modifiée par 
l'institution des états - généraux. Le grand- 
duc est le chef de l'état et transmet sa sou- 
veraineté à ses héritiers en ligne directe , par 
ordre de primogéniture , miles ou femelles. 
Les états forment a chambres : la i'*se com- 
pose des princes de la maison du gmnd-duc , 
des chefs des familles de barons, du plus an- 
cien de la maison de Riedesel , de l'évéque 
catholique du pays , d'un ecclésiastique pro- 
testant que le souverain nomme à vie pour 
cet effet avec le titre de prélat , du chancelier 
de l'université , des citoyens que le grand- 
duc a nommés è vie pour cet objet et qui 
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ne peuvent dépasser le nombre de 10; la 
seconde chambre se compose de six nobles , 
des députés des villes de Darmstadt , de 
Mayence , de Giessen , d'Offenbach, de Fried- 
berg , d'Alsfeld, de Worms et de Bingen ; 
de 34 députés de divers districts. Il y a 4 
ministères d'état : i* de l'intérieur et delà 
justice ; a" des affaires étrangères et de 
la maison du grand-duc ; 3 ° des finances ; 
4 ° de la guerre. Il y a à Darmstadt une haute 
cour d'appel , une de cassation et un tribunal 
de guerre supérieur. 

Le grand-dnché fait partie de la confédé- 
ration germanique; il fournit 6,196 hommes 
à l'armée fédérale , et a trois voix aux diètes 
générales et une aux assemblées particulières. 
Il se divise en trois provinces : Hesse-Supé- 
rieure, province de Starkenbourg et prov. 
du Rhin : les deux premières contiennent 39 
bailliages ou districts ( landralhtbezirk ) ; la 
prov. du Rhin renferme ■ 1 cantons. La ca- 
pitale est Darmstadt. 

La Hesse-Darmstadt a été formée de la 
partie S. O. du landgraviat de Hesse , qni 
correspondait à peu près au pays des anciens 
Cattes ou Hasseï , et qui , après avoir cons- 
titué assez long-temps un état particulier 
dans l'empire d'Allemagne , finit par être 
partagé entre les quatre fils du landgrave 
Pbilippe-le-Magnanime,cn 1667. Georges 1", 
le dernier de ces fils , se trouva maître 
de Darmstadt et de son territoire , et vit 
bientôt ses domaines s'augmenter d'une par- 
tie de l'bérilage de Philippe, un de ses frères. 
Louis V , fils de Georges , céda à Frédéric , 
son frère, le territoire de Hombourg, qui 
devint un landgraviat distinct. Depuis , rien 
de bien remarquable ne s'offre dans l'histoire 
géographique de la Hesse-Darmstadt , jus- 
qu'en 1801 , que Louis x perdit, parla paix 
de Lunéville, la partie du comté de Lichten- 
berg, située à la gauche du Rbin. En i 8 o 3 , 
il donna à Bade le reste du Lichtenberg , et 
à Nassau - Usingen les bailliages de Katze- 
nelnbogen , Embs , Epstein et Kleeberg; mais 
il reçut , comme indemnité , le duché de 
Westphalie, les bailliages de Starkenbourg, 
Steinheim , Gemsheim, Vilbel , Hirschbom, 
Lindenfels , Umstadt, etOtzberg, une partie 
du territoire de Worms et la ville impériale 
de Friedberg. Bientôt il accorda encore au 
grand-duc de Bade les territoires de Mayence 
et de Worms , sur la rive gauche du Mein , 
et quelques autres endroits , et obtint en re- 
tour Wimpfen , Darsberg et Neckarfaausen. 
En 1 806 ce prince remplaça son titre de land- 
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grave par celui de grond>duc , et entra dans 
la confédération du Rhin , en augmentant 
aes poascsiions de quelques territoires ; il y 
ajouta quelques autres districts en 1810. En 
181 5 , il céda à la Prusse ce qu'il avait de la 
Wcstpbalie., mais étendit ses domaines sur 
les bords du Rbin. Enfin, en t8i6, il rendit 
aux londgravcs de llcsse-Hombotirg leur sou> 
veraineté , dont ils avaient été dépouillés 
en 1806. 

HESSE-ÉLECTORALE ou HESSE-CAS- 
SEL , KuHiessen , KurfiiriUnÙium , Hessen , 
fhsien - Castel , principauté du centre de 
l’Allemagne, avec le titre d'électorat; com- 
pris entre 5 o® et 5 a® a6^ de lat. N. , et 
entre 6° 11' et 8® a 3 ' de long. E. Trois 
parties distinctes et séparées les unes des 
autres par des intervalles de plusieurs lieues , 
composent cet état. La plus considérable , 
celle qui forme la masse du pays , est li- 
mitée au N. O. par la pruv. prussienne de 
Weslpbalie ; au N. E. , par le roy. de Ha- 
novre ; à TE., par la prov. prussienne de 
Saxe, le grand-duché de Saxe-A\'eimar, et 
le roy. de Bavière; au S. , par ce même roy., 
par la Hesse • Darmstadt et le territoire de 
Francfort-sur-lc'Mein ; à l'O. , par la Hesse- 
. Darmstadt et la principauté de AValdeck. 
Le Weacr , au N. E. , et le Mcin vers le S. 
O. , en sont è peu près les seules limites 
naturelles. Large d’environ aS 1 . de l'E. à 
rO. , dans sa partie septentrionale, elle se 
rétrécit considérablement dans sa partie mé- 
ridionale , et n'y forme plus qu'une bande 
étroite qui enveloppe au S. E. la prov. de la 
Hesse-Supérieure, dans la Hesse-Darmstadt; 
de rexlrémité S. O. de cette bande jusqu'à la 
pointe septentrionale de la division dont nous 
nous occupons, on compte 5 o 1 . Les deux 
autres parties de la Uesse-ÉJectorale sont : 
1® le territoire ou cercle de SchmalLaldcn , 
enclavéentre la prov. prussienne de Saxe, lo 
duché de Saxc-Coboui'g-Gotha et celui do 
Saxe-Meiningen; a^lecercledeScbanenbourg, 
très loin au N. de la masse de la principauté, 
entre les pays de Lippe- Detmold et do 
Schauenbourg'Lippc , le Hanovre et la prov. 
prussienne de \Vcstplkalie. Outre ces trois 
parties principales, l'électorat de Hesse possède 
encore diverses petites enclaves , soit dans la 
Saxe , soit dans la Hesse-Darmstadt. La su- 
perficie de tout l'état est de 5^5 1. c. 

l«a Hessc-Électorale est généralement mon- 
tagneuse. Dans IcN. E. de la principale par- 
ties élèvent les montagnes de la WciTa , dont 
le plus haut sommet est le IVleis&iier, qui a 


364 toises et est remarquable par ses rochers 
basaltiques. Le Rhone-gebirge , chaîne de 
menlagncs de la Bavière, envoie dans le S. 
E. de cette principauté de nombreuses rami- 
fications , auxquelles appartiennent les monts 
Biberstein, Eisenberg, Frauenberg, Peters- 
berg et Rosskuppe. Les montagnes qui cou- 
vrent l’intérieur du pays sont désignées sons 
le nom de FuUla-gebirge ( montagnes de la 
Fuide), et sont remarquables , non par leur 
élévation, qui n'est que de a 5 o toises, mais 
par leur constitution volcanique; de ces mon- 
tagnes dépendent le Reinhai*dsvrald et le Ha- 
bichts-wald , qui couvrent le N. O. de la 
principauté. Quelques hauteurs du Spessart 
paraissent vers l'extrémité méridionale , et 
s'y joignent à des rameaux du Vogeisberg. 
Le cercle de Scbmalkalden est tout entier 
couvert par le Thüringer-wald , qui pré- 
sente , sur la limite sept, de ce territoire, 
rinselsbcrg , élevé, selon les uns, de 4^^ 
et , suivant d'autres , de 5 ai t. Le Sàntel, 
le Deister et le Biickeberg , qui se rattachent 
au Uars , entourent le cercle de Schaiien- 
bourg. 

Deux bassins principaux se partagent la 
Hesse-Électorale : ceux du Wesereidu Rhin. 
La Werra , la Fuide et la Diemel grossie de 
l'Eder , portent au premier les eaux du cen- 
tre et du N. de la principauté; celle de l'O. 
et du S. s'écoulent dans le Rbin , soit par la 
Lahn « soit par le Mein ou la Nidda et la 
Kinzig , ses affluens. H y a un grand nombre 
d'étangs très- poissonneux , et plusieurs soor* 
ces minérales , dont les plus renommées sont 
celles d'Hofgcismar , de Wiibelmsbad , de 
Schwalheim , de Geismar , de Volksmarshrim 
et de Vielbcl. La climat est en général tem- 
péré et salubre; froid et très-âpre dans les 
provinces les plus montagneuses , il est doux 
et agréable sur les bords du Mein, où les cha- 
leurs sont même assez fortes en été. Excepté 
dans la province de Hanau , le sol est partout 
trop pieiTeux et trop sablonneux pour être 
bien fertile; néanmoins, ragriculture a su 
tirer un parti avantageux de la plus grande 
portion , et dans les cantoos montagneux, où 
la culture des céréales n'a présenté que de 
faibles lécoltes , on y a suppléé pat celle des 
légumes, et surtout de la pomme de terre. 
Cette principauté produit du blé au-delà de 
ses besoins , des plantes potagères en abon- 
dance ; beaucoup de lin , de chanvre , de 
houblon, de graines Oléagineuses et du tabac 
d’ime excellente qualité, principalement dans 
la proviucc de Hanau , qui est 1 a seule où 
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l’ou r^olte du rin et dei fruiU. Let foriU 
lunt nombreuHst et couvrent pretque toutev 
lc< monUgnes. L>duc«tion des bestiaux est 
très-soignée dans les provinces de la Basse- 
Hesse, de Hanau et de Fulde; on s'adonne 
plus particulièrement à élever des moutons 
dont la laine s'est améliorée par leur croise- 
ment avec des mérinos. On exploite des mines 
d'argent et de cuivre près de Rothembourg 
et de Frankenberg, i mine de cobalt, d'a- 
bundantes mines de smait , plusieurs miues 
de fer , principalement dans le cercle de 
Sclimalkaldcn ; des houillères considérables 
dans celui de Scfaauenbourg , i mine d'a- 
lun , des salines près de Carlsbafen, Schmal- 
kaiden, Nauheim, etc.; du marbre , du 
jaspe , du basalte, de la terre à poterie et a 
foulon sur plusieurs points. Les usines pour 
la fonte et le ti-avail des métaux , la filature 
du lin et la fabrication de la toile, occupent 
le plus généralement la population indus- 
trieuse de cette principauté ; quelques autres 
branches d'industrie sont particulières à cer- 
taines villes : Cassel , Melsungen , Eacb- 
wege , Herafcld , ont des fabriques d'étoffes de 
laine; Hanau possède une grande manufac- 
ture de camelots , et ses cuirs , ainsi que ceux 
d'Eschwege et d'Hersfeld , sont particuliére- 
ment renommés. Hanau se distingue par ses 
carrosses et sa bijouterie ; Cassel , par ses ve- 
lours , ses étoffes de soie , ses galons d'or et 
d'argent. Il y a en outre dans la Hesse-Élec- 
turale de grandes manufactures de tabac , 

1 7 papeteries et 3 fabriques d'alun et de vi- 
triol. L'exportation consiste principalement 
en blé , bois , laine , tabac en feuilles , bes- 
tiaux, fer, fer-blanc, acier, cuivre, laiton, 
sel, toiles, 61, cuirs, carrosses, indiennes, 
rubans de soie et de velours , bougie , eaux 
minérales en grande quantité , etc. ; l'im- 
portation est également considérable, et la 
balance pourrait bien être au désavantage du 
pays, si la grande route qui conduit de 
Francfort dans l'Allemagne septentrionale ne 
traversait pas cette principauté et ne lui as- 
surait pas un commerce de transit très-favo- 
rable. Le commerce intérieur est assez impor- 
tant ; la navigation sur le Mein et let a foires 
qui se tiennent à Castel contribuent beau- 
coup è ton activité. 

La Hesse-Électorale se divise en 4 pro- 
vinces qui comprennent aa cercles , tubdi- 
risés eux-mèmes en bailliages et juridic- 
tions. Voici le tableau des provinces avec 
la population , d'après un recensement de 
i8ai. 


Pravlaees. Ilabilsu. 

Basse-Hesse ou Cassel 381,593 

Haute-Hesse ioo,i68 

lia, 748 

Hanau . 83,988 

Total 578,499 


La majeure partie des habitans professe 
let religions luthérienne et calviniste ; il y 
a 95,000 catholiques, 9,000 juifs et aoo 
mennonites. Chaque province a un consistoire 
protestant, excepté celle de Fulde, qui dé- 
pend à la fois des consistoires de Hanau et 
de Cassel; Fulde est le siège d'un vicariat 
épiscopal catholique. L'instruction publique 
compte une université à Marbourg , des ly- 
cées à Cassel et à Fulde, des pédagogies à 
Hersfeld et à Marbourg , et des gymnases à 
Hanau , à Rintelu et à Fulde. Les liabitans 
des trois preniièi-es provinces se font remar- 
quer par une constitution robuste et saine , 
par leurs bonnes mœurs et leur dévouement 
aux princes qui les gouvernent ; mais ils sont 
en général grossiers, ignorans et supersti- 
tieux. Ceux de la province de Hanau sont 
beaucoup plus adroits , plus intelligens et plus 
polis. ' 

Le souverain de la Hesse-Électorale a pour 
titres : prince-électeur ( kurfimt ) , landgrave 
de Hesse, graud-duede Fulde , prince d'Hcrs- 
fcid , de Hanau , de Friziar et d'isenbourg, 
comte de Katzeneinbogen , de Diez , de Zie- 
genhain , de Pfidda et de Schauenbourg. Son 
successeur est majeur è 1 8 ans ; en cas de 
minorité , la régence est confiée à la mère 
ou au plus proche parent du cèté paternel. 
Le pouvoir du souverain est tempéré par des 
états provinciaux (farufer-coUs^ien) ! le prince 
est aidé dans le gouvernement par 4 minis- 
tres , pour la justice , l'intérieur, les 6nan- 
ces , les affaires étrangères et la maison de 
l'électeur ; il a en outre i conseil privé , 
1 contrAleur-général chargé de la surveillance 
de la levée des impAts , et un département 
général de la guerre. Une cour d'appel su- 
périeure étend sa juridiction sur toute la 
principauté , et siège k Cassel ; chaque chef- 
lieu de province a aussi nue cour supérieure 
de justice. Cette principauté a 3 ordres de 
chevalerie : ceux du Lion-d'Or, de là Vertu- 
Militaire et du Casque-de-Fer. Ses revenus 
sont de 4,000,000 de Borms ou 10,000,000 
de francs environ , et sa dette publique de 
3,891,444 fl'- f-ot état a 3 voix dans les diè- 
tes générales de la confédération Germani- 
que , et I dans les diètes particulières. U 


Digilized by Google 



HESS 


HESS 


183 


fournit 5,679 bommu 5 l'armie fédérale. 

Lea Hastet ou Cattes, peuple conaidérable 
de la Germanie , donnèrent leur nom à la 
Heaae , qui forma aiaei long temps on land- 
grariat particulier. Philippe-le-Magnanime , 
un de cei landgraves, partagea en mourant 
scs domaines entre scs quatre 61s , dont l’ainé, 
Guillaume iv , obtint Cassel et toute la Basse- 
Hesse , et jeta ainsi les foodemens de l'état 
de Hesse-Cassel ; il accrut ses possessions de 
quelques territoires voisins. Sun successeur , 
Maurice, moins heureux, fut obligé de re- 
noncer à ses droits sur Marbourg , vit son 
61s , Guillaume v , se révolter contre lui , et 
fut contraint d'abdiquer. Guillaume v s'unit 
à la France et à Gustave-Adolphe dans la 
guerre de trente ans ; Amalie-Ëlisabeth , sa 
veuve , régente de l'état au nom de son 61s 
Guillaume vi, se distingua par sa valeur et 
sa prudence , acquit Marbourg , et, par d’ha- 
biles négociations au traité de Westphalie, 
devint maîtresse d'une partie du Schauen- 
bourg. Frédéric i" ajrant épousé Ulrique- 
Éléonore en 1730, régna sur la Suède et 
con6a à son frère Guillaume le gouvernement 
de la Hesse-Cassel , qui s'augmenta en 1736 
do territoire de Hanau. Les choses restèrent 
à peu près en cet état jusqu'en 1801 , que 
Guillaume ix perdit S*. Goar et Rheinfels , 
par le traité de Lunéville. En i8o3, il rem- 
plaça son titre de landgrave par celui d'élec- 
teur. Eu 1806, les Français le dépouillèrent 
de ses états , qui furent bientdt répartit en- 
tre le royaume de Westphalie et le grand- 
duché de Francfort , et que lui rendirent les 
événement de i8i3 et de 1814. 

' HESSE-UOMBOURG, landgraviat de la 
confédération Germanique, composé de a 
parties. Celle où te trouve Uombourg , ca- 
pitale de cet état, forme une seigneurie du 
nom de cette ville,, et est située au IS. N. O. 
de FrancIbrt-tur-le-Mein , entre le duché de 
Nassau , la Hesse-Darmstadt et une petite 
portion du territoire de Francfort. L'autre 
partie, plut considérable que la première, en 
esta 16 I., au S. O de Mayence: elle est 
bornée au N. et au N . O. par la Nabe , qui la 
sépare de la province prussienne du Bas-Rhin 
et de la principauté oldenbourgeoise de Bir- 
Lenfcld ; au S. E. par le Glan , qui la sépare 
du cercle bavarois du Rhinj au S. O. par la 
principauté de Lichtenberg , dépendante du 
duché de Saxe-Cobourg-Gotha : elle forme la 
seigneurie de Meisenbeim et a S 1. de lon- 
gueur de l'E. à ro. et une largeur moyenne 
de 3 1. 1/3. La superiieie totale des deux par- 


ties est évaluée à 18 1. , dont 6 pour la sei- 
gneurie de Hombourg. Cette dernière s’étend 
sur le versant oriental du Tauniis , dont une 
cime remarquable , le Feldberg, s'élève sur 
la limite occidentale. Le climat est pur et 
sain. Le sol n'èst pas riche , mais l'agriculture 
y est tellement florissante qu'on récolte des 
grains , du lin , des fruits et des plantes po- 
tagères au-delà des besoins; les forêts sont 
en bon état. On élève suffisamment de bétesà 
cornes et un grand nombre de moutons. Les 
fabriques d'étofllss de laine et de bonneterie 
sont très-actives. Les productions du terri- 
toire et des manufactures de cette seigneurie 
se débitent avantageusement à Francfort. 

Celle de Meisenbeim, quoique montagneu- 
se> est fertile; le climat, rude dans la partie 
septentrionale, est assez doux vers le S. E. 
pour qu'on puisse y cultiver la vigne , surtout 
sur les bords du Glan. Les terres y sont bien 
cultivées et d'un bon rapport , et on y en- 
graisse un grand nombre de bestiaux ; on y 
exploite des mines de fer, de mercure, de 
charbon de terre et des carrières. On y fabri- 
que un peu de toile ; il y a des fliatures de 
lin et de laine , et , près de Meisenbeim , 1 
verrerie et des forgea avec martinets. 

Ce landgraviat contient 30, 4^0 hab., la 
majeure partie luthériens et calvinistes. Le 
souverain exerce un pouvoir illimité ; l’ad- 
ministration de la justice est conflée à la 
chancellerie établie à Hombourg , cependant 
on peut appeler de ses jugemens à Darmstadt. 
Cet état a 360,000 fr. de revenu et 900,000 
fr. de dette publique. Il possède i voix dans 
les diètes générales de la confédération , 
et une dans les assemblées particulières con- 
jointement avec les 4 villes libres. Son con- 
tingent à l'armée fédérale est de 300 hom- 
mes. 

La Hesse-Hombourg existe comme prin- 
cipauté depuis 1S95. Elle eut, pour premier 
landgrave, Frédéric, un des lils de Geor- 
ges I”, landgrave de Hesse-Darmstadt. En 
1806, à la formation de la confédération du 
Rhin , le landgrave de Hesse-Hombourg fut 
prive de ses états; le congrès de Vienne les 
lui a restitués tels qu'ils étaient primitive- 
ment et y a joint la seigneurie actuelle de 
Meisenbeim. 

HESSELOE, Ile de Danemark, dans le 
Cattegat, à 5 I. N. de l'ile de Seeland , par 
56° 1 1' 46" de lat. N. et 9° 19' 46" de long. 
E. Elle a i/a I. de long sur 1/3 de 1. de large. 
Les bancs de sable dont elle est entourée en 
reudent les abords dangereux. 
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IIESSEN, bourg du duché et à 7 I. i/a 
S. S. E. de Brunswick, distr. et à 5 1 . i /4 
S. E. de Wolfenbiittel , cercle de Schep- 
penitedt. Il y a i château et a églises. i, 4<>3 

habita IIS. 

HESSEN, rivière de la partie mérid. de 
la Nubie, au-dessus du Fazocle. Elle vient 
del'E. N. E , et se jette dans le Bahr-el-Azrak, 
par la droite, au-dessus du confluent de TYa- 
bouss. 

UESSE-RUÉNANE, prov. du grand-du- 
ché de Hesse-Darmstadt, é^ojr. Ruia (pao- 
viacB dd). 

HESSE SUPÉRIEURE, Ober-Hessen, 
prov. qui comprend la partie sept, du grand- 
duché de Hesse-Darmstadt , séparée du reste 
par une portion de la Hesse-Électorale et le 
territoire de Francfort-sur-le-Mein , et est 
située entre 5 o» 9' et Si» 4 ’ > 1 ® l»t. N., 
et entre 6° 4 ' ®t 7° 3 o' de long. E. Elle est 
bornée au N., à l'E. et au S., par la Hesse- 
Electorale , à ro. par Ici ÉUU Prussiens , le 
duché de Nassau et la Hes$e*Hombourg , et 
A ai I. de long, ta 1 . de large , et ao 5 1 . de 
superficie. Elle a trois enclaves dans la pria* 
cipauté de Waldeck; Vohl, Hüringhausen , 
Eimelrode, et trois autres au S. O., cotre le 
duché de Nassau, la Hesse-Homboarg , 1 a 
ilcssC'Électoralc , et le territoire de Franc- 
fort : ce sont Vilbel, Obcr-EscUbach et R6- 
dclheim. 

Cette province est montagneuse , et eu 
grande partie couverte par le Vogelsgebirge, 
dont le Taufnstein et le Sieben-Ahorn sont 
les principaua sommets ^ le Wcsterwald et 
les monts Taunus envoient des ramificatious 
dans la partie occidentale , où l'on remarque 
le Sackpfaife, et le Buchholz. Elle est arrosée 
au N . par la Lahu , qui reçoit TOhm et appar- 
tient AU bassin du Rhin; au S., elle l'est par 
la ?iidda, qui sc grossit du Wetter, de l'ilor- 
lofet du Nidder, et qui esttributairc du Mcin ; 
la Fuidc, qui coule dans la partie N. E., ap- 
partient AU bassin du Weser. Celte province 
ne possède aucun lac , mais un grand nom- 
hro d'étangs et quelques sources d'eau miné- 
rale qui ne jouissent d'aucune célébrité. 
Le climat est froid , aussi la vigne réussit- 
elle à peine sur la frontière méridionale; en 
génënl, la culture est de peu d'impor- 
tance, et ne rapporte pas assez pour la con- 
sommation. Les pommes de terre y sont pres- 
que devenues de première nécessité ; on en 
récolte beaucoup, ainsi que du seigle, de 
l'avoine, du coUa , et surtout du lin. Les fo* 
réU forment la plus grande richesse du pays; 


outre le bois de chauffage, elles en fournis- 
sent encore une grande quantité à l'industrie. 
L'entretien des bestiaux est considérable ; les 
chevaux y sont meilleurs que dans les autres 
parties du grand-duché , ce que l'on doit at- 
tribuer surtout au haras d'Ulrichstein. Les 
moutons se sont considérablement augmentés 
et amélioréspar l'introduction des mérinos. Les 
bêtes à cornes fournissent à la consomma- 
tion et au commerce beaucoup de beurre et 
de fromage. On élève une grande quantité 
de porcs et d'oies , et les abeilles donnent 
une occupation importante dans beaucoup 
d'endroits. On exploite dans cette province 
plusieurs mines de cuivre et de fer , et il y a 
quelques salines qui ne sulBsent pas aux be- 
soins; les autres richesses minérales coosis- 
tcnl en mercure , cristal de roche , ardoise , 
cobalt , etc. Ou y compte plusieurs forges et 
usines de fer, environ i 3 papeteries, 19 fa* 
briques de potasse , des fabriques de toile 
cirée , et un grand nombre de métiers pour 
les étoffes de laine. Les exportations coosis- 
teiil principalement en articles fabriqués , 
bois de loule espèce, bestiaux, etc. Les routes 
sont en général bien entretenues; le com- 
merce est surtout favorisé par celle de Franc- 
fort. 057,914 hab . 

Cette province sc divise en i 5 bailliages ou 
districts : Dattenbei'g , Dùdingcn , Butzbacb , 
Giessen , Gladenbach, GrUnberg, Herbstein 
ou Altenschlirf , Hungen, Kirtorf, Nidda, 
Romrod , Schlitz, Schotten, Vilbel, et Vuhl. 
Le chef-lieu est Giessen. 

HESTON, paroisse d'Angleterre, comté 
de Middlcsex, hundred d'isleworth , à i/o 1 . 
N. O. de Hounslow et à 3 1 . ij^O. de Lon- 
dres. 3,180 hab. On y remarque le parc 
d'Ostcrlcy. 

HESTRUD, village de France, dép. du 
Nord, arroud. et à 4 1 - N. E. d'Avénes,cant. 
et à I I. 1/4 N. E. de Solre-lc-Château. 11 y 
a I carrière de marbre rouge. 194 hab. 

IIETAN , pays de la Guinée supérieure , 
à la cote de Biafra, au N-. du pays d'Aosa 
et au S. de celui de Badayby. 

HETEREN , village des Pays-Bas, prov. 
de Gucldre, arroud. et à 3 I. N. O. de Ni- 
mègue , et à 3 I. 1/3 O. d'Arnbem, canton 
d'Elst, sur la rive gauche du Rhin. Soo hab. 

HETEYM, tribu d’Arabes pasteurs, dans 
la Basse-Égypte , prov. de Cbarqiéh , près 
de Bclbeys. Elle peut mettre sous les armes 
4,000 fantassins et 300 cavaliers. 

HÉTI (RAS-EL), BISTOüN ou BOS- 
TONA , cap de Pei-se , dans le Farsistan , sur 
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le golfe Persique. L«t. N. s6° 3 o'. Long. E. 
Sa^io'. 

HE-TONG , TÎlle de Corée , pror. de 
T»uen-lo, iurU cdte mérid. delà péninsole, 
à 3 n I. O. S. O. de Tsing-tcheou et à 8o I. 
S. de Han-yang. Elle a i port. 

HE-TSIN , ville de Corée, prov. de Tchu- 
sin , à 4 ° I. S. S. O. de Han-yang et à 17 I. 
N. E. deKou-fou. 

HETTANGE- LA -GRANDE, village de 
France , dép. de la Moselle , arrond. età 1 1 . 
i /4 N. de' Thionville , cant. de Cattenom. 
On y fabrique de l'huile , et on tire des envi- 
rons d'excellent grès pour le pavage. 600 hab. 
Il fut entièrement rasé par les Messins en 

■ 387. 

HETTAOÜRA , Hettowra, village de 
l'Hindonslan, état de Neyp&l, distr. de Mok- 
vanpour,auS. O. deCatmandou; sur leRapty, 
aOlnent du Gondok. Lat. N. 37* 30'. Long. 
E. 83 °. C'est l'entrepét du commerce entre 
les possessions anglaises de cette partie de 
l'Hindonstan et les provinces septentrionales 
du NeypM ; les marchandises s'y transportent 
par ean ou sur des bêtes de somme. 

HETTENY , Huttanjr, ville de l'Hindou- 
stan , état du radjah de Setarah , ancienne 
prov., distr. et à ii 1 . O. de Beydjapour. 
Lat. N. 16° 4 î’- Long. E. 73°. Elle est 
grande, entourée d'un rempart en terre, pré- 
cédé d'nn fossé , et défendue par une petite 
citadelle en pierre. Les maisons en sont bien 
bêties ; elle renferme plusieurs temples hin- 
dous et un vaste caravansérail. On y fabrique 
des étolTes de soie , des tissus de coton , des 
armes et divers objets en fer et en cuivre , et 
elle fait on commerce considérable avec Bom- 
bay et Surate. 1 3 , 000 hab. 

Les Mahrattes enlevèrent cette ville , vers 
le milieu du xvn' siècle , aux rois mahomé- 
tans de Beydjapour. En 1679, les mahomé- 
tans la reprirent; après la mort d'Aureng- 
Zeyb , elle retomba de noiivean an pouvoir 
des Mahrattes qui l'ont conservée. 

HETTERNHEIM , bourg du duché de 
Nassau, yojr , Hbdderhheiii . 

HETTINGEN , bourg de la princip. de 
Hobenzollem-Sigmaringcn, dans la seigneurie 
des barons de Speth ', è 1 I . S . d e Gamertingen 
et k 3 I. 1/3 N. de Sigmaringen. Il y a i 
chkteau. 570 bab. 

HETTOWRA , village de l'Hindonstan. 
ê'qy. HzTTXODaa. 

HETTSTADT, ville des États Prussiens, 
prov. de Saxe, régence et à 10 I. 1/3 N. O. 
de Mersebourg, cercle et à 3 I. N. N. E. de 


Mannsfeld, sur la Wipper. Il y a plusieurs 
églises luthériennes , des distilleries de grains 
et une usine pour affiner le cuivre provenant 
des établissemens de Mannsfeld , d'Eislebea 
et de Sangerhausen et pour en séparer l'ar- 
gent ; le produit de cette usine s'est élevé en 
1807 k 1 1 ,000 quintaux de cuivre rosette et 
k 1 5,000 marcs.'Gette ville fait un commerce 
assez considérable en laine. 3 , 5 io hab. 

HETZENDORF , village de l'archid. d'Au- 
triche , pays au-dessous de l'Ens , cercle in- 
férieur du Wiener-wald , k 1 I. 1/3 S. S. 
O. du Vienne. Il y a un beau château. 36 o 
babitans. 

HETZFELD , ville de Bavière, Hai- 
DinosFEi.n. 

HEUBACH (GROSS), village de Bavière, 
cercle du Mcin-Inférieur, présidial et k i 1 . 
1/3 S. E. de Klingenberg, et à G 1 . 1/3 S. 
d'AschaSienbourg ; sur la rive droite du Mein. 
1,507 ^ remarque sur une montagne 

voisine un couvent de capucins d'où l'on jouit 
d'une belle vue. 

HEUBACH, ville de Wurtemberg, cercle 
de riaxt, baill. et k i 1 . i/a E. de Gmünd , 
et k 1 1 1. i/a E. de Stuttgart. Il y a 1 filature 
de coton et une manufacture de mouchoirs. 
993 hab. 

HEUBERG, petit canton montagneux du 
Wurtemberg, dans la partie mérid. du cercle 
de la Forêt-Noire, baill. de Spaichingen, k 
l'E. de Rotsreil. H renferme les sources de 
quelques-uns des premiers affluens du Necker 
et du Danube. 

HEUCHIN , bomg de France , dép. du 
Pas-de-Calais , arrond. et k 3 I. 1/3 N. N. 
O. de S*. Pol , et k 9 1 . N. O. d'Arras; chef- 
lieu de canton. Foires, les 17 septembre, 
39 décembre et la veille de la Fâte-Dieu , 
pour bestiaux, grains , etc. 5 oo hab. 

HEÜDICOÜRT, village de France, dép. 
de la Somme , arrond. et k 3 I. 1/4 N. E. de 
Péronne, cant. et k i I. 3/4 N. de Roisel. 

1 , 38 o hab. 

HEUGAS , village de France, dép. des 
Landes, arrond., cant. et k 1 I. 1/3 S. S. E. 
de Dax , et k 13 I. i /4 O. S. O. de Mont-de- 
Marsan. 1 ,060 hab. 

IlEUKELOM , ville des Pays-Bas , prov. 
de Hollande, partie mérid., arrond. et k 3 I. 
N. E. de Gorcum , et k 9 I. E. de Rotterdam, 
cant. de Vianen, sur la rive gauche de la 
Linge. Lat. N. 5 i° 5 a' 36". Long. E. 3° 44 ' 
33 ". On y remarque i très-beau château. 5 oo 
habitans. 

HEUKELOM, village des Pays-Bas, prov. 
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du Bnbuit Mpt-, arroud. et b 3 1 . 1/4 de 
Boi*-le-Ouc , caut. et à 1/4 de 1 . d'Ooiterwyk. 
600 hab. 

HËULLE ou HEU LE, rillage des Pays- 
Bas, pniT. de la Flandre occid., arrond., 
cant. et à i/a I. N. O. de Courtrai ; sur la 
nrc droite de la Heulle-beek , tributaire de 
la Lys. On y fabrique beaucoup de toile , du 
SI de dentelle et divers ouvrages en os ; la 
Slature du lin y occupe on grand nombre de 
bras. 3 ,a 4 o hab. Les environs produisent de 
très-beau lin. 

UEUMEN, village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre , arrond. et k i I. de Nimègue , 
cant. et k 3 I. 1/3 de Wjchcn. g 33 hab. 

HEURE (L.k GRANDE), village de France, 
dèp. de la Seine-Inférieure, arrond. et à i/a I. 
E. du Havre, cant. d'Ingouville , près de la 
rive droite de la Seine. Il y a des briquete- 
ries et des fabriques de cordages. La Grande- 
Heure , bktie sur un terrain jadis occupé par 
la mer , qui la menace encore d'une destruc- 
tion totale , offre un séjour très-malsain. Soo 
bab. En i8i 1 , U digue qui protège ce -vil- 
lage coiUre les invasions des eaux^ s'étant 
tODipne dans une violente tempête , il fut 
presqu'entiorement submergé. 11 a existé en 
cet endroit une ville et an port très-fréquentés 
par les Espagnols , et que les sables ont fait 
abandonner. 

HEURE-LE-ROMAIN, village des Pays- 
Bas , prov., arrond. et k 3 I. 1/4 N. N. E. 
de Liège, cant. et k 1 I. de dons. 853 hab. 

HEÜR-LE-TIXHE, village des Pays- 
Bas , prov. deLimbourg, arrond. et k 4 I- i /4 
de Maestricht, cant. et k 1 1 . de Tongrcs. 338 
habita ns. 

HEURNE , village des Pays-Bas, prov. de 
la Flandre orientale , arrond. et à 5 I. i /4 de 
(àand , cant. et k a I. 1/4 de Cruyshautem. 

634 hab. 

HEUSCHEUER , montagne des Étals Prus- 
ricns, prov. de Siléaie , régence et k 19 I. S. 
0 . de Breslau, cercle et à 4 1 - O. N. O. de 
GlaU. Elle fait partie du Grunevrald et s’élève 
a 4 Ba toises au-dessus do niveau de la Baltique. 

UEUSDEN , ville forte des Pays-Bas , prov. 
do Brabant sept., arrond. et k 3 I. 3/4 O. 
H. O. de Bois-le-Duc , cbef-lien de canton ; 
entre des marais , sur la rive ganehe de la 
Vieille Meuse. Lat. N. 5 i® 44 ^ Long. E. 
0° 48 ’ to". Résidence d'i commandant de 
place de 3 * classe. Elle possède 1 belle cita- 
delle , I hdtel-de-ville , et 4 églises , dont 3 
réformées, i catholique et i luthérienne. 
Cette ville nomme un député aux états de la 


province. i,5i3 hab., la plupart agriculteurs. 

En 1 5 g 8 , les Espagnols ne purent se ren- 
dre maîtres de cette place. Louis xiv la prit 
en i6ya; les Français s'en emparèreut encore 
le 4 janvier i;g 5 . Elle éprouva de grands 
dommages en 1680 , par l'explosion d'une 
poudrière , oecasionée par la foudre. 

UEUSDEN, village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orient., arrond., cant. et à i I. 
1/4 S. E. de Gand; près de la rive gauche 
de l’Escaut. i ,845 hab. 

HEUSDEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Limbourg, arrond. et k 3 I. 3/4 N. N. O. de 
Hasselt, cant. et k 1 1 . E. de Beringen. i, i 3 o 
habitans. 

HEUSENSTAMM , village du grand-duché 
de Hesse-Darmstadt, prov. de Slarkenbourg, 
distr. et k 3 I. 1/4 O. de Seligenstadt , et à 
5 I. 1/3 N. N. E. de Darmstadt. Il y a i 
vieux et 1 nouveau château et 1 église parois- 
siale. Commerce de tahac et de lin de bonne 
qualité , cultivés en abondance sur le terri- 
toire. 

HEUSTREU, village de Bavière, cercle du 
Mein-lnférieur , présidial et k i I. N. de 
NeusUdt, et k 16 I. N. N. E. de Wurtx- 
bourg; sur la rive gauche de la Saale. ai 3 
maisons. 

HEVAGAM, distr., snr la côte occid. de 
nie de Ceylan , au S. du distr. de Kina , au 
N. de ceux de Salpitty et de Raygam , et k 
1 * 0 . de celui de Déhégampole-Corla . Il pro- 
duit de la cannelle. Colombo et Hangvellé en 
sont les villes principales. 

HEVAHETTE, distr., dans le centre de 
rile de Ceylan, au S. du distr. de Doiimbera, 
k rO. de celui de Valapané , et k l'E. de ceux 
de Kotmalé et d'Ondapalatté. Il est arrosé au 

N. parie Mahavellé. Matourallé est un des 
principaux endroits qu'on y trouve. 

HÈ VE ( LA ) , CaLSToacit paouosToaicii , 
cap de France, k l'extrémité occid. du dcp. 
de la Seine-Inférieure, arrond. et k i I. N. 

O. du Havre, cant. d'Ingouville. Lat. N. 49 " 
3 i'. Long. O. 3 “ i 5 '. On y trouve beaucoup 
de coquillages fossiles. Il ferme au N. l'em- 
bouchure de la Seine ; on le nommait autre- 
fois quief ou chef de Caux. Sur son point le 
plus haut sont deux beaux phares quadran- 
gulairea en pierre , élevés de 1 5 o mètres au- 
dessus du niveau de la mer ; ils ont été eons- 
truits en 1774- 

HEVER, village des Pays-Bas, prov. du 
Brabant mérid., arrond. et k 4 I - de Louvain, 
cant. et k I I. 1/3 O. d’IIaeclit , près de la 
Dyle. 1,370 hab. 
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UEVERKEÏR , Hewerkeit' , ville de l'Hind' 
uusUn , état du radjah de Nagpour , dUtr, de 
Irandoiiaoa ; dans une contrée fertile , sur le 
l*ak., à 14 1. E. N. E. d'Ellitcbpour et à a5 I. 

0. de Nagpour. 

ilEVËRLÉ, village des Pajrs-Bas, prov. 
du Brabant mérid., arrond., cant. et à i/3 
de 1. S. O. de Louvain, sur la D^le. Il jr a 
lies distilleries de genièvre et x ch&teau. 

1, ao6 hab. 

HEVERLÉ (VIEUX-), vilUge des Pays- 
Bas, prov. du Brabant mérid., arrond., cant. 
et à I 1. S. O. de Louvain, près de la Dyle. 
11 jr a I brasserie. 660 hab. 

UEVES ou HEVES ET SZOLNOK-EXTÉ- 
UlEUR, Heues es KüUôSzolnok, comitat de 
Hongrie , cercle en-deçà de 1a Theiss^ borné 
au N. par les comitats de Borsod , de Gômur 
et de Neograd ; à l'O. par ce dernier , celui 
de Pest et le distr. des lazjges; à l’E. par le 
comitat de Szabolcs et la Grandc>Kumauie , 
et au S. par le comitat de Csongrad et par 
celui de Bekes , dont le Kôros le sépare. 
Quelques parties détachées de la masse du 
comitat sont enclavées , soit entre la Grande- 
Iviioianie et le comitat de Bekes , soit dans ce 
dernier comitat, soit enfin dans le pays des 
lazyges. La longueur du comitat de Ueves 
Vit de 3a 1. du N. au S., sa moyenne largeur 
de TE. à l'O. de 10 1. , et sa superficie d'en> 
viron a3S 1. 

Plat et marécageux dans ses parties cen- 
trale et méridionale, ce comitat offre, vers 
le N. , les hautes montagnes de Matra , qui 
sont détachées du système des Karpathes , et 
appartiennent à la formation ignée nommée 
formation trachytique. Il est entièrement 
compris <lau$ le bassin de la Theiss : cette 
grande rivière, après avoir reçu TErlau ou 
Eger, sur la limite de ce comitat et de celui 
de Borsod , traverse le pays de Heves , et s'y 
augmente du Miller et de la Zagyva , grossie 
de la Tarna. Le Kurds baigne la partie méri- 
dionale , et y reçoit le BercUyô. Les marais 
couvrent une superficie de 4^ k Le climat 
est généralement doux , et le sol , très-fertile, 
produit principalement du blé, du mais, des 
fruits , du vin , du tabac , du lin et du chan- 
vre. 11 y a de grandes forets dans la partie 
sept. , tandis que la partie située le long de 
la Theiss manque de bois. On y élève quan- 
tité de bestiaux. 11 y a , au pied sept, delà 
Matra , une exploitation d'alun et une source 
d'eau acidulé et sulfureuse. 

Ce comitat .se divise en 4 marches ou jâ- 
ras, savoir : celles de Gyongyus, de Tarua , 


de la Theiss et de Matra. Il contient 180, 856 
hab., parmi lesquels sont quelques Alle- 
mands , Esclavons et des vagabonds égyp- 
tiens. Il tire son nom du bourg de Héves : 
les diètes se tiennent à Erlau , qui en est le 
chef-lieu. 

HÉVES, bourg de Hongrie, comitat de 
son nom, marche de Tarna, k 10 I. $. d'Er- 
lau , à ai I. E. de Pest et à aa 1. O. de Oe- 
bretzin. Lat. N. 4?** 36' 8". Long. £. 1^*' 
58' 6". 11 a été fortifié^ il y a t chitcau et 1 
haras. 

HEVILLEKS , village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant méridional, arrond. et à 5 1. de 
Nivelles , cant. et à 3 1. 1/4 de Perwez. Il y 
avait autrefois un chkteau appelé Bierhait. 
5a8 hab. 

HEWËRK.EIR , ville de rHtndouslan. 
f^oy. UxvBRxxia. ■ 

HEX , village des Pays-Bas , prov. de 
Limbourg, arrond. ei k 5 \. de Macs- 
tricht, cant. et à i 1. 3/4 de Tongres. 34o 
habitaus. 

UEXAMILI ou UEXAMILIA, vUlage de 
Grèce , en Morée , cant. et à 1 1. E. S. E. de 
Corinthe, à l'entrée de 1a plaine qui forme 
l'istlime de ce nom. A t/u 1. S. de ce village, 
on trouve celui d'Hexamili-Apano , et , à 3/4 
de 1. vers le N. , celui d'Hcxamili-Catc, sur 
la rive droite d'une petite rivière appelée 
Hexamili ou Contoporia. Ce nom d'Uexamili 
fut d'abord celui d'une muraille longue de 6 
milles , qui traversait l'isthme à l'endroit le 
plus resserré. 

HEXENACKER, village de Bavière, cer- 
cle de la Regcn , picsidial et à i/a k fl- de 
Riedenburg, et à 5 1. 3/4 O. S. O. de Ratis- 
bonne. 11 y a i brasserie et 1 briqueterie. 4i 
maisons. 

IIEXHAM , ville d'Angleterre , comté de 
NorlliumberUnd , ward de Tindale , à 51 
l/a O. de Newcastle } dans la vallée et sur la 
rive droite de la Tyne , un peu au-dessous 
du confluent de la Soutb-Tyne et de la Nortb- 
Tync. Elle est petite, a des rues étroites et 
irrégulièrement bâties , et une grande place 
de marché ornée d'une fontaine qui fournit 
toute la ville. Il ne reste plus de l'église, qui 
était très-vaste et d'architecture gothique, 
que le chœur, où l'on célèbre roflàce : la nef 
fut brûlée en 1296 par les Écossais. 11 y a 
près de celte église a tours on pierre : dans 
l'une d’elles se tiennent les assises. On y 
fabrique des gants , des chapeaux , cl il y 
a des tannerie.*. La paroisse contient 5,436 
habitaus. 


Digitized by Google 


H E Y E 

Cette ville est lrès-anciei|De ; les inscrip* 
fions et les antiquités qu'on y a trouvées 
font croire quelle était autrefois une place 
romaine. Elle est célèbre par la fameuse 
bataille qui fut livrée clans les environs , en 
i463, entre les maisons d'York et de Lan* 
castre, et dans laquelle la dernière fut défaite. 

HEX-RIVIËR , rivière de la colonie du 
Cap-de-Bonne^Espérancc, distr. de Stellcn« 
boseb. Elle coule au S. , et, après un cours 
de 8 1. , se jette dans la Breed-rivier, par la 
rive gauche, à i6 I. O. N. O. de Zwellendam. 
Sa vallée est fertile en excellent vio. On y 
trouve des loutres. 

UEY , cap sur la cote mérid. de la Rus< 
sic américaine , à u 1. 0. de la baie du Con- 
trôleur, par Ôoo 1 1' de lat. N. et i46® 35' de 
long. 0. 

HEYDEYT (EL), ville de Nigritie , dans 
IcKordofan. yojr. laéiT. 

HEYCOÜRT (LA), village de France, 
dép, de la Meuse , arrond. et à 3 I. 3/4 N. O. 
de fiar>le-Duc , cant. et & u I. S. O. de Vau- 
l^ecourt. i,36o bab. 

HEYDE, bouiY de Danemark, ^oy» 
HsiDt. 

HEYDECK, ville de Bavière, Hai- 

DSCK. 

HEYDON , boui^ d'Angleterre, yojr- He- 

DOV. 

UEYDON ou HEDON, bourg d’Angle- 
ferre , east-riding du comté d'York , wapen- 
Uke d'HoIdemess; sur une petite rivière, 
près de la rive gauche de l'Humber, à i 1. 
3/4 E. de Kingston>upon-Hull et à 4 I- 
S. d'Homsea. C'est un très-ancien bourg 
royal , dont le commerce florissant est déchu 
par suite de l’anéantissement de son port et 
le voisinage de Kingston-upon-Hull ; il a été 
aussi ravagé par plusieurs incendies et rebâti 
nouvellement. L'église paroissiale est un beau 
monument; il y a aussi une belle chapelle ca- 
tholique. Ce bourg envoie a membres au par- 
lement. 90a hab. 

liEYDONG , bourg de l'Hindoustan , état 
de NeypÂI , distr. de Tchayenpour ; sur la 
rive gauche de l'Arun , an |>oint où cette ri- 
vière sort des montagnes, à 4^ 1. E. N. E. de 
Catmandou. Il fait commerce d'entrepôt avec 
le Tibet. 

HEYERSÜM, village du roy. de Hanpvrc, 
gouv. , princip. et à a 1. O. de Hildesbeim , 
et à 6 1. S. S. E. de Hanovre, baill. de Pap- 
pinbourg. On y exploite une saline dont le 
produit annuel est de G, 480 quintaux. ai5 
habilans. 
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HEYF(EL) ou EL-HEYF-AMBRA , cap 
d'Égypte, yojr. Debas. 

HEYL , petite rivière d'Angleterre, comlé 
de Cornouaillês , hundred de Penwith. Elle a 
sa source à i/3 de 1. O. de Crowan , coule au 
S. O. , sur la limite du hundred de Kerrier , 
tourne au N. et va te jeter dans le golfe de 

Ives , formé par le canal de Bristol , après 
un cours d'environ 3 1. i/a. 

11 y a sur les bords de celle rivière un vib 
lage de même nom qui renferme de grandes 
usines où l'on fabrique quantité d'ouvrages 
en cuivre provenant des mines de la partie 
occidentale du comté, surtout beaucoup de 
planches de ce métal , qu'on expédie dans le 
pays de Galles et è Bristol. 

UEYLFOUN (EL), bourg de Nubie, ter- 
rit. et à 9 I. S. E. d'HaIfây, près de la rive 
droite du Babr-el-Azrak. 

HEYLISSEM (NÉER-), village des Pays- 
Bas, prov. du Brabant mérid., arrond. et a 
5 I. 3/4 de Louvain, cant. et â 1 1. 1/4 S. E. 
deTirlemont; sur la petite Gette. Il y a un 
ancien château. 1,016 hab. 

HEYLISSEM (0P-), village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant mérid. , arrond. et à 5 1. 
de Louvain, cant. et à il. S. E. do Tirle- 
mont; sur la petite Gette. U y a 1 brasserie. 
58o hab. 

HEYMA, une des lies Westmanna, dans 
l'Atlantique, à 3 I. de la côte mérid. de l'Is- 
lande, par 63” i4' de lat. N. et na” 4?' 
long. O. C'est la plus considérable du groupe; 
elle a a 1. de long sur 1 1. de large , et ren- 
ferme a paroisses . 

HEYNA, bourg du duché de So.\e-Co- 
bourg-Gotha, princip. et à 3 I. i/a 0. N. O. 
de Gotha , juridiction de Wangenheim ; sur 
1a rive droite de la Nesse. U s'y tient 6 mar- 
chés par an, 364 bab. 

HEYNDONK , village des Pays-Bas , prov. 
d'Anvers, arrond., cant. et à t 1. 3/4 de 
Malines , près du Ruppel. 4^9 

HEYRIEUX, bourg de France, dép. de 
risère, arrond. et à 4 I- de Vienne, 

et à 16 1. 1/4 N. O. de Grenoble; chef-lieu 
de canton. Il y a des pressoirs à huile et une 
fabrique de chandelles. Foires, les ay jan- 
vier, 16 avril, aa juillet, 9 septembre et 
aS novembre , pour bestiaux, draperie , toi- 
lerie, roucnncric et quincaillerie. 1,340 hab. 

HEYST, village des Pays-Ba&, prov. de 
la Flandre occid., arrond., cant. et à a 1. de 
Brugef. 594 hab. 

HEYST-OP-DEN-BERG, bourg des Pays- 
Bas, prov. et à 6 1. S. E. d'Anvers, arrond. 
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et à 4 (le Malinei ; chef-lieu de 

canton. II y a des brasseries , des distilleries 
lie grains et des fabriques de rinaigre. 6,354 
habitans. 

HEYTESBURY, bourg d’Angleterre. 

HsiTSstraT. 

HEYTIlUYSEN, vilUge des Pays-Bas, 
prov. de Limbourg, arrond. et à a 1 . N. O. 
lie Ruremonde, cant. et à a 1 . a /3 £. de 
Weert. i,ao8 hab. 

UEZ-ABÂD, bourg de Perse, f^ojr, Ybzd- 

ÀBAD. 

IIÉZÂRA , HÉZARÉtl , HÉZARÉHS , 
chaiDc (le montagne! el peuple de l'Afghan- 
iitan. Hazaains. 

IIEZARGRAD, ville de la Turejuie d'Eu- 
rope. f'ojr. RAzeaan. 

HEZAR-MERD , sandjak. de la Turquie 
d'Aaie, dans le pach. de Chehrezour. 

HEZO , rivière de la Guinée inférieure , 
dan! le Congo, entre la Loge et l'Onao. Elle 
couleà ro., et aprèi un court d'environ 4^ 1., 
te jette dani l'Atlantique , à 4 <> I- S- Ê. de 
l'emboiicbure du Zaïre. 

HHAIIHA , paya de Barbarie, f'ojr. Haa. 

UllAiOER-ABAD , prov. et villes de 
rHindouitan. f'ojr. HATOEa-asaD. 

HIA-CHE , arrond. de Chine , prov. de 
Kouang-ti. La ville de cet arrond. est dans 
le S. O. de la prov., à la 1 . S. O. de la ville 
du dép. de Tbai-phing. 

HIÆLMAR , lac de Suède, yof. Hielmae. 

HIA-LOUI , arrond. de Chine, prov. de 
Kouang-ii, è i 3 I. S. E. de la ville du dép. 
de Tchin'an et à ly I. N. O. de celle du dép. 
de Tbai-phing. 

III.I-MEN , Ile et port de Chine, f'ojr. 
Emodt. ’ 

HIANG-CHAN, distr. de Chine, prov. de 
Ivouang-toung. La ville de ce dittr. est sur la 
l'dte occid. d'une Ile de la baie de Canton , 
il i6 I. S. de la ville de cc nom , par aa° 3 a' 
a 4 " de lat. N. et iio° 3 y' 3 o" de long. E. 
L'ile est adminiitrée pur 3 mandarins , et 
contient 100,000 hab.,dontunquartdcmeure 
constamment sur l'eau. 

UIAMG-VOU , arrond. de Chine ( prov. 
de Kouang-ti. La ville de cet arrond. est à 
1 1 I. E. S. E. de celle du dép. de Tchin'an. 

HlAN-KiUISG, prov. de la parUe N. E. 
•le la Corée, bornée au N. par la prov. chi- 
noise de Hing-king, avec laquelle elle a pour 
limite un mur qui tombe en ruine ; à l'E. 
par la mer du Japon , an S. par la prov. de 
Kiang-yuan, et à l'O. par celle do Ping'an. 
Elle est montagneuse et boisée; le Toumen, 


tributaire de la mer du Japon, l'arrose. Elle 
est faiblement peuplée; les principaux lieux 
habités sont sur les bords du Tou-men. Tsing- 
yen-pou en est le chef-lieu. 

HIAO-FOUNG, distr. de Chine, dans le 
N. O. de la prov. de Tcbe-kiang. La ville de 
ce distr. est à iz 1 . S. O. de celle du dép. de 
Uou-tcheou , et .à i 3 1 . N. O. de celle dudép. 
de Uang-tcheou. 

UIAO-Y, distr. deOiine, prov. de Chan-ti. 
La ville de ce distr. est à 4 I- S. S. E. de 
celle du dép. de Fen-tcheou, près de la rive 
droite du Fuen-ho; il y a auprès des sources 
minérales assez chaudes pour que les habitant 
puissent y faire cuire une partie de leurs ali- 
ment. 

HIAQDI , rivière du Mexique , qui a ta 
source sur la limite des états de Chihuahua et 
de Sonora , coule dans ce dernier , d'abord 
vers le S. S. O. , puis à l'O., et se jette dans 
le golfe de Californie , après un court d'envi- 
ron i 4 o I. Elle est large , et inonde quelqne- 
fois le pays qu'elle traverse ; les bords en 
sont très-fertiles. 

HIARNÔE, île de Danemark, dans le 
Cattegat , sur la côte orient, du Jutland, è 
l'entrée de la baie de Uortens et au S. de 
nie AIrue. Elle dépend du diocèse de Ribe 
et du baill. de Veile , et forme une paroisse 
qui contient 110 hab., la plupart pécheurs. 
On y a déimiivert plusieurs anciens tom- 
beaux. 

IIIA-TCUHOUAN , lie de la merde Chine, 
sur la cdte de la prov. de Kouang-toung , è 
45 I. S. S. O de Canton. 

IIIA-TIEN, bourg de Chine, prov. de 
Tchi-li, à 9 1 . N. E. de Pe-king. Il y a un 
château de plaisance de l'empereur. 

HLATS , pays que d'anciens renseignement 
placent dans la partie mérid. du Fezzan , en 
Barbarie. 

HIBBE, bourg de Hongrie, f'ojr. Gais. 

UIBBS, pointe sur la cdte occid. de la 
terre de Diémen, par 43 " 3 g' de lat. S. el 
• 43° 1' de long. E. 

HIBIERNAS (LAS), bonrg d'Espagne. 
Foy. IsisasAS (i>as). 

UIBOS ou EBOS , peuple qui habite , dit- 
on , dans la Guinée supérieure , au N. E. da 
Bénin. On prétend que les Hibos sont plut 
noirs que les habitans du Bénin , qu'ils parlent 
cependant à peu près le même langage , et 
qu'ils sont si nombreux que , è Bonny seule- 
ment, 16,000 d'entr'eux étaient vendus an- 
nuellement comme esclaves. Le nom de et 
peuple et l'incertitude qui régne sur sa poti- 
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tion peuvent faire tuppoaer qu’il est identique 
avec lea Ajo% ou Eyoa. 

HICCIN, ville dea Ëtata Pruaaiena. yojr. 

Hui.TaCHIR. 

HICKAPCO , rivière dea Étata-Unia. 
Pianaa ( aiviiaa saa ). 

HICKES , baie de la Nouvelle-Zélande, 
aur la ccMe N. E. de l'ile Eaheino-Mauve. Au 
S. E. de cette baie a'avance le cap Est , 
par 37® 4 a’ de lat. S. et 176® 35 ' de long. E. 
Le capitaine Cook la découvrit en 1769, et 
lui donna le nom du lieutenant du vaisseau 
VEiuieavour. 

HICKMAN , comté dea États-Unis , à l'ex- 
trémité occid. de l'état de Kentucky, au S. 
du comté de Graves; borné à l’O. par le 
Miasiasipi . Ce comté , formé depuis 1 8ao , est 
encore peu peuplé. Columbia en est le chef- 
lieu. 

HICKMAN, comté des États-Unis, vers le 
centre de l'état de Tennessee , à l'E. du comté 
de Perry et à l'O. de celui de Murray. Le 
Duck en traverse la partie septentrionale. 
6,o8n bab. Le chef-lieu est Vernon. 

HICKSFORD , village des États-Unis, 
état de Virginie, chef-lieu du comté de 
Greensville; aur le Meherrin , k ao I. S. de 
Richmond. 

HICLAT , cant. du paya des Avares , dans 
la Circaaaie, sur le versant sept, du Caucase. 
11 est arrosé par le Koïaou, et contient ao 
villages habités par 400 familles, gouvernées 
par on chef particulier , et qui paient au 
khan des A>ares un tribut, le dixième de 
leurs troupeaux. 

HIDALGO, pointe de la céte N. de l'ile 
de Tcnériffe , dans les Canaries , à 4 L N. O. 
de S'*. Croix. Lat. N. a 8 ® 36 ' o". Long. O. 

18" 40' 45". 

HIDANG fort de l'Hindoiiatan , état de 
Neypàl , diatr. de Khalang , près de la rive 
droite de l'Anin , à 4 > I- Catmandou. 

HIDDENSÛE ou HIDDENSEE , Ile de la 
Baltique , aux États Prussiens , prov. et sur 
la cite de la Poméranie, régence et à 4 1 - 
N. de Stralsond , cercle et à 5 I. O. N. O. 
de Bergen; à l'O. de l'ile de Riigen, dont 
elle n'est séparée que par le détroit de Frogg. 
Sa longueur est de 3 I. 1/3 , et sa plus grande 
largeur de i/a I. Le aol en est sablonneux, 
mais il y a d'assez bons pâturages. Elle est 
entièrement dépourvue de bois; on y ramasse 
de l'ambre jaune que la mer jette sur les 
cétes. Environ 5 oo bab., dans 4 villages, 
dont KIosler est le principal. Ces habitana 
s'adonmmt en grande partie à la pèche et â la 
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fabrication de la toile ; leur langage , près- 
qu'inintelligible pour leurs voisins d'Allema- 
gne, est très-rude, et mêlé de mots danois, 
suédois et teutoniques maintenant hors d'u- 
sage , même dans l'ile de Rügcn. 

HIDDIR (DJEBEL), partie de la chaîne 
du Grand-Atlas, au S. de Maroc, dans la 
Barbarie. Cette montagne abonde en fer, 
et présente des sommets arrondis et ver- 
doyans. 

HIDEGKUT, bourg de Hongrie, 

KALTEirsauva. 

HIDJELY , HijelUef rivière de rHimlou- 
stan anglais , présidence et anc. prov. du 
Bengale. Elle prend sa source à TO. de Mid- 
napour, coule du N. O. au S. E., et se réu- 
nit è THougl^, près d'Hidjelj, è l'endroit 
où ce fleuve entre dans le golfe du Bengale. 
Son cours est d'environ 3 o I. 

HIDJELY, Hijellee J et souvent, mais im- 
proprement, INDJELY , /ny>//ee, ville de 
i'HindousUn anglais, présidence et anc. prov. 
du Bengale, distr. d'Hougl^, à 1 . S. O. 
de Calcutta ; à l'embouchure cl sur la rive 
droite de l'Hougly , près de l'endroit où 
l'Hidjeljr se joint à ce fleuve. C'est la pre- 
mière ville qui se présente sur l'Houglj du 
cùté de la mer; les nafires j jetaient l'ancre 
autrefois : ils vont maintenant au port Dia- 
mond. Elle est insalubre et peu peuplée. Les 
A nglais y ont de grandes salines et des ralHne- 
ries de sel. 

Les environs sont assez fertiles en riz, 
noix de bétel et de cocos ; il 7 a beaucoup de 
tigres. 

Les Anglais , poursuivis par Aureng-Zeyb, 
descendirent l'Hougly en 16S7, prirent pos- 
session de cette ville , et s'emparèrent des 
navires marchands mogoli qu'ils trouvèrent 
dans le port : ils la fortifièrent à la hùle, et 
y restèrent environ trois mois ; ils en sortirent 
après avoir obtenu de l'empereur un traité 
de paix et avoir perdu par l'insalubrité de 
cette place la moitié de leurs forces. 

HIDVEG , village de Transylvanie, au 
pays des hongrais , comitat de Weissembourg 
supérieur , marche de Peselnek ; près de la 
rive droite de TAluta , à 5 1 . N. de Kronstadt. 
11 est grand et renommé pour ses teintureries 
en rouge d'Aodrinople. 11 y a des eaux miné- 
rales. 

HIDVÉG-RABA , bourg de Hongrie , co- 
mitat d’Eisenbourg , marche de Kormond , à 
4 I. 3/3 S. S. E. de Steinamanger. 

HIELMAR, HIÆLMAR ou HIÆLMA- 
REN , lac de Suède, daua la partie orient. 
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de la préfecture d'OErebro et dans la partie 
occid. de celle de Nykœping , à reatrémité 
mérid. de la préfecture de Westeras. Sa lon> 
gueur de TE. à PO. est de i5 I., et sa plus 
grande largeur du N. au S. de 4 1- Ce lac re- 
çoit par son extrémité occid. , pi-ès d'OEre- 
bro, le Svart-an ; le Torsbælla'an sort de son 
extrémité orient, et va se jeter dans le lac 
Mælar. Le Hielmar communique aussi an lac 
Mslar au moyen du canal de son nom , qui 
part de sa rive sept, et joint TArboga-an , 
tributaire du Mælar. 

HIELMAR (CANAL DE) ou D'ARBOGA, 
en Suède. Il commence à la rive sept, du lac 
Hielmar, dans la préfecture de Nykœping, à 
rO. de Westermo , entre bientôt dans 1a pré- 
fecture de Westeras, et s'unit à PArboga>an, 
par la rive droite , à 1 1. au-dessous d'Ar- 
hoga. Son étendue est d'environ 3 1., et sa 
direction est du S. S. E. au N. N. O. 11 est 
très-important pour la communication qu'il 
établit entre le lac Hielmar et le lac Miclar, 
dans lequel va se jeter l'Arboga-an. Ce canal, 
qui avait cessé d'étre navigable , vient d'être 
rétabli tout récemment. 

HIELMCLAND , paroisse de Nomirège , 
diocèse et à 35 1. N. O. de Cbristiansand , 
bailliage et à 7 1. N. E. de Stavanger. 3,485 
liabilans. 

lUEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Gucldre et à 5 1. d’Arnhcro, arrond. et à 
4 1. de Tbicl , cant. et à 3 1. 3/4 d'EUt, sur 
le Waal. 700 hab. 

HIENHEIM, village de Bavière , cercle de 
1a Rozat, présidial et à 3 I. i/4 S. O. de Kel- 
heim, et à C I. 1/3 S. O. de Ratisbunne, à la 
gauche du Danube , près d'une forêt dont les 
bois sont expédiés par le fleuve sur divers 
points du royaume. itS maisons. 

Prés et au N. E. de ce village commence 
le mur du Diable, le Valium romanum ou 
Valium Adriani. 

HIEN-KING, prov. de Corée. Vojr. Hiab- 
xniitc. 

HIEN-YANG, distr. de Chine, prov. de 
Chen-si. La ville de ce distr. est sur l'Oucii-bo, 
à 5 1. N. O. de celle du dép. de Si'an. 

HIERACA ou HlERAKl , cap de la Tur- 
quie d'Europe , sur la côte orient, de la Mo- 
réc, cant. et à 3 I. N. de Monembasie. 

HIERDAL, paroisse de Norwègc , diocèse 
et k 38 1. N. N. E. de Cbristiansand , baill. 
deBradsberg. 3 , 813 hab. 

HIERDEN , village des Pays-Bas , prov. de 
Gucldre, ai-rond. et à i 3 l. 1/4 d'Arnbem , 

« ant. d'Harderwyk. 
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HIËRES , ville el lies de France. Voy. 
Htises. 

HIERO , ruines d'un temple d'Esculapc , 
dans la Turquie d'Europe , en Morée , cant. 
de Nauplie ; k 3 1. O. S. O. d'Epidavro , près 
ci k TE. du village de Coroni. Il y a un grand 
nombre d'antiquités remarquables et une 
source minérale. 

HIÉROME (S*.), village de France, dép. 
de l'Ain , arrond. et k 4 1* 8 . S. O. de Nan- 
tua, cant. et k i 1. 3/4 S. S. E. dePoncin, 
sur le ruisseau de Rie. i,3i4 bab. 

HIEROPOMNÂL , bourgade de l'indo- 
Chine , dans l'état de Cassay, à 56 1. N. N. 
O. d'Oummérapour et k 16 1. S. E. de Mou- 
napoura. 

HIERRO, ile de l'archipel des Canaries. 
Vof. Fer. 

UlERSAC, village de France, dép. de la 
Charente, arrond. et k s 1 . s/3 O. N. O. 
d'Angoulémc, et k 5 l. 3/4 E. de Cognac; 
cbef-lieude canton. Foires considérables, les 
4 de janvier, mars, mai, juillet, septembre 
et novembre , pour bestiaux , grains , vin et 
eau-de-vic. 676 hab. 

HIERTING, bourg de Danemark , dans le 
Jutland, diocèse , baill. et k 7 1. N. O. de 
Ribc ; sur 4a baie de son nom , où elle a un 
petit havre que l'on considère comme le 
port de Varde. 11 y a i douane. 3 oo babi- 
Uns. 

La baie d'Hierling, formée par la mer du 
Nord, au N. de l'ile Fanôc, est longue de 
3 1. , large d*i 1. , et fermée k l'O. par une 
péninsule sablonneuse. Elle reçoit vers son 
fond le Vardc-aae. 

HIFELAU , village du duché de Styrie, 
cercle et k 10 1. 0. N. O. de Bruck, et k 
Il 1. N. d'iudcnbourg ; sur la rive droite de 
l'Ens. On exploite sur son territoire des car- 
rières de pierre meulière et des mines de 
houille et d'ocrc. 

HI-FOUNG-KEOü , bourgade de Chine, 
prov. de Tcbi-li;présde la Grande-Muraille, 
k 10 1. N. E. de la ville de l'arrond. de Tsun- 
hoa et k 3g I. E. N. E. de Péking. Lat. N. 
4o® 36 ' 10 ". Long. E. ii5® 44^ 4^ • 

UIGES , bourg d'Espagne , prov. de Gua- 
dalaxara , k 6 l. i/a N. de Siguenza et k 8 1. 
3/4 N. N. E. d'iadraquc, au pied d'une mon- 
tagne. 3 q 4 bab. 

HIGGINS , cap de la Rusaie américaine , 
sur la côte occid. de l'ile de Revilia-Gigedo, 
k l'entrée sept, du canal de ce nom et k l'O. 
du Nouveau-Cornouailles. Lat. N. 55® 37 '. 
Long. O. i33® 54 ^ Le capitaine Vancouver 
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l'a aÎD»i nommce en l'hnnneur de M. Higgins 
de Valcnar, président au Chili. 

HIGHAM-FERRERS , bourg et paroisse 
d'Angleterre, comté et à 4 */4 

de Northampton, et à a I. 3/4 S. E. de Kct- 
tering, bundred de son nom ; à quelque dis- 
tance de la rive gauche du Nen , sur un ro- 
cher. L'air y est salubre et la vue agréable. 
Près de là est l'emplacement d'un château 
bâti par un des membres de la famille Fer- 
rera, dont ce bourg a pris le nom. Chichels, 
archevêque de Cantorbéry, né en cet endroit, 
y fonda un collège en \^ii et une maison de 
charité ; cette dernière subsiste encore : une 
école gratuite a remplacé le collège. 6 foires 
par an. Ce bourg envoie i membre au parle- 
ment. 877 hab. 

Le hundred contient 7,668 hab. 

IIIGIIFIELD, pointe à l'extrémité N. E. 
tierile du Duc-d'York, dans la Russie amé- 
ricaine , par 56® 34' de lat. N. et 1 34° 33' de 
long. O. 

HIGHGATE (haute-porte), village d'An- 
gleterre , comté de Middlcscx , partie dans la 
paroisse d'Hornsey et partie dans celle de 

Paneras, à i I. 1/4 N. de Londres. Il y 
a, au sommet de la colline de son nom, l'é- 
glise d'Homsey, et près de là plusieurs cha- 
pelles pour les non-conformistes et de belles 
maisons de campagne. Ce village a reçu son 
nom de sa situation élevée et d'une porte où 
l'on recevait autrefois, pour le compte de l'é- 
véque de Londres, un droit de passage sur 
les terres. 

HIGHGATE , comm. des États-Unis, état 
de Vermont , comté de Franklin , à 18 1. N. 
N. O. de Montpellier; sur le lac Champlain , 
à l'extrémité N. O. de l'état. Il y a des usines 
à fer. Commerce Considérable de bois de 
charpente. i,Q5ohab. 

HIGHLAND, comté des États-Unis, dans 
la partie S. O. de l’état d'Ohio, au S. du 
comté de Fayette et au N. de celui d'A- 
dams. ia,33o hab. Hillsborough en est le 
ciief-tieu. 

HIGIILANDS (terres hautes) , partie sept, 
et montagneuse de VÉcosse. La limite mérid. 
de cc pays, du cdté des Lowlands ou terres 
basses , n'est pas déterminée d'une manière 
fixe : tantùt on la fait descendre jusqu'au 
Grand-Canal , tantôt on considère le Forth 
comme la barrière entre ces deux divisions 
remarquables de l'Écosse. Ce pays est une 
longue suite de montagnes escarpées qui se 
succèdent sans interruption , et séparées par 
des vallées qui ne communiquent cntr'clles 
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que par d'étroits défîtes. Ces vallées profon- 
dc.s ne reçoivent pas les rayons du soleil 
pendant plusieurs mois de l'année ; aussi le 
climat y cst-il rigoureux , mais cependant 
beaucoup moins rude que sur les hauteurs, 
dont les plus élevées sont couvertes de neigea 
pendant la plus grande partie de l'hiver, 
et les abritent contre les vents impétueux 
qui régnent dans celte saison. Presque toutc.s 
les vallées , fortement resserrées , ont un lar 
au centre ou quelque cours d’eau qui le tra- 
verse. 

Les Uighlands sont généralement stériles 
et ne possèdent que peu de terres cultivées ; 
on en trouve cependant dans les vallées, sur 
les bords des lacs et des rivières, qui sont 
d'une grande fertilité. Les montagnes renfer- 
ment d«.*s mines et n’ofTreul à leur surface que 
des rochers , de belles forêts , des bruyères 
et d'excelleos pâturages où l'on élève des bes- 
tiaux. 11 descend des hauteurs un grand nom- 
bre de torrens qui vont presque tous le jeter 
dans rOcéan. 

Les habitans de cette contrée sont appelés 
Highlanders ; le pays inaccessible occupé 
par ces montagnards les avait tout-à-fail 
isolés du reste de l'Écosse, et la civilisation , 
depuis long-temps introduite dans les Low- 
lands , n'avait pu pénétrer parmi eux avant 
le règne de Georges i'',qui envoya dans les 
Higblands le général Watt. Celui-ci les par- 
courut en 1734 » traversa les défilés les plus 
difficiles , et conçut le hardi projet de percer 
des routes larges et unies sur ce terrain es- 
carpé ; en 1735, il fit commencer les tra- 
vaux, auxquels il employa 5oo soldats cha- 
que été, et qui furent terminés en 1737. Les 
nouvelles roules , larges de 30 à 35 mètres , 
furent bordées d'aqueducs et de saignées 
pour les garantir des dégâts qu'occasionnent 
les torrens de pluie si frequens dans ces mon- 
tagnes. Partout où le terrain le permit, on 
les perça en ligne droite, malgré les rochers 
et les fondrières qui s'y opposaient souvent ; 
sur les côtés on plaça de grosses bornes , qui 
servent de guides lorsque le chemin est cou- 
vert par les neiges , et des colonnes , éicvée.s 
de 5 milles en 5 railles , indiquent les distan- 
ces parcourues. Depuis que des communica- 
tions faciles ont été ainsi ouvertes entre les 
Higblands et le pays des plaines, les mœurs 
des montagnards ont beaucoup changé ; une 
amélioration sensible et l’industrie se sont, 
introduites dans leur pays. Ce ne sont plus 
ces nombreuses tribus , subordonnées à un 
chef et toujours en état de guerre cntr'clles ; 
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aujourd'hui le* Uighlanden commencent à 
savoir proBter des ressources que leur four- 
nissent leurs montagnes pour faire un com- 
merce avantageux , et à consacrer leurs tra- 
vaux et leurs fonds à l'exploitation de leur* 
mines et de leurs forêts , aux pâturages et à 
la pèche. 

HIGHLANDS , territoire des États-Unis , 
dans la partie S. E. de l'ètat de New-York, 
couvert par les Alleghany et arrosé par 
rUudson. On y admire des sites très-pitto- 
resques, et il renferme de nombreuses mi- 
nes de fer. AVest-Point est situé sur ce ter- 
ritoire. 

HIGHWASSEE, rivière des États-Unis. 
yojr. Uiwsasn. 

HlGIlVrORTH , bourg et paroisse d'An- 
gleterre , comté de Wilts , bundred de son 
nom; sur une colline, à 3 I. i /4 E. de 
Crickladc et à 6 I. 3/4 N. O. de Uunger- 
ford. Il avait autrefois le privilège de bourg 
royal. Il s'y lient a foires par an. 3 ,oo 5 bab. 

Le bundred contient 1 1 ,661 bab. 

HIGUERA (LA), bourg d'Espagne , prov. 
de Cacere* (Estrémadure ) , â 9 1 . 3/4 Ê. de 
Villafranca et à a 1 . O. de Zalamea. 1,397 
habitans. 

HIGUERA (LA) ou EL-HIGUER , cap 
d'Espagne , prov. de S*. Sébastien (Guipus- 
coa ), au N. O. de l'embouchure de la Bidas- 
soa et à i/a 1 . N. de Fontarabie, par 43 ° aa' 
de lat. N. et 5 ° i 3 ' de long. O. Il est peu 
élevé, et forme la pointe occid. de l'entrée 
du port de Fontarabie. 

HIGUERA (LA ), bourg d'Espagne, prov. 
et à 9 I. i /'4 S. E. de Villafranca (Estréma- 
dure) , et à 3 I. 3/4 N. E. de LIcrena; sur la 
grande route de Badajoz â Madrid , prés du 
Retin. 81 bab. 

HIGUERA DE ARJONA, bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 6 1 . i /3 N. N. O. de Jaen, et 
à I I. 1/4 N. £. d'Aijona; sur la rive droite 
du Salado de Arjona, près du confluent de 
cette rivière et du Guadalquivir. Il a i bApi- 
tal. 704 bab. 

HIGUERA DE BARGAS (LA), bourg 
d'Espagne, prov. et â 9 1 . i /3 S. de Badajoz, 
et â a I. 1/3 O. S. O. de Barcarrotia, au pied 
de montagnes. Il y a des tisseranderie*. 1,711 
habitans. 

HIGUERA DE CALATRAVA DE BIAR- 
TOS, bourg d'Espagne, prov. et à 6 1 . 3/4 
U. N. O. de Jaen, et à 3 I. i /3 N. O. de 
Martos ; sur la rive droite du Salado de Por- 
cuna, afliuent du Guadalquivir. 58 a bab. 

HIGUERA DE LAS DU EN AS, bourg d'Es- 


pagne , prov. et à 13 1 . i/a N. O. de Tolède, 
et à 8 I. l/a N. E. de Talavera ; près du 
Tietar. 3 a 6 bab. 

HIGUERA JUNTO A ARACENA , bourg 
d'Espagne, prov. et à la 1 . i /4 N. de Séville, 
et à 7 1 . S. de Fregenal ; dans la sierra Mo- 
rena. Patrie du peintre Miguel Alonso de 
Tobar. 1,346 bab. 

HIGUERA LA REAL, bourg d'Espagne, 
prov. et à 1 1 I. N. N. O. de Séville , et à a /3 
de I. S. O. deFregcnal; au milieu de coteaux 
plantés de vignes, d'oliviers, etc., près du 
Sillo. Il a 1 hôpital et 1 collège de jésuites, 
et est très-industrieux. 3,737 bab. 

HIGUERITA ( REAL ISLA DE LA) , vU- 
lage d'Espagne, prov. et â 6 1 . O. de Uuelva 
( Séville), et à 4 I. E. d'Ayaraonte, à l'em- 
boueburc du bras orient, de la Guadiana. Il 
a un port naturel qui est sûr et commode , et 
fait sur la côte une pèche abondante de sar- 
dines et le cabotage. i, 35 i bab. 

Ce village fut fondé par des Catalans après 
le tremblement de terre de 175s, qui désola 
Lisbonne. 

IIIGUERON , rivière du Guatemala, état 
de Costa-Rica. Elle descend de la chaineeen- 
trale de la république , coule au S. O. , et se 
jette dans le Grand-Océan équinoxial , après 
un cours d'environ ao 1. 

HIGUEY , baie sur la côte S. E. d'Haiti , 
par 18° ao' de lat. N. et 71° de long. O., à 
i'O. du cap Espada, et à l’embouchure de la 
petite rivière de ton nom , qui a un cours 
d'environ 10 I. 

HIGUEY , bourg de l'Ue Haiti , dép. de 
l'fjzama , à a8 1 . E. de Santo-Domingo; sur 
la rive droite de la rivière de son nom. il 
y a une belle église renfermant une image 
de la vierge, à laquelle on attribue des mi- 
racles, et qui est en grande vénération. 5 oo 
habitant. 

HI-HO , rivière de Corée , prov. de Hoang- 
bai. Elle prend sa source dans les montagnes 
qui s'étendent du N. au S. dans l'intérieur de 
la péninsule, coule à I'O., et te jette dan* la 
mer Jaune, par 38 * 43 ' de lat. N., en mê- 
lant ses eaux à celle* du Pingyang. Son cours 
est d'environ aS I. 

HIJAR, Beus, bourg d'Espagne , prov. et 
k i 5 1 . 1/4 S. £. de Saragosse (Aragon), et 
è 6 I. l/a N. O. d'Alcafiis; sur le penchant 
d’une montagne et sur le rio Martin. C'est le 
cbef-lieu du duché de ton nom. U a 1 couvent 
et 1 hôpital. Il s’y tient a foires par an, l’anc 
de ao jours, depuis le 34 janvier, et l'autre 
le ao mai. 3,889 


Digilrzed by Google 


H I L A 

Le duché a environ G 1 . de loupucur, et 
4 L dans sa plus grande largeur. Le climat 
en est doux, et le sol fertile en Lie, mais, 
chanvre, soie, etc. 

HIJAZ, pays d’'mbic. llEnjA?.. 

IIIJKLLEC, ville de l'IlindousUn. f'oy. 

tliDJELT. 

HIKARKOR, ville de Sénégambie. f oy. 

OtTAMKaORE. 

HlKLAR , ville de la Turquie d'Asie , dans 
la Caramanie, sandjak et à 6 1. N. de Kaisa- 
riéh, et à 3 o 1 . S. O. de Sivas; sur la pente 
d'une colline rocailleuse, qui forme l'extré- 
mité sept, de la plaine de Kaisariéh, et dont 
le sommet est couronné par un tertre artifi- 
ciel qu'on croit être le tombeau d'un des an- 
ciens rois de Cappadbee. Les rues en sont 
étroites et tres-escarpees. 

HILA ou AUYLA , pays de la Guinée infé- 
rieure, dans le Benguela, au S. du territ. de 
Donjau. Il est arrosé par le Cobal. 

HILAIRE (S*.), bourg de France, dép. 
de l'Aude, arrond. et à i 1 . 3/4 E. N. E. de 
Limous, et à 3 1 . S. S. O. de Carcassonne; 
chef-lieu de cant., sur la Laiiquéte. 11 y a 
a moulins 4 huile. Foires, les i6 août et 
19 octobre, pour bestiaux , toilerie, merce- 
rie , etc. 1 .000 hab. 

HILAIRE <S*.), village de France, dép. 
de l'Ailier, arrond. et à 5 L 1/3 O. S. O. de 
Moulins, cant. et à 3 1 . 1/3 S. de Bourbon- 
l'Archambaud. Foires, les 3 janvier, 3^ mars, 
19 avril « 19 mai et 4 septembre, pour bes- 
tiaux. 783 hab. 

HILAIRE (SL), village de France, dép. 
du Doubs, armnd. et à 3 1 . O. S. O. de 
Bauroc les-Dames, cant. et à s /3 de 1 . N. N. 
E. de Roulans-l'Église. Foires, les 4 mai, 
3 juillet, 4 septembre et 4 décembre, pour 
bétail et denrées «lu pays. i 4 o hab. 

HILAIRE ( SL ) , village de France, dép. 
d'Ille-et-Vilaine, arrond. et à 3 1 . 3 '3 O. de 
Fougères, cant. et à 1 L 1/3 S. de S^. Brice. 
H y a des tanneries. 1,669 

HILAIRE (SL), village de France, dép. 
de U Loire , arrond. et à 6 1 . S. de Mont- 
brison, cant. et à I 1 . 1/4 S. de SL Bonnet- 
le-Chéteau. Foire, le 18 novembre. 1 ,o 5 ohab. 

HILAIRE (SL). village de France, dép. 
du Loiret, arrond. et à il. 3/3 S. O. d'Or- 
léani, cant. et à 1 L 1/8 O. d'OUvet, sur la 
rive gauche de la Loire. 1,300 bab. 

hilaire (SL ), village de France, dép. 
du Nord, arrond. et à 3 L E. de Cambrai, 
eant. et à 1 1 . 1/4 E. K. E. de Carnières. 
1}756 bab. 

Dict. Géoca. 7. 


HILA 193 

HILAIRE-BONNEVAL (SL), village de 
France, dép. de la Haulc-Vicnne , arrond. 
et à 3 I. 1 3 S. E. de Limoges, cant. et à 3,4 
de I. N. N. E. de Pierre-Buflière. II y a des 
mines de fer, de cuivre, de plomb et d'étain. 
780 hab. 

HILAIRE-DE-BRENS (SL ), village «le 
France, dép. de l’Isère, arrond. et à 4^ 

O. de La Tour-du-Pin , cant. cl à i I. i/3 S. 
S. E. «leCremieux. Foire, le 33 février, pour 
bestiaux, quincaillerie et instrumens aratoi- 
res. 365 bab. 

HILAIRE-DE-CHALÉONS (SL), village 
«le France, dép. de la Loire-Inférieure, .ir- 
rond. et à 5 1. 1/3 S. S. E. de Paimbeeuf, 
cant. et à 3 1. N. £. de Bourgneuf. Foin.*, le 
3o mai, pour bestiaux. 800 hab. 

IllLAIRE-DE-LA-CÔTE (SL), vilbigc de 
France, dép. de i'iscrc, arrond. et à 8 I. 1/4 
E. S. E. de Vienne, cant. et à 1 1. 1/4 E. «le 
La C«Me-SL André. i,i3i liab. 

IIILAIRE-DE-LA-SÙNE (S'. ), village de 
France, dép. de risèrc, arrond., cant. et à 
I 1. 3/4 S. O. de SL Marcclliu , et à 8 1. 3, '4 
O. S. O. de Grenoble. Foires, les i3 janvier, 
33 février et 33 novembre, pour bestiaux. 
765 hab. 

HILAIKE-DE-LOULAY (SL), village de 
France, dép. de la Vendée, arrond. cl h 
8 1. N. N. E. de Bourbon-Vendée, cant. et 
à 3/4 de L N. de Montaigu. 1,869 hab. 

HII.AIRE DE R1É(S'.), »ill»gc de France, 
dép. de I» Vendée, «rrond. el à 6 I. 1/4 N, 
N. O. de. Sables-d'Olonnc , c»nl. el à a/3 
de I. N. de S‘. Gille-»ur-Vie. Foires, le 
lundi-saint, le i*' lundi d'octobre et le der- 
nier lundi de décembre, pour bestiaux. a,aaG 
babilans. 

HILAIRE-DES-MONTS (S*.), village de 
France, dép. de la Vienne, arron.I., cant. 
el à I I. a/3 S. E. de Ch3tellerault , et à 7 I. 
N. E. de Poitiers, i,3oo hab. 

HILAIRE-D’ESTISSAC (S‘.), village de 
France, dép. de la Dordogne, arrond. et ù 
4 I. 1/4 N. de Bergerac, cant. et il a I. i/a 
E. S. £ de Villemblard. Il a i haut-four- 
neau, a forges et 1 martinet. 400 hab. 

HILAIRE-DE-TALMONT (S‘.), village 
de France, dép. de la Vepdee , arrond. cl à 
3 1. 1/4 E. S. E. des Sables-d'OIonne , cant. 
et à 1/4 de 1. E. de Talmont. a,a63 bab. Il 
y a dans les environs une mine de plomb sul- 
furé argentifère. 

HILAIRE- DE- VILLEFRANCHE ( S'. ) , 
village de France , dép. de la Cluircntc-In- 
féricure , an-ond. et à a 1. 1/4 S. de S*. Je.in- 

i3 
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tl'Angély, et ù 31. i/4 Saintes ; 

cbef'lieu de caiit., près de U source de la 
Bramerit. i,iq 3 liab. 

HILAIRK-DU-BOIS { S‘. ) , village de 
France , dép. de la Loirc-lnféricurc , arrotul. 
cl à 5 1. 3/4 S. E. de Nantes , cant. et à 3;4 
de I. S. O. de Clisson. i,58o hab. 

HILAIRE- DU -lîOlS (S*.), village de 
France, dcp. de Maine-et-Loire , arrond. et 
à 8 1. I /'J O. S. O. de Saumur , cant. cia i/a 1. 
S. O. de Vihiei's. 1,433 bab. 

HILAIRE-DU-IIARCOUET (S*.) , bourg 
de France, dép. de la Manche, arrond. et 
à 3 I. S. O. de Mortain, et à i3 1. S. de S*. 
Ld ; chef lieu de canton. Il y a des tanneries. 
Foires, le premier mercredi après le 1 3 jan- 
vier et après le a février, le mercredi-saint, 
le premier mercredi de septembre et le pre- 
mier lundi après le x i novembre, pour che- 
vaux , bestiaux , grains , bijouterie , etc. a, 553 
habitans. 

IIILAIRE-EN-LIGMÈRES (S*.), vil- 
lage de France, dép. du Cher, arrond. et à 
5 1. l/a O. de S*. Anund Montrond , cant. 
et à a/3 d(‘ I. $. de Ligniercs ; sur la rive 
gauche de PArnon. i,838 hab. On tire des 
environs de l'ocre d’excellente qualité. 

HILAIRE-LA-PALUE (S*.), village de 
France, dép. des Deux-Sèvres, arrond. et à 
4 I- l/a 0. S. O. de Niort, cant. et à i 1. 
3/4 N. N. O. de Mauzé. Il s'y ttenl des foi- 
res le 9 de chaque mois , pour bestiaux. aiQ 
habitans. 

HILAIRE -LE- DOYEN (S‘. ), village de 
France , dcp. de Maine-et-Loire , arrond. et 
à 3 1. S. 0. de Saumur , cant. cl à i/3 de 1. 
N. de Montrcuil-BeUay. Foire assez considé- 
rable , le 1 5 septembre , pour bestiaux, porcs , 
grains , vins , futailles , taillanderie et mer- 
cerie. 

HILAIRE. LE -PEYROUX (S*.), village 
de France, dép. de la Corrèze, arrond., 
cant. N. et a a 1. i/a S. O. de Tulle, et à 
a 1. l/a N. £. de Brivcs-la-Gaillardc. Foi- 
res, les 11 janvier, 9 et a 6 mai, aa juin, 
1 1 décembre et la veille des Rameaux , pour 
bestiaux , et surtout cochons gras. i, 4 oo 
habitans. 

HILAIRE-LÈS-MORTAGNE (S'.) , village 
de France , dcp. de la Vendée, arrond. et à 
1 1 1. N. £. de Bourbon-Vendée, cant. et à 
l/a 1. S. £. de Mortagne-sur Sevre , près de 
la rive droite de la Sèvre-Nanlaise. 11 y a une 
papeterie. 6 a 9 hab. 

HILAIRE-SOUS-COURS (S*. ), village de 
France , dép. du Cher, arrond. et à 7 1. N. 


0. de Bourges , cant. et à 3/4 de I. S. O. Je 
Vierzon ; sur la rive gauche Je l'Arnon. aSg 
hab. Il y a aux environ.^ une mine d'ocrc. 

HILAIRE-SUR-L'AUTISE (S'.), village 
Je France, dép. de la Vendée, arrond. cl à 
al. i/a E. de Fontcnay-le Comte , et à 14 I 
S. E. de Bourbon-Veiuiée ; chef-lieu de can- 
ton. Foire, le i4 janvier, pour bestiaux, 
a, 0^8 hab. 

HILCHENRACH, bourg des Étals Prus- 
siens , prov. de NVestphalic, régence cta idl. 
S. d'Ai'ciisberg , cercle et à 3 I. N. N. E. de 
Siegen. 11 y a des fabriques de draps , de ta- 
bac et d'objets eu acier, ainsi que des tisse- 
randerie.s. 1,000 Iiab. 

HILDBURGHAUSEN , principauté du 
duché de Saxc-Mciningcii , comprenant une 
partie de l'ancien duché de Saxc-Hildburg- 
hatiscn j bornée à PC. par le duché de Saxe- 
Cobourg-Gotha, le buill. dcSchaIk.au et la 
princij>autc de Schwarzbourg Rudolsladt ^ au 
N. E. par celle de Schwarzbüurg-Soodeisbati- 
sen, au N. O. par Penclavc prussienne de 
Scbleusingcn , à 10. par les baill. de Tbeoiar 
cl de Rombild et par la Bavière , et au S. 
par ce dernier état. Sa longueur est d'environ 
I a 1. du N . N. E. au S. S. O., cl sa moyenne 
largeur de 3 1. La partie septentrionale est 
couverte par le Thiiringerwald ; le reste du 
pays, assez fortement ondulé, présente quel- 
ques montagnes sablonneuses ou calcaires, 
parmi lesquelles on trouve du basalte et du 
porphyre. La Werra , qui prend sa source 
dans le N. O. de cette principauté et la tra- 
verse , CD est la principale rivière. Le climat 
e.st en général tempéré, mais assez rude 
CD hiver dans la partie montagneuse. Le sol , 
peu fertile, est loin de produire assez de blé 
pour la consommation, et dans les itionlagncs 
on remplace souvent le pain parla pomme de 
terre. La culture du lin est très-répandue; on 
récolte aussi de bons fruits et du houblon. 
Les forêts occupent une grande partie du 
territoire , et fournissent en abondance des 
Iiois de charpente et de chauffage. H y a de 
belles prairies , où l'on élève assez de bes- 
tiaux, principalement des moutons et des 
porcs. Les chevaux sont rares ; on se sert de 
bœufs pour le labourage. On exploite à Rrock 
une houillère , et à Fricdrichsball une saline 
qui donne environ 9,000 quintaux de sel , 
100 quintaux de sulfate de soude , et 3 à 4«oou 
quintaux de magnésie. 33 , 99 a bab. , la ma- 
jeure partie luthériens. 

Cette principauté , dont U ville de même 
nom est le chef lieu , se divise en 3 bailliages : 
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FJsfeld , Heldbiirg , et Hildburghauftcn. 

HlLDBURGllACSEN , ville du duché de 
Saxe^Meiningen , chef lie» de principauté et 
de baill. ; à 6 1 . >/a S. £. de Meiningeii et à 
i 5 h S. S. O. d'Erfurt, sur la rive droite de 
la Werra. Elle est ceinte de murs, divisée 
en vieille et nouvelle ville, et entourée de a 
faubourgs. Elle a a places publiques et plu* 
sieurs maisons assez bien bâties j le château 
ducal , orné d'un beau jardin , est le seul 
édifice remarquable. 11 y a a églises liitbé* 
Tiennes, i église calviniste, i gymnase, i 
école normale, i hospice d'orphelins, et i 
maison de correction. On y fabrique quel* 
ques élofTcs grossières de laing. Il s'y tient 
6 marchés par an , pour bestiaux. 3 , 53 ohab. 
Elle était le chef-lieu du duché de Saxe* 
llildburghausen. 

Le baill. contient 8 ,Si^ hab. 

HILDEN , village des États Prussiens , 
prov. de Clèves-Berg, régence, cercle cl à 
3 1 . E. 3 - de Düsseldorf, et à 5 I. a /3 N. 
de Cologne. Il y a des manufactures de drap 
et des filatures de coton. 9^5 hab. 

HïLDERSTONE , iiberly d'Angleterre , 
comté et à al. i/a N. N. E, de Stafford, et 
à I 1 . E. de Stonc , himdred de Pirehill. 1,591 
habitans. 

HILDESIIEIM, gonv. du roy. de Hano* 
vre , dont il est la partie la plus mérid. Il 
comprend la principauté d'iiildcsheim , celle 
de Gottingue, celle de Grubenhagen , et le 
comté de Hohnstein. La première de ces di* 
visions est la plus septentrionale , et se trouve 
séparée du reste du gouvernement par le du- 
ché de Brunswick; les trois autres, considé- 
rées en masse, sont situées entre ce même 
duché, la province prussienne de Saxe et la 
Hessc-Élecloralc. La superficie totale est de 
a 5 o 1 . Ce gouvernement est en grande partie 
couvert par les montagnes du Harz. Le Weser 
forme sa limite an S. O. ; la Leine cl l’In* 
nerstc en parcourent l’intérieur, et l’Ocker 
coule dans la partie orientale. 298,339 hab. 
Hildesbeim en est le cheflieu. 

HILDESHEIM, principauté du roy. de 
Hanovre , gouv. de son nom ; bornée au N. 
par le gouv. deLünebourg, k TE. parle du* 
chc de Brunswick et la prov. prussienne de 
Saxe , au S. pir le Brunswick, et à l'O. par 
le gouv. de Hanovre. Elle a i 5 1 . de longueur 
du S. E. au N. O., 1 1 1 . dans sa plus grande 
largeur , et 86 1 . de superficie. Elle est cou* 
% verte de ramifications du Harz-gebirge : les 
montagnes les plus remarquables soptlellcin- 
berg et le groupe du Sieben berg. L’Ocker 
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trace en partie la limite orientale de celle 
principauté ; riniierste la traverse, et U Leine 
eu arrose la partie occidentale. Le climat est 
tempéré et salubre. Le sol de la partie sep- 
tentrionale, où les montagnes font placcàde 
vastes plaines, est, en général, sablonneux; 
mais , en avançant dans l'intérieur , on trouve 
une terre grasse et noire, eitrènicment fer- 
tile. Une grande partie du territoire est li- 
vrée à ragriciitture ; le reste est oc cupé par 
des pâturages et par des forêts qui sont très- 
étendues. On y récolte toutes sortes de grains, 
du colza, des légumes, du lin, du tabac, et 
du houblon. On y élève un grand nombre de 
chevaux et des bestiaux , particulièrement des 
moutons. Le règne minéral offre du fer, du 
sel, du marbre, de belles ardoises, de l'ocre 
et du tripoli. L'industrie est peu considéra- 
ble, et SC borne à la fabrication de la toile, 
à la filature du Ito et à l'exploitation des sa- 
lines, dont le produit est de 34 ,io 4 quin- 
taux de sel par an. Le commerce d'exporla- 
lioo consiste un grains, fil, laine, houblon, 
bois et toile : en général , il couvre les im- 
portations. la 1 ,816 hab. , dont le plus grand 
nombre est luthérien. 

Cette principauté a des autorités adminis- 
tratives en commun avec Kalenbcrg , mais 
clic a une cour de justice particulière à llil- 
desheim. Elle se divise en 6 juridictions ur- 
baines : Asfeld , Bokenem , Goslar, Groiiau , 
Hildesbeim , Peina ; et en 1 4 bailliages do- 
maniaux : Bilderlah, Gronau , Hildesbeim , 
Liebenburg, Marienburg, Peina, Poppenburg, 
Ruthe, Steinbrück, Steuerwald , Schladen , 
Vienenburg , Winzenburg, et Woldenberg. 
Le cb<^-lieu est Hildesbeim. Trois portions 
du duché de Brunswick sont enclavées dans 
cette principauté. 

Hildesheim fut pendant long-temps un état 
ecclésiastique et indépendant , occupé par dcl 
évêques guerriers. L'un deux soutint en i 5 19 
une guerre contre les ducs de Brunswick et de 
Hanovre, qui s'emparèrent d'une grande par- 
tie de ses états, et n'en firent la restitution 
qu'en 1643 , après avoir établi le luthéranisme. 
Éu 180a , le territoire d'Hitdcsheim fut livré 
au roi de Prusse. Des 1807, il fit partie du 
royaume de Westphalie, et en 181 5 , le con- 
grès de Vienne l'ajouta au royaume de Ha- 
novre. 

HILDESHEIM, ville du roy. de Hanovre , 
chef-lieu de gouv. , de principauté , d'i juri- 
diction urbaine et d'i bailliage domanial ; 
sur un plan incliné , près de la rive droite de 
rinuerste, k 6 I. S. S. E. de Hanovre cl a i 5 
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1. I /a N. t\e fiotlingue. l.at. N. 5 a® 9' 3 a'^ 
Long. E 35 ' a 3 ". Siège d'i évêché, d'i 
consistoire et des principales autorités du 
gouveriicincnt. Elle rsl grande et bâtie irré- 
gulièrecncnt. Elle a des promenades sur rem- 
placement des fortifîcations , 3 places publi- 
ques, 1 château , 1 cathédrale, grand cdihce 
gothique où Ton remarque de beaux tableaux , 
et la colonne d'Irroen , célèbre monument des 
anciens Saxons, qui supportait autrefois la 
statue d'Arminius ou Herman , vainqueur des 
Romains commandés par Varrus ; il y a 3 au- 
tres églises et 1 couvent catholiques , 4 tem- 
ples luthériens, 3 hospices d'orphelins, 18 
hôpitaux, 1 séminaire et i gymnase catholi- 
ques, plusieurs écoles, dont 1 d'industrie, 
t maison decoriTction avec atelier de travail , 
et 1 prison d'état. Le palais épiscopal , celui 
du conseil, Tarscnal et le trésor, sont 1rs 
rdifices les plus remarquables. On y compte 
plusieurs fabriques de toile , de coutil , d'a- 
midon , de savon , de tabac , de cierges , ainsi 
que des tanneries et cnrroieries ^ néanmoins 
le commerce n'y vsl pas très -animé. Il s'y 
tient par an plusieurs grands marchés, pour 
bestiaux, (xtte ville a vu naître les juriscon- 
sullcs liahnius et Oldckops. 1 1.945 hab. 

Il y a tout aiipi'ès un endroit ap|>elé /e 
Hergf que l'on considère comme un faubourg , 
et une grotte nommée grotte des Nains, où 
il se forme une sorte de sel de Glaubcr. 

Cette ville est très-ancienne * l'cvéché fot 
fondé par Charlemagne en 798. Elle a fait 
partie des villes Hanséatiques. 

HILELA ou HELEL, Alelx, villcde Bar- 
barie, empire de Maroc, prov. deTaliIct, 
dans la pai*tie supérieure de la vallée du /ix 
ou Tafilet. 

HILFARTH , village des États Prussiens , 
prov. du Bas-Rhin, r^eucc et à 7 I. N. N. 
E. d'Aix-la -Chapelle , cercle et à i I. E. de 
Heinsberg. Il y a des tisseranderics. 
halûlans. 

IIILGENBACH , bourg des États Prussiens. 

for. lltLCIlEaBACH. 

HILGEHSDORF, village de Bohême , cer- 
cle et à i 3 1 . N. N. K. de Lcilmeritz. u 5 o 
maisons. 

HILL , hondred d'Angleterre . dans la par- 
tie orient, du comté de Lincoln, div. de 
Lindscy. 3,175 hab. Tclfortl est iin de.s prin- 
cipaux villages qu'il renferme 

HILLAH , ville de 1 a Turquie d'Asie. - 
HxM.éfi. 

IIILLARTSHAITSRN, village de la llcsse- 
Éleclurale , prov. de l«t Basse- Hesse, cercle 


de Casscl; sur la rive gauche du Weser, à 31 . 
1/4 E. d'immenhausen et à 3/4 de 1 . N. N. 
O. de Munden. Entre ce village et Munden, 
il Y a une verrerie très-importante où l'on fa- 
brique de beaux cristaux et du verre blanc, 
loa hab. 

HILLK, village des États Prussiens, prov. 
de 'W'estphalie , régence, cercle et à 3 1 . N. 
O. de Minden. 11 y a plusieurs tisseranderies. 
u^aSo bab. On exploite dans les environs 
des tourbières dont le pioduit est peu consi- 
dérable. 

HILLEGEM, rillagc des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orientale, 5 5 1 . 3/4 de Gand, 
aiTond. et à 5 1 . i/a d'Audenardc, cant. 
et à I 1 . de Soltegem. 919 bab. 

HILLEGERSBERG, HILLEGONDSBERG, 
ou HILLEGAARDSBERG , village des Pays- 
Bas, prov. de Hollande, partie mérid., ar- 
rond, et é 1 1 . N. de Rotterdam; clief-Iicu de 
canton. Il y a un département de la société 
pourriiiilité publiqueei a églises. 3 , 000 hab. 
Les environs renferment des tourbières. 

HILLEGOM , village des Pays-Bas, prov. 
de Hollande, partie mérid., arrond. et 5 3 1 . 
l/a N . N. E. de Lcydc , cant. et à a I. i/a N. 
Ë. de Noordwyk; dans une situalion agréa- 
ble, près du bord occid. du lac de Harlem, 
non loin du canal de Lcyde à Harlem. On y 
cultive beaucoup de fleurs, de légumes et de 
fruits, dont on approvisionne Lcyde et autres 
villes voisines. i,a 5 o hab. 

lilLLERÜD , ville de Danemark , dan-sTile 
et le diocèse de Seeland , baill. de Frederiks- 
berg; à 7 I. N. N. O. de Copenhague, sur 
un petit lac. Elle est ouverte, et possède 1 
église, I maison de santé, 1 hôpital , 1 grand 
haras royal et des distilleries d'eau-de-vie 
de grains. On y remarque le château roval 
de Frederiksborg , de style gothique, flanqué 
de tours et environne de fosses : c'est dans U 
cliapelle de ce château que l'on couronne les 
rois de Danemark. 1,300 hab. 

HILI.XSHE 1 M , bourg des États Prussiens, 
légence et ù i 3 1 . N. de Trêves , cercle et à 
3 1 . 1/3 N. O. de Daun ; au pied des monts 
Eil'e). 595 bab. 

On exploite aux environs plusieurs mines 
de fer, dont le produit annuel est de 9«7<>*> 
quintaux. 

dllLLlÈRE (LA), village de France , dép 
du Gers , arrond. et a t 1 . r /4 E. de Lombex, 
cant. et a il. E. S. E. de Samatan. 987 
liabitans. 

HILl.lNGDON , paroisse d'Angleterre, 
cotiilé de Middlesex , hundied d'Eltliome, 
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à l/l 1. S. E. d'Uxbridge et à 4 b 3/4 O. de 
Londret. 5,636 lub. 

HILLION, vUUge de France , dép. dea 
Cdtea-du-Nord , arrond. ,cant. et à i I. i/a 
E. de S*. Brienc. i,34lbab. 

HilX -RIVER, rivière de U NouvelU- 
Bretagne, dans la Nouvelle-Gallea mérid. 
Elle prend la aourcc au N. E. du lac Ouini- 
pcg , traverse ceux de Uoley et de Knee , et 
se jette dans la baie d'Hudson, au fort York, 
près de l'embouchure du Nelson, après un 
cours d'environ 8o 1. du S. E. au N. U. Elle 
porte sur une partie de son cours le nom de 
Steel-river et ensuite celui de Hayes-river, 
et reçoit la Shamatawa par la rive droite- 
Sa source n'est séparée de celle de l'Echia- 
mamis que par un dos de pays très-étroit. 
Ses borda, qui, sur quelques points, sont 
escarpés , rocailleux , et couverts de pins et 
de sapins , ne présentent sur d'autres , qu'un 
sol d'alluvion. 

HILLSBOROUGH, ville dea ÉUU Unia, 
cUt de la Caroliue du Nord, cbefdieu du 
cuaté d’Orange , à la 1. N. O. de Raleigh; 
dani uo ptys élevé , aain et fertile. Elle a i 
maiaoo de justice , i prison , et environ 8o 
maisons. 

En 1781 9 cette ville fut prise par un parti 
de royalistes qui y tit aoo prisonniers , en* 
tre autres le gouverneur de la Caroline du 
Nord et les membres de son conseil. 

HILLSBOROUGH, rivière des ÉUU Unis , 
dans la Floride orient., comté de S^. Jobn. 
Elle a sa source au S. O. du lac George , coule 
du N. E. au S. O. , et se jette dans la baie 
d'Espiritu^Santo, formée par le golfe du 
Mexique , après uo cours d'environ 26 I. 

lULLSBOROUGH , comté des ÉUU Unis , 
dans la partie méridionale de l'état de New- 
Uampsbire. 5 1,1 20 hab. Le chef -lieu est 
Amberst. 

HILLSBOROUGH, comm. desÉtata<Unis, 
état de New-Hampsbire , comté de sou nom, 
à 7 1. O. de Concord. 1,982 hab. 

HILLSBOROUGH, comm. des ÉUU Uoû, 
état de New-Jersey, comté de Somerset , à 
7 1. N. de Trenton. 2,885 hab. 

UJLIjSBOROUGH, comm. des États-Unis, 
état d'Obio, chef-lieu du comte deHighlaml, 
è 23 1. S. S. O. deColumbus ctà 16 1. E. N. 
£. de Cincinnati. 

HILLSBOROUGH , bourg chef-lieu de l'ile 
de Carriacou , une des Grcnadilles , dans les 
Petites Antilles ; près d'un marais malsain , 
dans lequel vient se jeter un ruisseau. Le ter- 
ritoire est couvert de plantations de coton et 
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de jolies maisons entourées de huttes de nè- 
gres et ombragées par de beaux arbres , qui 
donnent un aspect pittoresque au pays. 

HILLS BOKOUtvH , cap sur la côte N. E. 
de la Nouvelle - Hollande , dans la Nouvelle- 
Galles mérid. . an S. E. de la baie Hcpulse. 
Lat. S. 20° 56'. Long. E. 1^6" 24'- 

HILLSBOROUGH , ville d'irlaude, prov. 
J’Ulsler, comté el à G I. 1/2 O. N. O. de 
Down , baronnie d'iveagb } sur une hauteur. 
Elle est moderne et bien bèlie : on y remar- 
que une belle église surmontée d'un clocher 
irés-élevé. Il y a nue manufacture considé- 
rable de mousseline; il s'y tient 4 loires par 
au. Elle envoyait , avant Tunion , 2 membres 
au parlement d'Irlande. 

lULLSBOROUGH , île de l'Atlantique , 
sur la céte orient, du Labrador, au N. de 
Nain , par 57" i5' de Ut. N. et 63*' 4°' 
long. O. 

HILLSBOROUGH, baie sur la cdte mé- 
rid. de l'ile du Prince>Édouard , iUns le golfe 
S^. Laurent. Sa profondeur et sa plus grande 
largeur sont d'environ 5 1. L'Uillsborough , 
l'York, et l'Elliot se jettent dans cette baie 
devant Charlotle's-town. 

HILLSDALE , comm. des États-Unis , état 
de New-York, comté de Columbia ; ù 6 I. K. 
d'Hudson et à 12 1. S S. E. d'AIbany, vers 
les codGds de l'état de Massachusetts. Elle 
contient 6 églises. 2,5 11 hab. 

HILL'S-POINT , cap des États-Unis , état 
de MaryUnd , comté de Dorebester ; sur la 
cétc orient, de la baie Chesapeak, au S. de 
l'embouchure du Cboptaiik el au N. de celle 
de l'Hudsou. l^t. N. 38** 33'. Long. O. 

78" 37'- 

lULLTOWN , comm. des ÉUts-Uois , état 
de Peutylvanic , comté de Buck, à 10 I. N. 
de Philadelphie. i,5oi bab. 

HILMEND, rivière de l'Afghanistan. P'oy. 

Uelmebd. 

HILO, port do mer du Pérou. U.o. 

HILONGOS , bourgade sur la côte O. de 
l’ile de Leyte , dans les Philippines. Au N. O. 
s'avance le cap de même nom, par 10^ 22' 
de lat. N. et 122° 16' de long. E. 

HILPOLSTEIN, ville de Bavière, cercle 
de la Rezat , chef-lieu de présidial ^ «à 7 1. S. 
de Nuremberg et à to 1. 1/2 E. S. E. d'Ans- 
pach, sur une petite rivière. Siège d'une 
chambre fiscale. 11 y a un château. L.\ maison- 
de-ville est rcmar<|uable par son ancieuoeté. 
i,i48 bab. 

Le présidial contient i2,oto liab. 

HILPOTSTEIN , bourg de Bavière , cercle 
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du Mcio -Supérieur, présidial et ^ x 1. t/4 E. 
N. E. de Grafenberg', et à 7 1. 3/4 S. S. O. 
de Bajreutb , sur une hauteur. 58o hab. 

HILSAH , ville de rHindoustan anglais, 
présidence du Bengale, anc. prov., distr. et 
à 6 l. N. O. de Babar. 

HILSBACH , ville du grand-duché de Bade, 
cercle de Murg'Ct-Pfinz , baill. d'Eppingen ; 
sur le ruisseau de son nom, à 7 1. S. $. E. de 
Heidelberg et à 9 1. N. E. de Durlach. Elle a 
I église lutbcrienne et 1 réformée. 11 tient 
3 foires par an. 1,091 hab. 

IIILTERS , bourg de Bavière , cercle du 
Mein-Inférieur, chef-lieu de présidial , à 30 1 . 
N. E. d'Aschaffenbourg et à 30 I. N. de 
Wurtzbourg. Siège d'une chambre fiscale. 11 

a un château. 800 hab. 

Le présidial contient 8,756 hab. 

HILTON -HE AD ou TRENCHE S - IS- 
LAND, lie des États-Unis, état de ia Caro- 
line du Sud, distr. de Beaufort , au $. de 
rentrée de Port-Royal et au N. £. de l'em- 
bouchure de la Savannab. Elle est séparée 
du continent par un canal étroit, et a 5 I. de 
long et I 1. de lai^e. Le cap de meme nom 
est sur la côte N. E. , par 3‘i^ is' de lat. N. 
et 83® 4* tïc long. O. 

HILTZHEIM , village de France , dép. du 
Bas-Rhin, arrond. et à 3 1. N. E. de Sche- 
lestatt, cant. et à 3 1. t/4 N. deMarckolsheim. 
1 ,334 hab. 

UILVARENBEEK, bourg des Pays-Bas, 
prov. du Brabant septentrional, arrond. et à 
5 1. 1/3 O. N. O. d'Eindhoven , et à 5 1. 1/3 
S.'S. O. de Bois-le-Duc, chef-lieu de can- 
ton ; sur un ruisseau du même nom. 11 y a i 
château , et il s'y tient 5 foires par an. 3,000 
babitans. 

HILVERSUM, village des Pays-Bas, prov. 
de Hollande, partie sept., arrond. et à 5 1. 
1/3 S. £. d'Amsterdam , et à il. 3/4 S. de 
Naarden ; chef-lieu de canton. Il y a 3 égli- 
ses et I synagogue. On y fabrique des étoffes 
de laine de diverses sortes , des tissus de co- 
ton et des tapis de poil de vache et de laine. 
3,700 hab. 

HILZINGEN , village du grand-duché de 
, Bade, cercle de Lac-et-Danube , baill. et à 
3 1. S. E. de Blumenfeld, et .1 3 1. 3/4 N. N. 
E. de SchafThouic. 11 y a un château. 870 
habitans. 

HIMALAYA .ou HIMALÉH (séjour de U 
neige), en partie VImaus des anciens, la 
plus haute chaîne de montagnes du globe , 
située vers le centre de l'Asie , en grande 
partie sur 1a limite de THindoustan et de 


l'empire Chinois, et entre les bassins de qua- 
tre vastes fleuves : le Gange , le Sind ou In- 
dus, le Brahmapoutre et i'Yarou-Dzang-bo- 
tchou , qui paraît être l'Iraouaddy. Sa direc- 
tion générale est de l'O. N. O. â l'E. S. E. , 
entre 37 ® et 35® de lat. N. ; du côté de l’O., 
elle commence à 73 ® de long. E., où elle n’est 
séparée de l'extrémité orient, de l’Hindou- 
khouch que par le Sind. Nous ne connaissons 
pas encore avec certitude jusqu'au celte 
chaîne s'étend du côté de l'E. ; suivant 
M. Klaproth , après qu'elle a limité, au S., 
rOuei , province tibétaine, elle passe au N. 
des sources du Brahmapoutre , est traversée 
par l'Yarou-Dzang-ho-tchou , quand il va du 
Tibet au pays d'H'lokba , et se termine par 
la haute montagne neigeuse que les Tibé- 
tains nomment Gakla-gangri : dans ce cas, 
elle atteindrait vers gS® 3o' de long. E. , 
et sa longueur serait d'environ 600 1. Une 
partie du Tibet et du Petit Tibet s'étend 
sur le versant sept, de i'Himalaya ; le ver- 
sant mérid. est occupé par le Cachemire j 
le Gorval , le Neypal et le Boulan ; on 
peut appliquer les noms des quatre dernières 
de ces contrées à autant de divisions de 1 a 
chaîne. 

L'Himalaya du Cachemire sépare U pro- 
vince de ce nom du Petit Tibet, et s’étend, 
du N. O. au $. E., depuis la rive gauche du 
Sind jusqu'à 1a rive droite du Setledje; son 
point principal est le Kantel , situé à la 
source du Djelem. Un peu plut au S. , le 
versant S. O. de ces montagnes donne en- 
core naissance à quelques rivières remar- 
quables , qui vont fertiliser les plaines du 
Laliorc : tels sont le Tcbenab , le Ravey cl 
la Bcyab. Cette partie de I'Himalaya est 
encore très-mal connue ; cependant il y a 
deux passages fréquentés par les caravanes 
qui vont alternativement de Cachemire à 
Ladak. 

L'Himalaya du Gorval se dirige de l'O. N. 
O. à l'E. S. E. , sur la limite de la province 
hindoue de Gorval et du Tibet , depuis le 
Sctlcdje jusqu'aux sources de la Gogra. Celte 
partie de I'Himalaya est celle que les voya- 
geurs anglais ont le plus visitée ] des mesu- 
res trigonumétriques et barométriques y ont 
déterminé la hauteur d'un grand nombre de 
pics , dont les plus élevés sont le Javahir, de 
4,036 toises; le Serga-Rouenir , de 3,58i ; 
le mont S*. Patrick , de 3,564 ; le mont 
S^. George , de 3 , 543 ; et beaucoup d'autres 
qui dépassent 3 , 000 torses. Le passage de 
Neti , qui conduit du Gorval dans le Tibet, 
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est , suivant le capitaine Webb , à u,563 tui* 
scs au-dessus du niveau de la mer. Le ver- 
sant méridional de cette partie est une terre 
sainte pour les Hindous : ils y ont bâti des 
temples nombreux, et une fouie de pèlerins 
viennent y visiter les sources sacrées du 
Gange et de la Djemiiah. Sur le revers np- 
po.sé , on ne voit naître que des torrens peu 
cicodus , qui aflluent â la gauche du Setledjc : 
cette rivière rapide, apres avoir longé, sur 
un espace considérable , la base septentrio- 
nale <le PHimala^ra, tourne brusquement au 
S. O., et , entre une masse de rochers de 764 
toises , se fraie un passage à travers cette 
cbaine pour entrer dans les plaines de 
l’Hindoustan. 

L'Himalaya du Neypâl commence entre 
les sources de la Gogra , qui se porte , au S., 
vers le Gan;e , et les lacs Ravan-Hrad et 
Mepang ou Manassarovar , qui s'étendent au 
N., sur le territoire chinois; il court à TE. 
S. E., sur la frontière de l'état de Nc^pâl et 
du Tibet, et s'arrête au N. E. du petit pajrs 
de Sikini , vers la Tystah , qui coupe la 
chaîne , comme le Setledje , et va se joindre 
au Gange. Le plus haut sommet de cette di- 
vision est le Dbawaladgiri , dont il n'a pas 
été fait de mesure exacte , mais qui parait 
atteindre plus de 4^3oo toises au-dessus du 
niveau de la mer. 11 y a peu d'interruptions 
dans celte partie , et l'on dit même qu'elle 
est généralement insurmontable ^ les riviè- 
res qui ont leurs sources dans le Tibet , 
et la traversent, coulent au milieu de préci- 
pices si considérables et dans des Bssures si 
étroites., qu'elles sont généralement imprati- 
cables : la plus large est celle de l'Arun , 
pcincipale branche du Kosi. Le Gondnk et 
le Couki descendent aussi de l'Himalaya du 
Ncypâl, et se dirigent au S. Nous ne con- 
naissons pas les rivières qui , sortant de ces 
montagnes, coulent au N., dans l'empire 
Chinois ; peut-être doit-on chercher dans 
cette partie les sources de TYarou-Ozangbo- 
tebou. 

L'Himalaya du Boutan s'étend, à l'E., au- 
delà de la contrée dont nous lui donnons le 
num : c'est la partie de l'Himalaya sur la- 
quelle il règne le plus d'obscurité. Le point 
le plus remarquable est lé Cbamàlari , qui 
semble nvaliser de hauteur avec le Dhavrala- 
dgiri , et qu'oo distingue des plaines du 
Bengale, à, 80 i. de distance*, on y a me- 
suré le Soumaonang , de a,4*^ toises, et le 
Giussa , de a,o38 toises. Le Maha-tchieu , 
^ucnl de la Tystab, et le Tcbin-lchieu , 
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qui prend plus bas le nom de Gaddada , un 
peu avant ton confluent avec le Brahmapou- 
tre , sont les rivières les plus remarquables 
qui , dans le Boutan , descendent de l’ili- 
malaya. 

Parmi les montagnes qui se rattachent à 
l'Himalaya, on remarque : au N., les 

monts Caiias ou Gangdis, qui cernent en. 
partie le cours supérieur du Setledjc, et qui 
se joignent au Mous-tagh , c'est-à-dire à Ta- 
rête méridionale du plateau central de l'A- 
sie; a*’, au S,, les monts Lania-Dangra , qui 
s'étendent dans le S. E. du Neypâl , près de 
la rive droite du Kosi. C'est de l'extrémité 
occidentale de l'Himala/a du Gorval que part 
la suite de hauteurs qui se dirige, du N. au 
S., a travers tout THiiidoustan , et qui divise 
cette contrée en versant oriental et versant 
occidental. 

Malgré son immense étendue , la chaîne 
de l'Himalaya est presque sans importance 
pour les grandes divisions hydrographiques 
de l'Asie; elle ne forme qu'une petite partie 
de la limite entre le bassin de la mer d'Oman 
et celui du golfe du Bengale. 

Dans ses dilTcrentes parties, l'Himalaya 
reçoit des noms divers , tels que IGmadri , 
Hjmavat, Himatchol et Himalitchol, qui tous 
ont quelque rapport à la neige et au froid. 
L'Himalaya est déiûé par les mythologues 
hindous, et considéré comme le père du Gange 
et de sa sœur Ouma , femme de Civab , le 
pouvoir destructeur. 

Cette chaîne oflre, pour la hauteur où les 
neiges s'y conservent , un phénomène remar- 
quable : sur U pente méridionale, la limite 
des neiges est à i,93o toises au-dessus de la 
mer; sur le versant septentrional, au con- 
traire, elle est à n,6o5 toises : cette difle- 
rence s'explique par le rayonnement sur le 
vaste plateau auquel l'Himalaya est adossé. 
Suivant M. Fraser, le versant méridional de 
ces montagnes est beaucoup moins boisé que 
celui du N. , où l'œil aperçoit des forêts su- 
perbes, tandis que .l’xut*'® montre à' peine 
quelques arbres ; il en est de même de toute 
autre vcgétalion : on en trouve la cause dans 
l'efTet inégal des rayons du soleil, dans le 
souille dominant de certains vents qui hâtent 
la décomposition du rocher, ce qui fait que 
le terreau se forme plus abondamment d'un 
coté que de l'autre. Au commencement de 
i8aSy un volcan a fait irruption au milieu 
des neiges, sur le pic le plus élevé de la 
chaîne; U en sort continuellement de 1^ 
fumée. 
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HIMBERG, bourg de Inrchiduché d’Autri- 
che, paya au-dessous de l’Ens , cercle itifc- 
ricur du Wienerwald ; sur le Kaltengange, 
près du connuent de cetic rivière et du Tries- 
tiiig-bach, il 3 1. N. E. de Traisk.irchen cl à 
égale distance S. S. E. de Vienne. 

HIMBLIATAVELLÉ, poste militaire db 
nie de Ceylan, distr. d’Aouvah, ou S. O. du 
mont Namina-Couly-Candy et à i4 !• S. E. 
de Candy. Ce poste est très-utile pour le 
maintien des communications. L'on découvre 
<Ic ce point la plupart des autres postes de 
l’Aouvah supérieur. 

HIMER (S*.), village de France, dép. du 
CaHados, arrond., cant. et à q /3 de i. S. de 
Pont-l'Évêque , et è 9 1. E. N. E. de Caen. 
1 ,060 hab. 

HIMIAR. Les cartes de D’Anvîlle dési- 
gnent ainsi le territoire de Mareb , ville de 
l'Ycmen, en Arabie. Ce pays, suivant ce 
géographe, remplace celui des anciens Ho- 
mérites . 

HIMLE, hærad de Suède, dans la partie 
sept, de la préfecture d'Halmstad, entre les 
liccrads de Wisbe et de Fauras. Warberg en 
est le lieu principal. 

HIMMELPFORTEN, bourg du roy. de 
Hanovre, gouv. et è 3 1. O. de Stade, duché 
de Brème; chef-lieu d'un bailliage domanial 
qui contient 5,127 ^nb., dont 376 résident 
dans ce bourg. 

HIMMELSKitON , bourgde Bavière, cercle 
du Mcin-Supérieur, présidial de Kulmbach ; 
è 3 1. 1/4 N. N. £. de Bayreuth et k lo 1. 
1/2 N. E. de Bamberg, sur la rive droite du 
Mein-blanc. Il y a un ch&teau royal. On re- 
marque dans l'église de l'ancien monastère de 
Cltcaux plusieurs mausolées des princes de 
Bayreuth. 600 hab. 

On trouve dans un ruisseau des environs 
des huîtres à perles. 

HIMMELSTADT, village des États Prus- 
siens , prov. de Brandebourg , régence et è 
i5 1. N. E. de Fr.mcfort-sur-rOder, cercle 
et à I I. 3/4 N. N. O. de Landsberg. H y a 
une fabrique considérable de fer-blanc. 

HIMOTGOR, ffimutgur^ ville de THindou- 
stan, état de Sindhyah, anc. prov. et à 3o I. 
S. d'Agrab , distr. et à 6 1. S. O. de Goiialior. 
Elle est défendue par un fort. 

lllN , arrond. de Chine, prov. deChan-si. 
Il contient 2 districts : c’est une mou- 
vance directe. La ville de cct arrond. est à 
i5 I. Pi. N. E. de celle du dép. de Tliaï- 
youan. 

HIN , arrond. de Chine, prov. de Kiang- 


soii La ville de ccl arrond. est près des limi- 
tes de la prov. dc’An-hoei, à 10 1. N. O de 
Nan-king. 

H IN. A, distr. dans la partie occid. de l'ile 
de Ceylan, au N. du distr. de Hevagam, au 
S. de ceux d’AIIout-cour , et à 1*0. de celui 
de Belligalé. Il est arrosé vers le S. par le 
Kalcny-ganga. 

HIN-CHANG, distr. de Chine , prov. de 
'An-hoet. La ville de ce distr. est sur un af- 
fluent du Hoai-ho, à 27 1. O. S. O. de celle 
du dép. de Foung-yaog et à 56 1. O. N. 0. 
de Nan-king. 

ilINCHE, bourg de l'ile Haiti, dép. de 
rOzama, à 12 1. S. de Fort-Liberté et à 20 1. 

N. N. E. de Port-au-Prince, au confluent de 
rilinche et du Guayanuco. 4i^^^ hab., avec 
les dépendances. 

HINCHINBROOK, ile du Grand-Océan 
équinoxial, dans rtrehipel du S^. Esprit, un 
peu au N. de l'ile Sandwich. Lat. S. 17** 33'. 
Long. E. 166® 28'. 

HINCHINBROOK, montagne de la Nuu- 
velle-HolUnde , dans 1a Nouvelle-Galles mé- 
ridionale, sur la côte du Grand-Océan équi- 
noxial , au S. E. de la baie de Rockingham 
et au N. de celle d'Halifax, par iS® 20' de 
lat. S. et 143° 55' de long. E. Elle s'élève à 
plus de 2,000 pieds au-dessus du niveau de 
l'océan , et est visible à 18 1. en mer. On ne 
sait pas encore avec certitude si elle tient au 
continent : peut*ètre forme-t-elle le noyau 
d'une petite ile séparée du reste de la Nou- 
velle-Hollande par un canal étroit. 

HINCHINBROOK ou TKHALKUA , ile 
sur la cdte mérid. de la Russie américaine, 
à l'entrée de la rade du Prince-William, par 
60° 24^ de lal. N. et 148° 20' de long. 0. 
Elle a 8 1. de long du N. E. au S. O. sur 
4 1- de large , et se termine au S par le cap 
de mémo nom. Les côtes en sont fort irrégu- 
lières, et présentent une inHnité d'enfonce- 
mens, parmi lesquels on distingue une vaste 
baie au N. E. , et à l'O. le port Etches, sur 
lequel les Russes ont forme un établis.sement 
qui contient environ 100 personnes, et qui 
est protégé par une galiote armée et tirée à 
terre. 

HINCKFORD , hundred d’Angleterre , 
dans le N. du comté d'Essex. 35,980 lub. 
Baintrce et Halslead en sont les lieux prin- 
cipaux. 

HINCKLEY , ville d’Angleterre , comté et 
à 4 1- */4 Leicester, et à 3 1. i/a N- 

O. de Lutterworth, hundred de Sparking’ 
lioc; sur un terrain élevé, à quelque distance 
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du cannl d'Ashby de U /oiich , près d’une 
roic romaine à laquelle on a donné le nom 
de Watling'Street. Elle a des restes de mu> 
railles et de fossés qui attestent qu’elle a été 
plus grande qu'à présent. Outre l'église pa- 
roissiale, il y a une chapelle catholique et 
plusieurs autres lieux de culte pour les non- 
couformistes. La fabrication de bas en coton, 
laine et fil, est très-acUve, tant dans celle 
ville que dans les environs; on y fabrique 
aussi de bonne bierre. 11 s'y tient 4 foires 
par an. 6,^06 hab. 11 y a quelques antiquités 
romaines. 

UIISDÂOÜ ou GARTA AS, canton de Nu- 
bie, dans le pays des Qenoûs, sur 1a rive 
gauche du Nil, à 6 I. i/a S. S. O. d'Assouan. 
Il est renommé pour le grand nombre de 
ruines qu'on y trouve, et qui consistent en 
anciens édifices, temples couverts d'hiéro- 
glyphes et d'inscriptions grecques ; excepté 
quelques chétives cabanes dispersées parmi 
ces ruines, ce canton est désert. 

HINDELAND, bourg de Bavière, cercle 
du Danube-Supérieur, présidial et à 1 1. 3, '4 
E. deSonthofen , età .5 1. i/aS. de Kernpien. 
11 y a un haras. Il dépend d'une paroisse de 
1,91 3 hab. 

HINDËLBANK, village de Suisse, cant. 
et à 3 1. N. E. de Berne, baîll. et à 1 1. i^'a 
O. de Berthoud. On remarque dans l'église 
un beau mausolée dû au sculpteur Nahl. La 
paroisse contient 960 bab. 11 y a a beaux 
châteaux dans les environs. 

HINDELOPEN ou HINDBLOOPEN, ville 
des Pays-Bas, prov. de Frise, ariond. et à 
4 I- r/a S. O. de Sneek, et à 9 I. S. O. de 
Leeuwarden ; chcMieu de canton , sur le Zui- 
der-sec, où elle a un port. 11 y a i école 
latine. La construction des navires, la pèche 
et la navigation la rendent très-importante. 
Elle nomme un député aux états de la pro- 
vince. i,5oo hab., qui ont un costume et un 
dialecte diflereos de ceux des autres Frisons. 

HINDERABl , ile du golfe Persique. yojr. 
Ikdbrabu. 

HINDES, comté des États-Unis, vers le 
centre de l'état de Mississipi. Le Big-Black- 
river le borne au N. O., et la rivière des Perles 
le traverse. Il est nouvellement formé , et la 
populalioD en est encore peu nombreuse. Le 
cbeMieu est Jackson. 

HINDIA, ville de mindoustan , état de 
Sindhyab , anc. prov. de Khandeych , chef- 
lieu dedistr., a 34 I. N. E. de Bourànpour ; 
agréablement située sur la rive gauche de la 
Nerbedali, vis-à-vis de Ncroavor, à Uqitcllc 


elle communique par un pont. Elle a un fort 
qui commande le passage de la livière, et est 
assez bien peuplée. 

Le district est compris entre la Nerbcdali, 
au N., et les monts Calybit, au S. E. 

HINDIAN, tribu nomade d'Arabes, qui 
Ifibite les côtes de la prov. de Fars, en Perse. 

UINDIKYS, Hindikees, peuple de l'Af- 
ghaoislan , d’origine indienne. Us sont plus 
nombreux que les Tadjiks , avec lesquels ils 
partagent les occupations mercantiles dans le 
pays. Leur langage tient en partie de l'bin- 
doustany , et ressemble au dialecte du Pen- 
djab. 

HlNDLEY,chapellenied’Angleterre, comté 
de Lanc-astre, bundred de West-Dcrby , à 1 /u I. 
E. S. E. de Wigau et à 5 I. O. N. O. de Man- 
chester. 3,767 hab. 

HINDMËND, rivière de l'Afghanistan, 
f'or* Hblmbitd. 

HINDOEN ou HINDCÆN, la plus consi- 
dérable des Iles Lofoden , dans l'océan Gla- 
cial arctique, sur la côte N. O. de 1a Nor- 
wège , dioc. de Nordiand , entre 68° 2S' et 
69® de lat. N., cl entre 11® 5' et i3® 5o' de 
long. R. Elle est séparée du continent par 
un canal étroit, et a les lies Ost-Vaagen, 
Ilasselt et Langiien à l'O., et celle d'Andhen 
au N. Cette ile est partagée en deux parties 
presqu'entièrement distinctes par un bras de 
mer venant du N., appelé le Gullesfiord t la 
partie occidentale appartient au bailliage de 
Nordiand et la partie orientale à celui de 
Fiomark. EMe a environ 18 1. de longueur 
du N. K. au S. O., et 10 1. de largeur. 

HINDOLE, principauté de THindoustau , 
auc. prov. d'Oryçah, distr. de Kéték. Elle 
fait partie des principautés des Gorgats , et 
est , comme elles , tributaire des Anglais. Elle 
rapporte environ francs de revenu. Les 
habitaiis sont renommés pour la fabrication 
des palanquins. 

HINDON, bourg d’Angleterre, comté de 
WUts , htiudred de Downton , à 5 1. O. de 
Salisbury et à 6 1. i/a S. S. E. de Bradford. 
Il est assez bien bâti , et l'église est d'une 
belle architecture. 11 s'y tient a foires par an. 
Ce bourg envoie a membres au parlement. 
83o hab. 

HINDOU-KHOUCH, HINDOÜ-KOH ou 
CAUCASE INDIEN, Paropamisüs ou Cao- 
CASUS, chaîne de montagnes d'Asie, qui s'é- 
tend dans le S. du Turkestan chinois et du 
Badakhchan et dans le N. de l'Afghanistan , 
depuis la rive droite du Sind , par 78° de 
long. E. , jusque vers les frontières de la 
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Perte, par le Sq* méridien. Elle a ta direc* 
tiün générale de TE. à TO., el, malgré quel* 
quet sinuosités assez fortes que présente son 
faite , elle est entièrement comprise entre 
34® et 36® de Ut. N. 

Les cours du Kaméh et de la Derouha ou 
Dchaz , qui coupent cette chainc d'une ma* 
iiière remarquable , servent à U diviser en 
trois parties distinctes, l'une è l'E., l'autre 
«U centre et la troisième à i'O.; l’étendue de 
chacune d’elles est d'environ 100 1. La pre- 
mière, comprise entre le Sind et le Kaméh, 
affluent de ce fleuve , court presque constam- 
ment de l'E. a I’O. : ce n'est que vers son 
eatrémilé occidentale , de U source de la 
Padjeora à la rive gauche du Kaméh , qu'elle 
se dirige du N. au S. ; elle se trouve partie 
dans le T urkestan chinois , partie sur la limite 
de cette contrée et de l'Afghanistan : son 
plus haut point est le Toutouk.an-Motk.00^ , 
d'où descendent la Landye, l'Abba-sin et la 
Chycha , qui malgré la diversité de leurs di- 
rections , appartiennent toutes au bassin du 
Sind. La division centrale court d'abord au 
N. O., entre le Badakbcban et l’Afghanistan , 
jusqu'à la source du Pendjebyr, puis à I'O. 
S. O., dans le pays de Balkh, et sc termine 
dans le Kboraçan, sur la rive droite de 1a 
Derouha ou Dchaz , qui se dirige au N. et va 
fertiliser les environs de Balkh; elle présente 
à son extrémité orientale le Kound , sommet 
remarquable , d'où part vers le N. un rameau 
qui va s'unir aux Tbsoung-ling : les principales 
rivières auxquelles le versant méridional de 
cette division donne naissance sont le Pen- 
djehyr et son affluent le Ghourbend, qui por- 
tent leurs eaux dans le Caboul , tributaire 
du Sind ; le Khoulloum est la plus considé- 
rable de celles qui sillonnent le versant sep- 
tentrional. La division occidentale , la moins 
élevée des trois , sc dirige à travers le Khora- 
çan , et se joint vers I'O. aux montagnes de 
ce nom. 

L'Uindüu-klioucb est, après THimalaya, 
la chaîne la plus élevée de l'Asie; le lieute- 
nant Macartney a mesuré , imparfaitement, 
il est vrai, un des sommets principaux, qui, 
d'après cette observation , se trouverait à plus 
de 3,4oo toises au-dessus du niveau de la 
mer. Des pics arides ou couverts de neiges 
perpétuelles forment l'aréte de celte longue 
suite de montagnes ; mais les versans sont re- 
vêtus de bois , et «lu pied de la chainc s'éten- 
dent des vallées délicieuses par leur climat , 
leurs productions et leurs aspects. Malgré la 
hauteur de riiindou-khoucb , il est coupé par 
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plusieurs défllés praticables: les plus remar- 
quables sont ceux de Dundan-Chikan et de 
Malpouz , qui conduisent du pays de Balkh au 
Khoraçan. 

lUMDOUPOUR, Hindoopoor, ville de 
i'Uiudoiistan , état et anc. pi*ov. de Matss^ur , 
soubah de Tcbatracal, à 4o 1. N. E. de Serio- 
gapatam. 

UINDOUR, ville de TUindoustau , dans 
les possessions des Radjepouls , état de 
Bhertpour, anc. prov. et à a3 1. S. O. d'A- 
grati. Elle était autrefois grande cl bien peu- 
plée , mais elle a été ruinée par les incur- 
sions fréquentes des Mabrattes ; elle ren- 
ferme encore quelques grands édifices . Depuis 
quelque temps elle est sous 1a protection an- 
glaise. 

UINDOUR, H indoor f principauté de 
l'Hindoustan anglais, anc. prov. de Gonral, 
dans 1a partie occid. du distr. de Sorinour. 
Elle est couverte de montagnes , et rapporte 
environ 11a, 53o francs de revenu. 

UINDOÜSTAN , INDOUSTAN, INDO- 
STAN, INDE EN-DEÇA DU GANGE ou 
PRESQü'ÎLE OCCIDENTALE DE L’INDE, 
vaste contrée sur le versant mérid. de l'Asie, 
entre 7® 56* et 35® de lat. N. , et entre 64* 
4o* et 90® 3o* de long. E. Suivant les géo- 
graphes modernes, qui ont adopté, pour 
limites de rUindouslan , celles de la religion 
des Hindous , ce pays est borné : au N. O. , 
par le Béloutchistan , dont les monts Bra- 
houiks le séparent , et par l'AfghanisUin , vers 
lequel il a en partie pour limites le grand dé- 
sert de l'Adjcmyr et le Sind; au N. , par les 
monts Himalaya , qui le séparent du Tibet; 
au N. E. , par le Boutan et l'Assam ; à l'E. , 
par l'empire Birman et le golfe du Bengale ; 
au S. E., par le détroit de Palk et le golfe de 
Mauaar; au S., par l'océan Indien ; et à I'O., 
par la mer d'Oman. Sa plus g^nde longueur, 
du N. au S., est d'environ 700 1., et sa plus 
grande largeur de 58o ; sa superficie est di- 
versement évaluée de i55,ooo à i65,ooo 1. 
Ces limites comprennent quatre grandes di- 
visions : l'Hindoustan septentrional , l’Hind- 
oustaii propre, le Dékhan , et l'Inde au S. de 
la Kricima ; ces divisions , que l'on réduit 
quelquefois à deux, l'Hindoustan propre, au 
N. , et le Dckhan , au S. , seront confondues 
dans la description générale que nous don- 
nons de l'Hindoustan. 

La forme de cette vaste région a une res- 
semblance assez remarquable avec celle de 
l'Amérique méridionale et celle de l'Afrique : 
dans ces trois coiilrccs, la plus grande di- 
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mention ect dant le »en« du méridien , et U 
partie méridionale aflectanl la forme triangu* 
laire, diminue de largeur en avançant vers 
le S.; mais c'est à tort qu'on donne à l’ilind* 
oustan , comme aux deux parties du monde 
dont nous venons de parler, la dénomination 
de presqu'île : ce nom conviendrait tout au 
plut à cette portion du pajrs située au S. du 
aa* parallèle , et dont l'isthme, qui forme un 
des côtés du triangle , aurait encore 33o 1. 
d'étendue. 

Les côtes de l'Hindoustan sont peu décou- 
pées : on remarque cependant , h l'O. , les 
golfes profonds de Kotch et de Cambaye, qui 
forment la presqu'île de Goudjérate ; un peu 
plus au S., Ia baie de Bombay ; plus loin est 
celle de Goa , sur la côte de Concan. Les 
côtes du Kanara et de Malabar ne présenlcut 
aucune échancrure prononcée jusqu'à Cochin, 
où un long bras de mer pénétre dans les ter- 
res , mais elles sont variées par des vues pit- 
toresques. Le cap Comorin, extrémité méri- 
dionale de l'Inde en-deçà du Gange , s'avance 
au S. O. du golfe de Manaar, qui sépare l'îlc 
de Ceylan du continent; plus au N., ces 
deux terres aembleot être unies entr'elles 
par les bancs et les récifs du Pont d'Adam , 
au N. E. desquels on voit le détroit de Palk. 
et le cap Calymère. A ce dernier cap com- 
mence la côte de Coromandel , entrecoupée 
de nombreuses embouchures , surtout par 
celles du Côvery, couverte de villes floris- 
santes , et cependant dépourvue de ports et 
de baies sûres , et n'oflrant , sur une lar- 
geur de 3;4 de 1. , qu'un sable aride; la côte 
des Serkars septentrionaux, qui la suit , est 
entièrement plane, et présente les deltas de 
la Krichna et du Godavery. Plus loin , la 
province d’Oryçah se montre inondée par 
les bouches du Méhcnédy , comme \e* ri- 
vages du Bengale le sont par les innombra- 
bles canaux du Gange , qui ont formé l'ar- 
cliipel marécageux des Sonderbonds : outre 
cet archipel , oo peut encore citer, parmi les 
îles des côtes de l'Hindoustan, celles ou sont 
iiluées les villes de Goa et de Bombay ; Sal- 
sette , voisiue de Bombay; et Diu, près du 
cap de même nom, à l'extrémitc méridionale 
de la presqu'île de Goudjérate. On doit aussi 
rattacher à cette contrée Tîle de Ceylan, si- 
tuée à l'entrée du golfe du Bengale , ainsi 
que les Laquedives et les Maldives , qui s'é- 
tendent, du N. au S. , dans l'océan Indien , 
au $. O. de la côte de Malabar. Mais, en 
somme , il faut convenir qu'il y a peu de 
côtes d'une étendue aussi considérable que 
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celles de l'IlindoiHtan, ou il se trouve une si 
petite quantité d'iles ; cor les dernières que 
nous y rattachons ne laissent pas que d'en 
être assex éloignées. 

Le de l'Hindoustan est appuyé sur le 
versant S. O. de la plus haute chaîne du 
globe : les monts Himalaya , les monts de 
Garraou , s'élèvent sur la limite du Bengale 
et de la presqu'île au-delà du Gange. Pa- 
rallèlement à THimalaya, et un peu au S. 
de cette chaîne , court une longue rangée de 
Diontagues qui sépare le Gorval du Dehly , 
et le Neypùl de l'Aoude. Dans le midi de la 
contrée , c'est-à-dire dans le Dékhan, s’éten- 
dent les Chattes occidentales et les Chattes 
orientales : les premières, longeant la côte 
occidentale de l'Hindoustan, comme les An- 
des longent celle de l'Amérique du S., ont 
reçu avec raison le nom de (xirdiUères de 
rinde; les secondes, coupées par plusieurs 
rivières tributaires du golfe du Bengale , ne 
forment point une chaîne , mais des groupes 
nombreux. Entre les Gbatles orientales et 
celles de l'O. se trouvent les plaines élevées 
qui composent le plateau du Dékhan , et au 
N. desquelles sont les monts de Bérar , de 
Gandouana et de Vindhia; ces monts se ratta- 
chent plus ou moins immédiatement aux 
Chattes occidentales , et forment , avec elles, 
la plus grande partie de l'aréte qui, depuis 
le 3a* parallèle jusqu'au cap Comorin , divise 
niindoustan en deux versans généraux : l'un 
exposé à l'E. , vers le golfe du Bengale , 
l'autre à l'O., vers la mer d'Oman. Les prin- 
cipaux bassins de fleuves qui se partagent le 
premier de ces versans sont : le bassin du 
Gange , qui se confond , à l'E. , avec celui 
du Brahmapoutre, et dans lequel se trou- 
vent réunies quelques-unes des plus belles 
rivières de rindc , la Djemnah , le Tchem- 
boul , la SoDc , la Dommoudah , la Gogra , le 
Gondok, le K.osi, la Tystah ; ensuite le bas- 
sin du Mcbcnédy, celui du Godavery, dans 
lequel coulent la Mandjera , la Vourda , la 
Payn-ganga , la Bain ganga , le Salair; celui 
de la Krichna ou Kistnah , ou l'on remarque 
1a Toumbedra et la Bimah ; enfln ceux du 
Peniiar , du Pallar, du Panaiir et du Cavery. 
Le versant occidental oITre , au N., le bassin 
du Sind ou Indus, au juel appartiennent le 
Tclicnab, le Ravy , le Djolem , la Gharra , 
le Setledje, la Beyali; puis les bassins de la 
Mbyc , de la Nerbedah et du Tapty, dont 
les eaux sc rendent dans le golfe du Cain- 
baye ; plus au S. , ce versant nu comprend 
que rétroitc lisière resserrée entre les Gbal- 
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tes et U mer d'Oman , et où l'on ne voit 
aucun courant remarquable. Les cours d'eau 
de rilindoustan ont en général une étendue 
considérable , et , sans compter ceux dont 
nous allons donner 1a longueur, il y en a un 
tt'ès>grand nombre qui seraient regardés en 
Lurope comme de grandes rivières : le Sind 
H 600 1., le Gange Sctiedje, af- 

fluent du Sind , 3a5 ; le Godavery 3oo , la 
Djemnah , affluent du Gange, sôo; la 
Krichna a.5o, la Nerbeda n5o , le Mébénédy 
aoo, le Tapty i65, et le Cùvery i5o. La 
rareté des lacs et un des traits caracléristi- 
<{ues de la géographie de rHindoustan : on 
UC peut guère citer que le lac Tcliilha, 
près et au S. O. des bouches du Méhéncdy ; 
Je lac Colair , entre la Rrichna et le Goda- 
very, vers la partie inférieure du cours de 
ces fleuves ; et le lac de Palicale , entre le 
Penuar et le Pallar , sur la cùte du golfe du 
Bengale, auquel il communique par plusieurs 
passages. Le Rio est 1111 grand marécage 
salé, dont les eaux s'écoulent et dans le Sind 
et dans le golfe de Kotch. 

La vaste plaine arrosée par le Gange, le 
grand désert Salé que baigne le Sind , et le 
haut plateau du Dékiian , que traversent 
la Krichna et le Godavery , sont , avec les 
montagnes dont nous avons esquissé les di- 
rections, les grands traits géographiques de 
TKindoustan. Toutes les montagnes qui 
bordent cette contrée au N. atteignent la 
région des neiges éternelles; c'est la , dans 
les monts Himalaya , que se trouvent les 
sommités les plus liautes du monde : le pic 
principal a 4i0^4 loiscs au-dessus du ni* 
veau de la mer; on un a mesuré d'autres de 
3,680 et 3,647 La hauteur moyenne 

des Ghaites occidentales parait être de 
1 ,400 toises, et les plus hauts sommets de cette 
chaîne atteignent, dit*on , a,i66 toises; les 
principaux groupes des Gbattes orieulales ne 
s'élèvent qu'à 140 toises. 

Excepté sur la plus haute sommité de 
1 Himalaya , U n'y a pas dans l'Hindoustan 
de volcan en activité , et l'on n'y a pas éta- 
bli d' une manière certaine l'existence d'igni- 
vomes éteints. Les tremblemens do terre, 
quoique fréquens, sont rarement destruc- 
teurs, et, en ce point, celui <pi'on a res- 
senti, il y a peu de temps, dans le Kotch, 
fait exception. 

Le pays qui avoisine les Gbattes offre gc- 
iicralemcDt des montagnes basses, arrondies, 
et composées d'une substance poreuse que 
Buchanan nomme latérite. Les Ghattes sont 


composées de granit , de gneiss , de mica , 
de schiste , de variétés d'amphiboles , qui 
renferment quelquefois des grenats , et , 
dans d’autres endroits, de la cyanitbe. L«e 
Karnatic est plat comme s'il avait été autre- 
fois couvert par la mer : eu y creusant un 
puits à une lieue de la côte, on a d'abord 
trouvé une couche d'argile brune épaisse de 
cinq pieds, ensuite une d’argile noire bleuâ- 
tre de trente pieds , contenant des lits d'hni- 
tres et d'autres coquillages marins ; à trente- 
cinq pieds de la surface , on a rencontré 
l'eau. Le sol , le long du Gange , entre 
Calcutta et Càopour , consiste en un mé- 
lange de terre argileuse, de sable et de pe- 
tits grains de mica; il est singulièrement fa- 
vorable à la végétation. Dans les montagnes 
du N., le granit est dominant, et il y a 
beaucoup de fer , de plomb et de cuivre. 
Dans 1a vallée du Neypâl proprement dit, 
tout est de terrain d'alluvion. H y a un grand 
nombre de sources minérales , mais fort peu 
sont utilisées. 

Dans un pays si étendu , traversé ou li- 
mité par des chaînes de montagnes si éle- 
vées, le climat doit être très-varié. Le N. 
de rilindoustan jouit d’une températnre 
douce, d'un air pur et serein, connaît même 
une espèce d'hiver pendant U chute des nei- 
ges sur les montagnes; le Sinühy, au con- 
traire, et les pays voisins éprouvent en été 
des chalenrs brûlantes. Le plateau du Dé- 
khan , quoique situé sous la zdne torride , 
jouit d'un climat bien plus doux que le pays 
arrosé par le Gange. Les eûtes sont entière- 
ment exposées aux rayons brùlans du soleil , 
et bien que la chaleur n’excède point de 
Fahrenheit , sa durée la rend insupportable. 
L'air est , en général , fort sain ; les lieux 
marécageux près du Gange , que l'on regar- 
dait comme le tombeau des Européens , ne 
sont pas , à beaucoup près , aussi malsains 
qu'autrefois. Les maladies les plus ordinaires 
sont : les 6èvres , qui se font le plus sentir 
dans les parties boisées ou montagneuses des 
Serkars septentrionaux; l'éléphantiasis, sur 
la cûte de Malabar et dans le CocUin; ci la 
nirtiripa , espèce de colique qui régne sur 
cette même cote. La pctiûî-vcrole y produit 
beaucoup de ravages; elle commence ordi- 
nairement après la saison des pluies. Les 
maladies vénériennes sont à peine connues 
dans l'intérieur, et celles qui se font sentir 
dans les villes maritimes sont peu dangereuses. 

Les vents dominniis sont les moussons. 
Depuis le mois de mai jus({u'ù la 6n d'octo- 
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hre, \n moutson S. O. sou01c nans inicrnip- 
tion : ce Tcnt apporte dea pluies si abondant 
tes, <}iic toute U cAte occidentale en est 
inondée; les flcuTes et lea riviérca débordent 
alors, et reaii pluviale a'éleve en pluaieura 
endroits jusqu'à huit pieds. Toutefois cei 
crues ne sont pas subites ; car , dnrant le 
premier mois , les pluies ne tombent que par 
intervalles ; elles augmentent ensuite , et en 
juillet elles ont atteint leur maximum ; en 
aoât , bien qu'elles soient encore abondan- 
tes, elles ont diminué, et elles cessent à la 
fin de septembre. Ce même vent de S. O. , 
dégagé ainsi des épaisses vapeurs qu’il a ap- 
portées de l'océan , souflfle vers l'E. , y reçoit 
le nom de vent de terre , et forme , dans 
cette partie et sur la côte de Coromandel, la 
saison sèche , qui est la plus affreuse pour ce 
pays : le sol devient alors aride, la végéta- 
tion est brûlée, et les habitans éprouvent les 
effets mortels du samoum. Ce vent de terre 
commence à neuf heures du matin , et son 
impétuosité est telle, qu'il arrache des toits, 
renverse des maisons , introduit une grande 
quantité de sable dans les habitations ou en 
couvre le pont des navires : il dure ordinai- 
rement jusqu'à une heure , et fait place à des 
brises de mer qui rafraîchissent l'atmosphère 
et raniment les habitans; mais l'effet de ces 
brises cesse à quelques lieues dans l'intérieur. 
!«• mousson S. O. commence en mai sur la côte 
de Malabar, ou elle est très-violente ; elle 
vient plus tard et est moins impétueuse dans 
le Maisaour. Plus au elle commence 

dans les premiers jours de juin , et perd de 
sa violence . excepte dans le voisinage des 
montagnes élevées , cù il tombe beaucoup de 
pluie. Vers Delily , elle ne commence pas 
a\anl la fin de juin, et la quantité d'eau est 
bien moindre que celle qui tombe à Calcotia 
et ■ Bombay. l)ans le ^i. du Pendjab, près 
des montagnes , les pluies sont plus abon- 
dsnles qu'à Delily; mais, au confluent des 
cinq rivières avec le Sind, à quelque distance 
de la mer et des montagnes , il pleut très- 
peu. Les régions qui dominent les monta- 
gnes du Cachemire et de rHindoukouch ont 
toutes une part des pluies; mais celles-ci di- 
minuent vert rO. On pense généralement 
que la mousson ne s'étend pas au-delà des 
tropiques; cependant elle se fait sentir à 
Talta , par 04 ** 44' mousson 

N. E. vient vers les premiers jours d'octobre 
disputer le terrain à la mousson du S. O. : 
des ouragans cpouvantables annoncent celle 
lutte , cl , après la tempête dite de Fran- 


çois , la mousson du N. K. prend le dessus ; 
elle apporte beaucoup de pluie aux habitans 
de la côte de Coromandel, tandis que la côte 
de Malabar en est privée. 

Si l'on fait abstraction du grand désert de 
sable qui s'étend dans la partie N. O. , de 
quelques marécages dans cette même partie 
et dans le IS . E. , et de plusieurs contrées sau- 
vages de THimalaya et des Gbattes , on peut 
dire que le sol de niindoustan est fertile. Le 
bassin du Gange est d'une fécondité extraor- 
dinaire; dans une grande partie du Dékhan 
on trouve un sol de plus de six pieds de pro- 
fondeur, propre à la production des végétaux 
les plus précieux et les plus exquis. En géné- 
ral. les arbres ne perdent jamais entièrement 
leur feuillage , et la végétation est si active , 
que souvent, en une seule nuit de la saison dea 
pluies , un désert de sable est tapissé de la 
plus fraîche verdure : cette verdure , il cîst 
vrai, est bientôt fanée ^ et les arbres sont tou- 
jours couverts de sable et de poussière. Celte 
fécondité est due en partie à rinflueoce du 
climat tropical qui règne dans THindoustan , 
les montagnes du N. exceptées. Dans l'Hind- 
oustan propre , on fait deux récoltes , l'une 
en septembre et octobre, l'autre en mars et 
avril. Parmi l'immense quantité de végétaii.x 
de ce pays , nous citerons le riz , nourriture 
principale des Hindous , le froment, l'orge, le 
millet, le sorglK) , le mais , l'avoine, les lé- 
gumes d'Europe, la canneàsucre, le poivre , 
le bétel , le chanvre , dont les feuilles servent 
de tabac à priser; le gingembre , la noix de 
coco, dont on fait une espèce de vin; le café, 
le pavot, dont on fait de l'huile et de l'opium; 
la sésame, le mûrier, le coton (le plus beau 
de la tcn*e), l'indigo, le safran, la gomme 
laque , le sapan (espèce de bois rouge), pres- 
que tous les arbres fruitiers de l'Europe, le 
moouali , arbre assez répandu , qui atteint la 
hauteur d'un chêne anglais , et dont le buis 
est à l'abri des fourmis blanches qui détrui- 
sent les autres arbres ; des palmiers de plu- 
sieurs espèces, des bananiers , des goyaves, 
quantité de bois de construction et de chauf- 
fage, le tek, l'encens, le benjoin, le cam- 
phre , la casna , le jalap , la salsepareille , 
quelques espèces de rhubarbe, le bambou , 
dont on lire un sucre médicinal ; des roses 
infiniment supérieures aux nôtres en beauté; 
le jasmin , plusieui*s autres espèces de fleurs , 
des plantes vénéneuses, etc. 

Le règne minéral est aussi extrêmement 
varié dans l'Hindoustan. On obtient' de l'or 
par le lavage ; on trouve de l'argent dans 
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quelques endroits , du cuivre , du fer en 
grande quantité , de raimant , du silex , plu- 
sieurs variétés de cristaux, du zircon , de 
l'argile, de la terre à porcelaine, du basalte, 
de la clilorite, de la térébenthine, du g^pse, 
de la chaux , du granit , du gneiss , du por- 
phyre, du mica, du grès, du salpêtre, du 
soufre, du borax, du bitume solide, de la 
houille , de beaux diamans dans le Dé- 
L.han , etc. 

Parmi les animaux de ce pays , on remar- 
que le gibbon ou golok , l'orang-outang , plu- 
sieurs autres espèces de singes, les vampires, 
l'écureuil, la marmotte, la civcMc , l'ours, 
des tigres , des chameaux , des dromadaires , 
•des buffles, des gazelles, des cerfs, des porcs 
.sauvages , de beaux élépbans , des rhinocé- 
ros, etc. Les chiens sont excessivement nom- 
breux, et la plupart, errant sans maîtres, ic 
nourrissent , comme les chacals , de cadavres 
ou d'ordures ; le chacal est une espèce de 
chien sauvage indigène dans THindoustan, 
qui pousse sans cesse des cris lugubres et 
plaintifs, et ne sort de sa tanière que la nuit. 
Des baleines fréquentent les côtes, et quan- 
tité d'anguilles se trouvent dans les rivières. 
Parmi les serpens , on redoute le boa , qui a 
jusqu'à aa pieds de long; il y a aussi dos tor- 
tues. On distingue, parmi les volatiles, le 
vautour royal et d'autres , plus de 4<> espèces 
de perroquets, le casoar, des cygnes, des pé- 
licans , etc. La volaille est multipliée par les 
Européens et les mahométans. Le nombre des 
insectes et <lcs vers est considérable. 

Quoique l'Hindoustan soit un des pays les 
plus fertiles et les plus riches du globe , que 
l'abondance de l'eau et la facilité des irriga- 
tions y promettent les plus belles récoltes , 
cependant une grande partie des laboureurs 
vivent dans 1a plus complète misère; cela vient 
de ce que les ouvriers n'ont pour gages que 
le strict nécessaire : aussi , lorsque les vivres 
viennent à augmenter, ils en manquent entiè- 
rement. D'ailleurs l'insouciant Hindou profite 
si peu des ressources de son beau territoire 
que nulle part la famine n'est aussi fréquente 
et n'excrce autant de ravages que dans ce 
pays : cc fléau emporta en 1770 plus de 
3,000,000 d'individus. La province d'Aoude 
en 1784 * celle de Malvah en 1793 , le Ben- 
gale en i8o3 , furent en proie a scs ravages , 
cl lord Valentia aflirme qu'en 18a 1 U a vu 
mourir de faim , à Bombay, plus de 3o indi- 
vidus par jour. Néanmoins les arts et les ma- 
nufactures ne sont point négligés; bien plus, 
les objets préparés par les Hindous sc font 


ordinairement remarquer par lenr élégance, 
ci surtout par leur solidité : ils annoncent 
beaucoup de goût. Ce qui est étonnant, c'est 
que, sans machines , ou du moins avec de 
très-simples, les peuples de l'ilindoustan sur- 
passent souvent les Européens, et vendent 
les produits de leur industrie à un prix extré- 
mement bas. Les principales manufactures 
sont celles de mousseline, de percale, de 
draps, de basins, de taffetas , de velours, de 
cbàles, de tapisseries, de nattes, et de quan- 
tité d'autres étoffes de coton , de soie et de 
laine, qui forment des articles d'exportation. 
Los Hindous travaillent bien le cuir, font 
d'excellentes selles , des ouvrages en or et 
en argent , des joyaux en perles , en nacre , 
en écaille et en ivoire. 

Le commerce intérieur, quoiqu'assez im- 
portant et assez animé , manque de celte liai- 
son , entre les places commerçantes , qui est 
nécessaire à sa prospérité. 11 y a dans chaque 
province une ou plusieurs villes de commerce, 
mais elles n’ont presque pas de relations en- 
tr'elies, et celles qui ont besoin de produits 
d'une autre province préfèrent toujours les te- 
nir d'une main tierce, plutôt que de les échan- 
ger immédiatèmeiit contre leurs propres mar- 
chandises. Les transports par terre sont les 
plus onéreux, a cause du mauvais état des 
routes , et des pluies qui les rendent près- 
qu'impraticables durant une grande partie de 
l'année. Dans le Dékhan , les principales villes 
elles cités, et beaucoup des plus grands villa- 
ges, sont abondamment fournis d'objets des 
manufactures européennes , qui leur sont ap- 
portés par une classe d'individus qui les achè- 
tent à Bombay, pour les détailler ; toutefois 
la consommation en est restreinte par la pau- 
vreté de la majeure partie des habitans. Dans 
cette même contrée, dont les rivières sont 
trop impétueuses dans la saison des pluies on 
trop peu profondes pendant les chaleurs, les 
transports sc font à dos de bœufs qui appar- 
tiennent à une tribu nommée Bondjary. Les 
articles de commerce entre le Neypèl et le 
Tibet se transportent sur une espèce de mou- 
ton très-fort , dont quelques individus ont 
quatre cornes, et qui parait servir comme 
béte de somme dans toutes les contrées voisi- 
nes des sources du Sind, du Gange et du 
Brahmapoutre. Le cabotage est fort étendu, 
car les Hindous , non contens de côtoyer leur 
pays , se hasardent jusqu'à Geylan et aux co- 
tes du golfe Persique , et bravent les corsai- 
res hindous , arabes et malais. Le commerce 
extérieur appartient presqu'en entier aux An- 
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glais; d'aulrcs natioos y prennent part, mais 
loules les opérations réunies des Américains, 
des Français , des Néerlandais, des Portugais, 
des Danois, des Chinois, des IVIalais et des 
Arabes , n'éqoivalrnt pas encore à la vingtième 
partie de celles des Anglais. Parmi les pro* 
diiits naturels, le coton , le poivre, le salpê- 
tre, le bois ronge, la gomme laque, le borax, 
que Ton tire du Tibet; le cardameme, le 
bois de sandal blanc , sont les principaux ar- 
ticles demandés par le commerce européen ; 
le reste est, en partie , exporté en Chine, en 
Perse , en Arabie et dans les ilcs de rOrienl. 
Parmi les objets manufacturés , les étofles de 
coton et de soie , les châles de Cachemire et 
le sucre, viennent en Europe; le reste est 
transporté dans les pajs voisins de l'Asie. 

Le commerce de l'Inde s'est toujoui*8 fait 
avec des espèces d'or et d'argent; celui des 
Romains, par Alexandrie, les «employa le 
premier. On a calculé que la compagnie a 
versé dans riiidc et à la Chine , jusqu'en 
i 8 i 4 , liv. St., 43 millions ; de 1818 à i 8 a 3 , 
en 9 ans, l'importation a été: 
en or monnayé ou ti*availlé. 2,298,300 fr. 
en argent , i 8 i,ii 3 , 85 o fr. 

Si les Anglais retirent de grands avantages 
de ce pays, il faut avouer aussi qu'ils ont 
beaucoup travaillé à son amélioration. Il est 
des villes indiennes où, par les soins de la 
compagnie anglaise, plus de 2,000 maisons 
ont etc b&lies dans l'espace d'une année , et 
des campagnes où plusieurs milliers de char- 
rues ont été distribués aux laboureurs dans 
le même laps de temps. Les communications 
intérieures ont été assurées et facilitées au 
moyen de beaux ponts , la plupart en pierre , 
eide plus de i 65 toises de longueur; pour 
remédier à l'inconvénient des inondations, 
qui , dans la saison des pluies, donnent aux 
lits des rivières une largeur immense, on a 
construit des ponts suspendus. Enfîn le ma- 
gniHque canal de Dchly a été réparé , et , sur 
une étendue de plus de 5 o 1. , il répand au- 
jourd'hui rabomlancc dans des pays naguère 
sans récolte et sans habilans; en général, les 
moyens d'irrigation sont très-soigne-s. 11 n'y a 
pas encore long-temps qu'aucune relation du 
haut llindoustan avec Bombay n'avait lieu 
sans traverser le Bengale : les routes tracées 
dan^ les provinces orientales étaient très-peu 
connues et presqu'impralicables , de sorte que 
Madras avait établi un monopole sur toutes 
les communications entre la plus grande par- 
tie des contrées méridionales : ces barrières 
ont disparu depuis peu , et bientôt s'ouvrira 
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la route du Nord , qui , bien que susceptible 
de grandes améliorations , est parfaitement 
sure , et très-commode pour le passage des 
voitures. 

Les Anglais n'ont rien change aux mon- 
naies, poids et mesures du pays; il y a des 
monnaies d’or, d'argent et de cuivre. Le mo- 
liour ou assarafie, nommé aussi roupie d'or, 
dont le litre, qui doit être de 24 carats, n'est 
souvent que de a 3 t/2 , =: 4 ^ fr- ; il y a dos 
demi-mohours et des quarts de mohour. Les 
pagodes sont de plusieurs espèces , et toutes 
de. 19 à 22 carats : celle qui porte trois ima- 
ges = 9 fr. 60 c. ; la pagode de Portonovo 
= 7 fr. 20 c. ; et celle de Madras, la même 
que la pagode de Pondichéry ,= 9 fr. 20 c. 
Parmi les monnaies d'argent , la roupie est la 
plus généralement répandue. Les comptes te 
tiennent en roupies, dont U valeur et le 
cours varient beaucoup : la roupie sicca, la 
plus usuelle, = 2 fr. 70 c. ; le fanon de 
Pondichéry = 3 o c.; celui de Madras, 4 <>* 
L'anas ou annoes, la plus petite monnaie 
d'argent, = un demi-fanon. Le doudon est 
une pièce de cuivre qui varie beaucoup : un 
doudon de Madras et de Bombay = 5 c. , 
tandis qu'un doudon de Tanjaour et de Ma- 
dura = 3 o c. ; 16 toucans = 1 fanon. On 
emploie aussi, comme monnaie , des coqiiil- 
lagrt ou cauris, qui se trouvent près desLa- 
quedives : i cauris = 1/16 de centime; 80 
ou 60 cauris = un pony, dont 32 ^ une 
roupie; d'ailleurs le cours de cette monnaie 
est très-variable. 

Les comptes en grand se tiennent en lacks 
et en crores : 1 lack = 100,000 roupies, et 
1 crore — 100 lacks ou 10,000,000 de rou- 
pies. 

Le kandi , du poids de 4 <>o scers , ou 8,000 
palons , = 5 oo livres; le lar = 4&o livres; 
le man = GS livres; le seer = 20 wichom 
= to palons = 2 onces 2 gros. 11 y a des 
poids particuliers pour les perfes et les dia- 
roans. 

La lieue hindoue se nomme coss; il y a le 
grand coss, qui vaut 1 , 54 s toises, et dont 
37 font un degré; et le petit coss, de i, 34 s 
toises, et de 4 s 1/2 au degré. Le gau est une 
autre mesure itinéraire, en usage à la côte de 
Malabar , et valant 6,000 toises; le nari ou 
nali, sur la même côte, comprend 900 toises. 
Le ges ou gadge = un quart de l'aune de 
Paris. Les étoCTcs se mesurent au malom , 
dont 21/2= 1 aune de Paris; cependant la 
verge (yard) anglaise est assez généralement 
adoptée. Quant aux mesures de supcrâcie > 
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3 pukka'bigpa = d'hectare environ, 

et 8 cutcha'bipga = 3 pukka. Le magaU, 
qui sert à meiurer les grains , pèse 8 livres 
a onces. 

L'Hiiulou est bien fait , et plutOl bel homme 
que robuste. U a 1a Bgure ovale, le nez bien 
tourné, les lèvres pleines sans èti*e épaisses ,v 
l'œil sombre et plutôt Unguiisant que vif, 
les sourcils agréablement arqués, et les che* 
veux 6ns et d'un noir éclatant. 11 a les mains 
et les pieds tellement délicats et petits, que 
la poignée de son épée est trop petite pour 
des soldats européens. Ses genoux sont mal 
formés et ses jambes grêles ; sa taille est au* 
dessus de la moyenne, et son teint, d'un 
brun*jaunâtre, est extrêmement luisant. Les 
individus des classes élevées ont le teint bien 
plus clair que ceux des classes inférieures ; 
les parias , qui sont continuellement exposés 
au soleil, sont aussi noirs que les nègres. Les 
femmes sont d'une complexion extrêmement 
délicate et très-bien faites; elles ont surtout 
une très'belle gorge. Le teint des femmes des 
castes élevées est presqu'aussi blanc que celui 
des Européennes. L'Hindou est très-frugal, hos- 
pitalier, prudent jusqu'à la ruse, doué du 
talent de découvrir les intentions les plus ca* 
chées, même des Européens, ennemi des 
affaires qui demandent trop d'efforts et de 
mouvement, industrieux, avare au dernier 
degré, servile envers scs supérieurs, arrogant 
avec ses inférieurs , souvent menteur, lâche 
et effcmiiié. Les Hindous de marque ont à 
peu près le même costume que les mahomé> 
tans ; mais le reste des habilans , et les fem- 
mes spécialement, ont conservé une sorte de 
vêlement qui leur est propre et convenable 
au climat : il consiste en plusieurs morceaux 
de drap, dont ils s'enveloppent sans les cou- 
dre et sans leur donner aucune forme parti- 
culière. Ils vont toujours les jambes et la tète 
nues : les riches ont des souliers brodés d'or 
et d'argent. Les pauvres n’ont qu'un morceau 
de drap passé autour des reins. Dans les éta- 
blissemeiis principaux et dans les plus gran- 
des villes sous la domination anglaise , quel- 
ques naturels essaient d’imiter les Européens , 
et en adoptent presque le costume; mais ils 
ne sont pas encouragés et perdent l'estime de 
leur tribu. 

Il n*y a plus actuellement de lois générales 
dans l'Inde : chaque puissance a eu soin d'y 
introduire les siennes j néanmoins quelques 
coutumes ont clé généralement conserv'ées, 
et ont encore force de loi. Les familles ne 
partagent pat leurs biens; elles vivent toutes 


en commun. Les dettes des pères sont acquit- 
tées par les enfans jusqu'à la troisième géné- 
ration , et celles des enfans par les pères. 
L’alné male de chaque famille la gouverne 
seul, à l'exclusion absolue des femmes; si 
un homme meurt sans proches parens mâles , 
on choisit pour la cérémonie funèbre un en- 
fant mâle, qui devient héritier comme (Us 
légitima. 11 est interdit aux femmes, les cour- 
tisanes ou bayadères exceptées , d'apprendre 
à lire et à écrire. Les femmes des premières 
classes sont gardées comme celles des musul- 
mans; mais cet usage n'est pas ancien. L'es- 
clavage domestique existe chez les Hindous et 
chez les roabométans, et aucune loi ne tend 
à l'abolir dans les possessions anglaises. Plus 
surs que des serviteurs à gages, les esclaves 
sont presqu'exclusivement employés dans rio- 
terieur des familles et chargés des soins les 
plus sccreti; c'e.^t dans cette classe que les 
Hindous et les mahométans choisissent leurs 
concubines. Dans quelques parties, de petits 
propriétaires emploient leurs esclaves aux 
travaux des champs; il n'est pas sans exem- 
ple qu'il y en ail eu d'occupés dans le com- 
merce. Dire quel est le nombre des individus 
Je cette classe est impossible : ils ne sont pas 
si peu nombreux qu'ils ne méritent aucune 
attention ; néanmoins ils ne le sont pas assex 
pour constituer une partie importante de la 
population. 

Les villes , dan.s l'Uindoustan, ne sont pas 
divisées par rues , mais bien par parties orien- 
tale, occidentale, méridionale, septentrio- 
nale, centrale, dans chacune desquelles se 
trouvent soit les Hindous, soit les mahomé- 
tans, soit les naturels Portugais d'origine. Les 
maisons ne sont, en général, que des huttes 
dont le toit en pente ressemble assez à un 
bateau renversé ; elles sont en partie élevées 
d'un ou de deux pieds au-dessus du sol, ce 
qui ne solBl pas toujours pour les mettre à 
l'abri de l'inondation dans la saison des pluies. 
Les murs, dans certaines contrées, sont en 
terre; dans d'autres, la terre n'ayant pas as- 
sez de consistance , ils sont formés de bam- 
bous entrelacés garnis de paille ou d'berbe. 
La porte est, en général, la seule ouverture 
pratiquée. Les maisons des riches, dans le 
Bengale, sont en briques et à toits plats , et 
élevées de deux étages ; les fenêtres 11 e sont 
que des trous pour donner de l’air. 

Les Hindous se disent enfans de Brahma, 
leur premier législateur, et lui rapportent 
leur origine. 11 fut leur premier homme; il 
les civilisa , leur donna une religion cl des 
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loi< , et les divisa en castes , auxquelles il 
aflerla des occupations diffiirentes, qui toutes 
se rattachaient à des principes de religion : 
ces castes sont au nombre de 4 principales , 
qui se subdivisent en 84 classes. La caste 
des brahmines ou des lettrés est la plus no- 
ble et la plus élevée de toutes : ses mem- 
bres se livrent au culte , à l'étude des lois , 
à l'instruction dans les écoles et les acadé- 
mies , et occupent les charges publiques ; ils 
s'abstiennent de toute viande , excepté dans 
les sacrifices , et sont presqu'inviolables. Les 
tchcti'is, ksatris, radjahs ou radjepouts, {ar- 
ment la seconde classe : ils passent pour 
être issus du second des quatre fils allégori- 
ques de Brahma, et, dans l'institution de ce 
législateur , ils devaient donner les rois et 
former la milice de l'Hindoustan ; ils sont 
nommés nairs sur la cdte de Malabar. La 
troisième classe est celle des vaichis ou ba- 
nians , qui s'adonnent à l'agriculture , à l'é- 
ducation du bétail , au commerce et au 
change : c'est la classe la plus utile et une 
des plus estimées parmi les Hindous. Les 
ebuders ou soudras composent la quatrième 
caste , la plus riche en subdivisions ; ils exer- 
cent les différens arts et métiers ; chaque mé- 
tier a sa tribu , et les membres d'une tribu 
ne peuvent embrasser d'autre profession que 
celle de leurs pères. Les parias ou pouliars 
ne forment point une caste ; ils sont le rebut 
de la nation , et n'ont de rapports avec les 
autres classes que pour les services qu'ils leur 
rendent ; il serait trop long de dépeindre l'é- 
tat d'abjection et de misère dans lequel ils 
languissent. 

Avant l'invasion des mahométans, il y eut 
peut-être dans l'Hindoustan des moeurs et 
des coutumes généralement répandues ; au- 
jourd'hui il 7 a des difiTércnces bien sensi- 
bles. La masse de la population hindoue et 
mahométane est k peu près au même point 
de civilisation ; mais elle est mélangée de ra- 
ces de montagnards , probablement les véri- 
tables aborigènes , dont les langages ont peu 
d'aflinité avec le sanscrit , et dont les coutu- 
mes sont encore barbares : les principales 
sont les Magars, les Gorongs , les Djariyas, 
les Niouars , les Mormis , les Kirèts , Ica 
Limbous , les Lapchaa et les Bhoutjs , dans 
le NeypM ; les Djdts et les Miouatys , dans 
la province d'Agrah ; les Cattys, les Coulies , 
les Bbyls , les Mionassies et les Bhatts , dans 
le Goudjérate ; les Gands , dans la province 
de Gandonana ; les Bondjarys , originaires du 
Radjepontana et répandus dans le Dékhan ; 
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les Rhatores , les-Bertih , les Tchôhans , et les 
Pdar, habitant aussi diverses portions du 
Dékhan. Il serait presqu’impossible d'énnmé- 
rcr une quantité d'autres tribus moins nom- 
breuses , dont quelques-unes sont en partie 
confondues avec les diverses sectes hindoues 
ou mahométanes , et dont l'origine est dou- 
teuse : de ce nombre sont les Djanis, les Mo- 
plays , les Namburies , les Seins , les Pinda- 
ries , etc., etc. 

Outre les Hindous , on trouve aussi dans 
ce pays des Afghans, qui sont dispersés , et 
vivent sous un régime féodal j des Parais ou 
Guèbres , c'est-è-dire infidèles, qui habitent 
principalement la cdte occidentale ; ils sont 
venus de la Perse , dont ils parlent la laneuc, 
et ont un très-bel extérieur. Les Arabes , qui 
sont établis aussi sur la cête occidentale , 
sont au nombre de plus de ioo,ooo, dans le 
Malabar ; ils s'appellent aussi Maures ; ce 
sont des descendans de négocians qui vinrent 
jadis s'établir dans l'Inde ; leurs moeurs, leur 
) leur teint , les distinguent complè- 
tement des autres habitons. Les Mogols ou 
Mongols se sont établis dans l’Hindoustan 
dès le vin' siècle , et ont fondé l'empire mo- 
gol dans le xvi* ; ils sont très-nombreux , et 
parlent le mogol-hindou. Des Béloutchys ha- 
bitent dans le N. O. Tant de nations ont né- 
cessairement des cultes divers : la principale 
religion est celle de Brahma , une des plus 
anciennes de l'univers ; elle est basée sur le 
déisme , mais défigurée par les contes les 
plus ridicules : un être suprême gouverne 
l'univers ; on loi donne mille noms qui expri- 
ment ses mille propriétés , et ces propriétés 
sont personnifiées et représentées comme au- 
tant de dieux supérieurs et inférieurs ; les 
dieux supérieurs sont au nombre de trois , 
Brahma , ou le créateur, Vichnoo , ou le con- 
servateur, et Chivah, ou le destructeur de la 
nature; les dieux inférieurs sont en très- 
grand nombre, les uns bons, les autres mé- 
chans. Les Hindous croient è la métempsy- 
cose , et k une vie future et immortelle ; la 
religion leur prescrit l'adoration du très-haut 
et des dieux inférieurs , par des sacrifices , 
des jei'ines , des prières , des ablutions et des 
aumênes ; l'amour des hommes et des bêtes , 
la patience , la haine du mensonge , l'absti- 
nence de toute viande et de certains pois- 
sons , etc. 

Les Hindous sont superstitieux : on en a 
vu qui , pour apaiser la colère des divinités , 
se sont empalés ; d'autres se précipitent dans 
des fleuves , s'enterrent vivons , ou se traver- 
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sent U langue avec un couteau , la laissent 
pendre ainsi hors de leur bouche; quelque- 
fois même ils se rôtissent ou se placent des 
charbons ardens sur la tête. Chaque vice a sa 
divinité , et les gens qui vivent de rapine ont 
des dieux qui president à leurs actions. Mais 
ce qu'il y a de plus déplorable, c'est l'usage 
que les veuves indiennes ont conservé de sc 
brûler sur le corps de leur époux : suivant 
un rapport présenté à la chambre des com- 
munes , en Angleterre , le nombre des holo- 
caustes de veuves, qui eurent lieu de 1817 à 
1831 , inclusivement, dans les diflerens dis- 
tricts des possessions anglaises , a été de 
i il ^ remarquer que le district de 
Calcutta, le siège du gouvernement anglais, 
a seul été témoin de plus de la moitié de ces 
sacrifices. Les Uindous ont un très-grand 
nombre de lieux de pèlerinage : on a remar- 
qué qu'ils choisissent de préférence, pour cet 
objet, les endroits voisins de 1a mer, les sour- 
ces et les couiluens de fleuves , les sommets 
des montagnes remarquables , les sources 
thermales , les cavernes , les chutes d'eau , et 
généralement tous les phénomènes de la na- 
ture qui sont d'un abord un peu difficile ; le 
Gange est particulièrement révéré entre les 
divers fleuves sacrés. 

La religion des Seykhs est une modifica- 
tion du brahmanisme ; l’isUmismc est pro- 
fessé par les Afghans , les Béloutchys , les 
Arabes et quelques aborigènes. I^s Parsia 
adorent le feu ; les juifs ont conservé le mo- 
aaisme , et le christianisme est assez répandu 
en plusieurs sectes. Les babitans du Neypâl 
professent le bouddhisme. 

On est bien loin d'étre d'accord sur la po- 
pulation de rUindoustan : on l'a évaluée à 
110, à 1 30 , à 1 33 et à 1 80 millions ; lla- 
milton donne i 33 millions pour le conti- 
nent , et c'est aussi l'évaluation la plus vrai- 
semblable. 

Les Grecs ne nous ont point appris quels 
étaient, à leur arrivée dans l'Inde , les lan- 
gues les plus répandues : le sanscrit, langue- 
mere de cette contrée , est si ancien , que ni 
l'histoire, ni la tradition, ne font mention 
du peuple dont il ait été la langue parlée ; 
les langages le plus anciennement dérivés 
de cette source sont le pakrit, le balî et le 
zend , qui sont les langues sacrées de diflé- 
rentes sectes. On présume que chacune des 
dix nations civilisées qui se partageaient an- 
ciennement rilindoustan avait son dialecte : 
le tarasouala , le kanoÜje , le gour , le mai- 
ihila et l'oryçah, sont appelés les cinq gaurs ; 


le tamal , le roabratte , le carnate , tclinga et 
le goudjara , sont les cinq dravirs. Les dia- 
lectes modernes ont en commun les 9/10 de 
leurs mols^ et , pour radical le sanscrit ; ex- 
cepté l'hindoustany , qui se parle partout, et 
le goudjeratty, qui est la langue des marchés 
en général , ils sont tous locaux : ce sont 
riiindoustany, le bengalais, le cachemire, le 
dogora , l'outcb , le sindhy , le kotcb , Je 
goudjératly, le concanais , le peiidjaby, le 
beykanyr, le marouar, le djeypour , l'odey- 
pour, riiaraouty, le malvah , le brodj , le 
bendelkend , le mahratte , le magadha , le 
kochala , le maiibiva , le neypûlais, l'oryçab, 
le tclinga , le carnate et le tamoul ; le haut 
malais se parle sur la côte de Malabar, et le 
bas malais ou nouveau malais , dans les La- 
quedives et les Maldives , et dans Ceylao. Le 
sanscrit est arrêté, vers l'E.,par lekbasy.le 
birman et les autres langues indo-chinoises; 
à rO. , par le pouchtou ou afghan , et par le 
beloutchy. 

Les castes privilégiées peuvent seules s'oc- 
cuper de sciences ; cependant il est perniU 
aux castes inferieures de cultiver 1a poésie, 
la grammaire , la rhétorique et la morale ; 
souvent même on trouve dans ces classes 
plus d’érudition et moins d'orgueil que parmi 
les brahmincs. Mais Bciiarès, Terhout, Nod- 
din , villes qui étaient autrefois renommées 
par leurs écoles, ne brillent d'aucun éclat; 
la culture des lettres et des sciences n'est 
plus encouragée comme elle l'était jadis , 
non-seulement par les rois et les princes, 
mais même par les zemindars, et les lan- 
gues de rinde sont menacées de prendre in- 
sensiblement rang parmi les langues mortes. 
L'anglais commence k sc répandre : on en- 
seigne la littérature anglaise dans un college 
établi à Calcutta ; les écoles primaires et se- 
condaires se multiplient assez rapidement , 
et la société des Dames , pour l'éducation des 
femmes de la race indigène , soutient, à Cal- 
cutta , 3o écoles fréquentées par 600 jeunes 
filles , auxquelles on montre à lire, k écrire, 
et les ouvrages k l'aiguille. Les écoles ne 
reçoivent aucun secours du gouvernement , 
qui s'est montré cependant fort libéral en- 
vers la société pour l'éducation nationale r il 
a fondé et il soutient deux collèges pour les 
Hindous adultes, l’un k Bénarès , l’autre à 
Calcutta. 

Il y a dans l'Ilindoustan cinq gouverne- 
mciis imlépendans les uns des autres : ce 
sont : 1°. celui de la compagnie anglaise des 
Indes orientales ; 3°. celui du radjah mali* 
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ratte Sindbjab ; 3°. celui des Sc^kbs ou SeiLa ; 
4“. celui du Sindby ; 5“. eelui du Nejrpàl. Le 
gouTernement anglais a acquis une telle pré- 
pondérance sur tous les autres , que des i3a 
niillions d'babitans de l'Hindoustan, ia3 lui 
obéissent, soit immédiatement, soit comme 
tributaires ou comme protégés. Il a pour 
rassaua le nizam d'IIajder-abad , le radjab 
deSetarab, Guylavar, les radjahs de Mais- 
tour et de Travancore, le radjah mahralle de 
Nagpour , le nabab d'Aoude , le prince mah- 
ralte HolLar , et divers radjahs radjepouts de 
l'Adjemyr. Ces vassaux doivent un tribut, et 
sont tenus de prêter secours en cas de guerre; 
il leur est défendu d'admettre dans leurs ar- 
mées des officiers européens , et de recevoir 
des ambassadeurs étrangers. Le gouverne- 
ment anglais protège des petits princes hin- 
dous qui ne paient pas de tribut et ne sont 
pas obligés de prêter des troupes , et dispose 
à son gré de leurs forteresses ; Sindhjah, 
prince des Mahrattes , le radjah du Neypil , 
l'état des Se^khs , sont les alliés de la compa- 
gnie ; mais , à l'exception des Seykbs , ces au- 
tres états n'ont qu'une indépendance pré- 
caire : il y a même chez eux des agens anglais 
qui contrdient la conduite de leurs chefs. 

Dans ces divers états, la forme de gou- 
vernement est un despotisme pur : la volonté 
du souverain n'y a d'autres bornes que celles 

Jmcienitej provinces. 

Adjemjr. . > . 

Agi^ 

AlUh-abad. . . 

Aoude 

Aureng>abad. . 

Babar. .... 

Balaghat. . . . 

Bengale. . . . 

Bérar 

Bejder 

Beydjapour. 

Cachemire. . . 

Cairabétour. 

Coebin 

Dehljr. «... 

Gaodouana. . . 

Gorval 

Goudjérate. . . 

Hayder-abad. . 

Kanara. . . . 

Ramatac. . . • 

Kbandejrch. . . 

Kotch 

Labore ou Pendjab. . . 


delà patience du peuple; car on ne s'oppose 
jamais au pouvoir que par une insurrection 
générale : de là le peu d'attachement de la 
masse du peuple pour une forme quelconque 
de gouvernement. Ce qu'on appelle en Europe 
patriotisme, est dans llnde une vertu incon- 
nue; il en est de même de la liberté civile : 
on n'en a aucune idée , etméme , jusqu'à pré- 
sent , les langues de l'Jndc n'ont pas de root 
pour la désigner. 

11 n'y a pas dans l'Hindoustan de titres de 
noblesse héréditaires comme en Europe ; sui- 
vant les idées des Orientaux , un homme ne 
peut avoir un titre simple : il faut que ce ti- 
tre désigne la possession d'un commandement 
quelconque. Le gouvernement britannique a 
essayé , dans ces derniers temps , de faire des 
zemindars des seigncui*s , mais il n'a pu 
réussir. 

L'Hindoustan fut divisé , par Aureng-Zey b , 
il y a plus d'un siècle, en plusieurs provinces, 
subdivisées en districts ; ces provinces conti- 
nuent de former des divisions politiques dans 
les possessions anglaises, mais elles n'existent 
plus pour les états ipdiens , soit indépendans , 
soit tributaires ou protégés ; c'est pourquoi 
nous les avons qualifiées d'anciennes provin- 
ces. Voici le tableau, avec indication des pré- 
sidences et des états entre lesquels elles ont 
été réparties : 


PresUiences onflaises et étnts indiens. 

Prés, de Bombay, états des Radjepouts. 

Prés, du Bengale , état de Sindhyah, états des Radjepouts. 
Prés, du Bengale, états du Bendelkcnd , nabab d'Aoude. 
Prés, du Bengale, nabab d'Aoude. 

Prés, de Bombay , état du Nizam. 

Prés, du Bengale. 

Prés, de Madras. 

Prés, du Bengale. 

État do Nizam. 

État du Nizam. 

Prés, de Bombay , radjah de Setarah , état du Nizam. 

États des Seykhs. 

Prés, de Madras. ^ 

Prés, de Madras, radjah de Travancore. 

Prés, du Bengale , Seykhs tributaires. 

Prés, du Bengale, radjah de Nagpour. 

Prés, du Bengale. 

Prés, de Bombay, élat de Guykavar , étal d'IIolkar. 

État du Nizam. 

Prés, de Madras. 

Prés, de Madras. 

Prés, de Bombay , état d'Uolkar. 

Prés, de Bombay, état de Guykavar. 

États des Seykhs. 
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Àmclennes provmcet, Pr/sUlences angiaUeâ et étaU IndUm». 

Maissour Radjah de Maïssour. 

Malabar. Prés, de Madras. 

Malvah Prés, du Bengale , él. de Sindhyah , ét. d'HolVar, princ. deBop&l. 

NeypM. Étal de NeypM. 

Oryçah Prés, du Bengale. 

Salem et Bahramabl. . Prés, de Madras. 

Serkars septentrionaux. Prés, de Madras. 

Sindhy État de Sindhy. 

Travancore Radjah de Travancore. 


Nous avons nommé les états de THindou* 
stan qui conservent une espèce d'indépcn> 
dance; le reste de cette contrée appartient aux 
Anglais ) abstraction faite des élablissemens 
suivans, appartenant à d'autres nations euro« 
péennes : Goa , Damân et Diu , aux Portu> 
gais; Pondichéry , Karikal , Yanaon, Mahé, 
Chandernagor, et les loges de Masulipatam, 
de Calicut et de Surate, aux Français; Tran- 
quebar et Serampour , aux Danois. 

Suivant un des quatre livres sacrés des 
Hindous, rindc se nommait Saoiandive avant 
Brahma ; ce n'est que vers le quatrième âge 
du monde que cette dénomination fut changée, 
suivant la chronique des Hindous , en celle 
d'Hindou-khande , ce qui signifie littérale- 
ment pays de la lune, et, par extension, 
pays de l'animal nocturne , le chacal. Le nom 
Hindoustan est dérivé du persan hindou , 
noir , et st'han , endroit; il est adopté depuis 
plusieurs siècles par les indigènes et par les 
étrangers. Les brahroines n'ont pas de nom 
pour la contrée oâ leurs doctrines sont ré- 
pandues; ils la désignent par une périphrase, 
quelquefois par l'épithète de Medhjama , ou 
centrale , parce qu'elle occupe, suivant eux , 
le milieu du dos de la tortue qui porte le 
monde; ils la nomment aussi Ponjrabhoumi , 
ou terre de vertu , et affirment qu'elle a été le 
partage de Bharat, un des neuf frères dont le 
père gouverna toute la terre ; ils la nomment 
par suite Bhavat^khande ; d’autres fois les 
brabmines désignent leur pays comme se 
trouvant entre lesmonts Himalaya ctRamissc-* 
ram , sur le détroit de Geylan , car il ne pa- 
rait pas que le cap Comorin ait jamais attiré 
leur attention comme point géographique. Le 
nom ancien India y pris dans son sens Je plus 
étendu, comprenaitenviron 4o degrés carrés, 
entre les monts Arachoiiem , à l'O. , qui sé- 
paraient ce pays delà Perse ; et cnirc la par- 
tie chinoise delà presqu'île au-delà du Gange, 
à l'E.; les déserts de la Tartarie , au N. , et 
les iles de la Sonde , au S. 

Les annales primitives des Hindous sont 


tellement fabuleuses, qu'on ne peut en tirer 
rien de satisfaisant: l'opinion des Indienssnr 
leur antiquité, rapportée par Arrien et Pline, 
est fondée sur un système qui a paru chimé- 
rique à tous les savans. Toutefois les connais- 
sances astronomiqnes des brahmes , et les 
monumens d'architecture et de sculpture 
hindous témoignent de la haute antiquité de 
ce peuple , dont le pays fut peu connu des 
anciens jusqu'au temps des conquêtes d'A- 
lexandre : ce fut effectivement à cette époque 
que les Grecs eurent connaissance de l'Inde, . 
par la relation de Néarque , et mieux encore 
par celle de Mégasthène. Les conquêtes d'A- 
lexandre s'arrêtèrent entre l’InduseirHypha- 
sis; Seleucus Nicator, un de ses successeurs, 
s'avança jusqu'au Gange, et établit des rela- 
tions avec Sandrocottus : cet Indien entre- 
prenant , qui avait suivi Alexandre et vécu 
dans son camp , était parvenu à se rendre 
maître de Pa/iéotAra (Patna), dont il avait fait 
le siège d'un puissant étal. On sait que Pali- 
bothra était la capitale des Prasii, qui étaient 
voisins des Gangaridœ; ces derniers occu- 
paient les bouches du Gange : rhisloire des 
contrées qu'ils habitaient (le Bengale) est cou- 
verte de ténèbres jusqu'en iao3. On doit à 
Pline de savoir qu'il y avait , dans ce que 
nous nommons le Goudjérate et le Coocan , 
deux rois très-puissans , dont uu fut connu 
depuis , par les Arabes , sous le nom de Bal- 
hara ; au S. de laKrichna, le même auteur 
place la Begio Pandionis, qui s'étendait jus- 
qu'au cap Comorin. Quant à la c6le orien- 
tale , elle fut peu connue des anciens. De- 
puis le règne de Sandrocottus, il n'est presque 
plus fait mention de l'Inde dans les auteurs 
grecs et latins ; on sait vaguement qu'Arsace, 
roi des Parlbes , y pénétra et devint posses- 
seur de tous les pays où l'antagoniste d'A- 
lexandre , Purus , avait régné ; que les Bac- 
triens , après avoir secoué le joug des Selcu- 
cides, firent plus de conquêtes dans l'Inde 
qu'Alexandre lui- même : Ménandre, letjr 
quatrième roi , porta ses armes au-delà du 
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mont Imaüi ; Eucratidea , an des aaccesaeura 
de Ménandre , s'empara , dit-on, de mille 
rilles dans l'Inde. 

Environ deux siècles avant l'ère chrétien- 
ne , les Parthes et les Scythes envahirent 
tonte l'Inde septentrionale, que Ptolémée 
désigne tous le nom d'Indo-Scythie. Vers 
648 , les Chinois portèrent la guerre dans les 
contrées voisines du Gange. Au commence- 
ment du siècle suivant , les sectateurs de 
Mahomet s'ouvrirent la route de l'Inde, sou- 
mirent presque tout le Moiiltan , et s'établi- 
rent dans l'Inde septentrionale. Un des gou- 
verneurs des provinces conquises. Mahmoud- 
khan, devenu maître indépendant de Ghianib, 
fut le premier conquérant de l'Inde dans les 
temps modernes, et le fondateur de la dy- 
nastie musulmane des Ghiznevides , Ghaia- 
uides ou Gliazenides , qui exista depuis 797 
jusqu'au milieu du xiiv siècle : on dit qu'il 
poussa ses conquêtes jusqu'à Goa. Le dernier 
prince de cette dynastie , qui avait régné sur 
un empire dont le Caboul , le Candabar et le 
Khoraçan formaient le noyau , fut déposé en 
1 i 5 a par Kassim-Gauri , fondateur de la dy- 
nastie des Gaurides , qui tira son nom du 
pays de Gaur et résida à Lahore ; les Gauri- 
des soumirent le Kanara et le royaume de 
Bisnagor, le Moultan, le Dehly, et jusqu'à Bé- 
narès. Vers laiS , l'empire des Gaurides fut 
divisé, et Koutouh , qui eut en partage les 
conquêtes de l'Inde, fonda la dynastie des 
Patana on Afghans , et fit de Dehly le siège de 
son empire. Le règne des empereurs Palans 
fut troublé par les invasions successives jie 
Djengbiz-khan et de Tamerlan; ils furent 
remplacés en 1 4 1 3 par la famille de Ghixer , 
et celle-ci le fut en i 45 o par Bcllali-Lodi. 
Le petit-fils de ce dernier, Ibrahim-Lodi , 
fut défait en i 5 a 5 par Baber, qui fut le fon- 
dateur de la dynastie mogole. Akbar , son 
petit-fils, afliermit et étendit sa pui.ssance 
dans toute la partie septentrionale de l'Hind - 
oustan , et soumit le Bengale , où régnait le 
radjah Chah Dowes. Cette partie avait été su- 
jette à de nombreuses révolutions ; elle forma 
tour à tour un royaume ou des états séparés. 
Son histoire est entremêlée de fables dans 
les premiers temps ; elle ne commence pour 
nous véritablement qu'au xiii* siècle. Vers 
la fin du xiT* , Tamerlan s'était emparé de 
cette contrée : les troubles qui suivirent cette 
invasion loi procurèrent en partie son indé- 
pendance ; souvent elle fut gouvernée par des 
souverains indiens , d'autres fois par des gou- 
vemenrs mabométans soumis aux empereurs 


de Dehly. Akbar soumit aussi le Caboul et 
fit la conquête du Cacbemire , mais il échoua 
dans ses tentatives sur le Dékban. 11 partagea 
sou empire en iG soubabies (gouvememens), 
subdivisées en perganabs ( provinces ) admi- 
nistrés par des nababs soumis aux soubabs , 
mais cependant relevant directement de la 
cour. Ce fut le prince le plus accompli de 
rilindoustan ; il mourut le 18 octobre i 6 o 5 , 
après avoir vu périr par suite d'excès son se- 
cond fils , qu'il aimait beaucoup , et avoir été 
forcé de combattre son fils aîné révolté. 
Celui-ci lui succéda sous le nom de Djeban- 
ghyr; Chab-Djehan, fils de ce dernier, se 
révolta aussi , et vit ses trois enfans agir de 
même à son égard. Aureng-Zeyb, l'un d'eux, 
après avoir fait massacrer ses deux frères et 
empoisonner son père , monta sur le trène , 
et acquit à l'empire mugol le plus haut de- 
gré de paissance et de célébrité ; par zèle 
pour l'islamisme , il persécuta les Indiens , 
qui se révoltèrent plusieurs fois , mais furent 
toujours vaincus. Il n'en fut pas de même 
des Mabrattes, qui habitaient les montagnes 
des Gbattes : ces peuples belliqueux se joi- 
gnirent à plusieurs princes indiens , las du 
joug qui leur était imposé , donnèrent le com- 
mandement au vaillant Siouadgi , et conqui- 
rent un des plus puissans états de l'Inde ; ils 
auraient sans doute ébranlé le trène d'Au- 
reng-Zeyb si la mort n'eùt pas snrpris leur 
chef en 1680 au milieu de ses vastes projets 
de vengeance. Cependant ils continuèrent la 
guerre, et l'empereur fut forcé de traiter avec 
eux et de leur abandonner en tribut le quart 
du revenu des provinces du Dékban qu'il 
avait conquises. Les enfans d'Aureng-Zeyb se 
révoltèrent aussi contre lui, mais furent tou- 
jours vaincus j après la mort de ce prince , 
rilindoustan fut la proie de l'anarcbie et de 
la révolte, et l'empire mogol ne fit que dé- 
cbeoir. L'ainé de ses fils , Azem-chah , s'em- 
para de la couronne; mais son frère la lui 
ayant disputée, une sanglante bataille eut 
beu près d'Agrah : Azem-cbah fut défait et 
tué , et son frère monta sur le trône sous le 
nom de Chah-Allem ; il mourut en lyiS, 
après un règne de six ans. Ses fils, gouver- 
neurs de provinces , sc trouvèrent après sa 
mort chacun à la tête d'une puissante armée , 
et se disputèrent l'empire: trois périrent à 
dilTérentes époques, et l'ainé devint empe- 
reur sous le nom de Djehander-chah ; il mé- 
contenta les omrahs, et deux frères de la 
tribu des Seydes , dont ils portaient le nom , 
se mirent à la tête d'une conspiration qui 
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plaça sur le trône Feix>khsîr, neveu de 
Djehandcr'chah , à qui le nouveau souverain 
fit tranclier la tête. A peine parvenu à l'em- 
pire, ce prince résolut de s'aiïiranchir de la 
domination des Seydes , dont le pouvoir était 
devenu très'grand : ccus'ci , prévenus, s'em* 
parèrent de sa personne , lui firent d'abord 
crever les ^reux, et enfin étrangler le a4 
vrier 17*9; ils élevèrent à la dignité de grand* 
mogol RafiœibabDerdjaat , qu'ils firent em- 
poisonner trois mois après , et proclamèrent 
à sa place son frère oiué , qui prit le nom de 
Cbah-Djehan. Les principaux omrahs , ja- 
loux du pouvoir des Seydes, se révoltèrent, 
mais furent battus, et Cliah-Djehan mourut 
naturellement vers la fin de 1719. Les Seydes 
cachèrent son décès pendant plusieurs jours, 
et proclamèrent Mohammed-chah , second 
fils de Cbah'Allem : ce prince, fatigué de la 
domination des deux frères , excita lui-méme 
les principaux omrah» à la révolte, et, sous 
prétexte de marcher contr'eux , il leva une 
armée, fît assassiner un des frères , qui l'ac- 
compagnait pour ne pas le perdre de vue , 
et marcha contre l'autre , qu'il vainquit et fit 
enfermer. Possesseur de l'autorité , il se livra 
à son penchant pour les plaisirs et négligea 
le soin de son empire : le désordre et U con- 
fusion régnèrent partout ; les Mahratles vin- 
rent jusqu'aux portes de Dchly, et l'on ne 
put s'en debarrasser que par un traité a leur 
avantage. Nadir-chah ou Thamas-Kouli-khan, 
profitant des troubles de l'empire , se rend 
d'abord maître du territoire de Candabar , 
passe le Sind après avoir traité avec les Af- 
ghans , bat les Mogols , s'empare par ruse de 
la personne de l'empereur , prend et saccage 
Dehly , dont le butin se monta à 3 milliards 
800 millions de francs, le ii mars 1739, et 
ne se retire qu'après s'etre fait céder cinq 
provinces sur le Sind. Mohammed languit 
encore quelques années, et perdit successive- 
ment presque toutes les provinces de son 
empire. Nizam-aUMoulouck érigea dans le 
Dékban une souveraineté héréditaire ; les 
Mahrattes devinrent si puissans , qu'il fallut 
leur abandonner en tribut le quart du revenu 
des provinces qu'ils avaient parcourues à main 
armée; et les Rohillahs, tribu qui habitait 
les montagnes entre l'Inde et la Perse, fon- 
dèrent un état libre sur les bords du Gange , 
à 4 o 1 . de Delily. Mobammed-chah mourut 
en 17471 et laissa la couronne à son fils 
Ahmed-chah , qui n'en jouit que six ans , et 
vit dans ce temps l'empire totalement dé* 
membre et dissous. Deux ans après son avè- 


nement , les Rohillahs défirent la dernière 
armée impériale: IcsDjats envahirent lapro* 
vince d'Agrah et s'y établirent; Selsdar-Djong 
s'empara d'Aoude ; le Bengale resta au pou- 
voir de son vice-roi Aliverdy; Allah-abad fut 
le domaine de Mohammed-Kouli ; et les 
Mahrattes , devenus de plus en plus puissAns, 
ajoutèrent à leurs possessions une grande 
partie du Goudjérate , de l'Oryçah et du Be- 
rar. La dynastie de Tamerlan fut réduite à 
n'avoir plus que Dehly et son territoire : cette 
villcmèmcdéchut successivement; cependant 
la personne et le nom de l'empereur étaient 
l'objet du respect et de la déférence des usur- 
pateurs : ils cherchaient à légitimer leurs 
envabissemens par de prétendues concessions 
de ce prince , concessions qu'ils extorquaient 
en s'emparant de sa personne et en faisant 
passer léurs actes pour les siens. La monnaie 
de THindoustao fut toujours frappée au coin 
de l'empereur mogol , quoiqu'il n'y eût plus 
ni empire, ni provinces, ni pouvoir. Eu 1753, 
l'empereur Ahmed fut déposé par son visir 
Gliazi, qui, pour la forme, plaça sur le trône 
Allcmgher , petit-fils de Chab-Allem ; ce nou- 
veau souverain, voulant sc défaire du visir , 
qui l'opprimait, invita Abdallah, qui régnait 
sur les provinces indiennes cédées à Nadir- 
chah, à venir le rétablir dans les droits de 
la souveraineté : celui-ci parcourut six fois 
l'Hindoustan , qu'il ravagea , et commit à 
Dehly les plus afireux excès. Les Mahrattes 
résolurent alors de chasser Abdallah et de se 
rendre maîtres de rilindotistan : une san- 
glante bataille eut lieu dans les plaines de 
Karnal et de Pampos; 60,000 hommes res- 
tèrent sur le champ de bataille : les Mahrattes 
perdirent leurs provinces septentrionales, et 
leur puissance commença à décliner. Alxlal- 
lah jouit à Dchly d'un pouvoir illimité , et 
invita Chab-AHem, fils d'Allemgher, dépose 
et assassiné par Ghazi , à venir prendre le 
pouvoir : sur son refus , il proclama Djchan- 
Bouglat, son fils , qu'il avait en son pouvoir ; 
mais Abdallah ayant été obligé d'abandonner 
Deldy aux Seykhs , Chah-Allem sc mit entre 
les mains des Mahrattes, qui le rétablirent à 
Dehly. Enfin le dernier empereur mogol fat 
pensionné par les Anglais , qui s'emparèrent 
de Dehly et d'Agrah. 

Nous venons d'esquisser l'histoire de l'Inde 
jusqu'à la chute de l’empire mogol, sans parler 
de rétablissement des Européens dans cette 
contrée ; cependant , dès le xvi^ siècle , ils ont 
exercé leur influence sur les révolatious ^de 
rUindoustan. 


oy Gooqle 


H I N D 


H I N D 


Les richesses de Flnde , arrirant en Europe 
par la Perse et l'Arabie , avaient engagé plu- 
sieurs nations à chercher à s'emparer du com- 
merce de cette contrée, qui était tout entier, 
vers la Bn du xv* siècle , entre les mains des 
Vénitiens et des Génois. Depuis long -temps 
les Portugais exploraient les côtes de l'Afri- 
((uc, lorsqu'on i 4 B 6 , Barthélemy Diaz at- 
teignit l'extrémité S. de ce continent, dont il 
nomma la pointe cap de Bonne - Ë'ipérance ; 
la f.dte orientale de l'Afrique fut connue , et 
Vasco de Gama , abordant avec une flotte à 
Calicut , sur la côte du Malabar, ouvrit l'Inde 
à l’Europe par la route de l'Océan. 

A cette epoejue , Calicut et Cambaye avaient 
acquis une haute importance par l'habitude 
qu'avaient les marchands de Perse et d'Arabie 
de s'y rendre en venant do Mascate et d'Or- 
01US. Ces marchands, en possession de tout 
le commerce des états du zamorin ou roi de 
ralicut, virent avec peine les Européens ve- 
nir leur enlever ce commerce , et inspirèrent 
au monarque indien des craintes sur les projets 
lies Portugais { toutefois l'expédition de Gama 
ne fut, il bien dire, qu'une reconnaissance. 
L’amiral portugais Alvarcs Cabrai parut en- 
suite sur la côte du Malabar avec une flotte 
nombreuse , fut accueilli par le roi de Co- 
ebin , et bientôt les Portugais bâtirent des 
forts et commencèrent une guerre active con- 
tre la plupart des princes indiens. Almeida , 
dans deux batailles navales , ruina la marine 
du zamorin et battit les musulmans ; il cons- 
truisit un fort aux îles Laquedives , pour in- 
tercepter les navires maures qui s’y rassem- 
blaient afin d'éviter les flottes et les corsaires 
portugais. Albuqucrque s'empara de Goa, et 
U fortiGa de manière à la mettre hors d'insulte; 
cette ville s'augmenta par le commerce , et 
devint, en 1779,1e siège du gouvernement 
portugais, et une des plus florissantes villes 
de la presqu'ile occidentale de l'inde. Albu- 
querque s'empara de Malacca , y Bt un butin 
immense , y bôlit une citadelle , et força les 
princes indiens à rechcreber son alliance ; 
mais ne se regardant pas comme tranquille 
Uot que les Arabes tenaient la ville d’Ormus , 
il 1 a prit, et envoya à Goa des otages qui lui 
répondirent de la fidélité du chef qui y com- 
mandait. Sous le gouvernement ded'Acunha, 
les Portugais se rendirent maîtres de la ville et 
de la forteresse de Diu , et , sous le comman- 
dement de don Constantin de Bragance , ils 
poussèrent au plus haut point leur puissance 
et leur prospérité. Maîtres de toute la côte 
occidentale de la presqu'île , depuis les bou- 
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ches de riiidus jusqu'au cap Comonn , ce ne 
fut qu'en i 5 i 8 , et après avoir découvert les 
lies aux Epices , qu'ils bôtirent la ville de 
Negapalnam, sur la côte de Coromandel; en 
1545 , ils fondèrent S*. Thomas , et n'eurent 
jamais que ces deux points sur la côte oricn- 
lalc , mais leurs flottes enusaient conlinuelle- 
ment dans le golfe de Bengale. Les Portugais 
s'élaientattiré la haine des naturelsdu pays, 
par la dureté de leur gouvernement , rétablis- 
sement de l'inquisition, et l'opiniètreté avec 
laquelle ils avaient persisté à vouloir chasser 
de l'Inde les Arabes et les musulmans , leurs 
rivaux : l'étendue de leurs possessions nuisait 
è leur sûreté; enûn les richesses qu'ils avaient 
acquises les avaient amollis ; mais ce qui leur 
porta un coup terrible fut la réunion du Por- 
tugal à l'Espagne. 

Jusqu'alors ils avaient été les seuls maîtres 
de l'océan Indien; nul ne pouvait y naviguer 
sans un passe-port portugais , et les Hollan- 
dais transportaient de Lisbonne dans tout le 
reste de l'Europe les marchandises exportées 
des Indes; mais cesderniers s'étant révoltés con- 
tre Philippe 11 , celui-ci leur fit fermer les 
ports de sa domination. Les Hollandai» réso- 
lurent alors d'aller eux -mêmes chercher les 
précieuses marchandises de l'Inde , et Corné- 
lius Houlman conduisit dans cette contrée 
une flotte hollandaise, qui aida, dans plu- 
sieurs endroits , les naturels è sc révolter con- 
tre les Portugais. Les Hollandais partagèrent 
d'abord le commerce avec ceux-ci , et finirent 
par le leur enlever; mais ils s'attachèrent 
principalement aux Iles qui produisent les 
épices. Bientôt, les Anglais voulurent partager 
aussi les bénéfices qu'on tirait des Indes , et , 
en 1577, Drake eut la gloire de donner à sa 
nation des renseignemens certains sur la route 
et le commerce de l'Asie : en iSSa , le capi- 
taite Stephens alla aux Indes par le cap de 
Bonne-Espérance ; et cinq ans après , Caven* 
dish, dans son voyage autour du monde, 
fraya aux Anglais la route de l'Orient. 

Sur les lumières fournies par Drake , Ca- 
vendiih et autres navigateurs , les plus ju- 
biles négocians de Londres formèrent une 
compagnie qui obtint de la reine Élisabeth , 
en iSgi , un privilège exclusif pour le com- 
merce de l'Inde, sous le titre de Compagniê 
(les marckanils de Londres conmier^ant aux 
IndeS’OrienitiUs. Ils furent érigés en corps, 
nommèrent a4 directeurs , et, pour premier 
gouverneur, Thomas Smith, aldcrman de 
Londres; ils formèrent un fonds de 700,000 
liv. St. , et équipèrent une flotte de quatre 


■y "^'Oogle 



2i6 


H I N D 


H I N D 


vaU$eaux, qui mil h la voile le i 3 février 
1601. L'armcmcDl mouilla dans ta raile d'A> 
cbem : le roi de ce pays accorda aux Anglais 
une entière liberté pour leurs pcrauniies, 
leurs biens et leur commerce, et la flotte rc* 
gagna l'Europe avec de précieuses denrées. 
Une autre expédition eut lieu, qui se concilia 
la bienveillance des rois de fiantam , de Ter- 
nateel de Tidor,et parcourut les Motuques : 
cette compagnie o'eut d'abord que des subré- 
cargues ; ceux-ci , quelques années plus tard , 
laissèrent des facteurs pour vendre leurs car* 
gaisons et former leurs retours j bientôt après 
elle sentit la nécessité d'avoir des établisse* 
mens fixes, et elle les forma , non à force ou- 
verte , mais du consentement des nations in- 
digènes. Cependant , sans forces et sans asile, 
ne tirant leurs ressources que de l'Angleterre 
même, ils sentirent qu'il leur fallait, à 
l'exemple des Portugais et des Hollandais , 
se créer une puissance navale et de.s ctablis- 
scmeni stables : ils obtinrent de la cour de 
Debly la permission d'établir de» comptoirs à 
Surate, è Carobaye et è Ahmed-abad. Plu- 
sieui*s expéditions parurent dans le golfe Ara- 
bique , à Java , aux Moluques , au Japon et 
sur les côtes de l'Uindoustan ; et, bien que la 
compagnie ne fdt pas protégée parle gouver- 
nement de Jacques i***, elle y suppléa par sa 
persévérance et son activité. Les Hollandais 
ne virent pas sans jalousie l'essor que prenait 
le commerce britannique , et l'océan Indien 
devint le théâtre des plus sanglans combats 
entre les deux peuples rivaux. Les Portugais 
voulureotaussi s'opposer à l’entrée d'une flotte 
anglaise à Surate : ils furent complètement bat- 
tus. Sir Thomas Roè, envoyé en ambassade 
solennelle à Debly, gagna la conflance de 
Djehanghyr, Gis d'AU>ar, et obtint plusieurs 
privilèges considérables en faveur de la com- 
pagnie. En i 6 i 3 ,les Anglais aidèrent Chah- 
Abbas a s'emparer d'Ormus , qu'ils détruisi- 
rent de fond en comble ; ils fondèrent la ville 
de Bender-Abassi, à l'entrée du golfe Persi- 
que, et obtinrent une exemption de droits 
pour leurs navires , et la moitié du revenu 
des douanes, à coudilion qu'ils auraient dans 
le golfe deux vaisseaux pour défendre le com- 
merce maritime delà Perse contre les Portu- 
gais. Les Hollandais poursuivirent sans relâ- 
che les Anglais dans tous les marchés , et , se 
montrant acharnés à leur nuii*e , profitèrent 
habilement des troubles qui agitèrent l'An- 
gleterre , si bien qu'ù U mort de Charles 
le conunerce de la compagnie se trouva en- 
tièrement anéanti en Orieut. Cromwell sut 


apprécier les forces de TAngleterre, et dé- 
clara la guerre à la Hollande : le traité de 
1G64 t qui y mit fin, fut dicté par le protec- 
teur, et rendit la vie au commerce de l'Iode. 

Charles 11 , monté sur le trône , accorda 
de nouvei^ux privilèges à la compagnie : elle 
eut l'autorilé civile et militaire, et le droit 
de faire la paix et la guerre aux princes in- 
diens. En 1670 , ce prince donna à la com- 
pagnie , Bombay, dot de son épouse , Catlu- 
rine de Portugal : c'était pour elle un pont 
trés-iroporlant, par son port, qui lui'peraeU 
(ait de radouber ses vaisseaux ; mais , eu 
môme temps , ce prince vendit à des particu- 
liers le droit de commercer aux Indes, et per- 
mit à la compagnie de les attaquer : on vit 
alors les négocians d'une même nation se fiire 
une guerre acharnée ; les Hollandais en profi- 
tèrent, et chassèrent ignominieusement les 
Anglais de Banlam. Une expédition , formée 
pour se venger d'une insulte aussi grave , fat 
paralysée par la corruption de la cour de 
Charles 11. 11 y eut un déficit dans U caisse 
de la compagnie, et le directeur de Bombay, 
Jean Cbild , pour qui tout moyen de rumhlcr 
ce déficit était bon , ne craignit pas de s'em- 
parer des vaisseaux des sujets du graod-mo- 
gol, et même d'une flotte chargée de vivres 
pour une des armées de ce prince. Aureng- 
Zeyb fit assiéger Bombay : Cbild fut aussi lâ- 
che qu'il avait été arrogant , et demanda grâce; 
scs ambassadeurs , admis à l'audicDce du sul- 
tan , les mains liées et le visage dans la pous- 
sière, obtinrent, non sans peine, après avoir 
promis un dédommagement, qu'il daignât ac- 
corder la paix aux Anglais. 

Sous Jacques 11, la compagnie des Iodes 
obtint de nouvelles concessions ; mais la ré- 
volution politique qui surv'int en Angleterre 
menaça de l'anéantir. Lors de l'avènement de 
Guillaume au trône , il s'éleva un cri général 
contre le monopole de celte compagnie , et 
le parlement accorJa aux sujets anglais le 
droit défaire le commerce ensemble ou sépa- 
rément : il se forma une nouvelle société 
sanctionnée par le parlement , et l’ancienne 
compagnie obtint la permission de continuer 
ses armemens jusqu'à l'expiration de sa charte. 
Ces deux sociétés cherchèrent réciproquement 
à se détruire par toutes sortes de moyens; 
mais enfin , comprenant mieux leurs intérêts , 
elles seréunirenten 1720, sous le titre de Corn- 
pagnie des marchands d Angleterre f pour le 
commerce des Indes orientales. Depuis cette 
époque, celle compagnie n'a fait qu'accroître 
ses possessions et augmenter son commerce. 
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Ce fut en 1640 qaeles Anglais s’établirent 
dans le Bengale , mais sans pouvoir y élever 
de forteresses; en 1680, le soubab accorda 
à leur agent une garde de 3 o hommes : ils eu 
furent chassés bientôt après , mais ils y rc* 
vinrent en 1698, et fondèrent le fort WiN 
liams, û Calcutta. En 1717, la compagnie 
obtint de Uosan-Ali, empereur mogol , la 
concession de trois villages près de Madras , 
la juridiction civile de ses comptoirs , et 
l’eaemption de visite pour toutes ses mar> 
chandises ; elle fut déclarée souveraine de 37 
Villages qu’elle avait achetés autour de Cal* 
cutta, et elle eut le droit d'jr exercer la jus- 
tice civile et criminelle. A cette époque com- 
mencèrent., dans celte contrée, les guerres 
entre les Anglais et les Français : il y avait 
déjà près de deux siècles que ces derniers, 
encouragés par François avaient tenté de 
commercer avec l’Inde; mais, battu par la tem« 
pète, leur faible armement ne put dépasser 
le cap de Bonne -Espérance. La compagnie 
des Indes orientales, établie par Henri tv, en 
1601, fui un peu moins malheureuse; cepen- 
dant , jusqu'au milieu du xvix* siècle, épi>que 
de la fondation de l’établissement de Pondi- 
cherj , les diverses tentatives des Français 
échouèrent ; dépossédés de celle place en 
1693, ils en furent remis en possession à la 
paix de Ryswyck , par les Hollandais , qui la 
leur rendirent mieux fortifiée. Martin et Du- 
mas , les deux premiers gouverneurs de cette 
colonie, 1 a firent fleurir, et, après eux, Du- 
pleix , qui fit aussi de Chandernagor un des 
principaux marchés du Bengale. Vers ce temps 
(1744)1 I* guerre éclata entre la France et 
l’Angleterre, d'abord en Europe, et bientôt 
après dans l'Inde. La Bourdonnaye , fonda- 
teur delà colonie de l’ile de France , arma à 
ses frais six vaisseaux., et prit Madras en 
174^1 Dupleix fit aussi beaucoup de mal aux 
Anglais : mais cet deux hommes de mérite , 
au lieu de s’entendre contre l’ennemi com- 
mun , se nuisirent mutuellement , et les An- 
glais surent profiter de celte mésintelligence. 

La prise de Madras , la victoire navale rem* 
portée par la Bourdonnajre , et la glorieuse 
défense de Pondichéry , par Dupleix , contre 
les Anglais , avaient donné aux peuples de 
rUiodoustan une haute idée du caractère et 
de la valeur des Français ; Dupleix s’empressa 
d'en profiter, pour donner à la France des 
avantages solides en Asie : pour cela il voulut 
disposer de la soubabic du Duan , vacante par 
la mort de Nizam-el-Moulouck , et de U na- 
babie du Karnatic, ou était située la ville de 
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Pondichéry. L’héritage de ces deux princi- 
pautés causa une guerre parmi les princes in- 
diens ; et les compagnies anglaise H française 
entrèrent comme auxiliaires dans ces démê- 
lés : alors parut, dans les armées anglaises, 
Clives , simple munitionnaire des troupes , 
que ses talens naturels pour 1 a guerre portè- 
rent à la plus haute fortune ; U fit , par son 
courage et ses bonnes dispositions , pencher 
la balance en faveur des Anglais , dans le 
Karnalic. D'un autre côté, Bussy, général fran- 
çais , eut de grands succès dans le Dékhan , 
et fit son entrée à Aureng-abad. Les rapports 
qui parvenaient en Europe sur la situation 
brillante des aflaires des Français dans l’Inde 
excitèrent au plus haut point 1 a jalousie du 
gouvernement anglais , qui menaça la France 
d'une guerre en Europe , si elle n’arrétait 
pas , de concert avec lui , les hostilités dans 
riode. Le traité fut signé le a octobre 1784 , 
et portait que les deux gouvernemens joui- 
raient sans troubles et sans contestations de 
leurs possessions dans l'Inde, et qu’à l’ave- 
nir aucune des deux compagnies ne s’inter- 
poserait dans les guerres ni dans les démôlés 
des princes du pays. Dupleix fut appelé et 
sacrifié au ressentiment des Anglais. 

Sur ces entrefaites , le soubab du Bengale 
déclara la guerre aux Anglais , prit Calcutta 
et le fort Williams ; les Français de Chan- 
dernagor , en vertu de la convention , refusè- 
rent de l'aider : Clives, alors en Angleterre , 
s’embarque à U tète de nouvelles troupes , 
arrive aux Indes , bat le soubab , reprend les 
places appartenant aux Anglais, et le force à 
une paix très-avantageuse à la compagnie an- 
glaise. 11 avait été convenu que, môme en cas 
de guerre entre la Frauce et l’Angleterre , les 
deux compaguies conserveraient la neutralité ; 
au mépris de cette convention , lorsque les 
Anglais curent forcé le soubab à la paix , ins- 
truits d’une rupture entre la France et l’An- 
gleterre , ils marchent sur Chandernagor, s’en 
emparent , et détruisent ses fortifications. 
Clives résolut alors de se défaire du soubab , 
et s'entendit à cet effet avec Myr-Djcffer-Aly- 
khan , principal ministre de ce souverain , au- 
quel il déclara 1 a guerre, et qui fut battu et 
égorgé ensuite par un des fils de son ministre 
qui monta sur le trône aussitôt. Bussy main- 
tenait toujours la gloire des armes françaises 
dans le Dékban , lorsque le général Lally fut 
envoyé dans les Indes ; à peine arrivé , ce 
dernier s'empara du fort Saint- David, qui 
donna aux Français de riches provinces ; mais 
sa jalousie contre Bussy lui fit rappeler cct 


{le 



2i8 


H I N D 


H I N D 


oQàcier, qui maintenait dans TalUance de la 
France le soubab du Dékban , et à peine fut-il 
retiré, que ce prince indien, perdant l'appui 
des Français, se jeta dans les bras de leurs 
ennemis. Lally attaqua Madras, et fut obligé 
d'en lever le siège et de se retirer dans 1a ville 
de Pondichéry, qui fut assiégée , prise et dé- 
truite ; Lally revint en France porter sa tète 
sur un échafaud. La paix de 1763 vint arrê- 
ter l'elfusion du sang dans ce pays ; mais elle 
servit encore à l'accroissement de la puissance 
anglaise. 

L'empire du Mogol était alors en décadence; 
le faible souverain n'avait plus de pouvoir sur 
ses vassaux , lorsque les princes du nord de 
l'Uindo'istan se réunirent contre les Anglais : 
Clives tira encore la compagnie anglaise de la 
|)osition désavantageuse dans laquelle elle al- 
lait se trouver, par deux victoires qu'il rem- 
porta sur les troupes indiennes réunies. L'em- 
pereur Chah-Allcm, chassé de Dehly, sa 
capitale, implora le secours des Anglais, qui 
l'y 6rent rentrer, et obtinrent pour ce service 
la souveraineté absolue du Bengale. 

Bientôt un ennemi plus terrible s'éleva 
dans la presqu'île occidentale de l'Indc , et 
menaçais puissance des Anglais. Haycler-Aty, 
homme de basse naissance , s'empara de la 
souveraineté du Maissour, fit alliance avec les 
Mahrattes et marcha contre les Anglais; il 
rut d'abord quelques succès , et quoique les 
Mahrattes l'abandonnassent, il marcha sur 
Madras. Le général Wood finit par le battre; 
cependant il était encore redoutable lorsque 
les Anglais, à force de sacrifices , firent la paix 
avec lui en 1769' Les Mahrattes, sollicités 
par les Anglais, ravagèrent le Mai-isour, et 
furent repoussés; le mogol Chah-Allem se 
mit sous leur protection, et parvint à ren- 
trer à Dehly. Les Anglais , regardant cette 
démarche comme une infraction au traité pré- 
cédemment fait avec eux, s'emparèrent d'Al- 
lah-abad et acquirent bientôt Bénarès. Lors- 
<(u'en 1770 une famine effroyable , occasio- 
tice par une extrême sécheresse , vint désoler 
le pays , les naturels mouraient par milliers , 
et l'on accusa la compagnie anglaise d'avoir 
accaparé le riz, et par ce moyen d'avoir aug- 
menté tes richesses aux dépens de la vie de 
ces malheureux. Lord Clives accusé , fut ac- 
quitté; mais, dévoré de chagrin, il se sui- 
cida. 

Hayder-Aly, les Mahrattes et le nizam se 
réunirent encore contre les Anglais , dont la 
position devint .critique par le renouvelle- 
ment de 1a guerre avec la France. Pondi- 


chéry et le Karnatic furent pris et ravagés 
par le souverain du Maïssour et les Anglais, 
qui se retirèrent après avoir été battus plu- 
sieurs fois; Uayder-AIy s'empara d'.\rcate. 
Les Anglais marchèrent au secours de Ma- 
dras , et s'emparèrent des possessions hol- 
landaises, lorsque le bailli de Sufiren battit 
plusieurs fois leurs flottes. Heureusement 
pour eux, ils parvinrent à détacher les Mah- 
raltes et le nizam de la coalition , et encore 
plut heureusement furent-ils délivrés par la 
mort de Haydcr-AIy. Tippou-Sacb , fils de 
Hayder, fut proclamé souverain du Maïs- 
sour : le marquis de Bussy , après avoir ga- 
gné la bataille de Goudelour , s'apprêtait è 
joindre le nouveau souverain , lorsque la 
paix de 1783 vint le forcer à l'inaction , et 
entraîna celle que la compagnie fit avec 
Ttppou-Saéh. Cette guerre, qui avait me- 
nacé les possessions anglaises d'une destruc- 
tion prochaine et générale, fonda, au con- 
traire , plus que jamais la domination de 
l'Angleterre dans la presqu'île occidentale de 
rinde. 

La compagnie des Indes orientales n'avait 
jamais été si puissante , il est vrai ; mais elle 
n'était déjà plus qu'un instrument de gran- 
deur et de prospérité entre les mains du gou- 
vernement britannique. 

Elle avait obtenu en 1780 la prorogation 
de sa charte pour dix ans, à condition de 
payer an gouvernement une somme de 
4oo,ooo liv. St., et au public les 3/4 du sur- 
plus des profits nets du revenu de ses do- 
maines , après avoir prélevé toutes ses dé- 
penses et reparti 8 pour 100 à ses actionnai- 
res; elle s'étail engagée en outre à faire les 
frais d'habillement et d'entretien des troupes 
britanniques qui seraient envoyées dans 
l'Hindoustan, et ce à compter du jour de 
leur embarquement pour cette contrée jus- 
qu'à celui de leur débarquement en Angle- 
terre ; enfin elle s'était chargée de toutes les 
dépenses et des vivres nécessaires aux forces 
navales qui seraient employées , sur sa de- 
mande, pour la défense de ses clablissemens 
dans l'Indc , à l'exception d'un quart, qui se- 
rait regardé comme une dette de la nation 
envers la compagnie , et balancé dans le 
compte des bénéfices de ch.iquc année. 

La paix seule pouvait fermer les plaies 
qu'une guerre longue et souvent désastreuse 
avait fai*es à la puissance anglaise , soit en 
Europe, soit dans l'Hindoustan : cette paix 
fut faite , et fut encore désavantageuse à la 
France , qui négligea u*s établissemcns dans 
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rimle. Tippou-SHëb, cependant, était tou- 
jours l'ennemi des Anglais, et n'attendait 
que le moment de tomber sur eux avec avan- 
tage ; il envoya des ambassadeurs au roi de 
France , qui les reçut le 3 août 1788 : mais 
celle ambassade ne réussit pas ; la France 
était alors à la veille d'une crise qui ne per- 
mettait pas de s’occuper des contrées de 
rindc. Bientôt la révolution française eut 
lieu, et l'on évacua Pondichéry en 1789: 
ce fut une faute qui entraîna la ruine des 
établisscmcns français et fut une des princi- 
pales causes de l’agrandissement prodigieux 
(le l'Angleterre. Tippou se trouvait par cela 
même exposé aux coups des Anglais , qui 
pouvaient entrer facilement dans leMaïssour. 
£n 179U, la guerre recommença entre le 
sultan et les Anglais. Cornwalis traversa les 
Gbattes avec des peines infinies, et vint met- 
tre le siège devant Bangalore : cette ville fut 
emportée , et les Anglais s'approchèrent de 
Seringapatatn , capitale du Maissour; Usai* 
son des pluies les força de sc retirer. Le 
siège fut entrepris de nouveau \ mais Tippou 
denaanda la paix , et l'obtint aux dépens 
d'un tiers de ses doinaipes et de 75,000,000 
qu'il fut obligé de payer pour les frais de 
la guerre. 

Les Français n'avaient plus dans l'Inde 
qu'un médiocre territoire, sans moyens de 
défense et sans soldats; cependant ils étaient 
encore redoutables aux Anglais. Un d'en- 
tr*eux , Raymond , homme de talent , était 
parvenu à la cour du nizam à une haute puis- 
sance; il commandait un corps de a5,ooo 
hommes disciplinés à l'européenne et com- 
mandés par des ofliciers français. Voyant , 
après la prise de Pondichéry par les Anglais 
en 1793, leur influence augmenter de jour 
en jour, il chercha tous les moyens possibles 
de leur susciter des ennemis , et la prépon- 
dérance du parti français à la cour du nizam 
était pour les Anglais un motif continuel de 
jalousie et d'inquiétude, lorsque la mort vint 
les délivrer de cct ennemi acharné : le parti 
tomba avec lui , et le soubab fut tout-è-fait 
dans la dépendance des Anglais , et prépara 
renvabissement des états de Tippou. En 
1799, deux armées anglaises sortirent de 
Madras et de Bombay pour pénétrer dans le 
Maissour. Le sultan s'empressa de jeter des 
garnisons dans ses principales places , et se 
mita tète d'une armée de 60,000 hommes; 
il perdit deux batailles coup sur coup, et 
vint s'enfermer dans Seringapatam , sa capi- 
tale : elle fut assiégée et prise le 4 oiai 1799; 
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on trouva le corps du sultan sous un monceau 
de morts. Les Anglais s'emparèrent pour des 
sommes énormes d’argent , de bijoux et d'ar- 
tillerie dans cette ville. La révolution du 
Dékhan , l’expulsion des Français des états 
du soubab , l’évacuation impolitique de Pon- 
dichéry, et la trahison de Myr-Sacid , visir 
de Tippou, furent autant de causes de la dé- 
faite de ce sultan. Les Anglais devinrent 
alors maîtres de presque tout THindoustan ; 
les Mahraltes au centre , et les Séykhs au 
N. , sont seuls formidables pour eux. De 
leur réunion peut dépendre l’anéantissement 
de la puissance anglaise dans les Indes ; aussi 
les gouverneurs ont-ils soin d'entretenir tou- 
jours des dissensions entre les chefs de ces 
deux peuples. Quant à Pondichéry, Chan- 
dernagor et autres possessions françaises dont 
la Grande-Bretagne s’était emparée durant 
•es guerres arec la république on avec l'em- 
pire , elles furent rendues en 181 4- Les 
Néerlandais cédèrent aux Anglais en 1822 
tout ce qu'ils avaient dans l'Hindoustan pour 
Bcncoiilen et quelques autres établissemens 
britanniques dans les Iles de la Sonde. 

HINDOUSTAN ANGLAIS. Nous compre- 
nons sous ce nom l'immense étendue de pays 
dont les Anglais se sont emparés successive- 
ment dans l’Inde. La souveraineté des pays 
qu'ils ont conquis ou qui leur ont été cédés 
n'appartient pas, a proprement parler, au 
gouvernement anglais , mais bien à une so- 
ciété de commerçans connue sous le nom de 
compagnie des Indes , qui fut fondée par une 
charte de la reine Élisabeth en 1591 ; cette 
charte a été renouvelée environ quinze fois 
depuis cette époque, et en deruicr lieu en 
i8i3 pour vingt-cinq ans. Le privilège de la 
compagnie ne fut pas toujours exclusif ; en 
1784 y elle Bt créer par le parlement le bu- 
reau de rinde; un gouverneur-général des 
possessions anglaises dans l'Inde fut nommé 
CD i8o4iet en 181 3 la compagnie resta so- 
ciété incorporée pour l'Inde, dont elle admi- 
nistre la souveraineté. 

L'administration de l'Hindoustan anglais 
se divise eu deux departemens, celui de l'in- 
térieur et celui des Inde! ou extérieur. Lon- 
dres est le siège de 1a compagnie ; c'est de là 
que sont expédiés pour THindoustan les or- 
dres supérieurs qui décident du sort et de la 
prospérité de 120,000,000 d'individus. Tou- 
tes les aflaires y sont administrées par deux 
conseils : l'un est le bureau des' commissaires 
pour les affaires de l'Indc ( Board of commis^ 
sioners for the ajfairs of India ) , composé 
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<l'i prétident, de 3 (ecreUirei d'iUt , de 
9 employés supérieurs et d’t secrétaire : ce 
coDscil est chargé du contrôle de l'adminis- 
tration de la compagnie; l'autre est la cour 
des directeurs ( Court of directors ) , qui se 
compose de a4 membres pris dans le sein de 
la compagnie, et qui font mouroir toute l'ad- 
ministration : cette cour entretient à Lon- 
dres la correspondance des Indes, le comité 
du législation , la correspondance militaire , 
l'inspection du change et de la monnaie , le 
comité des vaisseaux , les différens comités 
de commerce, un collège destiné à former 
des sujets capables pour le service de la com- 
pagnie , une école militaire , un institut des 
cadets , etc. La compagnie entretient des 
agens à Bristol , Cork , Darmouth , Oeal , 
Falmouth, Limerick, Margate, Milford, Pljr- 
moulh , Portsmouth , Torbay et Weymouth ; 
à Bassora et à Bagdad , à l'ile de France , 
à Alep , à Constantinople , et au Caire ; à 1 a 
ville du Cap , à Malte , à Rio de Janeiro et k 
Vienne. 

La compagnie anglaise a divisé le grand 
territoire de l'Ilindoustan en 3 gouvernemens 
ou présidences : celle du Bengale , qui com- 
prend les provinces au N. E.; celle de Ma- 
dras , qui renferme les provinees du S. , et 
celle de Bombay, qui contient celles de l'O. 
Le reste de l'Hindoustan est partagé entre 
plusieurs princes, qui, pour la plupart, sont 
tributaires ou plutôt entièrement soumis à la 
compagnie anglaise. La présidence du Ben- 
gale comprend les provinces de Babar. Ben- 
gale, Goival, une partie de celles d'Agrah, 
Allah-ahad , Aoude , Dehly , Gandouana et 
Oryçah, et une petite partie de celle de 
Malvah ; la présidence de Madras comprend 
les provinces de Balaghat, Caimbetour, Ka- 
nara, Karnatic, Malabar, Salem et Bahra- 
mahl, Serkars septentrionaux, et de petites 
parties de celles de Coebin et de Maissour; 
la présidence de Bombay comprend une par- 
tie des provinces d'Adjemyr, Aureng-abad , 
Beydjapour , Goudjérate , Kbandéych , et 
Kotch , et étend sa juridiction sur les agens 
anglais des côtes de la Perse et de l'Arabie. 
On donne le titre de gouverneur-général au 
chef de la présidence du Bengale, qui a dans 
sa dépendance les gouverneurs des deux au- 
tres présidences. Le gouverneur-général est, 
au nom de la compagnie des Indes, chef su- 
prême des affaires politiques et militaires : il 
a , ainsi que les deux autres gouverneurs , le 
droit de faire des lois coucernant la guerre, 
la discipline des troupes indigènes et l'admi- 


nistration de la justice dans les conseils de 
guerre ; sous ses ordres se trouvent les écoles 
et les institutions savantes. Chaque gouver- 
neur est assisté d'un conseil , et le gouver- 
neur-général d'un conseil supérieur, qui rem- 
plit à peu près les mêmes fonctions que le 
conseil secret et royal de Londres. Des se- 
crétaires du gouvernement sont chargés des 
diverses parties de l'administration. La jus- 
tice est entièrement séparée de l'administra- 
tion ; les tribunaux suprêmes de Calcutta , de 
Madras et de Bombay connaissent en dernier 
ressort des causes que le roi et le parlement 
n'ont pas réservées à la cour des directeurs. 
Chaque district a plusieurs tribunaux appelés 
zillah-adaoulets, et les villes des city-adaon- 
lets , qui connaissent des affaires criminelles 
et correctionnelles, et de celles au civil jus- 
qu'à loo roupies. On appelle des décisions 
de ces tribunaux à ceux de visitation, qui 
parcourent les districts deux fois l'an , et de 
ceux-ci , en dernier ressort , au nizannet- 
adaoulet de la province. Chaque nation doit 
être jugée d'après ses propres lois : ainsi les 
Hindous ont les leurs ; on applique le Coran 
aux inutulmans , et les sujets anglais suivent 
la législation de la Grande-Bretagne. Les 
présidens et conseillers anglais ont pour as- 
seueurs des pondits hindous et des mollahs 
musulmans. Les formes judiciaires anglaises 
sont en vigueur dans tous cet tribunaux. La 
facile corruption des témoins , l'habitude dn 
mensonge et la multiplicité des contraven- 
tions , augmentent considérablement les diffi- 
cultés attachées à la profession de juge. 

Les revenus de la cotppagnie s'élevèrent 
en 1817 et 1818 à 171,^0,000 roupies ou 

496.367.000 francs. D'après les comptes des 
finances de la compagnie pour l'exercice de 
i 8 a 3 , le Bengale présente à peine un ex- 
cédant de recettes de 3 , 734,538 francs, re- 
cette inférieure à celle de l'année précédente 
d'un million et demi. Les autres présidences 
donnent on excès de la dépense sur la re- 
cette : Madras plus de 660,000 fr. , Bombay 

101.000 fr. En 1834, les recettes et les dé- 
penses de la compagnie ont été publiées ; 
elle eut ; 

En recettes politiques. . . . 545,070,175 fr. 

commemales. . 343,006,000 
Et en dépenses politiques. 536,630,000 

commerciales 377,943,300 

Les recettes comprennent tous les objets de 
revenus territoriaux des trois présidences et 
des iles du Prince-de-Galles et de Sainte- 
Hélène , contributions , douanes , prix des 
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rentes de rosrehandites et produit des traites 
et des emprunts de la compagnie. Les dé- 
penses comprennent tous les frais de souve- 
raineté, d'administration politique, et tous 
les frais commerciaux. L'actif de la compa- 
gnie en fortifications , bétimens publics, meu- 
bles, etc., est estimé 5oo, 000,000 de fr. Sa 
dette SC montait en i8ao é 1,3^5,000,000 
de fr., et il existe un fonds d'amortissement 
pour son remboursement. 

Darenant estimait, en 1696, que le pro- 
6t annuel que la compagnie arait produit é 
l'Angleterre s'élevait il 1,986,000 liv. st. 
( 49 , 65 o,ooo fr ). De 1817 é 1833 , les impor- 
tations de l'Hindoustan ont été , année com- 
mune, de 10,766,91611V. st. (369,173,900 
fr.), dont 5,389, i4> par commerce parti- 
culier; les exportations é l'Inde ont été, 
dans le même temps, de 4<o<>7<7S5 liv. st. 
(100,188,875 fr.), dont 3,561,444 com- 
merce particulier. La compagnie, qui, dans 
les premières années de son institution , n'en- 
Toja à l'Inde que de 3 à 5 vaisseaux, en en- 
voya, en 1810, 53 du port de 45,343 ton- 
neaux. Il n'y a pas d'état du tonnage des 
neuf dernières années ; on peut l'évaluer à 
130,000 tonneaux sur environ i3o navires. 

L'armée de la compagnie des Indes est 
composée de 3 régimens d'infanterie euro- 
péenne, I pour chaque présidence; de 71 
régimens d'infanterie indigène commandés 
par des olBciers européens , dont 34 pour le 
Bengale, 35 pour Madras et 13 pour Bom- 
bay; de 19 régimens de cavalerie indigène, 
dont 8 pour le Bengale, 8 pour Madras et 
3 pour Bombay. L'artillerie est composée 
de 10 régimens d'artillerie de position (le 
Bengale a 5 régimens. Madras 3 et Bom- 
bay 3) de 3 bataillons , et de 6 brigades d'ar- 
tillerie légère, dont 3 brigades pour le Ben- 
gale , 3 pour Madras et i pour Bombay ; les 
compagnies de fusées i la Congréve et d'ar- 
tillerie indigène font partie intégrante des 
brigades d'artillerie légère. Le service de 
santé se compose de 3 ■ o chirurgiens , dont 

■ 00 au Bengale, 70 à Madras et 4 ° è Bom- 
bay; et de 430 aides, dont 300 au Bengale, 

■ 40 à Madras et 80 à Bombay. Un officier- 
général est attaché à l'état-major de chaque 
présidence. La force de cette armée était, en 
1833, de 308,454 hommes, dont 30,338 
Européens et i83,3oi indigènes. La compa- 
gnie entretient dans l'Hindoustan de légères 
forces navales, plutôt pour empêcher la con- 
trebande que pour faire la guerre. 

La population de TUindoustan anglais 


est de 73,000,000 d'individus , ainsi parla 
gés ; 4,000,000 de protestans , 3o, 000, 000 
d'Hindous , 4,000,000 de mabométans et 
34,000,000 d'idolétres ; cette population 
vient de s'accroître des habitans du pays 
cédé è la compagnie par l'empire Birman. 
Les souverains tributaires ou alliés , soumis 
è la eompagnie, commandent è 58,ooo,ooo 
d'indiens. 

HINDOÜSTAN DANOIS. On peut com- 
prendre sous ce nom les villes et dépendan- 
ces de Serampour, dans le Bengale, et de 
Trainquebar , sur la côte du Kamatic , qui 
composent les possessions danoises dans la 
presqu'île occidentale de l'Inde. Serampour, 
le chef-lieu de ces possessions , appartient au 
Danemark depuis 1616. 

HINDOÜSTAN FRANÇAIS. Noos com- 
prenons sous cette dénomination les élablis- 
semens français dans l'Hindoustan , qui sont: 
1°. sur la côte de Coromandel , Pondichéry et 
les districts de Villenoiir et de Bahour; Ka- 
rikal et les 4 districts qui l'avoisinent; 3°. sur 
la côte d'Oryçah , Yanaon et les aidées qui en 
dépendent , la loge ou factorerie de Mazulipa- 
tam ; 3°. sur la côte de Malabar, Mahé et son 
territoire, et 1a loge de Calicot; 4°. an Ben- 
gale , Chandernagor et son territoire , la ré- 
sidence de Goretty et plusieurs loges et fac- 
toreries; la France possède, en outre, une 
loge k Surate. La totalité des terres cultivées 
dans ces divers établissemens peut être d'en- 
viron 30,000 hectares , et les principaux pro- 
duits sont le riz , et divers autres grains pour 
la subsistance des habitans; plusieurs espèces 
de racines alimentaires, des fruits, quelques 
plantes oléagineuses, de l'indigo, du safran, 
du bétel et du tabac; le palmier, si utile 
dans ces contrées, y est cultivé avec soin. Le 
commerce français a importé, en i8a4, dans 
ces établissemens, des marchandises pour 
une valeur de 888,460 fr., et les retours ont 
été évalués k 1,708,733 fr. ; il se fait, en ou. 
tre , entre ces possessions et l'ile de Bourbon , 
un commerce de grand cabotage assez consi- 
dérable. Toutes les terres appartiennent'au ' 
gouvernement, qui prélève, sur les revenus 
territoriaux , des redevances fixées k raison de 
la nature des cultures et de la qualité des 
terres : ces redevances sont affectées aux dé- 
penses administratives , et le surplus , joint k 
une rente de 4 lacks de roupie sicca , qui a 
été constituée par la compagnie anglaise , en 
échange de divers privilèges dont la France 
jouissait autrefois sur la vente du sel et de 
l'opium , forme environ un million de fr. , qui 
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e»t versé en France. Tous ccs éUblissemcns 
sont dirigés par un administrateur général, 
résidant à Pondichérj^, où réside aussi le reste 
de radministration. En 1817, la population 
totale de ces ctablissemcns , y compris les fac- 
toreries de Mascate et de Moka , s'élevait à 
1^9,000 individus libres, parmi lesquels la 
à 1 ,3oo blancs , d'origine européenne ; et non 
compris 34o hommes formant un bataillon de 
cipays, divisés en 4 compagnies, dont les 
officiers sont français. 

HIPiDOUSTAN PORTUGAIS. Nous com- 
prenons sous cette dénomination le territoire 
de Goa , Damân et Diu , qui sont tout ce qui 
reste aux Portugais de leurs brillantes pos- 
sessions de THindoustan. Ces territoires for- 
ment , avec les colonies de Timor et de Ma- 
cao , un gouvernement général , administré 
par un vice-roi , dont la résidence est à Goa j 
ces possessions ont conservé la forme de 
gouvernement des provinces portugaises. Les 
dépenses d'administration et d'entretien des 
garnisons y surpassent de beaucoup les reve- 
nus : car, en i8ai , les premières s'élevèrent 
à 798,330 cruzades (environ 
tandis que les derniers ne se montèrent qu'à 
621,125 cruzades (environ 1,866,400 
Nous avons esquissé , dans l'article Hindou- 
stan , l'histoire de rétablissement des Portu- 
gais dans cette contrée : nous ajouterons ici 
que , vers le milieu du xvi* siècle , époque 
de leur plus grande puissance dans l'Inde, 
ils possédaient Diu, Damàn , Tchoul , Bas- 
seiis, Salsette, Bombay et Goa* ils avaient 
des comptoirs à Dabol , Onore , Barcelore , 
Mangalore, Cananore, Calicut, Cranganore, 
Coebin et Quilon \ ils avaient plusieurs éta- 
blissemens sur les côtes de Ceylan , et des 
comptoirs dans le golfe du Bengale , à Ma- 
sulipatam , Negapatnam et S*. Thomas , et 
des stations de commerce dans la prov. du 
Bengale. 

IIINESBURG, comm. des États-Unis, état 
de Vermont , comté de Chittenden , à 5 1. S. 
£. de Burlington. i,a38 hab. 

HINESTRILLAS , bourg d'Espagne, 

laZSTaiLLAS. 

UING, arrond. de Chine, prov. de 'An- 
hoci. La ville de cet arrond. est sur un af- 
fluent du Hoai-ho , à 33 1. N. O. de celle du 
dép. de Foung-yang. 

IIING , distr. de Chine, prov. deChan-si. 
La ville de ce distr. est sur l'Yu-fuen-ho , à 
35 1. N. O. de celle du dép. de Thai-youan. 

HING AN , KHINGKIIAN , KHINGGAN 
ou KlNllAN. On désigne ainsi plusieurs 


chaînes de montagnes d'Asie: 1®. la partie 
des labionnoi ou Stanovoï qui se trouve sur 
la frontière de la province russe d'Iakoutsk et 
de la province chinoise de Helnung-kiang; 
2°. une branche de ces mêmes labionnoi, qui 
traverse du N. au S. la partie septentrionale 
de la province chinoise de Hc-loung-kiang; 
3°. les montagnes qui, dans le pays des Khal- 
kha , couronnent les sources de l'Amour; 
en6n une chaîne qui , formant la continuation 
des monts Yan, parcourt la Charra-Mongolie 
et le S. O. de la province de Hc-loiing-kiang. 
On n'a , en général , que des notions vagues 
sur ces montagnes. 

HING'AN , arrond. de Chine , dans le S. 
de la prov. de Chensi. La ville de cet arrond. 
est sur le Han-kiang , à 46 1. S. S. E. de celle 
du dép. de Si'an. Lat. N. 3a° 3i' 20''. Long. 
E. 107® o' 4 

UINGE, village de France, dép. du Pas- 
de-Calais, arrond., canl. et à x I. N. de Bé- 
thune. 1,0 18 hab. 

IIINGËNE, village des Pays-Bas, prov. 
et à 4 1- d'Anvers, arrond. et à 1 1. de Ma- 
lines, cant. et à 1 1. de Puers. 3,377 hab. 

HING-FOU , distr. de Chine , prov. de 
Sse-tchhouan. La ville de ce distr. est 29]. 
S. 0. de celle du dép. de Siu-tchcou. 

HINGHAM , paroisse d'Angleterre , comté 
de Norfolk, hundred de Forehoe , à x 1. 3/4 
O. de WyraoDdham et à 4 1- i/4 O. S. O. de 
Norwich. Elle est assez bien bâtie : l'église 
est vaste et a une tour très-haute. 11 s'y tient 

2 foires par an. i,44^ 

HINGUAM , çomm. des États-Unis , état 
de Massachusetts , comté de Plymouth ; sur 
la côte mérid. de 1a baie de Massachusetts , 
près et au S. S. E. de Boston. Elle renferme 

3 églises de congrcgationalistes , x école dont 
le bâtiment est beau, i fabrique d'étoffes de 
laine, 3 moulins à scier et i à foulon. Elle 
est très-fréquentee en été par les habitant 
aisés de Boston. 2,85o hab. 

HING'HOA , dép. de Chine, prov. de 
Fou-kian. Ce dép. comprend 10 distr., et 
occupe la partie la plus belle et la plus fer- 
tile de la province. La ville qui en est le chef- 
lieu est sur le détroit de Corée , à 16 I. O. S. 
0. de celle du dép. de Fou-tcheou , par 25^ 
a 5' 2a” de lat. N. et 116® 56' ao" de long. E. 
Elle a un petit port où l'on fait quelque com- 
merce et le cabotage. 

HING-RING, anciennement YENDEN, 
nouvelle prov. de Chine, formée d'une par- 
tie de la Mandchourie méridionale , et située 
au N. E. de la prov. de Ching-king, au N. 
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<lc la Corée et au 5. de 1a prov. de He^Ioung' 
kîang. Elle e&t traversée par la Golmin* 
ckanyan^alin ( la longue montagne blanche ), 
et arrosée par l'Ousouri. 

lll^G-Ktr<lG ou YENDEN , ville de Chine, 
prov. de Ching-King , à 17 1. E. de U ville du 
dcp. de Foung’thian , et à environ 4 !• de la 
barrière de pieux qui forme la limite de la 
province. 

HING'KOUÉ, arrond. de Chine, prov. de 
HoU'pe. La ville de cet arrond. est sur le 
bord d'un lac , à a6 1. S. £. de la ville du 
dép. de ^ou-tchhang et à i5 1. de celle du 
dép. de Hoang-tcbcou. Lat. N. 5i' 36'^ 
Long. E. 44' 4^"' 

HINGLAISGHOR , ifinglais^urj ville de 
VHindoustan , élats d'Holkar, anc. prov. de 
Malvah , distr. de Mondessor, à 36 1. N. 
d'Oudjein et à 18 I. S. de Kota. Elle est sur 
une hauteur, entourée de murs et d'un fossé 
profond , et défendue par une des plus fortes 
citadelles de cette contrée. 

HING-NIÉ, distr. de Chine, prov. de 
Kouang-si. La ville de ce distr. est k 5 1. O. 
N. O. de la ville de Tarrond. d'Yo^ling et k 
ao 1. S. O. de celle du dép. de Thsio-tcheou. 

HING-NING, distr. de Chine, prov. de 
Hou-nan. La ville de ce distr. est sur le bord 
d*une petite rivière, à 3o I. $. E. de la ville 
du dép. de Heng-tcheou. Lat. N. a5° 54' 4^"* 
Long. E. 110® 38' i4"* 

HING-NING , distr. de Chine, prov. de 
Kouang-toung. La ville de ce distr. est à 
a5 1. N. O. de celle du dép. de Chaudebeou, 
par q 4® 3' 36" de lat. N. et 1 13® ao' 5o" de 
long. E. 

HINGONGIIAT , Hingung/iaut , ville de 
VHindoustan, état du radjah de Nagpour, 
anc. prov. de Gandouana, distr. et à 1. 
S. O. de Nagpour. 

UINIESTA , Secxstica , bourg d'Espa* 
gne , prov. et à ao 1. S. £. de Cuenca , et à 
a5 1. O. de Valence, sur le versant de pe- 
tites collines, entre deux plaines fertiles. Le 
climat en est très-sain. 11 est assez grand 
et bien bâti , et a une paroisse d'une assez 
belle architecture , et des fabriques de 
bayelles et de drap commun. Foire, le 1" 
aeptembre. On a trouvé dans ce bourg des 
inscriptions et des antiquités romaines. 4)35o 
habita os. 

Il y a aux environs des carrières de jaspe 
noir et rouge. Larruga prétend qu’il y existe 
aussi des mines d'or, d'argent et de cuivre. 

HINKA , lac de Chine, prov. de Hing- 
kiog , entre 44^ 44** 


tre 1 3o^ et 1 3o® 3o' de long. E. Sa longueur, 
du N. K. au S. O., est de 35 1. environ , et sa 
largeur de 6 1. Le Hinka reçoit plusieurs ri- 
vières , entr'autres VOutchabou-pira et le 
Lefou-pira ; le Songateban-pira , qui sort de 
son extrémité N. E., va se réunir à l'Ousouri, 
aflluent de l'Amour. Très-près et k 1*0. de ce 
lac , on en trouve un autre qui est beaucoup 
moins considérable. 

HINKELENOORD, village des Pays-Bas , 
prov. du Brabant septentrional, arrond. et à 

10 1. de Breda , cant. et k 3 1. 1/4 de Bcrg- 

op-Zoum. 900 hab. , 

HIN-KEOU-TCHING, forteresse de Chine, 
prov. de Kiang-sou , k 5 1. N. E. de la ville 
de Varrond. de Hai , sur la côte sept, de la 
petite lie d'Yun-tai-cban, et sur le canal qui 
sépare cette ile du continent. 

HINLOPEN , détroit qui sépare la princi- 
pale ile du Spitzberg de la terre du Nord- 
Est, par 79® 3o' de lat. N. et 18® ao' de 
long. E. On y trouve une ile longue et 
étroite très-près de la côte de la terre du 
Nord-Est, 

HINOJALES , bourg d'Espagne , prov. et 
k i5 1. l/a N. de Séville , et k 4 !• S. de Fre- 
gênai. 336 hab. 

HINOJAR DEL REY, bourg d'Espagne, 
prov. et k 4 1* de Burgos , et k 7 I. 3/4 
E. N. E. d'Aranda-de-Duero ; près de la rive 
gauche de l'Arandilla, non loin de l'emplace- 
ment qu'occupait C/u/ita. iSobab. 

UINOJARES, Thaximuh , bourg d'Espa- 
gne , prov. et k la 1. i/a E. de Jaen , et k 

6 1. 3/4 E. S. E. d'Ubeda, dans une plaine 
arrosée par leTurrilla. 11 est divisé en a par- 
ties par une promenade, et a a fabriques de 
sel , 1 de verre k vitres et plusieurs de spar- 
terie. 588 hab. 

HINOJOS , bourg d'Espagne , prov. et à 

7 I. 1/4 O. S. O. de Séville, et k 10 1. £. S. 
E. de Huciva. 774 hab. 

HINOJOSA (LA), bourg d'Espagne, prov. 
et k 1 1 1. S. S. O. de Cuenca, et k 7 I. N. 
de S. Clemente. 44^ 

HINOJOSA , bourg d’Espagne, prov. et k 
ao 1. 1/40. de Salamanque, et k la 1. t/3 
N. N. O. de Ciudad-Rodrigo ; entre 3 hau- 
teurs , près de la rive gauche du Duero , qui 
le sépare du Portugal. Les rues en sont es- 
carpées , et les maisons basses et humides : 
en général , l'air y est malsain. On y fabri- 
que des chapeaux communs et de la toile ; 

11 y a I moulin k foulon et i tuilerie. 1*617 
habitaus. 

On trouve dans les environs des pierres tu- 
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mulaires portant de> inicriptiona latines. Le 
territoire, baigné par 3 rivières, le Cama- 
ces , l'Huebra et l'Agueda, est fertile. Il y a 
du cristal de roche. 

HINOJOSA , bourg d'Espagne, prov. et à 
i5 I. O. N. O. de Tolède, et à a I. i/3 N. 
E. de Talavera ; au pied du mont S. Vicente, 
sur le sommet duquel on voit les vestiges d'un 
ch&leau-fort des Templiers. Haï couvent et 
I bermitage. i,4oo bab. Le territoire produit 
de bon vin. 

HIINOJOSA DE LA SIERRA , bourg d’Es- 
pagne, prov. et à 3 I. N. N. O. de Soria , 
près de la rive gauche du Duero. i53 bab. 

HINUJOSA DEL DÜQUE , ville d'Espa- 
gne , prov. et à i3 I. a/3 N. N. O. de Cor- 
doue, et à 1 I. 1/4 S. E. de Belalcaiar; dans 
une plaine de 7 I . de longueur , dont les ea- 
trèmitès sont baignées par le Zujar et le 
Guamatilla. Le climat y est sain. Elle a i 
couvent de femmes , i d'hommes et a hôpi- 
taux. On y fabrique des toiles , des draps , 
des bayettes , des couvertures de laine et des 
courte-pointes de lin. io,a33 bab. 

HINOJOSA DE VALLE , bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 3 I. 3/4 E. S. E. de Villa- 
fi-anca (Estrémadure), et à 7 I. N. de Lle- 
rena , dans une plaine fertile. S 78 bab. 

HUSOJOSOS DEL MARQDESADO, bourg 
d'Espagne , prov. et à ao I. S. O. de Cuenca , 
et à 16 I. S. de Huete. Il touche au bourg 
d'Hinojosos del Orden. 1,347 

HIINOJOSOS DEL ORDEN , bourg d'Es- 
pagne, prov. et è ao I. S. O. de Cuenca 
(Manche), attenant au bourg d'Hinojosos 
del Marquesado. 1,758 bab. 

HINOUAH, Hinwah, ville de l'Hindou- 
stan , état du nabab d'Aoude , anc. prov. , 
distr. et à 8 I. S. E. d'Aoude , près de la rive 
droite de la Gogra. 

HINWYL , village de Suisse, cant. et à 
5 I. E. S. E. de Zurich, baill. et à i I. i/a 
N. E. de Grüningen. La paroisse contient 
a, 4 oo bab. 

HINZOUAN , une des lies Comores, f'ojr. 
Arjocav. 

1110 , nom que Clapperton applique au 
pays de la Nigritie mérid. que les Arabes 
appellent Yariba. Suivant d’autres, ce nom 
désigne les Ayos ou Eyos, qu'on dit exister 
dans le N . de la Guinée supérieure , près de 
la Nigritie , et qui , après tout , ne sont peut- 
être que les habitans du Yariba. 

IIIONG , distr. de Chine , au centre de 
la prov. de Tchi-li. La ville de ce distr. est 
à 7 I. S. O. de celle de l'arrond. de Pa et à 


a 3 I. S. S. O. de Pé-king, par 39“ i' 5 " de 
lat. N. et 1 1 3 ° 49' 3 " de long. E., sur la route 
qui conduit à Pé-king , et près d'un lac. Elle 
a 3 faubourgs. La rue principale est garnie 
d'arbres ; on y remarque quelques arcs de 
triumphe. 

HIONG-TCHHOÜAN , ville de Corée , 
prov. de Tsuen-lo, sur la côte mérid. de la 
péninsule , k 8 I. O. de l’embouchure do Han 
et k go I. S. S. E. de Han-yang. 

HIORRING, ville de Danemark, dans le 
Jutland , diocèse et à 10 I. i/a N. d'Aalborg, 
et k 1 1 I. S. O. du cap Skagen ; chef-lieu de 
bailliage. Lat. N. 57“ 37' 44 "- E. 7“ 

40' 1 3 ". Elle a une église , des brasseries et 
des distilleries d'eau-de-vic de grains. U s’y 
tient 3 marchés par an. 5 oo bab. 

Cette ville , autrefois siège d’un évéché et 
qui renfermait 3 églises, fut, en i 6 g 3 , vic- 
time d'un violent incendie qui la détruisit 
presqu'entièrement. 

Le baill. forme la partie la plus sept, du 
Jutland , et se divise en 7 bserads : Bôrglum, 
Horns , llvetboe , Jersiev , Lxssne , Oster- 
Hanherred, et Venneberg. 3 g, 400 hab. 

IIIORTOE , petite Ile de Danemark , k 

I I. 3/4 S. de celle de Fionie , et k l'E. de 
Dreyde , de la paroisse de laquelle elle dé- 
pend. Les habitans vivent de l'agriculture et 
de la pêche. 

HIÜUNG-YAI-SO , bourgade de Chine, 
prov. de Chan-toung , sur une baie qui s'a- 
vance sur la c&te S. E. de cette prov., k 33 I. 
$. E. de la ville du dép. de Laï-tcheou. 

HIOURA , Hewra, ville de l'Hindoostan , 
état du Nizam , anc. prov. d'Aureng-abad , 
distr. et k i 3 I. E. de Peyton. 

HIPPA , petite Ile du Grand-Océan bo- 
réal , sur la côte du Nouvel-Hanovre, près 
de la côte occid. de la grande Ile de la Reine- 
Charlotte , k rO. de la Nouvelle-Bretagne et 
au N. O. de la rade de Rcnnel, par 53 ° 33 ' 
de lat. N. et i 33 ° 6' de long. O. 

HIPPOLYTE (S>.), ville de France, dép. 
du Gard , arrond. et k 4 I- 3/4 E. du 'Vigan, 
et k g I. 1/3 O. N. O. de Nimes ; chef-lieu 
de canton , près des sources de la Yidourle. 

II y a I tribunal de commerce et 1 chambre 
consultative des manufactures. Elle a quel- 
ques forti&cations, 1 vieux chkleau , et 4 fau- 
bourgs. Elle est assez bien bâtie -, un canal la 
traverse et fournit de l'eau k plusieurs fontai- 
nés. Cette ville a des fabriques de colle forte 
et de cuirs renommées , et des fabriques de 
draps pour la troupe , de ratines , et de bon- 
neterie en soie et en coton. Foires , les 6 
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jinTier, i 3 «oiit et 37 décembre , pour bes- 
tiaux. 5,364 hab. 

S*. Uippol^le n'était dans le xi' siècle qu'un 
village ; Louis xiv le fit entourer de murail- 
les en 1687 , et j tint une bonne garnison 
pour contenir les protestans. On prétend que 
les insultes que firent les protestans de cette 
ville à un prêtre catholique dans l'exercice 
de ses fonctions , fournirent un des motifs 
pour la révocation de l'édit de Nantes ; cette 
assertion parait à quelques auteurs dénuée de 
fondement. 

HIPPOLYTE (S'.), ou LA CHAPELLE- 
S*. HIPPOLYTE, village de France, dép. 
d'Indre-et-Loire, arrond., cant. et à 3 I. i/a 
S. E. de Loches, età 10 I. 3'4 S. E. de Tours, 
sur la rive droite de l'Indre. Foire , le 1 1 
septembre, pour grains, bestiaux, chanvre , 
cire, etc. 783 hab. 

HIPPOLYTE ( S*. ) , village de France , 
dép. du Puy-de-Di)me , arrond., cant. E. et 
b 1 I. O. N. O. de Riom , et à 3 I. i /3 N. de 
Clermont-Ferrand. i, 3 g 8 hab. 

HIPPOLYTE (S‘.), ville de France, dép. 
du Haut-Rhin, arrond. et è 4 I- N. de Col- 
mar, cant. et i I I. i /4 N. E. de Rlbcauvil- 
ler, sur la montagne de son nom. Elle est 
défendue par un château-fort. On conserve 
dans l'église paroissiale les reliques de saint 
Hippolyte , martyr, dont elle a pris le nom. 
Il y a un hôpital. 3 ,a 58 hab. 

On exploite dans les environs une mine de 
houille. 

Cette ville fut prise en i 444 P*’' 
pbin , fils de Charles vu ; les Allemands la 
prirent et la ravagèrent après son départ. La 
France, qui l'obtint par le traité de West- 
phalie , la céda au duc de Lorraine par le 
traité de Paris en 1718. 

HIPPOLYTE-DE-CANTELOD (S*.), vil- 
lage de France , dép. du Calvados, arrond. , 
cant. et è 3 1 . i/a E. de Lisieux, et à 13 I. 

R. S. E. de Caen. Foire, le 6 décembre, 
pour bestiaux et mercerie. 300 hab. 

HIPPOLYTE-SUR-LE-DOÜBS (S*.), ville 
de France, dép. du Doubs , arrond. et à 5 1 . 

S. de Montbéliard, et à i 3 1 . 3/3 E. N. E. de 
Besançon; chef-lieu de canton, au confluent 
du Doubs et de la Dessoubre , entre des 
montagnes très-élevées. Siège d'un tribunal 
de commerce. Elle a i belle manufacture 
d'outils d'horlogerie et de bijouterie , 1 fa- 
brique de percale et 1 de pipes , 1 teinture- 
rie , I chapellerie , des tanneries et 4 froma- 
geries Foires, le 3’ lundi de janvier, février, 
avril , juillet , septembre et octobre , pour 
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bestiaux , etc. Patrie du peintre Jacques 
Courloin, dit le Bourguignon. 58 i hab. 

Cette ville est très-ancienne , et l'époque 
de sa fondation est incertaine. Jean ii , comte 
de la Roche, y fonda en i 3 o 3 un chapitre 
composé de 8 prébendes , et 011 y établit un 
couvent d'ursulines en 1617. 

HIR-ABAD, ville de Perse, dans l'Iric- 
Adjemi ,0 33 1 . N. N. O. d'Yezd. 

HIRAPOUR , Hirapocr , ville de l'Hind- 
oustan anglais, présidence du Bengale, anc. 
prov. d'Allah-abad , distr. de Bendelkend , 
à 16 I. S. S. O. de Tcliatterpour et à 33 I. 
S. O. de Pannab. 

HIRCHOVA , Axiopolis , ville de la Tur- 
quie d'Europe , en Bulgarie , sandjak et k 
ig I. N, E. de Silistri , et à i 4 I. S. O. de 
Babadagh ; chef-lieu de juridiction, près de 
la rive droite du Danube , sur un roc escarpé 
au pied duquel sont les faubourgs habités par 
des 'Valaques et des Grecs. Elle est fortifiée, 
et renferme un château et une mosquée, il y 
a des bains dans les faubourgs. 

HIREPOLI ou CHIREPOLI , ville de la 
Turquie d'Europe , en Romélie , sandjak et k 
33 I, N. N. E. de Gallipoli , et à 18 I. S. E. 
d'Andrinople ; chef-lieu de district, sur la 
rire gauche de l'Ainadjik. Elle contient les 
écuries des chameaux du grand-seigneur et 
un haras. 

HIRLINGEN , village de Wurtemberg , 
cercle de la Forét-Noire, baill. et à 1 I. i/a 
S. S. O. de Rotenburg, et à 5 1 . 1/3 O. S. 
O. de Reutlingen. Il y a uu château. 1,100 
habita ns. 

HIRMAH , ville d'Abyssinie , dans le pays 
de Daouaro , habité par des Gallas non civi- 
lisés, à 18 I. S. O. de Hubetta et â environ 
130 1 . S. E. de Gondar. 

HIRMENLI ou HERMANLI, ville de la 
Turquie d'Europe , en Romélie , sandjak et à 
5 1 . O. de Tchirmen, et â la 1 . N. O. d'An- 
drinople ; chef-lieu de district , au confluent 
de rOuioundja et de la Maritxa. 

HIROUMBA ou HYRAMBA, pays d'Asie. 

Fqy. CxTcnaa. 

HIRRIOUR , Hirrioor, ville de l'Hind- 
oustan, état et anc. prov. de Maïssour, sou- 
bah de Tchatracal; â 38 I. E. de Bednore 
et k 36 I. N. de Seringapatam , sur la rive 
droite du 'Vadavotty. Elle était fortifiée et 
assez considérable ; .elle est peu importante 
depuis qn'elle a été prise et pillée par les 
Mahrattes. 

HIRSAU , village de Wurtemberg , cercle 
de la Forèt-Noire , baill. et k 3/4 de I. N. de 

iS 
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Calw, et i 7 1. 1/40. de Stuttgart. Siège 
d'une chambre fiscale. 11 y a les ruines d*un 
courent célèbre. On y fabrique de la bonne- 
terie , des couverts de fer éUmé , du maro- 
quin et du papier. 535 hab. 

HIRSCUAU , ville de Bavière, cercle de 
la Regen , présidial et à 3 I. N. £. d'Amberg, 
et à 141* 1/4 de Ratisbonne. Elle renferme 
I château royal et 1 égli&e paroissiale. Jé- 
rôme de Prague y fut arrête en i4i5. 875 
habitant. 

Il y a dans les environs des carrières d ar- 
doises et de talc. 

UIRSCHBERG, montagne de Bavière, 
dans la partie mérid. du cercle de l'isar, près 
de Tegernsee. Elle a 96a toises au-dessus du 
niveau de la mer. 

HIRSCHBERG , en bohémien Dok^y ou 
Dobzy, ville de Bohème, cercle de Bunz- 
lau , à 5 I. 1/4 N. O. d'Iung-BunzUu et à 8 1. 
3/4 O. de Leitmcrilz ; sur un grand étang , 
dans une allée. Elle a une manufacture de 
coton, etony tricote des bas renommés, i ,4^^ 
habitant. 

HIRSCHBERG, ville des États Prussiens, 
prov. de Silésie , régence et à 10 1. S. O. de 
Liegnitz, et à ai I. O. S. O. deBreslau; 
chef-lieu de cercle , au confluent du Boberet 
du Zacken , dans une vallée agréable, élevée 
de 181 toises au-dessus du niveau de la mer. 
Elle est ceinte de murs précédés de fossés , 
et a 3 faubourgs. L’intérieur, bâti régulière- 
ment , présente plusieurs beaux édiflees, 
4 églises catholiques , t luthérienne avec bi- 
bliothèque, I hospice d'orphelins, a hôpi- 
taux, I maison de charité, i gymnase luthé- 
rien et 1 école de commerce. On y compte 
diverses fabriques de draps , de tissus de co- 
ton, de bas de laine et de gants de peau; 
des imprimeries sur toile et sur coton , un 
grand nombre de blanchisseries , 1 rattinerie 
de sucre et 1 papeterie. Uirschberg est en 
outre rentrepôt de la plus grande partie des 
toiles qui se fabriquent dans la province ; le 
commerccy est très-considérable. 6,a36hab. 
Celle ville fut réduite en cendres en i549f 
pillée par les Saxons en i633, et incendiée 
par les Impériaux en 1634. 

Le cercle de Uirschberg est une des par- 
ties du royaume où l'industrie est le plus ac- 
tive. 47*6ao hab. 

HIRSCHBERG, ville des États Prussiens, 
prov. de Westphalie , régence , cercle et à 
3 1. l/a E. d'Arensberg. On y fabrique beau- 
coup de toile. 711 hab. 

lURSCUBERG , ville de la principauté de 


Reuss-Lobenstein-Ebersdorf, chef-lieu de 
baill. ; k 4 1- S. de Schleitz et a 31. E. S. E. 
de Lobenstein , sur 1a rive droite de la Satie. 
On y remarque un château et la maison de 
ville. Elle a une église et plusieurs grandes 
manufactures de mouchoirs et de calicots , ainsi 
que de grandes tanneries et corroierics. Il s'y 
tient plusieurs marchés par an. i,3oobab. 

HIRSCUENSTAND, village de Bohème, 
cercle et à 5 1. i/4 N. d’Elnbogen, et k 14 1> 
O. de Saatz. 11 possède 1 fabrique d'alun et 
de vitriol. On y fait beaucoup de dentelles , 
qui se débitent en grande partie dans les états 
autrichiens : cette fabrication occupa, ea 
i8ao , dans i6 villages voisins ,jusqu*k 8,56i 
individus. 

HIRSCHFELD ou UIRSCUFELDA , ville 
du roy. de Saxe , cercle de Lusacc , à i 1. a/3 

. E. de Ziltau et k 9 1. i/a S. E. de Baut- 
zen, sur la rive gauche de la Neisse. Elle a 
des manufactures de toile et de tissus de co- 
ton. i,3oo bab. 

HIRSCHHAUSEN , village du duché de 
Nassau , baill. et k il. £. S. E. de Weilbourg. 
11 y a la ménagerie et le parc du duc de Nas- 
sau. 700 hab. 

HIRSCHHOLM, bourg de Danemark, dans 
le diocèse et l'ile de Seeland , baill. de Fre- 
deriksborg, k 4 1- >/4 d'Elscncur et 

k 5 I. N. de Copenhague; sur 1a lisière d'une 
forêt, k peu de distance du Sund. 11 possède 
un superbe château royal qui a servi de ré- 
sidence k la reine Mathilde , morte en 1775. 
35o hab. 

HIRSCHUORN, ville du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. de Starkenbourg, 
cbcf-licu de distr. , k 3 I. 1/4 E. N. Ë. de 
Heidelberg et k la 1. 1/4 S. S. E. de Darm- 
stadt; sur le penchant d'une colline, près de 
U rive droite du Necker , au confluent de 
cette rivière et du Finkenbacb. Elle est mal 
bâtie , et renferme 1 château , 1 église et 1 
tuilerie. Il s'y tient plusieurs grands marchés 
par an. i,44^ 

Le district contient 4v4^7 

HIRSCULAND, village de Suisse, cant. , 
baill. et k i/a I. S. E. de Zurich. 11 a, sur le 
Mùhlbacb , une usine k fer avec martinet et 
une trélilerie. 

IIIRSINGEN , village de France , dép. du 
Haut-Rhin, arrond. et k 1 1. S. S. Ë. d'AU- 
kireb, et k la 1. 1/4 S. de Colmar; cbef-licu 
de canton. 11 y a des tourbières. 85o hab. 

HIRSON , bourg de France, dép. de l’Ais- 
ne, orroud. et k 3 1. i/a N. E. de Vervios, 
etk II 1. l/a N. N. E. de Laon; chef-lieu de 
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canton , sur l'Oite. Il fabrique beaucoup de 
fil à dentellei , de fil de mulquincrie et des 
toiles de lin ; il y a une fonderie de poids , 
réchauds , grilles et mécaniques , pour Saint- 
Quentin. Foires très-fréquentées , le iS no- 
vembre, le mardi après Piques et le 1 5 de 
chaque mois , pour bestiaux , draperie , toile- 
rie, etc. 3,409 hab. 

HIRSOVA, ville de U Turquie d'Europe. 
f'ojr. Hiacnora. 

HIRTSHOLMEN , groupe de 3 petites Iles 
de Danemark, dans le Cattrgat , près du Jut- 
land , à a I. N. E. de Frederikshaven , par 
57“ a8' de lat. N. et 8” ij'de long. E. Elles 
dépendent du diocèse d’Aalborg et du bail- 
liage de Hiorring , et sont habitées par envi- 
ron 80 pécheurs qui élèvent quelques bes- 
tiaux. 

HIRTZBACH , village de France, dép. du 
Haut-Rhin, arrond. et à 3/4 de I. S. d'Alt- 
Lirch, cant. et à i/a I. O. N. O. d'Uirsingen ; 
aur la rive gauche de l'ill. 680 hab. Il y a près 
de cet endroit des mines de houille. 

HIRZBODEN, petit paya de Suisse , cant. 
et à g I. S. S. E. de Berne, baill. de Fruti- 
gen , vers le milieu de la vallée d'Adelhoden. 
Il y a une source sulfureuse. 

HIRZEL, village de Suisse, cant. et à 
4 I. S. S. E. de Zurich , baill. et à i I. i/4 O. 
de Wâdenschwyl. La paroisse contient 1,100 
bab. Il s’y livra, en i443> bataille san- 
glante entre les confédérés et les Zuricois. 

HIRZEMHAIN, village du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt, prov. de la Hesse-Supé- 
rieure , distr. et k I I. 3/4 E. S. E. de Nidda, 
et à I 1. 3/4 N. de Budingen, sur la Ridder. 
Il y a une forge qui fournit i ,800 quintaux 
de fer par an. a49 hah. 

HISl?iGEN , Ile aur lacôleoccid. de Suède, 
préfecture de Gœteborg-et-Bohus. Elle est 
formée par les a bras du Goeta-elf et le Cat- 
tegat. et se trouve par Sj® 4^' de lat. N. et 
9° a8' de long. E. Elle a 5 I. i/a de longueur 
du N. E. au S. O. , sur 3 I. dans sa plus 
grande largeur , et se divise en a bærads ; 
Uisingeir oriental et Hisingen occidental. 
Goeteborg fut primitivement bâti sur cette 
lie. 

HISPAGNACou HISPANHAC, bourg de 
France, dép. de la Lozère, arrond. , cant. 
et à 1 I. i/a N. O. de Florac, et è 3 I. 3/4 
S. de Mende -, dans une belle vallée , sur la 
rive droite du Tarn. H y a une filature de 
coton et une fabrique de toiles et mouchoirs 
de coton. i,4u5 hab. On exploite sur son 
territoire une mine de plomb qui donne 33 
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livres de plomb et 8 onces d'argent par 
quintal. 

IIISPANIOLA, une des Grandes Antilles. 
f'ojr. Haïti. 

HISSAMPOÜR , Hiuampoor , ville de 
l’Hindoustan, état du nabab d’Aoude, anc. 
prov. et à 16 I. N. O. d'Aoude, distr. et è 
8 I. S. de Beraytch, près de la rive gauche 
de la Gogra. 

HISSAR, pays de la partie mérid. du 
Turkestan , au S. du Khékhan , au S. E. du 
khanat de Boukharie et au N. O. du Badakh- 
chan , entre la Toupalak à l’O. et leDjihoun 
au S. et à l’E. C’est un paya montagneux en- 
core très-peu connu , et traversé par le Ka- 
fernikhan, affluent du Djihoun. Le chef-lieu 
porte le même nom. 

HISSAR, ville du Turkestan, chef-lieu 
du pays de son nom , à 4fi I. S. E. de Sa- 
markand et à 48 I. N. O. de Badakhchan , 
près de la rive gauche du Kafernikhan. Elle 
est fortifiée. 

HISSAR-FIROUZÉH ou HISSAR , ville de 
l’Hindoustan anglais , présidence du Bengale , 
anc. prov. età 351. O. N. O. de Dehly ,età 
5 I. O. de Hansy, distr. d’Uorriana. Elle ne 
consiste plus qu’en un amas de ruines , et 
n’est importante que par la forteresse qu’y 
fît construire le sultan Firouz. Cette ville , 
située dans un pays sablonneux et privé d'eau, 
sur la route de la Perse à Dehly , a remplacé 
deux villages. Le sultan Firouz , voulant 
rendre cette position importante, y jeta les 
fondemena d'une ville et d’une forteresse , et 
y fit conduire les eaux de deux canaux, l’un 
dérivé de la Djemnah et l’autre du Selledje ; 
mais depuis long-temps ces canaux sont à sec, 
et le territoire qu'ils fertilisaient est redevenu 
peu favorable à la culture. 

HIT, Is ou ÆioroLis, ville de la Turquie 
d’Asie, pach. et è 38 I. O. de Bagdad, aur 
la rive droite de l’Euphrate. Elle renferme le 
tombeau d’Abdallah Mobarek, ce qui la rend 
célèbre chez les musulmans. Les caravanes 
d’Arabie viennent y passer le fleuve, et lui 
donnent quelque activité; il s’y vend beaucoup 
de dattes et de chameaux. Olivier on évalue 
la population à 1,000 hab. 

On trouve dans les environs une grande 
quantité de bitume , et l’on suppose que c’est 
de cet endroit qu’on a tiré celui dont on s’est 
servi pour enduire les briques de l'ancienne 
Babylone. 

HITCHENDERRY , bourg de l’Hindou- 
stan, état du Neypàl , distr. de Morang; sur 
la frontière du Bengale, à 1 5 1. N. de Por- 
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nîéh cl h i8 1. E. S. E. d’Amerpour. CV*l 
un lieu d'entrepdt pour le commerce du Ben- 
gale et du Ncypâl. 

HITCHIN, ville d’Angleterre, comté et à 

5 1. i/4 O. N. O. d'Hertford, et ik i I. a/3 
O. S. O. de Baldock, hundred de non nom , 
dans une vallée agréable. Elle est grande et 
bien bâtie- LVglise est un bel édifice an- 
cien; il y a 3 chapelles pour d'autres sectes, 
a écoles et i6 maisons de charité. Elle fait 
un grand commerce de houblon , et il s'y tient 
un des marches les plus considérables du 
comté pour le blé, et a foires par an. 4)4^^ 
habitans. 

Le hundred contient 9,3a i hab. 

HITCUMB, rivière de Barbarie, 

Yrraevi- 

HITERODE LA VEGA, bourg d'Espagne, 
prov. et à 7 1. i/3 N. E. de Palencia, et à 

6 1. 1/4 E. de Carrion de los Condes, sur la 
rive droite de l'Abanades. 56a hab. 

HITERO DEL CASTILLO, bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 9 I. 1/4 O. de Burgos, et à 
a 1. i/a N. d'Altadillo. a74 hab. 

HITERO-SECO, bourg d'Espagne, prov. 
de Palencia (Tnro), à 3 I. i/4 N. N. E. de 
Carrion de los Condes et à a I. i/a E. S. E. 
de Sablana. 364 hab. 

HITO (EL), bourg d'Espagne , prov. et à 
i3 I. O. S. O. de Cuenca , et à 10 1. 3/4 S. 
de Huele, sur une colline. 5i3 hab. Il y a 
aux environs un vaste étang fréquenté par 
une foule d'oiseaux aquatiques. On remarque 
sur les con6ns de son territoire les ruines de 
l'antique Bayona. 

H ITOU, et, suivant l'orthographe néerlan- 
daise, Hitoe f presqu’île formant la partie la 
plus considérable de l'ile d'Amboine, dans 
l’archipel des Moluques. Elle communique 
par l'isthme de Baguala avec Leytimor, par- 
tie méridionale de l'ile. Sa longueur est de 
ao 1. et sa largeur de a I. i/a. Elle est cou- 
verte de montagnes, parmi lesquelles on dis- 
tingue celles deWawani et de Napaha. 

HITTËREN , Ile de l'Atlantique, sur la 
côte occid. de Norwégc, diocèse de Dront- 
heim, baill. du Drontheim méridional, par 
63° 3o' de lat. N. cl entre 5° 55' cl 6° 5o' 
de long. E. F.lle a 1 o 1. de longueur et 4 dans 
sa moyenne largeur. On y élève des bestiaux, 
et la pèche est très-active sur les côtes. Elle 
a une paroisse et 3,685 hab., dans plusieurs 
villages cl sur quelques ilôts qui l'entourent. 
Filland en est le lieu principal. 

HITTEROE, Ile de la tuer du Nord, sur 
Ja côte roérid. de Norwège , diocèse de 


Christiansand , baill. de Mandai, par 58° 
i3' de lat. N. cl 4® de long. E. Elle cit 
fertile, et contient une église paroissiale et 
1 ,1 58 hab. 

HITU, comarca cl ville du Brésil. Voj. 
Htto. 

HITZACK.ER, ville du roy. de Hanovre, 
gouv., princip. et à 11 1. E. S. K de Lüne- 
bourg, et à 3 1. 3/4 O. de Dometz; chef-lieu 
d’un bailliage domanial, au confluent du Jet- 
zcl et de l'Elbe. Lat. N. 53° 8' Sq". Long. 
E. 8° 47' 4^''* H y a 1 château, t église, et 

I péage pour le passage de l'Elbe. Le com- 
merce de grains et de fil et la navigation sur 
le fleuve sont les principales occupations de 
la population. 619 hab. 

Le bailliage domanial contient 3,65o hab. 

HITZING, village de l'archiduché d’Au- 
triche, pays au-dessous de l’Ens , cercle in- 
ferieur du Wicner-wald , à 1 1. i/î O. S. 0. 
de Vienne et à 3/4 de 1. O. de Schœnbrnnn. 

II y a beaucoup de maisons de plaisance, et 
des fabriques de tapis, de liqueurs et de vi- 
naigre. 93 o hab. 

HlTZKIRClI, village de Suisse, cant- età 
4 L 1/4 de Lucerne, baill. et à 1 I. t/i 

N. N. O. d'Hochdorf; chef-lieu de cercle, 
prés de l'extrémité sept, du lac de Baldegg- 
La paroisse contient 3,3a4 hab. 11 y avaitau- 
trefois une grande commanderie de l’ordre 
toutonique. 

lUU, arrond. de Chine, prov. de Honan. 
C'est une mouvance directe qui comprend 
4 districts. La ville de cet arrond., située à 
peu près au centre de la prov., est à a3 I. S. 

O. de celle du dép. de Kbai-foung. 

UIVE, village des Pays-Bas, prov. et à 

19 I. 1/4 de Luxembourg, arrond. et à 5 I- 
de Marche, cant. et à 1 1. de Laroche. 3i6 
habitans. 

lUWASSEE ou HIGHWASSEE, rivière 
des États-Unis, qui a sa source sur les lioi' 
tes des états de Tennessee et de Géorgie, sr 
rose, dans la première de ces contrées, le 
pays des Cherokis, sépare ce pays des comtés 
de Mac-Minn et de Rhea, et se joint au Ten- 
nessee, par la gauche, en face du poste qui a 
pris le nom d'Hiwassec-garrison. Son cours, 
navigable dans la partie inférieure, est d’en- 
viron a5 1., du S. E. au N. O. 

HlWEL, village de Bohême, cercle et à 
3 I. E. S. E. de Chrudim, et à 4 * i/a G- 
N. O. de Policzka. 11 y a des mines de fer 
dans les environs. 

H'LASSA , ville capitale du Tibet, ^oy. 
Lhas.sa. 
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HLAUPIETIN, village de Bobéme, cercle 
et à 7 ]. N. O. de Kaurzim, et à 6 1. N. 
E. de Prague. Il y a une fabrique d'alun et 
une de vitriol. 

HLINSKO, bourg de Bohême, cercle et à 
5 t. 3/4 S. de Chrudim, et à 9 1. E. S. E. de 
Czaalau. On y fabrique de la toile et de la 
poterie. 1,680 hab. 

ULIIBOKOI, bourg de Russie, en Europe. 
yojr. GtocBOKoé. 

ULUBOSCH , village de Bohême, cercle 
et à 5 1. 1/3 S. de Beraun, et à 9 1. a/3 E. 
de Pilsen, sur la rive droite de la Litawka. 
Il a 1 chêleau avec 1 parc , des fabriques 
d'épingles et d'ouvrages en fer , et i forge 
considérable. 

ilLUfiZlEN, ville des États Prussiens. 
yojr . Lzobscrutz. 

HLUK, bourg de Moravie, cercle et à a 1. 
3/4 S. £. de Hradisch , et à a 1. i/4 O. S. O. 
d'Ungarisch'Brod. 11 j a un château. i,ô5o 
hab., en grande partie vignerons. 

110 ou HENG (la colonne du ciel) , mon- 
tagne de Clnne, prov. de 'Anhoei, dcp. de 
Liu-tcheou. C'est le fameux Yo du midi, c'est- 
à-dire la plus méridionale des quatre monta- 
gnes ou Yo qui marquaient le terme où le 
souverain s'arrêtait autrefois pour pratiquer 
diverses cérémonies religieuses , lors des vi- 
sites solennelles qu'il devait faire dans les 
parties de son empire qui répondaient aux 
quatre points cardinaux. 

HO, arrond. de Chine, prov. de'An-hoci. 
La ville de cet arrond. est à 5 1. N. 0. de 
celle du dép. de Tliai-phing et à la 1. S. O. 
de Nan-king, près de la rive gauche du Yang- 
iscu'kiang, auquel elle communique par un 
petit canal navigable seulement pour de pe- 
tites barques. Elle n'a de remarquable qu'un 
temple dédié à Chouang-houang. Elle parait 
avoir été jadis plus peuplée qu'à présent. Un 
voit du cOté du S., au-delà des murs, une 
tour d'une architecture médiocre. Le pays 
aux environs est bien cultivé , particulière- 
ment en cotonniers. 

Cet arrondissement est une mouvance di- 
recte qui comprend un district. 

110, arrond. de Chine, prov. de Kan-sou. 
La ville de cet arrond., située sur un affluent 
du Hoang-ho, est à aa 1. S. O. de celle du 
dép. de Lan-tchcou. 

HO, distr. de Chine, prov. de Kouang-si. 
La ville de ce distr., située dans l'E. de cette 
prov., est à ao I. N. E. de celle du dép. d’Ou- 
tcheou et à 36 1. S. Ë. de celle du dép. de 
Kouci'lin. 
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HOA ou THAÏ-HOüA-CHAN , montagne 
de Chine, prov. de Chen-$i, dép. de Si'an. 
C'est le fameux Yo occidental, ou la plus oc- 
cidentale des quatre montagnes où le souve- 
rain s'arrêtait autrefois pour pratiquer diver- 
ses cérémonies religieuses, lorsqu'il faisait 
ses visites solennelles dans les parties de son 
empire qui correspondaient aux quatre points 
cardinaux. 

HOA, arrond. .de Chine , prov. de Chen -.si. 
La ville de cet arrond. est à iS 1. E. N. E. de 
celle du dép. de Si'an, près de l'Ouei-ho. 

H0.\, arrond. de Chine, prov. dcKouang- 
toung. La ville de cct arrond. est située sur 
une rivière qui se jette dans 1a mer de Chine, 
à 7 1. S. O. de la ville du dép. de Kao-tcheou. 
Lat. N. ai° la". Long. E. 107® So'io". 

HOAI-HO, rivière de Chine, qui a sa source 
dans U prov. de llo-nan, à environ 3o 1. au 
S. 0. de la ville du dép. de Jou-ning. Elle 
coule d'abord vers le S. E. , et entre dans la 
prov. dc'An-hoci, après avoir reçu le Jou ho , 
se dirige bientôt vers le N. E., entre en même 
temps dans la prov. de Kiaiig-sou et dans le 
lac Houug-tse, qu'elle, traverse, et va se 
joindre au Hoang-ho , par la rive gauche , 
prèi et à l'O. de la ville du dép. de Hoei-'an , 
après un cours d'environ i4o L 

HOAI-KHirSG, dép. de Chine , prov. de 
Ho-nan. La ville de ce dép. esta 3a I. O. N. 
O. de celle du dép. de Khai-foung , sur un 
affluent du Hoang-ho, par 35® 6' a4'' de lat. 
N. et 1 10® 39' o" de long. E. Ce dép. , qui 
comprend 8 distr. , est très-fertile , et pro- 
duit en outre une grande quantité de plantes 
médicinales. 

HOAÏ-NGAN, dcp. de Chine. Voyez. 
HoBrAv. 

HOAÏ-TSI, distr. de Chine, prov. de 
Kouang-si. La ville de ce distr. , située dans 
l'E. de la pruv. , est à a5 1. N. E. de celle du 
dép. d'Ou-tcheou et à 4? 1- S. E. de celle du 
dcp. de Kouci-lin. 

IIOAÏ-YUAN, distr. de Chine, prov. de 
Kouang-si. La ville de ce distr. , située dans 
le N. de la prov. , est à a 1. O. de celle du 
dép. deKouci-lin, par a5® i5' 56" de lat. 
N. et 106® 56' 5o" de long. E. 

HOA-KA-SO , forteresse de Chine, prov. 
de Tche-kiang, à 10 1. E. de la ville du dép. 
de Ning-pho ; sur 1a côte de U mer de Corée, 
qui en a aussi plusieurs autres , entourées 
pour la plupart de faubourgs dont les habi- 
lans s'adonnent à la pêche et au cabotage. 

HOAN, distr. de Chine , prov. de Kansou. 
La ville de ce distr. est à 18 l. N. O. de la 
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ville du dép. de Khing-yang et à 3o I. N. N. 
K. de celle du dép. de Phing-ltang. 

HOANG, distr. de Chine, prov. de Chan- 
touDg. La ville de ce distr. est à 7 1. S. O. 
de celle du dép. de Teng>tchcou , près de la 
mer Jaune. 

UOÂNG, arrond. de Chine, prov. de 
Hou-nan. La ville de cet arrond. est à 4<> L 
S. O. de celle du dép. de Tchin-tcheou , sur 
la rive gauche du Yuen-kiang. 

UOANG-CHOUl, rivière de Chine , dans 
la partie N. O. de la prov. de Sse-lchhouan. 
Elle vient du distr. d'Ouen-kiang , passe de> 
vant la ville du distr. de Chouang-leou, et se 
jette , près de celle du distr. de Pheng>cban, 
dans le Min«kiang. Son cours est générale* 
ment du N. au S. 

HOANG'HAl , nom chinois de la mer 
Jaune ) qui baigne la côte orientale de la 
Chine. 

H0ANG>UA! , prov. dans la partie N. 
O. du roj. de Corée , bornée au N. parla 
prov. de Ping'an , à TE. par celles de Kiang- 
yuan et de King-ki, au S. par celle de Tchu- 
sin , et à PO. par la mer Jaune ou Hoang> 
haï , dont elle prend le nom , et qui forme 
sur cette côte une profonde baie où débou* 
chent le Tching-kiang et le Tcbouong-kiang. 
Outre ces deui rivières , ou remarque en- 
core dans cette province le Ping-yang et le 
Hi'ho, également tributaires de la mer Jaune. 
La surface est couverte de montagnes , dont 
la plus élevée est le Kouatou«khan. La côte 
est bien boisée et assez bien cultivée. 

Hoang-tcbeou en est le cheLlieu. 

UOAMG'UIENG, distr. de Chine , prov. 
de Tcbe-kiang. La ville de ce distr. est à 7 I. 
S. E. de celle du dép. de Taï-tcheou et à 
5o 1. S. E. de celle du dép. deHang*tcheou. 

HOANG - HO ou HOUANG-HO ( fleuve 
jaune ) en tibétain JRmatchoUf en mongol 
Khara^mouren tt Khatoun - gol f fleuve de 
Tempire Chinois, qui, suivant l'opinion com- 
mune, prend sa source dans la partie occid. 
du pays de Kboukhou-noor , au S. O. du lac 
de ce nom, par 35° de lat. N. et 910 de 
long. E. D'après une ancienne tradition chi- 
noise , il tirerait ses eaux du lac Lob, auquel il 
communiquerait par des conduits souterrains. 
Quoi qu'il en soit de cette origine un peu 
douteuse, il est è peu près certain qu'après 
un cours assez loug dans une large vallée , le 
Hoang-ho forme les lacs Dzareng ou Tcha- 
reng et Oreng, et qu’il entre bientôt dans 
une vallée sauvajie et bordée a l'E. par des 
rochers escarpés. Ces rochers contraignent 


ce fleuve d'abandonner la direction orientale 
qu’il a suivie jusque-là ;ril tourne au N. O. , 
se porte bientôt au N. £. , et entre dans la 
province de Kan-sou, en Chine, près du 
fort Tsy-eby-kouan , par 36° 10 ' de lat. et 
99 ° de long. Après avoir traversé le N. O. 
de cette province, et l’avoir séparée de la 
Mongolie sur une étendue de quelques lieues, 
le Hoang-ho sort de la Chine prés de la for- 
teresse de Ning-hia-oeï , et, poursuivant son 
cours au N. E. , ferme à l'O. le pays d'Or- 
dos| coulant ensuite à TE., il borne ce même 
pays au N. Bientôt il tourne brusquement au 
S. , entre en Chine en coupant la grande 
muraille près de Tsy-eboui-ing , sépare la 
province de Chen-si de celle de Chan-si, puis, 
courant à TE. , forme la limite entre cette 
dernière et de celle de Ho-nan, dont il tra- 
verse ensuite le N. 11 pénètre après dans la 
province de ’An-hoeï, eutin dans celle de 
Kiang-sou , et se jette, par 34^ de lat. N. et 
117 ° 4o' de long. E. , dans la mer Jaune, 
qui n’est qu’une partie de celte grande mer 
appelée par les Chinois Toung haï (mer orien- 
tale). Son cours est d'environ 700 l. , et sa 
direction générale est de l'O. à l’E. Son em- 
bouchure n’est qu’à 55 1. au N. de celle du 
Yang-tseu-kiang , et sa source n’est pas non 
plus très-éloignée de celle de ce fleuve; 
mais , dans leur vaste course, ces deux fleu- 
ves s'écartent considérablement l’un de l'au- 
tre, et laissent môme entr'eux un intervalle 
de près de 3oo 1. Les aflUuens du Hoang-ho 
sont nombreux , surtout dans la partie supé- 
rieure de son cours : on remarque à droite 
le Toulacoutoulen , dans le pays de Khou- 
khou-noor; le Cocour-son et le Kan-kou- 
choui , dans le Kan-sou ; le Kiu-ye-ho , le 
Vou-lin-ho , le Yen ho, le Lo-ho et l'Oucï- 
ho , dans le Chen-si ; enfln le Hoaï-bo , qui 
lui apporte les eaux du lac Houng-tse , dans 
le Kiang-sou : à gauche, l'Olan-mouren, dans 
le Kan-sou ; Kharayol , sur la frontière du 
pays d’Ordos; et le Fuen-ho , dans le Chan- 
si. Le canal Impérial ou lu-ho longe la rive 
gauche du fleuve sur une étendue assez con- 
sidérable , et le traverse près du confluent 
du Hoaï-ho. Nous ne pouvons indiquer quelles 
sont les montagnes qui bordent des diflrérens 
côtés le bassin du Hoang-ho ; nous citerons 
seulement la chaîne des Pe-ling ou montagnes 
du Nord , qui le séparent au S. du bassin du 
Yang-tscu-kiang ; et les monts Alacban , 
Kcplcl-oola et Yu-cban , ou, selon d'autres , 
les monts Yan , qui , au N. , forment une 
partie de sa limite avec le grand plateau ccd* 
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tnl. Pirmi lei villes usez nombreuses qui 
s'élèvent sur les rives de ce fleuve ou dans 
leur voisinage , nous ne nommerons ici que 
les deux grandes cités des départemens de 
Kbaï-foung et de Hoeï'an. 

Ce deuve , depuis sa source jusqu'è sa ren- 
trée en Chine par la grande muraille , roule 
des eaux claires ; mais tout-è-coup , coulant 
entre des rives et surunlitcomposéadeterres 
jaunes et argileuses , les parties qu'il en dé- 
tache donnent à ses eaux une couleur jaune 
en même temps qu'elles les rendent bourbeu- 
ses, ce qui lui a fait donner son nom. Sa 
largeur varie beaucoup le long de son cours ; 
elle va de 4uu è 600 toises ; sa profondeur, 
aussi très-inégale, le rend peu propre à la 
navigation , surtout dans son cours supé- 
rieur , où il ne peut étro remonté qu'è l'aide 
d'un vent très-fort et très-favorable. Dans la 
partie inférieure de son cours , ce fleuve de- 
vient très-rapide et sujet k des débordemens 
considérables qui font de grands ravages ; 
c'est pour le contenir qu'on a élevé sur 
plusieurs points de longues et fortes digues, 
ce qui n'eoopécbe pas les villes d'alentour 
de craindre ses inondations : aussi a-t-on eu 
soin dans toute la province d'Ho-nan d'en- 
tourer les villes d'un fort rempart en terre 
qui s'étend à la distance d'un demi-quart de 
lieue. 

On a des raisons pour croire que l'embou- 
chure du Hoang-ho n'était pas jadis où on la 
voit aujourd'hui, mais que ce fleuve allait 
porter ses eaux dans le golfe de Pe-tcbi-li , 
en traversant le Chan-toung. 

HOANG-MEl , distr. de Chine, prov. de 
Hou-pe. La ville de ce distr. est k 3o I. S. 
E. de celle du dép. de Hoang-tcheou ; on y 
voit è l'entrée une tour de sept étages , et 
dans l'intérieur beaucoup de boutiques. Les 
environs sont bien cultivés , et traversés par 
des canaux d'irrigation. 

HOANG-TCHEOU , dép. de Chine, prov. 
de Hou-pe ; il comprend 1 arrond. et 7 distr. 
La ville de ce dép. est à 13 I. S. E. de celle 
du dép. de Wou-tchhang, sur la rive gauche 
du Yang-tseu-kiang, par 3o” a6' a4” de lat. 
N. et II 3 ® 37 ^ 55'' de long. E. C'est un sé- 
jour agréable ; elle est extrêmement peuplée; 
et fait un assez grand commerce au moyen 
de son port. Les environs sont couverts de 
petits lacs. 

HOANG-TCHEOU , ville de Corée , chef- 
lieu de la prov. de Hoang-haï, è quelque dis- 
tance de la rive gauche du Ui-ho, et k 3o 1. 
N. O. de Han-yang. 
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HOANG-TCHEOU , ville de Corée , prov. 
de Tchu-sin, à i5 1. S. S. E. de Kou-fou et 
à 68 I. S. S. O. de Han-yang. 

HOANG-TSl , distr. de Chine, prov. de 
Hou-pe, prés de la frontière du Kiang-si. La 
ville de ce distr. est à 30 I. S. E. de celle du 
dép. de Hoang-tcheou. 

HOANNA, une des îles Hapay, de l'ar- 
chipel des Amis , dans le Grand Océan équi- 
noxial, par 19 “ 4 ®’ ' 7 ®° 4 “' 

long. O. 

HOAPINSU , une des Iles Madjicosima , 
dans la mer de Corée, au N. E. de Formose, 
par 35° 4fl' ^ 9 " «30° 19 ' 45" 

de long. E. Elle est basse et boisée. 

HOATH-HEAD ou HOWTH-HEAD, pro- 
montoire d'Irlande , sur la mer de ce nom , 
prov. de Leinster, comté et è 3 I. E. N. E. 
de Dublin. Lat. N. 53° 33', Long. O. 8° ai'. 
Il s'avance au N. de la baie de Dublin , et par 
son élévation et les deux fanaux qui y sont 
placés, forme jour et nuit un excellent signal 
pour les marins. Les rivages de la péninsule 
qu'il termine sont accores et hérissés de ro- 
chers. 11 y a sur le côté septentrional de la 
péninsule un village de pécheurs qui s'étend 
sur une colline, et au milieu de ce village 
l'abbaye de Hoath. On a établi sur cette côte 
un beau havre fermé par deux môles , dont 
l'un s'avance de 3,030 pieds dans la mer et 
l'autre de i,5o3 : l'entrée a 3oo pieds de 
largeur. Ce havre procure un abri sùr aux na- 
vires qui se rendent dans le port de Dublin. 

HOA-TING , distr. de Chine, prov. de 
Kan-sou. La ville de oe distr. est k 8 1. $. 
de celle du dép. de Phing-liang. 

HOBACH, ville d'Arabie, dans la partie 
montagneuse de l'Yémen, k 7 I. E. de Denn 
et k 37 1. S. de Sank. 

HOBART-TOWN, ville capitale de la terre 
de Diéroen, dans la partie mérid. de l'ile , 
chef-lieu du comté de Buckingham; par 4®” 
54 ' de lat. S. et «45° a' de long. E. , sur la 
rive droite et près de l'embouchure du Der- 
went, au fond d'une petite baie formée par 
ce fleuve et nommée Sullivan-cove, et k quel- 
que distance du mont Wellington Ou de la 
Table , qui s'élève k 3,936 pieds au-dessus 
du niveau de la mer, et qui est couverte de 
neige pendant six mois de l'année. Elle est 
bktie sur deux collines entre lesquelles coule 
un gros ruisseau qui descend du mont Wel- 
lington et se rend dans le Sullivan-cove : ce 
ruisseau est traversé par plusieurs ponts , 
dont un d'une seule arche , en pierre et en 
briques, est remarquable. Cette ville n'est pas 
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entièrement convtraite : quelques rues sont 
remarquables par leur longueur; .toutes ont 
6o pieds de largeur. 11 7 a plusieurs jolies 
maisons en briques et è deux étages; le reste 
est encore en bois. Les édiSces publics, tous 
a peu près situés dans la principale rue, celle 
de Macquarie , sont assez bien bètis : ce sont 
l'église, rhutel du gouverneur, la maison de 
justice, 1a prison, les magasins du gouver- 
nement , la caserne et rhdpital. On y cons- 
truit aussi une grande église presbytérienne. 
Cette ville a 1 société d'agriculture , x brasse- 
rie et I distillerie. Elle entretient des rela- 
tions de commerce avec l'Inde , et en tire les 
provisions que lui refuse son sol. Les princi- 
paux articles d'importation sont le thé, le 
café, le sucre, l'eau-de-vie, le savon, les 
draps et les toiles; l'ile de France et Batavia 
lui fournissent aussi des objets d'Europe et 
des colonies ; les navires chargés du transport 
des bannis lui apportent d'Angleterre diver- 
ses marchandises. Cette ville est en outre 
l'entrepdt des huiles de baleine que les navi- 
res baleiniers de ces parages lui expédient, 
cl qu'on envoie ensuite dans l'Inde. De iSi 5 
à i8ao, 69,909 boisseaux de blé furent ex- 
portés de cette ville 'k Port-JacLson, et 3 ao 
casks de viande salée. Le commerce a telle- 
ment pris d'accroissement que, pour le faci- 
liter, le gouvernement y a autorisé rétablis- 
sement d'une banque qui est ouverte depuis 
i8a4j et qui escompte et met des billets en 
circulation. ^,ooo hab. 

Les établissemcns disséminés sur les bords 
du fleuve commencent à faire de grands pro- 
grès. La culture de l'indigo réussit bien aux 
environs de la ville. 

Les pi'caiiers fondemens de cette ville ne 
datent que de i8o4- 

IIOBIBGONDGE , HobibgungCj ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence etanc. prov. 
du Bengale , distr. de Backergondge , à i 4 L 
S. S. O. de Dacca ; agréablement située près 
de la rive droite du Gange. 

HOBITNAGOR , fJobitnagur , ville de 
l'Hindoustan anglais , présidence etanc. prov. 
du Bengale, distr. de Momansing, à 19 1 . N. 
N. E. de Dacca. 

HOBKIRR'S-UILL , colline des Étals- 
Unis, état de la Caroline du Sud, distr. de 
Kershaw, à 2 1 . N. de Camdcn. 11 s'y livra, 
en 1781 , un combat entre les Anglais et les 
Américains dans lequel ces derniers furent 
défaits. 

HOBOKEN, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 1 I. ij 3 S. O. d'Anvers, cant. 
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de CoDticq, sur la rive droite de VEscaut. 
2,076 hab. 

ÜOBROE, ville de Danemark, dans le 
Jutland, diocèse et à i 3 I. N. N. O. d'Aar- 
huus, et à 10 1 . 1/2 S. d'Aalborg, baill. de 
Randers, à l’extrémité du Mariager-fiord. Elle 
ne consiste qu'en 1 rue principale et 5 autres 
latérales, et renferme 2 places de marché, 

I église, f bôLel-de-ville et des distilleries de 
grains. Il s'y lient 3 grands marchés par an. 
5 oo hab. 

HOBSCHEID, village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 4 Luxembourg, caot. 

et à I l. i/ 4 d'Arlon. i, 43 i hab. 

HOBURG , montagne de Suède , è l'ex- 
trémité mérid. de l'ile GoUland, par 56 * 
56 ' o"de lat. N. et iS» 5 o' 45 " de long. 
£. Elle donne son nom a un district ou 
ting qui forme une petite péninsule, dont 
rUthme est resserré par les baies Slees-wik 
et Bursviken. 

HOC (LE), pointe de France, dép. de 
la Seine-Inférieure, arrond. et à t 1 . 1/2 E. 
du Havre , cant. d'Ingouville , sur la rive 
droite de la Seine , près de l'emboucbure de 
la ifézarde. On y avait commencé un laza- 
ret pour Le Havre , mais les travaux en ont 
été suspendus. C'est sur cette pointe que 
périt, vers la fln du xvii* siècle , le Houen, 
vaisséau de 70 canons, qui, en sortant du 
Havre, vint s'abîmer dans les sables mou- 
vans sans qu'on en pût rien sauver ; ce na- 
vire, dont on a vu, pendant près de 20 ans, 
l'extrémité du grand mki s'élever encore au- 
dessus des eaux, est célébré parles dilapida- 
tions auxquelles sa construction donna lieu. 

HOCANGA, pays de la partie sept, de la 
Guinée inférieure, au N. O. du Mabounga 
et au S. de l’Anziko , à la droite du Zaïre. .\u 
rapport des Congues de l'intérieur , il est très- 
étendu et bien peuplé. 

HOCHDORF , village de Suisse , cant. 
et è 3 1 . N. de Lucerne; chef-lieu de bail- 
liage et de cercle, près de la tète du lac 
d'ileideck. On y a trouvé des médailles ro- 
maines. 

Le bailliage est divisé en 3 cercles : Hitz- 
kireb, Hochdorf et Rothenburg; il contient 
>6 paroisses et 16,787 hab. il abonde en blé, 
fruits et bestiaux ; on y récolte aussi un peu 
de vin. 

Lucerne s'empara du bailliage de Hochdorf 
lors de la bataille de Scmpacli , en i 386 , et 
il lui fut cédé par l'Autriche en 1 3 q 4 , à 
l’cxccplion des commandcrics d'ilitzkirck et 
de Hochrein , qui ne lui ceburent qu'en 1 80 3 . 
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HOCHFELD ou HOCUFELOEN, i>ourg 
de France, dép. du Bas-Rhin, arrond. et à 
3 I. i /3 E. N. E. de Saverne, et à 5 1 . i /4 N. 
ü. de Strasbourg; chef-lieu de canton. Foire, 
le lundi apris la S*. Mathieu pour marchan- 
dises de toute espèce, à l'usage des habitans 
de la campagne, a, 13 ; hab. 

Il y a des tourbières aux environs. 

HOC.U-GOLLIKG , un des sommets des 
Alpes Piori(|ues, sur la limite de l'archid. 
d'Autriche et de la Styrie, à ao I. S. £. de 
Saltzbourg. Sa hauteur au-dessus du niveau 
de la mer est d'environ 1,480 toises. 

HOCHUEIM , bourg du duché de fiasiau , 
chef-lieu de baill. , à 1 3 I. S. de Wcilboorg 
et à I 1 . E. N. E. de Mayence; sur une pe- 
tite hauteur bien exposée au S. , près de la 
rive droite du Mein, un peu au-dessus du 
confluent de cette rivière et du Rhin. Il est 
très-renommé jrour le bon vin qu’on récolte 
dans les environs , et dont les premières qua- 
lités sont très-recherchées. 1,750 hab. 

Le baill. contient 10,783 hab. 

HOCHHORK , un des principaux sommets 
des Alpes boriques, sur la limite de l'archid. 
d'Autriche et du roy. d'Illyrie, à 19 1 . S. de 
Saltzbourg. Sa hauteur au-dessus du niveau 
de la mer est de 1,776 toises. 

HOCHHOTTINGEN, bourg de Bavière, 
cercle de la Rczat, présidial «t à al. 3/4 N. 
de Nürdlingen, et à 1 I. i/a O. d'OEltingen. 
Les princes d'OEttingen-Spielberg y font leur 
résidence. 914 hab. 

UOCUKIRCH, village du roy. de Saxe, 
cercle de Lusace , à a I. 1/4 E. S. E. de 
Bautzen, sur une hauteur. Il est mémorable 
par la défaite que les Autrichiens , comman- 
dés par le feld-mérécbal Daun , y flrent éprou- 
ver au roi de Prusse, le 14 octobre 1758, 
et dans laquelle le général prussien Keith 
fut tué. 

UOCH-KOGL, montagne del’archid. d'Au- 
triche , pays au-dessus de l'Ens , cercle et à 
i 4 I. S. O. de Saltzbourg , et à 5 I. S. E. de 
Kizbihel, dans le Pinzgau. Elle a i ,494 lo>~ 
ses au-dessus du niveau de la mer. 

HOCHiNARR ou HOIIESNARR, montagne 
des Alpes Noriques, sur la limite de l'archid. 
d'Autriche et de l'illyrie, au S. de Saltzbourg , 
et à 4 I- E- du Grost-Glockner. Elle a i, 8 zi 
toises au-dessus du niveau de la mer. 

UOCHSAL, village du grand-duché de Bade, 
cercle de Trcisam-el-Wiesen , baill. et 4 1 1 . 
N.E. de Kleinlaufenburg, et à 7 I. 1/4 E. de 
Bâle. Il y a des filatures de colon et de soie. 
38 o hab. 
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HOCIIST, bourg du grand-duché de Hesse- 
Darmstadt, prov. de Starkenbourg , distr.de 
Brcuberg ; ail. i /4 O. S. O. de Neustadt et 
4 7 I. 1/4 E. S. E. de Darmstadt; sur la rive 
gauche du Miimling. C'est dans ce bourg que 
se tient le conseil du distr. de Breuberg. 
1,108 hab. 

IIÛCHST , ville du duché du Nassau , chef- 
lieu de baill. , 4 1 1 I. S. de ^Veilboiirg et 4 
al. O. de Francfort; sur la rivedroite du Rhin, 
qui reçoit en cet endroit la Nidda. Elle a 1. 
église , a grandes manufactures de tabac , et 
des fabriques de meubles , de sel ammoniac , 
de couleurs et de vermicelle ; il y a aussi 1 
filature de coton. La navigation sur le Mcin 
faciliteun commerce d'expédition assezanimé. 
Cette ville a beaucoup soufi'ert des opéra- 
tions militaires des Français, particulière- 
ment en 1796- Pop. : i ,535 hab. 

Le baill. contient 1 1 , 6 o 5 hab. , dont un 
grand nombre catholiques. 

IIÛCHSTÀDT , et par corruption HOCH- 
STETT , ville de Bavière , cercle du Danube- 
Supérieur , chef-lieu de présidial et siège 
d'une chambre fiscale ; sur la rive gauche du 
Danube, 4 10 1 . i/z O. S. U. de Neubourg 
et 4 81 . N. O. d'Augsbourg. Elle est défen- 
due par un vieux château situé sur une hau- 
teur voisine , et a 3 églises et 1 hdpital. 3 ,a 3 o 
hab. Les environs ont été le théâtre de plu- 
sieurs batailles sanglantes ; les Impériaux y 
furent défaits en 1708 par les Français et les 
Bavarois , commandés par le maréchal de Vil- 
lars et l'électeur ; mais , le 1 3 août de l'année 
suivante , le maréclial de Tallard , réuni 4 
l'électeur de Bavière , y fut battu complète- 
ment et fait prisonnier par Marlborough et 
le prince Eugène. En 1800, les Français, 
sous Moreau , y remportèrent, sur les Autri- 
chiens , une victoire signalée. 

Le présidial contient io,o 45 hab. 

HOCHSTADT , ville de Bavière , cercle du 
Mein-Supérieur, clief-lieu de présidial, 4 
6 I. S. S O. de Bamberg et 4 8 I. i /4 N. N. 
O. de Nuremberg; sur la rive gauche de 
l'Aisch, qu'on y passe sur un pont. Siège 
d'une chambre fiscale. Elle a 1 château , a 
églises , 1 hApital et 1 école latine. On s'y oc- 
cupe de la filature du lin et de la laine, et il 
y a des brasseries. i, 3 oo bab. On élève sur 
le territoire de grands troupeaux de bestiaux. 

Le présidial contient 11 , 834 

HOCHSTADT, bourg de i^bème, cercle 
de Bunziau, 4 10 I. i/a N. E. d'Iuog-Buoz- 
lau. 174 maisons. Il y a une mine de feraiix 
environs. 
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HOCHSTATTEN , en bongniU Hoidat, 
marche de Transylvanie , au pays des Hon- 
grais , vers le centre du comitat d'Hunyad , 
cercle en-deçàdu Marüs. Elle ne contient que 
des villages , dont un lui donne son nom. 

HÔCHSTETT , ville de Bavihre. f'oj-ez 
Hocbstàdt. 

HOCHVOGEL, montagne sur les limites 
de la Bavière et du Tyrol, à i6 I. E. N. E. 
d'Inspruck et k ay I. S. S. O. d'Augsbourg. 
Elle appartient à cette branche de l'Arlberg 
qui sépare le Lecb et l'IUer. Sa hauteur est 
de i,Soo toises au-dessus du niveau de 
la mer. 

HOCHWIESEN , en hongrais yelkopa- 
Ijra , bourg de Hongrie , comitat et marche 
de Bars supérieur, k 3 I. N. N. O. d'Uj- 
Banya et à 6 I. 3/4 S. de Kremnitz. Il est 
habité par des Allemands. 

HOCKENDORF , village du roy. de Saie, 
cercle de l'Erigebirgc, baill. et à i 1. i/a 
N. O. de Dippoldiswalde, et à 3 1. i/a S. 
E. de Dresde. On exploite dans les environs 
une mine d’argent. 

HÛCKENDORF, village du roy. de Saxe, 
cercle de Misnie, baill. deRadeberget Lauss- 
nitz , à 5 1. N. N. E. Dresde. On y fabrique 
beaucoup de toile de lin. 

HOCKENHEIM , village du grand-duché 
de Bade, cercle du Necker, baill. et à il. 
3/4 S. de Schwetzingen , et k 4 I. i/4 S. O. 
de Heidelberg. On y cultive une grande quan- 
tité d'excellent tabac, i ,5o6 bab. 

HOCKIIOCKING, rivièredea États-Unis, 
état d'Ohio. Elle prend sa source dans le 
comté de Fairfield, au N. O. de Lancaster, 
coule vers le S. E. en traversant les comtés 
de Hocking et d'Athens , et va se joindre k 
rOhio , par la rive droite , un peu au-dessous 
de Troy, et au S. O. du confluent de la 
Petite - Kenawha , après un cours d'envi- 
ron 3o I. 

Son lit est resserré, mais profond , et elle 
est navigable pour des barques jusqu'aux 
chutes qu'elle forme au-dessus d'Athens , 
c'est-k^lire l'espace de i4 I. k partir de son 
confluent avec l'Ohio. Les bords de cette ri- 
vière sont hauts et couverts de belles prairies ; 
dans les lieux les plus élevés , il y a de riches 
mines de plomb et de bouille , de grandes 
veines de minerai de fer et des carrières iné- 
puisables de pierre de taille ; on y trouve 
aussi des sources salées , et des couches d'ar- 
gile blanche et bleue d'une bonne qualité. 

HOCKING, comté des États-Unis, dans 
la partie mérid. de l'état d'Ohio, au S. du 


comté de Fairfield et au N. de celui de Jack- 
son. Il est arrosé au N. E. par le Hockhoc- 
king. 3 ,i 3 o hab. Le chef-lieu est Logan. 

HOCKING, comm. des États-Unis, vers 
le centre de l'état d'Ohio , comté de Fairfield , 
au S. E. de Columbus. a,a36 hab. 

HOCOULES , peuple slave, qui habite dans 
les Karpathes. f'oY. HoccooLza. 

HODASZ ou HÔDISS , bourg de Hongrie, 
comitat d'Eisenbuurg, marche de Güns ; k 
7 1. 3/4 E. S. E. de Friedberg et k lo I. 
S. S. O. d'OEdenbourg, sur une hauteur. On 
récolte beaucoup de vio sur son territoire , 
et on y recueille une grande quantité de miel. 

HODDAM , paroisse d'Écosse , comté et k 
5 I. B. de Dumfries , presbytère et k i I. i/x 
N. d' Annan. Elle est arrosée par l'Annan , et 
la snrface en est inégale. Il y a des manufac- 
tures de coton. On y voyait autrefois un châ- 
teau qui y fut long-temps habité par la cé- 
lèbre famille des Bruce. i,64o hab. 

HODDESDON, bourg d'Angleterre, comté , 
hundred et k i 1. i/a S. E. d'Hertford , et k 

I I. 3/4 N. de Waltbam-Abbey ; sur la rive 
droite du New-river, un des bras de la Lea. 

II se compose de deux longues rues garnies 
de plusieurs belles maisons : l'église est un 
bel édifice bâti en briques ; il y a une halle 
en bois , et , tout auprès , une fontaine d'ex- 
cellente eau , qui alimente tout ce bourg. U 
possède une bibliothèque publique , plusieuri 
écoles du dimanche et uue de grammaire. 
1,354 lui>. 

11 y a dans les environs une filature de 
coton. 

HODEÏDA , ville d'Arabie, dans l'Yémen, 
au Tehkmah, chef- lieu de district; sur le 
golfe arabique , où elle a on port , k 1 3 1. O. 
de Beit-el-Fakih et k 39 I. S. S. E. de Lo- 
heia. Elle a un petit château , et les maisons , 
excepté la demeure du gouverneur , 1a douane 
et celles des principaux habitans , qui sont 
construites en pierre , ne sont que de torchis. 
Son port , assez bon , ne peut recevoir de 
grands navires , mais il est très-fréquenté par 
les caboteurs , qui viennent y prendre des 
cbargemens de café. Le gouverneur dépend 
immédiatement de l'iman de l'Yémen; son 
district ne s'étend pas au-deik de la ville , et 
il tire la plupart de ses revenus des droits 
imposés sur le café qu'on exporte. Dans les 
environs est le tombeau de Sadik , patron de 
la ville. 

Hodeida a été prise , il y a quelques an- 
nées , par Abou-Arich , chef des Wahabis. 

HODEIGE, village des Pays-Bas, prov.. 
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arrond. età 3 I. i/aO. N. 0.deLiége,cint. 
«t à 1 1. i/4 de Waremme ; fur la rive gau- 
clie de l’Yerne. 5oa hab. 

HODEN , oaiit et bourgade de la partie 
oedd. du Sabara, à environ loo I. de l'At- 
lantique, et i 4? jouméea de route à l'O. N. 
O. de Timbouctou, par 19° 3o' de lat. N. 
et 14° 3o' de long. O. Lei habitant font det 
Tranai. 

HODIMONT, village det Payt-Bat , prov. 
et à 4 1- E. de Liège, cant. età 1/4 de I. N. 

0. de Verviert; tur la rive droite de la Vet- 
dre. Il y a dea nunufactures de drap, de ca- 
limir , 1 fabrique de tavon blanc , et a 61a- 
turet de laine, a, 000 bab. 

HOOISTEB , village det Payt-Bat , prov. 
et à a I. 1/4 de Luxembourg , arrond. et à a 

1. l/a de Marche , cant. et à i 1. 3/4 de Laro- 
che. 63o bab. 

UODJA, Huâja, ville de rHindouitan , 
dam let poatettiont dea SeyLt , anc. prov. 
età 54 I. N. O. de Dehly , et à 3o I. N. de 
Hittar. 

HODJERIÉ , diatr. d'Arabie, dana le S. E. 
de l'Yémen, au S. E. de Taèa. Il y a plu- 
lieurt chéyLba indépendant. 

HODONIN , ville de Moravie. Voy. Go- 

DIIO. 

HODOS , lac de Traniylvanie, au paya det 
Hongrait , comitat de Doboka , marches de 
Siek et de Buxa. Il a 5 I. de longueur, du 
S. S. E. au N. N. O. , à peine 1/4 del. dans 
ta plut grande largeur, et est formé par une 
rivière qui va te réunir au Saamos , par la 
rive droite. Il très - poissonneux et trés-fré- 
qnenté par det oiseaux aquatiques. Ce lac 
tire son nom d'un village situé tur tes bords. 

HODY , village des Pays-Bas , prov. et à 
5 I. S. S. O. de Liège , arrond. et à 4 I. i/a 
deHuy, cant. de Nandrin. 391 hab. 

HOEDEKENSKERK , village des Pays- 
Bas, prov. de Zélande, à 5 1. i/a de Mid- 
delbourg , arrond. , cant. et à al. de Goet. 
698 hab. 

UOEDIC ou HÉDIC , Ile de l'océan Atlan- 
6que, tur let côtes de France, dép. du Mor- 
bihan, arrond. de Lorient, cant. et à 3 I. 
E. de Belle-Ile -en-mer, et à 3 I. i/a S. du 
rivage. Lat. N. 4;° a»' 4®”- Long. O. 5“ 1 1' 
3i". Elle a i/al. de long, de l'E. à l'O., et 
i/3 de I. de large, du N. au S. A la pointe 
l'I. E., elle est défendue par le port Pengar- 
de; tu S. te trouve le port er-Cot. La côte, 
«U S. E. et au N. O. , est semée de rochers 
qui s'étendent à a/3 de 1. en mer ; au S. O. , 
il y a une tour munie de canons et environ- 
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née d'un large fotté. Cette Ile ne produit que 
du blé , et contient environ aSo hab. , dont 
une partie bab'ite le petit village de même 
nom , et s'occupe particulièrement de la 
pèche . 

HOEGANOES , village et paroisse de Suè- 
de , préfecture de Malmoehus , bxrad de Lug- 
gnde ; tur la côte occid. de la préfecture , à 
l'entrée sept, du Sund , à 4 L */a N- N- O- 
d'Helsingborg et à 16 I. N. N. O. de Malmoe, 
Le village a un petit port. Il y a dans la pa- 
roisse des mines de houille , à l'exploitation 
desquelles le gouvernement vient de donner 
plus d'activité; déjà en i8i6 on en exportait 
y5,536 tonnes. Il y a aussi une verrerie. 

La houille dans cette paroisse succède à du 
grès et à du schiste , et repose sur un lit de 
schiste noir, dans lequel on a découvert des 
animaux fossiles et des empreintes de végé- 
taux marins. 

HOEGARDE ou HOUGARDE , bourg det 
Pays-Bas, à 9 I. E. S. E. de Bruxelles, ar- 
rond. et à 4 L S. E. de Louvain , cant. et à 
3/4 de I. S. de Tirlemont ; tur la grande 
Gette. Il y a det brasseries de bieire blanche 
renommée , et plusieurs distilleries de grain. 
3,175 hab. On trouve des carrières d'albàtre 
aux environs. 

HOEl 'AN , distr. de Chine , dans le S. E. 
de la prov. de Fou.kian. La ville de ce distr. 
est prés du détroit de Formose , à 5 I. N. E. 
de celle du dép. de Tsiouan-tcheou. 

HOEl'AN,dép. de Chine, prov. deKiang- 
tou; il comprend 6 distr. La ville de ce dép. 
est à 4o I. N. N. E. de Nan-king, sur le ca- 
nal Impérial et près de la rive droite du 
Hoang ho, par 33” 3a' a4" de lat. N. et 1 16" 
53' la" de long. E. C'est la résidence de plu- 
sieurs mandarins , dont un a l'inspection du 
canal. Elle occupe un grand espace dans un 
pays marécageux et dont le sol est plut bas 
que le canal , en sorte qu'on y est dans la 
crainte continuelle d'une submersion. Elle 
est ceinte d'une triple muraille , et a un 
faubourg qui s'avance des deux côtés du ca- 
nal , jusqu'à il., cl possède , à son extrémité, 
un port tur le 8euve Hoang-ho. On remarque 
tur l'une des portes une tour solidement cons- 
truite , et dans l'intérieur une pagode à 5 
étages , dont la base est hors de proportion 
avec la hauteur. Le mouvement et l'activité 
qui régnent dans cette ville annoncent qu'il 
s'y fait un grand commerce , et que la popula- 
tion en est considérable. 

Il y a un très-grand chantier de constnic- 
tion dans let environs. 
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HOEÏ-HO, rivière de Chine. Voy, Odiï-ho. 

HOEÎ'Ll, «rrond. de Chine, prov. de 
Sse^tchbouan . La ville de cct'arrond. est sur 
un affluent du Kin-cha'Uang , à la 1. N. O. 
de la ville du dép. deThoung-tchhouan. Lat. 
N. a6o 33' 36". Long. E. loo» 35' 5". 

HOEf-NGAN,dép. deCbine. yojr. HoaraB. 

HOËÏ-NING, distr. de Chine, prov. de 
Kan-sou. La ville de ce distr. est à a4 1- N. 
E. de celle du dcp. de Koung-tchhang , et è 
3a 1. O. N. O. de celle dudép. de Phingliang. 

HOEl-NlNG-TCllHING, nom chinois de 
la ville que les Mongols appellent Bajranda 
ou Baïnda , et qui se trouve dans la Dzoùn- 
garie , division d'Ili, à 4 1* N* de Hoci-yuan- 
tchhing, sur la rive occid. du Fargalingtou. 
Elle est habitée en partie par des Kara-kitat, 
qui s'adonnent au commerce , parlent le chi- 
nois, et se regardent comme descendans de 
Farméc que Timour conduisit dans ce pays, 
osais qui , vraisemblablement , tirent leur 
origine des Chinois qui s'expatrièrent des 
prov. sept, de la Chine, vers Tan i ia5. Cette 
ville a une garnison de i ,900 hommes. 

HOEÏ-TCHANG, distr. de Chine, prov. 
de Kiang-si. La ville de ce distr. est dans le 
S. Ë. de la prov., à aa 1. £. S. E. de la ville 
du dép. de Kan-tcheou. Lat. N. a5° 3a' a4"> 
Long. £. ii3*^ ai' a9". 

HOEÏ-TCHEOU, dép. de Chine, ^oyez 

Wxi-TCHaoü. 

UOEÏ-TCllEOU , dép. de Chine, prov. de 
Kouang'toung; il comprend 1 arrond. et 9 
distr. La ville de ce dcp. est sur la rive gau- 
che du Toung-kiang , è 3o 1. E. de Canton , 
par a3® a' a4" de lat. N. et 111° 5i' 3o" de 
long. E. } dans un des pays les plus fertiles 
de la prov. , et qui est arrosé par plusieurs 
canaux. Elle est bien bètie et renferme plu- 
sieurs beaux édifices ; la rivière y est traversée 
par un pont de 4<> arches. 11 se fabrique dans 
cette ville de beaux ouvrages en écaille, et le 
commerce y est très-actif. 

Près de là est le lac Fon , sur lequel on a 
construit un pont de pierre , qu'on traverse 
pour se rendre à deux îles couvertes de jar- 
dins et de maisons de plaisance. 

IIOEÏ-TOÜNG , distr. de Chine, prov. de 
Kouang-toung , dans l'ile d'Uai-nan. La ville 
de ce distr. est à ao 1. S. S. E. de celle du 
dép. deKhioung-theou , près de la côte orient, 
de l’ile, par 19® ao' de lat. N. et 6" a5' de 
long. O. de Pe-king. Elle n'est pas trcs-con- 
kidcrablc , et a des faubourgs grands mais 
peu peuplés. Les murs de cette ville sont 
ti'ès-ülevcs , les rues pavées et étroites , et les 


maisoDsbities en briques rouges. On en porte 
la population à plus de 

A l'E. de cette ville est un grand lac rem- 
pli de joncs. 

HOEÏ-VÜAN-TCHIUNG, ou, selon les 
Mongols, Ili, Goûldja ou Goàldja • Kourt f 
ville capitale de la Dzoùngarie, chef-lieu de 
la division militaire d'Ili ; sur la rive droite 
de la rivière de ce nom , à environ 1 10 1. IN. 
E. d'Yarkand, par 43° 5i' de lat. N. et 80* 
7' de long. E.; résidence d'un dxiangghiun 
ou général en chef chargé de surveiller plu- 
sieurs hordes, telles que celles des Éleuthes, 
des Torgoouts, etc. , qui ont souvent excité 
des troubles; les généraux des Solon, des 
Sibé , des Tsakhad et des Éleuthes , ainsi que 
les commandans des villes du Turkestan , y 
demeurent aussi auprès du général en chef. 
Cette ville est défendue par une forteresse; 
elle est très - commerçante , et beaucoup de 
négocians et d'artis ins sont venus t'y établir. 
3,800 Mandchoux avec leurs familles et ia8 
officiers y sont envoyés tous les ans de U 
ville du dép. de Si'an, dans le Chen-si , pour 
y tenir garnison ; et il y an'ive de toutes les 
parties de la Chine plus de 2,000 malfaiteurs 
qu'on y emploie au service du gouvernement. 

Un peu à l’E. de cette ville s'élève la mon- 
tagne Khonggor , qui abonde en fer et en 
houille. Une grande vallée qui borde cette 
ville au S. est gardée par 8 postes uiilitairef, 
composés de 1,000 soldats sibé qui y demeu- 
rent avec leurs familles. 

HOEK, hsrad de Suède, dans 1a partie mé- 
rid. de 1a préfecture de llalmstad. 11 est tra- 
versé par le f^ga-an , et a pour lieu principal 
Laholm. 

IIOEL, paroisse de Norwège , diocèse d'A^- 
gershuus , baiil. de Buskerud , à 29!. N. O 
de Christiania. 2,5oo hab. 

HOELAND , paroisse de Norwège , diocèse 
et baill. d'Aggcrshuus , à 12 1. E. S. E. de 
Christiania. 3,534 

UOELBEEK, village des Pays-Bas, prov. 
deLimbourg , arrond. et à 2 1. 3/4 de Macs- 
tricht, cant. et à 1 1. de Bilsen. 254 hab. 

IIOKLEDEN, village des Pays-Bas, prov 
du Brabant mérid., arrond. et à 5 1. 1,4 ^ 
de Louvain, cant. et à 3^4 Glab- 

beek . sur la Velp. 56o hab. 

HOEN, distr. de Chine, prov. de Ho-nan. 
La ville de ce distr. est à 5 1. S. £. de U 
ville du dép. de Hoai-kbing , sur 1a rive gau- 
che du Hoang-ho. 

HOEN-HOou YOM-TING-HO , rivière de 
Chine , prov. de Tchi-li , formée par U réu' 
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nioti du Ynni'bo et du Sancam-ho , pr^t de 
U TÎIIede Tarrond. de Pao>gan. Elle traverse 
une branche de la grande muraille, passe à 
3 I. O. de Pe-king, reçoit à droite le Tse ho 
et le Hou«to*ho , et se joint au Paiho , par la 
rive droite, à aS 1. S. E. de Pe~king. Sa di- 
rection générale est vers le S. Ë. ; elle a en- 
viron 6o 1. de cours. 

HOENSBROEK , village des Pays-Bas, 
prov. de Limbourg , arrond. et à 4 
Maestrichl, cant. et à t 1. d*Oirsbeek. 1,070 
Iiahitans. 

HOERDT, village de France, dép. du Bas- 
Rhin , arrond. et à 3 1. N. de Strasbourg, 
cant. et à X 1. ti/3 S. E. deBrumath, près de 
la rive droite delà Zom. i,i5obab. 

HOEVENEN , village des Pays-Bas, prov., 
arrond. et à 3 1. d'Anvers, cant. et à i 1. 
(l'Eeckeren. 627 hab. 

HOEY, ville des Pays-Pas. ^oy. Hct. 

HOEYLAART, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant mérid., arrond. et a a I. 3/4 S. E. 
de Bruxelles, cant. d'Ucclc, prés de la forêt 
de Soigne. 11 y a une brasserie. 1,691 hab. 

HOEYLAND , paroisse de Norwègc, dio- 
cèse de Chrutiansand , baill. et à 4 k 6. Ë. 
de Stavangrr. 1,469 hab. 

HOEYTIÆINEW , lac de Russie, en Eu- 
rope, dans la Finlande, vers le centre du 
gotiv. de Kuopio, distr. d'OËfre-Karclens. H 
a environ 10 1. de long, du N. au S., sur 4 k 
de large, et communique, au S. O., avec 
le lac Wiinijærvi. 

HOF, bourg de l'archid. d'Autriche, pays 
au-dessous de l'Kns , cercle inférieur du Man- 
barlsberg; à a 1. i/a S. S. E. de Marchccket 
à I 1. 1/4 N. deHoinburg, sur la rive gau- 
che de la March. 1,660 hab. 

UOF, ville de Bavière, cercle du Mein- 
Supérieur, chef- lieu de présidial, et siège 
d'une chambre Bscalc ainsi que d'une sur- 
intendance ; à 11 1. N. N. E. de Bayrcuthet 
à 18 1. N. E. de Bamberg, sur la rive gau- 
che de la Saale. Elle est murée , a deux fau- 
bourgs , et renferme 4 églises luthériennes , 
I hôpital , I hospice d'orphelins et i college 
avec bibliothèque ; les maisons en sont an- 
ciennes, mais les rues y sont bien éclairées 
de nuit. L'industrie y est très-active : il y a 
des manufactures de lainage, de toiles, de 
tissus de coton; cette dernière emploie plus 
de 800 individus, et fabrique plus de 3o,ooo 
pièces de mousseline et de 4^«ooo douzaines 
de mouchoirs. La 61ature du coton y est 
aussi très- considérable ; il y a en outre 1 fa- 
brique de couleurs, 1 papeterie, des taqne- 
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ries et une grande brasserie. Le commerce en 
coton filé et articles manufacturés est très- 
important. Cette ville a été, en i8u3, la 
proie d'un violent incendie qui a détruit ou 
endommagé ôoo maisons , rhôtel-de-ville , la 
poste, une église, etc. 6.000 liab. 11 y a unn 
carrière de marbre dans les environs. 

Hof fut fondé dans le xi* siècle, et érigé 
bientôt après en ville libre impériale. En 
1759, le prince Henri de Prusse délit sous 
ses murs un parti d'Autrichiens commandés 
par le comte Palf. 

Le présidial de Hof contient 16,375 hab. 

HOF , hameau des États Prussiens , prov. 
de la Prusse orient., régence ci à 11 I. S. de 
Kdnigsberg, cercle et à 3 1. 3/4 S. O. de 
Prcussiscb-Eylau. En 1807, les Russes et les 
Français y eurent un engagement assez san- 
glant « qui fut comme le préliminaire de la 
bataille d’Eylau. 

HOF , village d'illyrie , goiiv. et à 8 1. S. 
E. de Laybacb , cercle et à 3 1. i/a O. de 
Neustédtl , sur la rive gauche du Gurk. Il y 
a des fourneaux ardens et des martinets ali- 
mentés par du minei*ai de fer récemment dé- 
couvert dans les environs. 

HOF , en bohémien Dwortc , ville de Mo- 
ravie , cercle et à 7 1. N. E. d'Olmûlz, et ù 
6 k i/a S. O. de Troppau. 1,660 hab. 

HOFACH , cant. d'Arabie , dans la partie 
montagneuse de l'Yémen, près des limites 
du Tcbamah. 

HOFENHEIM , village du grand-duché de 
Bade, cercle du Nccker, baill. et à 3'4 de I. 
N. O. de Finsheim , et à 6 I. 3/4 S. S. E. de 
Manhciro. 1,160 hab. 

HOFF , village de France, dép. de la 
Meurthe , arrond., cant. et à x/a 1. N. de 
Sarrebourg, et à 10 1. E. N. E. de Lunéville, 
sur la rive droite de la Sarre. 11 y a i moulin 
à huile , I brasserie , 1 tuilerie et x four à 
chaux. 4^^ kab. 

HOFF , paroisse de Norwège , diocèse 
d'Aggershuus , baill. de Uedemarken , à 18 I. 
N. E. de Christiania. 6,009 hab. 

UOFGEISMAR , ville de la Hessc-Électo- 
rale , prov. de la Basae-Hetae , cher-lieu de 
cercle et de baill. ; sur la rive gauclie de 
l'Esac, il 3 I. S. S. O. de Trcndelbourg et ii 
4 I. 3/4 N. N. O. de Cassel. Elle est ccinle 
de murs et divisée en trois parties : la ville 
de Pierre ( Peterstadt) , la vieille ville ( Alt- 
stadt), et U nouvelle ville (Neustadt). Elle 
renferme 3 églises , i synagogue , i hôpital 
et I belle fontaine publique. Il y a des fa- 
briques de toiles , de tabac , de vinaigre , de 


Digilized by Google 



a38 


H 0 F S 


H 0 G H 


papier et d'eau-de-rie de grains ; on j fait 
un assez bon commerce de toiles. 2,376 hab., 
dont io4 juifs. 

A environ i/a 1 . de cette ville il y a un bel 
établissement de bains , ainsi qu'un chdteau 
qui appartient au prince, et auquel on ar- 
rive par une belle allée d'arbres. 

Le cercle comprend 4 bailliages : Carlsba- 
fen , Grebenstein , Hofgeismar et Salabourg; 
il contient 30,227 
bailliage de même nom. 

IIOFUEIM , ville de Bavière , cercle du 
Mein-Inféricur ; chef- lieu de présidial et 
siège d'une chambre lîscale , è 8 I. 1/2 N. O. 
de Bamberg et à 14 I. N. E. de Wûrtzbourg. 
1,220 hab. Le présidial en contient 9,290. 

HOFHEIM , village du grand-duché de 
Hesse-Darmstadt , prov. de Starkenbourg , 
distr. d'Heppenheim ; près du Rhin, à i 1 . 
1/4 N. E. de 'Worms et à 5 I. 3/4 S. O. de 
Darmstadt. Il a 1 église. On j fait commerce 
de tabac , qu'on cultive en grand dans le pays. 
1,160 hab. 

HOFHEIM , ville du duché de Nassau , 
baill. et à I 1 . 3/4 O. deHochst, et è 31 . 1/2 
N. E. de Mayence; sur le Guldenbacb, af- 
fluent du Mein. Elle est murée. Il y a des 
forges et 1 tuilerie. 1,420 hab. On se rend 
en pèlerinage è une église des environs. 

HOFKIRCIIEN, bourg de l'archiduché 
d'Autriche , pays au-dessus de l'Ens , quar- 
tier de la Mùhl ; à peu de distance de la rive 
gauche du Danube , à s2 I. O. de Freystadt 
et à g 1 . 1/4 O. N. O. de Lintz. Il y a beau- 
coup de tisseranderies. 

HOFKIRCHEN , bourg de Bavière , cer- 
cle du Danube-Inférieur, présidial et à 1 1 . 
3/4 N. O. de Vilshofen ; è 6 1 . O. N. O. de 
Passau , sur la rive gauche du Danube. 44 ’ 
habitans. 

HOFLEIN (GROSS), en hongrais Nagjr 
Hufflein, en croate elka-UolovaJana, bourg 
de Hongrie, comitat, marche et è 4 I- >/4 

N. N. O. d'OEdenbourg , et è 3 1 . i /3 O. N. 

O. de Rust. 1,1 3 a hab. 

HOFRAIl (EL), oasis de la Nigritie orien- 
tale, dans le désert voisin du Darfour. 

HOFRAIN , village du duché de Styrie, 
cercle et à 2 1 . N. O. de Cilly. Il y a des mi- 
nes de fer sur son territoire. 

HOFS-IOEKULL ou LANGE-IOEKULL , 
groupe de montagnes d'Islande , dans la par- 
tie mérid. du Nordiand , vers le centre de 
l'ile, à 18 1 . S. de llolar. 

HOFSTEDE , village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre orientale , arrond. et à 2 1 . S. 


S. O. de Termonde, cant. et k i 1 . N. N. E. 
d'Alost, sur la rive gauche de la Deoder. 
i, 6 a 5 hab. 

HOFSTETTEN , village de Bavière , cer- 
cle de la Regen , juridiction seigneuriale et à 
2 I. 1/4 S. S. O. de Kipfenberg , et à 2 1 . i/a 
E. S. E. d'Eischstaedt , près de l'ancienne voie 
romaine qui passe à Kôsebing. Il y a une raf- 
finerie de potasse. 52 maisons. 

HOFTEREN , lie de la mer du Nord , sur 
la côte occid. de Norvège, diocèse de Ber- 
gen , baill. du Bergen mérid., par 60° 3 ' de 
lat. N. et 2° 56 ' de long. E. Elle a 4 I. de 
longueur et t 1. 1/2 dans sa moyenne lar- 
geur. 

HOFVA, bourg de Suède, préfecture de 
Skaraborg , hærad de Waldsbo , au S. du 
lac Skagem, à 6 1 . N. E. de Mariestad. 3 oo 
habitans. 

HOFWYL ou mieux WYLHOF , établis- 
sement agronomique de Suisse , cant. et à 
2 I. N. de Berne , baill. et k 2 I. S. S. O. de 
Fraubrunnen. Cette ancienne ferme a acquis 
une grande célébrité par l'école d'agriculture 
qu'Emmanuel de Fellenberg y a fondée en 
mars 1799. L'etablissement, qui a en des 
succès toujours croissans , est admiré par tous 
les connaisseurs , et produit de bons agricul- 
teurs. Avec set dépendances , au village voi- 
sin de Munchenbuebsee , il comprend mainte- 
nant deux fermes , dont l'une sert de modèle , 
et l'autre k l'essai des nouvelles découvertes 
et des pcrfectionnemens ; des ateliers pour 
la fabrication de toutes sortes d'instrumeu 
aratoires ; une école d'agronomie théorique 
et pratique ; un institut très-fréquenté par les 
Allemands, où de nombreux professeurs en- 
seignent les langues anciennes et modernes , 
la géographie , l'histoire , les mathématiques, 
la physique, les arts d'agrément, etc.; une 
école pour les pauvres ; enfin une école nor- 
male , où l'on forme des maîtres d'école de 
campagne. 

HOGE , Ile de la mer du Nord , près de 
la côte occid. du Danemark , dont elle dé- 
pend , dans le duché de SIesvig et le baill. 
de Bredstedt; par 54 ° 35 ' de lat. N. et 6* 
10' de long. E. Elle ail. 1/4 de longueur 
sur 3/4 de 1 . dans sa plus grande largeur. On 
y compte 4^0 hab. , Frisons d'origine , qui 
s'occupent de la navigation et de 1a filature 
de la laine, et qui engraissent quelques bes- 
tiaux. 

IIOGEDA , bourg d'Espagne, /^ojr. Onoi 

HOG-llEAD , cap d'Irlande , sur l'Atlan- 
tique , prov. de Munster , comté de Kerry , 
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à a I. E. S. E. du cap Bolut , avec lequel il 
forme l'entrée de la baie de Ballynaakellig. 

UOGHTO^l , comm. d’Angleterre , comté 
de Lancastre , hundred de Leyland , i a 1. 
O. de Blackbum et à 3/4 de 1. £. S. E. de 
Preaton , aur la rive gauche du Derwent. 
a, 1 1 1 liab. 

UOG-ISLAND, Ile de l'Atlantique, aur la 
côte dea Étata-Unia , état de Virginie , comté 
de Nortbamplon, à lo 1. N. E. du cap Char- 
Ica , par 37 “ 35' de lat. N. et 77 “ 55' de long. 
O. Elle a prèa de a 1. de longueur aur i 1. de 
largeur. 

HOG-ISLAND, Ile du UauUCanada, h 
l'extrémité S. O. du lac S‘. Clair, à l'en- 
droit où la rivière Détroit en tort ; aa pointe 
mérid. eat à 3/4 de I. au-deaaut de la ville 
de Détroit. Elle a une auperfîcie de 170 
hectarea , dont i/5 eat auaceptible d'étre cul- 
tivé. 

IlOG-ISLAND , Ile de l'archipel dea Lu- 
cajrea , au N. E. de la Nouvelle-Providence, 
dont elle n'eat réparée que par un étroit ca~ 
nal qui forme le port de Natiau. Elle a 1 I. 
i/a de long et i/4 de 1. de large. On a élevé 
un phare à son extrémité occid. , qui ae 
trouve août a5° 5' 18 " de lat. N. et 79 » 3g' 
o" de long. O. 

UOG-ISLAND, Ile de l'archipel de la 
Sonde, yty. Ranaa. 

HOG-ISLANDS , groupe de petites Uea, 
prèa de la côte S. O. d'Irlande, prov. de 
Munster, comté de Kerry, baronnie de Dun- 
kerron , entre la baie de BalljnaakeUig et 
l'estuaire de Kenmare. 

HOGLAND , Ile de Russie, en Europe, 
dans le golfe de Finlande, à 8 I. de la côte 
du gouv. de Viborg et à i4 I. de celle de 
l'Eathonie, par 5g° 55' de lat. N. et 34 ° >3' 
de long. E. , à 4° 1. O. de S*. Péterabourg. 
Elle a plus de a 1. de longueur et seulement 
1/3 1. de largeur. Ses borda sont semés d'é- 
cueils , et , pour garantir les navigateurs des 
dangers qu'ils oBrent , on ]r a établi deux 
fanaux. Cette lie contient quelques sources , 
et plusieurs arpens de terre propres au jardi- 
nage et i des prairies. On j compte 35o hab., 
répandus dans 3 villages, et dont les princi- 
pales occupations sont la pèche et le pilotage 
des navires étrangers se rendant à S‘. Pétera- 
bourg , Viborg et Fredrikshamn. Il se livra , 
le 1 7 juillet 1 788 , dans les eaux de Hogland, 
nne ^taille navale entre les Russes et les 
Suédois ; ces derniers j furent défaits. 

UOGNODL , village des Pays-Bas , prov. , 
arrond. et à 3 1. O. N. O. de Liège, cant. 


a3g 

et à I ). d’HoUogne*aux>Pierret. 3 ga hab. 

HOGS-ISLAND, lie de Tocéan Indien. 

yoy. CoCHORI (iLl des). 

HOGSTIES ou LES ÉTOILES, groupe 
d’iloU et de rochcn de l’archipel des Lucanes, 
au N. O. de la Grande-lnague. Le plus orient, 
de ces Ilots est par 38 ' 5 o" de Ut. N. et 
76^ 16' 19" de long. O. Ces rochers envi* 
ronnent un bsnc de sable, et sont disposés 
en forme de cercle ouvert au S. O. ; chacun 
des bouts de cette chaîne circulaire est ter- 
miné par un gros ilôt qu’on voit de loin. On 
évite avec le plus grand soin les Hogsties; il 
est surtout rare qu'on les aborde par l'E., à 
moins que des calmes opiniâtres, secondés 
par un violent courant portant à l'O. , n’y 
entraîne les navires. Ces Ilots ne sont fré- 
quentés que par des bâtimens côtiers qui s’oc* 
cupent du sauveUge des navires naufragés, 
et qui paient à cet effet quelques droits au 
gouverneur des Lucayes. 

HOGUE (LA), fort de France, Hou- 
cvB (la). Ce nom est quelquefois , mais im- 
proprement, donné au cap La Hague. 

HOGVÉSZ, bourg de Hongrie, comitat de 
Tolna, marche de Simontomya , À 10 1. 1/4 
N. N. E. de Pecs ( Fùnfkirchen) , et à 4 1 - 
1/3 S. $. E. de Tamati. Lat. N. 48** 39' 10". 
Long. E. 16® 5 ' 4 ^^^- C’est le chef-lieu d'une 
seigneurie. Il y a 1 chÂteau et 1 église. 3 , 000 
hab. On récolte dans les environs d’excellent 
vin et une grande quantité de tabac. 

UOHBACH, bourg de Wurtemberg, cer- 
cle de riaxt, baill. de Künzelau, à a 1. 3/4 
S. de Mergentheim et à 18 1 . N. N. E. de 
Stuttgart j sur la rive gauche de l'iaxt, qu’on 
y traverse sur un beau pont de pierre. 767 
babitans. 

HÔHE , chaîne de montagnes d’Allemagne. 
Kqy. Taurus. 

HOHEGEISS , village du duché de Bruns- 
wick, distr. et à 6 1 . S. de Blankenbourg , 
cercle et ii 3 1 . 1/4 N. N. E. de Walkenried. 
C’est l’endroit habité le plus élevé des mon- 
tagnes du Harz : il est à 4^0 toises au-dessus 
du niveau de la mer. 11 s’y confectionne uu 
grand nombre de vases en bois. 760 hab., 
dont plusieurs employés dans les forges. 

HOHEN-ASPERG, fort de Wurtemberg. 
f^ojr. Aspzac. 

HOUEMAU, bourg de l’archid. d'Autri- 
che, pays au-dessous de l'Ens, cercle infé- 
rieur du ManharUberg; à 4 !• 8. E. de Feldi- 
berg et à a I. 3/4 N. E. de Zistersdorf, sur 
la rive gauche de la Marcb. 11 y a un haras. 
t,a 3 a hab. 
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HORENBEAG , ancien comté d’Allema- 
^e, dans le cercle de Souabe. Il se divisait 
en haut et bas , et renfermait les villes de 
Rotenbourg, llorb, Schônberg et Oberndorf; 
il tirait son nom d'un chüleaii aujourd'hui 
ruiné, voisin de Schônberg. Il est maintenant 
compris dans le cercle de la Forèl-Noire, en 
Wurtemberg. 

HOHENBERG, village de l'archid. d'Au- 
triche, pays au-dessous de l'Ens, cercle su- 
périeur du Wiencr-wald; sur la rive gauche 
du Trasen, à 7 I. i/a S. de S>. Poellen et i 
16 I. 1/4 S. O. de Vienne. Il y a i château 
en ruine, et 1 manufacture de limes et de 
ferronnerie. 

HOHENBERG, bourg de Bavière, cercle 
du Mcin-Supérieur, présidial de Selb , à ii I. 
3/4 E. N. E. de Bayreulh et à 7 I. S. E. de 
Uof; sur une hauteur, au bas de laquelle 
coule l'Eger. Il y a i château et 1 fabrique 
d'alun. 3 oo hab. On exploite une mine de fer 
dans les environs. 

HOHENBRUCK, en bohémien TruU- 
chowice, ville de Bohême, cercle et â a I. 
1/3 E. de Koniggratz, et à 7 I. N. N. E. de 
Chrudiui. Il y a des fabriques de toiles. i, 4 oo 
habitans. * 

HOHENECK ou VOJNIK , bourg de Sly- 
ric, cercle et à i I. 3 4 N. deCilly, et à g I. 
S. O. de Illarbourg, sur la rive droite de Ko- 
nigsbach. Lat. N. 46 " 17' bo*' . Long. E. i 3 " 
5 ' o". Il y a un château. On trouve dans les 
environs les eaux minéralea de Loka , qui 
jouissent d'une assez grande renommée. 

HOHENELBE, en bohémien yrchlaby, 
ville de Bohême, cercle de Bidschow, à 6 I. 
1/4 N. E. de Gitschin et à g I. 3/4 N. de 
Neu-Bidschow ; sur l'Elbe , près de la source 
de ce fleuve. Elle a 1 château, i église, 
I couvent, 3 papeteries, et des fabriques 
de fil , de linon , de batiste et de toile. 3,307 
hab. Il y a aux environs de riches mines de 
fer. 

La seigneurie des comtes Morzin , auxquels 
cette ville appartient, s'étend sur une partie 
des Riesengebirge. 

ilOHENEMBS ou HOHENEMS, bourg du 
Tyrol , cercle et a 3 I. 1/4 S. de Bregenz, 
chef-lieu du ci-devant comté de son nom ; au 
pied de la montagne d'Mohenembs , sur la- 
quelle on voit eneore les ruines de l'aneien 
fort , et près d'un ruisseau qui , non loin de 
U, va se joindre au Rhin. Il y a un château 
et des bains d'eau sulfureuse. C'est le seul 
lieu du Tyrol entièrement habité par des 
juifs, goo hab. 


HOHENFELS, bourg de Bavière, cercle 
de la Regen, présidial de Parsberg, à 6 I. 
1/3 S. d'Amberg et à 7 I. N. O. de Ratis- 
bonne, sur un ruisseau afliiient du Vils. 

HOHEN-FRIEDEBERG , ville des ÉUIs 
Prussiens, é'oy. FaiEoaszac ( Hact). 

HOHENFÜRTH, bourg de Bohême, cer- 
cle et à g I. S. de Budweis, et à 1 3 I. S. de 
Pisek, sur la Moldau. Lat. N. 46" 37' 34”. 
Long. E. 1 1® 5 g' 1 5 ". Il y a une abbaye de l'or 
dre de Citeaux. 137 maisons. On trouve quel- 
quefois des perles sur les bords delà rivière. 

HOHENGEROLDSECK, comté du grand- 
duché de Bade, dans la partie mérid. du 
cercle de la Kinzig. Il tire son nom d'un vieux 
château. Sa superficie est de 8 I. Il forme le 
baill. de Secibach, qui prend aussi son nom, 
et s'étend encore dans les baill. de Gengcn- 
bach, d'Ettcnhcim, de Lahr et de Ilaslacfa; 
la Schutler l'arrose. Les principales produc- 
tions sont le blé et les fruits ; le nombre des 
bestiaux qu'on y élève est considérable. On y 
exploite des mines de plomb tenant argent , 
et, dans la belle vallée de la Schutler, il y a 
on martinet. Le revenu de ce comté est de 
40,000 florins , ctia pop. de 5 , 000 individus, 
tous catholiques. 

Ce comté appartenait aux comtes de Clo- 
nenbourg, dont la' race s'éteignit en i6gi; 
l'Autriche le donna en 1711, comme fief de 
l'empire, aux comtes deLeyen , qui devinrent 
princes dans la suite, et qui résidaient à Ah- 
renfels sur le Rhin. Après la diisolution de 
la confédération du Rhin en 1814, ce comté 
retourna à l'Autriche , qui , par une conven- 
tion conclue en i8ig, le céda au grand- 
duché de Bade. 

HOHEN-IUMELN , bourg du roy. de Ha- 
novre, gouv., principauté et à 31 . N. N. E. 
de Hildesheim, baill. et à 3 I. 1/4 O. S. O. 
de Peina; au pied d'une montagne. Il y a 
I église catholique et i luthérienne. Il s'y 
tient 3 marchés par an. g 3 o hab. 

HOHENHASLACU , bourg de Wurtem- 
berg, cercle du Necker, baill. et à 3 I. N. 
de Vaihingen, et à 6 I. 1/4 ?i. N. O. de 
Stuttgart; sur une montagne. 1,100 hab. On 
récolte de bon vin sur son territoire. 

HOHENHEIM, village de Wurtemberg, 
cercle du Necker, baill. et à i 1 . 1I3 S. S 
E. de Stuttgart. On y remarque plusieurs 
édifices imitant des temples romains , des 
tombeaux, des bains, etc. 11 y a une société 
économique et d'agriculture qui publie un 
journal. 

HOUENKAMMER , village de Bavière , 
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serele de ri$ar , présidial ci à 41* O. 

de Freisiog, et ^ lo I. i/a E. N. E. d'Augs> 
bourg, sur la rive droite du Glon. Il y a 
1 brasserie , i distillerie de grains et i scierie. 
5o maisons. 

HOHENLANDSBERG , cbateau de Ba- 
vière, cercle de la Rexat, à a 1. N. E. d*Uf> 
feoheim et à 8 1. i/4 N. O. d'Anspach \ siège 
d’une juridiction seigneuriale qui appartient 
aux comtes de Schwarxenberg. Il est sur une 
hauteur d’où l’on jouit d'une vue magnifique. 

UOHENLEUBËN , bourg de la princip. de 
Beuss-Schleitz ; chcf-lieu du baill. de Rei- 
cbcnfels , a 5 1. i/4 N. O. de Sclilcitz. Il y a 
I chéteau , i église , des fabriques de lainage, 
de tissus de coton et de toiles , et i teinture- 
rie. Il s'^ tient 4 grands marchés par an. 
1,900 hab. 

HOHEN LINDEN, village de Bavière, cer- 
cle de risar, présidial et À a I. N. N. E.d'Ë- 
beriberg, et à 1. i/a E. de Munich. Il est 
mémorable par la victoire signalée que les 
Français, commandés par Moreau, y rempor- 
tèrent, le 3 décembre 1800, sur les Autri- 
chiens , auxquels ils firent 1 1 ,000 prisonniers 
et enlevèrent 100 pièces de canon. 

HOHENLOÜE , ancienne princip. d'Alle- 
magne, dans la partie S. O. du cercle de 
Franconie. Elle est aujourd’hui comprise près* 
qu’entièreroent dans le N. du cercle de l'iaxt 
(roy. de Wurtemberg); une faible portion 
seulement se trouve dans le cercle bavarois 
de la Reut. Les princes de Uobenlobe des- 
cendent du duc El^rhard de Franconie , frère 
de Conrad 1'', roi d’Allemagne : le premier 
fut Craton, qui vivait dans le ix* siècle; ils 
ont pris leur nom d’un chMeau dont on voit 
encore les ruines près du village de Hohlacb, 
à 1 1. l/a S. O. d’UlTenheim. Reconnus, en 
1741 et 1764 ) comme princes immédiats de 
l’empire, ils sont devenus, par l'acte de la 
confédération du Rhin, vassaux des rois de 
Wurtemberg et de Bavière. Cette famille se 
divise en deux lignes principales , celle de 
Neuenstein et celle de Waldenbourg, subdi- 
visées chacune en trois branches. 

HOUENMAÜTEN , bourg de Styrie , cer- 
cle et à 9 1. O. de Marbourg, età la 1. S. S. 
0. de Gratz ; en partie sur une hauteur et 
en partie dans une plaine , près de 1a rive 
gauche de la Drave. 4^o liab. 

HOHENMAUTU, en bohémien fi^ytoky- 
MeytOf ville de Bohême, cercle cl à 6 1. E. 
de Chrudiro, et à 8 i. i/a S. E. de Küuig- 
gratz , sur le Meyto. Elle est ceinte de murs, 
et renferme 1 belle église diaconale, 1 uiai- 
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son-dc-ville et 1 fabrique de draps. Cette 
ville est administrée par ses propret magis- 
trats. 3,700 hab. 

HOHENMÔ1.SËN, ville des ÉUts Prus- 
siens, f^oy. Molseh. 

HOHENRUPPERSDOBF, bourg de l’ar- 
ebid. d'Autriche, pays au-dessous de l'Ens, 
cercle inférieur du Manbartsberg ,09!. N. 
E. de Vienne et è al. 3/4 S. O. de Zisters- 
dorf. 1 3o maisons. On cultive la vigne sur son 
territoire. 

H0HENSCIIWA;SGAU , vilUgc de Ba- 
vière, cercle de l'isar, présidial et à 1 1. S. 
S. O. de Schongau , et à ao J. S. O. de Mu- 
nich. Il y a dans les environs i carrière de 
beau marbre et 1 de gypse. 

UOIIENSOLMS , bourg des États Prus- 
siens , prov. du Bas-Rhin, régence et a 16 1. 
N. E. de Coblentz , et è a 1. N. de Wetzlar , 
cercle de W'ctziar-Braunfels. 4^4 

HOHENSTADT, en bohémien Zabnéh , 
ville de Moravie, cercle et à 10 1. i/a N. O. 
d'OImïitz, et à 3 1. $. O. de Schomberg, sur 
la Sazawa. C’est le chef-lieu d’une grande 
seigneurie appartenant aux princes de Lich- 
tenstein. Elle a 3 faubourgs, i ch&teau , 
a églises et 1 manufacture de basios piqués. 
11 s’y tient plusieurs marchés considérables 
par an. i,49> bab. 

UOHËNSTAUFEN, bourg de Wurtem- 
berg , cercle du Danube , baill. et à il. i/a 

N. £. de Goppingen , et à 9 I. 3/4 N. N. O. 
d'Ulm. 9ao hab. Ou voit tout auprès les 
ruines du chèteau-fort d'Hohenstaufen , qui 
donna son nom à une dynastie des cmpei'eurs 
d'Allemagne. 

HOHENSTEèN , en polonais OUtinck , 
ville des États Prussiens , prov. de la Prusse 
orient. , régence et à a8 1. S. S. O. de Kô- 
nigsberg, cercle ét à 5 1. i/a E. S. Ë. d'Oste- 
rode, près du petit lac Mispel. Elle a a fau- 
bourgs , I cbateau et 1 église luthérienne. 
975 hab. 

IIOUENSTEIN , comté du roy. de Hano- 
vre. yoy. llofivsTxix. 

HOHËNTUENGEN , village de Wur- 
temberg , cercle du Danube , baill. et à a I. 

O. de Sulgau, et il J 4 1- S. O. d'Ulm. a,45o 
boliiUns. 

HOIIKNTWIEL , Juliomscus, forteresse 
ruinée de Wurtemberg, cercle de la Forêt- 
Noire , buill. cl à 5 1. i/a S. de TuUliugen , 
cl à G 1. 1/3 O N. O. de Constance; clleest 
enclavée dans le cercle de Lac-el-Daniibe du 
giand-duché <lc Bade. Les Français la detmi- 
sirent eu 1 800. 

16 
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HOllENWART ou ÜOIIENWARTH , 
bourg de Bavière , cercle de l'isar , présidial 
et à a 1 . i/a N. O. de Pfaflenhofcn, cl à i3 I. 
N. de Miinich , sur U rive droite du Paar. 
Il est muré et renferme a églises , i hôpital 
cl 5 brasseries. 8 q 5 hab. On voit sur une 
montagne voisine les bàtimens d'un couvent 
qui occupent remplacement de l'ancien fort 
d'Ilolicnwart. 

HOHEN-WESSEEY , bourg de Bohême. 
f^ojez Rotb-Wesselt. 

ilOHENWETTERSBACH , village du 
grand*duché de Bade, cercle de Murg>et> 
Pfinz^ baill. et à 3/4 de 1 . S. de Durlach, et 
à 1 1 . i /3 S. E. de Carlsnihe. 11 y a une 
carrière. 494 

HOHEriZlERlTZ, baill. du grand-duché 
de Mccklcnbourg-Strclitz , dans la partie 
occid. 11 renferme le village de son nom. Les 
autorités siègent à Neii-Strelilz. 

HOllENZOLLERN , pays de l'Allemagne, 
compris entre 4?** 4^^* , 

et entre 6® i 5 * et 7® 5 ' de long. E. ; borné 
à l'E. et au N. par le Wurtemberg, et à l’O. 
par le même royaume et par le grand-duché 
de Bade, qui le limite également vers le S. 
C'est un pays long, étroit, qui, sons la forme 
d'une bande irrégulière, décrit une courbe 
dont la convexité se présente au N. E. ^ sa 
longueur développée est d'environ ao 1. , sa 
moyenne largeur de 3 1 . , et sa superûcie est 
évaluée à 70 1 . 11 est couvert au O. par 
le Raube-Àlb , et arrosé dans cette partie 
par te Necker; le Danube traverse la partie 
roérid. Ce pays se divise en deux princip. , 
celle de Hohenzollern-Sigmaringen et celle 
de Hobcnzollern-Hcchingen.* 

La principauté de HoHEHzoLLBaF-SicsiÀaiK- 
CBH est elle-même partagée en deux portions, 
séparées l'une de l'autre par Ia principauté 
de Ilohenzollern-Hechingen : la plus grande 
occupe la partie méridionale de la contrée, 
et a une longueur de 1 3 1 ., du N. au S., sur 
une largeur moyenne d'environ 3 I. i/a; 
l'autre portion, occupant l'extrémité N. O. 
du pays de llohcnzollern , a 5 1 . de long sur 
3 dans sa plus grande largeur. La siiperâcie 
totale de la princip. est d'environ SB 1 . La 
plus petite de ces divisions est arrosée par le 
Necker et l'Eyacb, son affluent ; dans la par- 
tie mérid. , le Danube reçoit le Schmich et 
le Lauebart. C'est à la droite de ce fleuve 
que le pays oflVe le climat le plus agréable , 
avec un sol uni cl fertile ; le reste est géné- 
ralement rocailleux et ingrat , cl soumis à 
une température upre , produite par le voi- 


sinage des montagnes et par les immenses 
forets qui les couvrent. L'agriculture , en- 
couragée par le prince , a fait depuis quel- 
que temps des progrès considérables : elle 
est aujourd'hui la principale occupation des 
habilans, de sorte que les récoltes de blé 
sont plus que suffisantes pour les besoins; 
l'épeautre attire surtout les soins du cultiva- 
teur , et réussit parfaitement ; les pommes 
de terre , quelques légumes et des fruits , 
sont , ainsi que le lin , seul objet que la cul- 
ture livre au commerce, les autres produc- 
tions végétales de celte principauté. 11 y a 
des mines de fer , des carrières de calcaire 
et de gyp^^i cl de la terre à potier ; on 
trouve une source minérale à Itnoau. Oo y 
élève un grand nombre de bestiaux, mais 
peu de chevaux et de porcs. 

L'industrie est peu répandue; ce|>endant 
on s'occupe en plusieurs endroits de la 6U- 
litrc du lin et du tissage de la toile. On ex- 
ploite quelques mines de fer ; il y a plusieurs 
élablissemens pour travailler ce métal. Le 
commerce u'olTrc rien de remarquable ; il ne 
|>eut être favorisé par le Danube, qui o'est 
pas encore navigable dans ce pays. Les ex- 
portations consistent en grains, lin, verres, 
bois et ferronnerie. Cette principauté con- 
tient 4 villes, 7 bourgs, 70 villages et ha- 
meaux, et 38,000 hab. Elle a 600^000 fr. de 
revenu , et 1,000,000 de fr. de dette publi- 
que. Elle fournit 356 hommes a l'armée fé- 
dérale, a une voix aux diètes générales, et»e 
réunit, pour une voix, dans les assemblées 
particulières , aux principautés de Hobeu- 
zolIcrn-Hecbingen, de Lichtenstein, de Wal- 
dcck , de Reuss, de Lippe-Detmold et de 
Sebauenbourg- Lippe. Cette principauté se 
divise politiquement en deux parties, dout 
l'une dépend immédiatement du prince , et 
comprend les bailliages de Sigmaringen, Vbh- 
riugen , Haigerlocb et Glalt; et l'autre se 
divise en seigneurie du prince de Fursten- 
berg, seigneurie du prince de Tour et Taxis, 
et bien seigneurial des barons de Spelh. 
La 1'* seigneurie comprend les prévôtés de 
Trocbicifingcn , lungnau et Moskireb; la a* 
forme le bailliage de Strasberg ; le bien sei- 
gneurial des barons de Spelh est Gamerliu- 
gcn. La capitale de la principauté est Sig- 
maringen. 

La principauté de HoBBazoLLEBK-llEcotircEx, 
située cotre les deux portions de llobenzol- 
lerii'Sigmaringen , au N. O. et au S. E. , est 
resserrée au N. et au S. parle Wurtemberg; 
sa longueur est de 61 ., sa largeur de a 1. 1 h. 
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d M surHice de i 4 )• C'est un pays monta- 
gneux : le Rauhe-Aib y élève quelques suni- 
mels remarquables , le Zellerbom , le lleili- 
genberg et le Zollerberg j sur cette tleroièrc 
montagnese trouve lecbàteau de Holienzollcro, 
qui a donné son nom à la contrée. La prin- 
cipale rivière est le Stanell. Ce territoire, 
en grande partie couvert de forêts, offre des 
vallées fertiles : il est bien cultivé, et four- 
nit une quantité de blé suffisant à la consom- 
mation ; il produit aussi en abondance des 
pommes de terre et du lin. Les habitons s'oc- 
cupent avec activité de l'engrais des bestiaux. 
Les pierres de taille , la chaux, la terre à po- 
terie, sont les seules productions minérales. 
On fabrique à Hecbtngcn quelques étoffes de 
laine{ il y a plusieurs blatures de colon dans 
les villages. Celte principauté n'a aucune sub- 
division. Elle renferme 1 ville , Hechingen , 
qui en est le chef-lieu ; i bourg , q 4 villages 
et hameaux, et 14^900 hab. Ses revenus sont 
de a4o,ooo fr. , et sa dette publique de 
1,000,000 de fr. , son contingent à l'armée 
fédérale est de i 45 hommes. Cet état jouit, 
pour les diètes de la confédération, des 
mêmes droits que Hohenzollcrn-Sigmaringcn. 

Le château de Hohcnzollern , qui a donné 
son nom à ce pays , fut bâti au x* siècle par 
le comte de Zollern. Rodolphe 11, descendant 
de ce comte , eut deux Ris ; la postérité du 
plus jeune fut investie dans le xv* siècle de 
l'électorat de Brandebourg, et celle de l'ainé 
eut dans le même temps la dignité de prince 
de Hohenzollem. Cette dernière maison se 
divisa vers la fîn du xvi* siècle en deux bran- 
ches : celle d’Ecbingen , qui eut pour chef 
Eitcl Frédéric 11, et celle de Sigmtringen, 
dont Charles 11 fut la souche. 

HOHE-OFEN, village des États Prussiens , 
prov. de Brandebourg , régence de Potsdam , 
cercle et â 5 1 . i/a O. S. O. de Neu-Ruppen, 
et à 1 . t /4 N. O. de Berlin ; près de Neu- 
itâdt, snr la rive gauche de U Dosse. 11 y a 
une usine royale qui fournit annuellement 
6,440 quintaux de cuivre et 5,349 ™arcs 
d'argent. 3 ^ohab. 

HOHERNARR , montagne des Alpes Nori- 
ques. yojr. HOcavARa. 

HOHE-VEEN ou HAÜTES-FAGNES , 
montagnes des Ardennes . qui s'étendent en- 
tre le Rhin et la Meuse. Elles sc trouvent dans 
la partie orient, de la prov. de Liège ( Pays- 
Bas) , et dans la partie occid. de 1 a régence 
prussienne d'Aix-la-Chapelle (prov. du Bas- 
Rhin), au S. E.de Liège et au S. d'Aix-la-Cha- 
pelle. Ces moiiUgncs s'arrêtent, à TO. , sur 
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la rive droite de l'Ourthe ; au S. O., sur celle 
de l'Aywailles ; au N. O. , sur la rive gauche 
du Vester; et au N. E. , à la source de cette 
dernière rivière; au S. E., clics se joignent 
aux monts Eifel, vers les sources de la Roer 
et de la Warge. Elles occupent ainsi environ 
lui. de l'E. à 1*0., rt 5 I. du N. au S. Leurs 
sommets, qui n'ofirent que des bruyères et 
des marécages, ne s'élèvent pas h plus de 
1,48a pieds au-dessus du niveau de la mer. 
A leur pied sont les villes de Montjoie , £u- 
pen, Verviers , Theux, Spa , et Malmédy. 

HOHNSTEIN ou HOHENSTEIN, comté 
du roy. de Hanovre, dont il forme l'extré- 
mité S. E. , dans Je gouv. de llildesheim. 11 
est enclavé entre le distr. de Blankcnbourg, 
dans le duché de Brunswick , et la prov. prus- 
sienne de Saxe , au S. O. de Quedlinbourg 
et au N. K. de Mublbausen. U n'a qu'envirou 
6 1. de longueur du N. O. au S. £., 3 I. dans 
sa plus grande largeur et S 1. de superficie. 
11 est en grande partie couvert par les mon- 
tagnes du ilarz; néanmoins, vers le S., il ren- 
ferme une portion de la plaine de GoUlenc-Auc 
(prairie d'or). La Zorge coule à l'O. , en for- 
mant une partie de ses limites sur ce point , 
la Thiera à TE. , et la Bftbra en traverse Tin- 
lérieur. C'est un pays dont le climat est froid , 
mais sain. Le sol est fertile aux environs du 
Harz , et vers le S. dans la plaine de Goldene- 
Auc 9 où la culture est le mieux soignée. L'ex- 
ploitation des forêts dont les montagnes sont 
couvertes et Téducation des bestiaux sont les 
principales ressources des habitant. Ce pays 
nourrit aussi des abeilles et beaucoup de gi- 
bier. 11 renferme du fer, du cuivre , du cobalt , 
du manganèse, de la houille, du marbre, de 
l’albâtre, du plâtre et de 1a chaux : maison 
tire peu d'avantages de ces richesses naturel- 
les ; car, à l'exception de quelques mines de 
fer qu’on y exploite, le reste est délaissé. 
L’industrie y est très-peu active. 7,>5a hab. 

Ce comté se divise en a baill. : llefeld et 
Neustadt , cl une juridiction forestière, celle 
de Sophienbof. Les principaux lieux habités 
sont llefeld et Neustadt; c'est près de ce 
dernier que se trouvent les ruiues du châ- 
teau de Hohnstein , qui a donné son nom à ce 
comté. 

HOHNSTEIN , ville du roy. de Saxe , cer- 
cle de l'Erzgebirge , seigneurie de Sch<'>n- 
bourg; â 1 1. i/a N. E. de Lichtenstein ci â 
3 1. O. d’Alt-Cbemnitz, sur la pente mérid. 
d'une montagne considérable. Elle possède 
X belle église , t hospice de pauvres et d'or- 
phelins, et des manufactures de tissus de 
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coton, de bas et de flanelle; il y a aussi i 
filature de coton et des blancliisseries. 3,aoo 
lubitans. 

On exploite aux environs des mines d'or, 
d'argent, de cuivre et d'arsenic : co dernier 
demi-métal j est traité dans une usine parti- 
culière. 11 y a aussi une source minérale peu 
renommée. 

HOHNSTEIN , ville du roy. de Saxe, cer- 
cle de Misnic, clicMieu du baill. de Hohn- 
stein>et-Lohmen ; à 5 1. a/3 E. S. E. de Dresde , 
près d'un rocher élevé dent le sommet est 
couronné par un château. On s"y occupe de 
la filature du lin et de la fabrication de la 
toile. 760 hab. 

Le baill. do Holinstein-et-Lohmen contient 
19,900 hab. 

HÛIIR , village du duché de Nassau , baill. 
et à a 1. l/a O. de Montabaur, et à 1 1. i/a 
N. E. de Coblcntz. i,o64 hab. 

UOi'NGAN , dép. de Chine, oj^. HoarAK. 

HOJOS, bourgade du Mexique, état et à 
ao 1. N. de Nouveau - Santander, et à 75 1. 
N. E. de S. Luis-Potosi. 

HO-KIAN, dép. de Chine, prov. de 
Tchi-li ; il contient 1 arrond. et 10 disir. La 
ville de cet arrond. est à 37 1. $. $. O. de 
Pé-bing , dans une vaste plaine , entre le 
Tsé-ho et le Hou-to. Lal. N. 38° 3o' o". 
Long. E. ii3« 49' * C'est une des villes 

les plus considérables de la province ; on 
donne pi*ès de 4i000 pas de circuit à ses hau- 
tes murailles. Ses maisons ont peu d'appa- 
rence; une seule rue garnie de boutiques fort 
propres et bien disposées se fait remarquer. 
11 y a une espèce de collège ; le bâtiment où 
il est situé renferme un grand nombre de 
salles. 

UO-KIA-POU , bourgade de Chine , prov. 
de Cben-si, è $7 1. N. N. £. de ta ville du 
dép. d’Yan'an. 

UO-KlEN,dép. de Chine. Ho-kiab. 

HO-KIU, distr. de Chine, prov. de 
Chan-si. La ville de ce distr. est près de la 
rive gauche du Hoang-ho , à 45 1. N. O. de 
celle du dép. de Tbai-youan , |>ar 39** i4' 
14^' de lal. N. et 108° 3o" de long. £. 

HOKKOURO, ville de Cafrerie, dans le 
pays de Betjouanas , è l‘0. de Litakou. 5oo 
à 600 babitans.- 

UOLALKAIRA , ville de l'ilindoustan , 
état et anc. prov. de Matssour, soubab de 
Tchatracal , à environ 4<> L N. N. U. de Se- 
riogapatam et à 39 1. £. de Bednore. 

HOLANG-CHAN, montagnes qui, suivant 
le rapport des missionnaires ^ se trouvent sur 


la limite sept, de la Chine, au N. de la ville 
du dép. de Ning-hia, dans le Kansou. La 
grande muraille aboutit d'un côté vers l'ex- 
trémité orient, de cette chaîne , et elle re- 
commence à l'extrémité occid. ; elle est inter- 
rompue dans toute l'étendue de ces montagnes, 
où elle serait inutile. 

HOLAOUA, unedes lies Hapay, dans l'ar- 
chipel des Amis. Lat. S. 19° 5a'. Long. O. 

1 76° 44'* Lcsai'bres et les plantes y sont sem- 
blables à ceux qui croissent dans l'ile Lefooga, 
à laquelle elle est jointe par un haut-fond 
qui assèche è mer basse. Le capitaine Cook, 
qui la visita en 1777* 1* trouva inculte et 
inhabitée. 

IIÜLAR , village d'Islande , dans le Nord- 
land , sur la côte sept, de l'ile; è 45 1. N. N. 
E. de Reikiaviik, près de l'embouchure do 
Kolbeinsdals aa dans le golfe Skaga. Lat. N. 

65° 44' ^ boog. O. aa° 4' <>''• 5es maisems 

sont peu nombreuses et isolées ; il y a 1 ca- 
thédrale « 1 imprimerie et 1 école. Holar est 
très-ancien ; il possédait un évéché fondé dès 
1106, et doté par Christian lu, dans le xvi* 
siècle. 

HOLBEACH , ville d'Angleterre , comté et 
à 14 I. S. E. de Lincoln , et à 3 1. i/a S. S. 
E. de Boston, div. de Holland, wapentale 
d'Elloe ; dans un pays plat et marécageux, à 
quelque distance de la cùteduWasb. Elle est 
très-ancienne et médiocrement bâtie; l'église 
est un édifice gothique dont on voit le clocher 
à une très-grande distance. 3,63 1 hab. On y 
a découvert souvent des antiquités romaines. 

HOLBECK , chapellenie d'Angleterre , 
west-riding du comté d'York, liberty et à i/4 
de I. S. O. de Lceds, et à 4 1. 3/4 Ë. N. E. 
d'Halifax. 7,1 5i hxb, 

UOLBEK , ville et port de Danemark , dans 
le diocèse et l'ile de Seeland, chef -lieu de 
baill. ; k la 1. i,a O. de Copenhague, sur le 
Sidinge-fiord , où elle a un bon havre. Elle 
rcnfcrnie 1 château , 1 église, et des distille- 
ries d'eau-dc-vie de grains. On en exporte 
une grande quantité de céréales. i,aoo hab. 

Le baill. d'Holbek forme la partie N. O. 
de nie de Sceland ; baigné au N . E. par l'Ise- 
fiord , il est borné à l'O. par le Grand - Bell, 
et se termine au N. par une longue presqu'île. 
11 se divise en 7 herreds ou districts : Alix, 
Lo\ e , Mebilose , Odds , Saro>oe , Skippinge , 
et Tudse , et contient 48,5oo hab. 

HOLBURN-HEADou HOWBÜRNHEAD. 
promontoire d'Écotse , sur le détroit de 
Pentland, comté de Caithnesa, a l’O. de la 
baie dcTbursoetaa 1. 3/4 S. O. de Duimcs- 
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bead. Lit. N. 58° 38'. Long. Ü. 5° 56'. 

UOLOEN, comm. de> ÉUU-Unis, état de 
MattachusetU , comté de Worcester, é i4 I. 
O. de Boston. Lors du tremblement de i ^55 , 
une portion de terre située à l'extrémité N. 
E, de cette commune fut violemment agitée , 
et le lit de la petite rivière qui l'arrose se 
haussa tellement, qu'un peu plus loin les eaux 
formèrent nne chute considérable qu'on y 
remarque depuis cette époque. 

HOLDEN , paroisse de Norvège , diocèse 
et à 33 I. N. E. de Cfaristiansand , et à 5 I. 
0. de Skeen , bail!. deBradsberg. 0,195 hab. 

HOLDERNESS, wapentake d'Angleterre , 
dans la partie S. E. du l'cast-riding du comté 
d'York. Il est baigné è l'E. par la mer du 
Nord , au S. par l'estuaire de l'Humber,et se 
termine au S. E. par le Spurn-head. Le aol 
en est très-fertile j on y élève des bestiaux et 
des cberaux de bellerace. Ce wapentake com- 
prend 3 divisions : du nord , du midi et du 
centre, et renferme 37,408 hab. Homsea- 
Hedon et Patrington en sont les lieux prin- 
cipaux. 

HOLDERNESS, comm. des États-Unis, 
état de New-Hampshire , comté de Grafton ; 
sur la rive gauche du Merrimack, k i3 I. N. 
de Concord. i,o 6 nhab. 

HOLDINGEN , ville de Russie, en Europe. 
é'oK. GoLDiaoea. 

HOLDYPOUKA, Huldypooka, ville de 
l'Hindoustan anglais, présidence et anc. prov. 
du Bengale , distr. et à o 8 1.0. N. O. deMid- 
napour, et à 55 I. O. de Calcutta j près d'un 
passage qui conduit dans le Singboum , anc. 
prov. d'Oryçah. Les environs sont monta- 
gneiu et malsains. 

HOLEBEEK , village des Pays-Bas , prov. 
delà Flandre occidentale, arrond. età i 1. i/a 
d'Ypres, cant. età i I. 3/4 de Wervick. 543 
habitans. 

UOLENBURG, bourg de l'archiducbé d'Au- 
triche , pays au-dessous de l'Ens, cercle supé- 
rieur du Wiener-vald; à ii I. 1/4 O. N. O. 
de Vienne et à 4 h i/o N. N. E. de S‘. Pcel- 
ten, sur la rive droite du Danube. 

UOLESCHAU , ville de Moravie , cercle et 
à 7 I. I 3 N.deHradiscb,età 3 1. E. N.E.de 
Kremsir, sur la Russawa. Il y a 1 beau châ- 
teau , avec un parc très-grand , i église , et 
des fabriques de draps et de toile. Il s'y fait 
un commerce très-actif en productions du ter- 
ritoire. 4i3oo hab., dont i,3oo juifs. 

HOLË-TOWN , ville des Petites Antilles. 

l'of. JxMBS-TOWK. 

HOLEY , lac de la Nouvelle - Bretagne , 
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dans la Nouvelle-Galles méridionale , au N. 
E. du lac Ouinipeg. Il a environ 8 I. de long 
sur a de large. C'est le plus grand que tra- 
verse le Hill-river. On y trouve de nombreuses 
Iles. 

HOLGUIN , ville de l'ile de Cuba , dans U 
partie orient., à 16 1. N. de Santiago de Cuba 
et à la I. E. N. E. de Bayamo, au pied des 
montagnes qui parcourent le centre de l'ile. 

6.000 hab. 

HOLINKA , ville de Pologne , voiwodic , 
obwodie et à 9 I. E. d'Augiutowo , et à 3 1. 
N. E. de Lipsk. aa5 hab. 

HOLITSCH , en hongrois Holics , en slave 
Olic , bourg de Hongrie, conùlat de Neulka, 
marche età il. i/a S. O. de Sukoicza, et à 
i3 I. N. O. de Tymau ; sur la rive gauche de 
la March. Il y a 1 château impérial où l'em- 
pereur François 1 °' a résidé fréquemment, 
I église catholique et 1 luthérienne , i couvent 
de capucins , i synagogue , i fabrique de 
faïence, 1 haras impérial , et i établissement 
destiné au perfectionnement de l'agriculture. 

4.000 hab. 

HOLK , village des Pays - Bas , prov. de 
Gueldre , arrond. età 11 I. i/a d'Arnbem, 
cant. età 3/4 de I. de Nykerk. 

HOLKAR (ÉTAT D'), dans rHindoustan , 
entre ai" 10 ' et a4° 5o' de lat. N. , et entre 
71 ° a4'ct 75 ° 10 ' de long. E. Il est composé 
de 3 parties distinctes : la plus consiilérablu 
se trouve dans le S. O. de l'anc. prov. de 
Malvah , dans la partie orient, du Goudjérate 
et dans le N . du Khandeycb ; elle a vers le 
N. les possessions des Radjepouts et de 
Sindhyob, à l'E. celles de ce dernier et des 
Anglais , au S. l'état du Nixam et le territoire 
britannique, et à l'O. ce même territoire et 
l'état de Guykavar : sa longueur est de 85 I. 
du N. O. au S. E., et sa moyenne largeur de 
3o I. ; elle est traversée de l'E. à l'Ü. py la 
Ncrbedab , et a le Tapty pour limite vers le 
S. E. La seconde partie, plus sept., est com- 
prise tout entière dans le Malvah , et se trouve 
resserrée entre les possessions des Radjepouts 
et celles de Sindhyab : elle a a 8 1. de lon- 
gueur sur 1 5 1. de largeur j le Tchcmboul la 
parcourt. La troisième partie, qui n'a que 8 1 . 
de long sur a de large , est située à l'E. de la 
précédente, renfermée comme elle dans le 
Malvah, et enclavée dans le territoire de 
Sindhyab. Lasuperficiede tout l'étatesld'à peu 
près 3 , 700 !., et sa population de i,aoo,ooo 
hab. Indour est la résidence du prince. 

Molhar Raou Holkar , de la tribu de Ga- 
reri , avec qui la dynastie d'Holkar a com- 
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mencé , devint puissant vers le milieu du 
xvtii^sièclc. Tockodjy, son neveu et son suc- 
cesseur, mourut en 1797- Les dissensions de 
ses quatre fils permirent à Daoulet Raou 
Sindhyali de s'emparer d'une partie de leurs 
possessions ; Djesrout Raou HolLar usurpa le 
reste au préjudice de scs frères. Sindbyah et 
Holkar se disputèrent long-temps la supério- 
rité ; enfin ce dernier demeura vainqueur. A 
cette époque (tSos) les possessions d'Holkat* 
dans le Dêkhan se composaient principale- 
ment du district d'Ambcr, de moitié du dis- 
trict de Seingham , de la forteresse de Tchan- 
dour, et de quelques territoires dans le Khan- 
dcych; on portait à 80 lacks de* roupies 
(environ ao, 000, 000 de fr. ) les revenus de 
sa famille. En i 8 o 3 , scs déprédations lui 
attirèrent la guerre avec les Anglais ; sa ca- 
pitale, Tchandour, fut prise en 1804 , ci en 
i 8 o 5 il fut forcé de demander la paix: parle 
traité, les Anglais gardèrent Tchandour, 
Amber, Seingbàm, et les villages et perga- 
nahs au S. du Godavery. Après la mort 
d'Holkar, en 1811, la puissance qu'il avait 
élevée par ses crimes croula bientôt, et les 
chefs qu'il tenait tributaires forcèrent son 
fils à la guerre contre les Anglais. La défaite 
de leur armée fît conclure la paix à Mondes- 
sore en 1818 : Holkar renonça aux territoires 
au N. de la partie orientale des monts Bon- 
deh , et céda au gouvernement anglais ses 
prétentions sur les territoires en-deçà et au- 
delà de 1 a chaîne de Satpoura , 1 a plus grande 
partie de ses possessions dans la province de 
Kandejeh, et les districts d'Ambcr,d'Ellore, 
et autres enclavés dans les étals du Nizam et 
du Pejehoua ; enfin Holkar consentit à céder 
au gouvernement anglais les tributs des prin- 
ces Radjepouts , tels que les radjahs d'Odey- 
pour, de Djeypour, de Djoudpour, de Kota , 
de Boundjr et de Kerouly. Eu egard à ces 
cessions, le gouvernement anglais promit de 
tenir sur le territoire et aux frais d'Holkar 
un corps de troupes , pour y conserver la tran- 
quillité. Les états d'Holkar rapportent en- 
core environ 6,000,000 de francs. 

HOLKHAM , baie de la Russie américaine , 
formée par le passage de Stephens , à l'E. de 
Pile de l'Amirauté, par 4 ^' N. et 

i 35 ° 3 g' de long. O. Les pointes Astle/ et 
Coke, éloignées l'une de l'autre d'i 1 . i/a , 
déterminent l'entrée de cette baie, la première 
au S. et l'autre au N. Trois iles et deux bancs 
de sable embarrassent l'intérieur de cet en- 
foncement. 

HOLLABRUNN(OBER), bourg de l'arcU- 


duché d*Autfiche , pays au-dessous de PEos , 
cercle inférieur du Manbarlsberg^ à ^ I. N. 

0. de Korneubourg et à 4 L de Meissau, 
sur la Schmieda inférieure. Il renferme , avec 
le village de Nieder-Hollabrunu , situé à 5 1 . 
S. E. de ce bourg , une population de 3,37a 
habitans. 

HOLLA-HONOUR ou HOÜLY-ONORE , 
Holla-honoor, ville de rUindoustan , état et 
anc. prov. de Maissour, soubah de Niagara; 
prèsdu confluentdc la Tounga ci de la Bc<lra, 
qui forment la Toumbedra , à i 5 1 . E. E. 
de Bednore et à 5 1 . S. de Honcllj. Lat N. 
i 3 ° 5 g'. Long. E. 73*^ aa\ Elle est entourée 
de murs et de fossés, et protégée par un fort 
assez vaste, mais de peu de défense. Elle est 
assez bien bâtie , et il s'y fait un grand com- 
merce. 

En 1793, elle fut prise par un détache- 
ment anglais auquel s'éUicnt joints des Mah- 
rattes qui la pillèrent. 

HOLLAND, une des trois divisions du 
comté de Lincoln , en Angleterre. Elle forme 
la partie S. E. du comté, et s'étend autour 
du golfe de Wash. C'est un pays marécageux 
et entrecoupé d'un grand nombre de canaux 
et de digues. Elle est divisée en 3 bundreds: 
Elloe, Kirton et Skirbeck , qui renferment 
55 , 1 3 1 hab. Boston, Donington, Spaidinget 
Holbeach, en sont Ich lieux principaux. 

HOLLAND (PREUSSISCU), ville de» ÉUti 
Prussiens, prov. de la Prusse orient., régence 
et à 33 1 . 1/3 S. O. de Kônigiberg, et à 4 

1. 1/3 E. 8 . E. d'Ëlbing; chef-lieu de cercle, 
sur une hauteur au pied de laquelle coule la 
Weeska. C'est une des plus jolies villes de la 
province; elle a 1 vieux château, 3 églises 
luthériennes et 1 réformée , 1 école latine et 
1 hôpital. U s'y fabrique des draps, de la toile, 
et de la bierre renommée. Le commerce y est 
assez actif, au moyen surtout de la navigation 
franche dont jouit cette ville sur le lac de 
Drausen , qui l'avoisine. 3 , 33 o hab. 

Cette ville a été , dit-on , fondée en 1 396 , 
par des colons hollandais. 

Le cercle de Holland est arrose par plu- 
sieurs rivières, et baigné par une partie seu- 
lement du lac de Drausen. llconticuta6,373 
liabita ns. 

HOLLANDE , nom souvent appliqué à la 
république des sept provinces des Pays-Bas 
qui se révoltèrent , au milieu du xvi** siècle, 
contre Philippe II, roi d'Espagne, et qui 
confirmèrent leur union par le traité^ d'D- 
trecUt, en 1579. Les sept Provinces-Unies 
étaient les comtés de Hollande et de Zélande, 
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le duché de Gueldre , et les seigneuries d*U- 
trecbt, de Frise, d'Over*Ys»el et de (iroiiin* 
guc; le pays de Drentlie en était l’allié , elle 
Brabant hollandais et la Flandre hollandaise 
leur étaient soumis. Celle conréderation fut 
reconnue parla paix de Westphalic, en 1G4B, 
comme pays souverain et indépendant. Kn 
1^98, après l'invasion des Français, elle 
prit le nom de république Batave, et fut di« 
visée eu 8 départemens , savoir : Amstel , 
Delft, Dommei , Ems, £scaut>et* Meuse, 
Rhin, Texel, et Vieux-Yssel. Cette division 
ne dura qu'un an et demi : les départemens 
prirent bientôt les noms et les limites des an- 
ciennes provinces ci les conservèrent jusqu'au 
a4 iQai 1806, époque où la Hollande fut 
érigée en royaume en faveur de Louis Napo* 
léon. Ce royaume comprenait 1 1 dcparle- 
mens : Amstelland, Brabant, Dreiilhc, Frise, 
Croninguc , Gueldre, Maasland, Oost-Frise, 
Over-Yssel , Utrecht et Zélande. Le 9 juillet 
1810, la Hollande est réunie à l'empire 
Français , et elle y forme les départemens 
des Bouches-de-la-Meuse, des Bouches-de'- 
l'Yssel, de rËois occidental , de l'Euis orien- 
tal, de la Frise, de rYssel-Supérieur et du 
Zuiderzec. Enfin, en i8i4}Clle fut jointe à 
la Belgique, et constitua avec elle le royaume 
des Pays-Bas, dans lequel elle n'est point 
aujourd'hui une division politique. 

HOLLANDE, HolUmd ^ prov. des Pays- 
Bas ; la plus riclic et la plus peuplée j dans le 
N. O. du. roy. Elle est comprise, avec les îles 
qui lui appartiennent, entre 5i*^ 89' et 53° 
de lat. N. et 1° 3o' et 3° la' de long. E., 
et est bornée au N. E. par le Zuiderzec; à 
rO., par la mer du Nord ; à l'E., parles pro- 
vinces d'Utrecht et de Gueldre ; et au S. par 
celles du Brabant septentrional et de Zé- 
lande : la Meuse, le Bicsbosch, le Hollands- 
diep , et le large courant qui prend les noms 
de Volk-Rokc , de Krammer et de Grevclin- 
gea , lui servent, de ce côté, de limite natu- 
relle. Sa longueur, du N. au S. du Hclder 
au HoUands-diep, est de 3o 1.; sa largeur, 
de l'E. à rO., varie de ^ k 17b) et sa su- 
perficie est de 1. 

La , province de Hollande est divisée en 
deux parties ou gouvernemens : la Hollande 
méridionale, Zuicl- Holland f et U Hollande 
septentrionale, Noord- Holland , à laquelle 
ou a souvent donné le nom de fVest-FrUe, ou 
Frise occidentale. 

La Hollande méridionale, séparée en par- 
tie de la sept, par le lac de Harlem, est la 
plus considérable de ces deux divisions. Elle 
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est arrosée au N. par le Vieux-Rhin au cen- 
tre par l'Yssel, bras du Rhin ; au S. par le 
Lcck , autre bras du meinc fleuve , et par les 
larges branches que forme la Meuse avant de 
se jeter dans la mer du Nord: parmi les lies 
que produisent ces branches, on distingue 
celles d'Yssclmonde , de Rozenhurg, de 
Voorne, de Gocree et d'Ovcrflakkc. De 
grands espaces recouverts d’une eau peu pro- 
fonde SC rencontrent à chaque pas dans cette 
contrée basse et unie : les plus remarquables 
sont le Zeveiihuizer-plas et le Bedioger-brock 
Des canaux nombreux l'entrecoupent dans 
tous les sens ; on peut citer ceux qui unis- 
sent La Haye à Leyde et à Rotterdam , celui, 
qui va de Leyde à Harlem , et celui q'ui , pre- 
nant les eaux du Vieux-Rhin, s'étend de 
Leyde à la mer du Nord. 

La Hollande septentrionale est resserrée 
entre le Zuidcrzee,à l’E., et la mer du Nord, 
à rO. : les cotes de cette dernière sont droi- 
tes, uniformes, sans aucune échancrure; 
mais elles sont découpées à l'E., par plusieurs 
cnfoncemcns, dont le plus important est l'Y, 
bras de mer remarquable , sur lequel est 
Amsterdam, et qui forme à son extrémité N. 
O. la petite baie de Wykcr-mcer; au S. de 
l'Y est le lac d'Harlem, auquel il communi- 
que par plusieurs passages. L'Amstel et le 
Vcclit baignent la partie $. E. du pays ; I0 
Zaaticn arrose le centre. Do grands maréca- 
ges y ont été desséchés è force de canaux et 
de (ligues : tels sont le Beemster , le Purmer, 
le Schermer et le Wormer ; mais un des plus 
beaux travaux de cette contrée industrieuse , 
c'est le grand canal d’Alkmacr, navigable 
pour des bklimens du plu» fort tonnage, qui 
s'étend du Hclder jusqu'à Amsterdam : il a 
lao pieds de largeur et a5 de profondeur. 
Plusieurs lies dépendent de la Hollande sep- 
tentrionale : les plus importantes sont IcTexcl, 
séparé du continent par le Mars-diep; Vlie- 
land, Ter-Schclliug, Wicringen, Morken et 
Urk. 

Le terrain de la Hollande est uni et ne 
présente qu'une plaine vaste et monotone , 
dans laquelle on ne découvre d'autres éléva- 
tions que des dunes de sable qui bordent les 
côtes , et d'autre aspect que celui d'une sur- 
face couverte de marais, d'immenses pâtura- 
ges et de lacs desséchés : il semble n'élre 
qu'une croûte solide qui surnage sur l'eau , 
que l'on, trouve en effet à peu de profondeur, 
et qui est généralement salée; dans beaucoup 
d'endroits cependant il se com)>osc d'un sable 
Go, qui gêne beaucoun les commuoicalioiis. 
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De niveau avec la mer ü n'est garanti de ses 
invasions que par des digues construites et 
entretenues à grands frais. Le sol est entre- 
coupé d'une infinité de fossés pour l'écoule- 
ment des eaux, élevées , au moyen de mou- 
lins à vent, dans des canaux qui se déchar- 
gent dans les rivières par des écluses. 11 est 
marécageux , spongieux et si affaissé , que 
toutes les rivières et les canaux ont besoin de 
fortes ethautes digues pour être retenus dans 
leur lit et ne pas inonder le pays dans les hau- 
tes marées; en plusieurs endroits l'eau l'y 
trouve au-dessus du niveau de la terre , prin- 
cipaiemeut dans la partie méridionale : aussi 
cstpclle exposéeà de terribles inondations qui , 
à diverses époques , y ont produit de grands 
désastres. Le premier débordement dont on 
se souvienne a produit le Zuideme ; avant 
cette époque 1 a Noord-Hollanden'était séparée 
de la Frise que par le petit lac Flevo. En 
1421 , les eaux engloutirent villages; en 
1^75 et i 8 a 5 , ily cul deux inondations con- 
sidérables. 

climat de la Hollande est humide , l'air 
froid, pesant et très-variable. Cependant 
rbiver qui y règne pendant quatre mois de 
l'année et qui couvre la tcn*c de frimais et 
dé glace, le vent d'E., qui .souQlc fréquem- 
ment dans celte saison , dissi)>ent les miasmes 
d'une atmosphère insalubre. Les étés sont as- 
sez agréables ; tes plus grandes chaleurs se 
font sentir dans les mois de juillet et d'août 
ou après le solstice d'été. 

Le sol est ingrat et peu fertile , mais l'in- 
dustrie et l'activité des habitans de celle pro- 
vince en ont su tirer parti d'une manière 
étonnante. Il n'y a guère de bois qu'aux en- 
virons des grandes villes. Dans le N., le blé , 
le lin, la garance, et dans la région méridio- 
nale , le tabac et quelqiies arbres fruitiers , 
occupent les meilleures terres. Les pâturages 
qui couvrent la plus grande )>artie de cette 
contrée sont czccllens , et nourrissent des 
chevaux et une immense quantité de bestiaux ; 
les habitans s'occupent aussi beaucoup de 
l'éducation des abeilles et de la culture des 
fleurs, notamment des tulipes, des jacinthes 
cl des roses , dont ils ont créé un grand nom- 
bre de variétés. Il y a de la terre à potier, 
cl de la tourbe en abondance , que l'on ex- 
ploite particulicrcnient près du Vienx-Khin. 
Le gibier y est peu abondant ; on y trouve le 
renard. En hiver, les marais sont couverts 
de canards et d'oies qui viennent des environs 
de la mer llalUque et de la Norwège,des 
hérons ctd'aulres oiseap.\ de passage ; les cigo- 


gnes y sont communes. La mer qui baigne 
ce pays , les rivières et les lacs sont très^pois* 
sonneux ; on trouve au Texel , des bans cou- 
verts d'une quantité d'huitres délicieuses et 
très-larges. 

L'éducation des bestiaux , la grande et U 
petite pèche , le cabotage , les voyages de 
long cours, constituent principalement l'ac- 
tive industrie qui règne dans la Hollande : 
elle a aussi beaucoup de briqueteries , des 
tuileries , des fabriques de cordages , de toi- 
les à voiles et de toiles fines renommées ; 
des raflineries de sucre et de sel , les blan- 
chisseries de cire et de toiles, des papeteries, 
des moulins à huile et à scier les bois , et 
des chantiers de construction. 

Le commerce de cette province est coasi- 
dérablc : les vaisseaux de la compagnie des 
Indes y importent des épiceries et d'a utres deia- 
rées , qu'une foule de navires font ensuite 
passer sur divers points de l'Europe , avec 
les. produits des manufactures, une énorme 
quantité de fromages et de beurre , et des 
morues et harengs salés , séchés et fumés, qui 
ont fait de tout temps une des prin^paks 
branches du commerce de la Hollande ; 00 
exporte aussi des eaux-de-vie de grains , qui 
se débitent l>eaucuup en Angleterre et dans 
le Nord. Le commerce intérieur est singuliè- 
rement favorisé par les nombreux cours d'ean 
et les canaux qui entrecoupent ce pays dans 
tous les sens. Les places de commerce tes 
plus importantes sont Amsterdam, Dordrecht, 
Harlem et Rotterdam ; on y remarque Saar- 
dam , village considérable , célèbre par le 
séjour qu'y fit Pierre-le-Grand, et qui possède 
de vastes chantiers de constructioD. 

Les grandes routes , mal entretenues au- 
trefois, et souvent impraticables, sont maio- 
tenaiit très-bien soignées et généralement 
bordées d'arbres; on distingue particulière- 
ment la chaussée en briques , récemment 
cooitruite, qui va de Harlem à Alkinacr. 

La Hollande septentrionale , dont Harlem 
est le chef-lieu, est divisée en 4 arrondisse- 
mens, Alkmaer, Amsterdam, Harlem et 
Hoorn ; la Hollande méridionale en contient 
6 , La Brielle , Dort , Gorciim , La Haye , 
Leydc et Rotterdam : La Haye en est le clief- 
iieu. On compte dans la première 391,586 
hab., et dans la seconde 43^9818. 

Les paysans sont à leur aise, souvent ri- 
ches, et s'adonnent principalement au com- 
merce et à la marine; ils sont bien vêtus : 
leurs ornemens sont des boutons d'or ou 
d'argent à leurs habits ; les femmes portcut 
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aussi un grand nombre d'ornemens de ces 
toéUui , el plusieurs même ont des diamins 
La langue du pays est lé hollandais ou néer> 
landais; le français est parlé par presque 
tous ceux qui ont reçu de l'instruclion , cl le 
nombre en est considérable. 

Les états de la province se composent de 
90 membres, dont i4 nommés par l'ordre 
équestre, 49 villes, et 37 par les 

campagnes ; la députation permanente sc 
compose, pour la partie septentrionale, de 
9 membres , qui siègent à Harlem , et du 
même nombre , qui siègent à La Haye , pour 
la partie méridionale. 

Cette province était jadis habitée par les 
Batat*es f les CanintfaUt et autres peuples 
germains dont le nom se perdit par suite de 
la conquête des Francs. On pense que le 
comté de Hollande fut érigé en gaS , d'abord 
sous le nom de comté de Frise; le nom de 
Hollande (pays crcua) ne commença à être 
employé qu’en 1061 , sous Thierry v. Eu 
i3oo, U souveraineté de ce pays passa à la 
maison de Hainaiit, puis , en 1 345 , à la mai* 
son de Bavière , par le mariage de Margue- 
rite de Haiuaut avec l'empereur Louis de Ba- 
vière. Jacqueline de Bavière céda , en i 436 , 
ses états à Philippe de Bourgogne; et Marie, 
fille unique de Charles-le-Témci’Airc , porta , 
en 14771 Hollande à la maison d’Autri- 
che , par son mariage avec Maximilien. Char- 
les-Quint U céda , en 1357, à son fils Phi* 
lippe U , dont le gouvernement tyran- 
nique révolta les habitans, en 157a; elle 
entra ensuite dans la confédération de la ré- 
pobtique des Provinccs*Unies, et acquit une 
grande prospérité; mais, en 1795, envahie 
parles Français, ccttcprovince fit partie de 
la république Batare, et, en 1806, du 
royaume de Hollande. De 1810 à i 8 i 4 t elle 
fut incorporée a l'empire Français, dont elle 
forma les départemens du Zuiderzee et des 
Bouches*de-la*Meiise. 

HOLLANDE (NOUVELLE). La plupart 
des géographes nomment ainsi cette Ile im- 
mense ou plutêtee continent qui s'étend dans 
l'hémisphère austral, entre et i 5 i° 3 o' 
de long. E., et entre 11® et 39“ i 5 ' de lat. 
S., et semble former le lien de pondération 
de cette portion du globe, en s'avançant dans 
le S., comme le font les extrémités mérid. de 
l'Afrique et de l'Amérique. Ce continent, 
sorti le plus récemment des eaux, et qu'on 
pourrait, k bien dire, appeler nouveau con- 
tinent, a reçu de plusieurs géographes les 
noms de Notasie et d"j4ustraùiMc ; mais cc 
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dernier impliquant avec lui une fansse idée , 
a été changé, parles Anglais, en celui d'Avs- 
TUALix, beaucoup plus euphonique et plus 
convenable. 

La Nouvelle-Hollande, ainsi nommée du 
pays des premiers navigateurs qui 1a décou- 
vrirent, ou l'Australie, a long-temps été re- 
gardée comme un vaste continent s’étendant 
jusque vers le pèle, et destiné à remplacer 
les masses de terre qui forment la plus grande 
partie de l'hémisphère sud , et k former un 
poids que d'anciens auteurs des théories de 
la terre croyaient indispensable è l'équilibre 
du globe dans scs révolutions avec le soleil; 
ils 1a nommaient les terres australes i/ico/i- 
nues. 

La Nouvelle-Hollande comprend dans sa 
plus grande étendue, de l'E. à l'O. , à peu 
près 1,000 I. , et , du N. au S., du cap York 
au promontoire Wilson, 6^5 1 . ; elle a plus 
de 3 ,a 5 o 1 . de périmètre. Sa forme est celle 
d'un ovale saillant à sa partie supérieure , et 
profondément concave inférieurement. Sa 
surface est évaluée à 385 , 000 1 . 

Baignée, sur la cète occidentale, par l'O- 
céan Indien , à l’E. par le Grand-Océan , 
TAustralie a pour limites, au $. , la terre de 
Diéinen ou Tasmanie , et le Grand-Océan 
austral ; et au N., elle est séparée de la Nou- 
velle-Guinée et des nombreux groupes des 
lies Moluques, d'une part, par le détroit 
de Torrès, de l'autre, par les mers, peu éten- 
dues, de Timor el des Petites Moluques. Scs 
bords sont morcelés de ports et de havres 
spacieux, mais c'est principalement la cête 
septentrionale qui en présente le plus. 

La cète de cette grande Ile ofi'rc un coup 
d'œil très-varié, ayant en quelques endroits , 
à la distance de plusieurs milles , des chai- 
nes d'iles petites et stériles ; en d'autres en- 
droits , le rivage est escarpé et inaccessible , 
tandis qu'au N. surtout, et dans le golfe de 
Carpentarie , il est ti*ès*plat , et d'apparence 
sablonneuse et nue. 11 y a sur la cète orient, 
une singulière chaîne d'écueils de corail , qui, 
selon le capitaine Flinders, suivent la côte 
dans une direction du S. E. au N. O. , du 
a 3 *. degré de lat. S. au détroit de Torrès , 
sous les noms de récifs de la Barrière, du 
Labyrinthe, et delà Grande-Barrière. Cette 
chaîne immense de rochers el d'iles est è des 
distances diverses de 1 a (erre : au S., elle est 
à 3$ ou 3 o 1 . du rivage, dont elle s'appro- 
che en avançant au N. , et finit par le join- 
dre. On a trouvé dans ces cciieils des pa.s- 
aages praticables : le capitaine Flinders y 
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pénétra, tous t8<* de lat. , par an pas* 
5 .ige qu'il croit n'avoir pas plus de 5 à 3o I. 
Un autre navigateur parvint à gagner l'Océan 
p^r un canal long et embarrassé, sous le aa*. 
degré de Ut. La largeur de ces écueils , que 
FUnders nomme Barrier-reefs , parait être 
de 1 5 1. ; elle se réduit parfois à la et même 
à 8 I. Il y a des lies nombreuses entre ces 
rochers et le rivage, mais il n'y a d’autres 
écueils que ceu.\ autour de ces Mes : de sorte 
que cct espace enclos, protégé contre les fu* 
rcurs de l'Océan , donne de grandes facilités 
pour un commerce côtier. Hors de cette bar« 
rière, la mer parait n'avoir point de fond, 
et se brise avec furie sur les récifs , mais 
dans les rochers et autour, la sonde trouve 
partout le fond , et même ce fond n'est pas 
trcs-égal où il est de sable; mais, comme 
la largeur des écueils et du bras qu'ils ren* 
ferment , il diminue, en avançant au N. , de 
Co à 48 , 35 , 3o et 30 brasses. 

Nous ne citerons point ici tous les caps , 
toutes les baies qui bordent , dans son im- 
mense contour, le continent qui nous occupe. 
Les principaux promontoires, ceux qui sem- 
blent marquer les limites des diverses régions 
de la Nouvelle-Hollande , sont : é l’O. , les 
caps Vlaming et Leeuwin , et la pointe Es- 
carpée , la plus occidentale de ce continent; 
les caps Howe , Melville, Sandy et Byron, à 
l'E. ; York , au N. ; et Wilson cl d'Kntrccas* 
teaux, au S. Mais ces terres reculées dans le 
S. , non encore vivifiées par le génie de 
rhomme , sont riches en souvenirs glorieux 
pour la France, et rien ne pourra jamais dé- 
pouiller leurs bords des noms célèbres qui at- 
tcstentlcs recherches aventureuses de nos com* 
patriotes, bien que les Anglais suppriment 
sur leurs cartes le plus qu’ils peuvent do ces 
noms , qui font la gloire de notre patrie. Cer- 
tes notre justice et notre impartialité nous 
portent à avouer que Flinders a beaucoup 
fait sur ces côtes de la Nouvelle-Hollande , 
mais cst-il juste de dépouiller , ainsi que le 
font ses compatriotes, les découvertes de 
Baudin pour enrichir les siennes? 

Peu de contrées olTrent un plus grand 
nombre de havres spacieux , de ports com- 
modes et sûrs, que la Nouvelle-Hollande; 
ses côtes , basses et déclives , sont bordées 
d'innombrables îlots dans tout son contour 
N., et morcelées par de vastes et larges baies 
dans sa partie racridionalc, qui est élevée et 
verticale. Nous aurons à citer, sur la côte 
occidentale, l'immense baie des Chiens-Ma- 
rins , sur laquelle on a déjà tant écrit , et 


qui ne peut ofTnr un bon port , parce qu'elic* 
est encombrée de bancs k fleur d'eau; la 
presqu’île Péron , qui la divise , est sablon- 
neuse et nue , et l'on n’y trouve aucune 
sotirce d'eau douce ; ce n'est pas que cette 
côte en soit privée: plusieurs ruisseaux , et 
un entr'aiilres qui coule près du cap Lesehe- 
nault , ont de l'eau bonne à boire ; mais , ser- 
pentant au milieu de terres noyées , basses , 
sablonneuses , elles deriennent le plus souvent 
saumôtres. La mer remonte assez avant d'ail- 
leurs dans la plupart des rivières de cette 
partie de la côte , et notamment dans U ri- 
vière des Cygnes. A U partie S. de la côte 
occidentale est la baie du Géographe , et au 
N., les îlots innombrables de l'archipel de 
Dampier, qui forment une continuation non 
inleri'ompue de bancs , de récifs , d'iles , sur 
toute la côte septentrionale , jusqu'au détroit 
dcTnrrcs. La côte S. a d'excclicns ports: en 
commençant par l'O. , on trouve la baie du 
Roi-Georges , où coule la rivière des Fran- 
çais ; cette baie oRrirait un mouillage sur aux 
flottes de toute l'Europe. Certes, si U France 
songe à former un établissement de forçats 
déportes dans ces climats , il est bien à dési- 
rer qu'elle jette les yeux sur ce havre , dont 
l'expédition d'Entrecastcaux a levé tous les 
plans , et qui lui ofifrirait d'immenses avan- 
tages. Le manque d'eau douce dans la baie 
ne serait point un obstacle, et U ville prin- 
cipale de colonisation pourrait fort bien être 
portée sur la rivière , à la ou i51. dans l'in- 
térieiir, tandis que sur la baie , on se borne- 
rait à établir un postede débarquement. Après 
1a baie du Rni-Gcorgcs , sur laquelle nous 
croyons inutile de reproduire d'autres dé- 
tails , nous mentionnerons , en avançant suc- 
cessivement dans TE. , les archipels de U Re- 
cherche et de Nuyts , le groupe de riiircsti- 
gator, le grand golfe de Spencer et celui de 
Vincent , l'ile des Kangourous , et les 
beaux ports PhilUp et Western. Ce dernier, 
visité récemment par Howcl , dans un voyage 
par terre, depuis Sydney, a reçu, en 183 B, 
une colonisation réglée du port Jackson. 
Placée vis-à-vis du port Dalrymple et de 
Gcorgc-towri , de la terre de Diémcn , et au 
milieu du détroit de Bass , ce port est des- 
tiné à devenir le point de communication , 
par terre, de la Nouvelle-Galles du sud avec 
la terre de Dicmen; et 1 a navigation de ces 
deux points se réduit à une très-courte tra- 
versée ; tandis qu'auparavant l'embarquement 
au port Jackson , pour Hnbart-town , ii'rtait 
pas toujours à l'abri de bleu dos couU*arictcs 
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et même <lc dangers. La cdle N., bordée de 
terres basse» et d'ilot» sans nombre, a reçu, 
en i8a6 , une colonie anglaise ; cette partie 
est cncoie peu connue sous le rapport de ses 
avantages statistiques. Quant à la cête oricn* 
talc, clic offre les plus grands avantages |>our 
les établissemens européens : découpée en 
baies sans nombre , et parmi lesquelles nous 
citerons la baie Jervis , Botany^-bajr , le port 
Jackson , la baie Broken , le port Macquaric, 
la baie Morcton , etc. , etc. ; parcourue par 
de belles rivières , garnie de terres produc- 
tives , clic jouit de tous les avantages qui sont 
refusés à la plupart des autres points de la 
Nouvelle-Hollande; c'est aussi la seule dans 
l'intérieur de laquelle on ait tenté quelques 
vojrages destinés k la faire connaître , et 
MM. Oalcy et Evans, ingénieurs de la colo- 
nie des convicts déportés , sc sont avancés, à 
i6o 1. environ au-delà de la cOte , et ont été 
forcés de [rétrograder de ce point, par les 
marécages profonds qui arrêtèrent* leurs pas. 
Celte côte est accompagnée presque parallè- 
lement par une cbainc de montagnes, nom- 
mées vers le N. montagnes Bleues et vers le 
S. Morumbidge. C'est dans cette chaîne que 
les principaux cours d'eau connus de la Nou- 
velle-Hollande ont leurs sources : THawkes- 
bury et le Paterson , qui se rendent directe- 
ment à rOcéan , et le Laclilan et le Macquarie, 
dont le cours supérieur est seul connu et se 
dirige vers rinlérieur. 

Les premiers Européens philosophes et 
naturalistes qui explorèrent les rivages de la 
Notivelle-Uollaude , furent frappés des sin- 
gularités sans nombre que les productions 
naturelles leur offraient à chaque pas : tout 
leur parut bizarre et paradoxal , sol , as- 
pect , aussi bien que les règnes végétal et 
animal. Ce caractère d'étrangeté qu'affectait 
la nature sur les terres australes parut émi- 
nemment curieux ; on voulut s'en rendre 
compte , et bientôt oyi tomba dans des ex- 
trêmes qui vicièrent l'opinion. 11 est de fait 
que bien peu d'auteurs ont sur la Nouvelle- 
Uollandc des opinions fixes et arrêtées, et 
ceux qui les possèdent ne les doivent qu'aux 
relations des dernières expéditions , et [sur- 
tout aux écrits des Anglais établis à la Nou- 
velle-Galles. On ne connaissait que la lisière 
la plus étroite du pays , oo voulut juger de 
l'intérieur. Des marins n'ont visité que les 
dunes littorales , où ils ne trouvèrent point 
d'eau douce : aussitôt les géographes séden- 
taires en prirent acte, et bientôt on accrédita 
l'opinion que la NouvcIJe-UoUande n'avait 


point de rivières , suivant les uns ; que son 
intérieur était nu , pelé et stérile ; que les 
habitans buvaient de l'eau salée. D'autres 
prétendirent que tout l'intérieur est occupé 
par de vastes marécages ; quelques-uns sup- 
posèrent que ce sont des déserts sablonneux, 
et qu’on devrait en tenter la découverte en y 
transportant des tente», des chameaux: un 
grave auteur a proposé d'en faire la décou- 
verte avec des ballons. EnHn on trouva des 
arbres pétrilics sur une partie peu étendue ; 
vite on en conclut • qu'il semblait qu'on eût 
» porté sur ces lointains rivages la tète de 
* Méduse pour en pétrifier les êtres qui y 

vivent. » De ces versions , laquelle croire? 
car elles sont toutes aussi fondées les unes 
que les autres , et l'on peut admettre au cen- 
tre de la Nouvelle-Hollande , sans compro- 
mettre sa conscience , aussi bien des volcans 
que des marais ou des fleuves majestueux et 
navigables. Il est de fait qu’on ne connaît 
rien de l'inlcrieur, et que les Européens n'ont 
jusqu'à ce jour visité que les bords ou plutôt 
les dunes littorales. 

Les vents par lesquels la Nouvelle-Hol- 
lande est influencée varient suivant les pa- 
rallèles sous lesquels sont situées les diverses 
régions de ce vaste continent. Ainsi les mous- 
sons SC font sentir dans la partie N., où règne 
le plus ordinairement la mousson d'E. , et 
s'étendent jusqu'au a5*. degré à peu près sur 
les deux côtes occidentale et orientale. La 
portion cxtrà-tropicalc , au contraire , est 
soumise à des vents presque constamment de 
la partie de 1*0., qui semblent régner depuis 
S. jusqu'à 4^°* saisons sont oppo- 
sées à celles d’Europe , et l'biver commence 
à la Nouvelle-Hollande lorsque l'été vient 
récbaufTer nos latitudes. L'hiver n'est jamais 
rigoureux ; seulement il est remarquable par 
les vents tempétueux et fréquens qui élè- 
vent la mer et rendent les côtes si dange- 
reuses ; mais les froids n'y sont jamais de 
longue durée. Nous résumerons pour les sai- 
sons de la partie tempérée de la Nouvelle- 
llullandc quelques faits que nous tenons d'ob- 
servateurs exacts établis à la Nouvelle-Galles 
du Sud. 

La température est assez égale , bion 
qu'elle éprouve des cbangemen.s brusques et 
des anomalies singulières ; on a mémo remar- 
qué que la température était beaucoup plus 
froide dans riutérieur, et que les hivers y 
étaient plus rigoureux. Les quatre saisons s'y 
observent , mais dans un ordre inverse des 
nôtres : le printemps a lieu en septembre , 
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octobre et novembre ; l'été en décembre , 
janvier et février ^ l'automne en mars , avril 
et mai ; et l'hiver en juin , juillet et août. La 
première est plus particuliérement marquée 
par des brouillards , des nuits froides et des 
jours tempérés \ 1a deuxième a une chaleur 
excessive vers le milieu du jour, des mati- 
nées et des soirées délicieuses , des calmes 
ou de fortes brises soufflant par rafales , et 
qui durent deux ou trois jours \ l'aulomne 
est caractérisé par l'inconstance du temps , 
par des pluies abondantes ^ l'hiver a des nuits 
froides , des gelées blanches , et surtout de 
violentes tempêtes : à cette époque , il n'est 
pas prudent de fréquenter les eûtes de la 
Nouvelle-Hollande. Dans Télé , le baromètre 
a pour terme moyen , et descend 

rarement au-dessous de lo' 4" î le ther- 
momètre a pour maximum a6® a' à midi et 
i8° a' è minuit. La température de l'eau est 
généralement de è midi ; mais ce qu'on a 
remarqué de plus constant est une chaleur 
souvent excessive dans le jour, et le soir et le 
matin un froid presque glacial , qui se con- 
vertit même en gelées blanches sur les mon- 
tagnes Bleues , et qui parait pénible à sup- 
porter. 

La portion méridionale de la Nouvclle- 
llollandc est très-salubre, à en juger du 
moins par la partie méridionale de la Nou- 
velle-Galles du Sud , que les Anglais ont sur- 
nommée le Languedoc austral. U n'en est 
pas de même de la partie N. : celle-ci est 
basse, marécageuse, soumise à l'influence 
d'une haute température, et il en résulte que 
les dyssenteries et les fièvres pernicieuses y 
font de grands ravages , comme on en a la 
preuve par le petit établissement d'Anglais 
nouvellement formé sur le bord du détroit de 
Torrès. La portion occidentale nue, pelée, 
privée d'eau douce , sur la côte du moins , 
serait probablement aussi le foyer de quel- 
ques maladies dont la source serait dans la 
position même des lieux. Les Anglais ont re- 
marqué que les enfani nés dans la Nouvelle- 
Galles du Sud acquièrent une taille beaucoup 
plus considérable que leurs père et mère , et 
que cette règle ne connaît pas encore d'ex- 
ception. Toutefois, quoique salubres , les 
parties tempérées, soumises à ces brusques 
cbangemens de température , occasionnent 
des inflammations des poumons , des catarrhes 
de toute sorte , dont sont atteints les naturels 
aussi bien que les colons. 

L'aspect général de la Nouvelle-Hollande 
H une physionomie propre : la nature , en 


créant cette contrée, lui a imprimé nu ca- 
chet spécial dont rien ne peut donner l'idée. 
La Nouvelle-Hollande ne ressemble qu'à elle : 
aspect géologique , règnes végétal et animal, 
rien ne rappelle ce que l'on voit ailleurs ; ses 
côtes , nues , pelées , teintes de toutes les 
couleup , et recouvertes par un vaste et im- 
mense lambeau de sol tertiaire, adapté et 
flanqué sur le terrain primitif de granit , ont 
quelque chose de repoussant et de sombre ; 
ses murailles de grès, scs pétrifications im- 
parfaites, qui saillent ça et là, tout semble 
prouver que ces bords sont sortis récemment 
du sein des mers. Cette large écharpe de 
grès adossée aux montagnes Bleues , et qui 
en forme le premier plan , tandis que la 
deuxième chaîne est granitique, tout nous dit, 
en termes formels , que l'Australie a long- 
temps été ensevelie sous l'eau , et qu'elle est 
l'objet le plus jeune de la surface osseuse de 
notre planète. De nombreux volcans éteints 
attestent aussi l'influence qu'ils ont dà avoir 
dans la formation de ce sol tourmenté ; des 
bancs d'un lignite stratiforme très-combusti- 
ble, régnent dans plusieurs endroits. Le fer 
est abondant, à l'état d'oxide, et nul doute 
qu'un eu découvrira des minci susceptibles 
d'être exploitées ^ le cuivre parait assez abon- 
dant aussi dans quelques-unes des petites 
chaînes de l'intérieur ; mais nulle part on 
n'a rencontré le carbonate de chaux : les An- 
glais ont été obligés de retirer des coquilles 
incinérées cette matière de première néces- 
sité pour les bâtisses. Toutefois des cavernes 
ont été découvertes récemment , et leur inté- 
rieur était tapissé de stalactites d'un albatre 
calcaire très-blanc , et très-propre à la con- 
fection des mortiers. 

Sur ce terrain , ou gréseux , ou granitique 
ou chargé de dolérite , s'étend une légère 
couche de sol , tourbeux dans les marécages , 
arénacé et de bruyères sur les lieux élevés ; 
la végétation qui en recouvre la masse est 
donc plus ou moins épaisse , plus ou moins 
clair-semée , suivant l'abondance ou l'épais- 
seur de la couche du sol. En général , la Noa- 
velle-Galles du Sud est la partie la plus pro- 
ductive et 1a plus susceptible d'agriculture, 
surtout dans les districts découverts au-delà 
des montagnes Bleues , tandis que ce qu'on 
connaît de la Nouvelle-Hollande proprement 
dite , atteste une stérilité décidée : des maré- 
cages profonds ,des pâturages sur le bord des 
rivières , de vastes forêts , filles du temps , 
des dunes sablonneuses et stériles , compo- 
sebt donc toute la surface de ce continent. 
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D'immenses forêts, formées d'eucalyptus, de 
casuarina , de banksia , et d'arbustes singu* 
tiers et bizarres , forment tes paysages de La 
partie extrà^tropicale , tandis que celle qui 
est renfermée entre le tropique du capricorne 
et la ligne équinoxiale se rapproche, par la 
nature des arbres et le luxe de la végétation, 
des forêts équatoriales des Moliiqiies. Au Pi. 
de la Nouvelle-Hollande, en effet, là où des 
plages déclives et vaseuses se perdent insen> 
sibletuent vers la Nouvelle-Guinée, là où le 
détroit de Torrès et ses écueils innombrables 
forment une séparation de peu de largeur avec 
ce syslèmc de terre dit des Papous, croissent 
le bruguiera et les lianes des climats cbaiuls^ 
plus au S., du lo*. au aS**. degré, s'élèvent 
les gigantesques pins de Norfolk ou Colum- 
bia auitralisj et les cèdres de l'Australie; 
plus au S. encore, depuis 3o** jusqu'aux cô- 
tes les plus méridionales , 1a végétation offre 
un caractère particulier : les premiers natu- 
ralistes qui abordèrent à la Nouvelle-Galles 
du Sud , par exemple , furent tellement émer- 
veillés à la vue des végétaux qui sc pres- 
saient sur un seul point , sans rappeler au- 
cune des formes des plantes des autres cli- 
mats, qu'ils donnèrent le nom de Botanj -bajr 
au havre ou Us mouillèrent. Mais ce lu\c de 
plantes, alors d'autant plus digne d'ètre cité 
que chacune d'elles était moins connue , cesse 
à mesure qu'on chemine de l’E. à l'O., et les 
terres d'Eendracht et d'Edels , sont l>eaucoup 
moins ricLies en espèces , bien que celles-ci 
ressemblent génériquement aux plantes de 
l'autre côté. Certes on doit pardonner l'en- 
thouiiasmc que la végétation de la Nouvellc- 
Uollandc inspira aux premiers naturalistes 
voyageurs : comment en serait-il autrement 
à la vue <le ces espèces qui décorent aujour- 
d'hui nos serres, espèces qui ont centuplé les 
jouissances des florimanes, et augmenté la 
circulation des capitaux ; de ces mélaleuques, 
de CCS métrosydéros , des peronia , des pro- 
téa, des platylobium, des lambcrtia, des 
banksia, etc. , et de tant d'autres espèces qui 
rivalisent d'éclat , de beauté, et qui rappellent 
les noms les plus recommandables de ces 
temps ? Les prairies humides sont ornées 
d'une charmante liliacéc nommée blandjhrdùt 
nobilu , et , ça et là , s'élèvent les tiges raides 
des singuliers xanthoraa, et les cônes du 
zamia australis. Tous les végétaux de la Nou- 
vcllc-IlollaDdcont un caractère unique, c'est 
celui de |>os8cdcr un feuillage sec , rude , 
grêle , aromatique , à feuilles presque toujours 
simples : par toute la terre, en effet, les 


mimosa ont des feuilles composées, mais U 
était donne à la Nouvelle-UolUndc d'en pro- 
duire un grand nombre à pétiole devenu 
feuille simple. Cette coupe similaire donnée 
à toutes les feuilles semble être accommodée 
à la sécheresse du sol , et destinée à multiplier 
les surfaces par où s'opère la nutrition du 
végétal. Un grand nombre de plantes d'Eu- 
rope , toutefois, se trouvent dans 1a Nouvelle- 
Hollande ; ce sont celles qu’on peut appeler 
cosmopolites, et qui viennent dans les ma- 
rais, telles que 1a samole , U salicaire , etc. 
Eu dernier résultat, les forêts de l'Australie 
ont quelque chose de triste et de brumeux, 
qui fatigue la vue; la teinte du feuillage est 
d'un vert glauque, monotone; les rameaux 
sont à demi dépouillés de leurs écorces fon- 
gueuses, ou celles-ci sc détachent par laniè- 
re.s , qui flottent au gré des vents. 

Les productions utiles fournies spontané- 
ment par le sol ne sont pas nombreuses. La 
Nouvelle-Hollande ne produit aucun fruit 
édule : aussi quelle misère , quel abrutisse- 
ment présentent les races qui vivent sur sa 
surface , et qui sont forcées de tirer de la 
pécbc et de la cbassc leur subsistance jour- 
nalière! Cette disette de fruits, de racines 
nulritives , partout si abondantes et si com- 
munes, est bien remarquable : pourquoi ces 
fruits secs, coriace^, ligneux, incapables de 
servir aux hommes comme aux animaux? car 
on ne peut compter comme susceptibles d'étre 
vraiment utilisées, les petites baies du lepto- 
maria billardieri , dont un seul homme maD- 
gerait en un jour tous les fruits qui viennent 
sur les buissons d'une lieue carrée de pays ; 
ni les petites bulbes d'orcbis,et les racines de 
souebet, que les naturels de 1a côte recher- 
chent avec tant d'avidité? Les fucus même, 
rejetés sur les rivages, ne peuvent être re- 
cherchés que par les tribus nomades , et ne 
servent que pendant un certain temps de 
l'année. La Noiivelle-HolUnde a trop peu de 
substances utiles à l'homme, pour que nous 
cherchions à les passer sous silence : ainsi 
nous devons mentionner la gomme rouge, qui 
suinte de Yeucaljrptus resinijèra, et qui est 
analogue à la gomme kino, susceptible d'étre 
employée en médecine; le thé doyx, racine 
du smüax gljrciphjrllaj que les Anglais pren- 
nent en infusion comme le vrai thé; et la 
gomme du mimosa decurrens , analogue à la 
gomme arabique, et qui peut être utilisée 
dans la chapellerie. On dit que 1a gomme du 
xanthor<ta est susceptible de servir d'enduit 
solide; mais, jusqu'à ce jour, on n'a reocon- 
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tré aucun arbre susceptible de fournir du ta- 
nin. Quant au phormium tenox, que, dans 
plusieurs Vojagcs, on a imprimé être propre 
h. la Nouvelle-Hollande, il n*y croit point, 
et tous les efforts que l'on a faits pour le na- 
turaliser ont même été infructueux. Les res* 
sources fournies par le rè^c végétal peuvent 
être nulles sous le rapport alimentaire , mais 
sous celui des arts^ elles sont d'une haute 
importance : on y trouve, en effet, et en 
abondance, des bois de construction ; les es- 
sais qu'on a faits du casuarina ont prouve que 
les navires construits avec ce bois étaient so- 
lides et de longue durée. Plus de i5 espèces 
de bois rouge, blanc, veiné de toutes cou- 
leurs, sont venus offrir d'immenses avantages 
à l'ébénisteric : parmi eux , nous citerons le 
bois de cèdre {calidris spiralis, Brown ), qui 
forme des forêts épaisses aux environs du 
port Macquarie , cl qui , mis en œuvre par les 
mains européennes , acquiert un poli et un 
éclat qui le font rivaliser avec le plus beau 
bois des Antilles. 

Ainsi donc, toute la moitié intertropicale 
de la Nouvclle-Ilollande produit des plantes 
des climats chauds, et plusieurs espèces de 
muscadiers notamment : aussi les Anglais y 
ont-ils établi des cultures d'indigo, de café 
et de cannes à sucre ; tandis que la partie 
méridionale, au contraire, ayant sa flore spé- 
ciale, «est aussi la seule qui convienne aux 
arbres à fruit de l'Europe, et c'est ainsi , par 
exemple, que le pécher s'y est assez bien 
naturalisé , pour croître même à l'état sauvage; 
la vigne toutefois a été plus rebelle , et sem- 
ble ne point s'accommoder des variations su- 
bites de 1a température. 

Si la botanique est aussi remarquable par 
elle-ménie , et si elle donne à la Nouvelle- 
Hollande une physionomie aussi spéciale , le 
règne animal lui imprime encore un caractère 
plus étrange et plus étonnant. peut-être. Tous 
les animaux du globe ne sont pas , on le 
sait, façonnés sur le même type; mais les 
espèces vulgaires ou celles plus petites , bien 
que distinctes, appartiennent souvent à des 
genres plus ou moins analogues. A la Nouvelle- 
Hollande, au contraire, rien de cela n'existe; 
tous les animaux qui y vivent, qu'ils soient 
carnassiers, rongeurs, etc., qu'ils afiectent 
les formes corporelles les plus opposées, se 
ressemblent tous par un seul caractère, qui 
est une double poche ou la marsupialiié : ce 
caractère semble même former, pour la Nou- 
velle-Hollande , une véritable loi zoologiquc. 
On ne conoaiuait, en effet, parmi les ani- 


maux a bourses que quelques espèces d'Amé- 
rique et des fies d'Asie^ toutefois nous en ex- 
cepterons trois mammifères seulement ; ce 
sont une roussette de la partie inter-tropicale , 
les phqques, et le chien de la Nouvelle-Hol- 
lande, qui a suivi les misérables peuplades 
lors de leur émigration sur ce cnntioent 
apauvri. 

Parmi les animaux qui vivent dans les di- 
verses parties de l'Australie, il nous suffira 
de citer les kangourous, dont quelques espè- 
ces sont les plus grands quadrupèdes du con- 
tinent austral ; les potorous , les peramèles, 
les phalangers, les pétauristes, etc. Les da- 
siures sont des carnassiers qui remplacent 
dans cet hémisphère les fouines de nos cli- 
mats. Le thylacine , de la taille et de la forme 
du loup, qu'il représente, est souvent men- 
tionné dans les relations comme le loup de 
ces climats. La chair des kangourous, quoique 
sèche, peut fournir une excellente venaison; 
mais rien ne surpasse la bonté des wombats, 
dont la chair, grasse, succulente et d'un ex- 
cellent godt ,a presque amené 1a destruction 
de cet animal précieux, qu'il serait si impor- 
tant de naturaliser dans nos basses-cours. Les 
kangourous et les phalangers avaient leur type 
dans les animaux de l'Archipel d'Asie ; mais 
rien ailleurs ne peut donner l'idée des ani- 
maux singuliers qu'on a nommés paradoxaux, 
et qui sont l'ornithorynque et l'écliidné. Le 
premier, à corps couvert de poils, à bec de 
canard, à pieds garnis d'ergots vénéneux, 
pondant des œufs, semble être une créature 
fantastique jetée sur le globe pour renverser 
par sa présence tous les systèmes admis sur 
l'histoire naturelle : car on peut soutenir avec 
tout autant de raison qu'il appartient aux qua- 
drupèdes, aux oiseaux ou aux reptiles. 

Les côtes méridionales de la Nouvelle-Hol- 
lande sont remplies de baies et de havres qui 
servent do retraite à plusieurs espèces de pho- 
ques dont les individus se comptent par mil- 
liers. La plus utile de ces espèces est rélcpbant 
de mer, dont il se fait des tueries considéra- 
bles; son huile produit au commerce anglais 
d'immenses avantages. Les phoques à four- 
rures , communs naguère , commencent à 
devenir rares; les phoques à crins, bien que 
poursuivis avec activité , y sont encore nom- 
breux t il en est de mémo des cétacés , et 
c'est principalement dans le détroit de Bas& 
que les baleiniers $c livrent quelquefois à leur 
pèche. 

Peu de contrées ont une ornithologie aussi 
riche, aussi variée, aussi neuve que la Nou- 
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vcIle-Hollande. Les mêmes phénomènes de 
Mn^ularUè que nous avons vus caractériser les 
quadrupèdes se reproduisent pour les oiseaux. 
La plupart d*entr eux , ne pouvant tirer leur 
subsistance des fruits, dont les foiéts sont 
privées, n'ont que des genres restreints de 
nourriture : ceux qui vivent d'insectes ont la 
langue organisée comme les piscaux des au- 
tres climats; mais les perroquets, les merles 
cl beaucoup d’autres passereaux, obliges de 
pomper les sucs mielleux qui exsudent des 
corolles des fleurs , ont reçu à rextrémitc de 
la langue des faisceaux de papilles qui ressem- 
blent à un pinceau , et qui leur permettent 
de ne rien perdre de cette matière toujours 
peu abondante. Les oiseaux de cette partie 
du monde varient sans doute dans les cou- 
leurs de leur plumage , mais U plupart sont 
reroan]uablcs par quelque singularité ou par 
des parures éclatantes ; et comme la Nouvelle- 
Hollande devait différer en tout des autres 
régions , il en est résulté que le cygne d'Eu- 
rope, par exemple, dont le plumage est d'un 
blanc sans tache , est remplacé dans PÂus- 
tralie par un cygne k plumage d'un noir pro- 
fond. Si les Müluqiics nous avaient présenté 
un cacatoès blanc qu'on retrouve aussi à la 
Nouvelle-Galles, la NouvcUc-Hollande , par 
opposition , a des cacatoès noirs. 

Ce serait outrc-paiscr les bornes de cet 
article que de s'étendre longuement sur les 
espèces rares et curieuses qui peuplent cet 
étrange climat ; nous ne pouvons nous dispen- 
ser toutefois de citer quelques oiseaux des plus 
remarquables parmi ceux qu'on y trouve. En 
première ligne sont ce superbe ménurc , dont 
la queue est l'image fidèle , dans les solitudes 
australes , de la lyre harmonieuse des Grecs ; 
ce loriot prince-régent , dont la livrée est mi- 
partie de jaune d^or et de noir de velours ; 
ces oiseaux satin , ces cassicans variés , ces 
philédons nombreux, ccsscytrops, dont le 
bec imite celui du toucan ; ce cércopsis cen- 
dré, ce casoar austral , ce faucon d'un blanc 
de neige, ces moineaux webomgs, ces tra- 
quais superbes , ces perruches de toute taille 
et de toute couleur, ces bruyans martin- 
chasseurs, ce mouchcrolle crépitant, dont le 
cri imite à s'y méprendre le claquement d'un 
fouet, et tant d'autres espèces rares et pré- 
cieuses pour l'ornithologiste, et qu'il serait 
fastidieux de nommer. 

D'aflreux reptiles pullulent aussi dans ces cli- 
mats j il y en a un grand nombre d'innocens, 
et d’autres dont l'atroce venin occasionne la 
mort en quelques instans. La partie inler- 
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tropicale partage naturellement les produc- 
tions de la terre des Papous : aussi Irouvc- 
t-on abondamment le crocodile bicaréné des 
Moluques. De nombreux lézards, diverses 
espèces de scinques et d'agames pullulent 
dans la Nouvelle-Galles ; les plus remarqua- 
bles toutefois sont le gigantesque scinqiic 
noir et jaune, et le plus bizarre des lacer- 
Itns, je veux parler de ceux dont la queue est 
faite en forme de feuille , des pliylliires enfin. 
Quant aux serpens , ils sont nombreux : ou 
y trouve des couleuvres et des pythons de 
grande taille. Le serpent 61, à peine long de 
huit 011 dix pouces, occasionne, dit on, 1a 
mort en moins de quelques minutes ; mais 
l’espèce la plus redoutable , sans contredit , 
comme la plus commune, est le serpent noir, 
que son affreux venin nous a fait nommer 
acaiithophis bourreau. 

Une tortue d'caii douce, l'cmydc à long 
cou , vit dans les rivières du comté de Cum- 
berland. Les tortues franches et de grande 
taille viennent annuellement pondre dans 
les'sables des Ilots de toute la portion N., et 
le caret enfin , dont l'écaille est si précieuse 
pour le commerce , se trouve en abondance 
dans les mêmes parages. 

Les c<Mes de la Nouvelle-Hollande , sev 
havres spacieux et les rivières qui s’y per- 
dent, sont très-poissonneux. Les espèces de 
la partie N. sont celles des mers chaudes, et 
celles de la partie mérid. sont, pour la plu- 
part , les grands poissons voyageurs qui tour- 
nent autour du globe dans rhémispUère S. , 
et qu'on rencontre indifféremment à l'extré- 
mité des trois grands caps ; la Nouvelle-Hol- 
lande toutefois possède des especes qui lui 
sont propres, et il nous suffira de citer parmi 
les plus remarquables le squale de Pbillip. 
C'est de la pôchequc les naturels tirent leurs 
principales ressources alimentaires. 

Les coquillages varient sur chaque côte 
suivant le degré de chaleur des eaux et leur 
profondeur. Ceux du N. n'ont rien de re- 
marquable : ce sont les mêmes espèces qu'on 
rencontre dans toutes les mers équatoriales ; 
ceux des côtes de TE. et defO. sont toutefois 
fort differens. Parmi les plus utiles ou les plus 
remarquables , nous citerons ces huîtres « 
petites , mais excellentes , qui tapissent les 
côtes de la Nouvelle-Galles , ces pirazes bau- 
din, ces haliotidcs australes , ces parmapbo- 
res du sud , etc. Dans le détroit de Bass na- 
viguent les beaux nautiles à grains de riz , et 
les enfonccmens de toute la côte mérid- 
sont jonches des espèces les plus rares, les 
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plus estimées dans les collections ; qaelques- 
unes d'elles servent à faire des bijoux pour 
les sauvages. Les colons de la Nouvelle- 
Galles du Sud u'eroploient, en outre, que 
des coquilles pour faire la chaux dont ils ont 
indispensablement besoin dans leurs cons- 
tructions civiles. 

Les insectes sont nombreux et curieux ; 
les papillons sont peu variés, mais il n'en est 
pas de même des coléoptères ; la cétoine or- 
phéc , si brillante et si belle , vit sur les 
jeunes eucalyptus , le plus ordinairement par 
milliers d'individus; des charançons de tou- 
tes couleurs , de longs pbasmes et des cigales 
de taille énorme, sont les espèces qui frap- 
pent le plus communément les regards. On 
ne doit pas oublier que nulle contrée de la 
terre ne renferme un plus grand nombre 
d'espèces de fourmis , ni de plus grosses ; 
l'étude de leurs caractères distinctifs et de 
leurs habitudes occuperait la vie entière d'un 
naturaliste. Nous ne pensons pas qu'on ait ja- 
mais mentionné avant nous une espèce de 
sangsue qui vit dans les eaux de la rivière 
Macquarie , et qu'on pourrait utiliser en mé- 
decine. 

Parmi les znoph^tes , nous indiquerons 
surtout l'holothurie-trépang , qu'on trouve 
sur tous les récifs qui découvrent à mer 
basse, sur U cOte boréale de la Nouvelle- 
ilollandc : là gisent , au milieu du détroit 
de Torrès , comme au milieu des petits espa- 
ces de mer qui la bordent de toutes paris, 
ces innombrables écueils de madrépores, qui 
s'élèvent des bancs sous-marins pour former 
ces murailles à fleur d'eau si funestes aux 
navigateurs , et signalées déjà par tant de 
lélèbrcs naufrages. Ces récifs forment aussi 
une ceinture à toute la partie orientale de la 
Nouvelle-Hollande, jusqu'aux tropiques; et 
ces immenses travaux d'un polype pres^|u'im- 
percepiible , groupés de mille manières , 
pressés . agglomérés ou en zig-zag, dessinent 
sur cette céte un mur que les navigateurs 
ont nommé les rtcijï de la Grande^Barrière» 
D'étroits canaux serpentent dans ce labyrin- 
the inextricable d'une mer semée d'écueils : 
le plus remarquable d'entr'eux , qui semble 
être le résultat plutdt d'un instinct de dé- 
couvertes que le fruit d'un calcul scienliflque , 
est le dcIroitdcrEiulcavour. Sur ces écueils, 
Flioders vit briser son navire; la Pandore 
fut engloutie, et là, peut-être , quoi qu'on 
eu dise , La Pérouse et ses compagnons troii- 
vèrenl la mort. 

Nous venons de considérer la Nouvelle- 


Hollande sons les rapports généraax; ce 
vaste continent , quoique défavorisé sous bien 
des points , devait olTrir cependant à l'avidité 
des nations européennes de grands avantages , 
pour porter dans ses immenses solitudes le 
sarcroit et le rebut de leur population : les 
Anglais, toujours à l'afiTiît de toutes les circons- 
tances qui peuvent accroître leur influence 
commerciale ou^lcur puissance , ne tardèrent 
point à s'apercevoir de quel intérêt devenait 
pour eux cette contrée , au moment où l'A- 
mérique brisait les liens qui l'unissaient à 
leur gouvernement. L'Europe, alors agitée 
par des guerres désastreuses , et trop indifTé- 
rente à des envabissemens dont elle n'ap- 
préciait pas les résultats , l'Europe ne com- 
prit pas toute l'étendue du doinainequc l'An- 
gleterre s'adjugeait. On peut voir, aux articles 
Nouvelle-Galles du Sud et terre de Dicmen , 
toute l'importance des établissemensquc l'em- 
pire Britannique a fondés aux antipodes de 
l'Europe. Celte colonie, déjà florissante , bien 
qu'onéreuse, étend set ramifications sur toute 
la côte orientale ,ct sur celle du N. et du S.; 
c'est ainsi qu'elle a formé, en 182$, nn 
comptoir provisoire dans le détroit d’ApsIev , 
entre les iles Balhurst et Melville : elle a 
pensé , en l'établissant . s'emparer de la na- 
vigation du détroit de Torrès, inquiéter les 
possessions néerlandaises et les îles à épiceries, 
et dicter aux Malais les conditions qui lui 
plairaient pour la pèche des trépangs et «les 
perles. 

Pourquoi d'autres nations, dan.« l'inlérét 
de 1.1 morale et de la civilisation européenne, 
ne cbcrclieraient-elles point à jeter sur les 
côtes occidentales, qu'occupent si peu d^n- 
digènes , ces hommes fléaux des sociétés, par 
leurs vices et leurs flétrissures. CcUe portion 
occidentale est moins productive sans doute, 
mais il est encore possible «cependant d'y 
fonder des colonies susceptibles de devenir 
florissantes. 

11 ne nous reste plus à examiner que l'es- 
pèce humaine destinée a vivre au milieu de 
la création toute spéciale de la Nouvelle- 
Hollande : rbomme australien est empreint 
d'un cachet tout particulier, qui le caracté- 
rise en lui donnant une enveloppe hideuse 
et repoussante; sous ce rapport, il semble 
que les natuiels plus .ivaiicés dans le sud, les 
Hottentots, au Cap, les Peseberais , sur la 
terre (les États, et les nègres de la Nouvelle- 
Hollande J ont été profoiid(*mcnt modifiés par 
rinflucocc des climats. 

Toutes les peuplades de race noirâtre qui 
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habikcnt rAtutralie préientent entrVIlea les 
npportt les plus évidens, d’après les des> 
criplions des Tojageurs Phillip , Collins , 
While, d'Entrecasteaua , Pcron, Flinders, 
Grant , King , etc. Ces nègres de l’Australie 
ont toujours montré une complète ignorance , 
une grande misère et une sorte d’abrutisse- 
ment moral ; ils sont réunis par tribus peu 
nombreuses , qui n'ont point de communica- 
tion entr'elles : d'où résulte l’clat de barba- 
rie profond dans lequel elles croupissent , et 
dont rien ne semble derdir les tirer. 

Les habitans de la Nourclle-Hollande sont 
disséminés dans cette partie du monde, par 
familles éparses sur le bord des rivières , ou 
dans les baies nombreuses qui morcellent les 
eûtes. Leur intelligence a dû naturellement se 
ressentir de l’infertilité du sol et des misè- 
res auxquelles ils sont soumis : aussi une 
sorte d'instinct très*développé, pour conqué- 
rir une nourriture toujours difficile à obtenir, 
semble avoir remplacé ebea eux plusieurs des 
facaltés morales de l'homme. 

La peuplade qui vit au milieu des buissons 
et des rochers de Sydney-Cove , et qui a pour 
chef Boungary , est plongée dans un tel état 
d'abrutissement , qu'en vain on a essayé d'a- 
méliorer sa position , en bâtissant pour elle 
des maisons et des sortes de villages , ou en 
loi fournissant des mojens de subsistance 
plus agréables : elle s’est refusée à l'adoption 
de ces premières idées de civiltsalion , et, de 
toutes les habitudes sociales que lut montrent 
chaque jour les Européens , au milieu des 
villes populeuses et imposantes de la Nou- 
velle-Galles du Sud , elle n’a pris que des 
vices dé"OÙtans et un goût désordonné pour 
les liqueurs fortes. 

Ces peuples n’ont senti la nécessité de re- 
cevoir des vèlemens de laine que pour se ga- 
rantir la poitrine ; aucune idée de pudeur ne 
les a jamais portés è voiler les parties natu- 
relles, et l'immodestie native de cette race 
fait un contraste d’autant plus grand . que 
chaque jour elle brave , au sein même d’une 
colonie européenne qui a fait d’immenses 
progrès, les lois de l’honnételé publique. La 
liberté semble être pour ces noirs un besoin 
de première nécessité : aussi sont-ils soigneux 
de conserver leur indépendance , au milieu 
des cantons rocailleux , où ils habitent en 
plein air, autour de grands feux, et protégés 
contre la pluie par quelques branches d'ar- 
bres négligemment jetées du côté où le vent 
souffle ; ou bien tous les elforts de leur génie 
se bornent , pour les garantir des intempéries 
Dxct. Giooa. 
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du climat, à détacher une large écorce d’eu- 
caljrplus , qui fournit le toit nature) qui les 
abrite. 

La taille des Australiens est médiocre , et 
souvent au-dessous de la moyenne j plusieurs 
tribus ont les membres grêles , peu fournis , 
et, en apparence, de longueur dispropor- 
tionnée ; tiindis que certains individus , au 
contraire , ont ces mêmes parties fortes et 
bien proportionnées , et surtout les muscles 
jumMux et soléaire très -prononcés. Leur 
chevelure n’est point laineuse : elle est dure, 
très-noire et abondamment fournie; ila la 
portent flottante et sans ordre , le plus sou- 
vent courte en mèches très-frisées. La barbe 
participe de la natuée des cheveux : elle est 
le plus ordinairement rude et toulTue sur les 
cOlés du visage. Leur face est aplatie , le nez 
très -élargi ; des narines presque transversales, 
des lèvres épaisses, une bouche démesuré- 
ment fendue, des dents un peu proclivei, 
mais du plus bel émail ; des oreilles à conque 
très-développée , des yeux à demi voilés par 
1a laxité des paupières supérieures, donnent 
à leur physionomie sauvage un aspect re- 
poussant. La couleur peu décidée de leur 
peau , qui alTecte communément une teinte 
noire fuligineuse , varie en intensité , mais 
n'est jamais très-foncée. Pluf laides encore 
que les hommes , les femmes australiennes 
ont des formes flétries et dégoûtantes , et la 
distance qui les sépare du beau idéal deJa 
Vénus de Médicis , pour nous, est incom- 
mensurable. 

Les mariages cbex les Australiens se font 
par rapt ; et l'usage a consacré l’habitude 
d'arracher une dent incisive aux hommes a 
certaine époque de U vie , et de couper une 
phalange aux femmes. Ils aiment se couvrir 
1a tète et la poitrine de matières colorantes 
rouges, et cet ornement est de première né- 
cessité dans leurs cot-ohorit ou grandes céré- 
monies ; ils ont tous l'habitude de se peindre 
le nex et les joues avec les mêmes fards gros- 
siers, en y joignant des raies blanches, qui 
sillonnent Je front et les tempes. Sur les bras 
et sur les cùtés du thorax , iis font élever ces 
tubercules de forme conique qui semblent 
être l'apanage du rameau nègre. Enfin , celte 
race , qui semble ignorer l'usage de tout vê- 
tement, sous le rapport de U pudeur, se 
borne à se couvrir parfois les épaules arec 
une peau de kangourou ou d'opossum, et à 
s'entourer le front avec des filamens tissés en 
réseau. Un grand nombre de familles se pla- 
cent dans la cloison du nex des bâtounels 
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arrondis et longs de quatre à six pouces, qui 
doonent k leur physionomie un aspect farou- 
che ; et cet usage nous le retrouvons cbex tous 
les Papous. 

Superstitieuses h Texccs , ces peuplades ont 
cependant conservé l'usage de punir les sor* 
liléges et d'avoir des jongleurs. Leurs diflfé- 
rends so décident par des sortes de duels à 
nombre ou à armes égales , et des juges de 
camp établissent les régies du combat. La 
forme des armes dont ils se servent varie : à 
la Nouvelle-Galles, ils emploient la sagaie, 
sorte de javeline cniléc, qu'ils lancent par le 
moyen d'un bâton façonné pour cet usage, 
avec une grande vigueur et beaucoup de jus* 
tesse ; ils s'attaquent le plus souvent avec 
une sorte de sabre de bois recourbé, que 
Lèsueur a nommé sabre à ricochets , et que 
les naturels de Sydney désignent sous le nom 
de boumerang ou de tatanamang : cette arme 
caractéristique est également usitée au port 
Dowen et à l'ile Goulbum, et la manière de 
s'en servir est fort remarquable ; car c'est en 
lui imprimant des mouvemens de rotation en 
l'air, qu'ils frappent souvent le but à plus de 
quarante pas de distance. Leur dernier ins- 
trument de guerre , et en même temps d'uti- 
lité domestique , est le casse-téte ou woudah, 
avec lequel, dans leurs duels, chaque natu- 
rel assène alternativement sur la tête de son 
ennemi un coup, que la dureté inouie du 
esâne rend moins dangereux qu'on ne devrait 
le supposer. Nous retrouvons chez tous ces 
peuples l'usage des boucliers : celui qui leur 
sert à parer les coups de sagaie avec une 
grande adresse est de forme ovale , oblongue 
ou quelquefois disposée en croissant j et nous 
avons vu un de ces naturels, condamné à ser- 
vir de but aux coups d'une tribu qu'il avait 
olTenséc , parer avec une habileté peu com- 
mune plus de cinquante traits lancés avec vi- 
gueur, lorsqu'enBn une sagaie de xaiithorœa, 
traversant son bouclier, vint lui percer la poi- 
trine. Quant à l'emploi de l'arc et des flèches, 
il est complètement inconnu. 

De toutes les peuplades de l’Australie, 
celles du port du Roi-Georges ont plus par- 
ticulièrement senti la nécessité de se vetir, à 
cause du froid intense de Thiver, et elles 
ont assemblé , sous forme de petits man- 
teaux , des pc;iux de kangourous : celles des 
alentours de Sydney et de Balburst prépa- 
rent les peaux de pétauristes , tandis qu'en- 
tre les tropiques , les Australiens vivent clans 
un état de nudité parfaite. Les objets d'or- 
nement SC ressentent du rétrécissement des 


idées de ces peuples : ils se décorent cepen- 
dant de colliers faits avec des chaumes de 
gramen , mais combien leur forme sauvage 
contraste avec l’élégance des mêmes objets 
chez les habîtans de la terre de Diemen ! Les 
cabanes des Australiens se composent , autour 
du port Jackson , d'abris en rameaux ou en 
écorces d'arbres ; ailleurs ce sont des sortes 
de nids , formés de branches entrelacées , ou 
parfois disposées en huttes grossières , recou- 
vertes d’écorces. 

Les soins qu'ils prennent de leurs tom- 
beaux annoncent qu'ils ont l'idée d'une autre 
vie. On a généralement observé qu'ils brû- 
laient leurs morts , et qu'ils en enterraient les 
cendres avec une religieuse sollicitude \ 
M. Oxley a meme vu de ces tombeaux dont 
les arbres des alentours portaient des sortes 
d'attributs funéraires. Des observations posi- 
tives semblent même prouver qu'ils lèvent la 
peau des cadavres , afln que la combustion 
puisse s'opérer avec plus de rapidité. 

L'ensemble des habitudes des peuplades 
de la Nouvelle-Hollande, ainsique leur genre 
de vie, ne présentent point d'analogie bien 
démontrée. Leur industrie ^e réduit à la fa- 
brication des fliets pour la chasse et pour 1a 
pêche , dont on mange le produit sur le lieu 
mcoie , en le faisant rôtir sur des charbons. 
Ces naturels portent toujours du feu avec eux, 
dédaignent leurs femmes, auxquelles les tra- 
vaux les plus rudes sont dévolus, tels que 
ceux de préparer la nourriture , dont elles et 
leur famille ne reçoivent que les débris reje- 
tés par leurs époux , ou de porter les usten- 
siles de ménage ou leurs enfans sur le dos, 
tandis que l'homme chemine n'ayant qu'une 
légère javeline à la main. Ce sont elles qui 
récoltent et préparent la racine de fougère 
nommée dingoua, qui leur sert d'aliment 
journalier, et dont les hommes ne mangent 
que dans les momens de disette, ou lorsque 
la chasse vient k manquer. 

La manière de construire les pirogues varie 
presqu'autant que les tribus : elles sont faites 
au port Jackson avec une longue écorce d'en- 
calyptus , solidement liée aux extrémités; 
dans la région intcrtropicale , un tronc d'ar- 
bre creusé en tient lieu; plus à l'O. , dit 
King, à la baie d'Hanovre, c'est un radeau 
formé de tiges vieilles et légères de mangUcr; 
ailleurs, dans l'archipel de Dampier, par 
exemple, leur intelligence n'a pu s'élever , 
pour passer 1rs rivières, au-dessus d’un sim- 
ple tronc d’arbre flottant. 

Chez CCS peuplades , on a trouvé des idées 
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de dessin , qui , toutes grossières qu*elles 
raisicnt être , indiquent cependant une cer- 
taine réflexion , et l'on reconnaît encore dans 
ces linéamens graphiques les êtres qu'ils sont 
destinés à représenter, tels que le casoar, le 
squale de Phillip, divers poissons, etc. 

Quant à leur chant , ce n’est qu’une mo- 
dification informe de leur langage; et leur 
danse se borne aux mouveroens lourds et 
ridicules qui imitent les sauts du kangou- 
rou : les beaux-arts, enfans du repos et des 
doux loisirs , poiiiraient-ils germer chex des 
hommes toujours à la rechercha de leur sub- 
sistance? 

Le langage des Australiens diffère de tribu 
à tribu : nulle part on ne peut reconnaître 
la moindre analogie ; mais il est vrai de dire 
auui qu'il n’y a pas de langue moins connue. 
Cependant il parait que les naturels d'un en* 
droit , transportés dans un autre , comme les 
Anglais l’ont fait très-souvent , ne peuvent se 
comprendre. Les seuls mots qui nous ont pré- 
Knté quelques rapports sont les suivans , usi- 
tés , d'une part , par les naturels de Sydney, 
et de l'autre , par ceux de Dathurst, au-delà 
des montagnes Bleues : l’orthographe des 
premiers est écrite d'après le génie de notre 
langue, et nous avons conservé pour les se- 
conds celle de M. Oxley ; ainsi nez se dit, à 
Sydney , mougouro, et morro à la rivière 
Lachlan; les dents, nandana dans le premier 
lieu , et erra dans le second ; cou , ouro et 
oro; poitrine , beren et bening; cuisse , darra 
et ithana , etc. 

La Nouvelle-Hollande n’a été découverte 
que successivement, et ses côtes occidentales 
furent les premières que les Hollandais, qui 
se dirigeaient à l'E. afin de trouver les vents 
destinés à les porter aux Moluques , recon- 
nurent et nommèrent ; mais ces points , tou- 
jours isolés et mal déterminés , restèrent 
long*temp$ mal placés éur nos cartes jusqu'aux 
expéditions de Baudin et de Flinders. C’est 
ainsi que des sortes de circonscriptions reçu- 
rent les noms : à 1 * 0 . , terres de Leeuwin, 
d'Edels , d'Ëendracht; au N. , de Witt, de 
Diemeii , d'Amhem, de Carpentarie; au S., 
de Nuyts , auxquelles on joint les terres nom- 
mées, par les géographc.s modernes, de Flin- 
ders, de Baudin oti de Freycinet et de Grant. 
Toute la côte orientale porte le noiu de Nou- 
velle-Galles du Sud. 

Lorsque les Anglais lancèrent l'acte de 
prise de possession d'une surface immense de 
la mer du Sud et des îles qui y sont éparses, 
la Nouvelle-Hollande et la terre de Dicmen 
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ou Tumanie ne furent point oubliée!. Ht 
l'arrogèrent le droit de s'emparer de la meil- 
leure partie de la Nouvelle-Hollande , sous 
prétexte que Cook avait découvert toute la 
céte orientale , et ils ne reconnurent dans 
l'Australie qu'une riche et productive partie 
qu'ils agrandirent outre mesure, et qui reçut 
le nom de Nouvellc-Gallca du Sud , et l'autre 
moitié, nue, stérile et sans eau, qu'ili aban- 
donnèrent aux premiers découvreurs, et k 
laquelle ils laissèrent le nom de Nouvelle- 
Hollande. 

Du reste, voici un précis rapide des dé- 
couvertes successives qui ont fait connaître 
la Nouvelle-Hollande dans ses contours , dé- 
couvertes aujourd'hui complètes pir les nom- 
breuses expéditions des Anglais et des Fran- 
çais, les premiers dans le but de trouver des 
ports , des havres propices pour des coloni- 
sations; les seconds dans le but honorable, 
mais stérile , d'agrandir le domaine de la 
science géographique. 

Les Hollandais découvrirent les premiers , 
en i 6 o 5 , les câtes de ce vaste pays , qu'ils 
prirent d'abord pour la Nouvelle-Guinée ; ils 
suivirent la côte jusqu'k i 3 ° 3/4 de Ut. S. , 
et décrivirent le pays comme presque désert , 
mais en quelques endroits habité par det 
nègres féroces qui tuèrent des hommes de 
l'équipage. Ils ne purent, comme ils le dé- 
siraient, reconnaître U terre et les rivières, 
et le manque de provisions les força de 
laisser leur découverte imparfaite. Dans leurs 
cartes , le point le plus éloigné était nommé 
cap Keer-Weer ou de retour. En i6i6, le 
capiUinc Dirck-Hartighs , commandant un 
vaisseau hollandais pour les Indes , déconvrit 
les cAtes occidentales , et en 1801 on trouva 
une plaque d'étain avec une inscription qui 
mentionnait la date de sa visite : cette plaque 
a été retrouvée et enlevée lorsque M. de 
Freycinet, commandant l'Uranie, mouilla k 
la baie des Chiens-Marins en 1819. En 1637, 
Pieter Nuyts découvrit U cdtc S. dans une 
étendue de 1,000 milles. En iCaS, plu- 
sieurs vaisseaux hollandais des Indes orien- 
tales visitèrent la cAle occid., et l'année sui- 
vante , un vaisseau de la même nation , capi- 
taine Pelsart , se perdit sur la cAte. En i 64 a, 
la compagnie hollandaise des Indes orientales 
envoy-a Abel Tasman , qui visita les cAles N. 
de la Nouvelle-Hollande , qu'il nomma terre 
d'Antliony Van-Diemen , pour la distingner 
de celte de Van-Diemen, au S. En 1644 > 
Tasman visita la cAlé occidentale; mais ses 
découvertes sur ce point sont peu connues. 
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En 1688 , le capiUine Dampier fut jeté sar 
cette Ile, qu'il viiita de nouveau en 1699. 
Cook reconnut U cAle orientale en 1770 , et 
ses opérations ont laissé peu de choses k 
faire! >1 f« P»* déterminer cependant si la 
fi (MivtlU- Galles du Sud (la côte E. de la 
Nouvelle-Hollande) touchait à la terre de 
Dicmen ou non : un chirurgien de marine , 
Bass, avec une chaloupe, résolut ce problème 
intéressant. Le capitaine Fumeaux, sur 
l'Aventure, lors de sa séparation de la Réso- 
lution, en 1773, reconnut la terre de Die- 
men delà pointe S., le long delacdte orien- 
tale, au-delà du terme du voyage de Tasman, 
jusqu'à 38 ° de latitude, où avait commencé 
l'examen de Cook en 1770. En 1791, Van- 
couver visita la côte S. , en allant à la côte 
N. O. de l'Amérique, et examina, mais légè- 
rement , de 35 ° 3 ' à 34 ° 3 a' de lat. S. ; il 
mouilla dans la baie du Roi-Georges. Bruny 
d'Entrecasteanx , qui , avee les vaisseaux la 
Recherche et [Espérance, alla à la recherche 
de l'infortuné La Pérouse , visita aussi les 
eûtes S. et E.; il vit plus soigneusement la 
céto déjà observée par le capitaine Vancou- 
ver , et découvrit plusieurs goulets et ports , 
et en particulier celui auquel il donna son 
nom. En 1788, l'établissement d'une colonie 
anglaise sur la céte orientale facilita les 
moyens pour la reconnaissance de la céte , et 
les diverses expéditions entreprises de 1 798 
à 1799 par Bass et Flinders reconnurent l'é- 
tat de la c6tc E. , de la terre de Diemen et 
du détroit de Basa , qui sépare celte Ile de 
la Nouvelle-Hollande. En 1801 , le gouver- 
nement anglais envoya deux vaisseaux pour 
compléter l'examen de toutes les eûtes de 
cette lie ; il en donna le commandement au 
capitaine Flinders, qui reçut ordre de visiter 
la cûle E. de l'ile , et la cûte S. , du détroit 
de Bass au port du Roi-Georges ; il devait 
ensuite visiter la cûte N. O. , puis celle du 
golfe de Carpentarie. Ces voyages furent con- 
duits avec une ardeur et une persévérance 
infatigables jusqu'au moment où le vaisseau 
parut hors d'état de supporter une navigation 
aussi périlleuse. Le capitaine Flinders re- 
tourna au port Jackson , et avec un autre 
vaisseau reprit scs découvertes ; dans ce se- 
cond voyage, il perdit son vaisseau , et par- 
vint à gagner Sydney-Cove sur un bateau 
ouvert , laissant ses compagnons sur une ile 
déserte où il alla bientût les délivrer. Il re- 
partit pour un troisième voyage, et, tou- 
chant à l'ile de France , y fut retenu par le 
gouverneur comme prisonnier degiierre. Dans 


le même temps , le gouvernement français 
envoyait pour le même objet le capitaine 
Baudin. Ces diverses expéditions ont fait par- 
faitement connaître toute la cûte de la Nou- 
velle-Hollande et de la terre de Diemen : 
elles ont fixé le point de chaque lieu , et tous 
les goulets et les baies sont tracés jusqu'à leur 
terme. Mais , de tous ces voyages , le plus 
important, sans contredit, celui qui a le plus 
éclairé l'hydrographie de ces côtes de fer, 
ainsi qu'on Ica a nommées avec juste raison, 
est celui du capitaine King , qui a passé plu- 
sieurs années à les explorer , et qui vient de 
publier à Londres le résultat de ses tra- 
vaux. Laos. 

HOLLANDE , port de Patagonie , snr la 
cûte sept, du détroit de Magellan. Lat. S. 53 * 
4 a'. Long. O. 73° 48 '- L'entrée en est fa- 
cile, et l'ancrage y est partout excellent. H y 
débouche une petite rivière navigable pour 
des bateaux pendant quelques lieues. La cûte 
abonde en bois , eéleri sauvage et antres ra- 
cines, ainsi qu'en oiseaux aquatiques. 

On trouve à l'entrée de ce port le cap de 
même nom. 

IIOLLANDE-HOTTENTOTE , canton de 
la colonie du Cap-dc-Bonnc-Espérance, dans 
la partie S. O. du distr. deStellenbosch. Cest 
un des plus beaux de la colonie. Il est en 
partie couvert de montagnes et en partie com- 
posé de plaines, surtout aux environs de la 
baie False. L'eau courante y abonde, et u 
fertilité en grains, fruits et vin, est remar- 
quable. La baie FaUe, où les navires trourent 
un bon mouillage, lui oITre une pêche tr'es- 
abondante. La situation de ce canton est très- 
avantageuse pour la vente de ses denrées , 
attendu qu'il est traversé pagla route qui met 
la ville du Cap en communication avec U 
partie orientale de la colonie. 

HOLLANDERBROEK, village des Pays- 
Bas, prov. de Gueldre, arrond. et à 8 1 . i/a 
de Thiel , cant. et à i/a 1 . d'Elst. 

HOLLANDi.A, ancien comptoir hollandais 
de la Guinée supérieure, sur la cûle dt)r, 
dans le pays d'Ahanla , à 3 I. N. O. du cap 
des Trois-Pointes. Il est actuellement en 
Çulne. 

Cet établissement se nommait originaire- 
ment Fort-Roy.ll deFrederiesbourgou Brande 
bourg, et dépendait de la compagnie africaine 
fondée par l'électeur Frédéric Guillaume. Le 
peu d'avantages qu'il offrait engagea le roi de 
Prusse à le vendre , en ■ 7 ao , aux Hollandais , 
qui n'en prirent possession qu’en 1750, pour 
l'abandonner bientôt après. 
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HOLLANDS-DIEP, large brai de la Mruic, 
qui iort du lac de Biet-boich, dana lesPays- 
Bat, entre les prov. de Hollande et du Bra- 
bant lept. Il eat ainsi nommé jusqu'au-dessous 
de Willemstad , où , frappant contre U pointe 
orientale de l'ile d'Orerflakkee , il se divise 
en deux parties ! le Haring-vliet, qui passe 
au N. de cette ile, et le Volke-rak, qui coule 
au S. Le Uollands-diep a un peu plus de 4 b 
de longueur, et acquiert, ris-ù-vis de Wil- 
lemstad, une largeur de a /3 de I. 

UOLLAND'S - FERRY , passage le plus 
étroit entre Rhode-iiland et le continent, 
dans les États-Unis, état de Rbode-island. 
On le traverse sur un pont étroit que des 
ouragans détruisent quelquefois ; le premier 
qui y fut construit éprouva cet accident en 
1796. 

HOLLANDS'-POINT, cap des ÊUts-Unis, 
état de Maryland, comté d'Ann-Arundcl , sur 
la cAte occid. de la baie Chesapeak , à 10 . de 
l'emboucliure du Cboptank. Lat. N. 33 ° 43'. 
Long. O. 78“ 5 a'. 

HOLLANGE, village des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg, arrond. età 51 . i/ade Neuf- 
chéleau , cant. et à i 1 . 3/4 de Fauxvillers. 
487 bab. 

UOLLE, forge de Bavière , cercle du Mein- 
Supérieur, présidial et à i I. N. de Naila, et 
à 10 1 . i/a N. N. E. de Bayrcuth. Elle con- 
siste en un fourneau ardent et des usines d'a- 
lun et de vitriol. 

IIOLLENBACU , bourg de Wurtemberg, 
cercle de l'Iaxt, baill. et à 3 I. i /3 N. N. E. 
de Künxelsau, et à sa I. i/a N. N. U. d'Ell- 
vangen. 608 bab. 

UOLLENBURG, cbüteau d'illyrie, gouv. 
et à 14 1 . l/a N. N. O. de Laybacb, cercle 
et à a 1 . S. de Klagenfurt, sur la rire gau- 
che de la Drave. C'est le chef-lieu de la val- 
lée de Rosentbal , dont la population est de 
1 1,666 bab. 

ilOLLERICH , village des Pays-Bas, prov. , 
arrond. , cant. et à i/a 1 . de Luxembourg. 
1,078 bab. 

HOLLERLAND, juridiction du territoire 
de la ville libre de Brème. Elle renferme 
i, 3 o 4 hab. Schwachhausen en est le principal 
endroit. 

UOLLERSBACH, vUlage de l'archiduché 
d'Autriche, pays au-dessus de l'Ens, cercle 
et à 17 1. l/a S. O. de Saltxbourg, et à 4 1 - 
1/4 S. de Kiibihel, dans le Pinxgau, sur la 
rive droite de la Saixa. Il y a un cbkteau. 
4 ao bab. On exploite sur son territoire des 
minet de cuivre et de soufre. 
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IIOLLFELD , ville de Bavière , cercle du 
Meln-Supérieur, chef-lieu de présidial et siège 
d'une chambre fiscale, à 4 I- O. de Bayreutli 
et à 5 I. E. de Bamberg. Elle a 4 églises. U 
s'y tient plusieurs grands marchés de bestiaux, 
goo bab. 

HOLLIER , hameau de France , ddp. des 
Ardennes , arrond. , cant. et à 1 I. N. E. de 
Sedan, comm. d'illy. U y a une fabrique de 
draps. 

HOLLING, village de France, dép. de la 
Moselle, arrond. et à 7 I. N. E. de Metz, 
cant. et à a 1. N. N. E. de Boulay , près de 
la rive droite de la Nicd. On y fabrique du 
savon, du sel ammoniac, du noir d'ivoire et 
de la colle-forte. 480 bab. 

HOLLINGER, village duTyrol , cercle de 
rinntbal-Infcrieur, à 1 I. N. d'Intpruck. 11 
y a des mines d'argent et de cuivre aux en- 
virons. 

IIOLLINGSTED, village de Danemark, 
duché et à 3 I. S. O. de SIeswig, baill. de 
Guttorp. C'est U que commençait la fameuse 
muraille appelée Oanawerk, qui s'étendait 
jusqu'.i Oldenburg dans le Holstein. 

liOLLIS ou PHILIPSBURG, comm. des 
États-Unis, état de Maine, comté et à la 1. 
M. de Norfolk , et à 8 I. O. de Portland, sur 
le Saco. 1,760 bab. 

HOLLIS, comm. des États-Unis, état de 
New-Uampsilire, comté de Hillsborougb , è 
Il 1. S. de Concord. i,543 bab. 

HOLLISTON , comm. des États-Unis, état 
de Massachusetts , comté de Middlesex , è 9 1. 
S. O. de Boston. 1,04a bab. 

HOLLOGNE, village des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg, arrond., cant. et k 1/3 1. de 
Marche. i4o bab. 

HOLLOGNE-AUX-PIERRES ou HOLO- 
GNE-AUX-PIERRES, village des Pays-Bas , 
prov., arrond. et è i I. 3/4 O. de Liège ; chef- 
lieu de canton. 800 hab. 

UOLLOGNE-SUR-GEER, village des Pays- 
Pas, prov., arrond. et à 4 1- >/a O. deLiége, 
cant. de Waremmej sur la rive droite du 
Geer. 5oo bab. 

HOLLOLA (OEFRE), distr. de Russie, 
en Europe , grand-duché de Finlande , dans 
la partie orient, du gouv. de Tavastebus. Il 
comprend au N. E. une partie du grand lac 
Paejjœne. Padasjoki en est la paroisse la plus 
septentrionale. 

HOLLOLA (OEFRE), distr. de Russie, 
en Europe , grand-duebé de Finlande , dana 
la partie centrale du gouv. de Kymcnegard , 
au N. du distr. de Kymene et au S.' de celui 
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<le Sawolax'OEfreilels. Parmi les paroisses 
qu'il comprend , on remarque celle d'iitis. 

HOLLOLA (^iEDRE) , distr. de Russie, 
en Europe, grand-duebe de Finlande, dans 
la partie centrale du gouv. de Tavastehus, à 
l'O. du distr. d'OEfre-Hollola. Parmi les pa> 
roisses qu'il renferme , on distingue celle de 
Lampis. 

HOLLYHALL, Hulfykall, ville de l’Hind- 
oustan anglais, présidence de Madras , anc. 
prov. de Kanara, à 16 I. N. N. O. deSounda 
et à 7 I. S. O. de Darwar. Elle est très-bien 
fortifiée. 

HOLLYMOUNT , bourg d'Irlande , prov. 
de Connaught , comté de Mayo, baronnie de 
Kilmaine; è a 1 . £. N. E. de Dallinrobc et h 
6 1 . S. S. E. de Castlebar, agréablement si- 
tué sur la rive gauebe de la Robe. On y re- 
marque l'église , dont la construction est élé- 
gante. Foires, les 16 mai et 1 > décembre. 

HOLLYWOOD , village d'Irlande , prov. 
de Leinster, comté et à 9 1 . O. N. O. de 
Wicklow, et à a 1 . N. de Donard , baronnie 
de Talbotstown. Foires, les 1*' février, 3 
mai , I*' août et i*' novembre. 

HOLLYWOOD , village d'Irlande , prov. 
d'Ulster, comté et à 8 I. N. N. O. de Down, 
et à a 1 . l/a O. S. O. deBangor, baronnie de 
Castlereagb. Foires, les i'*** lundis de mai, 
d'août et de novembre. 

HOLM ( FLAT ), petite Ile du canal de 
Bristol ^ à l'emboucbure de la Saverne , par 
5 i® 16' de lat. N. et 5 ° aj' de long. O. , a 
5 1 . de la côte du comté de Somerset, en 
Angleterre, et à égale distance de celle du 
comté de Glamorgan, dans le pays de* Gal- 
les. Elle est bien cultivée. Ou y a établi un 
fanal, et l'on trouve sur sa cèle un bon an- 
crage. A 1 1 . S. E. de cette lie s'élève celle 
qu'on nomme Steep-Holm, qui n'est qu'un 
rocher de 4<>o pieds de hauteur , et au som- 
met duquel on ne parvient qu'avec peine; 
on prétend que l'historien Giïdas s'y retira 
é l'époque où le pays était ravagé par les 
Pietés et les Écossais. 

HOLM , paroisse d'Écosse , vers l'extré- 
mité. S. E. de Pomona, Tune des lies Or- 
cades , presbytère de Kirkwall. Elle donne 
son nom au détroit qui sépare Pomona de 
Burray , et au milieu duquel se trouve un 
ancrage assez sûr pour des navires de 3oo 
tonneaux ; ce détroit, dont les rivages sont 
en général bas et pierreux, ail. 1/4 de long 
sur 3/4 de 1. de large. 773 hab. , y compris 
ceux de 1 a paroisse de Paplay. 

UOLMÆN , lie du golfe de Botnie , sur la 


côte de Suède, préfecture de Botnie occid., 
é 8 1 . E. d'Umea, par 63 ® 4 ?^ 

18® 37' de long. E. 

HOLME , paraisse de Norwège , diocèse 
et à 7 1 . O. de Christiansaud, bail!, de Mao* 
dal. 3,704 hab. 

HOLME - BEACON , division du wapen- 
take de Harthill , dont elle forme 1 a partie 
S. O., dans l'east-riding du comté d'York, 
en Angleterre. Elle tire son nom du village 
de Holme-Spaldiog-moor, près duquel , sur 
une colline, est un signal ou beacon. Cette 
division contient 8,569 hab. Market- W'eigh- 
ton en est le lieu principal. 

HOLME - CULTRAM, paroisse d'Angle- 
terre , comté de Cumberland , ward d'Al- 
lerdale-bclow-Dcrwent; à x I. O- N. O. de 
Wigton et à 5 1 . 1/4 O. S. O. de Carlisle, 
agréablement située près de l’embouchare 
de la Waver. Elle était célèbre par la riche 
abbaye qu'y possédaient les moines de Ct- 
teaux, et qui avait été fondée en 1 i 5 o par 
David , roi d'Écosse ; l'église paroissiale , 
édifice gothique , est le seul bûtimeot qui 
reste de cette abbaye. H se tient une foire , 
le 39 octobre, dans cette paroisse. 3,773 
habitans. 

HOLMES, comte des États-Unis, vers 
le centre de l'état d'Ohio, au N. du comté 
de Coshogton et au $. de celui de W'ayne. 
Le chef-lieu est Millersburg. 

HOLMESTRAND, ville et port de Nor- 
wège , diocèse d'Aggersliuus, comté d'iarls- 
berg , sur le Darmsûord , formé par le golfe 
de Christiania ; à 6 1 . N. de Tœnsbcrg et s 
X 3 1 . S. S. O. de Christiania. Lat. N. 59® 39'. 
Long. £. 8® 1'. La situation de cette ville 
entre une longue rangée de rochers coupés 
à pic est extrêmement pittoresque; il ne 
reste d'espace sur le rivage que pour une rue 
et une petite place. Plusieurs des maisons 
sont juchées comme des nids sur les rochers; 
toutes sont néanmoins propres , ornées et 
peintes avec soin, ce qui prouve l'aisance des 
habitans. 11 y a 1 église et 1 distillerie de 
grains. Le commerce y est assez actif; on en 
exporte une grande quantité de bois. x,ioo 
habitans. 

Les rochers des environs sont de porphyre 
qui devient basalte par des altérations gra- 
duelles et imperceptibles ; il y a même des 
blocs de basalte rapprochés qui forment de 
petites collines : ce basalte est tres-noir, à 
grains un peu fins , mêlé de beaucoup d augi- 
(es d'un noir-verdMre et brillantes. 

HOLMSLAND, fie de Danemark , dans le 
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RingkiobiDg-6ord , golfe formi par la mer 
du Nord, diocèse de Ribc, baill. et à i/3 
de I. N. O. de Ringkiübing. Elle a i I. 3/4 
de long iur i 1. de large, et renferme a pa- 
roiues. 

HOLOGNE-AUX-PIERRES , village des 
Pays-Bas. yojr. HoLLOCNB-ÀUi-Piaaaas. 

HOLOMAUC, ville de Moravie, y oyez 
Olhctz. 

HOLOTHURIES ( BANCS DES ) , grou- 
pes de récifs sur 1a côte N. O. de la Nou- 
velle-Hollande , vers la terre de Witt , à 
rO. du cap Londonderry et an N. O. du 
golfe de l'Amirauté. Lat. S. i3° 4^'. Long. 
E. ia3° 4o'. 

HOLOUMIDCH , canton de la Turquie 
d'Europe, ^qy. GasTouai. 

UOLOWCZYN, bourg de Russie, en 
Europe, gopr. , distr. et ii 9 I. O. N. O. de 
Mohilev. Charles an , roi de Suède, y obtint 
son dernier succès sur les Russes, le i3 
juillet 1708. 

UOLROU , ville d'Abyssinie , dans le 
pays des Gallas indépendans, è environ 
ao I. N. de Killali et à go I. S. O. de Gon- 
dar. Le Portugais Fernandez l'a visitée en 
i6i3. 

HOLSBEEK , village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant méridional, arrond. et à a I. i/4 
N. E. de Louvain, cant. et à a I. 1/4 de 
Haecht. 765 hab. 

UOLSEN-OE , Ile de la mer du Nord, sur 
la côte occid. de Norwège , diocèse de Ber- 
gen, baill. du Bergen mérid., par 60° 34' 
de lat. N. et a° 47' de long. E. Elle a envi- 
ron 5 I. de longueur sur 1 I. de largeur. 

HOLSTEBROE , ville de Danemark, dans 
le Jutland, diocèse et à a6 1. N. de Ribe, 
baill. et à 8 I. i/a N. E. de Ringkiôbing ; 
sur la Stor-aae , dans laquelle on pèche d'ex- 
cellens saumons. Elle a 1 église. Il s'y tient 
par an 8 marchés considérables , pour che- 
vaux et bestiaux. 853 bab. 

HOLSTEENBORG , distr. et colonie da- 
noise sur la côte occid. du Groenland et sur 
le détroit de Davis , sous le cercle polaire 
arctique. Cet établissement a été fondé en 
lySg ; c'est le moins peuplé de tous ceux du 
Groenland. En 1800, il fut ravagé par la 
petite-vérole , qui en emporta presque tous 
les habitaiis, et en iSoSil ne renfermait que 
lag Esquimaux. 

HOLSTEIN (CANAL DE), en Danemark. 
yoj-, KiEL (caSAL de). 

HOLSTEIN , HoUteen , duché de Dane- 
mark, qui fait partie de la confédération 


Germanique et se trouve entre 53° 3a' et 54° 
37' de lat. N. , et entre 6“ 3o' et 8° 5o' de 
long. O. ; borné au N. par le SIeswig, avec 
lequel il a pour limite l'Eyder et le canal de 
Kiel; à l'E. par la mer Baltique, la princip. 
oldcnbourgeoise de Lübeck et le territoire 
de la ville libre de ce nom ; au S. E. par le 
duché de Lauenbourg; au S. par le terri- 
toire de Hambourg et par l'Elbe , qui le sé- 
pare du Hanovre -, et k l'O. par la mer du 
Nord. Dans la partie orientale du duché se 
trouve enclavé le bailliage d'Eutin , qui ap- 
partient è la principauté oldcnbourgeoise 
de Lübeck. Il a 35 I. de longueur de l'E. à 
l'O., 30 1. de large, et environ 4^5 I. de su- 
perficie. Le Holstein est traversé du S. au 
N. par une chaîne de collines arides et sa- 
blonneuses , qui forme une portion de la li- 
gne de partage entre les bassins de la mer du 
Nord et de la Baltique , et qui n'ofTre que 
des bruyères et un aspect désagréable. La 
partie orientale de ce duché est montueuse 
et entrecoupée de lacs nombreux , dont les 
plus remarquables sont le Seelentcr-sec , le 
Plôener-see et le Westen-see ; elle présente 
des sites fort pittoresques. Le territoire oc- 
cidental est, au contraire, plat, bas, ex- 
posé aux inondations de la mer , dont il est 
toutefois défendu par plusieurs digues. L'El- 
be, qui forme une partie considérable de 
la limite méridionale, reçoit du Holstein le 
Stor , le Pinau et l'Alster ; l'Eyder , qui éta- 
blit presque toute la limite septentrionale , 
et qui devient navigable en sortant du Wes- 
ten-see , qu'il traverse, se jette , comme 
l'Elbe , dans la mer du Nord ; la Trave ar- 
rose le S. E. , et se rend dans la mer Balti- 
que. 

Le climat , généralement rude , n'est pas 
malsain ; mais on y est exposé à des orages 
et à de violentes tempêtes occasionés sans 
doute par le voisinage des deux mers qui res- 
serrent le pays. La partie orientale, couverte 
en grande partie de forêts peuplées de chê- 
nes et de hêtres, est trèsTfertile sur quelques 
points. Le terroir du centre est aride et in- 
grat; celui de l'O. doit aux fréquentes inon- 
dations de la mer la plus grande fertilité ; 
aussi on y cultive avec succès le froment, le 
seigle , le sarrazin , le colzat , et une im- 
mense quantité de pommes de terre ; le lin , 
le chanvre et le houblon y viennent en abon- 
dance. Néanmoins le Holstein trouve sa ri- 
chesse principale dans ses pitiiragcs , qui 
nourrissent des bestiaux d'une race excellente. 
Les bêtes à cornes y sont nombreuses : on 
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troure jutqu'à cent Taches et plus dans cer- 
taines métairies. La quantité des nouions 
o'est pas moins considérable; cependant on 
s'applique peu à en perfectionner l’espèce 
pour la laine, parce que l’exportation de 
cette matière est défendue. 11 y a aussi beau* 
coup de porcs. Rien n'égale la beauté des 
chevaux du Uolstein ; c’est sans contredit le 
pays d’Europe où l’on en trouve la meilleure 
race . On y élève beaucoup d’abeilles et de 
volaille , surtout des oies. Le règne minéral 
ne comprend que de la pierre calcaire et du 
sel ; les salines du Holstein sont les seules du 
Danemark. On trouve quelquefois de l'ambre 
sur la côte occidentale. La tourbe , que l'on 
extrait en abondance dans l'intérieur, est la 
principale matière combustible dont on fasse 
usage , le bois étant fort cher. La pèche , et 
surtout celle du hareng, n'est pas la moindre 
occupation des habitans. 

L'industrie manufacturière , peu répandue 
dans ce pays, est concentrée dans AUona, 
et se borne à la fabrication de la toile et de 
quelques draps grossiers et k la filature du 
lin ; il y a aussi des papeteries , des fabriques 
de poterie , et des usines à cuivre et à laiton, 
qui travaillent en grande partie pour Ham- 
bourg. Altona , sur l’Elbe , près de Hambourg, 
est le seul port remarquable du Holstein; ce- 
pendant la navigation de cette contrée est 
assez étendue : il en part des navires pour la 
pèche de la baleine sur les côtes du Groen- 
land , et ses vaisseaux circulent non-seule- 
ment dans la Baltique , la mer du Nord et 
l'océan Atlantique, on les voit encore sou- 
vent aborder aux Indes orientales. La marine 
comptait, en 179a, 5a3 bàtimens; maiscette 
quantité fut réduite, en 1797 , à 4^i, avec 
5,4^4 tQ^rins. Le commerce intérieur est fa- 
vorise par le grand nombre <lcs rivières et 
par le canal de Kiel. Les exportations consis- 
tent en chevaux, bestiaux, volaille, grains, 
viandes salées , beurre , fromage , bois , char- 
bon , peaux, cire, miel, chaux, tourbe et 
sel, pour les autres parties du Danemark. 
Les comptes se tiennent en rixdales de 4^ 
skiUings (1 fr. 40 c.) ou en marcs de 16 skil- 
lings, comme à Hambourg. L’or et l'argent se 
pèsent au marc de Cologne. Le poids de Lü- 
beck est employé dans tout le Holstein : 100 
livres de ce poids=4B>3o kilogrammes. La 
mesure de blé est celle de Copenhague; celle 
pour les vins et eaux-de-vie et l’aune sont les 
mêmes qu’à Hambourg. 36o,ooo bab. , U 
plupart luthériens. 

Le duché de Hoktcin comprend 18 bail- 


liages i Bordisbolm , Cismar, Norder-Dith- 
marschen , Suder-Ditbmarscben, Kiel , Krons* 
hagen, Neumünster , Oldenburg, PIden et 
AiircDsbbck réunis , Reinbeck , Reinfeld , 
Rendsburg , Retbwisck , Segeberg , Stein- 
burg, Traventhal, Tremsbuttel et Trittau; 
1 seigneurie , Pinneberg ; 1 comté , Ranxau ; et 
5 districts nobles : Breitenburg (avec le titre 
de comté ) , llrehoe , Preelz , Uetersen , et le 
territoire ües 3o paroisses nobles. Le chef- 
lieu est Glückstadt. 

Le Holstein fut habité autrefois par les 
Saxons et les Angles. Conquis et dépeuplé 
par Charlemagne , il fut plus tard soumis 
aux ducs de Saxe, qui le gardèrent avec né- 
gligence jusqu'au commencement du xu* siè- 
cle : à cette époque, ils rioféodèrent à titre 
de comté à la maison de Sebauenbourg , qui, 
s’appliquant d'abord à le repeupler, y Lnns- 
planta des Flamands, des Frisons, des West- 
phaliens , et qui , après en avoir joui long- 
temps, non sans trouble de la part des rois 
de I^ncmark, ducs de Slcswig, le leur aban- 
donna enfin en i4^9 « et ne se réserva que U 
seigneurie de Pinneberg. En le Hol- 

stein , de simple comté qu'il était , fut érigé en 
duché en faveur de Christian Dans le 
xvi^ siècle , après U mort du roi Frédéric u , 
il s'en forma deux parts, dont l'une resta à 
la branche aînée de la maison royale, qui 
l'a possédée sous le nom de Holstein-Glüdi- 
stadt , et l'autre fut affeclée à la branche ca- 
dette de celle maison , qui en a joui sous le 
nom de HoUtein-Gottorp ou sous le titre de 
matson ducale : l’une et l'autre de ces bran- 
ches avaient voix et séances dans les diètes 
d'Allemagne , au collège des princes. Ea 
1 640 , par U mort d'Otlon , dernier comte de 
Schauenbourg , le roi de Danemark et le duc 
de Holstein - Gottorp héritèrent de la sei- 
gneurie de Pinneberg. Enfin, eu 1773, 1a cou- 
ronne de Danemark acquit tout le duché de 
Holstein , en donnant les comtés d'Olden- 
bourg et le Dclmcnborst en échange de la 
partie ducale de ce duché. En 1806 , à l'é- 
poque de la formation de UConfcdcralion du 
Rhin , le Holstein cessa de faire partie du 
corps germanique : dès-lors les lois allemao- 
des, qui régissaient ce pays, ont fait place à 
des lois danoises. En i8i5 , il fut compris 
dans la Conrédération germanique. 

HOLSTEIN OLDËN BOURG, grand-duché 
d’Allemagne, OLDssaocac. 

HOLSTON , rivière des États-Unis, for- 
mée dans l’état de Tennessee, sur la limite 
des comtés de Hawkins et de Sullivan , par 
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la réunion de deux rivières qui prennent leur 
source aux monts Allegban^, dans Tétât de 
Virginie, comté de Wythe. Elle coule dans 
1 a direction O. S. O. , et, après avoir arrosé 
la partie N. £. de Tétat de Tennessee, se 
réunit à la rivière de ce nom , par la rive 
droite, au-dessous de Rnoxville; son cours 
est d'environ 8 o 1 . , depuis la source de la 
plus grande des deux branches qui la forment 
jusqu'au Tennessee. Ses aflluens les plus re* 
marquables sont la Watanga et le Frencb* 
firoad-river, qu'elle reçoit à gauche. C'est 
une rivière large et assez profonde pour por- 
ter des bateaux de a 5 tonneaux, dans la par- 
tie inférieure de son cours. 

HOLSWORTHY, bourg et paroisse d'An- 
gleterre , comté de Devon , hundred de Black- 
Torrington , à 5 1 . 1/3 S. S. E. de Hartiand 
et è i 3 1 . O. N. O. d'Ëxcter. Il est traversé 
par un canal venant du havre de Bude. 11 s'jr 
tient 3 foires par an. i, 44 ^ 

UOLT, bourg et paroisse d'Angleterre, 
comté de Norfolk, hundred de son nom, à 
3 1 . E. de Walsingham et à 7 1 . N. N. O. de 
Norwich , à peu de distance de la mer du 
Nord ; dans un beau pajs riche en paysages 
eten vues pittoresques , et dans une situation 
élevée où Tair est vif, mais pur et sain. 11 est 
bien bâti ; le presbytère est fort beau, ainsi 
que le bâtiment où se tient Técole de graoi- 
maire. 11 y a un temple pour les quakers. Les 
sessions du comté se tie/inent dans ce bourg. 
11 s'y tient 3 foires par an. 1,348 bab. 

Le hundred contient 9,1 33 hab. 

HOLT, village d'Angleterre, comté de 
Wilts, hundred et à 3/4 de I. E. N. £. de 
Bradford , et à 1 1 . O. S. O. de Melksham. 

11 est très-renommé pour set eaux minérales. 
846 hab. 

HOLT, lie des États-Unis. Haute. 
HOLT, village et paroisse de la princip. de 
Galles , comté de Deobigh , hundred de 
Bromâeld , vers les limites du comté de Ches- 
1 ^. C'était autrefois une ville importante 

00 ne voit plus que quelques Testiges du chè- 
teau-fort qui la défendait, et qui fut détruit 
^ 1645 par les troupes du parlement. Ce 
village se réunit à Ruthin et à Denbigb , pour 
envoyer un membre au parlement. i«433 
babitans. 

HOLT, ile du Grand-Océan équinoxial , k 

1 E. des iles de la Société et au N . O. de Tar- 
cbipel Dangereux. Lat. S. 16® 10'. Long. O. 
> 4 ®® 8*- Le capitaine Turnbull, qui la dé- 
couvrit, pensa qu'elle u'avait jamais été vue 
par aucun Kuro^en. 


HOLTAALEN , paroisse de Norwége , dio- 
cèse et à 19 1 . S. E. de Drontbeiui, baill. du 
Dronllieim méridional. 3,191 bab. 

HOLTË, paroisse de Norwègc, diocèse de 
Christiansand , baill. de Nedenœs, à 4 !• N* 
d'Arendal. 4 i^ 9 ^ 

ilOLTEN , bourg des États Prussiens, prov. 
de Clèves-Berg , régence et à is 1 . S. E. de 
Clèves, cercle et à 1 1 . iJ 4 S. S. E. de Dins- 
Jacken, sur TAUenroder • bach. 11 y a i cbù- 
teau , X église réformée , et des fabriques de 
draps et de couvertures de laiuc. 990 hab. 

HOLTEN , village de Norwége, diocèse 
d'Aggersbuus , comté d'iarlsberg, à 10 1 . N. 
O. de Tœnsberg. On y remarque une église 
taillée dans le roc , qu'Olaùs Wormiut sup- 
pose avoir été un temple payen. 

HOLTEN, village des Pays-Bas, prov. 
d'Ovcr-Yssel , arrond. et à 4 !• H. de Deven- 
ter, cant. et k 4 b S. S. £. de Raalte. i, 36 o 
babitans. 

HOLTVA, bourg de Russie, en Europe. 
Foy. Goltva. 

ilOLTZMlNDEN , ville du duché de Bruns- 
wick. Fojr. IIOLZMIXDXV. 

UOLUM, village d'Islande. Foy. Holax. 

llOLVOp, Uulwtui f ville de i'Hindou- 
slan, état de Guykavar, anc. prov. de Gou- 
djerate, distr. de Djalavar, a 3 o I. O. S. O. 
d'Ahmed-abad ; résidence du radjah de Dor- 
rangdra. 

UÜLWERD ou HOLWERT, village des 
Pays-Bas, prov. de Frise, arrond. et k 4 b 
1/3 N. N. E. de Leeuwarden, et à 3 b N. O. 
de Dokkuin ; cheflieu de canton , près de la 
mer du Nord. 1,1 30 hab. 

HOLY -CROSS, village d'Irlande , prov. 
de Munster, comté et à 6 1 . N. E. de Tippe- 
rary, sur 1 a Suire. Foires, les 11 mai, s 4 
septembre et 18 octobre. 

HOLYHEAD, ile du canal S*. George, 
près de la cùle occid. de Tile d'Anglescy, 
dans la princip. de Galles , par 53 ® 30' de Ut. 

N. et 5 ' de long. O. Elle n'eit séparée de 
Tile d'Anglescy que par un étroit passage, 
dont U partie la plus resserrée est vers le S. 
Sa longueur est de 3 b, du N. O. au S. £. , 
et sa largeur varie d'i /5 de 1 . k s 1 . tj^. Elle 
est environnée de quelques îlots , tels que le 
North-Slack, au N. ; le Soutb-Stack , à TO. ; 
et le Manpiskar-rock, vers le S. O. 

HOLYHEAD, ville et port de la prîneip. 
de Galles, comté d'Anglescy, k 8 1 . 1/3 N. 

O. de Caeriiarvon et k 8 I. O. N. O. do Beau- 
maris j sur la c6te sept, de U petite ile de son 
nom. KUc consiste en plusieurs rues bien pa- 
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vces et garnies lie trottoirs; les maisons en 
sont assez bien bâties, et Téglise est un bel 
édifice. Il y a une ligne de paquebots entre 
l'Angleterre et l'Irlande , et le grand nombre 
do passagers qui s'y rendent entretiennent 
dans cette TÎUe un commerce assez important 
d'objets de consommation : aussi on y trouve 
plusieurs établissemens commodes, tels que 
des auberges, des bains, etc. Le port n'étant 
plein qu'à marée haute , on a construit un 
môle pour que les navires puissent ancrer , 
aborder ou partir à volonté; on a élevé sur la 
petite lie de Sait, formant un des cotés du 
port, un grand fanal qu'on aperçoit de 4 h 
en mer. Vers l'extrémité occid . de l'ile d'Holy* 
head est le rocher de South-Stack. , sur le> 
quel il y a aussi un fanal ; et plus loin , au 
N. N. E., se trouve l'ile Skerries, où l'on en 
a encore placé un. Au moyen de toutes ces 
précautions, on a rendu le passage très-sùr 
pendant la nuit. De Dublin à Holyhead, le 
trajet est de la 1., et se fait en la heures 
dans les temps ordinaires : 6 paquebots y 
sont employés constamment pour la poste; il 
y en a d'autres pour le transport des voya> 
geurs et des marchandises. Une particularité 
remarquable est la situation du cimetière : 
on l'a placé sur un gi*and rocher qui s'élève 
au fond du port, et de loin il ressemble à 
d'anciennes fortifications, par les épaisses 
murailles flanquées de tours dont il est en« 
touré sur trois cétês. Cette ville est toujours 
bien approvisionnée de poisson et , en hiver , 
de gibier. 4*^7^ hab. 

Les Gallois donnent à Holyhead le nom de 
Caer^Gwbjr f en l'honneur de saint Gybi, qui 
vivait dans l'ile vers l'an 38o. 

n y a dans les rochers qui dominent la 
ville de vastes cavernes où se réfugient de 
nombreuses troupes d'oiseaux de mer, qui y 
déposent leurs œufs; quoique l'accès de ces 
cavernes soit extrêmement périlleux, les in> 
fiilaires n'en parviennent pas moins à se pro- 
curer ces œufs , que l'on recherche comme un 
mets délicat. 

HOLY-ISLAND, lie de la mer du Nord, 
sur la cdte orient, de l'Angleterre, à 3 1. S. E. 
de BervrieVet de l'embouchure de la Tweed, 
par 55° de lat. N. et 3° 5o' de long. O. 
Elle dépend de cette partie du comté de 
Durham qu’on nomme Islandshire, et qui sc 
trouve enclavée entre le comté de Northum* 
bcrland et le territ. de Berwick. Elle est si 
près de la côte, que les chevaux et les voi- 
tures peuvent y passer lorsque la mer est re- 
tirée. Elle a I 1. i/4 de longueur et a/3 de 1. 


dans sa plus grande largeur; au N. O. , elle 
se termine par une longue et étroite langue 
de terre. Un ruisseau appelé Lindis , qui coule 
vers le S., la fit nommer autrefois Lindis^ 
Jarne. Cette lie contient à peu près mille 
acres de terre , dont la majeure partie est 
très-fertile; le reste n'est que sable. Le prin- 
cipal village est sur la cùtc S. O. : il était 
autrefois beaucoup plus considérable qu'aa- 
jourd’hui , et avait le titre de ville ; on voit 
tout auprès les ruines d'un monastère fondé 
par le roi Oswald , en 635 , qui en fit le siège 
de l'évêché d'Holy-island : les Danois dé- 
truisirent ce monastère, et le siège épiscopal 
fut transféré à Durham. Sur une baie, dans 
l'E. de cette Ile, est un petit port bien abrité, 
et qui sert de refuge aux navires dans les 
mauvais temps; et au S. E. il y a, sur une 
montagne très-escarpée , un château-fort avec 
une garnison d’invalides tirés de Berwick. La 
paroisse d'Holy-island contient 760 bab. 

HOLYWELL, paroisse d'Angleterre, comté 
et à a 1. E. d'Huntingdon, et à i/a 1. E. de 
Ives, hundred d'Hurstingstone. Elle tire 
son nom d'un puits dont les eaux minérales 
ont été très-renommées. 783 hab. 

HOLYWELL, ville de la princip. de Galles, 
comté et à 3/4 de 1. N. O. de Flint , et à a l. 
3/4 N. O. de Chester, près de la rive occid. 
de l'estuaire de la Dec. Sa situation, sur le 
penchant d’une montagne, est agréable et sa- 
lubre; la rue principale est très-longue, et 
les maisons y sont bien bâties : l'église est 
ancienne et d'une architecture simple. Il y a 
1 cour de justice et 1 école de charité. Cette 
ville est devenue très-florissante par ses ma- 
nufactures de coton , ainsi que par les mines 
de cuivre , de plomb , de calamine , etc. , 
qu’on exploite dans les environs, et par les 
usines où ces dilTérens métaux sont transfor- 
més en un grand nombre d'objets utiles. Le 
moteur de tous ces établissemens est le célè- 
bre puits de Winifred, situé au bas d'une 
montagne, au-dessous de 1 a ville : cette 
source, l'une des plus abondantes du rayaume, 
est très-chaude, et estimée pour ses proprié- 
tés médicales; elle foime aussitôt une petite 
rivière qui met en activité plurieurs usines, 
et qui, après un cours de a/3 de I., va se 
rendre dans l'cituaire de le Dce. Le cuivre 
et les autres métaux travaillés s'embarquent 
sur laDee, à la destination de Liverpool, 
d'où une grande quantité de ces marchandi- 
ses est expédiée à Londres, en Amérique et 
dans les Indes. 8,30g hab. 

A 1/3 de 1- de cette ville, on voit les ruioes 




H 0 L Z 

de l'abbaje de Greenfield , dont une partie 
de Téglise et du réfectoire subtiste encore. 

UOLZAPPEL , bourg du duché de Nassau , 
baill. et à I 1. 1^3 O. de Dîez, et à 6 1. q/ 3 
O. S. Ü. de Weilbourg ; près de la rive droite 
de la Lahn , au pied d'une roontague où sont 
les ruines d'un ancien château, première ré* 
sidence des princes de Nassau. 11 y a une 
école latine. 716 hab. On exploite dans les 
environs de riches raines de plorab tenant 
argent, qui rapportent un revenu de 5o,ooo 
florins. 

IIOLZEMME, rivière des Étals Prussiens, 
prov. de Saxe, régence de Magdebourg. Elle 
a sa source dans la partie la plus élevée du 
Harx , passe à Halbcrstadt , et s'unit è la Bode, 
par la gauche, un peu au-dessous de Gronin- 
gen, après un cours d'environ 10 1. du S. O. 
au N. E. 

UOLZEN, hameau de Bavière, cercle du 
Danube-Supérieur, présidial et à a 1. i/a N. 
E. Je Wertingen, et à 6 1. 1/4 N. N. O. 
d'Augsbourg. Il a i brasserie, i distillerie 
de grains et 1 briqueterie, la maisons. 

HOLZGERL1NGEN, bourg de Wurtem- 
berg, cercle du Necker, baill. et à 1 1. 1/4 
S. de Boblingen, et à 4 1- >/4 Stutt- 

gart. x,a35 hab. 

HOLZKIBCHEN, bourg de Bavière, cer- 
cle de l'Isar, présidial et à 5 1. N. O. deMics- 
bach , et à 6 1. i/a S. S. E. de Miinich. Il a 
2 églises , 4 brasseries et 4 distilleries de 
grains. 4tS hab. Les Français l'occupèrent 
de juillet 1800 en mars iBoi . 

HOLZIVIINDEN, viUe du duché de Bruns- 
wick, distr. du Weser, chef-lieu de cercle; 
au pied des montagnes du Solling , sur la rive 
droite du Weser, qu'on j passe au moyen 
d'un bac, à ai 1. i/a S. O. de Brunswick et 
à 10 I. l/a N. O. de Gbttingue. Lat. N. 5 i** 
5x' 6''. Long. E. 7® 6' o". Siège d'une sur- 
intendance. Elle n'est pas grande, mais son 
faubourg, appelé Altendorf, est assez étendu. 
Elle est bien bâtie, et possède a églises, 
I synagogue, i bibliothèque et t mont-de- 
piété. L'industrie y est active; on y trouve 
des fabriques de flanelle, de bas, de fil, de 
lin, d'aiguilles, de limes , de potasse et de 
maroquins; des papeteries, des tanneries, 
des scieries, des moulins à huile, et 1 belle 
machine hydraulique pour polir et préparer 
en forme de dalles les pierres qu’on tire du 
Solling; le gouvernement y a aussi établi de 
grandes usines à fer, avec trois feux d'afline- 
rie et un martinet. Le commerce y est con- 
sidérable : cette ville étant l'entrcpùt des 
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toiles et des fers du duché , reçoit encore une 
grande quantité de denrées coloniales et de 
matières premières, qu'elle expédie dans 
l'intérieur de l'Allemagne; elle envoie aussi 
beaucoup de dalles à Brème, a Paderburn et 
dans le Hanovre : aussi la douane et les droits 
de péage, établis sur le Weser pour tous les 
bateaux qui y passent, sont-ils devenus d'un 
rapport considérable. 11 s'y tient plusieurs 
marchés par an, pour bestiaux. 3,3oo hab. Les 
cairicrcs du Solling sont près de cette ville. 

Le cercle contient 8,535 hab. 

HOLZ-THALLEBEN , village de la prin- 
cip. de Schwarzbourg-Sondersbausen , bail!, 
et à t 1. E. de Keula, et à 4 h i/a O. de 
Sondersbausen. On y compte plus de 3oo 
maisons. 

HOMBEEK, village des Pays-Bas, prov. 
et à 5 I. 1/4 S. d'Anvers, arrond. , cant. et 
k a/3 de 1. O. S. O. de Malines, sur la rive 
gauche de la Senne. 11 y a des moulins k 
huile, une distillerie de grains et des bras- 
series. 1,646 hab. 

HOMBERG, bourg des États Prussiens, 
prov. de Clèves-Berg, régence et k la 1. S. 
E. de Clèves , cercle et k 3 1. S. E. de Rbcin- 
berg; sur la rive gauche du Rhin, eu face 
du confluent de la Ruhr. 11 y a un chkteau. 
Dans la guerre de sept ans, le général Ca- 
mille, sous les ordres du duc de Parme, y a 
fait construire un fort désigné par le nom de 
Modeliana ou de CamilUn Sckantten (redoute 
de Camille) , et dont on voit encore les rui- 
nes sur les bords du Rhin , lors des basset 
eaux. 1,1 5o hab. 

HOMBERG, ville du grand-duché de 
Messe-Darmstadt, prov. de la Hesse supé- 
rieure , distr. de Rirtorf , k 5 1. i/a K. S. Ë. 
de Marbourg et k 1 5 1. N. de Bùdingen; sur 
la rive droite de l’Ohm , au pied d'une mon- 
tagne où est situé le château. Elle est ceinte 
de murs, et renferme 1 église, 1 hôpital, 
plusieurs lisserandcries de toile et de gros- 
ses étoffes de laine , et des tanneries. 11 s'y 
tient 4 grands marchés par an. 1,517 

HOMBERG, ville de la Hesse-Électorale , 
prov. de la Basse-Hesse; chef-lieu de cercle, 
k 4 1- N- H- de Neukircheii et à 5 I. 3/4 S. 
S. O. de Cassel. Elle est murée et a , sur 
une montagne voisine, un vieux château dans 
lequel on remarque un puits , dont la pro- 
fondeur est (le 4^0 pieds. Homberg sc divise 
eu vieille et nouvelle ville, et renferme 
I église, 1 hôpital, des fabriques de toiles et 
de bas, cl des tanneries. Il s'y tient 4 grands 
marchés par an. 3,869 
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11 y a aux environs une forge avec un mar* 
tinct : elle fournit quintaux de fer de 

fonte et 971 quintaux de fer en barres. 

Le cercle de Homberg ne forme qu*unc 
juridiction, et contient 16,736 hab. 

HOMBOURG, village des Pays Bas, prov., 
arrond. et à 6 1 . 1/4 K. N. E. de Liège, cant. 
et à X 1 . 1/4 E. N. E. d'Aubel. 1,170 hab. 

HOMBOURG , //omburgj ville de Bavière, 
cercle du Rhin , disLr. et à 1 1 . N. de Deux* 
Ponts, et à 17 1 . O. de Spire; chcfdieu de 
canton, sur le Petit*Erbach , affluent de la 
Bliese. Elle est assez jolie , et a un château 
qui servait autrefois de fort , 1 hôpital , 1 
manufacture de mousseline et 1 d'etoffes de 
laine. 1,760 hab. 

Celte ville fut fondée en 1681 , et forti* 
Ûée. Les Français ont détruit ses remparts 
en vertu du traité de Railadt. 

HOMBOURG ou HOMBOURG-VERDER- 
HOUE, lïomburgf ville capitale du land* 
graviat de Hessc*Hombourg , et chef-lieu de 
la seigneurie de son nom, à 3 1 . 1/4 N. N. 
O. de FraocforUsur*]e-Mein et à 7 1 . t/a N. 
E. de Mayence; au pied d'une hauteur sur 
laquelle est situé le château où le landgrave 
fait sa résidence. Celte ville est le siège de 
la chancellerie du gouvememeot et d'uncon* 
seil ecclésiastique ; elle se divise en vieille et 
nouvelle : celle dernière est régulièrement 
bâtie; on y remarque le bâtiment de la chan- 
cellerie. Hombourg possède 3 églises, lulhé* 
rienne, réformée et catholique ; 1 synagogue, 
X maison de charité , i hospice d’orphelins 
et X école forestière. On y fabrique des étoffes 
de laine, surtout beaucoup de ûanclle, de 
la bonneterie et de la toile. Il s'y tient plu* 
sieurs grands marchés très>frcquentés. 2,970 
babitans. 

La seigneurie de Hombourg a une super- 
ficie de 6 1. , et contient 6,8a6 hab. 

HOMBOURG-L’ÉVÊQUE ou LE HAUT, 
village de France, dép. de laJVloselle, arrond. 
et à 5 1 . 1/4 O. de Sarreguemines, cant. et à 
I 1 . i/a E. N. E. de Avold; sur une col- 
line , près de la rive gauche de Rossel. Il 
y a une papeterie et des usines à fer a hauts- 
fourneaux , où l'on fabrique annuellement 
200,000 kilogr. de fer forgé. i, 6 q 5 hab., 
y compris ceux du llombourg*le-fias , qui 
J’avoisine. 

Ce village avait autrefois un château-fort, 
cçnstruit en 1234 1 p^r l'évèque Jacques de 
Lorraine, et qui fut pris par les Français en 
1678. Louis ]ltv en fit augmenter les fortifi- 
cations; il est aujourd’hui en ruine. 


HOMBURG , bourg de Bavière , cercle du 
Mcin-lnférieur, chef-lieu de présidial et siège 
d’une chambre fiscale; à 5 1 . i /4 O. de 
Wurlzbourg et â 9 1 . 1/2 S. E. d'Àschaffea- 
bourg, sur le Mein. Il y a un château. 564 
babitans. 

Le présidial contient 7,828 bab. 

HOMDOK, bourg de Nubie, dans le pays 
de llaifây , sur 1a rive droite du Bahr-ei-Ax- 
rak, à i6 1 . 1/2 N. de Sennaar. 

HO.ME, baie de la Nouvelle-Bretagne, sur 
la côte N. E. de l’ile de Cumberland , dans 
la partie mérid. de la mer de Baffln. Elle est 
large et peu profonde. Le cap Aston, qui 
s'avance au N., est par 70^ de Ut. N. et 67* 
3 o' de long. O. 

HOME, distr. du Haut-Canada, compris 
entre celui de New-Caslle , à l'E., ceux de 
London et de Gore à l’O. ; le lac Ontario au' 
S. , et le lac Huron , la rivière du Français 
et le Uc Nipissing, au N. 11 a environ 70 I. 
de long, du N. au S. , sur 25 1 . de large; il 
comprend le lac Stracoc , et est arrosé par le 
Holtand's-rivcr , le Talbot, le Black-rivcr et 
la Severo. Le terril, au N. de cette dernière 
rivière , jusqu'au Nipissing, est couvert d'é- 
paisses forêts , qui servent de repaire à une 
grande quantité de bêtes fauves ; au-delà de 
la Se vern jusqu'au Uc Ontario, il y a encore 
des bois considérables , mais l’on y trouve 
aussi des terres cultivées. 7,900 hab. , dont 
environ 200 Indiens. York en est le chef- 
lieu. 

HOMENAU, en hongrais Homonna, en 
slave Humenne , bourg de Hongrie , comitat 
de Zemplin, marche de Mihaly , à lu 1 . E. 
N. E. de Kasebau et à 11 1 . 1/4 E. d’Epe- 
ries; sur U rive droite de l’Udya , au pied 
des Karpatbes. Lat. N. 4 ^° ^ 4 ' Long. 
£. 19° 36 ' i 4 "- Il y a un beau château. 

IlOMER, comm. des États-Unis, état de 
New-York; chef-lieu du comté de Courtlaod, 
à 5 o 1 . O. d'Aibany. Le principal endroit 
est un village agréablement situé dans une 
belle plaine, sur le Tioughnioga; il a 1 église, 

I maison de justice, 1 prison, 70 maisons et 
plusieurs magasins. Ce village ne s'est formé 
que depuis 1798. La comm. contient. 5 , 5 o 4 
babitans. 

UO-MI , arrond. de Chine, prov. d'Yun- 
nan. La ville de cet arrond. est à 10 1 . E. 
N. E. de celle du dcp. de Lin’an , et à 38 1 . 
S. E. de celle du dép. d’Yun-nan. 

HOMME (L’), village de France, dcp. 
de U Sartbc, arrond. et à 5 1 . i /4 S. 0 - de 
S*. Calais, cant. et à i /3 de 1 . N. O. de Li 
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Cbartre; tar la ri?c ^ucfaede la Veuve, près 
de U réunion Ue cette rivière au Loir. i,3oo 
faabifaos. 

HOMME , rivière des Pays-Bas , prov. de 
Luaembourg. Elle prend sa source dans le 
cant. et au S. E. de S*. Hubert, près des 
villages de Basse et Haute-Bras , coule du 
S. E. au N. O. en faisant beaucoup de cir> 
cuits, passe par Rockefort, et se jette dans 
la Lesse , par la rive droite, au village 
d'Éprave , après un cours d'environ lo 1. , 
dont 6 de flottage à bûche perdue , depuis le 
confluent du ruisseau de Pois , au-dessous de 
S'. Hubert. Les bois sont tirés de la forêt de 
S*. Hubert , et destinés èn grande partie 
pourNamur, où ils arrivent par la Meuse. 
Ses principaux aflluens sont les ruisseaux 
de Pois , de Hinson, de Masseblette, et la 
Wame. 

HOMMEDAL , paroisse de Norwège , 
diocèse et à 8 I. N. E. de Chrisliansand , et 
à 4 L S. O. d'Arendal, baill. de Hedenoes. 
3,195 hab. 

HOMMES , village de France , dép. d'In- 
dre-et-Loire , aiTond. et i 6 1. 1/3 N. de 
Cliinon , cant. et à 3 t. S. de Château-la- 
Vallière. Foire, le 5 novembre, pour grains, 
légumes , chanvre et cire. 900 hab. 

HOMMES DES BOIS, peuple de TAfrique 
méridionale, yoy, Bo&jxsuxiis. 

HOMMET (LE), fort de France, dép. 
de la Manche , arrond. et à 3 1. 3/4 S. S. 
£. de Valognes , et à i 1. 1/4 S. O. de 
Mère -Église, sur la rive droite de 1a 
Douve. 

HOMMOM ( EL), bourgade de Barbarie, 
dans le Fezzan , à 8 1. E. de Mourzouk. 

HOMMONPOEFOE , rivière de Cafrerie. 
yoX ‘ Keishammà. 

HOMOCHITTO, rivière des États-Unis, 
état de Mississipi. Elle prend sa source dans 
le comté de Copia , traverse celui de Frank- 
lin , dessine la limite des comtés d'Adams et 
de Wilkinson , et se joint au Mississipi , par 
la rive gauche, après un cours d'environ 3o 1. 
dans une direction générale S. O. Les plus 
riches établissemens de l'état de Mississipi 
sont sur les bords de cette rivière; cepen- 
dant , jusqu'à 6 1. de son confluent, scs bords 
sont chaque année inondés. L'Homochitlo 
est, dans cct état, la limite de la région ou 
l'on peut cultiver la canne à sucre. 

ilOMOET, village des Pays-Bas , prov. de 
Gueldre, arrond. et à 7 1. 1/4 de Thiel, 
cant. et à 1 1. 3/4 d'Elst. iio hab. 

HOMOLITZ , village de Hongrie, distr. 
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régimentaire du Banat-Allemand ; à 3 I. i/3 
S. S. E. de Pancsova et à 4 1- 3/4 E. S. E. de 
Belgrade, sur la rive droite du Danube. Il y 
a I église catholique et 1 grecque. 1,612 
habilans. 

HOMOROD(NAGY ou GRAND), rivière 
de Transylvanie, qui prend sa source au 
paya des Szcklers, où elle arrose le siège 
d'Udvarhcly, entre dans le pays des Saxons, 
siège de Reps, où elle réunit ses eaux à cel- 
les du Kis-Homorod et du Miihlenbach, au 
village d'Homorod , et se joint à l'Aluta, 
par la rive droite, après 13 I. de cours dans 
la direction S. S. O. , à i 1. 1/4 S. E. de 
Reps. 

Le Kis ou Petit Homorod coule à 1*0. du 
Nagy-llomorod , dans une direction presque 
toujours parallèle à celle de celui-ci. Son 
cours est d'environ 10 1. 

HOMOROD-ALMAS , Tillage de Tran.yl- 
ranie , au pays des Szcllers , siège et à 3 1. 
S. E. d'Udvarliely , marche d’Homorod- 
Okland , à i 1. 3/4 N. d'Okland et à 1 1 1. 
i/3 E. de SegesTar ; sur le Nagy-Homorod , 
dans un pays fertile en vins. Il y a i église 
pour les grecs-unis ; et i source salée. On 
remarque dans les environs une grotte consi- 
dérable appelée Amas. 

HOMOROD-OKLAND , marche de Tran- 
sylvanie , au pays des Szcklers, dans la par- 
tie mérid. du siège d'Udvarhely , cercle in- 
férieur. Elle tire son nom d'un des villages 
qu'elle renferme. 

HOMOROD - S>.MARTON , village de 
Transylvanie, au pays des Szcklers, siège 
et à 3 I. S. E. d'Udvarhcly , marche d'OIali- 
falu, sur la rive droite du Kis-Homorod. Il 
y a une source minérale renommée. 

HOMPRÉ, village des Pays-Bas, prov. de 
Luxembourg, arrond. et à 5 1. i/a de Neuf- 
cbkteau, cant. et à i 1. de SibreL 54^ bah. 

H031RÂN, ville d'Arabie, dans la partie 
montagneuse de l'Yémen, prés de Djebi, au 
S. O. de Sanà. Elle a un cbàteau-fort en 
ruine; on y compte jusqu'à 36o citernes tail- 
lées dans le roc. 

HOMRIE (EL), tombeau d'un marabout, 
en Barbarie, dans le désert de Barcah , à 38 1. 
E. N. E. de Bengazy et à ao I. O. S. O. de 
Derne. 

UOMS , ville de la Turquie d'Asie. é'(^. 
Hzhs. 

HO-NAN , prov. de la partie centrale de 
la Chine, entre 3i" 3_o' et dy" de lat. N. , 
et entre loj» 5o' et 114° ay' de long. E. 
Elle est bornée au N . par les prov. de Cban- 
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si, de Tcbi-li et de Chan>touDg; à TE. , prtr 
celte de *An>hoeï; au S., par celle de Hou*pc; 
et à rO. , par celle de Chen<si. Son étendue 
est de it\o 1 ., de l'E. à rO. , et de i 3 o 1 . 
du N. au S. : suivant Barrow , sa superficie 
est de 8,4 10 1. j scion d'autres, elle est de 
i 3 , 3 oo 1 . 

Les Peling ou montagnes du Nord , qui 
téparent le bassin du Hoang-ho de celui de 
rYcng>tseu-kiang , parcourent cette province 
à rO. et au S. O. , et y présentent le fameux 
mont Thaï ou Soung. Le N. O. de la pro- 
vince est couvert de quelques ramifications 
de la chaîne du Cban-si. Tout ce qui est au 
N- des Pe-ling, <lans le Ho-nan, appartient 
au bassin du Hoang-ho , grand fleuve qui 
traverse cette province vers le N., et la sé- 
pare en partie du Clian-si et du Chan-toung; 
un de ses principaux afllucns, le Hoai-ho, 
prend sa source dans la partie orientale de 
ce pays, et s'y grossit du Jou-ho. Tout ce 
qui peut contribuer à rendre une contrée 
délicieuse se trouve réuni dans cette pro- 
vince : la douceur du climat, la variété de 
sites agréables et la richesse du sol l'ont fait 
surnommer le jardin de la Chine. Partout 
ailleurs qu'à l'O. , au S. O. et au N. O., le 
pays n'oflrc que des plaines ondulées, et 
quelques collines parfaitement bien culti- 
vées , arrosées par une infinité de petits cours 
d'eau ou de canaux artificiels; il renferme 
aussi quelques lacs, tous de peu d'étendue, 
dont un, le Chao-king, dans le département 
de Koueï-te, est précieux par 1 a propriété 
qu'a son eau de donner à la soie un lustre 
éclatant qu'on ne peut imiter ailleurs : aussi 
une multitude d'ouvriers en soie sont venus 
s'établir sur ses bords. Les principales pro- 
ductions de cette province sont le blé, le riz 
et autres céréales , des fruits magnifiques et 
des plantes potagères : le tabac, le thé et 
l'indigo s'y récoltent aussi en abondance; la 
culture de la soie y est considérable. D'é- 
'paisses forets couvrent les montagnes, et 
d'immenses pâturages nourrissent un nombre 
prodigieux de bestiaux. Un cbainon de mon- 
tagnes, appelé Kin, recèle de riches métaux: 
on y exploite plusieurs mines de cuivre, et 
on y trouve du cinabre, de l'aimant et du 
talc. La fabrication d'étoffes de soie est, 
après l'agriculture, la branche la plus im- 
portante de l'industrie. Malgré la riches.se de 
son sol et les avantages de sa position, cette 
province ne fait pas un commerce aussi flo- 
rissant qu'elle le pourrait, ce qu'on attribue 
à la mollesse des habitans et au bas prix des 


denrées de consommation journalière. En 
1761, la population s'élevait à 16, 33 a, $07 
individus; les Anglais en portent le mon- 
,tant, pour 1793, à millions. On estime 
à 3 , 31 3,000 onces d'argent le revenu net que 
cette province rapporte au gouvernement. La 
foixc armée qu'on y entretient consiste en 
34,000 hommes de troupes régulières. 

Cette province se.diyise en 9 départemeni 
ou Jouj savoir : Hqaï-khing, llo-nan, Jou- 
ning , Khaï-foung , Koueï-te, Nan-yang, 
Tchang-le, Tchiii-lcbcou et *VVci-hoci; ces 
département comprennent G arrondisscroens 
et 83 districts. On trouve dans le llo-nan 
4 mouvances directes ou tchi-lij qui relèvent 
immédiatement du gouverneur de la pro- 
vince : ce sont celles de Chen , Hiu, Jou et 
Kouang, qui renferment i 5 districts. La ville 
du département de Khaï-foung en est le cbef- 
lieu. 

HO-NAN, dép. de Chine, dans la prov. 
de même nom. La ville de ce dép. est à 
44 1 - L- de celle du dép. de Khaï-foung, par 
34° 43' de lat. N. et 1 10° 6 ' 4 <>"dcloDg. 
E. Elle est entourée de montagnes , bâtie sur 
un affluent du Hoang-ho, et est grande et 
bien peuplée; les faubourgs et les environs 
son tr ornés de jardins agréables, et l'on y 
voit les tombeaux des princes des anciennes 
dynasties. 

Cette ville est considérée par les Chinois 
comme occupant le centre de l'empire. Elle 
a donné à la Chine le premier empereur de 
la dynastie de Song, et elle a joué, sous le 
nom de Toung-king, un grand rule dans les 
anciennes révolutions de ce pays. 

HONAVURU, ville capitale des ilcs Sand- 
wich, sur celle d'Oahou , dans le Grand-Océan 
équinoxial. Le nouveau roi de l'arcbipel y 
fait sa résidence. Elle se compose de huttes 
faites en forme de meules de foin; mais quel- 
ques-unes de ces habitations agrestes sont 
meublées et distribuées d'une manière (rés- 
commocle et même avec goût : il en est qni 
ont, vis-à-vis de leur façade, un enclos rem- 
pli de bananiers et attires espècc.s d'arbres 
qui y répandent de l'ombre et de la fraîcheur. 

HONAWER, ville de l'Hindouslan. /'oy. 
Onorb. 

HON-CHAN, ville de Corée, prov. de 
Tchu-sin , à 8 1 . S. S. E. de Hai-men et à 
4 a I. S. O. de Han-yang. 

HOND. On donne quelquefois ce nom à la 
branche de l'Escaut appelée ordinaircrucnl 
Escaut occidental, dans les Pays-Bas. 

HONDA, ville de Colombie, dép. deCiin- 


d by Google 



H 0 N D 


H 0 N D 


2^1 


dinamarca (Nouvelle^Grcnadc), prov. et à 
5 1. K. de Mariqutla, et à aa 1. N. O. de 
Fe de Bogota; dans uoe vallée étroite 
environnée de hautes montagnes de grès, sur 
la rive gauche de la Magdalena, à l'endroit 
où ce fleuve cesse d'étre navigable, à cause 
de ses cataractes ; au confluent du Guali. Lat. 
N. 5® 1 1' Long. O. 77® i' i5". On tra- 
verse deux ponts avant d'y entrer; le second 
est jeté sur le Guali. Elle est petite; les rues 
en sont pavées et bien alignées : il y a quel- 
ques édiflees réguliers, mais le tremblement 
de terre qui eut lieu il y a i5 ans a détruit 
beaucoup de maisons et l'église. On y compte 
acouvens, a hôpitaux et i collège. Honda 
est très-commerçante ; c'est l'entrepôt des 
marchandises des provinces du S. et du N. 
de la Nouvelle-Grenade , qui sont expédiées 
de là dans l'intérieur. H y a une douane. 
4t5oo hab. Les mines d'or de Mariquita, au- 
joanl'hui mal exploitées, se trouvent dans 
les environs. 

Le territoire de cette ville jouit d'un cli- 
mat chaud; tous les fruits des tropiques, 
ainsi que le maïs, le sucre et le tabac, s'y 
récoltent en abondance. 

HONDA, baie formée par la mer des An- 
tilles, sur la côte sept, de la Colombie, dép. 
de la Sulia (Caracas), au N. E. du cap de la 
Vêla et au S. O. du cap Galinas. Lat. N. i a® 
ao'. Long. O. 74° 10'. Elle est très-grande 
et commode, et offre un ancrage sôr pour les 
plus gros vaisseaux. Les Indiens Guajiros y 
font la pèche des perles, seul article qu'ils 
vendent aux Néerlandais et aux Anglais qui la 
fréquentent. 

HONDA , baie sur la côte sept, de l'ile de 
Cuba, à 30 1. O. de La Havane. Lat. N. aa® 
58'. Long. 0. 85® 3i'. 

HONDA, bourg d'Espagne, Osda. 

HON-DAT, ville de l'empire d'An-nam, 
au Camboge, princip. de Cancao. Le collège 
général des missions établies à Siam y fut 
transféré en 1767, à cause des ravages que 
faisaient les Birmans dans le roy. de ce nom; 
vers 1769, uoe sédition qui éclata dans la 
princip. de Cancao obligea le gouverneur de 
cet établissement de se réfugier avec ses élè- 
ves à Pondichéry. 

HONDELANGE, village des Pays-Bas, 
prov., arrond. et à 5 1. 1/3 de Luxembourg, 
cant. et à 1 1. de Messaney. 891 hab. 

HONDO, pays de la Guinée supérieure , 
vers la côte de Sierra-Leone , près de celui 
des Quajas et au N. du Cap-de-Mont. Scs ha- 
bitans se nomment Uondomanous. 


HONDO, rivière qui prend sa source dans 
l'état mexicain du Nouveau-Santander, dont 
elle arrose la partie sept. , entre dans la ré- 
publique de Fredonia, et se jette dans les 
lagunes qui communiquent avec la baie S. Ber- 
nardo , après un cours d'environ 60 1., du N. 
O. au S. E. 

HONDO ou GRANDE (RIO), rivière du 
Mexique , dans l'Y ucatan . Elle prend sa source 
sur les frontières du Guatemala, coule vers 
le N. N. E., tourne à TE., dessine la limite 
N. de la colonie anglaise de Balise, et va 
se jeter dans la baie de Hanovre , formée 
par la merdes Antilles, après un cours d'en- 
viron 80 1. ; elle reçoit le Gold-Bulton parla 
droite. 

HONDOLEN , en hongrais Hondal, vil- 
lage de Transylvanie, au pays des Hongrais, 
comitat et à 6 1. 1/4 N. N. E. d'Hunyad , 
marche de Kéménd. On exploite dans les en- 
virons des mines d'or et d’argent. 

HONDTSCIlOOT ou HONDSCOOTE , 
bourg de France, dép. du Nord, arrond. et 
à 3 1. l/a E. S. E. de Dunkerque , et à 1 1 1, 
N. 0. de Lille; cbef-lieu de canton, près du 
canal de son nom. Lat. N. 5o® 58' 56". 
Long. E. O® i4' 59". Il y a X fabrique de 
café-chicorée, 9 tisscranderies et a tanne- 
ries ; on y fait commerce de Un et de bois de 
chauffage. Foire de 5 jours , le a® dimanche 
de juillet, pour bonneterie, quincaillerie et 
toilerie. 3,88a hab. 

Le 8 septembre 1793, U se donna sous 
ses murs une grande bataille entre les Fran- 
çais et les Anglais, dans laquelle ces derniers 
furent entièrement défaits. Hondtseboot était 
célèbre, il y a quelques siècles , par ses fa- 
briques d'étoffes de laine ; il éprouva , en 
1576 et en i58a, deux incendies qui le rui- 
nèrent en détruisant ses fabriques : les Hol- 
landais le brûlèrent aussi presqu'entièrement 
en 1708. 

HONDTSCIlOOT (CANAL DE), en 
France et dans les Pays-Bas. 11 commence à 
Bergues, dans le département du Nord , où il 
s'abouche au canal de la Colme et à celui de 
Bergues , court à l'E. N. E., et sc termine à 
Fumes, où il se joint au canal de ce nom 
dans la province de la Flandre occidentale. La 
longueur de sun cours est de 3 I. sur le ter- 
ritoire français, sans y comprendre le petit 
embranchement sur Hondtseboot , qui est 
d'environ i^'a 1., et depuis la frontière jus- 
qu'à Fumes, sa longueur est aussi d'à peu 
près 3 1. ; sur cette dernière partie une 
seule écluse a été construite. 
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Les transports sur ce canal sont très^^con- 
sidérabics , et consistent principalement en 
morues , blancs des mines des environs de 
Bergiies et de Saint-Omer, etc. 

HONDURAS ou PÜNTA DE CASTILLA, 
cap du Guatemala, dans l'état de son nom, 
au N. de la baie de Truxillo , et sur celle de 
Honduras, dont il détermine la limite à TE., 
par i6“ de lal. N. et 88® ao' de long. O. 

HONDURAS , baie formée par U mer des 
Antilles, entre le Guatemala et l'Yucatan. 
Elle baigne, dans le premier pays, les états 
de Honduras et de Guatemala , où elle forme 
la baie Amatique et celle de Truxillo; et 
dans le second , les côtes de 1a colonie an- 
glaise de Balise. On peut lui assigner pour 
limite vers le N. , sur la côte occidentale , 
rUe d'Ambergreese, appartenant k la colonie 
anglaise, par i8® i 5 ' de lat. N. et 90® 4^' 
de long. O., et vers l'E., sur la côte méridio- 
nale , le cap Honduras, dans l'état de même 
nom, par 16® de lat. N. et 88® 00' de long. 
O. : la distance entre ces deux points , for- 
mant la plus grande largeur de la baie, peut 
être évaluée à 80 I.; sa profondeur, en y com- 
prenant la baie Amatique, a k peu prés la 
même dimension. Parmi les caps qui se pro- 
longent dans cette baie , on remarque surtout 
celui des Trois-Pointes , s'avançant au N. E. 
de la baie Amatique. Les principales rivières 
qu'elle reçoit du Guatemala sont la Xagua , 
rUIua , la Motagua , le rio Golfo , qui sert 
d'écoulement au lac Dulce , le Gordo et le 
Zacatan; l'Yucatan lui envoie 1 a Balise. On 
trouve dans cette baie une multitude d'ilots 
et de rochers : les iles Roatan et Terranof 
sont les plus remarquables. On donne quel- 
quefois le nom de mer de Honduras à toute la 
partie de la mer des Antilles comprise entre 
le Guatemala au S., l'Yucatan k l'O., l'ile 
de Cuba au N., et la Jamaïque k TE. 

Les bancs de sable et les rochers répandus 
partout dans la baie de Honduras la rendent 
fort dangereuse , vers la côte occidentale sur- 
tout. Les coiirans y sont extrêmement vio- 
lons , principalement lorsque le vent souffle 
du N.; l'atmosphère est alors lourde et bru- 
meuse. Les nombreux navires qui ont péri 
dans cette baie attestent le péril imminent 
dont le navigateur y est sans cesse environné, 
et que ta présence d'un pilote expérimenté 
ne parvient pas malheureusement toujours k 
écarter. 

HONDURAS, un des états du Guatemala 
ou de la république fédérale de l'Amérique 
centrale ; compris entre la® 40' et 16® de lat. 


H. , et entre 87® a 5 ' et gi® 35 ' de long. O. 
Il a pour limites, k TE., une ligne droite 
tirée d'un sommet de la chaîne centrale do 
Guatemala (par i 3 ® i 5 ' de lat. et 87® 5 o' de 
long.) au cap Camaron , et qui le sépare du 
territoire des Mosquitos ; au S. E. , il est 
borné par l'état de Nicaragua , et s'étend ao 
$. jusqu'au golfe de Fonseca , formé par le 
Grand-Océan équinoxial; sa limite au S. O-, 
vers l'état de San-Salvador, suitk peu près la 
direction de la chaîne centrale déjà signalée; 
k rO., il est séparé en grande partie de l'état 
de Guatemala par le lac Dulce , le rio Golfo 
et la baie Amatique; enfin, au N., il est bai- 
gné par la baie de Honduras , formée par la 
mer des Antilles. Sa longueur du N. E. au S. 
O. est d'environ 110 I. , et sa plus grande 
largeur de gS. 11 est traversé dans sa partie 
mérid. par 1a chaîne centrale, qui partage 
son territoire en deux grands versant. Von 
vers la baie de Honduras, l'autre vers le 
Grand-Océan équinoxial : le premier est ar- 
rosé par une foule de rivières, dont les plut 
reroarc|uables sont la Motagua , l'Ulua , la 
Xagua et le Roman ; sur le versant mérid. 
coulent la Fonseca et le Xerez. On remarque 
sur 1 a côte sept. les ports d'Omou , de Ca- 
baltes , de Sal , de Triumfo de 1 a Crui , et de 
Truxillo. 

Le climat est chaud et humide, ce qai le 
rend très-malsain, principalement sur U côte 
orientale. Le sol, généralement inégal, pré- 
sente de belles plaines , des éminences et des 
vallées couvertes la plupart d'épaisses forèU : 
il est d'une extrême fertilité , et produit en 
abondance du maïs, du riz, du raisin, do 
cacao, du sucre, du café, du coton, toutes 
sortes de fruits et de légumes, et d'excelleos 
poturages , où l'on élève beaucoup de bes- 
tiaux; cependant, faute de bras, un grand 
nombre de terres sont encore incultes. Tou- 
tes les rivières y débordent périodiquement , 
ce qui accroît la fertilité du terrain , et les 
babitans se servent avantageusement des irri- 
gations. Le poisson y est abondant; les na- 
turels le prennent en sc mettant dans l'eau, 
et en le tuant avec des bktont ou des javeli- 
nes, après avoir bnrré le cours des eaux avec 
des arbres et de la terre. L'état de Honduras 
possède de nombreuses mines d'or et d'argent : 
il est le plus riche de tous ceux de 1a répu- 
blique. Le miel, le coton, la laine, la cire, 
et surtout le bois de campécbe et autres pro- 
ductions pour teinture, sont les objets les 
plus importans de son commerce. L'insalu- 
brité du climat y a fait abandonner plusieurs 
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villes assez considérables, et a diminué seo- 
siblemeot la population de cet état, qui se 
trouve peu en rapport avec son étendue. 
On trouve dans le Honduras les ruines d'un 
teraple de Copan, orne de statues, et la 
grotte dcTibulco , qui renferme des colonnes : 
ou prétend que les figures sont vêtues près- 
qu*à feuropéenne; il n'est cependant pas pro* 
babic qu’elles aient été sculptées après l'arri* 
vée des Espagnols. 

Cet étal forme le diocèse de Coma^agua, 
l't se divise en la dêpartemens ou partidos : 
Barbara, Cantarranas , Choluieca , Co- 
mayagua , Gracias, l^s Llanos , Juticalpa, 
^jcaoinc , Segovia , Tegucicalpa, Truxillo, 
et Yoro; il contenait en 1791 93,601 hab. 
Conujragtia en est Je chcf-lieu. 

Cette contrée a été découverte par Chris- 
tophe Colomb , qui aborda au rivage des Mos- 
quitos Je i 4 *oùt 1602,, et prit possession 
du pays , qûc conquit ensuite un ca|>ilaine de 
Cortez. Malgré sa fertililc , les liabilaiis, 
avant l'arrivée des Espagnols , étaient très- 
paresseux , et ne se nourrissaient que de ra- 
cines et d'insectes ; ils étaient en outre très- 
passionnés pour une liqueur fermentée qu'ils 
fabriquaient avec du miel : cette vie tniséra- 
Lle les exposait à des maux alfreux. Le Hon- 
duras a d'ubord formé un gouvernement par- 
ticulier, dépendant de la capitainerie-géné- 
rale de Guatemala; mais en 1790, on n'en 
fît plus qu'une simple intendance. 

IIONE, port et cap de Barbarie, yojr. Okx. 

UONE-COHÉ, ponde l'cinpirc d'An -iiam, 
sur la côte orient, de la Cocbinchine, près et 
au S. O. du cap Varclla. Lat. N. 12^ 44 '* 
Long. £. ioC° 53 '. 11 est de forme circulaire; 
une petite péninsule le ferme à 1 E. , et son 
entrée est au S. E. Sa profondeur varie de 5 
à 19 brasses. 

HOPiELLY, ville de l'Hindouslan , état et 
anc. prov. de Maissour, soubah de Nagara ; 
•ur la Toumbedra , à ao 1 . E. de Bednore 
et à 4 B 1 . N. O. de Scringapatam. ^ 

HüNEOYE, lac des États-Unis, étal de 
New- York, dans la partie S. O. du comté 
d’Ontario, à l'E. du lac Hemlock , et à 5 1 . 
S. O. de Canandaigua. U a environ 2 1 . do 
longueur et 1 1 . de largeur. De son extrémité 
sept, sort 1a rivière de même nom, qui, gros- 
sie du courant, servant d'écoulement au lac 
Hemlock , va se jeser dans le Genesee , par 
la droite , après un cours d'environ 7 1 . 

HON ET UERGIES, 2 villages de France, 
très-près l'un de l'autre, dans le dép. du 
Nord, arrond. cl à 5 1 . 1/2 N. O. d'Avé- 
Dict. Gioca. 7. 
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nés, cant. et è 3/4 del. N. E. de Bavay, sur 
le llongnaan. 11 y a une fabrique de platines. 
i,o 55 hab. On exploite dans les environs 1 
carrière de marbre et 3 de pierre de taille. 

HONFLEUR , ville et port de France , dép. 
du Calvados , arrond. et à 3 l. 1/4 N. de 
Pont-l'Évêque , è 2 1 . 1/2 S. E. du Havre et 
à 1 1 1 . 1/2 N. E. de Caen ; chef-lieu de can- 
ton , dans une position agréable , au pied de 
la côte de Grâce , sur la rive gauebe et h 
rembouebure de la Seine , au fond d'une pe- 
tite anse formée par ce fleuve. Lat. N. 49 ° 
26' i 3 ". Long. ü. 2“ 6' i". Siège d’un tri- 
bunal de commerce et résidence d'un sous- 
commissaire de marine. Elle a 1 direction des 
contributions indirectes, 1 boiirsé de com- 
merce et 1 école gratuite de navigation. 
Honfleur est mal bâti et mal fortifié ; son 
port, assez bon, n'esl abordable qu'à marée 
liautc : l'avant-port est spacieux, et donne 
entrée à 2 bassins où les navires de 1*^' classe 
peuvent mouiller; mais l'accès en est difficile. 
Cette ville est plus commerçante que manu- 
facturière; il y a cependant des fabriques de 
cordages, de poudre végétative., de coupe- 
rose dont les produits sont recherchés, de 
biscuits pour ta mahoe , de clous et de den- 
telles, I brasserie, 1 raffinerie de sucre, des 
tanneries et des chantiers de construction. H 
s'y fait de grandes salaisons de poisson , de 
porc et de bœuf. La pèche du hareng, du 
maquereau et du merlan y est très-aclive; il 
s'y fait aussi de grands armemens pour la pè- 
che de la morue et pour celles de 1a baleine 
et du veau marin, et des expéditions aux co- 
lonies. Il y a 1 entrepôt réel et fictif de den- 
rées coloniales, et i entrepôt de sel. Le com- 
merce d'exportation et d'importation avec 
l'Europe et l'Amérique est assez considérable , 
et comprend toute espèce de denrées et de 
marchandises ; on en exporte pour l'Angle- 
terre du beurre , des fruits , et jusqu'à 7 ,000 
douzaines d'œufs par semaine. Des paque- 
bots y entretiennent des relations journaliè- 
res avec Le Havre. Foires, d'i jour, à 1 a mi- 
caréme et le 18 octobre , et de 8 jours le 26 
novembre, pour bestiaux, mercerie, orfè- 
vrerie , quincaillerie , etc. Depuis long-temps 
Honfleur est renommé pour fournir de bons 
marins ; ce fut de ce port que partit, en iSxS, 
le capitaine de Gonneville pour découvrir les 
terres australes. 9,798 hab. 

Les environs sont très-bien cultivés et pro- 
duisent beaucoup de grains , de melons esti- 
més, et de pommes dont on fait du cidre. 
Sur Je sommet de la côte de Grâce se reraar- 
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que U chnpclle de N. D. de Grâce , renom- 
niée parmi les marins , et d*nii l'on jouit 
d'une vue trés«étendue sur l'embouchure de 
la Seine. 

Honfleur fut autrefois très-florissant , et 
faisait un grand commerce avec les Espa- 
gnols ; l'édifleation du Havre lui porta un 
coup mortel. Charles vit l'enleva aux Anglais 
en i44o> calvinistes s'en rendirent maî- 
tres en i56a, mais il fut repris la même 
année par le duc d'Aumale. Ce fut la der- 
nière ville de la Normandie qui se soumit k 
Henri iv. 

HONGG , village de Suisse , cant., baill. 
et è I i. 1/4 N. O. de Zurich; sur une hau- 
teur, près de la rive droite de la Limmat. 
1,100 hab. On récolte dans les environs un 
vin fort estimé. 

Suivant une chronique de S70 , Charlema- 
gne aurait donné ce village aux chanoines du 
chapitre de Zurich. 

HONG-KONG , Ile de la baie de Canton , 
sur la cdte mérid. de la Chine , prov. de 
Kouang-toung , à i3 1. E. de Macao. Lat. 
N. 33** I6^ Long. E. iii°5o'. Elle a 3 1. 
l/a de longueur sur 1 I. i/a dans sa moyenne 
largeur. 

Cette île et plusieurs autres petites qui l'a- 
voisinent sont nommées par les Espagnols 
lies des Larrons, parce qu'elles servent de 
retraite aux pirates ; leur aspect est en gé- 
néral .stérile. 

IIONGOUR ou HONGCÆR , chaîne de 
montagnes de Mongolie , dans le pays des 
Khalkha , sur la limite sept, du grand désert 
de Cobi. Elle fait partie de l'arétc sept, du 
grand plateau central de l'Asie , et parait 
s'unir à l'O. aux monts Khanggaï, et au N. 
E. aux monts Kcntcï. 

HONORAIS (PAYS DES), une des 3 
grandes divisions de la Transylvanie , dont 
elle occupe le centre et l'O. Il se divise en 
Il comitats : Doboka , Hunyad , Klaiisen- 
bourg , Kockelbourg , Koraszna , Szolnok.- 
Intérieur, Szolnok-Moyen , Thorenboiirg , 
Weissenbourg-Inférieur , Weissenbourg-Su- 
péricur, Zarand ; et 3 districts : Fogaras et 
Küvar. 

HONGRIE, en latin Hungaria, en hon- 
grais Maf^ar^Orszag f en allemand Ungarn, 
en slave Üherska-Kragina y le plus vaste des 
états de la monarchie autrichienne , avec le 
titre de royaume. On considère ordinaire- 
ment comme faisant partie intégrante de la 
Hongrie, l'Esclavonic et la Croatie, surtout 
pour leurs parties civiles ; mais nous ne dé- 


criront ici que la Hongrie propre, c'est-à- 
dire cette contrée qui forme la partie cen- 
trale de l'Autriche , et qui est comprise entre 
44** 26' cl 49“ 3g' de Ut. N. , et entre i3* 
41' et 33** 4<>' de long. E. Elle est limitée au 
N. par la Gallicie, dont la chaîne des monts 
Karpatbes la sépare ; k l’E. , par la Transyl- 
vanie et la province turque de Valachie ; sa 
limite vers le S. suit en grande partie le Da- 
nube , qui la sépare de la province turque de 
Servie et de l'EscUvonie; elle laisse un mo- 
ment le cours de ce fleuve pour remonter en 
suivant la Theiss , et le quitte de nouveau 
pour suivre la Drave ; celte rivière sépare la 
Hongrie de l'Esclavonic et de la Croatie ; à 
rO. se trouvent la Styrie et l'archiduché 
d'Autriche; au N. O., enfin, U Moravie, 
dont la chaîne des monts Karpatbes trace en 
partie la frontière. Son périmètre , qui n'offre 
qu'un angle rentrant remarquableà l'E., pré- 
sente vers le N. à peu près une demi-circon- 
férencc , et vers le S., un angle peu aigu. La 
plus grande dimension, de l'E. à l'O., est 
d'environ i5o 1., 1a largeur de tso 1. , et la 
superficie de 11,090 1. 

La Hongrie présente dans son intérieur , 
et surtout vers le S., de vastes plaines qui se 
trouvent à peine à too mètres au-dessus da 
niveau de la mer; tandis que vers le N., des 
montagnes s'élèvent couvertes de neiges 
perpétuelles. Les monts Karpathes , qui for- 
ment la ceinture septentrionale de la contrée, 
déterminent son inclinaison générale vers le 
Danube; ils ont deux caractères principaux : 
au N. O. , ils se composent de masses escar- 
pées , d'une hauteur considérable , essentiel- 
lement formées de matières solides , et 
n'ofTrcnl rien qui rappelle les grandes allu- 
vions lie sable que l'on trouve dans les au- 
tres parties de la Hongrie; ils s'arrêtent brus- 
quement de ce cèté, et n'ont aucune liaison 
avec les montagnes de la Silésie, ni avec cel- 
les de l'archiduché d'Autriche, qui en sont 
sépvées par d'immenses vallées. En s'avan- 
çant vers l'E. , les Karpatbes se présentent 
sous la forme d'une série de montagnes beau- 
coup plus basses, dont les sommets et les 
flancs, arrondis mollement, descendent en 
pentes douces pour te confondre avec la 
plaine : là , ils se composent de sables fins , 
qui indiquent de grandes alluvions de matiè- 
res arénacées. A l'O. , on remarque quelques 
montagnes d'une hauteur médiocre, qui peu- 
vent être regardées comme des prolongemeos 
et des ramifications des Alpes, et qui néan- 
moins forment plusieurs groupes particulier.^ 
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et isolés ; ao roilicii d’elles s'élèvent les mon- 
tagnes de Bakony, couronnées de forêts. Les 
frontières de l'E. sont couvertes par une mul- 
titude de rameaux des Karpathes de la Tran- 
sylvanie , qui viennent expirer devant les im- 
menses plaines de rinterieur^ à l’extrémité 
S. E. SC trouvent les montagnes du Banat, 
qui forment un groupe particulier. Parmi les 
groupes qui constituent la masse remarquable 
du N., le plus élevé de tous est celui de Ta- 
tra, dont les sommets parviennent jusqu’à 
a, 600 mètres de hauteur : le mont Lomnitz , 
qui en fait partie, est le plus haut sommet 
delà Hongrie. De ce point culminant du N., 
parait partir un chaînon considérable qui va 
SC terminer un peu au N. de Bude ; plusieurs 
autres, à l'E. et à l’O. de celui-ci, se déta- 
chent de la chaîne principale et s’avancent a 
quelque distance vers l’intérieur, ce qui rend 
généralement montagneuse la partie septen- 
trionale de la Hongrie. Cette contrée présente 
deux plaines remarquables : l’une s'étend au 
N. O. des ramifications des Alpe» dont nous 
avons parlé , sur les deux rives du Danube ; 
elle n’est séparée de l'autre que par ces mon- 
tagnes. Celle-ci , l'une des plus remarquables 
de l’Europe, pour son étendue, peut avoir 
plus de 100 1. du N. au $., sur 80 1. de lar- 
geur I sa hauteur moyenne au-dessus du ni- 
veau de la mer n’est guère que de 1 10 mè- 
tres , et sa pente, depuis le N. jusqu'au Da- 
nube , au S. , est à peine d’i/a mètre par lieue. 
C’est un véritable désert dans presque toute 
son étendue , offrant des marais impraticables , 
de vastes bruyères et des mers de sables. La 
Hongrie appartient entièrement au bassin de 
la mer Noire ; cette proposition générale 
souffre cependant une légère exceptioo : le 
Proprad , dont les eaux se rendent dans la 
Vislule, et par conséquent dans 1a Baltique, 
prend sa source sur le territoire hongrais , en- 
tre deux groupes des monts Karpathes , dont 
l'un est le Tatra , au N. Du reste , la Hongrie 
n’est arrosée que par le Danube et ses af- 
fluens : ce fleuve , entrant par la frontière 
occidentale, s’avance vers l'E. , jusqu’au N. 
de Bude, tourne alors brusquement , et coule 
vers le S. en passant par cette ville ; il con- 
serve cette direction jusqu'à la limite méri- 
dionale, qu’il trace lui-méme en grande par- 
tie , en prenant son cours vers l'E. S. E.; il 
forme plusieurs grandes Iles dans les plai- 
nes qu'il arrose , inonde tes rives , et les 
change ainsi en vastes marécages. Le plus 
considérable des alBuens du Danube , la 
Tbeitt, coule tout entière dans 1a Hongrie, 


qu'elle traverse en traçant une courbe du 
N. E. au 5. ; elle s’avance au milieu de la 
plaine immense et des marécages répandus 
sur ses bords , et va se jeter dans le Danube , 
par la rive gauche, après avoir été grossie 
clic -même par le Samos , le Bodrog , le 
Hemat , le Kôrds , et le Maros. La Drave , 
qui coule sur la limite méridionale, se joint 
au Danube , par la rive droite , après avoir 
reçu la Mur. Les autres affluens du Danube, 
en Hongrie , sont )>eaucoup moins considé- 
rables : on peut cependant nommer encore la 
Ternes, dans le S.; le Waag, le (Iran et 
ripoly, qui arrosent le N. O.; et le Raab , 
dans la partie S. O. Au S., le canal de Fran- 
çois établit une communication importante 
entre le Danube et la Tbeiss , et celui de 
Bega côtoie les deux rivières de son nom. La 
partie occidentale de la Hongrie offre deux 
lacs remarquables : le lac Balaton ou Plal- 
ten , dont la longueur est d’environ 17 1., 
et celui de Neusiedel, qui peut avoir 8 1. de 
long. Plusieurs amas d’eau de moindre éten- 
due se trouvent dans les montagnes , mais ils 
méritent à peine le nom de lacs ; d’autres sc 
confondent avec les marais qui les environ- 
nent et ne sont bien souvent que de grandes 
flaques d’eau mises à sec par les chaleurs de 
rélé. La grande quantité de marais en Hon- 
grie peut faire conjecturer que le climat y est 
très-insalubre : en effet , les miasmes putri- 
des qui s'en échappent en abondance devien* 
nent funestes aux habilans des lieux voisins, 
et l'on doit désirer , tant pour le motif d'as- 
sainir le pays que pour celui de rendre à la 
culture une si grande étendue de terrain, de 
voir suivre généralement l’exemple donné par 
quelques propriétaires, en desséchant les ma- 
rais. Néanmoins, il ne faut pas croire que 
Lon respire partout en Hongrie un air vicié : 
le climat, en tant qu'il n’est pas sous l’in- 
fluence maligne des exhalaisons marécageu- 
ses , est tres-sain , et certainement il s'en faut 
de beaucoup que les marais occupent la ma- 
jeure paKic du territoire ; le Korbut et les 
fièvres întermiUcntes sont les principales 
maladies occasionées par leur voisinage ^ du 
reste , les maladies ne sont ni plus fréquentes , 
ni plus meurtrières que dans les contrées en- 
vironnantes , et les hommes y sont d’une 
constitution aussi vigoureuse que partout ail- 
leurs. On doit se tenir en garde contre le 
passage subit de la chaleur extraordinaire des 
jours d'été à U fraîcheur excessive des nuits. 
Le climat des plaines , surtout dans les can- 
tons sablonneux , est brûlant pendant l'été , 
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et la «cchci'csse s*y fait souvent sentir ; mais 
le froid domine dans les districts montagneux 
du N. , où la neige reste accumulée pendant 
plusieurs mois ; la grêle et les pluies y sont 
aussi plus fréquentes. Une différence aussi 
sensible se fait remarquer entre ces deux con- 
trées , sous le rapport de la culture et des 
productions : la partie méridionale, quoiqu of- 
frant de vastes bruyères et des sables arides, 
est cependant la plus riche en productions 
végétales, et le blé récolté dans ses plaines 
fertiles suffit non-seulement au besoin de ses 
habilans , il sert encore à approvisionner 
ceux du N. et la partie voisine de TAUema- 
gne et de la Haute-Italie. L*orge et le seigle 
sont les productions les plus communes du 
N. ; celles du S. consistent surtout en fro- 
ment , mais, millet et riz; du reste, on 
trouve en général du chanvre, du lin, du 
Ubac, du safran, ainsi que de l'avoine, des 
pommes de terre, et des légumes en assez 
grande quantité. La culture de» vignobles 
n'est pas une des branches les moins étendues 
de rindustrie rurale : les vins de Hongrie 
jouissent d'une assez ;:rande rcpiitalion ; ils 
sont tri s-spiritueux ; le plus renommé de tous 
est le vin blanc de Tokaj ; le vin rouge de 
Menés le cède peu à celui-ci. 

La Hongrie n'est pas riclie en bois : elle 
n'a de foréU que dans les parties montagneu- 
ses , et encore la plupart ont-elles peu d’im- 
portance. La plaine est presqu'entièrement 
dépourvue d'arbres , et les babitans sont obli- 
gés d'avoir recours, pour le chauffage, aux 
roseaux , à 1a paille et à d'antres moyens en- 
core. On trouve en certains endroits de grands 
bots de pruniers : on distille de leurs fruits 
une liqueur recherchée; les autres arbres 
fruitiers sont en assez grande quantité, mais 
leur culture manque d'activité. 11 y a beau- 
coup de pins dans les montagnes les plus sep- 
tentrionales ‘y le chêne se montre plus fré- 
quemment dans celles du S. 

La Hongrie, en y comprenant l'Esclavonie 
civile et la Croatie civile , contient : 

Joehs o« trp«at lairiehicDt. 


En champs cultivés 

Jardins 638,767 

Vignobles 911,176 

Prairies et pâturages 7,71 5 , a25 

Etangs 85 o,ooo 

Forêts ^1943*740 


La Hongrie est , après'^rAngleterre , un 
des pays d’Europe qui possèdent les meil- 
leurs pûurages , sans que la main des hommes 
ait jamais beaucoup travaillé k leur perfec- 


tionnement. Les proprietaires font consister 
une grande partie de leurs richesses dans les 
bestiaux ; les troupeaux passent une grande 
partie de l'année en plein air, sans aucun 
abri, ce qui leur est souvent préjudiciable. 
Les boeufs sont d'une belle espèce ; on s'oc- 
cupe B améliorer U laine des moutons. Quant 
aux chevaux , ils parviennent rarement à une 
haute taille, et ne brillent pas beaucoup par 
l'élégance de leurs formes ; mais s'ils sont peu 
propres à tirer de pesans fardeaux , ils se dis- 
tinguent du moins par leur vivacité et leur 
promptitude à 1 a course. Les Hongrais met- 
tent une grande application à perfectionner 
l'espèce de leurs chevaux : beaucoup <lc pro- 
priétaires ont des haras particuliers dans leurs 
terres; mais le haras par excellence est celui 
de Mczuhegyes, dans le comitat de Csanad : 
il renferme toujours huit a dix mille chevaux, 
et des étalons de toutes les races. Ces êta- 
blisscmcns, dont U est sorti de très-bons che- 
vaux pour les frmées, n'ont pas encore sen- 
siblement amélioré la race en général. Les 
ùnes et les mulets sont rares en Hongrie; le» 
porcs y sont nombreux , et leur chair est 
une nourriture favorite dans ce pays. La vo- 
laille est aussi très-abondante; le gros gibier 
consiste principalement en sangliers, cerfset 
daims. Les lacs et les rivières, surtout la 
Theiss , nourrissent une grande quantité de 
poissons. Les abeilles ne forment pas une dos 
moindres richesses du pays. L'éducation des 
vers à soie a fait encore peu de progrès : elle 
est cependant encouragée par le gouverne- 
ment. 

Les mines d'or et d'argent de la Hongrie, 
avec celles de la Transylvanie, sont les seu- 
les d'une certaine importance que l'on pos- 
sède en Europe ; et on peut croire quCj sous 
ce rapport , elles étaient les premières mines 
du monde avant la découverte de l'Amérique: 
on cite surtout les mines de Schemnitz, cé- 
lèbre par son école, et de Kremnitz; elles 
sont encore exploitées avec un grand avan- 
tage , cependant elles ne présentent plus les 
mêmes bénéfices qu'autrefois. U y â en outre 
quelques rivières qui roulentdel'or, lullesquc 
le Maros et leSamos ; mais ces rivières tirent 
leurs richesses de la Transylvanie. Les mines 
de cuivre d'Oravitza, d’Iglo, etc. , jouissent 
aussi d'une assez grande réputation. Les 
mines de fer de la Hongrie se trouvent surtout 
dans les comiUts de Gomôr et de Zips, mais 
elles sont loin de suffire k 1a consommation 
intérieure ; il y a aussi du plomb , du cobalt , 
du mercure, de ranlimotne, mais en petite 
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quantité. En généml , les pi'odticUons mé- 
talliques sont la ressource des habitans des 
rochers du N., qui échangent ces richesses 
avec ceux des fertiles plaines du $. , pour les 
objets d'une utilité plus immédiate. On a es- 
timé U quantité d'or produit parles mines de 
Hongrie à 3,ioo marcs; celle d'argent à 
83,aoo marcs, celle de cuivre k 38<ooo 
quintaux , celle de plomb h ^^j5oo quintaux, 
celle de fer à aoo,ooo quintaux , celle d'an- 
timoine à 5,300 quintaux. La Hongrie a des 
dépôts de sel et des sources salines considé- 
rables , particuliérement dans le comitat de 
Marmarosch , à Rhonazscg et dans celui d'U* 
gotsch; mais, sous ce rapport, elle ne peut 
être comparée k la Transylvanie. L'exploita- 
tion de ce minéral appartient exclusivement 
au gouvernement , qui a établi plusieurs 
grands dépôts où doivent s'approvisionner les 
particuliers. Les lacs et les marais contien- 
nent abondamment , en solution , d'autres 
substances salines; et lorsqu’ils restent à sec, 
pendant les chaleurs de l’été, le sol oITre à sa 
surface de nombreuses cOlorescences de na- 
Iron : dans le seul comitat de Bihar, on en 
recueilicannuellementpius de 5,ooo quintaux 
métriques , dont la plus grande partie est em- 
ployée à la fabrication des savons ; on re- 
cueille aussi du salpêtre en grande quantité, 
ainsi que du sulfate de soude et du sulfate 
de magnésie. L'exploitation de l'alun , entic- 
l'cment méconnue dans ce pays à iinç époque 
peu reculée , a déjà fourni depuis quelques 
années des produits très-remarquables. La 
houille, qui pourrait être d'une grande uti- 
lité pour la Hongrie, s’y rencontre fort rare- 
ment, mais les lignites y sont abondans. 
Cette contrée est encore la seule en Europe 
où l'on trouve l'opale : cette substance , si 
recherchée dans la joaillerie, pour l'éclat et 
la vivacité des couleurs , est la seule pierre 
fine de la Hongrie ; on la rencontre particu- 
lièrement dans un groupe de montagnes au 
N. dcTokaj. Les eaux minérales sont très- 
nombreuses, et quelques-unes jouissent d'une 
assez grande célébrité : il y en a de froides 
et de thermales , de purement acides , acides 
et sulfureuses, acides et ferrugineuses; les 
plus fréquentées sont celles de Barlfa et de 
Liiblo; du reste, il n'est peut-être pas un 
comitat qui n'en possède plusieurs. ?lou8 
ajouterons k ces observatioiH générales sur 
le régne minéral de la Hongrie, que cette 
contrée est partagée , sous le rapport des opé- 
rations métallurgiques , en quatre arrundissc- 
meua principaux , dont les directions sont à 
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Schemnitz , ù Schmôlnitz, à Ncustadt et à 
Oravitza. 

11 s'en faut de beaucoup que rindustric de 
ce royaume soit dans un état satisfaisant : on 
peut en donner pour raison le préjuge des ha- 
bilans , qui reganleot comme une chose peu 
honorable le travail des manufactures; aussi 
la plupart des ouvriers sont allemands , et , à 
l'exception des objets de première nécessité, 
presque tous les produits industriels sont ti- 
rés des manufactures d'Autriche. On trouve 
cependant quelques fabriques de draps , de 
toiles , de coton et de soieries ; la fabrication 
des étoffes de laine est généralement 1a plus 
importante : elle est répandue dans tout le 
royaume. Le travail des métaux est considé- 
rable dans U partie septentrionale et dans 
certaines parties du S. ; les comitats de Kra- 
schow, de Liplau et de Soltb donnent par an 
8o,ooo quintaux de fer. Il y a un grand nom- 
bre d'usines à cuivre, dont les produits con- 
sistent en vases de diverses espèces. Raab, 
une des villes les plus industrielles de la Hon- 
grie, est particulièrement connue pour ses fa- 
briques de clinquant d'or; l'horlogerie et 
l'armurerie sont encore dans l'enfance. On 
fabrique , à Bude et à Pest, des rasoirs et des 
initrumens de chirurgie. Les Abriques de po- 
terie sont nombreuses, mais leurs produits 
sont de mauvaise qualité; celles de faïence 
sont rares, celles de porcelaine nullcs. Les 
verreries donnent un verre très-commun ; les 
papeteries, en assez grand nombre, fournis- 
sent un très-mauvais papier. Les tanneries 
méritent une mention plus honorable : leurs 
produits , très-estimés , sont l’objet d'une 
exportation considérable. Les manufactures 
de tabac sont en grande réputation. Il y a 
des distilleries d'eau-de-vie, une raflineric de 
sucre à OEdenbourg, des fabriques d'huile 
de plusieurs espèces, de cire, de chandelles, 
de savon et d'alun. 

On doit attribuer en grande partie l’état 
de langueur de l'industrie aux lois prohibi- 
tives qui restreignent la liberté du coni- 
mcrce, et peut-être aussi k 1a richesse des 
productions naturelles , sur laquelle se repose 
rbabitant de ces contrées. Quoi qu'il en soit, 
l'exportation considérable qu'on fait annuel- 
lement de CCS productions suffit pour balan- 
cer avec avantage la somme des objets ma- 
nufacturés qu'on ürc du dehors. Le commerce 
se trouve presque tout entier entre les mains 
des étrangers, qui songent à s'enrichir et 
nullement à faire croître la prospérité de la 
nation qui leur confie scs intérêts. Les prin- 
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cipiax articlet d'exportation sont le blé , le 
tabac , le vin , la laine , les cuirs et les mé- 
taux; les importations consistent en produits 
de manufactures et en denrées coloniales. Le 
commerce avec l'extérieur est surtout entravé 
par le défaut de communications : les routes 
sont peu nombreuses et en mauvais état; la 
navigation est négligée. Pour l'intérieur, une 
foule de canaux serait nécessaire : le canal 
de François et celui de Bega sont destinés à 
favoriser le commerce. 

Les monnaies sont les mêmes qu'en Autri- 
che ; cependant on trouve encore quelquefois 
dans le commerce le Oorin de Zips , = ^9 
I /a kreutzers ( environ a fr. ) ; le ftorin bon- 
grais = 5 o Lreutzers ; le ducat d'or de Kem- 
nitz passe pour 4 florins i|a d'empire, et vaut 
11,86 fr.; l'ort= t a kreutzers ; le polturock 
= I l/a kreutzer; le groschel = 3/4 de 
kreulzer. Les poids et mesures sont en géné- 
ral les mêmes qu'en Autriche. Le mille hon- 
grais n'est pas le même partout : dans les 
pajrs de plaines , il équivaut i peu pris k i/a 
journée de chemin; mais il est maintenant 
presqu'enticrement hors d'usage. L'aune de 
Zips, pour mesurer les toiles, est à celle de 
Vienne comme 4 = 5 . 


Les mesures de superficie ne sont pas dé- 
terminées ; un jocli ou arpent hongrais équi- 
vaut, suivant les pays, à i,ioo, i,aoo ou 
i, 3 oo toises carrées. Le minot de Presbourg 
( Presburger metze ) est la mesure de capacité 
adoptée dans toute la Hongrie pour les subs- 
tances sèches : il est un peu plus petit que 
l’ancien minot de Presbourg , qui équivalait 
i peu près à celui de Vienne. Le vieux poids 
de Hongrie , appelé occa , est encore usité en 
quelques endroits : il correspond à i.oSji 
kilogr. Dans la haute Hongrie , l'eimer de vin 
vaut 73.31G litres; dans la basse Hongrie, il 
ne contient que 56 . 8 gi litres. Le tokaj se 
vend en tonneaux , qu'on appelle antals : ils 
contiennent 5 o .543 litres. 

La Hongrie, dont Bude ou Ofen est la 
capitale, est divisée en 4 cercles : cercle 
en -deçà du Danube, cercle au-delà du Da- 
nube, cercle en-deçà de la Theiss, cercle 
au-delà de la Theiss; et en 4 ^ comitats on 
varmegye, qui se divisent eux-mêmes en 
marches ou jàna. Elle comprend en outre le 
Banat ou Hongrie militaire, et 4 districts 
privilégiés : le pays des laiyges , la Pctile- 
Cumsuie, la Grande-Cumanie et le pays des 
Haiduckes. 


CBRCLUs 

COHITàTS. 

SUPBRnCII. 

POPU1.ATIOB 
en 180S. 

• 

f 1. Arva 

. . 104 V • 

. . . 84,909 


3. Bacs 

• ■ 4?4 • • 

• ■ -agy.yCi 


3 . Bars 

. . 137 . . 

. . . 115,779 

. 

l 4 - Gran ou Grane 

. . 53 . . 

. . . 4 ^' 7 °e 


1 5 . Honth 

. ■ ia8 . . 

. . .io 4 ao 4 < 

1 6. LipUu 

. . 117 . . 

. . . 63 , 4 o 3 

du Danube. . . { 

' 7. Neograd 

. . ai 5 ' . 

. . .163,933 


1 à, Ncutra 

. . 336 . 

. . .348,518 


1 9 - Péri 

. . 4^0 * * 

. . .361,733 


' 10. Presbourg 

. . aag . . 

. . .a 33 , 4 ><> 


11. Soich 

. . 1 4 <> . . 

• • • 76,494 


la. Thuroez 

■ • 59 . . 

• . . 39,46a 


i 3 . Trentschin 

. . a 44 . . 

. . .a 45,969 

1 1. Baranja 

. . a 53 . . 

. .303,895 

I a. Eisenbourg 

. . i 5 i . . 

. .111,864 

1 

3 . Komom ou Comorn 

. . a67 . . 

. .a 34 , 9 o 3 

1 

i 4* OEdenbourg 

. . 160 . . 

• i 64 , 7'7 


1 5, Raab 

80 . . 

. . 77,930 

Au-delà du Danube. . . \ 

6. Szalad 

. . 378 , . 

. .aaS,a 5 i 

1 7. Schumegh 

. . 3 i 8 . . 

. .170,36; 


8. StuhlweUsenburg 

. . aïo . . 

119, aSS 

f 

9. Tolna 

. ■ 180 . . 

•45,443 


10. VeszpriiD * 

. . ao6 . . 

. .i 5 i ,868 

\ 

il. Wicselbourg 

98 . . 

. . 63 , 8 ai 
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CZaCLES. 

COMITATS. 

scmrictz. 

POPULATIOR 

en i8o5. 


/ 1. Abauj 

. . 146 . . 

• • -'î?.??® 


1 a. Beregli 

. . 187 . . 

. . . 81,888 


i 3. Borschod 

. . 18a . . 

. . i46,ao8 


1 4* Gomor 

. . aia . . 

. . i48,ai8 

En-deçà de la TbeitJ. . ^ 

' 5. Heves 

V 6. Scharoscb 

. . 335 . . 
. . 181 . . 

. . .109,105 
. . .i53,aa5 


i 7. Tom 

3o . . 

• • • 19,817 


F 8. Unghvar 

. . 166 . . 

• • • 79.873 


9. Zeraplin 

. . 3oo . . 

■ . .a33,ao3 


\ 10. Zips 

..■84.. 

. . .164,136 


^ 1. Arad 

. . 3oo . . 

. . .184,546 


, a. Bekes 

. . 18a . . 

. . . 93,855 


i 3. Bihar 

. . 556 . . 

. . .386,716 
. . ■ 34,761 


l 4’ Cunad 

. . 83 . . 


1 S. Csongrad 

. . 17a . . 

. . 89,559 

Au-delà de la Theiss. . { 

f 6. Kraschow 

. . 3oi . . 

. .188,144 

\ 7. Marmarosch 

• • 4g4 ■ ■ 

■ ■ •''4.197 


I 8. Szabothsch 

. . 3ai . . 

. . .134,905 

l 

F 9. Szathmu 

. . ag6 . . 

• ■ '86,497 

1 

10. Ternes 

. . 3a3 . . 

• • •>44.073 

* 1 

1 1 . Torontal 

. . 368 . . 

. . .ao6,a63 

\ 




Banat 


. . 5o6 . . 

. . .175,044 

Pays des lazyges. . . . 


• ■ 49 • • 

. . . 4>.557 

Petite-Cumanie 

.* . 

..lia.. 

. . . 41,346 

Grande-Cumanie. . . . 


. . 55 . . 

. . . 3 a ,634 

Pays des llaiduckes . . . 


. . 5o . . 

. . 38,476 


On irooTe , pour U somnae des supcrûcies, 
11,090 1. , et pour celle des populations, 
7, 346,55a faab.; en 1794 1 population s'é- 
levait à 6,665,43 1 hab., et en i8aa , suivant 
l'évaluation de Hassel. àcnviron8,3ia,ooo. 
La Hongrie , sans le Banat , renferme 5i vil- 
les , dont 4^ décorées du titre de villes 
libres rojales et 9 de celui de villes épisco- 
pales, et 599 bourgs. La Hongrie est un des 
pays les plus remarquables pour le mélange 
bizarre de nations qu'elle présente. En y 
comprenant l'Esclavouie civile et la Croatie 
civile, on compte environ 3,5oo,ooo Magyars 
ou Hungrais, 4*016,000 Slaves, subdivisés 
eua-mèmes en Slovaques , Russniaques , 
Croates , Serbes ou Set*viens , Szotaques , 
Schokzes et Bulgares } 5oo,ooo Allemands , 
55o,ooo Valaques, 8,000 Arméniens et 
Grecs ou Macédoniens, 1 3o, 000 juifs, 3o,ooo 
Zingaris ou Zigeuns ou Bohémiens ou Égyp- 
tiens , 5oo individus d'origine française , ita- 
lienne et turque. En y comprenant aussi les 
parties civiles de la Croatie et de l'Esclavo- 
nie, 1a Hongrie renferme environ 4>65o,ooo 


catholiques et grecs-unis , 1,160,000 grecs 
non-unis , 1,000,000 de calvinistes , et 

6a5,ooo luthériens. Il y a 3 archevêchés ca- 
tholiques, à Gran , Kalocsa et Erlau , et 14 
évêchés de la même communion j 3 évêchés 
pour les grecs-unis , qui dépendent du métro- 
politain de Gran ; 4 êvéchés de grecs non- 
unis , siifTragans de l’archevêché de Carlowitz ; 
et 8 surintendances protestantes. Les juifs 
ont prés de aoo synagogues. La religion ca- 
tholique romaine est la religion de l’état ; mais 
les autres sont protégées par l'édit de tolérance 
de Joseph ti. 

D'après la diversité de peuples qui se par- 
tagent le sol de la Hongrie, on conçoit aisé- 
ment que tous les habitans ne doivent pas 
parler la même langue naturelle. 11 est néan- 
moins facile de remarquer que tous les dia- 
lectes usités dans ce pays peuvent se ramener 
à quatre langues principales : le slave ou 
csciavon , le hongrais ou magyar , l'allemand 
et le valaqiie. Pour évitei' les embarras qui 
pourraient résulter de cette multiplicité d'i- 
diêmcs , on est convenu de se servir d’une 
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langue commune, le latin, employée surtout 
dans les affaires administratives. 

La civilisation, génée par les troubles qui 
ont agité la Hongrie presque dans tous les 
temps, n*y a fait encore que des progrès bien 
lents. Les coutumes féodales y ont laissé des 
traces nombreuses : on trouve surtout , rela- 
tivement au seigneur et au paysan, des dis- 
tinctions peu d'accord avec les idées généra- 
lement reçues aujourd'hui. 11 est vrai que le 
paysan n'est plus attache à la glèbe, mais à 
la noblesse seule est conféré le droit de pos- 
séder toutes les terres ; le seigneur est tenu 
de partager scs domaines en fermes d'un rap- 
port déterminé, qu'il donne aux paysans cul- 
tivateurs : ceux-ci doivent au seigneur 54 
jours de travail par an , avec une charrette 
et nn double attelage , et ils sont obligés de 
loi livrer annuellement le neuvième des pro- 
duits de la terre , le neuvième des agneaux , 
des chevreaux, du produit des niches , etc. 
Ils supportent en outre diverses charges dé- 
terminées et proportionnées à dllférens droits 
qu'ils peuvent acquérir. Le seigneur a la 
police dans ses terres, et il répond de tout 
ce qui s'y passe ; il a le droit de faire exécuter 
les rcglcroens de police : quelques-uns meme 
ont le droit de justice criminelle» Chaque vil- 
lage a une espèce de juge qui est choisi et 
nommé par l'assemblée des habilans . sur trois 
individus présentés par le seigneur. Relative- 
ment au pouvoir exécutif, si ce n'est pour les 
sujets de peu d'importance, le seigneur doit 
assembler une cour de justice, qui prononce 
légalement sur l'aflairc , ou 1a renvoie à la 
cour du comitat. Outre les nobles et les pay- 
sans , ily a une troisième classe d'individus,, les 
bourgeois, qui peuvent avoir des propriétés, 
mais seulement sur le territoire des villes. En 
générai , on compte un noble sur ai habilans. 

L'instniclion a été jusqu'ici trôs-négligée : 
on peut dire cependant que les premiers élé- 
mens sont assex répandus, et on trouve rare- 
ment un paysan qui ne sache au moins lire; 
chaque village a son maître d'école. Mais les 
sciences et les arts n'ont pas été portés à un 
très-haut degré , comme le prouve l'état peu 
satisfaisant de l'industrie. 11 y a'i université 
à Pest, 5 académies catholiques, a lycées et 
un grand nombre de gymnases; l'école de 
mines de Schemnitz, illustrée parunc foule de 
sav.*mt, est aujourd'hui de peu d'importance. 
La Hongrie compte neuf ouvrages périodiques 
consacrés aux sciences et aux lettres. L'im- 
primerie la plus importante est celle de l’uni- 
versité de Pest ; ce n'est que dans cette der- 


nière ville et à Presbourg qu'on trouve quel- 
ques graveurs en taille-douce. Il n'y a que 
deux presses lithographiques dans tout le 
royaume. 

La Hongrie , quoiqne gouvernée par les em- 
pereurs d'Autriche, n'en forme pas moins un 
royaume à part , qui a scs constitutions , ses 
lois , ses magistrats , et ses privilèges particu- 
liers. La couronne est héréditaire dans la 
maison d'Autriche, et la Hongrie fait partie 
des états autrichiens par la raison seule que 
cette famille est sur le trune; si celle-ci ve- 
nait à s'éteindre , les Hnngrais auraient de 
nouveau le droit de s'élire uu souverain A 
son aréneenent au trdni* , le prince hérédi- 
taire est reconnu , sacré et couronné roi de 
Hongrie , indépendamment de ce qui a pu se 
faire a cct cg.ird dans les autres parties de l'em- 
pire : le couronnement se fait avec des cérémo- 
nies particulières , qui tiennent aux usages et 
aux privilèges de la nation , et en présence des 
états , qui se composent du clergé , de la no- 
blesse , et des bourgeois des villes libres. Le 
rot peut disposer des principales charges du 
royaume , avec cette restriction qif il ne doit 
les accorder qu'à des Hongrais et à des nobles : 
ceux-ci ont le privilège d'occuper seuls toutes 
les places. 11 contribue à l'élection du palatin 
ou vice-roi du royaume , conjointement avec 
.les états. Il peut disposer de tous les bénéfices 
ecclésiastiques, règle exclusivement tout ce 
qui concerne l'instruction publique , déclare 
la paix et la guerre , commande les troupes, 
et ordonne la levée en masse des nobles, 
quand 1a défense de l’état exige cette mesure; 
du reste, sans le consentement de la nation, 
aucune des lois existantes ne peut être ni 
modifiée, ni supprimée, aucune loi nouvelle 
ne peut être établie, aucune détermination 
ne peut être prise. Le roi a le droit de convo- 
quer, de prolonger, de dissoudre l'assemblée 
des états , qui cependant doit se réunir au 
moins tous les trois ans. Elle te partage en deux 
chambres; la première, ou chambre haute, 
se compose des magnats , savoir : les arche- 
vêques et évêques , les princes , comtes et ba- 
rons du royaume , et les gouverneurs des co- 
roitats; la seconde réunit les prélats, les 
abbés , les députés des comitals , ceux des 
chapitres, ceux des villes libres royales, 
enfin les représentans des magnats qui ne 
peuvent venir en personne. Le roi parait en 
personne à la diète, oti s'y fait représenter 
par des commissaires : les décisions de ia 
diète n'ont de force qu'nprcs avoir été ralilices 
par lui. Le pouvoir cxocutit'apparlicnt au roi, 
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qui Tcxerce par Torgane d'un mioistère par> 
ticulier, la chancelUrie de Hongrie , résidant 
à Vienne. La lieutenance du royaume ou con- 
seil d'état , établie à Bude et présidée par le 
pal atin , a la direction de toutes les affaires 
de l'intérieur; chaque comitat a un gouver- 
neur. L'administration des frontières militai- 
res dépend immédiatement du conseil de 
guerre, siégeant à Vienne; elle est confféc, 
dans chaque régiment , à un commandant. Le 
peuple de ces contrées est à 1a fuis soldat et 
cultivateur. Le code législatif se compose de 
toutes les lois qu'on doit aux divers souve- 
rains , et qui ont été acceptées par les états ; 
nais les difTérens peuples qui habitent la 
Hongrie ont chacun quelques lois et quelques 
privilèges particuliers. I#es revenus se com- 
posent du produit des mines , des impôts le- 
vés sur le personnel, sur les bestiaux, sur 
les biens-fonds , sur le commerce , etc. , et 
des contributions annuelles , qui ne frappent 
que sur les paysans et les bourgeois des villes 
libres ; la noblesse en est complètement 
exempte. Le total des revenus monte ù prés 
de 100,000,000 de fr., c'est-à-dire presque le 
tiers des revenus de tout l'empire d'Autriche. 

L'armée sur pied , en temps de guerre , se 
compose de ta régimens d'infanterie et lo de 
hussards : chacun des premiers compte 3,867 
hommes, et chacun des seconds , 1,698 ; ce 
qui fait un total de 63, 364 hommes; mais en 
temps de paix, la force militaire est réduite 
à une bien moindre quantité. La cavalerie 
hongratse fait la principale force des armées 
autrichiennes. Les nobles sont tenus de sup- 
porter les frais de la guerre , quand elle se 
fait à l'intérieur, et d'armeralors un nombre 
d'hommes proportionné à l'étendue de leurs 
domaines ; ils doivent eux-mémes se lever en 
masse, pour défendre l'état, à l'ordre du sou- 
verain. 

La Hongrie remplace la partieoccidentalcde 
la Dacie, la partie septentrionale de la Pan- 
nonie, et l'extrémité S. E. de la Germanie, 
habitée par les Quades. Vers le commen- 
cement de rère chrétienne , les Romains 
s'emparèrent successivement de la Pannonie 
et de la Dacie; ils furent chassés de ce der- 
nier pays par les Visigoths. Les Huns vinrent 
à leur tour fondre sur la D.'icie , et plus tard , 
tous leur chef Attila, ces féroces conquérans 
s'emparèrent de lu Pannonie , et allèrent 
porter la terreur dans le reste de l'Europe. 
C'est du nom des Huns , combiné , selon 
quelques personnes , avec celui des Avares , 
qu'on fait dériver le mot Hungariay Hongrie. 
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Après la mort d'Attila , la Hongrie ayant 
secoué le joug , comme toutes les nations 
domplées, les Gépides et les Ostrogoths, 
puis les Lombards , se disputèrent son terri- 
toire : les Gépides furent écrasés et rempla- 
cés par les Avares, qui demeurèrent bientôt 
presqu'enlièrement maîtres de la contrée ; 
mais ils furent inquiétés dans leur possession 
par les Slaves, peuples primitifs de ce pays, 
cl par les Bulgares. Charlemagne finit par les 
expulser de la Pannonie, et les débris de 
cette nation disparurent bientôt de la Hon- 
grie. C'est vers la fin du ix* siècle que les 
M.igyars, qui paraissent être une des princi- 
pales branches de la grande nation turque, 
sc montrèrent dans cc pays , où ils parvinrent 
à s'établir sous leur premier duc Arpad , soit 
au moyen des négucialinns, soit par la vio- 
lence; de là, leurs chefs étendirent au loin 
leurs conquêtes. Cependant le christianisme, 
en s'introduisant parmi eux , adoucit peu à peu 
leurs moeurs féroces , et, sous Étienne 1 ( S^.) , 

le premier de leurs princes qui échangea le 
titre de duc contre celui de roi {997), ils 
SC placèrent au rang des nations civilisées. 
Ce monarque réunit la Transylvanie à son 
royaume , soumit les Slaves et les Bulgares , 
et créa presque tontes les institutions sociales 
qui ont régi la Hongrie pendant long-temps. 
Après la mort de saint Étienne, les trou- 
bles, les factions, les guerres, déchirent le 
royaume : le sceptre , devenu héréditaire 
dans sa famille, passe de main en main jus- 
qu'à Ladislas 1*' (1077), qui, après un 
demi-siècle de désastres , fait un moment 
fleurir la paix dans scs étals. Après de nou- 
veaux malheurs , le calme est ramené par 
Bêla II etGeysa ii; Bêla 111 établit la division 
de la Hongrie en comilats. André 11 , vers le 
commencement du xiii* siècle , nommé , par 
le pape Honoré iii , chef de la cinquième 
croisade, va combatti*e dans la Terre-Sainte ; 
pendant son absence , la noblesse travaille 
à envahir l'autorité. Sous Bêla iv , son fils , 
prince cruel , 1a Hongrie est ravagée par les 
Mongols. On voit ensuite les guerres avec 
U Bohême, les victoires d'Éliennc v et de 
Ladislas iv , la conquête de It Bulgarie, les 
guerres d'André m contre les .Autrichiens et 
les Vénitiens , et la mort de ce roi , avec qui 
s'éteint la race de S*. Étienne, en i3oi. 

Dès-lors la Hongrie recouvra le droit d'é- 
lire ses souverains ; deux rois furent élus ; 
mais le pape Bonifaceviii en appela au trône 
un autre qui était français. Ce fut un neveu 
de S*. Louis , Charles d'Anjou , qui était ar- 
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rière-pelit-6l8 d'Étienne v , par Marie, Bile 
de ce roi , qui avait épousé Charlei , roi de 
Sicile. Le nouveau roi , mal accueilli , fut 
obligé de s'enfuir : mais la nation le rappela 
rolonUircment. Sous son régne , la Hongrie 
parvint é un très-haut degré de splendeur j 
dans ses états étaient comprises la Dalmatie, 
la Croatie , la Bosnie , la Servie , la Valachie, 
la Transylvanie, la Moldavie et la Bulgarie. 
La couronne , déclarée héréditaire dans la 
famille de Charles, passa , après sa moK, sur 
la tête de Louis !**■, qui ne se montra pas in- 
digne du surnom de Grand ^ et qui succéda é 
Casimir, roi de Pologne, comme fils de sa 
Après lui , sa fille Marie est déclarée 
ivi; Sigismond, électeur de Brandebourg, 
époux de Marie , s'établit sur le trône , au 
milieu des factions. De nouveaux troubles 
sont enfantés par l'hérésie de Jean Hus , et 
bientôt les Ottomans viennent inquiéter la 
nation; mais ils sont repoussés par Albert 
d'Autriche, Wladislas i" et Ladislas v, par 
le fameux Jean Hunyade , dont le fils , Ma- 
thias Corvin, élu unanimement, en i458, 
fut un des plus grands rois de la Hongrie : le 
royaume réunissait alors la Basse-Autriche , 
la Moravie, une partie de la Silésie et. la 
Moldavie. Mathias étant mort sans enfans , 
AVladislas 11 , roi de Bohême , fut élu par la 
nation , au milieu dés troubles. Sous son fils, 
Louis U , les Turcs marchent de succès en 
succès , et la bataille de Mobacs , où Louis 
périt, leur ouvre la Hongrie ( i5a6) : Bude 
est livré au pillage. Jean de Zapola est dé- 
claré roi , malgré les prétentions de l'archi- 
duc Ferdinand , qui s'empare du trône par 
force : Zapola se fait rétablir par les Turcs , 
qui , sous la conduite de Soliman , marchent 
jusque sous les murs de Vienne. Ferdinand , 
qui avait disputé le trône k Zapola , le dis- 
puta encore au fils de ce prince ; enfin , après 
plusieurs années de guerres , la Hongrie resta 
définitivement soumise à l'empire , par le 
traité de i5yo, sous Maximilien ii. La paix 
ne fut pas encore rendue à la Hongrie : les 
progrès du luthéranisme, les persécutions, la 
tyrannie de la cour autrichienne , amenèrent 
des événemens déplorables : Tekcli , noble 
hongrais , lève l'étendard de la révolte , et 
appelle les Turcs à son secours ; leurs efforts 
réunis furent couronnés de succès, et Vienne 
fut sur le point de succomber. Après Tekeli, 
Rakoezi se mit à la tête des insurgés , mais il 
fut peu k peu abandonné des siens , et un 
traité définitif termina, en 1711 , tous les 
différends ; les Hongrais reconnurent de nou- 


veaa l'hérédité de la maison d'Autriche , et 
lui montrèrent leur attachement dans la per- 
sonne de Marie-Thérèse , quand cette prin- 
cesse chercha un refuge parmi eux ; Us la 
proclamèrent roi , et prirent les armes pour 
sa défense. Ils ont encore montré leur dé- 
voûmentàla monarchie autrichienne dans les 
dernières guerres contre la France. 

HONG-TSE, lac de Chine, y oy. Hocbg-tsi . 

HONG-YÜAN , distr. de Chine, prov. de 
Kouang-toung. La ville de ce distr. est à ■ a I. 
S. S. E. de celle du dép. de Chao-tcheou et à 
34 I. N. N. E. de Canton. 

HONHOLLY, HonhuUy, viUe de THind- 
oustan , état et anc. prov. de Maissour, son- 
bah de Patana , à a3 1. N. N. O. de Serin- 
gapatam. 

HONIMA , ÜLEASTRE ou SAPARUA , 
une des lies Moluques , au S. de Ceram et à 
l'E. N. E. d'Amboine. Lat. S. 3° 35'. Long. 
E. 126° 3o'. Elle produit beaucoup de riz et 
de clous de girofle , dont il te fait un com- 
merce assez important. 

HONITON , bourg et paroisse d'Angle- 
terre , comté de Devon , hundred et à 3 I. O. 
d'Axminster ,' et à 6 1. E. d'Exeter ; près de 
la rive gauche de l’Otter, dans une vallée 
agréable , sur un terrain élevé qui domine les 
belles campagnes environnantes. La rue prin- 
cipale est large et bien bâtie : elle est traver- 
sée de l'E. à l'ü. par la route d'Exeter à 
Cbard , et arrosée par un cours d'eau excel- 
lente dont te servent tous les habitant ; il y 
a aussi plusieurs autres rues bien aérées et 
bien pavées. L'église paroissiale est située sur 
une hauteur au-delà du bourg , tandis que 
dans l'intérieur de cet endroit il n'y a qu's 
chapelle et 3 temples pour les presbytériens, 
les baptistes et les indépendant. On fait à 
Honiton beaucoup de dentelles et de brode- 
ries qu'on envoie à Londres , ainsi qu'une 
grande quantité de beurre. 11 s'y tient une 
foire par an. Ce bourg envoie a membres au 
parlement. 3,396 hab. 

HONNECOÜRT, bourg de France, dép. 
du Nord , arrond. et à 3 I. 1/4 S. de Cam- 
brai , cant. et à I 1. 3/4 S. de Marcoing, 
près de l'Escaut. Il y avait une abbaye en 
commende de bénédictins. 1,060 hab. 

HONNEFELD ( NIEDER ) , village des 
Étals Prussiens , prov. du Bas-Rhin , régence 
et à 4 I. 3/4 N. N. O. de Cobleutz, cercle et 
à 3 I. N. de Ncuvried. Il y a une forge avec 
martinet. 178 hab. 

HONNINGEN ou HUYNGEN , bourg des 
États Prussiens , prov. du Bas-Rhiii , régence 
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et à 1 1 1. O. N. O. Je Coblcntz , cercle et à 
a 1. N. d'Adenau , sur U rire droite de l'Ahr. 
On y récolte de bon rin. bab. 

HÔNNINGEN , bourg des États Prussiens , 
pruv. du Bas'Rbm , régence et à 6 1. N. O. 
de Coblenlz, cercle et à i 1. tf^^ S. S. E. de 
Linz , sur la rive droite du Rhin; 11 y a un 
château. i,336 hab. 

HONOR-Oë-COS (L*), village de France, 
dép. de Tam-ct-Garonne , arrond. et à a 1. 
l/a N. N. E. de Monlauban, cant. et à a 1. 
3/4 E. S. E. de La Française, sur la rive 
droite de TAveyron. 1,4?^ 

HONORÉ ( S*. ) , village de France , dép, 
de la Nièvre , arrond. et à 4 1- i/4 S- Ô. 
de Cbâteau-Cbinon , canU et à a 1. S. de 
Moulins-en-Gilbert , dans un pays monta- 
gbeua. Il y a des bains d'eau thermale sulfu- 
reuse fréquentés. Foires, les i5 mai et i5 
novembre , pour bestiaux. gaS bab. 

Ce village occupe l'emplacement d'une 
ville gauloise célèbre par ses eaux therma- 
les ; il parait qu'elle fut détruite par les Ro- 
mains, qui, quelque temps après, y élevé* 
rent de beaux édifices , et y firent construire 
des bassins pour les bains. Sous les Romains, 
elle portait le nom d' yérbaudaUi , et ne prit 
celui de Honoré que long-temps après 
l'etablissement de la religion chrétienne dans 
les Gaules. On y a découvert quelques restes 
d'antiquité. 

HONORINE- LA -CHARDONNE 
village de France , dép. de l'Ome , arrond. 
et à 6 I. l/a N. N. E. de Domfront, cant. et 
à l/a 1. N. E. d'Athis. 11 y a une manufac- 
ture de burats et de toiles de coton. i,336 
liabitans. 

HONORINE - LA - GUILLAUME (S**. ) , 
village de France, dép. de l'Orne, arrond. 
et à 6 1. O. N. O. d' Argentan, cant. et à a 1. 
O. N. O. de Putanges. j,8oo hab. 

On exploite aux environs des carrières de 
granit de la plus grande dureté , pour socles, 
trottoirs , etc. 

HONRUBIA, bourg d'Espagne , prov. et 
à 11 1. 3/4 S. de Cuenca, et à 8 1. i/4 E. 
de Belmonte, dans un terrain bas. 11 a i pa- 
roisse et 3 autres églises, dont une sur la 
grande place, qui est d'une très-belle archi- 
tecture. On y fabrique de la toile, du ruban 
de fil et des étoffes grossières de laine. 11 s'y 
tient une foire de 3 jours , le i8 septembre. 
1,848 hab. 

Il J a aux environs un étang d'eau sau- 
mâtre. 

HONT, comilat de Hongrie, f'ojr. Hovth. 


HONTÂNARES , bourg d’Esptfgne , prov. 
et à 1 1 1. i/4 E. N. E. de Guadalaxara , et à 
3 1. i/4 N. N. O. de Cifuentes ; sur un ter- 
rain uni, près de TUenares et non loin de la 
Tajui'u. hab. 

UONTANAS, bourg d'Espagne, prov. et 
à 5 1. 3/4 O. de Burgos, et à i I. 3,4 E. de 
Castroxeriz. 11 occupe , à l'entrée d'une val- 
lée , l'emplacement d'un couvent de tem- 
pliers, et a I paroisse et i hôpital. On y 
fabrique du la tuile de ménage. 3i8 hab. 

HONTANAYA, bourg d'Espagne, prov. 
de Cuenca , à 8 1. S. O. de Torrejoncillo , 
et à tu 1. a/3 S. de Huele, sur 1a route de 
Belmonte à Tarancon. 63a hab. 

HüNTANGAS, bourg d'Espagne, prov. 
et à tS 1. N. N. E. de Ségovic , et a al. i/a 
S. O. d'Aranda de Ducro. 65o bab. 

HONTANS, bourg de France, dép. des 
Landes, arrond. et à 4 i- >/3 S. E. de Mont- 
de-Marsan, cant. et à i 1. 3/4 S. de Ville- 
neuve-de-Marsan , surleLudon. Foires, les 
i6 août et 6 novembre, pour bestiaux cl che- 
vaux. i,i5o hab. 

HONTECILLAS, bourg d'Espagne, prov. 
et a 9 1. l/a S. de Cuenca, et à a 1. i/4 N. Ë. 
de Hourubia ; sur la rive droite du Xucar, et 
sur laroutu de Valence à Madrid. Il y a i pa- 
roisse et a greniers publics, dont un pour 
secourir lus pauvres. On y fabrique de la 
toile, diiTércnles clotTes de laine com- 
munes. Patrie de Capistrano de Moya, aca- 
démicien et auteur de plusieurs ouvrages. 6o8 
habitans. 

HONTENISSE, villagedes Pays-Bas, prov. 
de Zélande, è 4 L t/a d'Axel, arrond. de 
Goes, cant. et à a 1. i/4 d'Hulst. 3,745 
habitans. 

HONTH (KIS) (c'est-à-dire Petit Honth), 
pays de Hongrie, dans la partie occid. du 
comilat de Gômôr. 11 est couvert de monta- 
gnes , ramifications des Karpalhes , et arrosé 
dans toute sa longueur par la Rima. Theiss- 
holz et Gross-SlefTelsdorf en sont les lieux 
principaux. 

HONTH, HONT ou NAGY - HONTH . 
(c'est-à-dire Grand-Hontli), cumitat de Hon- 
grie, dans le cercle eo-deçà du Danube ; borné 
au N. par les comitats de Solth et de Bars ; 
à l'O. , par ce dernier, avec lequel il a pour 
limites la Sieklcncze ^ à l'E. , par celui de 
Ncograd ; au S. et au S. O. , par celui de 
Gran , dont le Danube le sépare en grande 
partie. Sa longueur, du N. au S., est de 
1 8 1. ; sa plus grande largeur, de l'E. à l'O., 
de I o I . J et sa superficie de i x8 1. 
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Co comiUt, couvert de plusieurs ramifî- 
catioDS des Karpalbes , a son inclinaison gc> 
iiérale vers le S. , et appartient eiiticrcment 
au bassin du Danube; il envoie ses eaux à ce 
llcuve, soit par l'interaiédraire de Hpoly, 
qui reçoit dans ce pajs la Krupina et le 
Schemnitz , soit par celui de la SzeLlencze, 
qui va grossir le Gran. Quoique le territoire 
soit montagneux, il n'en est pas moins assez 
géncralemcnl fertile, surtout dans les val- 
lées : les principales productions sont les 
céréales , le vin , le lin, le chanvre, le tabac 
et le bois ; on y élève de bons chevaux et 
beaucoup de bestiaux. Il y a des mines d’or, 
d argent, de cuivre, de fer, d’arsenic, ainsi 
<jue des carrières de pierres calcaires et des 
sources minérales. L'exploitation des forêts 
et des mines, la fabrication de la poterie et 
de quelques ouvrages en bois , forment Tin- 
dustrie des habitans. 

Cecomital, dont Ipoly-Sagh est le chef- 
lieu, SC divise en 4 marches ou jàras , savoir: 
celles de Batb , de Bozok , d’fpoly-Sagh et 
du Schemnitz. 11 contient 3 villes libres 
royales et 99,089 hab. 

H0?1T0M1N , bourg d’Espagne, prov. et 
à 5 1. N. N. E. de Burgos , et à égale dis- 
tance O. N. O. de Briviesca ; à la source 
de rOmino, tributaire de l’Èbre. 11 lui reste 
encore quelques portions de murailles et des 
portes; il est bien déchu. 817 hab. • 

11 y a sur ion territoire du granit blanc , 
de la pierre sablonneuse et de la brèche. 

HONTORIA DE CERRATO, bourg d’Es- 
pagne , prov. et à al. S. B. de Palencia , et 
è 4 !• t/4 S- O. de Valtanas, dans une vallée. 

□ 4^ 

HONTORIA DE LA GANTERA, bourg 
d’Espagne, prov. et è 3 1. 3 4 S. de Btir- 
gos , et à 6 1. 1/4 E. de Santa<Maria. Il a 
I église paroissiale très*grande et b^tic en 
pierre de taille. a56 hab. 

HONTORIA DEL PINAR, bourg d’Es- 
pagne, prov. cta i4 L S. E. de Burgos, et 
à 1 1. 1/4 1^- de S. Leonardo^ dans un ter- 
rain bas , non loin du I>obos , qui disparait 
bientôt , et , après un cours souterrain d'i 1 . 
i ;4 de long, va se joindre ensuite à l’Ucero. 
1 ,aa I hab. 

HONTORIA DE VALDEARADOS, bourg 
d'Espagne, prov. et è i3 1. i/a S. S. E. de 
Burgos, et à 3 1. 3/4 N. E. d'Aranda de-Ducro; 
dans une vallée, près de l'Arauzo. 607 hab. 

HONTOVA, bourg d’Espagne, prov. et 
ù 4 k 3/4 S- 1’^* de Gtiadalaxara , et à 6 1. 
3 4 E. d'Alcala, dans une plaine fertile. 11 


a i p.iroisse et 1 hermitage. 5 io babiUoj. 

HONTUR, bourg d'Espagne-, prov. et è 
7 I. i/z S. S. E, de Chinchilla ( Murcie) , et 
à 3 1 . 3/4 E. de Hellin. i,oo 3 hab. 

1100 . Les noms hindous qui commencent 
ainsi, suivant l'orthographe anglaise, doiveut 
être cherchés par Hod. 

1 groupe d'ites de l’archipel des 
Moliiques. Boo. 

HOOD , fleuve de la Nouvelle-Bretagne , 
dans le pays des Grands Esquimaux. Sa source 
est encore inconnue; il coule du S. O. au 
N. E. , et SC jette dans la partie du golfe du 
Courunnement de Georges iv , qu'on a appe- 
lée .Ai’cticxsound , par 67^ ai' de lat. N. et 
iia° de long. O. Sa largeur, depuis son em- 
bouchure jusqu’à la première cataracte, va- 
rie de 5 o à 100 toises. 11 est rempli de bas- 
fonds et de bancs de sable qui en rendent Ia 
navigation difficile , même pour les canots : 
plus l'on remonte, plus les cataractes devien- 
nent nombreuses j enfla l’on entre dans une 
vallée formée par des rochers à pic de plus 
de aoo pieds d’élévation qui flnissent par se 
rapprocher tellement , que le fleuve n'a plus 
que quelques toises de largeur : là , se pird- 
pitant du haut d’un rocher, il forme U ma- 
gnifique cataracte de Wilbcrforce qui se di- 
vise CD a cascades , l’une d’environ 60 pieds 
et l’autre de plus de 100 ; cette dernière est 
divisée en a par un rocher isolé , qui s’élève 
au milieu du fleuve en forme de colonne. Le 
nom de ce cours d’eau lui a été donné par le 
capitaine Franklin. 

HOOD (CANAL DE), bras de mer sur 
la côte occid. des États-Unis , territ. de Co- 
lumbia, au S. du golfe de Géorgie. Il est 
forme par l'entrée de l'Amirauté, au S. O. 
de laquelle il s’avance. Son extrémité sept, 
se trouve par 47^ ^ 3 ' de lat. N. et laa* a 3 ' 
de long. O. 

HOOD, cap sur la côte mérid. de la Non- 
velle-Hollande , dans la terre de Nuyts , an 
N. E. du cap Knob , par 34 ° aS' de lat. S. 
et 1 17*^ 10' de long. E. 

HOODS , île de l'archipcl des Galapagos, 
dans le Grand-Océan équinoxial , par 37' 
de lat. N. et 9a® .V de long. O. 

HOOD'S-ISLAND, île du Grand.Ocêan 
équinoxial, /'^oy. Teboüa. 

HOOFDPLA.AT, village des Pays-Bas, pror 
de Zélande, arroiid. et à 5 I. 1/4 S. O. de 
Goes , cant. et à 6 1 . t/a O. N. O. de Huist , 
près de la rive gauche de l'Escaut occidental, 
il y a un département de I.1 société du bien 
public. 950 hab. 
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HOOGEKRAAL ou PACALTSDORP, 
bour|;ad£ de U coloDÎe du Cap^de-Bonne^ 
Espérance , distr., près et au S. de George- 
town. Elle est ceinte d'un mur et habitée 
par des Hottentots j sou école, fondée par 
des missionnaires, était , en 1819 , fréquentée 
par 70 enfans. Le territoire produit , en- 
tr'autres cxcellens fruits , des abricots, des 
pèches , des figues , et des melons d'eau. 

IlOOGEVEEN, bourg des Pays-Bas, pror. 
de Drenthe , arrond. et à 61. S. d'Assen, et 
à 5 I. E. N. E. de Meppcl ; cbef*licu de 
canton, sur un terrain bas et marécageux. 
Il a I hôpital, 1 grande église, et 1 synago- 
gue. Commerce de tourbes et de grains. 
liabitans. 

HOOGEZAND, village des Pays Bas. pror., 
arrond. et à 3 1. i/a E. S. E. de Groningue; 
cbef-lieu de canton , près du canal qui con- 
duit de Groningue à Winschoten. a , 000 bab. 

IlOOGKERK, village des Pays-Bas, prov,, 
arrond. et à il. de Groningue, cant. et à 
ai. l/a de Zuidboorn. ^55 hab. 

HOOGLA^D, village des Pays-Bas, prov. 
et à 5 1. E. N. £. d'Utreclit, arrond. , cant. 
cl à 3/4 de 1. N. E. d'Amersfoort. 1,660 
habilans. 

HOOGLEDE ou HOOGHLEDE , bourg 
des Pays-Bas , prov. de la Flandre occid. , 
arrond. et à 5 1. N. £. d'Ypres, et à 5 1. i/a 
S. S. O. de Bruges ; chef-lieu de canton. 
4,o33 hab. 

HOOGLOON , village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant sept. , arrond. ci à 3 1. 1/4 
d'Eindhoven, caut. et a a 1. 5/4 d'Ilelvaren- 
beek. 1,1 a 6 hub. 

HOOGSTAOE , village des Pays-Bas , 
prov. de la Flandre occidentale, arrond. et 
à a 1. 1/4 de 'Fumes, caut. et à a 1. 1/4 
d'Ilaringe. 708 hab. 

HOOGSTRATEN ou HOOGSTRAETEN, 
bouig des Pays-Bas, prov. et à 7 1. N. E. 
d'Anvers, arrond. et à 3 1. i/3 O. N. O. de 
Turnbout; chef-lieu de canton, prés de la 
Merck. 11 y a un ancien château-fort flanqué 
de toura, un dépôt de mendicité avec ateliers 
de travail , des fabriques de draps communs, 
des tanneries, des corroieries et des tuileries. 
i,5oo bab. > 

Comme Turnbout et lleronthals , il a été 
reconstruit en laoQ , par Henri 1 *' , duc de 
Brabant. 

HOOGWOUD, village des Pays-Bas, prov. 
de Hollande, partie septentrionale, arrond'. 
et à 3 l. d'Harlem , cant. et â 3 l. de Meden- 
blik. i,a54 hab. 
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HOOPER'S-ISLAND , ile des États-Dnis, 
dans la baie Chesapeak, état de Maryland, 
sur la côte du comté de Dorchester. Elle a 
a 1 . l/a de long sur 1 de large. 

HOÜRN , îles du Grand -Océan. Adores 
Hobh. 

HOORN , ville des Pays-Bas. A'o^. Hork. 

HOüRN , ile de l'archipel de la Sonde-, 
Tidokc (Poclo). 

IlOOSACK , rivière des États-Unis, qui 
prend sa source dans l'état de Vermont , comte 
de Benninglon, comni. de Pownal , et qui, 
coulant à TE., va se joindre à l'Hudson , par 
la rive gauche , dans l élat de New-York , 
comté de Rcnssellaer, après un cours d'envi- 
ron la 1. Elle forme une chute de 4<> pieds à 
son culréc dans l'état de New-York. 

IlOOSACK , comm. des États-Unis, étal 
de New-York , comte de Renssellaer, à 9 1 . 
N. E. d'Albauy , vers la chute de 1a rivière 
de son nom. 3 , 37 a hab. 

hoouAt, pays de la Guinée supérieure , 
a la côte de Calabar. Il est arrosé par le 
Cross. 

HO-PAING , forteresse de Chine, prov. 
de Kan-sou , sur la frontière de la Mongolie , 
à 38 1. N. de la ville du dép. de Lantcheou. 

HOPE , cap de la Nouvelle-Bretagne, au 
N. de la mer d'Hudsoii et au S. de la baie 
Repulsc, par 66 ® ao' de lat. N. et 88 ® de 
long. O. 

IIOPK , lac d'Écossc , dans la partie sept, 
du comté de Sutherland, au S. E. du lac 
Eriboll. 11 a a 1. i/a de long sur 1/4 de 1. de 
large, et reçoit, par sou extrémité merid., Ja 
petite rivière de même nom , qui s'échappe de 
son extrémité sept, pour aller se jeter dans 
le lac Eriboll. 

HOPE, comm. des États-Unis, état de 
Maine , comté de Lincoln , à 5 1. S. S. O. de 
Belfast et à a3 1. N. £. de Portland. 1,179 
liabitans. 

HOPE, village des États-Unis, état de 
New-Jersey, comté de, Warren, à 17 1. N. 
N. O. de Trenton et à a4 1- N. N. E. de 
Philadelphie. Il se compose d’une trentaine 
do maisons , habitées par environ xoo frères 
moraves. 

HOPE, petit groupe d'iles sur la côte N. 
E. de la Nouvelle-Hollande, dans la Nou- 
velle-Galles mérid. , par i5" de lat. S. 
et 143 ^ 4' long. E. H fut ainsi nommé 
par Cook , qui y aborda, après que son vais- 
seau fut heureusement retiré de la dange- 
reuse situation du cap Tribulation, où il avait 
été engagé. 
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HOPE , lie (le l'Océan-GUcial arctique. 
yojr. Hopmhc. 

HOPE-RIVER , rivière de la Jamaïque , 
comté de Surrey. Elle descend du versant 
mérid. des montagnes Bleues, arrose les pa- 
roisses de S*. Andrew’s et de Port-Royal , et 
se jette dans la mer des Antilles , à 3 I. E. 

E. de Kingston , après un cours de 4 !• 

N. N. O. au S. S. E. 

HOPE’S-ADVANCE-BAY, baie sur la càle 
sept, du Labrador, dans le détroit d’Hudson, 
à rO. du cap Chidley, par 60“ de lat. N. et 
70" de long. O. 

HOPE’S-NOSE ou BOBS, cap d’Angle- 
terre , comté de Devon , hundred de Haytor, 
sur la Manche, au N. de la baie Tor, qu il 
sépare de celle de Babicomb, par 5o“ ag' de 
lat. N. et 4° 56' de long. O. 

HOPEWELL , comm. des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l’état de New-Jersey, 
comté de Cumberland. i.gSa hab. 

HOPEWELL, comm. des États-Unis, 
état de New-Jersey , comté de Hunterdon ; 
sur la rive gauche de la Delawarc, à 41- N. 
de Trenton. a, 881 hab. 

HOPEWELL , corom. des États-Unis , 
vers le centre de l’état d’Ohio , comté de 
Muskingam , à l’E. de Columbus. x,a5g hab. 

HOPEWELL, comm. des États-Unis, 
dans la partie occid. de l'état de Pcnsylva- 
nie , comté de Beaver, au N. O. de Pitts- 
bourg. 1 ,o35 hab. 

HOPEW’ELL , comm. des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l’état de Pensylva- 
,nie , comté de Bedford. i,3aj hab. 

HOPEWELL, comm. des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l’état de Pensylva- 
nie , comté de Cumberland , à I O. d Harris- 
burg. i,45i hab. 

HOPEWELL, comm. des États-Unis, 
vers le centre de l’état de Pensylvanie , comté 
de Huntingdon. 1,047 

HOPEWELL, comm. des États-Unis, 
état de Pensylvanie , comté et i 5 I. O. N. 
O. de Washington, et à ao I. S. O. de PitU- 
bourg. a, 186 hab. 

HOPEWELL , comm. des États-Unis , 
dans la partie merid. de l’état de Pensylva- 
nio , comté d’York. i,63o hab. 

HOPEWELL , cap du Labrador , dans 
l’East-Main ,• sur la côte orient, de la mer 
d'Hudson , au S. O. de la petite baie de son 
nom, par 58» de lat. N. et 81» ao' de 
long. O. 

HOPFGARTEN , bourg du Tyrol , cercle 
de l’innlhall-lnféricur j dans la vallée de 


Brixen , dont il est le lieu principal , à la 1 . 
E. N. E. d’Inspruck et à 3 I. 1/4 S. de Kuf- 
stein. 997 hab. 

La vallée de Brixen contient a, 387 hab. 

HO-PHING, distr. de Chine, prov. de 
Kouang-toung. La ville de ce distr. est située 
dans le N. E. de la prov., à peu de distance 
du Kiang-si, et à 4 o I. N. É. de la ville du 
dép. de Uoeï-tebeou, par a 4 ° 3 o' o" de lat. 
N. et I ia“ 33 ' 55 " de long. E. 

HÔPITAL ( L'), bourg des États Sardes , 
division de Savoie , prov. de Savoie supé- 
rieure, mand. et à 1/4 de 1 . N. O. de Con- 
flans, eti 9 I. E. N. E. de Chambéry ; prés 
de la rive droite du Doron , un peu au-dessns 
du confinent de cette rivière et de l’Isère. Il 
est presqu’aussi considérable que Confians , 
dont il semble être le faubourg ; les rues en 
sont larges et bien bâties. Par sa position, 
au centre de plusieurs vallées , sur la route 
de la Tarantaisc , il est devenu très-commer- 
çant. Environ 1,000 hab. 

HÔPITAL- SOUS -ROCHEFORT (L'), 
bourg de France, dép. de U Loire, airond. 
et à 4 1 - 3/4 N. N. O. de Montbrison , cant. 
et à I 1 . i/a N. O. de Boen , sur la rive 
droite du Lignon. Foires, le i 5 septembre 
et le mardi après la Trinité , pour bestiaux , 
quincaillerie , mercerie , etc. a 6 o hab. 

HOPKINS , comté des États-Unis , dans la 
partie occid. de l'état de Kentuckj, entre le 
Trade-Water, au S. O.^ ^t le Grecn-riTcr, ao 
N. £. 5,3 s 3 bab. 

Madisonville en est le chef-lieu. 

HOPKINSVILLE, ville des ÉtaU-Unis, 
état de Kentuckjr , chef-lieu du comté de 
Christian; à 6o 1 . S. O. de Frankfort, dans 
une contrée fertile et agréable. Elle possède 
3 églises , X maison de justice , i prison et i 
école. Il s'y fait un commerce assez impor- 
tant. 904 hab. 

HOPKINTON , comm. des États-Unis, 
étal de Massachusetts, comté de Middlesex, 
à 9 1 . O. S. O. de Boston. i ,655 hab. 

HOPKINTON, comm. des États-Unis, 
état de New-Hampsbire , comté de Merri- 
mack, près et è l'O. de Concord. Elle con- 
tient 1 joli village d'environ 5 o maisons , 1 
maison de justice et plusieurs magasins. 
3 , 4^7 

HOPKINTON, comm. des États-Unis, 
état de Rhodc-lsUnd , comté de Washing- 
ton , ù 10 1. O. de Nevrport. 1,831 hab. 

HOPNING (espérance ) , petite ilc de l'o- 
céan Glacial arctique, au S. E. du Spitzberg. 
par 76® 3o' de lat. N. ci 17® 34 " de long- E 
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Son aspect est aussi affreux que celui du 
Spilzberg ; elle renferme plusieurs monta- 
gnes , et possède, sur U côte sept. , un bon 
ancrage. Les bülimens qui vont à la pèche 
«le la baleine 1 a visitent quelquefois. Elle a 
été découverte en i 6 i 3 . 

HOPPÂRO , colonie anglaise dans la Pa- 
tagonie , sur la pointe S. £. de la terre de 
Feu. Elle se compose d'une garnison qui oc- 
cupe un fort et de quelques colons, qui for- 
ment en tout 4 <>o individus. Cette colonie a 
été fondée pour servir de refuge aux navires 
baleiniers. 

HOQUILLÂS , bourg d'Espagne, f^ojrez 
Oquillas. 

HOR , prov. de l'Hindoustan. f'oj’. Ouiï. 

HORA-KUTTNA , ville de Bohème, yoj^, 
Kuttbiibzbo. 

UORAN , ville de Barbarie. Oaair. 

UORAZDIOVV'ITZ, ville de Bohème, cei^ 
cle de Prachin , à 6 I. i /4 O. de Pisek rt k 
6 I. 3/3 E. de Klattau, sur le Woltawa. Elle 
est ceinte de murs , et renferme i chèteau , 
1 église dUconale , a hôpitaux , 1 couvent , 
1 fabrique de drap, i papeterie, et des dis- 
tilleries d'eau-de-vie de grains. 1,400 hab. 

Au S. de celle ville, sur les bords de la 
Wottawa et sur la haute montagne de Pra- 
chin, on voit les ruines de la ville et dir châ- 
teau de Prachno , dont le cercle a tiré son 
nona. 

UORB , ville de Wurtemberg, cercle de 
la Foret-Noire, chef-lieu de baill. ; a 8 1 . i/a 
O. de Reutlingen et à 11 1 . 1/3 S. O. de 
Stuttgart, sur 1 a rive gauche du Necker. Elle 
est adossée h une montagne, et possède 1 
église, I hôpital, des fabriques d'étoffes de 
laine et i moulin k huile. Les articles des 
fabriques de laine y forment un assez bon 
commerce. 1,740 bah. 

Le baill. de liorb contient 1 8,433 hab. 

HORBEÏT, bourg d’Égypte, prov. de 
Cliarqiéh , à 9 I. S. S. E. de Mansourèb ; 
sur la rive orient, du canal de Moûis , dérivé 
du Ntl. Il y a des ruines assez considérables 
que les habilans nomment Kourb. 

HORBERG, bourg de Styrie, cercle et k 
8 1 . 1/3 S. E. de Cilly , et à 9 I. 1/3 N. E. de 
Ncustadtl. Il y a un château. 376 hab 

HORBOURG, bourg de France, dép. du 
Haut-Rhin , arrood. et à i/a 1 . N. E. de Col- 
mar, cant. et k a /3 de 1 . N. O. d'AnJols* 
heim, sur la rive droite de l'Ill. 58 o hab. 

HORBURY, chapellenie d’Angleterre, wert- 
riding du comté d’Vork , wapentake d'Ag- 
brigg ; à I 1 . S. O. de Wakefield et à 3 1 . 1/4 
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£. N. E. d'HuddersBeld , sur la rive gauche 
du Calder. 3,475 bab. 

HORCADAS , bourg d'Espagne , prov. et 
à i 3 1 . 3/3 N. Ë. de Léon , et à 7 1 . 3/4 N. 

N. O. d'Almanza, sur la rive gauche de l’EsIa. 
90 hab. 

HORCAJADA ( LA ) , bourg d'Espagne , 
prov. et à 13 1 . 3 / 40 . d'Avila (Salamanque), 
et à i 3 I. S. S. £. de Salamanque; au pied 
d'une montagne, dans un pays fertile. 65 o 
habitans. 

HORCAJADA , bourg d’Espagne , prov. et 
k 9 1 . 1/3 S. S. O. |de Cuenca, et k 7 I. S. 
S. £. de Huelc, près de la rive gauche de la 
Giguela. 1,083 hab. 

HORCAJO , bourg d'Espagne , prov. et k 
16 I. S. 0 . de Cuenca (Manche) , et k 19 I. 
S. E. de Madrid , entre la Giguela et le 
Rianzares. Foire de 3 jours, le 14 septembre. 
3,1 s6 hab. 

HORCAJO DE LAS TORRËS, bourg 
d'Espagne, prov. et k i 4 !• N. N. O. d’Avila, 
près de la rive gauche du Trabancos. Il a 1 
couvent d'hommes , 1 de femmes et 1 hôpi- 
tal. 638 hab. 

HORCAN , montagne de l'Afghanistan, 
dans le pays de Balkh, au N. E. des monts 
Hazara et au S. 0 . de Chebourkhan, k a 3 I. 
S. O. de Balkh. 

HOUCASITAS , ville du Mexique , étal cl 
k 3 a 1 . E. de San-Luis-Potosi , et k 7S I. N. 
de Mexico ; siège d'un présidial , près de la 
rive gauche du rio de Panuco. Elle a été 
fondée en 1749* 

HORCHE , bourg d'Espagne. Foy. OacBx. 

HOR-COCAMOTE , ville d'Abyssinie, roy. 
d'Amhara , prov. de Tchciga, k 30 1 . O. N. 

O. de Gondar;près delaGuangue, dans une 
contrée sauvage et boisée. 

HORUAH , Hurdahj ville de l'Ilindoustan, 
état de Siudhyah , anc.prov. de Kbandeych, 
distr. et à 5 1 . S. S. Ë. d'Hindia. 

HORDE, ville des États Prussiens , prov. 
de Westphalic, régence et k 8 1 . i /3 0 . N. 
O. d'Arensberg, cercle et k 3/4 de I. S. K. 
de Dortmund , au pied du mont Aarday. Elle 
a des églises pour les trois communions et 
des fabriques de clous. 1,063 hab. On ex- 
ploite dans les environs d'abondantes mines 
de houille. 

IIÔRDTEN , village du grand-duché de 
Bade, cercle de Murg-et-Plinz , baill. et k 
3/4 de I. N. de Gemspach , et k 4 I- >/^ S. 
de Carlsrube. Il y a 3 scieries. 709 hab. 

HOREB, mont de l'Hedjaz , en Arabie, 
dans la presqu'île qui forme la partie mérid. 
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de rancienne Arabie Pélrée, prbi et à TO. 
da mont Sinaï. Il s'élève, par a8° 33' de 
lat. N. et 3i<’ 4^' long- E., à la hauteur 
de 1,333 toises au-dessus du niveau de la 
mer, sur une base de granit ou de porphyre. 
11 y a à son sommet plusieurs belles sources 
et quelques arbres fruitiers ; au pied se trouve 
le monastère de SainUSauveur , bâti par Jus- 
tinien , où résident un évéqiic grec et des re- 
ligieux qui suivent la règle de saint Deiioit. 

Le montUoreb est célèbre dans l'histoire' 
sainte , parce que c est là que Moïse , en frap* 
pant un rocher , fît jaillir une source pour 
désaltérer les Israélites, ci que Dieu lui 
apparut dans un buisson ardent. 

UORENBUHG, ville des Etats Prussiens. 

Hoanacac. 

HORËTUORNE, bundred d'Angleterre, 
dans la partie S. E. du comté de Somerset. 
6,669 liab. Milborn'port en est le principal 
endroit. 

UORGAPOUR , ville forte de l'Ilindoustan 
anglais, présidence de Bombay, %nc. prov. 
de Beydjapour , distr. et à 10 1. S. O. de 
Ryebag, sur une montagne. 

HORG.\ü, village de Bavière, cercle du 
Danube 'Supérieur, présidial de ZusmarS' 
liausen , à 5 1. O. N. O. d'Augsbourg. i,i5o 
babitans. 

UORGEN , bourg de Suisse, cant. cl à 31. 
S. S. E. de Ziirich, baill. et à 1 I. i/3 N. O. 
de Wadcnschwyl , sur 1a rive S. O. du lac de 
Zurich. Il est grand, bien bâti , et possède 
une belle église nouvellement construite et un 
port d'embarquement et de débarquement 
pour les marchandises qui passent le S*. Go' 
thard. 

Ce bourg fut brûlé en i44^ P*** con- 
fédérés, qui venaient de remporter une vic- 
toire éclatante sur les Zùricois. En i53i , il 
fut pillé par les troupes des cantons calboli- 
ques , et en i8o4 il fut rançonné pour avoir 
pris part à l'insurrection qui s'opposait à ré- 
tablissement de la nouvelle constitution. 

La paroisse contient 3,5oo hab. 

HORHO-HOUTCHIN , station sur la route 
de Pé-king à Maïmatebin, dans le grand dé- 
sert deCobi, en Mongolie, à environ ii51. 
N. N. O. de Pc-king. 

UORION-HOZÉMONT, village des Pays- 
Bas, prov., arrond. et à 3 1. i/a O. de Liège, 
cant. et à 1 1. i/a d'Hotlogne-au\-Pierres, sur 
le ruisseau d'Engis. 1,390 bab. 

UORIPOUR, //uree/Foor, ville de l’Hind- 
oustan , dans les possessions des Séyks , anc. 
prov. et à 4<> 1- Labore^ chef- 


lieu de la princip. de Goular. Lat. N. 3i* 
5y'. Long. E. ^3® ag'. 

HORLA, bourg d’Espagne , prov. et à 1 I. 
1/4 N. de Barcelone (Catalogne). Il a 1 fa- 
brique de maroquin. 1,469 hab. 

IIORL.V , rtvièie des États Prussiens , qui 
prend sa source dans la partie mérid. de la 
prov. et de la régence de Posen , au N. E. 
de Kobylin et au S. E. de Kozmin , passe à 
celte «iernière ville , àlutrosxyn età Dubinow , 
entre dans la prov. de Silésie et 1a régence de 
BresUu , et se joint au Bartscli, par 1a rive 
droite, un peu au-dessus d'Herrnstadt. Son 
cours est d'environ 16 1., dans la direction 
générale de l'E. N. E. à l'O. S. O. 

UOUMAZA , bourg d’Espagne, prov. et à 
3 1. 1/9 O. de Burgos ; près de la rive droite 
de la rivière de son nom , affluent de l'Ar- 
lanton après un cours de 4 1- ^4^ hab. 

IIOHM.AZAS (LAS), bourg d'Espagne, 
prov. et à 4 1- i/3 N. O. de Burgos , et à il. 
9/3 O. N. O. deSantivanes ; dans un vallon, 
près d’un ruisseau. 667 hab. 

HORMEK, bundred d’Angleterre, dans 
la partie sept, du comté de Derks. Il est 
bordé au N. O. , an N. et à TE. par l'Isis ,eC 
contient 3,a54 bab. Le lieu principal est 
Abingdon. 

IIORMEZ, ville de Perse, prov. de Kcr- 
man, chef-lieu de distr. , à 10 1. S. O. de 
Kermesip et à 56 1. S. E. de Kerman. 

liORMlGOS, bourg d'Espagne , prov. et 
à 8 1. 1/4 N. O. de Tolède, et à 9 I. 1/4 E. 

N. E. de Talavcra; dans un pays âpre, près 
de l'Alberclic. 916 hab. 

IIOKMILLA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 6 I. 1/9 O. de Logrono ( Burgos) , et à 3 I. 
1^3 K. de Santo-Doroingo de la Calzadaj sur 
une colline agréable, près de la Nagerilla, af- 
fluent de l'Èbre. Il a un hôpital. 689 hab. 

IIORMILLEUA, bourg d'Espagne, prov. 
et à 5 1. l/a O. de Logrono (Burgos), et à 1 1. 
1/3 N. O. de Najcra ; sur la |tente d'une mon- 
tagne , près du Tuerto , affluent de la Nage- 
rilla. a3o hab. 

IIORMOUT-EL-OÜAHR , collines du Sa- 
hara, a environ 80 1. S. de Mourzoak. La 
plus élevée a près de 600 pieds. Le passage 
d'El Ouahr les travei'se. 

HORMOUZ, Ue du golfe Persique. f'oy. 
Oaurs. 

ifORMUZ-ABAD , bourg de Perse , prov. 
et à 3a 1. N. O. de Kerman , et à 48 1. $. E 
d'Yczd. 

IIORN ,cap à l'extrémité mérid. de l’.Atné- 
rique, sous 55® 58' 3o"de Ut. $. et 69* 4>' 
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3 o'' de loDg. O. 11 termine au S. la plni 
considérable des îles de THermite ^ voisines 
de la c6tc roérid. de la terre de Feu. De 
nombreux îlots et écueils l'eDvironneDt. Ce 
cap se reconnaU de loin h une haute roon« 
tagne ronde, dans le N. O. de laquelle on 
distingue deux pics de rochers qui ont la 
forme de deux pains de sucre. 11 y a un faux 
cap Horn au N. O. de celui-ci, sur la 
terre de Feu , mais la latitude empêche de 
s*y méprendre; il en est de même du cap 
de la Méprise , situé sur la côte orientale de 
nie où se trouve le cap Uorn. On préfère 
doubler ce cap, pour se rendre du Grand- 
Océan dans l'océan Atlantique austral, plu- 
tôt que de prendre le détroit de Magellan , 
souvent dangereux. La belle saison n'est pas 
toujours favorable pour le doubler, et le ca- 
pitaine Colnett prétend qu'il vaut mieux pro- 
fiter des clairs de lune aux approches de l'hi- 
ver, et même pendant l'biver, pour le passer. 
Le climat y est froid; quelques sauvages peu 
connus habitent le pays couvert de ^is qui 
avoisine ce cap. 

Il a été découvert en i6i6 par Guillaume 
Schouten, hollandais, qui lui donna le nom 
de sa ville natale. L'amiral Anson y essuya 
une terrible tempête dans son voyage vers 
les côtes du Pérou , et Joseph Pozxaozo , chef 
d'une escadre espagnole envoyée pour le com- 
battre , y éprouva les mêmes accidens. 

HORN, ville de l'arcbiducbé d'Autriche, 
pays au-dessous de l'Ens , cercle supérieur du 
Manbartsberg ; sur la rive droite du Tilîer, 
à 4 I- 1/3 O. S. O. de Scliratentbal et à 3 1 . 
3/4 N. O. doMeissau. Elle possède 1 château , 
I couvent de piaristes, et 1 gymnase. On y 
fabrique une bierre très-renommée. 1,071 
bab. L'abbaye des bénédictins d'Altenbourg 
est située près de celte ville. 

HORN, île des États-Unis, dans le golfe 
du Mexique, sur la cote de l'état de Missis- 
sipi , comté de Jackson ; en face de remboii- 
chure de la Pascagoula , à l'E. de Ship et du 
lac Borgne, et au S: O. de la baie Mobile. 
Elle a environ 3 1 . de longueur sur 1 1 . de 
largeur. Très-boisée vert le centre , elle est 
dépourvue d'arbres dans les autres parties. 

HORN, deux îles du Grand-Océan équi- 
noxial « découvertes en iGiG, par Le Maire 
et Sebouten. On n’est pas certain que ces îles 
aient été visitées depuis celle époque : quel- 
ques*uns croient qu’elles sont identiques avec 
celle de l'Enfanl-Pcrdu de Bougainville, dé- 
couverte en 1769, et située au N. E. de l'ar- 
cbipcl Fidji, par i 4 *^ 10' de lat. S. et 179^ 
Dtcr. Géoca. 7. 
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4 o' de long. R. ; d'autres pensent les recon- 
naître dans les lies de la Consolation, ainsi 
nommées par Maurelle, en 1781, et placées 
è l'E. S. E. de l'Enfant-Perdu , au N. des 
Iles des Amis, par Sa' de lat. S. et 176'* 
39' de long. O. Quand Schouten visita ces 
lies , elles étaient l'une et l'autre gouvernées 
par un chef. Les habilans sont, suivant ce 
navigateur, d'une haute stature, vigoureux, 
bien faits, très-agiles et habiles nageurs; ils 
ont le teint cuivré , et les cheveux fort longs, 
qu'ils tressent en quatre, cinq ou six nattes : 
le chef n'en porte qu’une longue , du côté 
gauche de la tête , et qui pend jusqu'à la 
hanche; les nobles en portent deux sembla- 
bles , Tune à gauche et l'autre à droite de la 
tête; hommes et femmes vo.ntnus, excepté 
vers la ceinture. Les femmes sont en général 
laides et mal conformées : leur gorge est 
grosse et extrêmement pendante. Ou ne put 
observer si ce peuple avait une religion. 11 
parait que ces lies peuvent procurer quelques 
provisions et des rafralcbisscmcns aux navi- 
gateurs , mais il faut beaucoup se méfier des 
habitans. 

UORN, grand village du territoire de Ham-' 
bourg, à I 1 . E. de celte ville. 

HORN, ville de la principauté de Lippc- 
Detmold, chef-lieu de baill., à a 1 . E. S. Ë.. 
de Detmold. Elle est ceinte de murs percés 
de 6 portes, et renferme i chAleuii , 1 mai- 
son-de-viile, 1 église cl 3 maisons de charité. 
On y fabrique beaucoup de toiles et rTctolTcs 
communes de laine. 11 s’y tient plusieurs 
marchés par an. i,a 4 o hab. 

Le baill. contient 4 ^ 77 <> kab. 

HORN ou HOORN , ville et port des Pays- 
Bas, prov. de Hollande (partie sept. ), cbef- 
lieu d'arrond. et de cant.; à 7 1 . 1/4 N. N.E. 
d'Amsterdam, au fond d'une petite baie for- 
mée par le Ziiider-zee. Lat. N. 5 a^ 38 ' a8". 
Long. E. a^ 4 ^' ^ 9 ''* Siège d'un tribunal de 
1^* instance , et chef-lieu du la* distr. de ta 
milice nationale, lly a 1 receveur particulier 
des finances, 1 chambt'e de la compagnie 
des Indes orientales, 1 collège d'amirauté, 

I départcincnt de la société dû bien public, 

1 société d'armemens maritimes cl de naviga* 
lion, et I école latine. Elle est entourée de 
vieux remparts, mais assez bien bâtie, et 
renferme 10 églises, 1 hôtel-de- ville, i ar- 
senal, I hospice d'orphelins ot 1 hôpital, il 
y a des fabriques d'étoffes de laine, de tapis, 
de toiles à voiles et de cordes. La construc- 
tion des navires et la pèche y sont très-actives : 
on y arme aussi pour la pèche de la baleine; 
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c'est dans celte ville qu'on a inventé les grands 
filets dont on se sert pour la pèche du ha> 
reng. Le port est bon ; on en exporte une 
immense quantité de beurre et de fromage 
en Espagne et en Portugal , et il s'y fait un 
commerce considérable de bestiaux avec le 
Danemark. Patrie de Guillaume Scboiitrn, 
qui découvrit, en 1616, le cap auquel il 
donna le nom de sa ville natale, et de Jean 
Koen , qui fonda en 1619 la ville de Batavia. 
Hom envoie un député aux états de la pro* 
vince. 9,600 hab. 

Les environs sont embellis de joKcs mai> 
sons de campagne avec jardins. 

Hm-n a essuyé , en 1 55 ^ , une terrible inon- 
dation qui rompit les digues et faillit l'en- 
gloutrr. Cette ville a éprouvé de grandes per- 
les lors de la révolution des Pays-Bas; en 
1799, les Anglais s'en emparèrent, mais ils 
révacttcrcnl promptement après la fauicute 
bataille qu'ils perdirent à Alkmaer, contre 
les Français et les Hollandais réunis. 

L'arrondtsscmrnt de Hom se divise en 
7 cantons : Edam , Enkliuiscii, Grootcbrpek, 
Horn , Mcdcnblik, Monnîkendam et Purme- 
rend , et contient 5 x communes et 5 a, 000 
babitans. 

HORN, village des Pays-Bas, prov. de 
Limbourg, arrond. , canl. et à 1 I. de Rure- 
monde. 634 

HORN, village de Suisse, cant. de Thur- 
govie, baill. , cercle et à 1 1 . S. E. d'Arbon. 
Il est enclavé dans le canton de S*. Gall , et 
situé sur le lac de Constance, à rembouchure 
du Goldacb. Ses babitans font sur le lac un 
commerce assez considérable. 

HORNACHOS, Feaifacis, bourg d'Espa- 
gne, prov. et à 93 l. E. S. E. de Badajoz 
(Estrémadure), et à 7 1 . N. de LIerena, en- 
tre la Palomillas et le Matachcl. C'est une 
grande commanderie de l'ordre de Santiago. 
Il a I couvent et 1 hôpital. On y fabrique 
de la toile, du linge de table, de grosses 
étoffes de laine, du savon et des tuiles; com- 
merce en laine et en peaux, a , 533 hab. Il 
y a sur son territoire des eaux ferrugineuses 
froides. 

Horiiacbos avait le rang de ville du temps 
des Maures, et se nommait Hornos ; elle per- 
dit son opulence lors de la conquête de l'Es- 
tremadure et par l'expulsion des Maures. 

HORN ACHUELOS, bourg d'Kspagiie, prov. 
et à 9 l. l/a $. O. de Cordoiie, et à 5 1 . i /3 
O. deCarlola; sur une montagne de la sierra 
Morena, prés du Bembezar. Il a 1 paroisse^ 
3 égiiseï, 1 couvent et 1 bOpital. 783 hab. 


Il y a sur son territoire une mine d'argent 
qu'on exploite avec avantage. 

HORN-AFVAN, lac de Suède, préfecture 
de la Botnie occid., dans le Pitea-lappmark, 
entre 65® 55' et 66® 3o' de lat. N. Sa lon- 
gueur, du N. O. au S. E. , est d'environ 
»6 I. Très-étroit dans sa partie N. Ü., il s'é- 
largit peu à peu jusqu'à Arjeplog, oti il se 
resserre considérablement; ensuite il s'évase 
de nouveau, et atteint une largeur de prés 
de 4 1. 

HORNBACH, rivière de Bavière, cercle 
du Rhin. Elle prend sa source aux Vosges, 
dans le canton de Pirmasens, coule généra- 
lement vers rO. jusqu'à Neu-Hornbacb , où 
elle reçoit le Schwalb-bach ; là, tourne au 
N. O., et va s'unir à l'Eubach, très-près de 
Deux-Ponts, un peu après avoir reçu le Bic- 
kcn-Albe. Son cours est d’environ 8 I. 

HORNBACH (N EU), ville de Bavière, 
cercle du Rbin , distr. et à a L 1/4 S. de 
Deux-Ponts, et à 3 1. i/a N N. O. deBilcfae; 
chef-lieu de canton , au confluent de rilom* 
bach et du Schwalb-bach. 1 ,000 liab. 

HORN BERG, ville du grand-duché de Bade, 
cercle de la Kinzig, chef-lieu de baill., à 7 1. 
1/4 N. O. de ViUingen et à 8 1. i/3 S. E. 
d'Oflènburg; dans une vallée étroite et pitto- 
resque de la Forêt-Noire, sur la rive gauche 
de la Gutach. Elle a un château-fort. i,oa5 
habitans. 

Le baill. renferme 7,600 hab. 

HORNBERG , montagne de l'ile du Prince- 
Charles, dans la partie occid. du Spitzberg. 
Scoresby évalue sa hauteur à plus «Je 73a 
toises. 

HORNBORGA-SIÆN, lac de Suède , à peu 
près au centre de la préfecture de Skaraborg, 
dans les hærads de Walle et de Gudhem, au 
S. E. de Skara. Il a 11 1. 1/4 de longueur et 
I 1. dans sa pbis grande largeur. 

HORNBUHG, ville des États Pruttiens, 
prov. de Saxe , régence et à 16 1. O. S. O. de 
Magdebourg, cercle et à a 1. 1/4 N. O. d'Os- 
terwieck , sur la rive droite de l'ile. Elle c»t 
murée, *et renferme i château, 1 église et 
I hôpital, a, 367 hab., dont 6a juifs. On cul- 
tive beaucoup le houblon dans les environs. 

HORNBY, bourg d'Angleterre, comté et 
à 3 I. 3 4 N. E. de Lancastre, et à 8 1. i,'3 
N . «le Blarkburn , hundred de l.^nsdale8outh ; 
sur Je Wenntng, prés de la rive gauche de 
la Loync, qu'on y traverse sur un beau 
pont en pierre. Il y a une grande manufac- 
ture de colon. 11 s'y lient une foire parao. 
477 hab. 
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A i /4 de 1 . de ce bonrg, on voit lur une 
hauteur les restes d'un beau chitrau. 

HORNCASTLE, ville d'Angleterre, comté 
et à 6 I. l/l E. de Lincoln, et à S 1 . 3/4 N. 
de Boston, div. de Lindtey, hundred de ion 
nom; dans une vallée, sur la rive gauche du 
Bain, qu'on a rendu navigable jusqu'à la 
Witliam. Quoique la position d'Horncastle 
soit basse, l'air y est sain. Celte ville est bien 
bâtie et abondamment fournie d'eau. Il jr a 
une source minérale et plusieurs écoles , ainsi 
qu'une pharmacie publique. Elle fait un com- 
merce florissant de cuirs, tannés dans son 
sein. Il s'y tient 3 foires par an , pour bes- 
tiaux et chevaux. 3 ,o 58 hab.; le hundred en 
contient 7,46A. 

HORNCHURCH , paroisse d'Angleterre , 
comté d'Esiex , liberty d'Havering, à 3/4 de 
I. E. S. E. de Romford et à 5 I. i/a N. O. de 
Gravesend. 1,938 hab. 

HORNEBURG ou HORNBURG, bourg des 
États Prussiens, prov. de Westphalie, ré- 
gence et à 10 1 . S. O. de Munster, cercle et 
à 1 I. E. de Recklingbauscn. 3 i 5 hab. 

HORNEBURG , bourg du roy. de Hano- 
vre , gouv. de Stade, duché de Brème , chef- 
lieu d'une juridiction patrimoniale; à 3 I. S. 
S. E. de Stade et à 6 I. O. de Hambourg, 
sur la rive gauche de la Liihe. i, 3 io hab. 

HORN H ADSEN, village des États Prus- 
siens, prov. de Saxe, régence et à 7 I. O. S. 
O. de Magdebourg, cercle et à 3 1 . i /3 N. 
de Groningen. 1,570 hab. 

Il y a dans les environs beaucoup de bois 
fossile, et on y a creusé un canal par lequel 
s'écoulent les eaux marécageuses qui y abon- 
dent ; ce canal sc réunit à la Bode à Osebers- 
leben. 

HORNIJA, rivière d'Espagne, qui prend 
sa source dans la partie sept, de la prov. de 
Valladolid, aux montagnes de Toroios, au- 
dessus du village de Peftaflor, arrose la val- 
lée de Torre , entre par le S. dans celle de 
Zamora (Toro), et vient se joindre, par la 
rive droite , au Duero , après un cours de 
i 3 I. environ. 

HORNILLO (EL), bourg d'Espagne , prov, 
et à 31 I. S. S. O. de Tolède , et à lo I. 1/3 
E. S. E. de La Guadalupe. Il a 1 paroisse et 
I bermitagé. On y fabrique beaucoup de toile 
de ménage. 600 bab. 

UORNILLOS, bourg d'Espagne, prov. et 
i 6 I. S. S. E. de LogroAo (Soria), et à 9 I. 
1/3 N. de Soria, sur la cime d'une montagne. 
On y file beaucoup de laine et de fil , dont 
on fabrique de grosses éloffes de laine cl de 
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la toile qui se vendent dans l'Estremadure. 
31 1 habitans. 

A 1/3 I. de ce bourg est un endroit appelé 
Nid du corbeau , où saint Félix , qui avait été 
évéque de Calahorra , vint faire pénitence et 
mourut. 

HORNILLOS, bourg d'Espagne, prov. cl 
à 8 I. S. de Valladolid, et à ■ I. i/a N. O. 
d'OImedo ; dans une plaine, sur l'Eresma et 
près de l'Adaja. 176 hab. 

HORNILLOS DECERRATO. bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 4 1 . </3 E. N. E. de Pa- 
lencia , et à i 1 . N. O. de ValtaAas , au pied 
d'une montagne. Il a 1 paroisse et i bermi- 
tage. 355 bab. Tout près est un vieux ché- 
teau-fort en ruine. 

HORNILLOS DEL CAMINO, bourg d'Es- 
pagne , prov. et à 3 I. I /4 O. de Burgos , sur 
la ruute de cette ville à Palencia ; prés de la 
rive droite de l'Arlanxon , vers le confluent 
de l'Hormaza , qu'on y traverse sur un pont 
de pierre. 356 bab. 

HORNOS , groupe de 8 petites Iles du rio 
de la Plata, dans le gouv. de Buenos-Ayres, 
près et au N. E. de la ville de ce nom. Lat. 
S. 34° 3 o'. Long. O. 60» 16'. 

HORNOS , bourg d'Espagne, prov. et à 
36 I. 3/4 O. de Chinchilla (Murcie), et à 3 I. 
1/3 S. de Segura de la Sierra. 817 hab. 

HORNOY, bourg de Franee, dép. de la 
Somme, arrond. et à 6 I. 1/3 O. S. O. d'A- 
miens , et à 6 I. 3/4 S. d'Abbeville; cbeflicii 
de canton. 1,300 hab. 

HORNSEA , bourg d'Angleterre , east- 
riding du comté d'York, wapentake d'Holder- 
ness , à 1 1 1 . N. N. E. de Kingston - upoii- 
Hull et à 1 3 1 . E. d'York ; près de la mer du 
Nord et sur le bord orient, du petit lac de 
son nom , qui est très-poissonneux , et dont 
les eaux s'écoulent dans la mer par un petit 
canal dirigé au S. de ce bourg. La mer em- 
piète tous les jours sur cette côte ; l'église , 
qui en était très-éloignée , n'en est déjà plus 
qu'à 1/3 de I. , et il y a peu de temps qu'une 
des rues fut engloutie. Il se tient à Hornsca 
3 foires par an. 790 bab. On trouve quelque- 
fois de l'ambre sur la côte. 

HORNSEY ou HORNSEA, paroisse d'An- 
gleterre , comté de Middiesex , hundred d'Os- 
sulstone ; dans une vallée profonde , sur le 
New-river, à 1 I. 1/3 N. de Londres. C'est la 
retraite favorite des riches habitant de la 
capitale. 4 ,<>^ bab. 

HORN-SOUND , baie sur la cAte occid. de 
l'ile du Spitzberg , la plut grande des Iles de 
l'arcbipcl de ce nom. Elle te trouve an S. du 
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port de Fâir-haven , et au N. 0. de la pointe 
Lookout , extrémité mérid. de Pile. Lat. N. 
76° 55'. Long. E. ii” ^o*. 

HORNSTEIN , en hongrais Szarukô j bourg 
de Hongrie , comitat d'CÆdenbourg , marche 
de Raban • Kivtil aupérieur, à 3 1. i/a N. N. 
O. de Rutzth et k i3 1. $. O. de Presbourg. 
Il y. a un château au prince d'Esterbaz^r. 
1,46^ bab. 

ilORPiU , village des Pays-Bas, prov. de 
Hainaut, arrond. et à a 1. 0. S. 0. de Mons, 
cant. et à t/a 1. E. de Boussu. Il y a 1 école 
primaire très-Borissante et 1 fabrique de ma- 
chines à vapeur à haute pression. On y ex- 
ploite les houilliëres les plus considérables de 
tout le royaume : les ctablissemens qui en 
dépendent sont immenses , et réunissent Pu- 
tilitc et Pélégance. 960 bab. 

HORNYMIESTÜ, ville de Moravie, f'oy. 

BBaeSTADT. 

HORODEK , nom de plusieurs endroits de 
Russie , en Europe, k ^ ojr . Gobodox. 

HORODENKA , bourg de GalUcie, cercle 
et à 7 1. l/a N. E. de Kolomea , et à 3^ 1. 
l/a S. E. de Lemberg, sur la Glowka. 11 y a 
1 église de grecs-unis et 1 arménienne. On y 
fabrique du maroquin. 4^^ Arméniens, in- 
dépendamment des Russniaks. 

HORODISZCZE ou GORODICHTCHÉ , 
bourg de Russie, en Europe, gouv. etâ 33 1. 
S. S. E. de Kiev, distr. et à la 1. O. S. O. 
de Tclt4-rkasy, sur POlcbana. 

HORODLO , ville de Pologne, woiwodie 
et à a5 1. E. S. E. de Luhlin, obwodie et à 
4 1. N. E. de Hrubicszou; sur la rive gauclic 
du Bug, vis-à-vis et à peu de distance d'Ous- 
tclougb. Elle a a églises. Il s'y tient plusieurs 
grands marchés par an. i,aoo hab. 

HORP (LE), bourg de France, dép. de la 
Mayenne, arrond. et à 3 1. t/a N. E. de 
Mayenne, et à 9 1. i/a N. E. de Laval j chef- 
lieu de canton. i,65o hab. 

UORPiCHTA, bourg de la Turquie d'Eu- 
rope, en Romélie, saudjak et ait 1. S. S. 
E. de Monasür, sur le lac et à a 1. S. £. de 
Casloria. Il est habité par des Bulgares. 

HORPMAAL , village des Pays-Bas , prov. 
de Liiubourg, arrond. et à 5 1. 3/4 d'Uasselt, 
cant. et à il. 1/4 de Looz. 546 hab. 

HÜRRA (LA), bourg d'Espagne, prov. et 
à 16 1. S. de Burgos, et à 3 1. 1/4 d'A- 
raiida-de-Duero , dans une plaine. 920 bab. 

HORRHKIM , bourg de Wurtemberg , cer- 
cle du Necker, baill. et à i 1. i/3 N. de Vai- 
hingeu, et à 6 1. N. N. O. de Stuttgart , sur 
la Mettcr. 1,340 hab. 


HORRIANA, Hurriana ou Hurianah j 
distr. de Pllindoustan anglais, présidence du 
Bengale, anc. prov. de Dehly ; borne au N. 
par le territoire des Scykbs, à PE. par le 
distr. de Dehly, au S. par celui de Namoul , 
et à PO. par le pays des Bhaltis. C'est un 
pays plat, dont le sol sablonneux serait fer- 
tile s'il était bien arrosé; mais 1a Tchitloog- 
Nollüh est le seul cours d'eau qu'on y trouve. 
11 est journellement dévasté par les Djàts , 
les Kongours, et autres tribus à demi -sau- 
vages, qui y vivent nomades, et élèvent des 
troupeaux de bestiaux , de chevaux et de cha- 
meaux , dont ils font un grand commerce. 

Dans le xiv* siècle , le sultan Fyrouz , vou- 
lant rendre ce pays à l'agriculture , y (il creu- 
ser deux canaux : Pun dérivait de la Setledje 
et l'autre de la Djemnah ; ils se joignaient à 
Uissar, et de là une multitude de canaux d'ir- 
rigation étaient dirigés sur tous les points; 
le reste de Peau s'écoulait dans le lac Bhedar. 
Ce moyen rendit ce pays extrêmement fertile, 
ce qui lui (il donner le nom de Horriana 
(verte prairie); les troubles politiques ont fait 
négliger ces canaux, qui sont à sec mainte- 
nant. En iSia , les Anglais réunirent ce dis- 
trict à leurs possessions. Le revenu , en 1 8 1 5, 
était de 339, 36o roupies (environ 8i4«4^4 
francs). Hansy en est le chef-lieu. 

IIORHOND, ville du Béloutcliistan , prov. 
de Kotch-Gandava , chef-lieu du distr. d'Hor- 
rond-Dadjel , et siège d'un hakim ; sur une 
petite rivière, à iG 1. de la rive droite du 
Sind, à ai 1. S. 0. de Dera-Ghàzy-kban et 
à G3 I. N. E. de Gandava. 

HORROND-DADJEL, distr. du Bélout- 
cliisUn, prov. de Kotch-Gandava. 11 est en- 
clavé dans l'Afghanistan , au S. de la prov. de 
Dera-Ghâzy-kban , sur la rive droite du Sind. 
En été , le climat y est plus frais que dans le 
reste de la province ; mais en hiver il est doux 
cl agréable. Le sol y est d'une extrême fer- 
tilité, et le khan deKclaten relire un revenu 
plus considérable que de tout le Saravau. 11 
renferme la ville de Dadjel; celle d'Uorrond 
en est le chef-lieu. 

HORRUES, village des Pays-Bas, prov. 
de Hainaut, arrond. et à 4 L >/4 ^ 

Mons , cant. et à i 1. N. N. O. de Soignies, 
sur la Senne. On y fabrique des meules. *a,3Go 
bahitans. 

HORRY, distr. des États-Unis, dans l'é- 
tat de 1a Caroline du Sud, dont it forme 
l'extrémité orientale. 11 est baigné au S. par 
PAtlantique, borné à PO. par la Little-Pcdee, 
traversé par la Waearoaw, et est en grande 
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partie couvert de forêts. 5,oa5 hib. Conwiiy- 
borough en est le chcf-lieu. 

HORRYAL, Hunyalf petite ville de 
THindoustan anglais , présidence et anc. 
prov. du Bengale, distr. de Radjechy, & 8 I. 
E. S. E. de Nattorc et k a4 I. E. de Mour- 
ched>abad. Cest un grand marché pour les 
éto0cs de soie et de colon. 

Les environs étant inondés dans la saison 
pluvieuse , on ne peut alors approcher de la 
ville qu>i] bateau. 

HORRYSOMKOR, flurryâonkor , ville de 
THindoustan anglais , présidence et anc. prov. 
du Bengale , distr. de Radjechj; sur la rive 
droite du Gange , à 4 1- Djellinghey 

et ù 9 I. E. S. E. de Mourched-abab. 

HORRYTCHENDERGHOR, Hurreechun^ 
der^ur , fort de l'Hindoustan anglais, pré* 
sidcncc de Bombaj , anc. prov. d'Aureng> 
abad , distr. et à 6 I. N. O. de Djoiineyr; 
sur un rocher, à l'un des passages des Ghattes 
occidentales. 

HORSE ou S**. BARBE , non* de a Iles sur 
la côte N. E. de l'île de Terre-Neuve, auN. 
O. du cap. S*. Jean , par 5o® a5' de lat. N. 
et 58® lo' de long. O. 

HORSEL, rivière qui prend 9* 9ource tiir 
le versant N. E. du Tliüringer-wiild , dans 
le duché de Saxe-Cobourg-Gotha , princip. 
de Gotha, à a I. N. de Tarabach, coule 
d'abord au N. E. .puis au N. O. , enfin àl'O., 
et, après avoir parcourn le N. de la princip. 
d’Eisenach et baigné la ville de ce nom , se 
joint à la Werra , par la droite , i i I. i/a S. 
S. O. de Creutxburg. Son cours est d'environ 
10 1. Elle a pour principal affluent la Nesse, 
qu'elle reçoit è droite. 

Sur la rive droite du Horsel s'élève, à l'E. 
d'Eisenach , la montagne du même nom. 

HORSELEY, bourg et paroisse d'Angle- 
terre , comté et à 4 I. i/a S. de Gloucesler , 
et à ■ I. 1/4 O. S. O. de Minchinghampton , 
bondred de Longtree. 3,565 lmb. > 

HORSENECK, vallée des États-Unis, état 
de Connecticut, comté de Fairfield, comm. 
de Greenwich ; vers la limite du comté d'York, 
à i4 I. S. O. de New-Haven. Il s'y livra, en 
1646, on sanglant combat entre les Hollan- 
dais et les Indiens; la victoire, qui resta aux 
premiers , leur coûta toutefois beaucoup de 
monde. Le nom indien de cette vallée est 
Pai-hom-sing. 

HORSENS, ville et port de Danemark, 
diocèse, baill. cl à 9 1. S. S. O. d'Aarhuus ; 
au fond du golfe de son nom , qui a 4 I. <le 
long sur 3 1. dans sa plus grande largeur , 
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et qui renferme les ,iles d'AIroe, Voertoe et 
Hiamüe. Lat. N. 55® 5a^ Long. E. 7® 3a'. 
Elle est ouverte et bien bâtie, et possède a 
églises, 1 école latine el i danoise , i maison- 
de-ville , 1 hôpital, et des fabriques de tabac, 
d'étoffes de laine , de chapeaux et de flanelle. 
La pèche et les grains sont des articles impor- 
tans du commerce de cette ville. Son port 
est bon , mais U ne peut recevoir les navires 
jaugeant plus de 60 tonneaux , qui doivent 
s'arrêter un peu au-dessous. U s'jr tient a 
marchés par an. a,4oo hab. 

HORSE-SHOE ou FER A CHEVAL , cap 
a rextrèmitè mérid. de nie de S*. Christophe, 
dans les Petites Antilles, par 17® *4' de lat. 
N. et 65® de long- 0- 

HORSEY, lie de la mer di( Nord, sur la 
côte orient, de TAnglelerre, comté *d'Essex , 
vis-à-vis du fanal de Wallon, à t 1. S. de 
Harwich. Elle a 3/4 de l. de longueur et i/a I. 
dans sa plus grande largeur, est basse et ma- 
récageuse, et renferme cependant beaucoup 
de gibier. 

HORSFORTH , c^pellenie d'Angleterre , 
west-riding du cum^é d'York, wapentake de 
Skyrack ; à 1 I. i/a N. O. de Leeds , sur U 
rive gauche de l'Air. a,8a4 hab. 

HORSHAM , ville d'Angleterre , comté de 
Sussex, râpe de Bramber , bundred de Fi- 
shergate; à 3 I. i/4 O. N. O. de Cuckfleld 
et à 9 1. 1/4 N. E. deCbîcbester , sur la rive 
droite de l'Arun. Elle est une des plus consi- 
dérables du comté , el les assises s'y tien- 
nent souvent. Il y a t belle égU«e , et d'autres 
lieux de culte pour les presbytériens , les mé- 
thodistes , les baptistes et les quakers , 1 pri- 
son nouvellement bâtie, 1 belle halle, a 
écoles publiques et plusieurs institutions de 
charité. Il s'y tient, le dernier mardi de cha- 
que mois, un grand marché où il se fait des 
achats considérables de volaille pour Londres. 
Cette ville envoie a membres au parlement. 
4,5^5 hab. 

On prétend que Horsham doit son nom 
et sa fondation à Horsa , frère d'Hengist-le- 
Saxon. 

HORSHAM, comm. des États-Unis, dans 
la partie orient, de l'état de Pensylvanie , 
comté de Montgomery , au N. O. de Phil- 
adelphie , sur une branche du Reshaminy. 
1,080 hab. 

HORSLUNDE, paroisse de Danemark, 
diocèse et Ile de Laaland , baill. et à 5 1. 
N. O. de Marieboc. 11 y a un hôpital. i,4iS 
babitans. 

HORSOUL , Hur^oolj ville de THindou- 
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sUq «ngUis , préaidence de Bombay, anc. 
prov. d'Aureog-abad , distr. et à 8 1. N. E. 
de Djoar. 

HORSSEN , village dea Paya-Bas , prov. 
de Gueldrc, arrond. et à 6 1. de Nimègue, 
caut. et à I 1. de Druten. 683 hab. 

HORST, village dea Paya-Baa , prov. de 
Limbourg, arrond. et à 6 I. i/a N. de Rure* 
monde, et à a 1. 3/4 N. O. de Venloo; chef- 
lieu de canton, près des marais de Pcel. Il 
y a a maisons de charité et i hospice d'alié- 
nés, dea fabriques de bougies et de chan- 
delles, ainsi que de gros drapa; des braaae- 
rics, des distilleries de grains et iin grand 
nombre de tisseranderies. Les toiles de lin 
de ce village sont très-recherchées , et lui 
forment, avec la laine des moutons qu'on y 
élève, un commerce considérable avec les 
provinces septentrionales. 3,g35 hab. 

HORSTEIN , village de Bavière, cercle du 
JVlein-lnférieur, présidial et à il. S. S. O. 
d'AIzenau, et à a I. i/a N. N. O. d'Aschaf- 
fenbourg. 78a hab. On récolte dans les en- 
virons du vin très-estinai. 

HORSTMAR , ville dea États Prussiens , 
prov. de Westphalie, régence et à 6 1. 1/4 

N. O. de Munster , cercle et à 1 1. 3/4 S. de 
Steinfurt. Elle a un château. 940 hab. 

Horstmar était autrefois le chef-lieu (|'uiie 
baronnie qui appartenait aux princes de Salm, 
et qui, depuis 181 5, a passé sous la domi- 
nation de la Prusse , qui l'a répartie entre les 
cercles de Steinfurt , de Kosfeld et d'Ahaus. 

HORSZOWSKY-TEGN , ville de Bohême. 
yojr . Biscbopteiiiitz. 

HORTA ou ORTA, ville chef-lieu de lile 
Payai, l'une des Açores, au fond d'une vaste 
baie demi-circulaire de la cdle S. E. , où de 
grands navires trouvent un bon mouillage. 
Prés et au S. O. est le Portupin, port pour 
d^petits b&timens , exposé aux vents de S. 

O. et d'un mauvais ancrage. Horta est bien 
bâtie, mais ses rues sont tortueuses et mal 
pavées; elle a plusieurs églises et couvens. 
Les maisons du centre de la ville sont ag- 
glomérées , et ont presque toutes des cours 
ornées de fontaines; celles des parties N. et 
O. sont entourées de bosquets de citronniers 
et d'orangers ; au S. sont les habitations des 
plus pauvres babitaiis. 3,5oo hab. 

HORTA, bourg d'Espagne, prov. et à 
31 1. O. S. O. de Tarragone (Catalogne) , et 
à 6 I. O. N. O. de Tortose, vers la source 
de la Canalela. 11 a un couvent. 1,470 ^^b. 
Il y a , aux environs , de la terre à creusets , 
dont on sc sert principalement dans la manu- 


facture royale de cristaux de S*, lldephoose. 

UORTALEZA, bourg d'Espagne, prov. 
et è I I. 3/3 N. E. de Madrid , et à 1 I. E. 
S. K. de Fuencarral. Il a 1 paroisse et s ber- 
mitage. 608 hab. 

HORTEN , village de Norwège, diocèae 
d'Aggershuus , comté d'Iarlsberg ; h 4 L i/^ 
M. N. E. de Tœnsberg et à i3 l.S. S. O. de 
Christiania , sur la côte occid. du golfe de ce 
nom. Il y a un chantier pour construction de 
bàtimens de guerre. 

MORTES, bourg de France, dép. de U 
Haute-Marne, arrond. et à 3 1. 1/3 E. de 
Langres , cant. et à 1 1. s/3 S. O. de Varen- 
nci. Foires , les xo février , 17 mai, 3 (août, 
7 octobre et 4 novembre , pour chevaux , 
bestiaux, draps, mercerie et quincaillerie. 
1,100 hab. On exploite une carrière de gypse 
dans les environs. 

HORTIGOSA DE CAMEKOS , bourg d Ev 
pagne , prov. et à 7 1. i/3 S. S. O. de Lo- 
grono (burgos) , et à i4 L N. de Soria ; dans 
la sieiTa de Cameros, près d'un ruisseau. U 
a un lavoir de laine. i,585 hab. 

HORTIZUELA, bourg d'Espagne, prov. 
et à 4 1* O. S. O. de Cueiica , et à 5 I. 
1/4 E. de Torrejoncillo , sur une montagne 
baignée par le Xucar. 73 hab. 

HORTLAND , village d'Irlande , prov. de 
Leinster, comté de Kildare , baronnie d'iieath 
et Oughlerany, à 4 1* O. de ISaas. 

Foires , les 3 mai et 9 décembre. 

HORTOBAGY, rivière de Transylvanie. 
Voy. Habtbach. 

HORTÔN , chapellenie d'Angleterre, wesl- 
riding du comté d'York, wapentake de 51or- 
ley, près et au S. O. de Bradford et ii 1 I. 
1/3 N. N. E. d'Halifax. 7,193 hab. 

HORUM, bourg de Perse, dans le Fars- 
istan , distr. de Djaèron , sur la rive gauche 
du Sita-Reghuian ; dans la grande vallée de 
Dagrabagh , à 3a 1. N. N. O. de Lar et à 36 I. 
S. E. de Chiraz. 

HORVAL, bourg de Russie, en Europe. 
yoy. GoavAL. 

HORVATH ou ATAD, bourg .le Hon- 
gi ie , comitat de Schumeg , marche de Siiget- 
var, à 9 1. E. N. E. de Kaproueza et à 4 1- 
1/3 N. N. O. de Csokonya, sur la rive droite 
du Rinya. 

HORVOS, (le du Mexique, Jolbox. 

HORZA , montagne de Nigritie, dans le 
Mandara, au S. du Bournou et de la vallée 
de llairey. Ses Ûancs sont entrecoupés de 
ravins et de précipices. Elle est traversée 
par le défilé de son nom, dont les parois 
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verticales ont plut de a, 5 oo pieds de hau- 
teur. 

UORZEPNIK , bourg de Bohème , cer- 
cle et à ; I. 3/4 E. N. E. de Tabor, et à 1 1 I. 
i /4 N. N. E. de Czaslau. On y compte ia 3 
maisons. 

HÛRZHAUSEN , village de Bavière , cer- 
cle du Danube -Supérieur, présidial et à 
a I. O. S. O. de Schrobenliauten , et è 6 I. 
i /4 N. E. d'Aogtbourg. Il y a i distillerie 
de grains, i preste à huile, et i scierie. 66 
maisons. 

HORZITZ ou HORCICZE , ville de Bo- 
hème, cercle et à 3 I. i/a N. N. E. de Bid- 
sebow, et à 5 I. N. O. de Kôniggratz. Lat. N. 
5 o* ai' ao". Long E. i 3 ° i8' ao". Elle est 
ouverte, élevée de i 5 o toises au-dc.«susde la 
mer, et appartient à la maison des Invalides 
de Prague. a, 55 i bah. 

UORZOWITZ, ville de Bohème, cercle 
et à 4 I. S. O. de Beraun , et à 8 I. i /4 N. E. 
de Pilsen ; cbef-licu de seigneurie, sur la 
rive droite du Rothenbach. Elle a i chèteau 
et I couvent , et renferme i verrerie , des 
forges très-imporlantes dont le produit s'é- 
lève annuellement à a, 016,037 Lilogr. de 
fer, et des fabriques d'acier, de clous , de bl 
d'archal , d'épingles , et de cuillers de fer ; 
on y fabrique aussi des boclogcs d'église. Le 
célébré roi Godiebrad y naquit en i 4 ao. 
Pop. : 1,858 hab. On ei^oite, dans les en- 
virons , des mines d'argent , de mercure et de 
charbon de pierre. 

HOSCHEID , village des Pays-Bas , prov. 
et à lo I. de Luxembourg , arrond. et à a I. 
1/4 de Diekircb, cant. et à i I. 3/4 de Vian- 
den. 896 hab. 

HOSDAT, marche de Transylvanie, f'qy. 
Hocusvarraa. 

HO-SI , distr. de Chine, prov. d'Yunnan. 
La ville de ce distr. est à aa I. S. de la ville 
du dép. d'Yun-nan, par a 4 ° i6' 10" de lat. 
N. et loo* a8' 5 o" de long. O. 

HOSINGEN , village des Pays-Bas, prov. 
et à 1 1 I. 3/4 de Luxembourg, arrond. et à 
4 I. 1/4 de Diekircb, cant. et à a I. i/a de 
Vianden. 1,470 hab. 

HOSLAU , village de Bohème , cercle et à 
Il 1 . O. N. O. de Klattau , et è 3 1 . S. de 
Hostau. Il y a une manufacture de glaces. 

HOSOUAH, /fuswoA, ville de l'Hindou- 
stan anglais , présidence do Bengale , anc. 
prov. , distr. et à ao 1 . N. O. d'Allab-abad. 

HOSPENTAL, village de Suisse, é'qyvs 
HosnTAL. 

HOSPITAL, village d'Irlande, prov. de 
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Munster, comté et à 6 I. S. S. B. de Lime* 
rick, baronnie de Small-Country, et à a I. t/a 

E. de Killmallock. Foires, les lo mai, 9 
juillet, 8 septembre et 3o octobre. 

HOSPITAL, village de Suisse, canton 
d'Uri , à 6 I. 1/3 S. S. O. d'Allorf , dans la 
vallée d'Ursern ; sur la rive droite de la 
Reuss , au confluent d’un ruisseau qui y 
amène les eaux d'un pelit lac du S^. Gotiiard, 
à 760 toises au*deisii 8 de la mer. On y voit 
une tour, derniers restes du château de la 
famille de son nom. 

HUSPITAL DB ORBIGO . villuge d'Hspa- 
gne, prov. et à 6 I. i/4 S. O. de Léon , et à 
3 L B. d'Aitorga.; sur la rive droite de 1a ri* 
vière de son nom , vis-à vis du bourg de Puente 
de Orbigo- 11 est ainsi appelé parce qu'il y a 
t temple et 1 hôpital très-ancien de l'ordre 
de Malte. 9 'aa hab. 

HOSPITALET, bourg d’Espagne, prov. 
et à I 1. 1/4 S. O. de Barcelone (Catalogne), 
près de la Mcdilerrance. 3 ,‘j4'* 

HOSPITALET ( L* ) , village de France, 
dép. du Lot, arrond. el à 3 I. i/4 S. S. O. 
de Cahors , cant. et à 3 I. 1/3 N. N. E. de 
Castelnau-de-Montratier. Foire.s, les 3 jaii* 
vicr, 1 5 avril , 1 5 mai et 9 novembre , pour 
moutons, porcs, volaille, etc 3.îo hab 

HOSPITAL- ISLAND , autrefois nommé 
RAINSFORD , Ile de rAHaiitiquc , sur la côte 
des États-Unis , état de MassachuscUs , comté 
de Plymouth , comm. de Hingham , à 3 I. i/4 
S. £. de Boston. 11 y a un hôpital pour les 
marins et pour des individus attaqués de ma- 
ladies contagieuses. 

HOSSEIN-ABAD , Hussein-ahad , ville de 
l'Hindoustan , état du Nixam, anc. prov. et 
à 10 1. N. E. d'Aureng-abad , distr. de Djâl- 
napour, à 8 1. iN. O. de Djàlna. Elle est dé- 
fendue par un fort. 

UOSSEIN-ABDAl, //uiiem-a^éc/au/, ville 
de rHiodou-staii , dans les possessions des 
Séykbs , anc. prov. de Lahore , à 9 l. E. 
d’AUock et à 49 L O. S. O. de Cachemire. 
Elle a été souvent un sujet de querelle entre 
les Afghans et les Séykhs. 

HOSSEINPOUR , Husseinpour J ville de 
l’Hindoustan , état du nabab d'Aoude , anc. 
prov. d'Aoude, distr. et à 10 1. N. de Be- 
rayteh. 

HOSSEINPOUR , liusicinpoor , ville de 
THindoustan anglais , présidence du Bengale, 
anc. prov. et à s3 1. E. de Debly, distr. et à 
36 I. N. O. de Bareily. 

HOSSKA , ville de Bohème. P'qy. Gajit- 
uoar. 
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HOSSOBETTA , ville de rUindousUn an- 
gUia , présidence de Madraa, anc. prov. de 
Kanara; sur Pocéan Indien , à 4 P >/‘^ $• S. 
E. de Mangalore. Elle est principalement 
habitée par des descendaos d'émigrés de 
rétablissement portugais de Goa , qui ne 
voulurent pas se convertir à la religion chre- 
tienne. 

HOSSOBLÂHA , ville de Moravie, 
Hotzevplotz. 

HOSSONClU , Huiiunshi f petit pays de 
l'Hindoiislaii anglais , présidence et anc. 
prov. du Bengale , dans la partie mérid. du 
distr. de Momansing , sur la rive gauche du 
Brahmapoutre. 

HOSTALRiCH , ville d'Espagne, prov. et 
à tt I. l/a S. S. O. de Girone ( Catalogne) , et 
à la I. N. E. de Barcelone; dans une posi- 
tion escarpée cl de dilHcile accès , près de la 
rive gauche de la Tordera. Elle est entourée 
de murailles Banquées de tours , dont plu- 
sieurs parties sont en ruine et ouvertes , et 
défendue à I‘ 0 . S. O. par une citadelle éle- 
vée de 8o mètres au-dessus de la Tordera et 
de ao au-dessus de la ville. Elle a i paroisse, 
I couvent de minimes ruine , ainsi que la 
plupart des maisons. Cette place a perdu son 
importance depuis qu'on a ouvert sur le bord 
de la mer une nouvelle route qui conduit en 
France. 9S0 hiib. 

Dans la guerre de 1809, les Français as- 
siégèrent cette ville et la prirent ; le général 
O'Doimel , en essayant de 1a reprendre, per- 
dit la sanglante bataille de Vich dans le mois 
de février 1810. 

HOSTAU ou HOSTOW , bpurg de Bo- 
hème, cercle et à 9 1 . 1/4 O. N. O. de Klat- 
tau , et à 10 1 . l/a O. S. O. de Pilscn^ sur la 
rive droite de la Radbuza , près des frontières 
de la Bavière. 11 y a une viuaigreric , et on y 
fabrique une grande quantité de toiles, laa 
maisons. 

HOSTEINTHOR , dislr. du territoire de 
Lubeck , au N. O. de cette ville, il est arrosé 
par la Trave, et contient a,oo 3 bab. Pade- 
lügge eu est l'endroit principal. 

HOSTENBACH, village des États Pnis- 
•■liens , prov. d»i Bas-Rhin , régence et à 1 a 1 . 
S. S. E. de Trêves, cercle cl à 1 I. 1/2 S. E. 
de Sarrclouis , prés de la rive gauche de la 
Sarre. On y exploite une liouillèrc qui occupe 
aoo ouvriers, et qui fournit par année 9 a 
10,000 foudres , à i ,547 kilogr. i,a. 

IIOSTENS, village de France, dép de la 
(Firomle, airond. cl a 3 l. O. N. O. de Bazas, 
tant, et à 3 1 . i /4 N. O. de S*. Symphoricn. 


11 s'y lient une foire , le aa mai , pour bes- 
tiaux, laine et résine. i,53o bab. 

HOSTERLITZ, en iMbémien Hostidira- 
diee , bourg de Moravie , cercle et à 3 1. 3/4 

N. K. de Znaym , et à 8 I. 3/4 S. O. de 
Brünn. 1,1 lo hab. On cultive beaucoup de 
vignes dans les environs. 

HOSTERWITZ, peüt village du roy. de 
Saxe, cercle de Misnie, baill. et à t 1. 3,4 
E. S. E. de Dresde, sur la rive droite de 
l'Elbe, il est célèbre pour 1a culture de la 
soie que l'on avait essayée rarement au 5o* 
degré de lat. N. 

HOSTIEURADICE , bourg de Moravie- 
yoy. Hoiterlitx. 

HOSTIMURI , bourg du Mexique, état de 
Sonora, à 5i 1. N. N. O. de Villa del Furrte. 
Il est bien peuplé. Les environs sont très- 
riches en mines d'argent. 

HOSTIN , ville de Bohême, yojr. Aaaar. 

HOSTIN.ipOüR , Hustinapoor , ville mi- 
née de THindoustan anglais , présidence du 
Bengale, anc. prov. de Dehly, distr. et à 8 1. 

M. E. de Merot , sur un bras du Gange 
L'histoire de cette ville est obscurcie par des 
fables ‘y on prétend qu'elle fut la capitale d’uo 
royaume puissant : les seuls restes qu'on y 
trouve sont ceux d'un temple hindou. 

HOSTING, en bohémien HosUn , bourg 
de Moravie , cercle et à 4 1- ^/4 ^ - O. de 

Znaym. Il y a un château. 56o hab. 

HOSTOMITZ , ville libre royale de Bo- 
hême, cercle et à 3 1. 1/2 N. de Beraun, et a 
8 I, 1/2 S. O. de Prague. 1,342 hab. 

HOSTOW, ville de Bohème, Hostau. 

HOSTU?i , village de France , dép. de la 
Drôme, arrond. et à 6 I. 1/4 N. E. de Va- 
lence, cant. et à 2 1. 1/4 E. de Boiirg-de- 
Péage. Foires , le 6 mai et le lundi après U 

Martin , pour bestiaux et merceries. 70^ 
habitans. 

HÜSYPOUR, Hoseepoor, ville de l'Uind- 
otistan anglais, présidence du Bengale, auc 
prov. de Bahar, distr. de Sarun, à 3o 1. N. 

O. de Fatna. 

HOSZÛFALU, village de Transylvanie- 
/ qy. LAltOBEDORF. 

HOSZUMEZO, bourg de Hongrie , comitat 
de Mürmarosoh , marche et à 2 1. 1/4 O. N. 
O. de Szigeth, et à 8 I. 3/4 L- H- de 
Husztb, sur la rive gauche de la Theiss. Lat. 

N. 47'' Sy . Long. E. 21® 25' 3o". Il y a 
1 église calviniste et t grecque. Il est habité 
en partie par des Valaqiies. 

HOT.AEN, pays de la Petite-Boukharie 
f^oj . Kbotaw. 
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UO'l'CHl , arrond. de Chine , pmv. de 
Kouang-si. La ville de cet arrond. est à i6 1. 

O. de celle du dép. de Khing^youan, par 
io5^ 11 ' lo'' de 

long. E. 

HÙTELLERIE-DE-FLÉE (L’), village 
de France, dép. de Maine-eULoire , arrond., 
cant. et à I I. i/a N. de Segrc, et à 8 I. 3/4 

N. O. d'Angcrt. Foire, le lundi de la Pentc' 
cdte, pour bestiaux. 66o bab. Il y a des car- 
rières d'ardoises aux environs. 

UÔTENSLEBëN, village des ÉUU Prns- 
aiens, prov. de Saxe, régence et à 9 1. O. de 
Magdebourg, cercle et à 7 1. S. O. de Meu- 
Jlaldenslebeti. C'est le cbeLlieu d'un bailliage 
considérable. 11 a des fabriques de nitre. 
9Q7 hab. On tire des environs du bois fossile, 

il y a des carrières d'argile et de pierre , 
et des fours à chaux et k plâtre. 

HOTHOUF (EL) ou FOÜF , ville d’Ara- 
bie, dans le Lahsa, à 47 1. N. E. d'EhMaryq 
et à 66 I. E. S. E. d’El-Derréyéb. i,5oo 
babitans. 

HO-THSING, distr. de Chine, prov. de 
Clian-si. La ville de ce distr. est sur la rive 
droite du Fuen-ho , près de son confluent 
avec le Hoang-ho, à 18 I. S. O. de la ville 
du dép. de Phing-yang. 

HO-Ti-KlANG, fleuve de Chine et de 
J'empire d'An-nam. yojr. Sivc-xoï. 

ilüTLAH, //utiah, ou HOTTAH , //ut- 
tahf ville de l'Uindoustan anglais, prési- 
dence du Bengale, anc. prov. et à 58 1. S. 

O. d'Allah-abad , et à aa J. S. de Tchatter- 
pour. 

HOTON, pays de la Petite-Boukharie. 
yoj . Kuotak. 

HOTO^iNES, village de France, dép. de 
l'Ain, arrond. et à 4 1* i/4 Nan- 

tua, cant. et à a I. 1/4 S. E. de Brénod. Foi' 
res, le 5 avril et le aa octobre, pour grains, 
chanvre, 61, bestiaux, beurre, fromage, 
tnercèVie, quincaillerie, etc. 860 bab. 

UOTOT-S^ SULPICE, village de France, 
dép. de la Seine-Inférieure, arrond. et à 1 I. 
1/3 d'Yvetol, cant. et à 1 1. i/4 S. S. O. 
de Doudeville. 11 y a une fabrique de siamoise. 
i,i44 hab. 

HOT-SPHINGS, source thermale des États- 
Unis, état de Virginie, comté de Bath , à461. 
O. N. O. de Richmond et à a 1. i/4 S. O. de 
Warm-spring. Ces eaux ont 35 degrés i/a 
(R.) de chaleur, et sont très-eflicaces dans 
plusieurs maladies. 

HÜTTENTOTIE , contrée de l’Afrique 
mérid., ainsi nommée du peuple qui l'habite. 
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Elle s’étend entre a3® cl 3a° de ial. S., et 
entre 1 3® et aS® de long. E. Les monts Kieuw- 
veld, le Riet, les monts Roggeveld et la 
Koussie, la séparent, au S., delà colonie du 
Cap-de-Bonne-Espérance J à 1*0., elle est bai- 
gnée par l'Atlantique J dans les autres direc- 
tions, on ne peut lui assigner de limites bien 
précises. Elle louche vers l’E. à la Cafrerie 
propre; vers le N. E. , à cette partie de la 
Cafrerie habitée par les Beljouanas j et vers 
le N . O. , à la Cimbëbasie. On peut lui donner 
aSo 1. del'E. à l'O., autant dans sa moyenne 
largeur, du N. au S. , cl a8,ooo 1. c. î ainsi 
elle a une étendue à peu pi'ès égale à celle de 
la France. On n'a que des renseignemens bien 
vagues sur l'orographie de ce pays j cependant 
on cite les montagnes Magaaga dans le N., 
les monts Karec et Toorn dans le S. , le* 
montagnes de Cuivre dans le S. O. , et les 
monts d'Uiver près de la Cafrerie propre. 
Toutes les eaux de cette région paraissent 
appartenir au bassin de l'Atlantique, ou elles 
semblent se rendre par l’intermédiaire de 
rOrange ou Gariep, qûi la parcourt de l’E. à 
rO. et débouche près du cap Voila*. Parmi 
les afllueiis de ce grand fleuve, on peut nom- 
mer, à gauche : l'Alexaoder, le Graddock , 
grossi peut-être des eaux réunies du Hard- 
castle et du Zeekoe , et vraisemblablement 
aussi le Riet, augmenté du Sack; à droite : 
le Malalareen , peut-être aussi la Kouroumana 
ou Kruman , et probablement la rivière du 
Poisson , qui , suivant d'anciennes opinions, 
afllaerait directement à la mer. 

I.ÆS côles de ce pays sont généralement 
basses. L'intérieur est , dans bien des endroits, 
sec et sablonneux : dans la partie orientale , 
les rives de l’Orange présentent sur plusieurs 
points des masses de rochers escarpés , nus et 
déchirés; dans la partie occidentale, il existe 
d'immenses plaines couvertes d'une espèce 
d’arbres appelés arbres de girafe , et , suivant 
Patterson , exposées à des ouragans affreux. 
Campbell assure que de vastes déserts s’éten- 
dent dans le W. O. de celte contrée. En gé- 
néral, la Hottenlotie a beaucoup de forèUy 
et quelques-unes ne sont peuplées que de 
mimoses^ la vé;;élation, favorisée par une 
température douce, est extrêmement active 
sur les bords de VOrange et dan» presque 
tout les lieux humides. Ce, pays nourrit une 
grande partie des animaux de l'Afrique, sur- 
tout beaucoup de lion» , dont il y a deux es- 
pèces , l’une jaune et Paatre brune : celte 
dernière , la plus grosse et la plus dangereuse , 
fait une guerre terrible aux malheureux indi- 
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gèaet , dont elle ne redoute guère les flèches 
de roseau. Les clcphans, les rhinocéros, les 
chacals, les kannas, les girafes, les kuakas 
ou zèbres , dont la chair est un régal pour les 
naturels, les antilopes klipspringers , spring- 
boks, etc., vivent aussi en très-grand nombre 
dans les forêts. Quantité d’autruches, dont 
les plumes parent les bonnets des indigènes 
civilisés, parcourent les déserts. Des hippo- 
potames et autres amphibies infestent les bords 
des rivières; des canards sauvages et des pé- 
licans abondent sur les cotes. On sait que, 
dans le N., il a des mines de cuivre dont 
les habitans ezlraient le minerai. 

Les Hottentots sont aborigènes de l'Afrique 
méridionale; ils en ont occupé toute l’extré- 
mité , car les noms des cours d’eau et des 
montagnes de la Cafrerie propre , tirés de leur 
langue, prouvent assez qu’ils ont été chassés 
de ce pays et refoulés à l’O., comme ils l’ont 
été successivement au N. par les Européens 
depuis le milieu du xvit' siècle. Ils se divisent 
en nations, qui présentent quelques légères 
différences quant au physique, mais de plus 
grandes dans le caractère et la manière de 
vivre. Quoiqu’elles aient une description par- 
ticulière, nous n'en dirons pas moins quel- 
ques mots ici pour former un ensemble. Ce 
sont : au N., les Damaras et leurs voisins 
méridionaux les Kabobiquas; à l'O., les Na- 
maquas , séparés en Grands et Petits par le 
fleuve Orange; au centre et voisins des Kara- 
inankeys , situés à l'E. , les Koranas : ces deux 
divisions se trouvent entre l’Orange et la 
Kouroumana, son affluent. Au S. des Rara- 
mankeys , entre les deux branches de l'Orange 
et les limites de la Cafrerie, vivent les Go- 
naquas , et au S. E. de ccuz-ci , sur la limite 
de la colonie anglaise, les Bosjesraans ou Hou- 
zouanas, et enfin l’ensemble des tribus qui 
retiennent le nom de Hottentots , et qui ha- 
bitent au S. de l'Orange, entre les &osjcsmaiii 
et les Namaquas, et occupent encore la plus 
grande partie du gouvernement du Cap-de- 
ilonne-Espérancc. Ces tribus sont plus ou 
moins soumises aux Anglais, et c'est d’après 
elles qu’on a pu donner quelques détails sur 
les moeurs, les coutumes, etc. , de ces peu- 
ples. 

Les Hottentots forment, avec les Cafres 
proprement dits leurs voisins de l'E. , une 
race qui semble intermédiaire entre celle des 
Maures et des Nègres. Ils ont le teint d'un 
jaune foncé, assez ressemblant à une feuille 
fanée , de vilains traits , le nez en général 
trca-aplali, les yeux longs, étroits, trés-cloi- 


gnés l'un de l’autre et de couleur cbkUio foncé ; 
les juues d’une laideur excessive , et formant 
presqu'un triangle avec leur menton étroit 
et pointu; une bouche grande, mais ornée 
de dents d'une blancheur surprenante. Leurs 
cheveux sont noirs , et ne couvrent pas tout 
le péricràne; ils poussent par petites touffèa 
détachées , et tombent en petites tresses rou- 
lées comme des franges. Ces peuples, géné- 
ralement petits , ont des ruembrei bien pro- 
portionnés; leurs mains et leuis pieds sont 
surtout d'une petitesse remarquable ; quel- 
ques jeunes femmes sont même des modèle* 
parfaits de la forme humaine; car, à l’excep- 
tion des traits de U ûgure, qui différent peu 
de ceux des hommes , leurs membres et le 
reste de leur corps atteignent une perfection 
rare, et leur maintien même ne manque pas de 
grâce; mais, aussitôt qu'elles sont devenaea 
mères , la plupart de ces belles formes dis- 
paraissent , et , à mesure qu’elles avancent 
en âge, elles acquièrent assez généralement 
une gorge d’une énorme grosseur, un ven- 
tre saillant , et une protubérance postérieure 
d'une ampleur démesurée. Le principal vête- 
ment de ce peuple consiste en une ceinture 
de peau coupée en courroies , dont les bouts 
viennent tomber vers le milieu de la cuisse ; 
4es femmes ajoutent à celle ceinture un petit 
tablier de 8 pouces de long, et par derrière 
une peau de mouton qui, du milieu du corps, 
descend jusqu'aux mollets : depuis leurs rela- 
tions avec les Européens , elles se chargent 
le cou, les bras et les jambes de verroteries 
et autres petits ornemens de ce genre ; mais 
elles en conservent les plus beaux pour enjo- 
liver leur tablier , qu'elles ornent aussi de 
larges boutons de métal cl de petits coquilla- 
ges. Les Hottentots ont coutume de se frotter 
le corps de graisse , prétendant par là se ga- 
rantir de l’ardeur du soleil et des maladies 
de la peau : ils sont, en effet, exempts de ces 
maladies et de presque toutes les autres. Il 
en est même peu de difformes : cependant 
leur vie est courte ; è trente ans , iU com- 
mencent à décheoir, et il est très-rare qu’ils 
atteignent soixante ans. Us enterrent leurs 
morts , et accumulent des pierres sur les 
tombeaux. Ce peuple est doux , paisible , in- 
capable de nuire , honnête et loyal : quoi- 
qu'extrémement phlegmatique , il est humain 
et susceptible d'un grand attachement pour 
scs semblables ; la patience est une de ses 
grandes vertus. 11 n’est pas courageux; tou- 
tefois, conduit par ses chefs, il fait face au 
danger avec la plus parfaite résignation. Ces 
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iDdigèoes manquent de bonne volonté pour 
mettre à profit le peu d'intelligence qu'ils 
possèdent , et leur indolence naturelle est 
telle, qu'ils préfèrent jeûner et dormir à 
chasser ou à se livrer à quelqu'autre occupa- 
tion pour se procurer leur nourriture , qui 
consiste principalement en racines et en 
fruits ; mais, quand ils se procurent des ali- 
mens , ils mangent avec une gloutonnerie et 
une voracité sans exemple. Ils sont adroits à 
la chasse, et se servent avec habileté du fu- 
sil ; leur vue est si perçante qu’ils décou- 
vrent à une grande distance les bêtes fauves, 
ainsi que le petit gibier, et même les insectes. 
Leur industrie se réduit è faire des arcs et 
des flèches , à façonner grossièrement des 
pots de terre , et à coudre des peaux de mou* 
tons pour leurs vètemens d'hiver. Leur lan- 
gage a plus d’adresse qu’on ne peut le penser 
d'un peuple aussi peu civilisé ; leurs mots 
ont , en général , une prononciation très- 
expressive et naturelle, et, pour suppléer k 
la pauvreté de leur vocabulaire, ils font usage 
d'un cri qui, joint à un mot, lui donne un 
aens tout di(Téi*ent de celui qu'il aurait eu 
sans cet accompagnement ; ils ont aussi des 
•ons. emphatiques pour exprimer entr'eux le 
pen d'idées que les Européens leur ont fait 
naître ; ils font rarement usage de plus d'un 
claquement de langue dans un mot. Ces peu* 
pies , loin de s'accroître depuis qu'iU sont 
sous U domination des Européens ou qu'ils 
en sont voisins, ont, au contraire, considé* 
rablement diminué , de sorte qu'aujourd’hui 
le nombre des Hottentots compris dans les 
•vastes limites de la colonie, où ils sont, pour 
la plupart, nomades ou employés chez les 
colons aux travaux manuels , s'élève à peine 
à 39,000 individus. On attribue cette dépo- 
pulation à dilTérentcs causes; les principales 
sont leur coutume impolitique de ne jamais 
s’allier qu'entre familles de même tribu ; leur 
indolence, qui les fait se priver souvent de 
nourriture et les énerve , et les traitemens 
cruels qu’ils éprouvent de la part de.s colons, 
qui les réduisent à un étal de dépendance 
voisin de l'esclavage : cette dernière cause , 
considérée comme la plus influente, les jette 
dans un abattement d’esprit qui rend leur 
existence insupportable ; aussi leur .mélan- 
colie est tellement prononcée qu'on ne les 
voit jamais sourire. Ils sont susceptibles de 
quelques améliorations : les frères moraves out 
formé, parmi ceux de la colonie, des établis- 
semens pour l’instruction chrétienne qui déjà 
prospèrent et sont devenus des bourgades. 
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Les Botjesmans , qui sc nomment eux- 
mêmes Houzouauas ou Saabs , errent dans la 
partie S. E. de la Hottentolie et dans les 
montagnes qui séparent cette contrée de la 
colonie du Cap-de*Bonne*Espéraiice , et dont 
l’accès difficile assure leur indépendance. 11 
existe entr'eux et les colons une haine mor- 
telle, alimentée par des outrages réciproques 
fréquemment répétés. Bien qu'assez sembla- 
bles aux Hottentots de la colonie , pour le 
physique , ils en diffèrent entièrement pour 
le naturel et le caractère ; à leurs femmes 
appartient l’espèce de diflformité connue sous 
le nom de tablier, et attribuée d'abord aux 
llottentotes. Leur idiome ressemble beaucoup 
k celui des Hottentots, quoiqu'ils ne puissent 
se comprendre réciproquement. 

Les Namaquas habitent la partie occiden- 
tale de la Hottentolie , et se divisent en 
Grands Namaquas, fixés au N. de l'Orange , 
et en Petits Namaquas , au S. de ce fleuve ; 
une partie de ces derniers occupe aussi une 
portion du district de Tulbagh, dans la co- 
lonie du Cap. Les Namaquas sont peu diffé- 
rens , quant au physique , des autres tribus 
hottentoies : ils sont plus grands et moins 
robustes que les Bosjesmans j quelques-unes 
des femmes ont une belle figure, et sont vives 
et actives : on remarque que celles qui sont 
mères ont des seins extrêmement gros et 
pendaiis, qu'elles jettent par-dessus leurs 
épaules , pour donner à téter à l’enfant 
qu'elles ont coutume de porter sur leur dus. 
indépendamment des vètemens et orneniens 
communs à toutes les Holtenlotes , elles 
ajoutent à leur tablier des chaînes de cuivre 
et de fer, que leur procurent les Üamaras , 
qui habitent au N. de ces peuples , et qui sa- 
vent extraire le cuivre du minerai. Le langage 
des Namaquas , quoique rempli aiis'si de gla- 
pissemens, est cependant très-différent de 
celui des Hottentots du Cap. Leurs cabanes, 
supérieures k celles des autres tribus, ont 10 
à 13 pieds de diamètre, sont de forme hémi- 
sphérique , et recouvertes de nattes de 
roseaux : elles ont paru si commodes aux 
paysans du district de Tulbagh, qu'ils les 
ont adoptées. Ces indigènes ont le plus 
grand soin de leurs troupeaux, et, de même 
que les Cafres , donnent aux cornes de leurs 
bceufs des directions toutes particulières, 
ils se servent de l'arc et des flèches, qu'ils 
n'empoisonnent pas , quoiqu’ils connaissent 
très-bien les substances vénéneuses que pres- 
que tous les autres Uotlenlots emploient à cet 
elTct. 



3co 


H O T T 


H 0 U A 


Les Koranas ou Kon^Hotlentots habitent 
dans le centre et le N. E. de la Hottentotie ; 
ils se donnent le nom de Roraquas ( la dési- 
nence Qua J des noms de ces peuples , signi- 
lie homme). Us ne différent physiquement 
des autres Hottentots que par des traits plus 
prononcés : leurs joues sont plus proéminen- 
tes , leurs mâchoires plus avancées, et leur 
visage plus arrondi ; ils ont le regard sombre 
et la voix rauque , leur langage est â peu près 
le même que celui des Hottentots de la co- 
lonie. En général, c'est un peuple mou et 
voluptueux , sans vigueur et sans courage ; les 
missionnaires rapportent qu'aucun peuple 
d'Afrique ne témoigne plus d'indifférence 
pour l'instruction. Ils portent pour vêtement 
une espèce de manteau , fait d'écorce de cer- 
tains arbres ou de peau d'antilope. La plupart 
vont d'un canton à l'autre, et choisissent, 
pour construire leurs huttes, des positions 
où ils pensent n'avoir rien à craindre de quel% 
qu'autre peuplade : une réunion de ces hut- 
tes , composées de pieux et de nattes , forme, 
comme chez beaucoup d'aulres tribut hotlen- 
totes , un kxaal , et chaque kraal a un chef 
nommé qui n'a qu'un pouvoir trés- 

borné. Ces indigènes se livrent à la chasse et 
à l’éducation de quelques bestiaux, ce qui 
suffît à tout leurs besoins. Les Raramankeys 
et les Gonaquas , à l'E. et au S. E. des Rora- 
nas , ne présentent pas de différences bien 
sensibles avec ces peuples. 

Des missionnaires anglais sc sont répandus 
parmi différentes tribus des Hottentots , et 
ont converti au christianisme quelques Rora- 
nas , des Namaqtias , et même des Boijes- 
mans. Ils ont fondé dans les pays de ces peu- 
ples plusieurs ctablissemens , entre lesquels 
on distingue surtout Rlaarwater ou Griqua , 
et Campbell , dans le pays des Roranas. Le 
gouvernement anglais a établi , sur la limite 
septentrionale de sa colonie du Cap , des 
marchés qui deviennent assez fréquentes. 

HOTTi , village de la Turquie d'Europe , 
dans rAlbaoic , sandjak, distr. et à 6 1. 1/2 
N. de Sculari , et à 5 I. 1/2 S. S. E de Pot- 
goritza , près du bord sept, du lac de son 
nom. Environ 2,000 bab. , presque tous ca- 
tholiques. 

HOTTINGËN , grand village de Suisse, 
cant-, haill., très-près et à l'E. de Zurich. La 
population est très-industrieuse. Ce furent 
les notables de cet endroit qui 6rent bâtir la 
tour d'Hottingen, ù Zurich. 

IIOTTOMÔNT, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant méridional, â 9 1. 1^2 de 


Bruxelles, arrond. et â 7 I. de Nivelles, cant. 
et à I 1. de Perwez. 785 hab. 

HOTTON , village des Pays-Bas , prov. cl 
à 23 1. 1/2 de Luxemboui'g, arrond., canton 
et à 2 1. 1/4 de Marche 900 hab. 

HOTTYN, Huttttn J ville de l'Hindoustan 
anglais, présidence du Bengale, anc. prov., 
distr. et k i5 1. S. de Dehly, et â 28 I. N. O. 
d'Agrah. 

HOTZENPLOTZ , rivière qui a sa source 
dans la Moravie, cercle de Troppau , au N. 
de Wùrbenthal , sur le versant sept, des Su- 
dètes , entre bientôt dans la prov. prussienne 
de Silésie , où elle arrose la partie occid. de 
U régence d'Oppeln , et se joint à l'Oder, par 
la rive gauche, à Rrappitz, après un cours 
d'environ 14 1- du $. O. au N. E. Elle baigne 
les villes de Zuckmantel , NeusUdt et Ober- 
Glogau. 

HOTZENPLOTZ , en bohémien /foiso* 
hlcJuif ville de Moravie , cercle et à 8 I. 1/2 

N. O. de Troppau, et à 7 1. 3/4 N. E. de 
Freiidenthal ; chef-lieu du comté d'Hen- 
nersdorf. Autrefois siège d'un archevêché , 
elle n'a plus qu’une église diaconale. 2,o35 
habitans. 

UOTZING , en hongraii Hauzeg, bourg 
de Transylvanie, au pays des Hongrais , co- 
mitat et à 3 I. 1/2 S. d'Hunyad, et à 20 I. 

O. S. O. d'Hermanstadt , marche de Totesd \ 
sur le Reu-mare-Sztrebl, dans la belle vallée 
de son nom. 11 y a 1 église catholique et 
I réformée. 11 est en grande partie habité 
par des soldats de la frontière. 

La vallée de HoUiog renferme 5 marches : 
Borbatviz, Demsus, Klopotwa, Maesesd et 
Totesd. 

HOTZSCHEVIE, ville d'IIlyrie. f'oyes 
Gottschb. 

HOU, arrond. de Chine, prov. de Chan-ti. 
C'est une mouvance directe de cette pro- 
vince.^ 

HOU, bourg d’Égypte, prov. et à 10 1. 
E. S. E. de Girgéh , et à 9 1. O- de Qenéh; 
sur une hauteur, k la rive gauche du Nil. 
Lat. N. 26° 20' 3". Long. E. 3o® o' 57". Il 
y a une église cophte. On croit que ce bourg 
occupe l'emplacement de Üiospolis Parva ^ 
dont on trouve à peine quelques ruines. 

Sur la rive opposée du Nil. et presque 
vis-à-vis de Hoù , est Rasr-Essaia , qui rem- 
place l'ancienne Chenoboscion. 

IIOÜAÏ-LAÏ, distr. de Chine, prov. de 
Tchi-li, dép. de Sionan-hoa. La ïille de ce 
distr. SC trouve sur la route de celle du dép. 
de Siouan-hoa à Pé«king. Elle est très-an- 
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cîennc , et date det premiers siècles avant 
notre ère. Cette ville a porté ditTérens noms : 
elle reçut celui de Houaï-laï en 986 , époque 
à laquelle elle tomba au pouvoir des Kbt> 
tan; elle le perdit sous les Kin, qui lui don* 
nèrenl celui de Koueï-tcheou ; ensuite , sous 
les Mongols, elle reprit son ancien nom. Ce 
sont les Mandeboux qui en ont fait un hian 
ou disir. en 1693. Ses forlifications actuelles 
datent de i4aa;sa muraille, quia 7 1. de 
circuit et 3 portes, fut recouverte en briques 
vers le milieu du xv* siècle. 

ilOUAKEL , grande baie formée par le 
golfe Arabique , sur la cdte d’Abyssinie , 
prov. de Dankali. Elle s etend du N. O. au 
S. C. , de la pointe Hurtou à la pointe 
Sarbo , distantes de 30 1 . ; sa profondeur est 
d’environ 5 1 . La tribu des Durohoeta habile 
sur scs bords. On a quelquefois donné à 
celle baie le nom de Sarbo. Elle comprend 
plusieurs lies , dont la principale porte son 
nom. 

IlOUAKEL, ile d'Abyssinic , dans U baie 
de son nom , sur U cdle de la prov. de Dan> 
kali, à 30 1 . S. E. d'Arkiko. Lat. i 5 ° i 5 '. 
Long. E. 38 <^. La partie occid. est monta- 
gneuse ; le reste oflre une plaine couverte de 
mimoses. Cette Ue nourrit beaucoup de chè- 
vres. Tant que durent les pluies , elle est 
dans un état florissant; mais à peine ont- 
elles cessé , que U terre se dessèche , l’eau 
manque, et les chèvres languissent. Celle 
mélbeureuse saison dure 8 mois; et quand 
les pluies ne reviennent pas, ce qui arrive 
quelquefois, la mortalité s'étend sur les bes- 
tiaux , puis sur les habilans , dont une par- 
tie va se réfugier à Moka , à Uodeida et à 
Suakem , pour échapper à la misère et aux 
maladies. Ces babitans sont en général re- 
marquables par leur propreté; après le soin 
de leurs troupeaux , ils s’occupent surtôut de 
la fabrication de nattes et de paniers de feiiib 
lesdedoums, qu’ils enduisent de cire. Ils 
habitent des buttes rondes , construites avec 
des branches de rack et de longues racines 
d'acacia , et proprement couvertes de nattes. 
Cette île renferme le village de son nom , 
composé d'une quarantaine de ces buttes. 

UOUAM , rivière des Pays-Bas. yojez 

HOUAPiCHOU, ville de Dxouogarie. ^oj-. 
Hacbi. 

UOUAr^G-HAJ , prov. de Corée. 
Hoaiig-hai. 

HOUAMG-UO, fleuve de l'empire Chinois. 
yoftz Hoaxo-ho. 
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HOUANG-PHOD, lie de la baie de Can- 
ton , sur la cdte mérid. de la Chine, prov. 
de Kouang-toung ; à 6 1 . S. E. de Canton , 
à l’embouchure du Tchu-kiang. Elle ren- 
ferme quelques pagodes ; ou y trouve un port 
où sont les douanes pour les navires euro- 
péens , qui ne remontent pas le Tchu-kiang, 
et restent là à l’ancre. 

UOUA?iG-YÂNG-CHAN ( montagne du 
chamois), montagne de Chine, prov. de 
Tcbi-li , entre Pc>king et la ville du dép. de 
Siouan-hoa. Elle se compose de granit. Les 
géographes chinois prétendent qu’aussitdt que 
les nuages qui couvrent ses cimes disparais- 
sent , on peut être sur qu’il pleuvra. 

HOUAT , SiATA, ile de l’Océan Atlanti- 
que , sur la côte de France , dép. du Mor- 
bihan, arrond. de Lorient, cant. et à 3 1 . 
N. E. de Belle-flc-en-mer, et à 3 1 . S. O. 
du continent. Lat. N. 47^ Long. 0 . 5 <> 
17'. Elle ai 1 . de long du N. O. au S. Ë. 
Au N. O. est le passage des navires , qui a 
17 brasses d'eau à baise mer; et à l’O. se 
trouvent la petite lie Béniguet, le port Se- 
netel , et ceux de Plouay et de Carnaquis. 
Elle a , au S. , plusieurs petits rochers , et a 
TE. , l’anse d'Enfer et le port Navalo. Cette 
lie est défendue par un fort situé à TE. En- 
viron s 5 o bab. , en partie pécheurs. 

L’ile de Houat et celle d’Hocdic apparte- 
naient aux moines de l’abbaye de S*. Gildai- 
de-Rhuys, auxquels elles furent données 
parce que ce saint avait vécu quelque temps 
en herroite dans la première. Les Anglais 
s’en emparèrent en 1695 et en 174^* 

HOUB, bourg de la Turquie d'Europe, 
en Servie , sandjak de Semendria , à 8 I. 1/3 
S. S. Ë. de CxabaU et è 5 1 . 1/3 N. E. de 
Vallievo. 

UOUBLY, iloobljr J ville de l'HindousIan 
anglais, présidence de Bombay, anc. prov. 
de Beydjapour , distr. de Gondock ; à 4 !• 
S. £. de Darwar, sur une petite rivière. 
I..at. N. i 5 “ 30'. Long. E. 73'» 4 ÿ- Elle est 
entourée d’un rempart en terre et de fossés , 
et défendue par deux petits forts peu impor- 
Uns. Houbly se distingue moins par ses bû- 
timeos que par sa nombreuse et industrieuse 
population : il s'y fabrique beaucoup d’étoffes 
de soie, de coton et de laine, et il s’y fait 
un grand commerce avec Goa , Surate et Se- 
ringa patam. 

Celle ville , qui appartint aux rois de fiey- 
djapour, fut pillée , en 1678 , par les Mah- 
rattes , et la compagnie anglaise perdit le 
comptoir qu’elley possédait. Le fils d'Aureng- 
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Zejh l'en empirii en i 685 , miiilei Mihrat- 
tei la reprirent auuildt aprèi la mort île ce 
monarque , en 1707. Les Anglais la leur ont 
enlcT^c , ainsi que le reste du district de 
GondocL. 

UOUB-NOOR, lac de la Petite-Boukharie. 
f'ojr. Loa-nooa. 

UOU-CHANG-Y , bourg de Chine , dans 
la partie S. O. de la prov. de 'An>boeï. La 
principale rue en est garnie de boutiques. 

HOU-CHEOU- CHAN . montagne de 
Chine, dans la partie occid. de la prov. de 
Cban-si, à 8 I. N. de la ville du dép. de 
Ning'Vou, par 89° 30' de lat. N. et io9*> 34 ' 
de long. E. Elle est couverte de neiges per- 
pétuelles. 

HOU-CHOUI-LO-TCHOUANG , ville de 
Corée , prov. de Hiang-Lhing , sur la rive 
droite du Ton-roen , à s 4 I. O. S. O. de 
Tsing-jen-fou et é 136 I. N. N. E. de Han- 

y*“R- 

HOUCHTNAGOER, ville de l’Afghanistan 
proprement dit, prov. et à 6 I. N. E. de 
Peychaver , sur la rive gauche du Caboul. 
Il y a un collège renommé pour l'instruc- 
tion de la jeunette roahométanc. 3,000 mai- 
sons. 

HOUCKE, village des Pays-Bas, prov. de 
la Flandre occidentale, arrond. , cant. et à 
3 I. 3/4 de Bruges , non loin du canal de 
l'Écluse. 1 16 hab. 

UOUCOULES ou HOCOULES, peuple 
d'origine slave. Les Uoucoulet habitaient au- 
trefois les bords du Dniester; ils se réfugiè- 
rent dans les Karpalhes , à l'époque où les 
Turcs et les Tartares désolaient la Russie et 
la Pologne, et habitent maintenant sur les 
limites de la Gallicie et de la Hongrie. Leurs 
formes, leur stature et leur extérieur, an- 
noncent une race pure de Slaves ; ils parlent 
le russe , mélangé de mots hongrais , bulga- 
res , allemands et polonais. Ils portent les 
cheveux longs , et se coifl'ent de bonnets or- 
nés de rubans et de plumages; leur habille- 
ment consiste en une chemise blanche , cou- 
verte aussi de rubans de diverses couleurs, 
qui leur vient aux genoux , et par-dessus la- 
quelle ils mettent une peau de mouton ou de 
béte fauve ; ils ne font usage de lit que 
lorsqu'ils se marient : avant , ils couchent 
sur la paille ou sur des nattes. Ce peuple a 
pris le nom d'Houcoules parce que , négli- 
geant la culture des terres, il ne s'occupe 
qu'à élever des bestiaux , qui font sa riclicsse 
et fournissent à son entretien. Les chevaux 
des Houcoules sont petits, mais agiles et 


très-commodes pour les montagnes. On éva- 
lue à 3 o,ooo tous les individus de cette race; 
ils sont divisés dans des villages gouvernés 
chacun par un chef qu'ils appellent watasska. 
Les lieux où ils tiennent leurs marchés sont : 
Boborodexany , Kulusz, Kolomea , Kuty , Li- 
siec, Stry et Tysmienica. 

HOUDAIN ou HODDAING, village de 
France, dép. du Nord, arrond. et à 5 . I. i/a 
N. O. d'Avesnes , cant. et à 1/3 I. N. N. O. 
de Bavay. Il y a une scierie de marbre, une 
blanchisserie de toiles et des houillères. 65 o 
babitans. 

HOÜDAIN, bourg de France, dép. du 
Pas-de-Calais, arrond. et à 3 I. 1/3 S. O. de 
Béthune, et à 5 I. 1/3 N. O. d'Arras; chef- 
lieu de canton. 9S7 hab. 

UODDAN, ville de France, dép. deSeine- 
et-Oise, arrond. et à 3 I. 1/3 S. S. O. de 
Mantes , et à 9 I. O. de Versailles; chef-lieu 
de canton , sur la rive gauche de la Vègre , 
qu'on y traverse sur un pont. On y remarque 
l'église paroissiale, fondée par Robert-le- 
Pieux , et une ancienne tour , dont on ne 
connaît ni l'origine, ni la destination. Il s'y 
fait un grand commerce de grains , de veaux , 
de volaille et île laine. Marché le mercredi , 
pour graines et denrées ; et foires de 3 jours , 
le mercredi des Cendres, le 36 juillet et le 
31 septembre, renommées pour les bestiaux. 

I , 85 o hab. 

HOUUENG-AIMERIES , village des Pays- 
Bas , prov. de Hainaut, arrond. et à 4 I. i/a 
de Mons , cant. et à i I. de Roeulx. Il y a 
des tanneries. 1,347 Le territoire ren- 
ferme des houillères. 

UOUDENG-GOEGNIES , village des Pays- 
Bas, prov. de Hainaut , arrond. et à 4 I. >/3 
de Mons, cant. et à 1 I. de Roeulx. 3,348 
habitans. 

HOÜECOURT, village de France, dép. 
des Vosges , arrond. et à 3 I. i /3 E. S. E. de 
Neufehâteau, cant. et à il. E. de Châtenoy, 
sur le Vair. Il y a 1 huilerie et 1 belle usine 
à fer. Foires, les i 5 janvier, l'rmai, 30 
juillet et 30 octobre , pour bestiaux , grains, 
toiles du pays, toiles de coton, draps, etc. 
900 hab. 

HOUEILLES, village de France, dép. de 
Lot-et-Garonne, arrond. et à 5 I. 1/3 O. N. 
0 . de Nérac , et à lo 1 . 1/4 O. d'Agen ; chef- 
lieu de canton, sur un terrain marécageux, 
arrosé par le Ciron. Il s'y tient une foire, le 
33 juillet, pour bestiaux. 600 hab. 

HOUFFALISE, ville des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg, arrond. et à 10 1 . N. N. E. 
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deNeufchAteau, et à 3 1. a/3 N. de Baslogne; 
chef'Heu de canton , sur l’Ourthe. On y ?oit 
le* ruinca d*un ancien châleau-fort. Il nomme 
un dép«ité aux états de la province. 8 i 4 Hab. 

UOUGA (LE), bourg de France, dép. du 
Geri , arrond. et ii lo 1, 3/4 O. S. O. de Con- 
dom ,cant. et à a I. a/3 O. N. O. deNogaro. 
Foires, les aa janvier, 8 mai et a seplem* 
bre , pour bêtes à cornes , chevaux , porcs , 
grains, etc. i,o5o hab. 

HOUGARDE, bourg des Pajrs-Bas. yojr. 

HoBGAkDX. 

HOUGllTON, paroisse d'Anglelcrrc, comté 
de Norfolk, hundred de North-Greenboe , à 
1,4 de 1. S. O. de Walsingham et à ^ I. N. 
E. de Lynn-Regis. On y voit un château de 
plaisance , bâii par Robert Walpole, qui fut 
un des plus beaux du royaume : ce château 
appartient actuellement au comte de Chol- 
mondely; mais la belle collection de tableaux 
qui s*y trouvait est bien diminuée ao6 hab. 

HOUGHTON , port de la Russie améri- 
caine , sur le Grand'Océan boréal, à l'K. de 
File de l'Amirauté, par i 8 ' de lat. N. et 
i35^ 39 ' de long. O., au S. du passage de 
Stepbens. Les pointes Hobart et Walpole dé- 
terminant l'entrée de ce port, la première au 
N. et la seconde an S. Du cAté du N. , cetle 
entrée est embarrassée par un banc de sable ; 
au S. , elle l'est par des rochers ; mais au mi- 
lieu le passage est sûr. Le bord même du 
havre offre une plage assez basse ; cependant, 
à quelque distance s’élèvent des montagnes 
considérables. 

HOUGLY, Hooglff fleuve de l'Hindouitan 
anglais , présidence et anc. prov. du Bengale. 
Il est formé , à 3 1. O. de Kichenagor et à 30 
1. N. de Calcutta, par la réunion du Cossim- 
bazarou Dagbirati et du Djellinghey, les deux 
branches les plus occidentales du Gange; se 
dirige vers le S., en traversant le distr. de 
son nom et en baignant les villes d’Hougly , 
de Chandernagor et de Calcutta , et va se jeter 
dans le golfe du Bengale , par une embou- 
chure de 4 L de large , après un cours d'en- 
viroQ 5o 1. Ses principaux aflliiens sont la 
Dommoudah , le Roupnaran, le Tingorilly et 
THidjely, qu'il reçoit par la droite. A quel- 
ques lieues au-dessus de son embouchure, il 
forme le Diamond-liarbour, qui est le vérita- 
ble port de Calcutta. La marée remonte ce 
fleuve à plus de a5 1. : elle avance avec tant 
de rapidité , qu'elle met à peine 4 heures pour 
franchir cette distance; elle sc fait peu sentir 
du cAlé de Calcutta, sur la rive gauche du 
fleuve, mais bien sur la rive opposée ; son ap- 
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proche s'annonce heureusement par un bruit 
sourd , et les navires ne peuvent être sous- 
traits â sa fureur qu'en gagnant la pleine eau : 
à Calcutta , elle occasionne quelquefois une 
crue momentanée de 3 pieds. Pendant la sai- 
son pluvieuse , l'influence de la marée est 
comprimée par la masse rapide des eaux qu'ap- 
porte le fleuve. La navigation sur l'Hougly n'a 
lieu que jusqu'au point ou remonte 1a marée ; 
de nombreux bancs de sables roouvans ren- 
dent l’entrée de ce fleuve très-dangereuse et 
très-difficile , et elle ne peut être franchie 
qu'à l’aide d'un pilote. On vient d'établir des 
bateaux â vapeur qui procurent des commu- 
nications plus rapides entre Calcutta ci les 
villes riveraines. L'Hougly est Ircs-poisson- 
neu\ , mais il est aussi fréquenté par un grand 
nombre de crocodiles eide requins. Les Hin- 
dous le regardent comme la branche du Gange 
la plus sacrée : ceux qui ne peuvent brûler 
leurs morts les jetlent dans cc fleuve, ce qui 
est un spectacle assez désagréable pour les 
Européens. 

HüüGLY, UoogljTj dislr. de rilindoustan 
anglais, présidence et anc. prov. du Bengale, 
dans le S. de cette prov. et au S. E. dudistr. 
de Berdouan. Il comprend, au S. Ë. , une 
partie des Sonderbonds , et est baigné au S. 
par le golfe du Bengale, et traversé par le 
golfe de son nom. La partie mérid. est très- 
ferlilc, mais marécageuse et insalubre. On en 
tire du sel d'une excellente qualité , pour le 
compte du gouvernement. Ce district se peu- 
ple et SC civilise; néanmoins il est surprenant 
que, vu sa proximité de Calcutta, qui lui 
offre un débouché certain , il y ait encore une 
aussi grande quantité de terrains en friche, 
asile des tigres et d'une infinité d'insectes et 
de reptiles. On évalue la population de ce 
district à un million d'individus , dont les 
3/4 *ont hindous, et les autres mahométans 
et européens ; il renferme Chandernagor , 
possession française. Hougly en est le cbcl- 
iieu. 

HOUGLY, Hoogljr, ville de rHindoustan 
anglais, présidence et anc. prov. du Bengale; 
chef- lieu de dislr.,. sur la rive droite de 
l'Hougly, à 8 1. N. de Calcutta et à 1 l. i/a 
N. E. de Chandernagor. Lat. N. 33^54^ Long. 
E. 86° 3 '. 

Il parait que cette ville a été fondée en 
1 538 , par les Portugais , qui la nommèrent 
Golin ; elle fut foKifiée , et devint en fort peu 
deterops le port le plus important du Bengale. 
L’empereur Chah-Djibân s'en empara en 1 63a, 
après 3 mois 1/3 de siège. Dix ans après, les 
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Anglaic, et eniuite le» Hollandais, obtinrent 
U permission d*y avoir des comptoirs ; et cette 
ville 1 qui avait alors reçu le nom de Bouk> 
chy-Dender, fui Tentrepôt de la plus grande 
partie du commerce deTEurope , delaPerse, 
de l'Arabie cl deTlndc. Cet état de prospérité 
dura jusqu'en i686, époque à laquelle les 
Anglais eurent des démêlés sérieux avec le 
gouverneur mogol du Bengale, par suite des> 
quels ils furent forcés d'aller s'établir à Hid* 
jely. En 1757 , elle fut touivà-tour prise par 
les Anglais et le gouverneur du Bengale ; 
mais en i^GS , les premiers, ayant obtenu là 
possession du Bengale, transportèrent les 
droits de port d'Hougly à Calcutta , ce qui la 
ruina. U s'y fait cependant encore un peu de 
commerce. 

HOUGUE(LA) ou LA HOGUE, fort de 
France, dép. de la Manche, arrond. et à 3 
I. l/a E. N. E. de Valognrs, cant. et ii i/a 
1. S. E. de Quettehou, comm. de Morsaline, 
sur la Manche. 11 occupe l'isthme étroit d'une 
petite presqu'île , et protège la vaste rade de 
ion nom , une des meilleures de la Manche, 
et qui est comprise entre le banc du Bec , le 
cap de la Hougue et l'ile Tatihou. A marée 
basse, ce fort est entouré d'eau presque de 
tous côtés , et ne communique à 1a terre que 
par le passage dit le Sillon. C'est 1a résidence 
d'un sous-commissaire de marine. On y fait 
quelque commerce de poisson frais et salé. 

11 y a des salines dans les environs, et on 
ramasse sur 1a côte beaucoup de varec, dont 
on envoie les cendres aux fabriques de soude 
de Rouen. 

Le cap de La Hougue est célèbre par le 
combat naval qui se livra dans ses eaux le 29 
mat 169a , entre la ûotte française, comman- 
dée par Tourvillc , et celle combinée d'An- 
gleterre ci de Hollande , infiniment supé- 
rieure en nombre, dans lequel la première 
fut complètement défaite, après une résis- 
tance opiniètre. 

HOUILLES, village de France , dép. de 
Seine-et-Oisc , arrond. et à 3 I. 1/4 N. N. 
E. de Versailles, cant. et a 1 I. S. O. d’Ar- 
genteuil. i,a5oliab. 

HOUI-YOÜAN-TCHIN, ville de Dioûn- 

garie. Host-TCAir-TCuuiBro. 

HOU-KEOU , distr. de Chine, dans le N. 
de la prov. de Kiang*si. La ville de ce distr. 
est à l'extrémité sept, du lac de Pho-yang , 
près de la rive droite du Yang-tseu-kiang , à 
5 1. N. E. de la ville du dép. de Kieou- 
kiang; son enceinte renferme plusieurs mon- 
tagnes. 


HOUKERY , Hooheiy f ville de PHindou- 
stan anglais, présidence de Bombay, anc. 
prov. et à 37 1. S. O. de Beydjapour , et à 
ai 1. N. O. deDarwar, distr. d'Azymnagor. 
Après avoir été long-temps la résidence d'un 
chef mabométan , elle fut prbe par les Mab- 
rattes , auxquels les Anglais l'ont enlevée. 

UOU-KOUANG, ancienne prov. du centre 
de la Chine , remarquable par sa fertilité , qui 
l'a fait surnommer le grenier de l'empire. 
Elle tirait son nom du grand lac ( hou ) 
Thoung-thing , situé vers son centre : le 
Yang-tseu-kiang la traversait de l'O. à l'E. j 
sa superficie était de 18,700 1. c. , selon 
Barrow, et de a5,ioo l. , d'après Slaunton ; 
et sa population s'élevait , suivant le premier 
de ces deux auteurs, à 27,000,000 d'hab. 
On a formé du Hou-kouang deux provinces : 
celle de Hou-pe (au N. du lac), et celle de 
Hou-nan (au S. du lac). 

HOULAS, HoolausSf rivière de THindou- 
stan anglais, présidence de Bombay, anc. 
prov. d'Aureng-abad , distr. deCalliany. Elle 
prend sa source dans les Ghattes occid. , 
passe à Calliany , et va se jeter dans la mer 
d'Oman , après s'être divisée en deux bras , 
qui entourent l'ile Salsette. Cette rivière a 
environ 3o I. de cours, d'abord du S. E. au 
N. O. , puis du N. E. au S. O. Le Callon , 
qu'elle reçoit à droite, en est le principal 
alBuent. 

HOULÉ, HÉLOU ou MARON, lac de la 
Turquie d'Asie , en Syrie , dans la partie oc- 
cid. du pachalic de Damas , à 3 1. N. du lac 
de Tabariéh. C'est moins un lac qu'un vaste 
marais, qui se dessèche presqu'entièrement 
en été, et qui est rempli de joncs. Il reçoit 
plusieurs petites rivières , entr'autres l'Arden, 
qui en sort sous le nom de Cbari'a , et qui est 
le yourr/(im de l'antiquité, (le lac se nommait 
anciennement Me rom ou Samoehonites . 

HOULÉ - CAJAN , bourgade de Chine , 
prov. de Hing-king , sur la rive droite de 
l'Amour, un peu au-dessous du confluent de 
rOusouri , par 48® 5o' de Ut. N. et i33° 10' 
5o" de long. E. 

HOULIOUR-DROÜG , Hoolioor-Di^og , 
ville de rHindoustan , état et anc. prov. de 
Maifsour , soubah de Patana, à i3 1. N. E. 
de Seringapatam. 

HOULME, ancien petit pays de France, 
dans la partie raérid. de la Basse-Normandie, 
où il comprenait les villes *de Domfront «;t 
d'Argentan. Il forme actuellement la partie 
occid. du dép. de l'Orne. 

HOULME (LE), villagc'de France, dép. de 
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U Seine-Inférieure , «rrond. et à a 1. N. N. 
O. de Rouen , cant. ctd il. N. de Mni'ommc, 
sur le CaiDy. 11 y a i (iUtiire hydraulique de 
coton, 3 autres ûlatures, 3 fabriques d'in« 
dienne.H et i papeterie. 1,400 hab. 

HOÜLOUSSOUTAÏ - TCllAHAN - 0310 , 

lac de Moogolie , dans la partie orient, du 
grand désert de Gobi , près de la route du 
Pé-king à Maimalchin , par 4^** 

N. cl 111 ^ 35 ' de long. £. On donne le nom 
de Houloussoutai-lioutcliin à une station si> 
tuée sur la roule dont nous venons de par* 
1er, ù 5o 1. S. E. de ce lac ctù 100 1. N. N. 

O. de Pc-kinp. 

H0ULY-0>0RK, ville de rUiiidouilan. 

f'ojr. lioLLA'IlOaOUH. 

HOUMAN , ville de Russie, en Europe. 
yojr. OcMAM. 

liOUIVlEAU (E*), village de France, dép. 
de la Cbarcntc-lnfcrieurc , arrond. , canl. et 
a I 1. N. O. de La Rocliellc. Foire, le i 3 
mai, pour insirumens aratoires, comesti- 
bles , etc. 3^8 liab. 

HOÜMN-ABAD, Uoomnabad , ville de 
rifindoustan, état du Nizam, anc. prov. , 
distr. et à 8 I. 0. de Bcyder. 

HOL’MPAPOUR, Humpapoor J ville de 
l'HindousUn, état et anc. prov. de Maissour, 
soubah de Patana; près delà rive gauche du 
Kobbany , à 8 1. S. O. de Seringapalam. 

IIOUMPA-SAGRA , Humpa-Sa^ra, ou 
HOUMPE-SAGOR , Humpe-Sauf'ur J ville de 
rilindoustan anglais , présidence de Madras, 
anc. prov. de Balaghat , distr. et à 8 1. N. 
d'ilarponelly. 

UOGMRAH , bourg d'Arabie , dans THed- 
jaz, à 33 1. N. E. d’Yambo et à s3 1. S. 0. 
de Médine, dans une grande vallée. Les en- 
virons sont couverts de jardins et de pal- 
miers. 

HOüN , ville de Barbarie, roy. de Tri- 
poli , dans le Fezzan, à 5 1. E. de Sokna et 
à 85 1. N. E. de Mourzouk. Elle e!«t ceinte 
d'une muraille percée de 3 portes, et a 3 mos- 
quées. Les habitans sont des ArabesFateima. 

HOU-NAN (au S. du lac), prov. du 
centre de la Chine , ainsi nommée de sa po- 
sition au S. du lac Thoung'thing, et formée 
de la partie niéiid. de l'ancien Hou-kouang; 
entre 34 ** 4^^ K . , cl entre 

106 ** et 1 13*^ de long. E. Sa longueur , du N. 
au S., est de 1 s5 1. , ctsa moyenne largeur , 
de TE. à l’O., de 100 1. Elle est boruée au N. 
par la province de Hou-pe, avec laquelle elle 
a en partie pour limites le Yang-tscu-kiang et 
le lac Thouug'tliing j à l’E., par la prov. de 
Dict. Gkoob. 7. 


Kiang-si; au S., par celles de Kooang- 
toung et de Kouang-si , dont la chaîne des 
Man-ling la sépare ; à l'O. , cntin , par les 
prov. de Kouei-tcbcou et de Sse-tchhouan. 
Cette prov. est généralement montagneuse : 
au S., elle est couverte par les Pe-linget leurs 
contre-forts j à TO., on voit s’élever les Miao- 
ling, qui viennent du Koueï-tcheou. Tout le 
llou-nan appartient au bassin du Yang-tseu- 
kiang , et a son inclinaison vers le N. Le 
Y uaii-kiaog et le Heng-kiang, ce dernier qui se 
grossit du Laï-kiang, du Tom-kJang, du 
Siang-kiang cl du Lo-kiang, sont les plus 
considérables des nombreuses rivières qui l’ar- 
rosent : tous deux se jettent dans le lac 
Tboung-thing, qui verse lui-même ses eaux dans 
le Yiang-tseu-kiang. Outre ce vaste réservoir, 
quelques autres lacs baignent encore la pro- 
vince de Hou-nan ; mais ils ne sont pas com- 
parables à celui-là pour l’étendue. Le sol de 
cette province est extrêmement fertile en 
grains , surtout en riz , mais la sécheresse 
nuit quelquefois a l'abondance des récoltes ; 
les fruits les plus délicieux, les oranges, les 
citrons , etc. , y croissent en abondance; on 
y recueille le meilleur thé de la Chine , ainsi 
qu’une quantité considérable de coton. Les 
montagnes sont couvertes de forêts de bam- 
bous , d'arbres a vernis , etc. , et de plantes 
médicinales. L'éducation des bestiaux et des 
abeilles est très-importante, et la chasse et 
la pèche y sont très-lucratives. La plupart 
des montagnes recèlent des mines d'or et 
d'argent , dont on ne permet pas Pexploita- 
tion ; du fer, dont on fait un très- bon acier; 
et du cinabre. On prétend qu'il y a des mines 
de cuivre , d'étain , de plomb et de mercure ; 
on trouve aussi dans cette province du cris- 
tal de roche , du talc , et une espèce de terre 
verte qui sert dans la peinture. Plusieurs 
cours d’eau charrient des paillettes d’or que 
les habitans obtiennent par le lavage. On y 
fabrique des étoffes de coton , du papier , des 
bambous et plusieurs sortes d’articles en acier. 
Le principal commerce decette province, qui 
est considérée comme un des greniers de la 
Chine, consiste en riz et autres grains, que 
l'on expédie a Pé-king. 

Le Hou-oan comprend 9 fon ou déparle- 
mens : Heng-tcheou , Pao-kliing , Tchang- 
cha , Tchang-te , Tcbin-tchcou , Yo-tchcou , 
Youan tebeou , Young-chunet Young-tcheou ; 
ces dép. renferment 3 arrondissemens et 4^ 
districts; celte province contient en outre 4 
tcbi-li ou mouvances directes : Foung, Koucï- 
yang , Tchin et Tsing , qui comprennent 16 
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diiti 4 cts. Sa population est de 9,098,0 1 o bab. 
Lea revenus que le gouvernement en retire 
ae montent à 9^7,155 lianga , ou 7,a4tio8o 
fr. 55 c.; il y entretient 5 i,ooo hommes de 
troupes. 

La ville du département deTchang>cba en 
est le chef'lieu. 

HOUNDSBOROUGH , BARWICK ET Ca 
KER, hundred d'Angleterre, dans la partie 
mérid. du comté de Somerset. 7 ,a 85 hab. 
Les villages deCoker et de Chiuiock en sont 
les lieu% principaux. 

HOUNGA-HAPAY et HOUNGA- TON- 
GA , deux petites îles du Grand-Océan équi- 
noxial , dans l'arcbipel des Amis, au N. O. 
de Tongatabou, par ao** 

177** 34' de long. O. Elles sont séparées Tune 
de l'autre par un canal d'i l. de largeur. Se- 
lon La Pérouse , ce ne sont que deux grands 
rochers inhabitables, assez élevés pour être 
TUS de i 5 I. en mer. 

HOUNGCHOUIKIANG, rivière de Chine. 
Foy . Ta-riaxg. 

HOUNG-KOUANG-POÜ , fort de Chine, 
prov. de Kan-sou , sur la frontière de la 
Mongolie , à 76 1 . N. O. de la ville du dép. 
de Khing-yang. 

HOÜNG-TONG, bourg de l’état de Cas- 
say, à 63 1 . N. N. O. d'Avael à x3 l. S. £. 
de Mounnapotira. 

HOUNG-TOUNG , distr. de Chine, prov. 
de Chan-si. La ville de ce distr. est sur la 
rive gauche du Fueti-ho, à 6 1 . N. E. de la 
ville du dép. de Phing-yang. 

HOUNG-TSE, lac de Chine, dans la par- 
tie occid. de la prov. de Kiang-sou. lia 18 1 . 
de long, du S. O. au N. E. , sur la I. dans 
sa plus grande largeur , et reçoit, par son ex- 
trémité S. O. , le Hoei-ho , qui en sort au 
N. E. , pour se joindre au Honng-bo. 

HOUNG-YA, distr. de Chine, prov. de 
Sse-tclihouan. La ville de ce distr. est agi. 
S. de celle de 1 'an‘ond. de Pou-kiang, et à 
a 5 1 . S. O. de celle du dép. de Tching-tou. 

UOUMGSGUI-RICANDY, montagne de 
Pile de Ceylan. Doombexa. 

HOUN-KHING, ville de Corée, prov. de 
Piang-yuan , sur une baie de la mer du Ja- 
pon, près de l’embouchure d’une rivière, à 
56 1 . N. E. de Han-yang. 

liOUNSFlELD, coinm, des États-Unis, 
état de Nevr-York, comté de JefliTson; sur 
la baie Hungry, à l’E. du lac Ontario et au 
S. du Black river, à a 8 1 . N. d'Utincet è 64 1 - 
N. O. d’Albany. Elle renferme le port de 
Sackel 3 , 4 a 9 hab. 


HOUNSLOW, bourg d’Angleterre, comté 
de Middlesex, hundred d’IslewoKh, partie 
dans la paroisse d'Heston et partie dans celle 
d’Isleworlh, à 3 1 . i/a O. de Londres et k 
I 1 . N. de Brentford. A l’O. de ce bourg s'é- 
tendent de vastes bruyères qui portent le 
même nom , et dans lesquelles on a établi des 
moulins de poudre è tirer et des usines à 
cuivre; 011 y remarque aussi des traces d'an- 
ciens camps. L'armée du parlement y campa 
en 1647 1 «in*i que* celle de Jacques 11, en 
1 686, après la rébellion du duc de Monoioiith. 
Ces bruyères sont traversées par les routes de 
Bath et de Cornouailles, le long desquelles 
on a construit des maisons , ce qui rend le 
passage moins dangereux qu'autrefois. 

HOUPATAR, nom que d’AnvilIc et, d'a- 
près lui, plusieurs auteurs donnent à une 
ville de l’empire ctiinois, à TE. S. E. de Uamt. 
Elle est vraisemblablement identique avec 
Haxtoba. 

HOU-PE (au N. du lac), prov. du centre 
de la Chine , formée de la partie sept, de 
l’ancien Hou-kouang, entre ag** 3 o' de lat. 
N., et entre 107** 10' et 1 14 ^ de long. E. Elle 
tire son nom de sa position au N. du lac 
Thoung-thing , et a pour bornes, au N., la 
prov. de Ho-nan; à TE. , celle de 'An boeï; 
au S. E., celle de Kiang-si, dont le Yang- 
tseu-kiang la sépare en partie. Le même fleuve 
et l’extrémité N. E. du lac Tboung-tbing dé- 
terminent une partie de sa limite mérid., du 
cAtedelaprov. deHou-nan; àl'O., le Uou-pe 
touche aux prov. de Sse-lchbouan et de 
Chen-si. Sa longueur, de l’E. k l'O., est de 
ia 5 1 ., et sa largeur, du N. au S., de 70 1 . 
La surface de cette province offre en général 
de vastes plaines : on voit cependant s'élever, 
a ro. et au N. , quelques ramifications des 
Pc-Hng. Elle est tout entière comprise dans 
le bassin du Yang-tseu-kiang , grand fleuve 
qui la parcourt au S. , et y reçoit le Han- 
kiang, une des rivières les plus importantes 
du Hoii-pe. 

Plusieurs lacs sont répandus dans la partie 
orientale de la province, mais aucun d'eux 
n’égale en étendue le grand Tboung-tbing, 
dont nous avons parlé. 

Cette province, dont la plus grande partie 
du sol est en plaines bien arrosées par des 
canaux et des cours d'eau , est renommée 
pour sa frrtililc; les Chinois la considèrent, 
conjointement avec celle d‘Hou-nan, comme 
le grenier de l’empire : outre le rix et les 
autres céréales, elle produit aussi d’excellent 
thé, du colon en grande quantité, et beau- 
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coup de fruits. Il y a des forêts considérables, 
où se trouvent en abondance le bambou , Par 
bre à vernis , etc. , ainsi que des plantes mé- 
dicinales. On y élève un grand nombre de 
bestiaux et d'abeilles : la cire nommée pela 
parait être une production particulière à celle 
province ; il y a aussi beaucoup de gibier, et 
les rivières sont très-poissonneuses. Le règne 
minéral est le même que celui de la province 
d'Hou-nan, et il parait qu'on en lire du fer, 
du mercure , de l'étain , du cristal de roche, 
de la pierre d'axur , du talc , etc. La filature 
et le tissage du coton , la fabrication do pa- 
pier de bambous et de divers objets en fer , 
acier, étain et cuivre, forment la principale 
industrie. Mais le commerce est très-consi- 
dérable, principalement en riz, grains et au- 
tres productions territoriales , qu'on envoie 
principalement à Pé-king. 

La province de Hou-pe comprend 9 Jou 
on départemens : 'An-lou , Han-yang, Hoang- 
tebeon, King-tcheoii , Siang-yang, Te-'àn, 
'Wou-tebbang, Yi-tchbang et Yun-yang; ces 
départemens renferment 8 arrondissemens et 
54 districts, et une population de 8 millions 
d’individus. Les revenus que le gouvernement 
en retire se montent à i,a 43,534 liangs ou 
g,yi6,ooo fr. 54 c. Il y entretient 463 offi- 
ciers civils et 3 y,ooo hommes de troupes. 

HOUPLINES, village de France, dép. 
du Nord, arrond. et à 3 I. 1/3 N. O. de 
Lille, cant. et à 1/3 I. N. E. d'Armentières, 
sur la rive droite de la Lys. Il y a 1 filature 
de coton, a tanneries et 1 briqueterie. 1,909 
babilans. 

HOUPPERLINGEN, village des Pays-Bas, 
prov. de Limbourg , à y 1 . i /4 de Maestricht, 
arrond. et à 3 1 . 1/4 d'Hasselt, cant. et k 1 1 . 
de Looz. 765 bab. 

HOU-QÜANG, anc. prov. de Chine, ^oj-. 
Hod-kocaiig. 

HOÜRAT, village de France, yoy. Porr- 
HocaxT. 

HOGRN ou ÜREN ( LOCH), bras de mer, 
sur la côte occid . d'Écosse , comté d'Invcr- 
ness, k l’E. de l’Ile de Skye, une des Hébri- 
des. Il a a I. 1/3 de long, et 1 1 . dans sa plus 
grande largeur, c'est-à-dire k son entrée. 

HOURTIN, village de France, dép. de 
la Gironde , arrond. et k 3 1 . a /3 S. O. de 
Lesparre , cant. et k 4 L O. N. O. de S*. Lau- 
rent. 1,300 bab. 

HODSATONICK, rivière des ÉUts-Unis, 
formée de deux ruisseaux , dans l'état de 
Massachusetts , comté de BerLshire , comm . 
de Pittsfield. Elle se dirige vers le S. , entre 
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dans l'état de Connecticut, dont elle arrose 
la partie occid., en traversant le comté de 
Litcbfield et en séparant ceux de Fairfield et 
de New-Haven , et va se jeter dans le golfe 
de Long-island , entre les pointes Milford et 
Stralford , et k 5 I- S. O. de New-Haven , 
après un cours d'environ 40 1-, dans la direc- 
tion générale du S. Ses aOluens les plus re- 
marquables sontde Shepaug et le NaugatucL, 
k gauche, et le'Still, k droite. Cette rivière 
est navigable, 5 1. au-dessus de son embou- 
chure, pour de petits navires seulement, k 
cause de la barre qui se trouve k son entrée; 
au-dessus du point où elle cesse d'être navi- 
gable , elle a été disposée pour mettre en 
mouvement un grand nombre de moulins et 
de mécaniques. Entre Salisbury et Canaan , 
où elle a 43o pieds de largeur, elle fait une 
chute de 60 pieds de hauteur perpendicu- 
laire. 

UOUSDROUG, Hootdroog, ville de l'Hind- 
oustan anglais , présidence de Madras , anc. 
prov. de Kanara ; prés de l'océan Indien , k 
i3 I. N. O. de Cananore et k i5 I. S. E. de 
Mangalore. Elle est défendue par une forte- 
resse. 

HOUSDROUG, Hootdroog, ville del'Hind- 
oustan , état et anc. prov. de Maïssour , sou- 
bab de Nagara ; sur une montagne , près de la 
rive gauche du Vadavotty. 

HOUSE-ISLAND, une des Iles Shetland, 
près de la côte occid. deMainland, dentelle 
est séparée par le Clilf-sound. Elle a 3 1. 1/4 
de long sur 1/4 de 1. de largeur moyenne, et 
communique par un pont k l'ile Burrt. i5o 
babilans. 

HOUSING-ABAD, Hoosingabad, ville de 
rUindoustan anglais, présidence de Bombay, 
anc. prov. de Khandeych , distr. de Hindia ; 
sur la rive gauche de la Nerbedah, k 16 1. S. 
S. E. de BopkI et k 36 1. N. d'Ellitcbpour. 

UOUSSA , ville de la partie occid. du pays 
d'Adel , en Afrique , vers le point où le 
Haouach se divise en plusieurs branches, k 
35 1. S. O. de Zeiilah. 

HOUSSAY,vvillage de France, dép, d'Eure- 
et-Loir, arrond. et k 4 1- N. N. E. de Chi- 
teaudun , cant. et k i 1. N. de Bonneval , près 
du Loir. Il y a des forges. 36o bab. 

HOUSSE, village des Pays-Bas, prov., ar- 
rond. et k a I. E. N. E. de Liège, cant. et k 
I I. de Dalhem, entre la Meuse et la Vesdre. 
ySo bab. 

UOUSSIÈRE ou OUSSIÈRE, rivière de 
France , dép. de la Nièvre. Elle se forme des 
ruisseaux de Grivaux , Reinache , Golots , 
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Vitnay, 1.1 Muulagne et Mortclé , qui pren- 
nent leurs sourcei dans une forêt, vers la li- 
mite orient, du dép., à l'E N. K. de Châ- 
teau-Chinon. La Houssiére reçoit encore le 
ruisseau de la Brouelle, et se jette dans 
l'Yonne, par la rive droite, à Chaumard, 
village de 900 hab. , apres un cours d'environ 
4 1, de l'E. S. E. i rO. N. O. Cette rivière 
cl les ruisseaux qui l'alimentent sont tous 
flottables à bûche perdue ; It bois flotté se 
rend dans l'Yonne , et est destiné pour Paris. 

HOÜSTON , comté des États-Unis , vers le 
centre de l'étal de Géorgie, au S. du comté 
de Crawford, au N. de celui de Dooly, et 
borné à l'O. par le Flint. Le cbef-lieu est 

Houston, village qui se trouve à environ a4 1- 
S. O. de Milledgevillc. 

HOUTAIl (EL), bourgade d’Arabie, dans 
le Nedjed, prov. et l 7 1. E. d’El-llaryq, et 
à 4a I. S. Ë. d'El-Derréyéh. 

HOUTAING, village des Pays-Bas, prov. 
deHainaut, il 6 I. 3/4 de Mons, arrond. et 
à 3 1. l/a de Tournai, cant. et à i I. d'Alb. 
754 bab. 

HOUTAIN-L'ÉVÊQUE, village de» Pays- 
Bas, prov. et à 8 1. O. de Liège, arrond. et 
h 5 1. 3/4 de Huy, canl. et à i L deLandeo, 
sur un affluent de U petite Gette. 58^ hab. 

HOÜTAIN-LE-MONT, village des Pays- 
Bas, prov. du Brabant mérid. , arrond. et à 
I 1 . i/4 de Nivelles, canl. et à i I. de Ge- 
nappe , près de 1 a Dyle. 700 bab. , y com- 
pris le hameau de iioutain-le-Val. 

HOUTAIN-S*. SIÎMEON , village des Pays- 
Bas , prov. , arrond. et à al. 1/4 N . N. E. de 
Liège, tant, et à 1 I. de Glons. 554 bab. 

IIOUTALITCH , ville de la Turquie d'Eu- 
rope, eu Bulgarie, sandjak. de Rouslcbouk^ 
chef-lieu de juridiction, au S. E. dcNikopoli. 

IIOUT-DAAY (baie des bois ), dans le 
gouv. du Cap-dc-Bonne-Espcrancc. A'qy. 
CnAPMAÜ. 

UOU-TCHEÜU , dèp. de Chine, dans le 
N. de la prov. de Tchc-kiang. 11 tire son nom 
d'un petit lac qu'il renferme, et contient 7 
districts. La ville, qui en est le chef-lieu, 
est située sur le lac , à i5 I. N. N. O. de celle 
du dèp. de Hang-tcheou , par 3o^ 5a' 4^ ' 
de Ut. N. et 117“ 35' 24" de long. E. C’est 
une des plus importantes de la Chine « par 
son industrie, son commerce et U fertilité 
de son territoire : on y fabrique principale- 
ment une grande quantité d'ètotTcs de soie, 
et des pinceaux dont on se sert pour écrire. 
La récolte du thé est très-abondante dans les 
environs. 


HOUTEN , village des Pays-Bas , prov. 
d'ülrechl , arrond . et à 5 1. 3 4 d'Amersfoort, 
cant. et à 3 I. i/adc Wyk-by-Duurstede. 
habita IM. 

IIOÜTENISSE, village des Pays-Bas, prov. 
de Zélande, arrond. de Goes, cant. et à 3 1. 
1/4 N. de Huist, près de la rive gauche de 
l'E-icaut occidental. 3,653 hab. 

HOUTHAELEN, village des Pays-Bas, 
prov. de Limbourg, arrond. et à a 1 . 1/3 N. 
de Hasselt, cant. et à a 1. 3/4 S. S. O. de 
Peer, dans des landes. i,3o8 hab. 

IIOUTHEM , village des Pays-Bas , prov. 
de la Flandre occidentale, arrond. età aï. 1/4 
d'Ypres , cant. et à i 1. de Wcrvicq. 1,129 
habitans. 

HOUTHEM , village des Pays-Bas , prov. 
de Limbourg, arrond. età al. de Maes- 
triebt, cant. et à 3/4 de 1. de Meerssen. 5^5 
habitans. 

HOUTHEM, village des Pays-Bas, prov. 
de U Flandre occidentale, arrond., cant. et à 
I 1. 3/4 de Fumes. i,a8o bab. 

HOUTKERQUE, village de France, dép. 
du Nord , arrond. cl à 4 L N. N. E. d'Haze- 
brouck , cant. et à i 1. a/3 N. de Steenworde. 
i,3oo hab. 

il y eut, CO 1793, près de cc village, plu- 
sieurs combats sanglans entre les Français et 
les Impériaux. 

HOUTMAN , petit groupe d'ilcs cl de ro- 
chers , sur la côte occid. <lc la Nouvelle- 
Hollande, vers la terre d'EdeU, par 7' 
o'-' de Ut. S. et iia® o' o" de long. E. 

HOUTSEUR , Hootsir J petite ville de 
THindoustan anglais, présidence de Bombay, 
anc. prov. de Goudjérate, distr. et à i5 I. 
S. de Surate; sur une petite rivière, qui sc 
joint à rÔrcngo, près de Boulsâr. 

HOUTTAVE, village des Pays-Bas, prov. 
de U Flandre occidentale , arrond., cant. et 
à 1 1. 3/4 de Bruges. 63o hab. 

HOUTVENNE, village des Pays-Bas, 
prov. d'Anvers, arrond. et à 9 1. i/a de 
Turnhout, cant. ci à 3 1. 1/4 de Wcsterloo. 
4o4 hab. 

HOUVAMO-CHILL ou PETIT-CERAM , 
presqu'île formant l'extrémité occid. de l’ile 
deCerani, dans les Moluqucs. Elle est jointe 
au reste de l'ilc par l'isthme étroit de Taooeeogj 
sa longueur est d'environ I- *<^t sa plus 
grande largeur de 6 1. Elle produit beaucoup 
de girofle et de sagou; il y avait autrefois 
des forêts entières de muscailicrs , qui furent 
détruites, en 1667, par les Hollandais, aux- 
quels Céram appartient. 
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HOUX, village des Pays-Bas, prov. Je 
Namur, arrond., cant. et û i 1. de Dînant. 
Il y a I fourneau pour le fer. i6i hab. 

HOU Y ET , village des Pays-Bas, prov. de 
Namur, arrund. et à 3 I. 1/4 de Dînant, 
cant. et à a 1. 1/4 d<^ Beauraing. 47B hab. 

HOUZOUANAS, peuple de Hottentutie. 
yojr, BoSIESMAIfS. 

HOVAL, roy. de Sénégambic. yoyez 
OCALLO. 

HOVARA, tribu de Cliillouhs , dans la 
Barbarie, eoip. de Maroc, prov. de Suse. 
Elle compte environ 80,000 individus. 

HOVARDRIES, village des Pays-Bas , 
prov. de Hainaut, arrond. et à 3 I. 1/4 de 
Tournai, cant. et à 2 1. 1/4 d’Antoiog. 
habitans. 

HOVAS, peuple de l'ile de Madagascar. 
yoyr. OvAs. 

HOVDBN , ile de la mer du Nord , sur la 
cdtc occid. de Norwège , diocèse de Bergen , 
baill. du Bergen mérid., par 61° 4^' de lat. 
N. et 2° 35' de long. E. On y fait au mois de 
mai une pèche abondante. 

HO V E, village des Pays-Bas, prov. , arrond. 
età 1 1. 3/4 S. E. d'Anvers, cant. de Conticq. 
55o bab. 

HOVEN , village des États Prussiens , prov. 
du Bas-Rhin , régence et à 6 I. S. E. d'Aii- 
la-Chapcllc, cercle et è il. S. E. de Mont- 
joie. 11 y a une trêlilerie. i4^ hab. 

UOVENKA ou GOVENKA, cap de Rus- 
sie, en Asie, sur U cdlc orient, du Kam- 
tchatka, par Go° 12' de laL N. et i65” de 
long. E. 11 a 7 I. de large et s'étend à envi- 
ron i5 1. dans la mer qui, entre ce cap 
et celui d’OIioutor, prend le nom de ce der- 
nier. 

HOVES, village des Pays-Bas, prov. de 
Hainaut, arrond. et à 5 1. 3/4 N. de Mons , 
cant. et è a/3 de 1. S. d'Enghicn. 11 y a une 
ratBnerie de sel , une distillerie de grains et 
des brasseries. 1,946 hab. 

UOViNGHAM, paroisse d'Angleterre, 
Dorth-riding du comté d'York, wapentake de 
Ryedale; à a 1. 1/4 O. N. O. de New-Malton 
et à 6 1. N. N. E. d'York, dans une vallée 
fertile. L'église en est belle ; on y remarque 
une maison de campagne dans les jardins de 
laquelle on a trouvé , en 174^1 monnaies 
et autres antiquités romaines. 1,1 15 hab. 

UOW , bourg d'Égypte, Hoü. 

HOWAKIL , lie cl baie d'Abyssinie, f'oy . 

UoL'AKIL. 

HOWARD, comté des États-Unis, vers le 
centre de l'état de Missouri , sur la vive gau- 
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che du Missouri. 1 3,4^6 Le chef-lieu 

est Franklin. 

HOWARD , comru. des ÉUIs-Uiiis , état 
de New-York , comté de Sleuben , à 4 1- O. 
de Bath et à 72 1. O. d'Albany. 1,1 4o hab. 

HOWARD, couim. des ÉtaU-Unis , état 
de Ponsylvaiiic , comté de Centre. i,o55 
habitans. 

HOWATT , pay* de la Guinée supérieure. 
yoy . Hoouat. 

HOWDEN , ville d'AngleU-rre, cast-riding 
du comté d'York, wapentake d'Howdenshire, 
à 4 1- r4 ^ Markctweigliton ; près de 
la rive gauche de l'Ousc , à 2 I. i/u du con- 
fluent de celle rivière et du Treot, dans une 
situation basse et peu saine Cette ville est 
ancienne, et ne contient de remarquable que 
réglise et les restes du palais des evéquet de 
Durham. On y a construit récemment plu- 
sieurs maisons assez belles , ainsi qu'un ate- 
lier de travail pour environ 3o indigens. Il y 
a sur la place du marché un ancien palais de 
justice très-grand. Les non-conformistes y 
ont deux chapelles. L'Ouse forme un petit 
port devant Howden , et la pêche est active 
dans cette rivière. Il s'y lient plusieurs foires 
par an : celle de septembre est une des plus 
considérables d'Angleterre, pour les chevaux. 
4,44^ hab. 

HOWE, cap qui forme rextrémilé S. E. 
de la Nouvelle-Hollande , dans la Nouvelle- 
Galles mérid., au N. E. du détroit de Bass. 
Lat. S. 37*^ 3o'. Long. E. i47*^ 4^'* 

IlOWË, cap rocailleux, sur la côte mérid. 
de la Nouvelle-Hollande , dans la terre de 
Nuyts , un peu à l'O. de l'embouchure de la 
rivière des Français, par 35^ 8' de Ut. S. et 
1 1 20 ' de long. E. 

HOWE (Ile du LORD), petite ile du 
Grand-Océan austral, ù TE. de la Nouvelle- 
Hollande, par 3i® 3o' o" de Ut. S. et i56° 
49 ' 4^" *1^ long. E. Elle est inhabitée. On y 
trouve des tortues , des pigeons , des oies 
sauvages, etc., en grande quantité. 

HOWE ( Ile du lord > , une des îles de 
la Société, yoy. Mopblla. 

HOWE (Iles du LORD), petit groupe 
d'iles du Grand -Océan équinoxial, dans 
l'archipel de SanU-Crux, au S. E. de l'ile 
Sanla-Cniz, par ii° de Ut. S. et 162 ® 5o' 
de long. E. 

HOWËLL , Uc des États-Unis, dans la 
partie sept, de l'état de U Giroüuo du Sud , 
sur les bords du Broad-river. Il y a prés de 
ce Uc un sycomore qui est peut-être le plus 
grand et le plus gros des arbres des États- 
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Unii : il n 73 pieda de circonférence , maia il 
eat creux , et l’intérieur , qui a 18 pieds de 
diamètre , a contenu 7 hommes è cheval ; la 
tradition porte que cet arhre a oifert un asile 
à plusieurs familles pendant la révolution 
américaine. 

HOWERAGOT, district de l'Hindoustan. 
yojr- Haouebagot. 

HOWE S-FORELAND, cap sur la cdte N. 
E. de la terre de Kerguelen , dans l'océan 
Indien austral. Lat. S. 48° 4 R'' Long. E. 67° 
8'. Il termine une péniusule élevée et entre- 
coupée de rochers. 

HOWE'S-SOUND , haie de la Nouvelle- 
Bretagne , formée par le golfe de Géorgie , 
sur la cdte de la Nouvelle-Calédonie, par 
49° 3 o' de lat. N. et i 3 S° 30' de long. O. 
Son entrée , déterminée par les pointes Gore 
et Atkinson , a environ 3 I. de largeur. Les 
cAtes n'oOrcnt en partie que des rochers qui 
s'élèvent perpendiculairement ; sur d'autres 
points, elles sont couvertes d’arbres et sur- 
tout de pins. 

HOWI-HOWE , dép. de Chine, ^oj-ez 
KHiooac-Tcueou. 

HOWI-HOWE, viUe de aine. ^oj-. Haï- 

XHXOD-SO. 

HOWTH-HEAD , promontoire d'Irlande. 
yojr. UoATH-HEAD. 

HOXNE , hundred d'Angleterre , dans la 
partie sept, du comté de Suflbik. 7,365 bah. 
Les lieux les plus remarquables sont Huxne, 
qui compte 1,066 hah. , et FressingBeld. 

HOXOR , port de Danemark, dans le Jut- 
land , diocèse et à i 5 1 . O. d'Aalborg, baill. 
de Thisted , sur la cdte sept, du Limfiord , 
près d'Osterild. 

HÔXTER, ville des États Prussiens, pror. 
de Westphalie , régence et à 14 I. 1/3 S. S. 
E. de Miuden , et à 10 I. E. de Paderborn ; 
chef-lieu de cercle , dans une vallée , sur la 
rive droite du Weser. Elle est ceinte d'un 
mur, et renferme des rues étroites et tor- 
tueuses, 3 places publiques, i église catholi- 
que et I luthérienne , i synagogue et ■ hApi- 
tal. On y fabrique beaucoup de linge de table 
damassé, de l'cau-de-vie de grain, du tabao 
et des cierges ; le commerce de toiles et de 
grains y est asset considérable. 3,960 hab. , 
dont 5 o juifs. 

Le cercle contient ao, 65 o hab. 

HOY, une des îles Orcades, près de la côte 
N. de l'Écosse, dont elle est séparée par le 
détroit de Pentland , et près et au S. S. O. 
de Pomona. Elle dépend du presbytère de 
Cairston, et a environ 3 1 . 1/3 de long, du 
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N. O. au S. E., sur 1 1 . i/a de large. Les 
nombreux rochers qui la couvrent la rendent 
presqu'inaccessible | elle offre , vert son 
extrémité N. O., une montagne assex éle- 
vée , qui forme le promontoire de Hoy-head. 
La mer y présente plusieurs bon ports , tels 
qu'Orchope , Kirkhope et Longbope : ce der- 
nier est commode et d'un accès facile. La par- 
tie méridionale , qui prend le nom de Waas 
ou Walls , se termine au S. E. par l'étroite 
péninsule de Suuth Waas, dont le sol est as- 
sez fertile; mais la plus grande partie de l'ile 
est un pays montagneux, et généralement peu 
susceptible de culture; on y récolle cepen- 
dant de l'avoine et des pommes de terre. Les 
pkturages y sont bons, et nourrissent des 
bétes à laine dont l'éducation forme la 
principale richesse des babitans, qui s'oc- 
cupent aussi de la pèche et fabriquent de la 
soude. Hoy possède des sources d'eau miné- 
rale, et de riches filons de fer et de plomb. 388 
babitans. 

HOY A , comté du roy. et du gouv. de Ha- 
novre, borné au N. par le territ. de Brème 
et par le gouv. de Stade; à l'E., par le gouv. 
de Liinebourg et la princip. de Kalenberg; 
an S., par la prov. prussienne de Westpha- 
lie; et à rO., par le comté de Diepholz et le 
grand-duché d'Oldenbourg. Ha 16 I. de long, 
du N. au S., et i 3 I. dans sa plus grande 
largeur; sa superficie est de i 46 I. Ce pays 
présente une plaine immense, entrecoupée 
de bruyères et de marécages; le Weser arrose 
la partie orientale , et y reçoit l'Aue ; il coule 
également sur la limite sept., et s'y grossit de 
l'Aller, qui forme aussi quelque temps cette 
limite ; dans le N. O. coule la Debme , et la 
Huntc touche la limite occidentale. Malgré 
les étangs et les nombreux marais qui cou- 
vrent la surface de ce pays , le climat n'est 
pas malsain. Le sol de l'intérieur de ce comté 
est en grande partie sablonneux; mais, le 
long des rivières , il est gras , argileux et 
beaucoup plus fertile. Quoique ce pays soit 
peu favorisé de la nature , comme il est cul- 
tivé avec soin , il produit des récoltes plus 
que suffisantes pour la consommation : outre 
les différentes espèces de grains, on y cultive 
aussi du lin , du tabac, du colza, des légumes 
et une grande quantité dg pommes de terre. 
L'éducation des bestiaux y est très-soignée , 
et l’espèce en est généralement très-belle : on 
y élève surtout un grand nombre de chevaux, 
qui sont propres à la cavalerie légère ; des 
moutons et des porcs. Dans les pays de 
bruyères , le produit des abeilles compense la 
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atirilité du toi. L« Tolaille est partout assez 
abondante; les ririèrei sont poissonneuses, 
et les forêts , qui couvrent une grande partie 
du pa)rs, recèlent beaucoup de gibier. Il n'y a 
pas d'autres minéraua que de la pierre à bâtir 
et de la tourbe. L'industrie est à peu près 
réduite à la filature du lin et à la fabrication 
de la toile : aussi plusieurs faabitans sont forcés 
d'aller chercher dans les Pays-Bas des moyens 
de subsistance. L'ezportation, consistant sur- 
tout en chevaux , grains , lil , toile , buis de 
chauffage et de construction, quelques bes- 
tiaux et volaille, suffit pour balancer le.s ar- 
ticles d'importation. 104,160 bab., la plu- 
part luthériens. 

Ce comté se divise en partie supérieure et 
partie inférieure ; la première contient 9 bail- 
liages domaniaux : Diepenau , Ehrenburg , 
Freudenberg,Harpstedt, Sicdenburg, Steycr- 
bcrg , Sloizenau , Syke et Uchie ; la seconde 
contient une juridiction urbaine, Nicnbur;, 
et 5 bailliages domaniaux: Bruchbausen, 
Hoya, Liebenau, Nienburg (sans la ville) et 
Westen. Le chef-lieu est Mienburg, la seule 
ville du comté. 

Ce comté , réuni è celui de Diepholz , a 
formé pendant quelque temps une seule pro- 
vince. 

HOYA, bourg du roy. de Hanovre, gouv. 
et à 1 4 1 . 1/3 N. O. de la ville de ce nom , et 
à 4 I. N. de ?)ienburg , comté de Hoya; chef- 
lieu de baill. et siège d'une surintendance, 
sur la rive gauche du Weser, qu'on y traverse 
sur un pont. Il y un château et une église. H 
s'y tient plusieurs marchés par an , dans les- 
quels il se vend une grande quantité de toile. 
1,687 

Ce bourg fut incendié en , lorsque 

les Français en furent délogés par les alliés. 

Le baill. contient 1 5,97 1 hab. 

HOYALES , bourg d'Espagne, prov. et à 
16 1 . S. S. O. de Burgos, et à 5 I. E. d'A- 
randa-dc-Duero ; au pied d'une petite cAte 
sur le sommet de laquelle il y a un fort qui 
tombe en ruine. Il a une paroisse et un her- 
mitage. 63 a hab. 

UOYEB, ville de Danemark, duché et à 
16 I. l/a N. O. de SIeswig, et â 9 I. S. de 
Ribe, baill. de Tondern ; sur la mer du 
Nord , qui y forme un port avec une bonne 
rade. Elle renferme 1 église et 1 douane 
royale. On y fait quelque commerce ; la pèche 
des huîtres y est importante. 63 o hab. 

HOYERSWERDAou WOIRETZ, ville des 
États Prussiens , prov. de Brandebourg , ré- 
gence et à a 3 1 . 3/4 S. deFrancfort-sur-rOJer, 
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cercle et à 4 L S. S. O. de Spremberg , 
sur l'Elster-Noir. Elle a 1 ancien fort, i châ- 
teau et t hôpital, a, 56 a hab. On cultive beau- 
coup de tabac dans les environs. 

HOYMB , ville du duché d'Anhalt-Bern- 
bourg, princip. supérieure; chef- lieu de bail- 
liage, sur la Selke, à 6 I. i/a O. de Bern- 
bourg. Elle est ceinte d'un mur percé de 4 
portes , et renferme 1 château , i église et ■ 
liApital. La filature du lin, qu'on cultive en 
grande quantité dans les énvirons , et le com- 
merce de cet article, y sont assez impor- 
tans. Il s'y tient 4 grands marchés par an. 
1,760 hab. V 

Le bailliage contient 3,990 hab. Il a 
donné pendant quelque temps son nom à la li- 
gne, maintenant éteinte, des princes d'An- 
halt-Bernbourg-Schaumbourg, qui l'ont pos- 
sédé. 

HOYO-DE-MANZANARES (EL), bourg 
d'Espagne, prov. et à 8 I. N. N. O. de Ma- 
drid , entre lu Pelegrinos et le Torrelodones. 
430 hab. 

HOYO-DE-PINARES , bourg d'Espagne , 
prov. et â 7 I. S. E. d'Avila, et à i 3 I. 1/4 
O. de Madrid , sur la rive droite du Gastana- 
tas. 833 hab. 

UO-YUAN , distr. de Chine, provi de 
Kouang-loiing. La ville de ce distr. est sur 
le Toung kiang, à ao I. N. E. de celle du 
dép. de Hoeï-tcheou , par 33° 4 ^' de lat. 

N. et 1 13 ° 1 3' 5 o" de long. E. 

HOZA , bourg de Russie, en Europe. Voy. 
Gojs. 

HOZABEJAS , bourg d'Espagne, prov. et à 
8 I. N. N. E. de Burgos, et â 4 I- >/3 N. N. 

O. de Brivicsca. 43 hab. 

HOZEMONT, village des Pays-Bas, prov., 

arrond., et â 3 1 . S. O. de Liège, cant. 
d'Hologne-aux-Pierres. i ,563 hab. 

HRABIN , bourg de Moravie , cercle et à 3 
I. E. S. E. de Troppau. On y voit le château 
de plaisance de Cbarlotten^urg ; il a une 
blanchisserie de cire. 600 hab. 

HRADECR (NEU), bourg de Bohème, 
cercle de Prachin, à 7 I. N. N. O. de Pisek 
et â 10 1 . 1/4 E. S. E. de Pilsen. Il y a 1 cbâ.- 
teau et i source d'eau minérale. 

IIRADEK, ville des États Pçussiens. yoj-. 

WcaSCHELBEXO. 

HRADEK , montagne de Hongrie, comitat 
de Gômor, marche et à 4 I- O. de Rosenau, 
près et au N. E. d'Eltsch. Elle contient de 
riches mines de fer , dont les produits sont de 
très-bonne qualité. 

HRADISCH , cercle de Moravie, dans la 
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p»rtÎ6 5. £. du pays; boraé au N. parles 
cercles d’Olmiitz et de Prerau ; à l'K. et au 
S., par la Hongrie; et à TO., pnr le cercle 
de Brunn. Sa longueur , de TE. ù l'O., est de 
i8 1.; sa largeur de lo l.^etsa superficie de 
i8o l. Ce cercle est trea-montagneux : les 
Karpathes le couvrent à TE. et au S.^ et ne 
laissent que quelques passages étroits du ciHé 
de la Hongrie; la partie occidentale, seule, 
olTre un pays plat et fertile. La March par- 
court ce cercle du N. au S. Il y a des sources 
minérales. Les productions consistent en blé, 
mais, beaucoup de fruits, excellent vin , lin, 
chanvre , pavots , anis et cumin. On élève un 
grand nombre de bêtes ù cornes, de moutons 
ci d'abeilles. 11 n'y a pas de manufactures : 
on y tisse seulement, pour la consommation 
du pays, des étoflTes grossières de laine et de 
la toile; il y a aussi une verrerie. 315,980 
hab. Le chef-lieu porto le même nom. 

HRADISCH ou UNGAIUSCH-HRADISCH, 
en bohémien HradUtte^ ville de Moravie, 
chef-lieu de cercle, à 18 1. K. S. E. de Brunn 
et à 10 1. il% S. de Prerau; sur une île for- 
mée par la March, au point où l'OIschawa 
s'unit à cette rivière. Elle possède 1 église 
diaconalc , 1 couvent de franciscains , i école 
provinciale , et est renommée pour le bon 
vin qu'on récolte sur son territoire. 
habitans. 

HRADISCHT, ville de Bohême, f^ojr. Muw* 

CIIEKCRATZ. 

HRADISZTIE , cercle de Bohême, ^oj-. 
Tabor. 

HRANICE, ville de Moravie, f^'ojr. Waiss- 
aiBCnaN. 

IIROB, ville de Bohême, KLosTca- 

CRAD. 

HROLLAUG, groupe de petites ilcs de 
l'océan Atlantique, sur la côte mérid. do l'Is- 
lande, dont elles dépendent, par 63° 4^' 
lat. N. et 30° 4^' long. O. Elles sont au 
nombre de 3, et font partie de la division de 
rOstland. 

HRON ou HROM, rivière de Hongrie. A'qy. 
Gran. 

HROSZAW ou GROZOWO, bourg de Rus- 
sie , en Europe, gouv. et à 30 1. S. S. 0. de 
Minsk, disir. et à 5 1. N. O. de Sluck. 

HRÜBIESZOVV, ville de Pologne, y^ojr. 
Rubibszow. 

HKUDIM, cercle de Bohème, ^'^ojez 
Crrcdim. 

HU. Les noms hindou.s qui commencent 
ainsi , suivant l'orthographe anglaise, doivent 
être cherchés par He, par Ho ou par Hoc. 


HUA. Les noms espagnols qui commencent 
ainsi et ne se trouvent pas ici doivent être 
cherchés par Gua. 

HUACHAPURE , cap du Chili , sur U côte 
du distr. de Canquenes , à 8 1. S. S. O. de 
l'embouchure de la Maulc, par i5° 10' de 
lat. S. 

HU.\GUE , rivière du Chili , qui prend sa 
souiTc dans le distr. d'Isla de laLaxa, coule 
à l’O., et sejoint au Biobio, par la rive droite, 
après un cours dVnviron 3o I. 

HÜ.4HE1NE, une des ilcs de la Société, 
dans lu Grand-Océan équinoxial, au N. O. 
de celle d'O-taili , par 16° 4^^ 4^*' S* 

et i53° 3o'o" de long. O. Elle est divisée en 3 
péninsules, réunies par un isthme très- peu 
élevé. Près de la côte , le terrain en est bas 
et fertile ; plus loin, cette ile est entrecou- 
pée de coteaux, entièrement cultivés dans 
quelques parties, mais surtout remarquables 
parleur formation volcanique , quoique moins 
hauts que ceux d'O-taiti. Les productions sont 
les mêmes que dans cette dernière Ile ; elles 
y sont seulement plus précoces d'environ uii 
mois. Le port d'Owharra, sur la cùte occtd. , 
offre un bon ancrage de 18 brasses et k l'a- 
bri des vents. Les habitans d'Huabeioe sont 
plus grands et plus courageux que ceux 
d'0-laiti ; les femmes y sont plus belles et 
généralement mieux faites. Depuis que cet 
îles ont été civilisées et que les habitans ont 
reçu l'évangile , elles ont pris un aspect bien 
difl'érent : l'industrie a fait de grands pro- 
grès; les terres y sont cultivées avec soin; 
une maisonnette propre et agréable a rem- 
placé la hutte basse et couverte de feuilles ; 
un code de lois, .adopté par les chefs et le 
peuple, garantit les droits des individus et 
ceux de la propriété , cl des tribunaux y ren- 
dent la justice d'après ces lois ; le jugement 
par jury y a été établi : en un mot, ce peuple 
jouit maiiitcoant de tous les avantages de la 
civilisation, et parait être fortement atlacbé 
à son nouveau gouvernement. 

Cook , à son départ d'O-taïti , visitait tou- 
jours Hu.xhcine, dont les habitans lui plai- 
saient. Différens navigateurs , qui ont coopéré 
à la civilisation de ces îles, y ont souvent 
abordé depuis. 

HUAUUA, rivière du Pérou. yoj\ Ut- 

CUBAMBA. 

UUAIIÜATATES , Indicnsdii Brésil, prov. 
de Para, dans la partie orient, du distr. de 
Javari , sur 1a rive gauche «lu Jalaliy , au S. 
de l'Amazone. 

HUAILLAS, district du Pérou, dans la 
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partie occid. delà prov. deTarma, sur le 
versant occid. des Amies ; borné au N. et à 
l'E. , par le district de Conchucos ; au S., par 
celui de Ca&atambo, et à l'O. , par celui de 
Santa. Sa longueur est de 43 !■, et sa largeur 
de 12. Le climat y est Ircs-varié : dans U 
partie orientale , qui est la plus montagneuse, 
la température est lrès«froide; dans riotérictir, 
elle est douce^ à l'O., elle varie suivant la dis- 
position du sol. Ce district est arrosé par plu- 
sieurs rivières , dontla principale est la Santa , 
qui en Turme la limite N. £. Le terriluirr est 
fertile, et les productions, aussi variées que le 
climat, consistent principalciucnt en céréales, 
fruits,et surtout en cannesà sucrc| on élève 
de nombreux troupeaux démoulons , dont une 
partie de la laine est employée, sur les lieux, 
à fabriquer des étoOes. Ce district était autre- 
fois riche en mines d'or cl d'argent , qui pa- 
raissent avoir été épuisées ; il y a encore des 
mines d'alun et de cuivre, et on y trouve de 
raimant. 40,82a liab. Jluaras en est le chef- 
lieu. 

HUAIRVAS , Indiens du Brésil , prov. 
de Para , dans la partie occid. du distr. de 
Tefc , par 5 ° de lat. S. et GS'* de long. O. 

ULALLAGA, rivière du Pérou, qui prend 
sa source , sous le nom de Huanucu , dans la 
province et le district de Tnrma , sur le ver- 
sant orient, des Andes , au N. du lac Chin- 
chaycocha , coule vers le N . j usqu'à Huanuco , 
tourne brusquement à l'E., s'avance ainsi jus- 
qu'à Muna , ensuite reprend sa première di- 
rection , en recevant le nom de Huallaga , 
sépare la province de Truxillo du pays des 
Indiens indépendans , pénètre dans la Colom- 
bie , par 6° 10' de lat. S., et, après un 
cours de plus de i 5 o 1. , se rend, par deux 
branches , dans la Tunguragua, une des deux 
grandes rivières qui forment l' Amazone , un 
peu au N. O. de La Laguna , chef-lieu de la 
province de Maynas. Elle a pour principaux 
alllucns , à droite, la Cliipurana, et à gau- 
che, le Mixiollo, l'Apesuncho, la Hiiaya- 
bamba et UMoyobamba. 

HUÂMBO, rivière du Pérou, province de 
Truxillo. Elle prend sa source, sous le nom 
de rio Negro , dans le district dcChacapoyas, 
sur le versant orient, de la branche centrale 
des Andes ; coule d'abord au S. £., puis à l'E., 
et se joint à 1 a Catena pour former le Huaya- 
bamba , à 3 o 1 . K. de Caxaniarquilla. Son 
cours est d'environ 35 1 . Elle porte le nom 
de Iluambo sur les deux tiers de celte étendue. 

UUAMëLULA , village du Mexique , état 
et à 38 1 . E. S. E. d'Oaxaca ,età 17 1 . O. de 
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Tehuantepec. 11 contient environ 282 fa- 
milles d'indiens. 

HUANACANTI, moutagne du Pérou, 
dans la province et le district de Cuzco, près 
et au S. de la ville de ce nom. Les Incas y 
avaient un temple dédié au soleil : les Indiens 
disent que c'est dans ce temple qu'apparut 
leur premier Inca , descendu du soleil pour 
les civiliser. 

IlUANCAYO, ville du Pérou , province et 
ù 20 I. de Guancabelica , distr. et à 3 1 . 
S- E. de Xauja. Elle a 1 église, i chapelleet 
plusieurs maisons bien bâties. Elle est habi- 
Ice par des Espagnols, des Indiens et des 
métis. 

HUANTA ou GÜANTA , distr. du Pérou, 
dans la partie sept, de 1 a prov. de Guaman- 
ga, au N. du district d'AndahuayUs. Sa lon- 
gueur, du N. 0 . au S. E. , est de Go 1 . . et 
sa moyenne largeur de 18 1 . L'Apurimac l'ar- 
rose au S. E. ^ le Pampas le limite au S. , et 
le Manlaro le parcourt a l'O. , en décrivant 
un grand circuit , qui forme la presqu'île 
nommée ile de Tayaxaca. Le centre de ce 
district est très -montagneux ; cependant lu 
climat y est assez géncralcuicnt doux , et dans 
quelques vallées très-chaud. Le sol produit 
des fruits de toute espèce , une grande f{uan- 
tiié de noix de cocos, et du sucre. On y 
élève quelques bestiaux. Les forets sont peu- 
plées de bois précieux et de plantes médici- 
nales , mais elles servent de retraite à des 
tigres, des lynx, des hérissons, etc.; les 
abeilles y déposent beaucoup de miel. Il y a 
quelques mines d'argent peu importantes, une 
mine de plomb et une de sel ; cette dernière 
est tellement riche qu'elle approvisionne tous 
les districts voisins. 37,337 hab. , dont 3G7 
Espagnols et créoles j le reste Indiens, mé- 
tis et mulâtres libres. Le chef-lieu porte le 
même nom. 

HÜANTA ou GÜANTA , ville du Pérou , 
prov. et a 7 1 . N. de Guamanga , chef-lieu 
du distr. de son nom, près du confluent du 
Cangalio et du rio de Sal. 

UUAi^TAJAYA , montagne du Pérou, 
dans la province d'Arequipa «district d'Arica, 
à -3 I. du Grand-Océan. Elle renferme du 
célèbres mines d'argent , où l'on a trouvé de 
grosses masses d'argent natif. 

HUAWUCÜ ou GUAIVUCO, district du 
Pérou, dans la partie orient, de la prov. de 
Tarma, borné au N. parla prov. de Truxillo, 
à l'E. par le pays des Indiens indépendans, 
au S. par le district de Tarma, et à l'O. par 
ceux de Conchucos et de Guamalies. Sa lon- 
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gueur est de ao I. et sa largeur de i3. La 
principale rivière est la Huallaga , formée 
par la réunion de plusieurs cours d’eau. Le 
climat est doua et salubre. Ce district pro- 
duit en abondance toutes sortes de grains et 
de fruits, principalement des noix de cocos, 
du coton et du cacao ; on y élève un grand 
nombre de bestiaux. Il y a quelques mines 
d'argent peu importantes en exploitation. 
i6,8a6hab.,dont 6,ai4 Espagnols et créoles; 
le reste Indiens, métis et esclaves. Le chef- 
lieu porte le même nom. 

HUANUCO ouGUANUCO, ville du Pérou, 
prov. de Tarma , chef-lieu du district de son 
nom ; à peu de distance de la rive gauche de 
la Huallaga , i 87 I. N. N. O. de Tanna , et 
à 55 1. pi. E. de Lima. Elle était autrefois 
grande, belle et bien peuplée; on y voit en- 
core les ruines de quelques beaux édifices qui 
ontappartenu aux Incas. Elleressemble main- 
tenant à un misérable village. 

UUARARE, lac de Colombie (Nouvelle- 
Grenade), dans le pays des Indiens indé- 
pendans, prés de la rive droite de l'Amazone, 
dans lequel il verse scs eaux. Lat. S. 3° 4<>'. 
Long. O. 73» 3o'. 

HUARAS ou HUARAZ , ville du Pérou , 
prov. et à 70 1. N. O. de Tarma , et à 60 1. 

N. de Lima; chef-lieu du district de Huail- 
las, sur la rive droite de la Santa. Elle a a 
églises, I couvent et 1 hdpital. 5, 000 hab. Il 
y a prés de cette ville une source thermale 
très-renommée. 

HUARCU , ville du Pérou, f^oy. Cavbte. 

HUARTE, bourg d'Espagne, prov. et à 
•t 1. E. N. E. de Pampeliine (Navarre), et à 
3 I. 1/4 O. d'Aviz; dans une vaste plaine, 
près de la rive gauche de l'Arga, qu'on y 
passe sur deux ponts. Il a i paroisse et i her- 
mitage. 586 hab. 

HUARTE- ARAQÜIL , Aaocatis, Aaa- 
coBii , Racillom ou Aaxcsi.LaHA , bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 5 I. i/a O. N. O. de Pam- 
pelone (Navarre), et è 4 L t/3 N. d'Estella; 
chef-lieu de la vallée d'Araquil, près de la 
rive gauche de la rivièrede ce nom. II est muré 
et contient 5paroi.sses. 833 hab. 

HÜASACUALCO ou COATZACUALCO, 

rivière du Mexique , état de Veracruz. Elle 
prend ta source près des frontières mérid. de 
l'état , à ■ 4 I . N . de Chiapa , coule vers le N . 

O. , puis vert le N., et se jette dans le golfe 
du Mexique, à 5ol. S.E. de Veracrux , après 
un court d'environ 3o I. Son principal af- 
fluent est le rio dcl Passo , qu'elle reçoit par 
la rive gauche , et qui n'est séparé que par un 


assez court intervalle de la Chimalapa , tribu- 
taire du Grand-Océan; on a creusé, à travers 
la forêt de Tarifa , un canal qui réunit ces 
deux rivières . dont le peu de profondeur ne 
permet d'y faire naviguer que des barques 
plates. A l'embouchure de l'Huatacualco te 
trouve une barre de sable qui en rend l'en- 
trée fort dangereuse. Ses bords sont couverts 
d'excellent bois de construction , que l'on 
transporte à Veracruz. 

HUASCO , rivière du Chili, distr. de ton 
nom . Elle est formée par la réunion du Huasco 
Baxo de los Indios et du Huasco Alto de lot 
EspaAoles, qui descendent du versant occid. 
des Andes, et baignent des bourgades qui 
portent leurs noms. Le Huasco coule de l'E. 
è rO. , passe par la ville de ton nom , et se 
jette dans le Grand-Océan , près et au N. E. 
du port de Huasco , api-èt un court d'environ 
18 1., depuis la jonction des deux rivières dont 
nous avons parlé. 

HUASCO , distr. ou prov. du Chili , dans 
le N. de celte république , entre les distr. de 
Coquimbo et de Copiapo. Il est riche en 
mines de cuivre , mais le sol en est maigre et 
aride. 

HUASCO ou GUASCO, ville do Chili, 
chef-lieu de district, à 351. N. de Coquimbo 
et à ia5 l. N. de Santiago, par aS* 37' de 
lat. S. et 73° 39' de long. O. , sur la rive 
droite du Huasco. Elle possède , près et au S. 
O. de l'embouchure de cette rivière, un vaste 
port , qui est divisé en deux parties par un 
promontoire escarpé ; le havre extérieur , k 
l'E. , ofi're un bon mouillage, mais la partie 
de rO. est peu sdre. Ce port n'est pas abrité 
des vents du N. , qui dominent en hiver dans 
ces parages ; néanmoins , en été , il est d'un 
bon ancrage. On y charge le cuivre que four- 
nissent les mines de Huasco et d’Âsciento de 
S“ . Rosa. La ville, autrefois considérable , est 
peu importante aujourd'hui. Les habitans y 
sont en général beaux et bien faits, et leurs 
manières sont aimables et très-civiles ; la plu- 
part des femmes sont remarquables par leur 
beauté et par leur teint , plus blanc que celui 
des autres Américaines du Sud. 

HUASMI-COCHA , lac du Pérou, prov. et 
à 55 I. S. E. de Lima , distr. de Yanyos , sur 
le versant occid. des Andes. Il a a I. de 
long et 1/4 de 1. de large. Les Indiens y re- 
cueillent une plante qu'ils emploient à tein- 
dre , en incarnat très-vif, la laine dont ils 
confectionnent leurs vèlcmcns. 

HUASSAGA, rivière de Colombie, dép. 
de l'Asuay (Nouvelle - Grenade ) , dans un 
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pa/s eDcore peu connu. On sait qu'elle coule 
du N. O. au S. E. , et que , après un cours 
d'environ aS I., ellesejoint à la Pastaca,par 
la rive droite. Cette rivière est navigable sur 
une partie île son cours. 

HUAITNAUCA, volcan du Chili, f'oye* 
Guahahoca. 

HUAURA, rivière et ville du Pérou. Voyez 
Gcacra. 

HUAXTECAPAN , ancien pays de la par- 
tie orient, du Mexique, au S. du lac de Ta- 
miagua et sur le golfe du Mexique. Il est 
maintenant compris dans la partie sept, de 
l'état de Veracruz. 

HÜ.IXYACAC, ville du Mexique. Voyez 
Oaxaca. 

HUAYABAMBA , rivière du Pérou, inten- 
dance de Truxillo. Elle se forme de la réu- 
nion du Huarobo et de la Catrna , qui des- 
cendent du versant orient, de la branche cen- 
trale des Andes, coule à l'E., et se joint, 
près de Pachiia, à la Huallaga, par la rive 
gauche, vers 7° 45 'de lat. S., après un cours 
d'environ i 5 I. 

HUAYCUU, village du Haut-Pérou , dép. 
et à 4s I. N. O. de La Paz, sur le bord orient, 
du lac Titicaca. Il est célèbre par la victoire 
que Maytacapac, 4 * empereur du Pérou, y 
remporta sur les Collas. 

HUAYLLARUM , lac du Pérou, dans la 
province et le district de Tarma. Il a S I. de 
long et 3 de large. 

UUAYTARA, rivière de Colombie. Voy. 
Guattaxa. 

HUAYTARA, anc. prov. du Pérou, com- 
prise dans la province de Cuzco. 

HUAZOLOTITLAN , bourgade du Mexi- 
que, état et è 3 o I. S. O. d'Uaxaca; sur la 
rive droite du Chicometepec , à 9 l. de l'em- 
bouchure de cette rivière dans le Grand- 
Océan. 

HUfiBARDSTOWN , comm. des États- 
Unis , état de Massachusetts, comté et à 6 1 . 
N. O. de Worcester. 1,367 

HUBERT(S'.), bourg des États Prussiens, 
prov. de Clèves-Berg, régence et à ii I. S. 
S. E. de Clèves, cercle et è 3/4 de I. N. N. 
E. de Kempen. Il y a une église catholique 
et des fabriques de toiles et de rubans. 1,930 
babitans. 

HUBERT (S*.), ville des Pays-Bas, prov. 
et è 16 1 . N. O. de Luxembourg, et à 16 I. 
S. S. E. de Liège ; chef-lieu d'arrondissement 
et de canton, dans les Ardennes, sur une 
petite rivière qui se joint è l'Homme. Siège 
d'un tribunal de 1" instance. Elle est célè- 


bre par sa chapelle, qui contient la chèssedn 
saint dont elle a pris -le nom , et que l'on 
vient invoquer contre la rage. Cette ville a 
des fabriques de potasse , et fait un com- 
merce important en fer et quincaillerie , 
ainsi qu'en moutons et laine. Elle nomme un 
député aux états de la province. i ,438 hab. 

L'arrond. se divise en 5 cantons : Bouillon , 
Gedinnes , S‘. Hubert , Nassogne , et Wellin. 

HUBERTSBURG , village du roy. de Saxe , 
cercle et à 9 I. E. de Leipzig, baill. et à i 
1 . N. E. de Mutzschen. Il y a i chapelle ca- 
tholique, des fabriques de poterie, et i chè- 
teau royal , dans lequel fut conclu , le 1 5 fé- 
vrier 1763 , entre l'Autriche , la Prusse et la 
Saxe , un traité qui mit fin à la guerre de 7 
ans. 

HUBETTA , ville d'Abyssinie , dans le 
pays de Daouaro , habité par des Gallas non 
civilisés, au N. O. d'Harrar, è environ 33 I. 
S. O. de Zeilah été i 3 o I. S. E. de Gondar. 

HUBIERNA, rivière du gouv. de Buenos- 
Ayres, prov. de La Plata. Elle coule de l'O. 
è l'E. , et , après un cours sinueux de 35 I. 
environ , se jette dans le Siancas , par la rive 
droite , entre le Baqueros et la Caldera, à ao 
1 . E. N. E. de Salta. 

HÜBINGEN , comm. du duché de Nassau , 
baill. et à il. i/a S. S. O. de Montabaur. 
Elle renferme une forge. 18a hab. 

HUBINNE, village des Pays-Bas, prov. 
et à 5 I. 3/4 E. S. E. de Namur, arrond. de 
Dinant. cant. et à i I. 3/4 N. E. de Ciney. 
i,a6o hab. 

HUBNIKEN (GROSS), village des ÉUts 
Prussieni, prov. de U Pniisc orientale, ré* 
gence et & 9 I . i /a N . O. de Konigiberg , cer- 
cle et à 4 >/4 Fisebbausen, près de 

la Baltique. Il est remarquable pour avoir U 
seule mine d*ambre jaune que l'on connaisse ; 
elle fut ouverte en 178a. 

HUCA , rivière de la Guinée inférieure, 
dans le roy. d'Angola. Elle coule à l'O. , et , 
après un cours d'environ 4<> !• 1 joint à la 
Dande, par la rive gauche, près et au N. 
d'Icau , et è ao 1 . N. £. de S*. Paul de 
Loanda. 

HÜCHELHOVEN , village des ÉUts Prus- 
siens, prov. de Clèvct«Berg, régence et à 4 
1 . l/a N. O. de Cologne, cercle et à a I. N. 
N. E. deBergheim. Il ya 6 distilleries d'eau- 
de*vie , 1 tisseranderie et i brasserie. i, 85 o 
babitans. 

HUCH-EON, ville de Chine, prov. de 
Kouang'toung , surla c6te sept, de l'iled'Haï- 
nan, à environ a 1. de la ville du dép. de 
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Kouang-tchcou. Elle est entourée de murs en 
briques de pi^s de hauteur sur 3o d'é- 
paisseur, garnis de meurtrières; les portes, 
ceiotrees avec goût, sont très-élevées et sur- 
montées d'ccbauguettcs à a étages. Les rues 
sont assez larges , la plupart pavées en dalles 
et garnies de portes qu’on ferme tous les soirs , 
de sorte que pendant la nuit les difl*érens 
quartiers ne peuvent communiquer entre eux.i 
Celte ville renferme beaucoup de temples con- 
tenant un grand nombre d'idoles, des biblio- 
thèques considérables , une académie cclcbrc , 
établie dans un bâtiment d'une grande éten- 
due , des bains et des jardins. Les boutiques 
sont bien fournies de marchandises de toute 
espèce : on y remarque des tlicyères et autres 
ustensiles fabriqués en écalle de noix de coco , 
polis et garnis en argent. Les marchés sont 
bien approvisionnés. On estime le nombre des 
habitaiis , y compris ceux des faubourgs , à 
300,000, qui paraissent jouir de beaucoup 
d'aisance. Les courtisanes portent un signe 
distinctif et habitent un quartier particulier. 

Les environs sont cultivés avec beaucoup 
de soin. On y remarque un grand temple qui 
contient une idole représentant une femme de 
grandeur colossale , richement dorée , et pour- 
vue de 54 mains, dans chacune desquelles est 
un objet symbolique, tel qu'un œil, une 
ot^eille, etc. ; près de ce temple s'élève une 
pagode dont la hauteur est de i3o pieds sur 
i4 de diamètre. 

HÜCKESWAGEN , bourg de» Étal» Prus- 
siens, prov. de Clèvcs-Berg, régence ci à 9 
I. E. S. E. de Düsseldorf , cercle et à 1 1. i;4 
S. E. de Lennep, sur la rive droite de la 
Wipper. 11 a I château , 1 église catholique 
et I réformée , des fabriques de drap , de sia- 
moises et de bas de laine , et 1 filature de 
coton. 1 ,840 hab. 

HÜCKNALL-TORKARD, paroisse d'An- 
gleterre , comté et â j I. N. N. O. de Nottin- 
gham , et à 3 1. t/a S. deMaiisâeld, hundred 
de Broxtow, sur la Leen. 1.940 hab. 

HUGO , bourgade du gouv. de Buenos- 
Ayres , prov. de Cuyo, à 6 l. N. E. du fort 
S. Carlos et â 3o I. S. S. O. de Mendoza; 
dans la vallée de son nom , et sur le Huco , 
tributaire de U rive droite du Tungayan. Les 
Indiens font souvent des e.xcursions dévasta- 
trices sur le territoire environnant. 

IlUCÜRGNE, village des Pays-Bas, prov. 
de Liège, arrond. et à 1 I. 3/4 de lluy,cant. 
et à il. d'Uéron , sur la rive droite de la 
Mchagne. 4^^ 1*^^- 

HUCQUELIËR.$ , bourg de France, dép. 


du Pas-de-Caiais , arrond. et à 3 1. 1/3 N. E. 
de Montreuil, et à i5 1. N. 0. d'Arras ; chef- 
lieu de canton. Foires, les 4 juillet et i*’’ dé- 
cembre, pour chevaux et marchandises. ^5o 
habitans. 

HUDDERSFIELD (CANAL D), en Angle- 
terre. 11 commence sur 1a limite des comtés de 
Lancastre et de Cbester, à Ashton , où il s'unit 
au canal de ce nom et à celui de Peak forest , 
se dirige au N. N. K. , en longeant tantôt la 
rive droite , tantôt la rive gauche de la Tame , 
traverse, dans le comté d’York, au moyen 
d'une galerie souterraine de 4i838 mètres de 
longueur, 1a chaîne des montagnes du Peak; 
puis, courant au N. E. avec le Coin, passe 
à Huddcrsfield , et se joint au Calder, à 3 1. 
E. $. £. d'Halifax. Ainsi, ce canal réunit, 
au moyen de celui d'Ashton , le Calder et la 
Mersey, qui se jettent dans des mers oppo- 
sées. Le bief de partage des eaux est à 68 
toises de hauteur. 

HUDDERSFIELD, ville d'Angleterre, west- 
riding du comté d'York, wapentake d'Ag- 
brigg, sur le canal de son nom et sur la rive 
gauche du Gola, dans un pays stérile, à 13 1. 
S. O. d'York et à 3 1. S. S. E. d'Halifax. Son 
industrie et son commerce l'ont élevée au 
rang des premières places manufacturières du 
royaume : les marchandises fabriquées tant 
dans la ville que dans la paroisse , qui est 
très-grande, consistent en draps de toute lar- 
geur, «erges, casimirs, etc. ; elles sont expo- 
sées à la vente dans un vaste marché bâti , 
en 1765 , à cet effet. Des facteurs, des mar- 
chands de laine et d'étoffes, s'y rendent en 
foule des environs ; les laines y arrivent en 
grande quantité de toutes les parties de l'An- 
gleterre , de l'Irlande et môme de l'Améri- 
que; en sorte «{ue le marché , qui se tient le 
mardi, est peut-être, à l'exception de celui 
de Leeds , le plus considérable du royaume 
pour les laines et les étoffes de laine. Il s'y 
tient aussi 3 foires par an, les 3i mars, i4 
mai et 4 octobre , pour marchandises diver- 
ses. Au moyeu tlu canal d'Huddcrsfield , du 
Calder et du canal de Barnsley, cette ville 
étend ses relatious dans une grande partie du 
comté d'York et dans le riche comté de Lan- 
caslre. i3,3S4 hab.; U paroisse en contient 
3 (, 330 . 11 y a dans les environs des eaux mi- 
nérales, et l'on voit sur une montagne voi- 
sine les mines de Cambodunnm. 

HUDDIKSVALD, ville de Suède- ^'oyez 
Hudik.svall. 

HUDEMCHLEN, bourg du roy. de Hano- 
vre, gouv., princip. et à 19 1. S. 0. de Lu- 
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nebourg , baill. et à 3/4 de J. E. cl'AhIden ; 
au confluent de l'Aller et de U Meisse. La 
navigation , la construclion des bateaux et le 
commerce de bois sont les principales occu> 
pations de la population. ^ 4 ? 

llUUlKSVALLoii aUDÜIKSVALD, ville 
et port de Suède , préfecttiic de Gefleborg , 
cbcf-licu du hïcrad du Hclsingcland sept. , à 
28 I. N. de Gcflc et à 63 1. N. IS. O. de 
Stockholm J sur le golfe de Botnie , qui j 
forme la baie assez profonde d'Hudiksvalls* 
fiaerdcD , dont la plus grande étendue, de 
TE. à rO. , est de a 1. t/4 et la plus grande 
largeur d’i l. Lat. N. 61 ® . Long. E. 

i 4 ® 4 ?^ 44 ^ • Elle se divise en vieille et nou- 
velle ville r la première, mal bâtie, a des 
rues étroites et sinueuses ^ l'autre est régu- 
lière et bien percée. Le port, petit mais sûr, 
est le principal débouché des produits de la 
province ; on en exporte beaucoup de toiles , 
lin , chanvre, planches , poisson salé, etc. Il 
ae tient dans celte ville plusieurs grands 
marchés par an. i,5uo hab. 

Elle est entourée de beaux jardins et d'al- 
lées de grands sycomores , qui vont en s'éle- 
vant sur un coteau. On est étonne de la 
grande quantité de grenats rouges contenus 
dans le gneiss dont est formée la roche des 
environs : les grenats y sont en cristaux 
ronds d'un pouce de dimension , souvent 
d'un rouge de cochenille, et, quoiqu'entre- 
mélés dans un feldspath blanc , la masse n'en 
acquiert pas moins une teinte généralement 
rouge; cette roche s'étend à plusieurs lieues, 
tandis qu'elle ne sc rencontre ordinairement 
ailleurs qu'en bancs isolés, ce qui la reitid 
digne d être remarquée. 

HUDIMËNIL, village do France, dép. de 
la Manche, arrond. età 4 k 3/4 S. O. de Cou* 
tances, canl. et à 1 1. S. deBréhal. 1 , 765 hab. 

HUDJKRA, village d'Arabie , dans l' Yé- 
men , à 7 1. O. d'Araran et à 1 5 1. O. N. O. 
de Sanà. 

HUDSON (DÉTROIT D ), le plus consi- 
dérable des passages qui fout communiquer 
la mer d'Hudson à l'Atlantique , dans 1a 
Nouvclle-Bretagne , au N. du Labrador, sur 
la côte duquel il forme 1a baie d’Ungava. Des 
cartes donnent le nom de Savage-lslands à 
une grande partie des Iles qui le bordent au 
N., et qui le séparent du détroit de Frobis- 
ber; mais ces îles sont encore très-peu con- 
nues. On connaît un peu mieux File de la 
Résolution, qui détermine, avec le cap Cbid- 
ley , l’entrée orientale du détroit, située par 
61 ® de lat. N. et 68 ® de long. O. Son entrée 


317 

occidentale parait être entre le cap 'Wolsten- 
holm , au S. , et le cap King's , au N., vers 
lesiles Noltinghamet Salisbury, qui se trou- 
vent par 63® 3o' de Ut. N. et 80 ® de long. O. 
Ce détroit est souvent obstrué par les glaces ; 
cc n'est que pendant les mots de juillet , 
d'août et de septembre qu'on peut y naviguer 
avec quelque sûreté. 

HUDSON (MER IV), et souvent, mais 
improprement , BAIE D'HUDSON , vaste 
eufonccroent de l'océan Atlantique, dans le 
N. de l'Amérique septentrionale. 11 s'avance 
dans la partie N. E. de U Nouvelle-Bretagne, 
et baigne à VO. U Nouvelle-Galles , au S. le 
Bas-Canada , et h l'E. celte partie du Labra- 
dor qu'on nomme Eastmain. Au N. les limites 
en sont peu connues : on sait que la pres- 
qu'île Melville U borde en partie de ce côté ; 
mais on ne peut alBrmer si elle communique 
dans cette direction à la mer Polaire, comme 
le détroit de Fury-et-HécU , ouvert entre 
Vile Cockbum et U presqu'île Melville, 
pourrait le faire croire. «Au N. E. se trou- 
vent la terre de Cumberland , et les détroits 
d'Hudson , de Frobisher et de Cumberland , 
par lesquels celle mer communique à l'Atlan- 
tique. Son extrémité méridionale est par 5i® 
i5' de lat. N., et on a pénétré dans la partie 
sept, jusqu'au 7 o' parallèle ; elle s'étend entre 
78 ® et 98 *’ de long. O. Sa longueur, du N. 
au S. , de Vile Cockburn â rembotichurc de 
l'Hanricanaw, est d'environ 5oo I., et sa plus 
grande largeur, de l'E. à l'O. , entre 1a baie 
Mosquilo et l’emboucbure du Deer-river, de 
aao 1. Les diverses parties de la mer d'Hud- 
son portent dilTcreos noms : au S. se trouve 
la vaste baie de James , dont l'entrée est 
marquée par les caps Jones et Hcnrictta- 
Maria; au N. O. le détroit ou golfe de sir 
Thomas Roe s'avance entre la grande île 
Southampton , la Nouvelle-Galles et 1a pres- 
qu'île Melville , et forme lui-méme quelques 
enfoncemens remarquables , comme la baie 
Rrpiilse, l’estuaire de Wager et l’entrée de 
Chcstertield ; au N., entre Vile James, la 
presqu'île Melville et Vile Southampton , 
s'étendre détroit de Fox ou mer de Chris- 
tiana ; à l'E. enfin , on remarque , sur la côte 
du Labrador, la baie Mosquito et le golfe de 
Hazard ou de Richmond. Outre les Iles déjà 
nommées, la mer d'Hudson en renferme une 
inRnité d'autres moins considérables, surtout 
à l'E. où l'on distingue celles de Maosfleld , 
de Slepcrs et du Roi-Georges; au S., dans 
la baie de James, on trouve les îles Charlton 
et Agomtsca. 
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Ud Msez grand nombre de coun d'eau 
tiennent te perdre dans la mer d'Hudson ; 
les plus considérables sont : le Deer-river, le 
Churchill, le Nelson ou Bourbon, et la Serem 
à l'O.; l'Albanjr, l'Abitibbi, l'Harricanaw, le 
Rupert's - river , au S.; et l'Eastmain ou 
Slude-river et le Whale-river, à l'E. 

Les côtes sont en général très-élevées , 
bordées de rochers , inégales et escarpées en 
quelques endroits ; elles offrent cependant 
quelquefois des plages étendues. Les Iles de 
Salisburjr et de Nottingbaro sont très-élevées 
et découvertes. La profondeur de l'eau au 
milieu de la mer est de i4o brasses. Sur la 
côte O., depuis le cap Churchill jusqu'à fea- 
trémité mérid. , la sonde donne un fond 
vaseux ou sablonneux ; an N. du cap Cbur- 
cbil, le fond, assez irrégulier, est plein de 
rochers qui , dans quelques endroits , se trou- 
vent à fleur d'eau à marée basse. Pendant 
l'hiver la mer d'Hudson est couverte de gla- 
ces , et l'été même ou y rencontre d'énormes 
glaçons flottans , ce.qui , joint au grand nom- 
bre de bas-fonds dont elle est parsemée et 
aux violentes tempêtes qui s'élèvent par le 
vent de N. O., qui règne presque toute l'an- 
née , en rend la navigation très-dangereuse. 

En i6;o, une compagnnie anglaise, dite de 
la baie d'Hudson , fut établie avec l'autori- 
sation du gouvernement pour faire le com- 
merce exclusif de cette mer ; elle emploie 4 
navires et i3o marins, et possède sur la côte 
O. les forts Churchill, York et Albany. Les 
marchandises qu’elle y porte peuvent s'éva- 
luer à 4°0)<>o° francs , et les retours à 
733, 5oo francs en fourrures ; il faut y ajou- 
ter les produits de la pèche, qui sont assez 
considérables. 

Depuis le XVI' siècle on a essayé, à diflëren- 
tes reprises , de trouver un passage à travers 
les enfoncemens de l'Océan dans la Nouvelle- 
Bretagne , pour aller aux Indes par le N. O. 
Cet tentatives n'ont eu aucun résultat positif, 
mais elles ont du moins servi à bien faire 
connaître les passages et détroits du nord de 
la mer d'Hudson : le premier voyage , à cet 
eflict , fut celui do Frobither en iSçG, et le 
deuxième fut entreprit par Davis , en i585. 
Après eux, Hudson fit trois voyages dans le 
même but , le premier en 1607 , le deuxième 
en 1608 , et le troisième en 1610 ; il se pro- 
posait de continuer ce dernier voyage en 
1611, après avoir passé l'hiver tous le 80* 
degré delat. N-; mais son équipage te révolta 
et l'abandonna , lui huitième , sur une bar- 
que ouverte. Les capitaines Lyon et Parry 
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ont visité, dans cet derniers temps, le N. de 
cette mer. 

HUDSON , rivière des États-Unis , état de 
Maryland , comté de Dorchester ; sur la côte 
orient, de la baie Chesapeak. Elle a fort peu 
d'étendue, mais elle est remarquable par sa 
large embouchure, qui forme un estuaire de 
3 1. i/a de long sur 1 1. de large; ton entrée 
dans la baie est resserrée entre Uill-point et 
rile James. 

HUDSON ou NORTH-RIVER , fleuve des 
États-Unis, dans l'état de New-York. Il te 
forme , dans le comté d'Essex , de plusieurs 
ruisseaux qui descendent des montagnes 
situées au S. O. du lac Champlain, aiTote la 
partie orientale de l'état , en coulant du N. 
au S., et en passant à Sandy-Hill , Troy, 
Albany, Hudson, Catskill , Poughkeepsie , 
Newburget West-Point; sépare ensuite, sur 
une étendue de quelques lieues , l'état de 
New-Jersey de celui de New-York, et un 
peu au-dessous de la ville de ce dernier nom 
se jette dans l'océan Atlantique , entre l'IIe 
de Slalen et Long-island , après un court 
d'environ 100 1. Le Sacondago et le Mohawk 
qui y débouchent par la rive droite , sont 
tes aflluent les plus considérables. L’Hud- 
aon communique avec le lac Érié au moyen 
du Grand-Canal qui débouche à Albany , 
et avec le lac Champlain par un autre ca- 
nal qui y entre à Sandy-Hill. Un autre ca- 
nal, ouvert seulement depuis i8a6, réunit 
l'Hudson à laDclaware, vers un point où cet 
deux court d'eau sont éloignés l'un de l'autre 
d'environ aS I. : ce canal a 36 pieds de large 
au uiveau de l’eau , et 4 pieds de profondeur; 
il traverse la rivière Rondoiit au moyen d'un 
aqueduc. Ce fleuve est généralement très- 
large et très-profond; ta largeur, au-dessous 
de la ville de ton nom , est le plut souvent 
d'i/4del.;il présente même, entre les com- 
tés de Wcstchester et de Rockland, deux 
masses d'eau assez considérables pour méri- 
ter le nom de baies ; ce sont celles d'Haver- 
straw et dcTappoa. Il est navigable pour des 
vaisseaux de guerre jusqu'à Hudson, pour 
des corvettes jusqu'à Albany , et pour d'au- 
tres petits bâtiment jusqu'à Troy. Il ne 
nourrit pat une grande variété de poissons , 
mais il y remonte au printemps un grand 
nombre d'esturgeons , d'alotet et de harengs. 

Les bords de l'Hudson offrent une infinité 
de vues très-agréables. On a établi sur ce 
fleuve une énorme et formidable batterie à 
vapeur, capable de défendre les cAtes et d'é- 
loigner l'ennemi d'une place assiégée ; elle est 
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diipoftée poar receroir un équipage de 800 
hommes. 

HUDSON , ville des États-Unis, état et à 
4 i I. N. dcNew-York, et à 1 1 1. i/a S. d’AI- 
ban/; chef-lieu du comté de Columbia; sur 
un promontoire élevé qui s'avance dans l’Hud- 
son , et de chaque côté duquel il j a une anse 
considérable : celle qui est au $. se trouve 
entre la ville et le Mérino, colline d'un as- 
pect romantique. Celte ville présente une vue 
agréable, et 011 y jouit d'une perspective très- 
étendue sur le fleuve, dont la largeur est pres- 
que toujours sur ce point d'i/4 de 1., ainsi 
que sur des coteaux et des vallées couverts de 
bois, de vergers, de prairies, etc ; à l'O., 
la vue est bornée par les Catskill , grande 
chaîne de montagnes qui s'étend vers l'O. N. 
O. Hudson a des rues régulièrement alignées ; 
la principale, qui a près d'i /3 de I., est bien 
b&iie et a une montée douce qui se termine 
par une place publique; les autres sont aussi 
sufiisamment larges. Les maisons, générale- 
ment construites avec goût en briques et en 
bois, sont spacieuses et commodes; les édifi- 
ces publics, bAUs en pierre, sont simples mais 
solides : tels sont en|r'autres le palais de jus- 
tice et la prison. Le long du fleuve le terrain 
est occupé par de grands magasins solide- 
ment construits. Celte ville possède des mai- 
sons de culte pour les quakers , les presbyté- 
riens , les méthodistes et les épiscopaux , et 
plusieurs écoles publiques dont une a le titre 
d'académie , et est établie dans un bel édifice 
en briques , situé sur une hauteur. Il y a une 
grande manufacture d'étolTes de laine, des 
distilleries et une grande brasserie. La cons- 
truction des navires y est très-aclive quoique 
le commerce y soit peu considérable. Celte 
ville, fondée en 1784, s'est accrue rapide- 
ment, et contenait déjà en 1786 plus de i 5 o 
habitations , non compris les édifices publics, 
les magasins et les manufactures; en i8ao, 
elle en renfermait plus de 600 , et 1a popula- 
tion entière de la commune était de 4^860 
individus, dont 2,900 pour la ville. 

HUDSON, commune des États-Unis, état 
d'Ohio, comté de Portage, à 44 
Columbus et à 4 O. N. O. de Ravenne. 
491 hab. On tire de son territoire un des 
marbres les plus remar<|uables des États-Unis; 
il est de couleur grisâtre avec une teinte lé- 
gère de rouge semi-cristallin. 

HUDSON'S-HOUSE , ancienne factorerie 
de U compagnie de la baie d'Hudson , dans 
la NouveUe-Brelagne, au pays des Knistinaux; 
sur la rive gauche de U branche aept, du 
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Saskatchewan, à 7 1 . N. de Carlton-honse , 
par 53 ** 4 ' long. O. 

Cet établissement est actuellement en ruine. 

HUÉ, rivière de l'empire d'An-nam, dans 
U Coebinebine. La source en est inconnue; 
après avoir traversé la ville de son nom, elle 
se jette, par une large embouchure, dans la 
mer de Chine , à 16 I. N. O. de la baiedeTu- 
ron, et son cours , du S. O. au N. E., est éva- 
lué à i 5 1 . Elle est large, peu profonde, et 
navigable pour des bàtimens d’un moyen ton- 
nage ; son embouchure forme un beau port ou 
des navires de aoo tonneaux peuvent entrer 
en sûreté durant la mousson S. O. , mais qui 
devient presqu'inacceisibledurant celle du N. 
E. Les eaux de cette rivière coulent sur un 
fond de sable blanc, et sont très-limpides f 
les bords en sont agréables et bien cultivés. 
On y voit naviguer une infinité de jonques 
chinoises qui forment un tableau trés-animé. 

HUÉ, HOÉ ou KOUA!NG-TRI, tîIIc de 
l'empire d'An-nam, dans la Cochinchine, 
bornée au N. par celle de Dong-ngoi ; à l'E., 
par la mer de Chine; au S. , par la prov. de 
Cbam, et à l'O., par le Lao, dont elle est 
séparée par une chaîne de montagnes. C'est 
une des plus fertiles provinces de la Coebin- 
chine, et où le climat est le plus agréable et 
le plus salubre. Elle est arrosée par le Hué. 
Le chef-lieu porte le même nom. 

HUÉ, HUÉ-FO, PHUXUAN ou FOU- 
TCHHOUAN, ville de l'empire d'An-n«ni , 
capitale de la Cochinchine ; chef-lieii de prov. 
et riaideoce du aouverain pendant une partie 
de l'année. Sur la rivière de son nom , è i ao I. 
S. S. E. de Bac-kinh et à environ i 5 o I. E. 
N. E. de Siam. Elle eat entourée de remparta 
en briquea de 6o pieda de hauteur, et les 
portes qui sont en pierre, sont surmontées 
de tours de go à loo pieds. La forteresse eat 
de forme carrée , et a environ a 1. de péri- 
mètre. Les fortifications en ont été construi- 
tes par des ingénieurs français d'après le sys- 
tème de Vauhan; elles sont destinées è être 
garnies de i,aoo pièces de canon. Les forta 
ont des casemates à l'épreuve de la bombe , 
et un double foué entoure cette forteresse , 
qui renferme un vaste arsenal bien fourni 
d'armes de toute espèce, supérieures à celles 
des autres Asiatiques, et dans lequel il y a 
une fonderie de canons. La ville a un aspect 
très-imposant au-dehors : une superbe plan- 
tation d'arbres environne les remparts et y 
forme une belle promenade; l'intérieur est 
triste et ofi're un coup d'oeil désagréable. Les 
bklisses sont de mauvais godt , et principale- 
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ment construites en cannes entrelacées eten> 
duites de terre. La riricre , en entrant dans 
la ville, 8C partage en un grand nombre de 
bras qui , prenant difTérentes directions , sé> 
parent les quartiers et rendent indispensable 
Vusage des bateaux , pour communiquer de 
l’un à l'autre. Les rues y sont propres et bien 
alignées; mais on n’y remarque aucun au* 
tre édifice que le palais du roi, dont les or- 
nemens, quoique bizarres , sont d'une grande 
riciiesse; le bazar a un air misérable. Les 
missionnaires catholiques ont plusieurs écoles, 
suivies par un grand nombre d'élèves , et dans 
lesquelles ils enseignent les langues française 
et latine; on assure qu'ils ont converti à la 
religion chrétienne un cinquième de la popu- 
lation. Environ 40^000 hab., non compris la 
garnison , qui est très-forte. 

Bu port à la ville les bords de la rivière 
sont tristes ; des herbes et des roseaux crois- 
sent sur les bancs de sable qui les environ- 
nent. La côte est aussi couverte de bancs de 
sable très-hauts, qui empêchent d'apercevoir 
la mer; mais à mesure qu'on approche de la 
Tille , le pays est plus riant et bien cultivé, 
quoique le sol soit .sablonneux et naturelle* 
ment peu ferlüc. 

IIUECAS, bourg d'Espagne, prov. ctà 41 - 
3('4 deTolédc, et à 4 1 * <|3 S. E. d'Es- 
calona ; en partie sur un terrain uni, et en 
partie dans un fond. 357 

HüECIJA, bourg d’Espagne, prov. et àaSI. 
1/4 E. S. E. de Grenade, et à 3 1 . x/a N. 
d'Almeria ; au pied d'une montagne prés de 
laquelle coule un gros ruis.seau. 11 y a un 
couvent. Foire le aa août. 1,116 hab. 

HUÉ-HAN ou HÜÉ-YAN, ville de Fera* 
pire d’An-nam. yoy. Faï-ro. 

HUEIlUETOCA ou GüEGüETOQUE, 
village du Mexique, état et à 9 1 . N. de 
Mexico, dans la partie supérieure du bassin 
du rio de Tula; à 1,178 toises au-dessus du 
niveau de la mer, par 19" 48* ^9^^ de lat. 
N. et 101® 3 i^ 55 ^' de long. O. 11 donne son 
nom au canal qui sert d'écoulement aux eaux 
de la rivière de Guaolitlan, en l'cmpèchant 
d’entrer dans le lac de Zumpango, qui, en 
faisant déborder le lac de S. Christoval dans 
celui de Testuco, refluerait sur la capitale. 

HÜEJOCl^GO, village du Mexique, état 
et à 7 1 . M . O. de La Piiebla , et à 1 . E. 
S. E. de Mexico. 11 est considérable, et pos- 
sède une belle église et un couvent de fran- 
ciscains. On y jouit d'un climat tempéré. Ce 
village a etc autrefois capitale d'une petite 
république qui portait son nom. 


HÜELAMO DE OCANA, bourg d’Espa- 
gne, prov. et à 9 1 . N. E. de Cucnca, près 
de la rive gauche du Jucar. Il y a des forges. 
5^9 hab. 

HUELBES, boui^ d'Espagne, prov. de 
Cuenca , à i 5 1 . S. E. de Madrid et è 4 
S. O. de Huete; sur la route de Madrid à 
Cuenca, dans une position élevée. 11 est 
dominé par un ancien chMeau maure. 348 
habitana. 

HUELGOET ( LE ), bourg de France, dép. 
du Finistère, arrond. et à 6 1 . 3/4 N. E. de 
Chatcaulin, et à 3 1 . i/a N. O. de Carhaix; 
chet'-lieu de canton , près d'un grand étang. 
Il s y tient la foires par an, pour bestiaux, 
grains, chanvre, lin, etc. 1,000 hab. On 
exploite , dans les environs « une mine de 
plomb tenant argent, qui produit annuelle* 
ment 3 , 000 quintaux de plomb et 1,600 
marcs d'argent. 

IlUELMA , AcxTCca , bourg d’Espagne, 
prov. et à 8 1 . S. E. de Jaen, et à 10 1 . 
3/4 S. S. O. d'Urba , entre des monta* 
gnes assez apres. 11 y a un couvent. 3 , 018 
babitans. 

HUELVA , prov. d'Espagne , formée par 
les cortès , en i8aa , de 1a partie occid. du 
royaume de Séville , dans l'Andalousie ; bor* 
née au N. par la prov. de Badajoz (Estré- 
madure); à l'E., par la prov. de Séville; 
au S. , par l'Atlantique; au N. O. et à l'O. , 
par le Portugal, dont elle est en partie sé- 
parée par la Guadiana et la Chanza. Sa lon- 
gueur, du N. au S. , est de 3 o 1 . , et sa lar- 
geur moyenne est de aS 1 . La partie la plus 
occid. de la sierra Morena traverse cette pro- 
vince du N. E. au S. O. , sous le nom de 
siciTa de Aroche , et y dclérmine deux incli- 
naisons générales : runc à l'O., vers la Gua- 
diana , dans laquelle se rendent la Chanza, 
leMalagon, l'Albajarilla ; l'autre à l'E. , vers 
la Piedra, l'Odiel «t le Tinto, tributaires 
immédiats de l'Atlantique. 

Cette province oflVe au S. E. de vastes 
plaines presque désertes ; mais le reste du 
pays est agréablement entrecoupé de vallées, 
de collines et de montagnes. La chaleur y 
est très-forte. Le sol, quoiqu’en général fer- 
tile , est mal ciiltivû : on y récolte du vin , 
des oranges, des limons, des citrons, etc. ; 
il y a de bons pâturages. i 43 i 4 ^^ 
lluclva en est le cbef-lieu. 

HUEEVA , Ohcba , ville d'Espagne , chef- 
lieu de prov., à I l. 3/4 O. de Moguer et à 
17 1 . O. de Séville; sur une baie de l'Atlan- 
tique, où débouchent le Tinto et FOdiel 
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après l'ètre réunis. Elles a paroisses, 3 cou- 
vens (I bummes et a de fesimes , i lidpital et 

I douane. Il s'y fabrique un grand nombre 
de barques pour la pèche et le cabotage, des 
câbles de sparlerie , des Blets , etc. La pè- 
che, tant sur les cAtes que dans les rivières , 
est d'une très-grande importance pour cette 
ville , qui alimente de poisson Séville et plu- 
sieurs autres endroits. Le port est petit, mais 
suffisant pour le cabotage et l'exportation de 
quelques denrées du pays en Portugal. Pa- 
trie du mathématicien Isidoro Murales , et 
d'Alonxo Sanebex de Htielva , qui, naviguant 
vers les Canaries , fut assailli par une tem- 
pête et porté sur l'ilc Haiti, qu'il découvrit 
ainsi par hasard. 7,88a hab. 

UUENEHUENELES, tribu indienne du 
gouv. de Buenos-Ayres , dans la partie mé- 
rid. de la prov. de ce nom. Elle habite aux en- 
virons de la rivière Mcmiuza, vers 3 qv delat. S. 

IlUENEJA , bourg d'Espagne , prov. et 
à i5 1. E. de Grenade, et à 3 I. t/3 S. E. de 
Guadix , au pied sept, de la sierra Nevada. 
3,357 hab. C.C bourg est un de ceux qui 
composent le marquisat de Zenet, 

HCERCAL - OV ERA , bourg d'Espagne , 
prov. et à 33 I. 1/4 E. de Grenade, età 14I. 
S. S. E. de Huescar , près de l'Almanzor. 

II a des fabriques de savon , de cuurte-poin- 
les, de toiles et de linge de table, ta, 800 
hab. , y compris ceux de 1 3 métairies , qui 
en forment â peu près les a/3. 

HUERCANUS, bourg d'Espagne , prov. et 
à 5 1. 1/4 O. S. O. de Logroùo (Burgos) , et 
à a/3 de I. S. de Nagera ; sur la rive droite 
de l'Yulde, tributaire de la Nagerilla. Il a 
I hôpital. 833 hab. 

HUERE , rivière de Colombie, ^oye» 
GnxnE. • 

UUERMECES, bourg d'Espagne, prov. et 
à i3 I. l/a N. E. de Guadalaxara , et à 5 1. 
1/4 N. E. de Jadraque, dans une vallée Bai- 
gnée par le Salineru. 387 hab. 

UIJEROS (LOS) , bourg d'Espagne, prov. 
et à 16 I. 3/4 N. E. de Tolède , cl à 5 I. 1/4 
E- de Madrid ; dans une plaine , près de la 
Tajuna et de l'Henarea. 97 hab. 

HUERTA, bourg d'Espagne, prov. età 
4 1. i/4 E. S. E. de Salamanque, et à 18 I. 
N. 0. d'Avila ; dans uue plaine, près du 
Tormes , sur la route de Salamanque à Ma- 
drid. Il a une tuilerie. aSa hab. 

HUERTA DE ABAXO , bourg d Espagne, 
prov. ata II 1. 1/4 S. E. de Burgos, et è 
4 1. 1/4 N. N. O. de S. Leonardo, dans le 
Val de Lagiina. i58 hab. 

Dict. Géoca. 7. 
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HUERTA DE ARRIBA, bourg d'Espagne, 
prov. et à ta I. i/3 S. £. de Burgos , et è 
3 I. 3/4 N. de S. Leonardo, dans le Val de 
Laguna. 4Su hab. 

HUERTA DE LA OBiSPALIA , bourg 
d'Espagne, prov. et à 8 I. i/4 S. O. de 
Cuenca , et à 3 1. E. S. E de Torrejoncilln ; 
dans un pays roaiitucux , près de la source 
du Zancara. 337 hab. 

HUERTA DEL REY , bourg d'Eapagne , 
prov. et à ta I. 1/4 S. S. E. de Burgos , et à 
5 1. l/a O. 8. Q. de S. Leonardo, près de I.h 
source de l'Arandilla. p43 bab. 

HUERTA DE VAL DE CARABANOS, 
bourg d'Espagne, prov. et à ii I. S. de 
Madrid , et à 6 I. i/4 E. de Tolède ; dans 
un bas-fond entouré de montagnes , excepté 
du cAté du S. a,o5o bab. Ou lire des envi- 
rons du salpêtre pour la fabrique de Tem- 
blequp. 

HUERZEMES, bourg d'Espagne, prov. 
et à i3 I. S. E. de Cuenca, et à 1 1 I. 3/4 E. 
de Honrubia, sur la rive gauche du Ca- 
briel. 

HUES A, bourg d'Espagne, prov. et à 17 I. 
S. de Sarragosse ( Aragon ), et è 10 I. ü. 
de Hijar; au bas d'une colline, dont le som- 
met est couronné par un fort en ruine ap- 
pelé le château de Pefiaflor , et près de l'A- 
guas. Il a plusieurs fabriques de poterie de 
terre et des moulins à foulon. Ce bourg est 
très-ancien et jouit de plusieurs privilèges. 

1,047 

A i/s I. de cet endroit sent les bains 
tbermaux de Segura , et à 1a même distance 
dans une autre direction , il y a une source 
salée dont le gauvcrnemeiit empêche l'exploi- 
tation. 

HUESCA, prov. d'Espagne, formée par 
les oertès, en i8aa, de la partie N. E. de 
l'Aragoii. EUe est bornée au N. par les Py- 
rénées , qui la séparent de la France j à l'E., 
par la Noguora-Ribavgoruna , qui la sépare 
de la prov. de Lerida ( Catalogne) 1 au S. et 
au S. O., par la prov. de Saragosse (Aragon), 
avec laquelle elle a en partie pour limite le 
Gallego ; au N. O. enfin, par la prov. de 
Pampelune ( Navarre). Sa longueur, du N. 
ait S., est de 3o I., et sa moyenne largeur, de 
l'E. à rO., est de x5 I. Cette prov., appuyée 
sur le versant méi'id. des Pyrénées, appar- 
tient tout entière au bassin de l'Èbre ; l'Ara- 
gou et le Gsllego , è l'O. ; l'Alcanadre, au 
S. ; et la Cinoa et la Noguera-Ribargonana , 
telles sont les principales rivières qui l'arro- 
sent. On peut diviser cette province en pays 
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plat et pays montagneux : le premier rcn- 
l'crme un sol ferlilc, mais n*a pas assez d'eau; 
l'aulrc, peu propre à la culture, est assez 
bien boisé. Les productions sont des céréales 
de toute espèce , du vin , des fruits , du lin 
et (lu chanvre. Dans les montagnes, on se 
livre principalement à l’éducation des bcs* 
tiaux ; elles abondent en mines de fer, cuivre 
et autres métaux , qui ne sont pas exploitées. 
L’industrie consiste en quelques fabriques 
d'éloffes de laine communes, de savon, de 
toiles et d'alpargatas, chaussure de cordes qui 
y est généralement adoptée. i 4 ^)B 45 bab. 
Hufsea en est le chef-lieu. 

HUESCA, OscA , ville d’Espagne, chef- 
lieu de la prov. de son nom (Aragon), à lo l. 
i/a N. E. de Saragossc et à aa 1 . i /'4 N. O. 
de Lerida; au milieu d’une plaine, sur la 
pente d'une hauteur, près de la rive droite 
de risiicla. Siège d’un évêché, et résidence 
d'un gouverneur civil et militaire. Elle jouit 
d’une belle vue sur la campagne voisine, et 
d'un climat doux et salubre. D’anciennes mu- 
railles, qui tombent en ruine, l’entourent; 
parmi les rues, on distingue celle du Coso, 
qui traverse la ville. Les maisons sont assez 
uniformes et élevées de a étages ; on y re- 
marque la cathédrale, l’hêlcl-de-ville , le 
college royal de Santiago, celui de Vin- 
cent et celui des Bernardins , le palais de Tu* 
niversité, celui du comte de Uuaza , la col- 
légiale de Pierre, et les couvons des 
dominicains et des franciscains. Cette ville 
possède, outre la cathédrale, 4 
g couvons d’hommes et 6 de femmes , i hô- 
pital , I hospice d'enfans trouvés et de la 
maternité, a greniers publics, a casernes de 
cavalerie , 8 places publiques , et plusieurs 
belles promenades dans les environs. L'univer- 
sité y a été fondée en 1 354 , Pardon Pedro iv, 
roi d'Aragon; elle a reçu de grands privilè- 
ges de plusieurs rois d'Elspagne. Le grand 
collège de Santiago doit son établissement à 
Charlcs-Quint ; celui de SC Vincent fut fondé 
par don Jayme Callen , en 1087 ; il y en a 
a autres, celui de S**« Orosia et celui de 
S'*- Cruz. Cotte ville, presqu'cnlièrement 
consacrée à l'instruction publique , est peu 
industrieuse et pou commerçante; il y a ce- 
pendant quelques fabriques de draps com- 
muns et des tanneries. 11 s'y tient par an une 
foire Irè8-fré(|uenlée. Patrie de S*. Orencio 
et de plusieurs savans , entr’autres de Martin 
Cleriguet et Cancer, et de Vincent Jean de 
Lastanosa. 9,aoo bab. 

Le nom de cette ville est d'origine arabe ; 


les Romains la nommaient Osca. Sertorius y 
établit des écoles publiques de grec et de la- 
tin , et Jules César lui donna le titre de vic- 
torieuse. Don Pedro 1" d'Aragon l'enleva aux 
Maures en 1096, après la victoire d'Alcoraz, 
et y fixa sa cour. 

HUESCAR, ville d'Espagne, prov. et à 
29 I. N. E. de Grenade, et à 11 l. 1/2 N. de 
Purebena; dans une vallée, près de la rive 
droite du Bravata, non loin du Guardal.Elle 
a 3 paroisses, 2 couvons d'hommes cl 1 de 
femmes, 1 hôpital et i grenier public. On y 
fabrique du drap , de la toile, du linge de 
table, et des couvertures de laine ornées de 
divers dessins de couleur. 6,866 bab., y com- 
pris ceux de la banlieue. 

A peu de distance de cette ville on aper- 
çoit les ruines de Hueacar la Vieja, dont on 
attribue la fondation aux Cartliaginois. 

HUETE, J01.1A, bourg d’Espagne, prov. 
et à I O 1 . 1/4 O. . O . de Cucnca , et à 1 2 I . 
S. E. de Guadalaxara; dans une plaine, sur 
la rive gauche de la petite rivière de son nom , 
aÜluent de la Guadiela . Elle est assez bien bâ- 
tie et défendue par un fort, et a 8 paroisses, 

3 couvens d'hommes et 2 de femmes , i pa- 
lais appartenant â révèque de Cueuca , et 
I hôpital. 2,589 

On l'ccueille beaucoup de chanvre et de 
safran sur son territoire. 

HUETOR DESA>TILLAN, bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 3 1 . a /3 K. N. E. de Gre- 
nade, et à 11 1 . 1/4 O. S. O. de Guadix , 
dans les montagnes de Grenade. i, 4 ^o bab., 
y compris ceux de 18 métairies de son terri- 
toire. 

HUETOR'TAJAR , bourg d'Espagne, prov. 
et à 9 1 . O. de Grenade, et à 1 I. 1/2 E. de 
Loja , sur la rive droite du Genil. Il y a des 
tuileries, des briqueteries et un moulin à huile. 
2,007 bab. 

HUETOS , bourg d'Espagne, prov. cl à 
12 1 . 2 , 3 £. de Guadalaxara, et à 2 I. i /4 S. 
de Cifuentes, dans une vallée. Il a 1 paroisse 
et I bermilage. 3 o 8 bab. 

HUEÜQUE-LEUVU, rivière dii gouv. de 
Bucnos-Ayrcs , prov. de Cnyo. Elle sort, dit- 
on , d'un grand lar formé par le Colorado, 
et, après avoir coulé vers le S. E. , sur un 
espace assez considérable, sc perd dans des 
lagunes situées au milieu des î\impas. 

HÜEVA , bourg d'E.spagnc, prov. cl à 

4 I. 1/2 de Guadalaxara, et à 14 1 - de Ma- 
drid, dans une plaine agréable et fertile. 4>^ 
babitans. 

HUEVAR, bourg d'Espagne?, prov. et à 
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4 I. l/a O. lie Séville, et à lo I. i/a E. de 
iMoguer, entre le Chardaclion et le Carallon. 
On y récolte beaucoup tPhuile. 545 hab. 

On y a découvert des inscriptions et des 
antiquités romaines. 

HUEZ, village de France, dép. de Tlsère, 
aiTond. et à 6 1. i/a E. S. £. de Grenoble, 
cant. et à 1 I. i/4 N. E. du Boorg-d'Oysans, 
près de la rive droite de la Sarenne. 388 hab. 
Il y a aux environs une mine de cuivre, dont 
le quintal de minerai a donné 1 3 livres de 
cuivre pur. 

HLFINGEN ou HÜFFINGEN , ville du 
grand'duclié de Bade, cercle de Lac*et- 
Danube; chef^licu de bail!., sur la rive gaii> 
clic de la Bregacli, à 4 */4 

Villingen et à 9 1. N. O. de SchafTlioiise. 
Elle a I château, 1 église et 1 maison d ar- 
rêt. 1 , 1 8 a hab. 

Le baill. renferme 10,057 

HUGH, pointe de 1a Russie américaine, 
à reatrémilé S. d'une langue de terre que 
projette la cdte orient, de file de l'Ami- 
rauté , entre le passage de Stephens et le ca- 
nal de Seymour. Lat. N. 57 ® 27 '. Long. O. 
i35® 5o^. 

UUGO?l (S*.), village des États Sardes, 
div. de Savoie, prov. de Savoie propre, mand. 
de La Rochette, â 1 1. 3/4 N. K. d'Allevard 
et à 7 l. S. E. de Chambéry ; très-prés de la 
frontière de France et non loin de la petite 
rivière Breda-S*. Hugon , qui va se réunir à 
rOxcins. On y remarque une chartreuse bâ- 
tie avec un beau marbre gris-noir veiné de 
filets blancs. Il y a des mines â fer à hauts- 
fourneaux. 

On trouve dans les environs du marbre noir 
et blanc , et l'on voit à l'E. de ce village , près 
de la rive gauche de l'Arc , une haute monta- 
gne escarpée, qui porte le nom de Roche de 
SL Hugon. 

IIUULING-CHAN, ile de la mer de Chine, 
sur la côte merid. de cet empire, prov. de 
Kouang-toung. Lat. N. ai® 35 . Elle n'est sé- 
parée du continent que par un passage de 3/4 
de 1. de large. On trouve un port sur sa côte 
occidentale. 

UUILLICI, tribu indigène du Chili, qui 
demeure partie dans les plaines à l'E. des 
Cunclii, et partie dans cct espace des Andes 
qui se prolonge du fleuve Valdivia aux con- 
fins mérid. de la république. On nomme ces 
indigènes Huillici, mot qui signifie hommes 
du Sud, parce qu’ils sont les plus méridio- 
naux de tous les Chiliens du continent. Celle 
tribu est belliqueuse, et s'est souvent réunie 


aux Araucaniens et aux Cunchi , dans leurs 
guerrc-s contre les Espagnols. 

HUILQUILEMU ou ESTANOA DEL 
REY, ville du Chili, vers les frontières de 
l'Araucanie. Elle était autrefois clief-lieii de 
province. 

Les collines des environs contiennent une 
mine d'or extrêmement riche, et une mine 
où le cuivre se trouve uni au xinc, et forme 
par conséquent un véritable laiton naturel. 

L'ancienne province d'Hiiilquilemii forme 
maintenant les districts de Rere et d'Isla de 
la I..axa. 

IlUÎIMES , village de France, dép. d'In- 
dre-et'Loire , arrond.. cant. ctà i I. 1/3 N. 
de Cliiiion, et ù 8 1. i/3 O. S. O. de Tours , 
près de la rive gauche de la I.fOire. 1 , 31 5 
habitans. 

HUINE, rivière de France, qui prend sa 
source dans le dép. de l'Orne, arrond. de 
Mortagne, près de 1a forêt de Bellesmc et k 

I 1. N. O. de la ville de ce nom. Elle se di- 
rige d'abord à l'E., puis, coulant au S., entre 
d.ins le dép. d’Eurc-ct-Loir , où elle baigne 
Nogent-le-Rotrou, tourne au S. O. , rentre 
dans le dép. «le l'Orne « dont elle sort bientôt 
pour entrer dans celui de la Sarthe, passe à 
La Ferté-B«*mard et ii Montfort , et va se 
joindre à (a Sarllie, par la rive gauche, à 
1/3 1. au-dessous du Mans, après un cours 
d'environ 3o I. Cette rivière, aulrefois flotta- 
ble, a pour aflluens principaux la Commeau- 
chc , par la rive gauche, et 1a Même par la 
droite. 

HUIS (L*), village de France, «lép. de 
l'Ain, arrond. et à 3 1. 1/3 O. de Belley , et 
a 12 1. 3/4 S. E. de Bourg; chef-lieu de can- 
ton , près de la rive gauche du Rhône. Foires, 
le mardi après Pâques, et les s3 juillet, 
16 août cl i'"' décembre. 1,080 hab. 

HUISINGEN, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant mérid. , arrond. et à 3 I. t /4 S. 
de Bruxelles, cant. et à 3/4 de 1. N. E. de 
Hal. On y fabrique du papier. 4^^ bab. 

HUISSE , village des Pays-Bas , prov. de la 
Flandre orientale, arrond. et ù 4 L >/3 S. S. 
O. de Gand, cant. et à t L E. de Cruyshau- 
tcm. 4 i ^^7 

HüISSEAU , village de France, dcp. de 
Loir-et-Cher, arrond. et à 3 I. £. de Blois, 
cant. et à 1 1. 3'4 N. O. de Bracieux, sur le 
Cosson. 1,300 hab. 

HUISSEAü-SUR-MAUVES, village de 
France , dép. du Loiret, arrond. et à 3 1. i/a 
0. d'Orléans , cant. et à 1 I. 1/3 N . de Meun. 

II y a 5 moulins à blé. Foires, les 9 mars, 
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aSjnin et g novembre, pour chevaux, bes- 
tiaux et porcs. i,a8o hab. 

HUISSEN , ville des Pays-Bas, prov. de 
Gucliire, arrond. et à a I. i/a N. N. E. de 
Nimègue, et à i I. S. S. E. d'Amhem, caul. 
de Bemmel , près de la rire gauche du Bhin. 
a,4a4 bab. 

ilUISSlGNIES, village des Pays-Bas, prov. 
de Haiiiaut, arrond. et à 4 1. 3/4 de Mons, 
cant. et à I I. i/4 de Chièvres. g66 bab. 

H UISTEN , bourg des États Prussiens, yojr. 
llcsTxa. 

HUITAA, rivière d'Islande , dans le Sud- 
land. Elle sort de la partie S. E. du lac Hui- 
taar-vain, coule d'abord au S., puis au S. O , 
et se jette dans l'Atlantique, sur la côte S. 
O, de l'ile, par 64 ° do lat. N. et a3° 4»' de 
long. O. , en mêlant ses eaux à celles de 
rOlves-aa. L'endroit le plus considérable que 
baigne cette rivière est Skalholt, où elle re- 
çoit le courant qui sert d'écoulement au lac 
Apa vatn. On donne encore lu nom deUuitaa 
à une autre rivière d'Islande, qui se jette 
dans le golfe Borgar, sur la côte occid. de 
nie, au N. E. de ReiLiaviik. 

HUITAAR-VATM , lac d'Islande, dans le 
Sudland, à 8 I. N. N. E. ilc Skalbolt. Il est 
de forme presque circulaire , et a environ 4 I. 
de diamètre. Ses eaux s'éeoulent au S. £. par 
la Uuitaa. 

llUlTRE (L'), bourg de France, yof. 
Lcistbx. 

HUIZEN, village des Pays-Bas, prov. de 
Hollande (partie sept. ) , arrond. et à 5 I. 
i/u E. S. E. d'Amsterdam, et à il. E. de 
Naarden. Il y a 1 fabrique de draps et 1 fila- 
ture de colon. i, 8 Gg hab. 

IIULCHERATH, bourg des États Prus- 
siens, prov. de Clèves-Berg , régence et à 3 1. 
S. O. de Dusseldorf, eerclc et à 1 I i/a N. 
E. de Grevcnbroich. Foires, le ao février et 
le ig août. a,oü 8 hab. 

HULDENBERG, village des Pays-Bas, 
prov. du Brabant méridional, arrond., cant. 
et à 3 1. S. O. de Louvain, et à 3 1. i/4 E. 
S. E. de Bruxelles. Il y a i papeterie et 1 bras- 
serie. 1,300 hab. 

HULEIN ou HULIN, ville de Kloravie, 
cercle et à 3 I. 3/4 S. de Prerau , et è 1 I. 
1/4 E. N. E. de Kremsir, sur la Russuwa. 

I ,g4o hab. 

HULEWICZOW , bourg de Russie, en Eu- 
rope. yojr- GonLxTiTCHi. 

HULIN-ROCKS ou THE AIAIOS, roebers 
dans le canal du Nord, prés des côtes d'Ir- 
lande, prov. d'Ulster, comté d'Antrim, au 


S. E. de la baie de Glenarm, par $4" 56' de 
lat. N. et 7 " 57 ’ de long. 0. 

HULL , rivière d'Angleterre , easl • riding 
du comté d'York. Elle a sa source dans le 
Bainton bcacondu wapentakede Hartbill, près 
et au S. O. de Greal-DrilHeld , coule d'abord 
au S. E., puis au S. , et se jette dans l'Hum- 
ber, par la rive droite, k Kingston-iipon-Hull , 
qui prend quelquefois le nom de celle rivière, 
^n cours est d'environ g I.; un canal na- 
vigable s'étend le long de sa rive gaucho , du- 
pais Great-Priflîcld jusqu'au point où elle 
s'unit à une de ses branches qu'on nomme 
Old How Drain , et qui passe par Skipsea et 
Norlli-Frodingham ; plus bas, un canal qui 
prend les eaux de l'Uull se dirige à l'E. , sur 
Leven. Beaucoup d'autres petits canaux ont 
été dirigés vers la même rivière pour dessé- 
cher le territoire environnant. Cette rivière 
n'est navigable que 4 I- >/3. 

HULL , ville d'Angleterre. Foy . Kiicstok- 
epoxlleiL. 

HULL,'comm. des États-Unis, état de 
Massachusetts, comté de Plymoutli , à 3 I. t>a 
S. E. de Boston, sur la baie de Massachusetts. 
Elle forme une péninsule étroite et longue de 
près de 3 1. i on a élevé deux forts sur sa côte 
orientale. 173 hab. 

HULLATAGH, contrée de l'Afghanistan 
propre, dans la prov. de Ghiznih, entre le 
mont Moukkour et les monts Ghiznih , depuis 
le lac Abistandéh jusqu'à l'Urgbesan. Le sol 
y est très-fertile ; on y voit un grand nombre 
de villages considérables. L'Hullatagb est prin- 
cipalement habité par des Tadjiks et des no- 
mades , qui parlent la langue turque; il est 
aussi parcouru par les Holakys , tribu de la 
nation des Ghildjis et forte de 5 à 6,000 fa- 
milles. Cette contrée renferme le pays de 
Kattaouax. 

HULME, comm. d'Angleterre , 'comté de 
Lancastre , hundred de Salford , à 3/4 do I. 
S. E. de Manchester. 4i^34 hab. 

HULPE (LA), village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant méridional , arrond. et à 3 I. 1/3 
S. E. de Bruxelles; chef-lieu de canton, prés 
de la forêt de Soigne. Il y a des papeteries, 
des geniévreries et des brasseries. i,o4ohab. 

llt'LS, bourg des États Prussiens, prov. 
de ClèvesBerg, régence et à sa 1. S. E. de 
Clèves , cercle et à 1 I. 1/3 E. N. E. de Kem- 
pen. Il a un château, üny fabrique du ruban 
de velours. i,g3ohab. 

HULSBERG, village des Pays-Bas, prov. 
de Limbourg, arrond. et à 3 I. i/a deMaes- 
tricht , cant. et à 3 I. de Meerssen. 8g£ bab. 
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HÜLSHOÜT, tillftgr dej PAy«-Baa , prov, 
d'Anvers, arrond. et k g I. i/a de Turiihout, 
cant. et à 3 I. i/a de Westerloo. 6a8 hab. 

UULSONNIAUX, rillai^ des Pays Bas , 
prov. de Namur, arrond. et à a I. 3/4 de Di> 
liant, cant. cl à 3 i. de Beauraing. a64 hab. 

HULST, ville des Pajs-Bas , pniv de Zé- 
lande, arrond. et i 6 I. S. S. E. de Ooes , et 
à 5 I. 3/4 O. N. O. d'Anvers; clier-lieu de 
canton , sur une branche de l'Escaut occi- 
dental, à la tête d'un canal qui va s'unir à 
celui du Sas-de-Oand. Lat. N. 5i* i6' 53". 
Long. E. 1° 43' la". Elle est petite, mais 
bien fortifiée , et est la résidence d'un major 
de place de i” classe. On y remarque l'hAtel- 
de-ville et quelques maisons particulières. Il 
J a des fabriques d'indiennes. Patrie de Cor- 
neille Jansénius, évéque de Gand. Elle 
nomme un député aux états de la province. 
1,950 liab. 

Huist , situé dans une plaine facile à inon- 
der, a été entouré de murailles en i4aG, cta 
soutenu plusieurs sièges. Les confédérés le 
prirent en i5;8 ; le duc de Parme s'en em- 
para en i583 , le prince Maurice en iSgi, 
l'archiduc Albert en iSqfi , et le prince d'O- 
range le reprit aux Espagnols en i645. Les 
Français , après avoir été forcés d'en lever 
le siège en 170a, le prirent en 1747 et en 
•794- 

HULSTE, vilU|^ de« Pays-Bas, prov. d« 
la Flandre occid., arrond., cant. et à i 1. 1/3 
de Courtrai. 3,oSt hab. 

HÜLTONou HILTON (LITTLE^MIDDLE 
etOVER), nom de trois communes d’Angle- 
terre, comté de Lancastre, hundred de SaU 
ford, prés et au S. de Bolton-in-lhc-Moor et 
à l'O. N. O. de Manchester. Leur population 
réunie est de 3,994 hab. 

HULTSCHIN, en polonais ffictin, ville 
des États Prussiens, prov. de Silésie, régenee 
et à 19 1. S. d*Oppelfi , cercle et à 4 !• de 
Ratibor. Elle a une église catholique et dei 
fabriques de draps. 4^7^^ 

On exploite aux environa de riches mines 
de houille , dont le produit annuel est de 
63,000 quintaux. 

HÜMAIN , village des Pays-Bas, prov. de 
Luxemboorg, arrond. , caut. et à 1 I. de 
Marche. 3i3 hab. Les environs renferment 
du fer sulfuré primitif et de la cliaux. 

HUMANES , bourg d'Espagne , prov. et 
à 9 I. i/s N. N. E. de Tolède , et à 4 L i/4 
S. O. de Madrid, dans une plaine. 366 hab. 

HUMANES DE MOERNANDO, bourg 
d'Espagne, prov. et à 5 I. N. de Ouadalaxara 
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(Tolède), dans une plaine fertile. 11 a 3 ber- 
mitages et I hâpilal. 900 liab. 

HUMAXAR , bourg du gouv. de Buenos'* 
Ayrcs, prov. età 60 1. N. N. E. de Cordova, 
et à 3a 1. S. S. E. de Santiago del Estero , 
sur la rive droite du rio Dolce. 

lUJMBE , territ. de Girabébasie , vers les 
frontières de la Guinée inl^rieurc , è l'E. de 
celui d'Oimba. 

HUMBEEK, village des Pays-Bas , prov. 
du Brabant méridional, arrond. et a 4 I- de 
Bruxelles , cant. et à 1 1. 1/3 de Wolverthem , 
sur la rive gauche du canal de Bruxelles. 11 y 
a des brasseries etunegenièvreric. 1 ,764 bab. 

HUMBER , Asus, fleure d'Angleterre, 
formé par la réunion de l'Ou«e et du Trent, 
entre le comté d’York et celui de Lincoln , 
par 53^ 4^' N. et 3** 3' de long. O. Il 

a , dès son origine , t/3 de 1. de largeur, et 
te trouve partagé par un banc de sable. 11 se 
dirige d'abord vers l'E. , puis vers le S. E. , 
coule constamment entre le comté de Lincoln , 
à droite , et celui d'York, è gaucho; pas.se à 
Barton, Kingston-upon-Uull , Grimsby, et, 
vis-è-vis de cette ville, du cdté de sa rive 
gauche , forme un vaste enfoncement séparé 
de la mer par le Spurn head ; c'est devant ce 
cap que riiumber sc jette dans la mer du 
Nord, par une embouchure large de a 1. , et 
après un cours de i4 I* 

Ce fleuve est de la plus grande importance 
pour le commerce de l'Angleterre , par les 
nombreuses rivières qu'il a pnuraflluens , par 
la multitude de canaux qui établissent des 
communications entre ces rivières et d'autres 
coui*s d'eau coulant sur tous les poiuts du 
royaume , et portant leurs eaux suit à la Ta- 
mise , soit à U mer qui baigne les côtes occi- 
dentales. 

Les principaux affluons de l'Uumber sont i 
l'Hull , qui se jette dans le fleuve par la rive 
gauche , au port de K.ingston-upon-Hull , et , 
par sa droite, d'Ancholmc et le Skiller. Les 
canaux de Markei-Weightoii et d'Ancholoie 
viennent aboutir à ce fleuve. 

HUMBER , rivière de l'ile de Terre-Neuve , 
dans ta partie occidentale. Elle prend sa source 
au N., dans un lac , et , se dirigeant au S. S. 
O. , parallèlement à la c<Vte , va se jeter dans 
1a baie des Iles , formée par le golfe du 

Laurent, après un cours d'environ 5o 1. 

HUMBERVILLE , village de France , dép. 
de la Haute-Marne, arrond. et à 6 I. N. E. 
de Chaumont, cant. et à 3/4 de 1. O. N. O. 
de S'. Bloin , lor la Manoisfi. 11 y -a 1 four- 
neau et X forges. 300 hab. 
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HUMBIE , rilUge et paroisse d'Écosse , 
coidU , presbytère et à al. i/a S. S. O. de 
Haddington , et à 4 !• i/^ S. E. d'Édim- 
bourg. On y trouve du minerai de fer et quel- 
ques indice.^ de houille. 887 hab. 

HUMBLEYARD, hundred d'Angleterre, 
dans le centre du comté de Norfolk, au S. O. 
de Norv?icb. ^^'^eningbam est un 

de scs principaux endroits. 

HUMBLltiN Y, village de France, dép. du 
Cher, arrond. et à 3 1. i/a O. S. O. de San- 
cerre, cant. et à a I. i/a E. S. Ë. d’Henri- 
chemont, près de la source de la Grande- 
Sandre. Il y a une fabrique de poterie de terre 
et des tuileries. 700 hab. 

HUMUOLDT-ET-BÜNPLAND , ancien cra- 
tère , dans la partie orient, de l'ile de France, 
il était caché sous des forets , et a été décou- 
vert et nommé par M. Sieber. Sa largeur est 
de 3,000 toises. 

HUIMERA , bourg d'Espagne , prov. et à x 
1. 3/4 O. de Madrid, et à 4 !• s/3 E. dcBru- 
netc. liai paroisse et 7 ù 8 maisons ^ il fut 
autrefois peuplé de 3 , 000 ^ab. On trouve 
dans les environs une source d'eau minérale. 

HUMMELOO, village des Pays-Bas, prov. 
dcGueldrc, arrond. elù3l. i/u,de Zutphen , 
cant. et à 1 1. de Doelinchem. a,3ao hab. 

HÜMMELSTOWN , comm. des États Unis, 
état de Pensylvanic, comté du Dauphin, à 3 
1. E. d’Iiarrisburg. On y trouve, près de la 
Swalara , une grande grotte remarquable par 
les stalactites et autres pélriücatioiis furl cu- 
rieuses qu’elle renferme. 4 ^^ bab. 

illJÎVlMOCK, petite ilc de l'arcbipcl de 
Madjicosiroa, à l'E. de la Chine et au S. O. 
de l'ile Rocho-o-ko-ko , par a 4 ® i5'de lat. 
N. et t‘Ji° 3o' de long. E. Cette ilc est inac- 
cessible , excepté sur un seul point. Le sol 
en est bien cultivé. Les habitans sont hospi- 
taliers. 

IIL'MOS, cap du Chili, distr. de Canque- 
nes , par ua' de lat. S., et à 16 1. N . N . 
K. de l'embouchure del’Itala. 

IIUMP ou BULLIGE, ile du Grand-Océan 
équinoxial, au N. de la Nouvelle-Guinée, à 
l'entrée de la baie du Geelvink. Lat. S. 1 ° 
a4 ■ Long. E. i3a® 55^ 

HUMPHRIKS , comté des États-Unis , dans 
la partie occid. de l’clat de Tennessee , à 1*0. 
du comté de Dickson et au N. de celui de 
Perry. Il est arrosé par le Tennessee et le 
Diick. hab., dont 54a esclaves. Le chef- 

lieu est Reynoldshurg. 

iiUMPOLETZ , bourg de Bohème , cercle 
cl à 9 1. l/a S. de Czaslau , cl à la 1. E. N. 


E. deTabor. On y fabrique beaucoup de drap 
et de bas. 3 ia maisons 

HUNAGIE, groupe de trois petites îles de 
l’océan Indien , sur la cote du Zangiiebar, à 
environ la 1 . S. S. 0 . de l'ile de Zanzibar. 
Lat. S. 6° 5 o'. Long. E. 67® 4 °^- 

UUNAUDIÈRE (LA), hameau de France, 
dép. de la Mayenne , arrond. et à 7 1 . 3 4 O* 
N. O. de Chàteau-Gontier, et à 1 I. 1/4 E. de 
La Gucrchc, cant. de (]ossé-lc-Vivien. 11 y 
a des usines à fer avec deux hauts-fourneaux. 

HUNDËLGEM, village desPays-Bas, prov. 
de la Flandre orientale, arrond. et à 3 1 . i /4 
d'Oudenaarde , cant. et à a 1 . 1/4 de Maria- 
lloorebeek. 4^4 

HUNDEKSFIELD , comm. d'Angleterre, 
comté de Lancastre, hundred de Salford , 
près et au N. E. de RocluUlc , et à 5 1 . N. 
N. E. de Maiicbester. Elle renferme 10,671 
hab., principalement employés au commerce 
de drap. 

HUNDHOLM , port de Norwege, diocèse 
et baill. de Norland , à 108 1 . N. N. E. de 
Drontheim, près et au N. de Bodoe. 11 n’y 
a encore que quelques maisons en bois , de 
vastes magasins et des hangars ; on y remar- 
que le quai en bois , nouvellement construit. 
Le port , bon et très-sûr , a une entrée vers 
le N. et une autre vers le S. ; l’accès n'cii 
est pas dilHcilc du côté du large. Ce port a 
été établi depuis peu pour y faire le com- 
merce du hareng, comme à Bergen; sa si- 
tuation, presqu'au centre des provinces qui 
SC livrent à la pèche, et sur la roule des na- 
vires qui viennent des LofToden et autres lieux 
plus septentrionaux, est très - avantageuse 
pour le commerce , et déjà plusieurs riches 
négociaiis s'y sont réunis. Les environs sont 
plats et tourbeux. 

HUNDSFELD, ville des Étals Prussiens, 
prov. de Silésie, régence et à i 1 . N. E. de 
Breslau , cercle et à 4 1 - O. d’Oels. 

Elle possède 1 église catholique, 1 église 
luthérienne et 1 école juive. 740 hab. 

HUNDSIlÜBEL, village du roy. de Saxe , 
cercle de rErzgebirgo , baill. <lc Schwarzeu- 
berg et Crotlendorf, à 3 I. x/a 0 . N. O- de 
Schwarzonberg et à 7 I. 1/2 S. O. d'Alt- 
Chcmnilz. 11 y a des fabriques de divers ou- 
vrages en fer-blanc , et des sources minéra- 
les. 85 o hnb. 

HUNDSRÜCK, pays montagneux d’Alle- 
magne, partie dan.s les États Prussiens, prov. 
du Bas -Rhin, régences de Coblentz et de 
Trêves, où il comprend prcsqu’cntièreincnt 
les cercles de Kreuzmneh, de Simmeru et de 
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Bcrncaslel; partie en Bavière, dans le N. O. 
du cercle du Rhin. Il s'étend entre le Rhin , 
la Muselle et la Nahe , et prend, dans sa 
partie occid. , le nom d'idarwald. Cette ré- 
gion physique remarquable a environ i 5 1. 
dans sa plus grande étendue , du N. au S. , 
et presqu’autant de TE. à l'O. La Simmern 
et quelques autres petites rivières parcourent 
rintérieiir. Les montagnes du HumUruck se 
rattachent, vers le S. O., au Hoch-wald, 
et , par ce dernier, aux Vosges ^ leurs points 
les plus élevés sc trouvent dans le cercle de 
Simmern, près de Gemiinden, où ils attei- 
gnent 3 ,oou pieds au-dessus du niveau de la 
mer; ces montagnes sont calcaires, et en 
grande partie couvertes de belles forets. On 
prétend que ce pays tire son nom des Uuns, 
auxquels les Romains l'abandonnèrent. 

HUNDWYL , village de Suisse , cant et à 
I I. i/a N. O. d'Appenzell , et à i 1 . S. E. 
d'Hérisau, dans les Rhodes extérieurs. C'est 
la première commune du canton où la ré- 
formation ait été admise. L'assemblée géné- 
rale des Rhodes extérieurs , appelée landsgc- 
meinde, s'y réunit, toutes les années impai- 
res , le dernier dimanche d'avril. 

HUNE (LA), cap de l’ilc de Terre-Neuve, 
sur la cùte mérid., au S. O. et à l'entrée de 
la baie de l'Hcrmitagc , par 47 ^ de lat. 
N. et Sy® 5 ' de long. O. 

HÜNERWASSER, bourg de Bohême, cer- 
cle de Bunzlau , à 4 L >/4 ^ d'iung- 

Bunzlati et à 9 t. O. N. O. de Gitschin. Il a 
un château et des fours à chaux; on y fabri- 
que des toiles et de la poix. i 3 o maisons- 

IlÜNFELD, ville de la llesse-Électorale , 
proT. et à 3 1 . 1/3 N. N. E. de Fuldc; chef- 
lieu de cercle et de bailliage, près de la 
Haun. Elle a d’anciennes murailles et ren- 
ferme a églises , dont une était autrefois col- 
légiale; I hôpital, des fabriques de toiles et 
de grande# blanchisseries. 11 s'y tient 4 mar- 
chés par an. 1,700 hab. 

Le cercle est divisé en 3 baill. : Burghaun, 
Eiterfeld et Hünfeld, et contient 34 *^ 4 ^ 
hab., dont 8,371 pour le baill. de Hunsfeld. 

HUNGARISCH-BRUD, ville de Moravie. 
f^ojrez Uifcaaiscn-Baoo. 

HüNGEN, ville du grand-duché de Ilcsse- 
Darmstadt , prov. de la Hesse supérieure, 
chef-lieu de district; à 9 1 . N. N. E. de 
Francfort et à 4 I* >/3 8. E. de Giessen , 
sur la rive droite de l'Hoclof. Elle a un châ- 
teau , et fut la résidence , depuis 1693 jus- 
qu'en 1678 , des comtes de Solms. 98.1 hab. 

Le üistr. contient 33,861 hab. 
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HUNGERFOKD, bourg et paroisse d'An- 
gleterre , partie dans le comté de fierks , 
hundred de Kinthury-Eagle , et partie dans 
celui de Wilts, hundred de Kinwarslone; à 
8 I. 3/4 O. de Reading et à 7 1 . 3/4 S. O. 
de Wallingford, sur la rive droite dcKennet 
et sur le canal de Kennet-et-Avon. 11 sc com- 
pose d'une longue rue, au milieu de laquelle 
sont le marché et le bâtiment de la bouche- 
rie : ce dernier contient une salle d'assemblée 
pour les affaires publiques. L'église est an- 
cienne ; près de là est une école privilégiée. 
Le passage du canal a rendu ce bourg très- 
commerçant , et le fait prospérer de plus en 
plus. 3,035 bab. 

HUNG-HOA ou HU-HUNG , prov. de 
l'empire d'An-nam , dans la partie S. O. du 
Ton-kin. 

HUNGRY, baie à rexlrcmilé orient, du 
lac Ontario, dans les États-Unis, état de 
New-York, comté de Jefferson. Elle a en- 
viron 5 1 . du N. au S., et preiqu'autant de 
l'E. à rO. ; elle forme, à l'E., le port nommé 
Sacket's-harbour , et au S. , la baie de Na- 
ples ou d'ilendcrson. A son entrée sont les 
lies Stony et Gallop. 

HUNIÉ, tribu arabe, répandue dans le 
désert de Bahiouda , en Nubie , près de la 
rive gauche du Nil ci au S. du terril, de 
Chaghcïa. Le pays a quelques puits d'une eau 
abondante et potable. 

HUNINGUE ou HUNINGEN, ville de 
France, dcp. du Haut-Rbin , arrond. et à 
6 I. E. d'AUkirch, et à 1/3 I. N. de Bâle ; 
chef-lieu de canton , sur la rive gauche du 
Rliin. C'est une place forte que Louis xiv 
fit construire en 1679 , par le maréchal de 
Vauhan; elle renfermait des casernes pour 
4,000 hommes, et un matériel d’artillerie 
assez considérable. En 1814 « elle fut assié- 
gée par les alliés , et , en 1 81 5 , elle leur ré- 
sista pendant long-temps, et ne put pas 
être prise. En vertu du traité de Paris, scs 
fortiûcations furent démolies en 1816. La 
France doit la destniction de cette forte- 
resse à la ville de Bâle , qui la sollicita vive- 
ment des puissances alliées. Huninguc est 
maintenant tans importance, et renferme à 
peine i ,000 hab. 

Près et au N. 0 . de celte ville, près du 
Rhin, est le village du Grand-lluninguc, qui 
compte 1,300 hab. 

HUNINGUE ( PETIT), KUtn^Huningen, 
village de Suisse, cant. , distr. et à 1/3 1 . N. 
de Bâle ; sur la rive droite du Rhin, au con- 
fluent de ta Wiesen , et presque vis-à-vis 
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«l'Huningue. Il est g^néntletnenl bien bâti, 
et fuit une abondante pèche de Munion , au 
•iijel de latjuelle le* habitant eurent , en 
1736, une riolente rixe avec ceux de Neo- 
dorf , en France. Ce village a touflert conii- 
drrablement de la part d'Hunin(^e , Ion du 
iiége de cette fofteretie par let alliée , en 
i8i4- Pop. ! 390 hab. 

HUNMANBY, bourg et paroiite d'An- 
gleterre , eatt-riding du comté d'York , wa- 
penlnke de pickering ; prit de la mer du 
Nord, i a I. 3/4 N. O. de Bridlinglon et i 
a I. l/a S. S. E. de Scarborough. Au N. O. 
de ce bourg s'étend un bois où te trouvait 
autrefois le château de la famille Oabaldes- 
tons. 1,018 hab. 

HUNNAN, ville de l'empire d' An-nam, 
(l.ins le Tonkin, sur le Sang-koi. Let Hollan- 
dais J avaient autrefoit une factorerie. 6,000 
habitant. 

UUNSB , rivière det Payt-Bat. Elle a ta 
source dans let marais de la partir orient, 
de la prov. de Drentbe , prit de Roxewin- 
kel, forme, sur la limite sept, de cette prov., 
le Zuidiaarder-meer , et te trouve , en sor- 
tant de ce lac, dans la prov. de Groningue ; 
là elle fournit tes eaux à une partie du canal 
de Windtchoten à Groningue , patte dans 
cette dernière ville, et va se jeter, par une 
large embouchure, dans le Lauwer-aee, golfe 
de la mer du Nord. Son coun est d'environ 
18 I. , du S. E. au N. O. 

HUNSEL , village des P.iyt-Bat , prov. de 
Lirobdurg , arrond. , cant. et à 3 I. 3;4 de 
Ruremondc. g 49 l>tib. 

HÜNSHOVEN, bourg des Etats Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin, régence et à 5 I. N. 
d'Aix-la-ChapcIle, cercle et à 1/4 de I. E. de 
Geilenkircben , sur le Wurm. U y a des tan- 
neries. 5 i 6 hab. 

IIUNSLET ou HUNFLEET, chapellenie 
d'Angleterre, west-riding du comté d'York, 
liberty et à t/a I. S. E. de Leeds, et à 4 I. 
3/4 E. N. E. d'Halifax , sur la rive droite de 
l'Ahr. C'était on endroit pauvre et tans im- 
portance , <pii , par la tuile, s'est fait remar- 
quer dans la fabrication des étoilés de laine , 
ut a reçu de Charles 11 le privilège de corpo- 
ration. 8,171 liab. 

HCNSLEY-BEACON, nom d'une division 
du wapentako de Harthill , dans l'east-riding 
du comté d'York, en Angleterre. Cette divi- 
sion forme la partie S. E. du wapetitake, et 
contient 19,369 hab. Snutbeave et Bevericy 
sont les principaux lieux qu'on y trouve. 

HUN'TË , rivière d'Allemagne, qui pixutd 


sa source dans le roy. de Hanovre , gonv. et 
principauté d'Osnabrück, à I. 1/4 N. de 
Melle. Elle coule à travers les marécages de 
la partie orientale de celte principauté , 
forme , dans le S. O. du comté de Dicpholi , 
le lac Dümmer, patte à Diepholz , à Komau, 
à Bamttorf ; établit ensuite, sur une étendue 
de plusieurs lieues , la limite entre le Hano- 
vre et le grand-duché d'Oldenbourg ; pénètre 
dans ce dernier à Wildeshauten , va baigner 
les murs d'Oldenbourg , et se joint au We- 
ter, par la rive gauche, à Eltfleth, à 7 1 . au- 
detsout de Brême. Son court est d'à peu prêt 
43 I. , et ta direction générale est du S. an 
N. Parmi tes alBuens , on remarque l'Aue , à 
droite , et l'Elxe , à gauche. Elie est naviga- 
ble dans la partie inférieure de son cours. 

HUNTER, autrefois GREENLAND, comm. 
det ÉtaU-Unit, état et à 4 « I. N. N. O. de 
New-York, et à 16 I. S. S. O. d'Albany , 
comté de Greene. i,os 5 hab. 

HUNTER , ibrt des États-Unis , état de 
New-York, comté de Montgomery, à i 3 I. 
N. O. d'Albany, au confluent du Mohawk et 
de la Schoharie. Il renferme une vieille église 
bâtie tout le régne de la reine Anne , et 
4 maisons. 

Il y avait autrefois dans celte position une 
ville fondée par let Mohawkt, qui l'abandon- 
nèrent en I 780. 

HUNTER , groupe dites dans la partie 
occid. du détruit de Bats, prêt de l'extré- 
mité N. O. de la terre de Oiemen. Cet Iles 
furent découvertes , en 1 798 , par Flindert , 
et reconnues ensuite avec soin par Freycinet 
et Boulanger. Elles sont au nombre de deux 
grandes, entourées de pliisieuri petites. La 
plus considérable, nommée Barren par Flin- 
dert , fut appelée Fleurieu par Freycinet; 
l'autre a reçu le nom de Thrcc-Hummockt- 
itland ( ile det Trois-Pitons). 

On nomme canal de Hunter, le paitage 
qui sépare les lies Hunter de l'ile King , si- 
tuée au N. O. de celles-ci; il a sa 1 . du lar- 
geur. Un grand nombre de poissons volaos et 
de phoques fréquentent Ict cétes de cet ilet. 

HUNTER, rivière de la Nouvelle-Hol- 
lande, dans la Nouvelle-Galles mérid., comté 
de Durham. On n'en connaît pas encore la 
source ; mais on sait avec certitude qu'après 
avoir coulé l'espace de plusieurs lieues dans 
le S., elle reçoit le Paterson , forme la limite 
entre le comté de Durham et celui de Nor- 
llmmberland , et se jette dans le port de ton 
uom. Elle est navigable pour des bateaux de 
3 o .'1 '|0 tonneaux, sur toute la partie connue 
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de aOD eoBD , c'ett-à-dirc lur une longueur 
d'environ i8 I. 

HÜNTER, port lur 1« cdle orient, de la 
Nouvelle-Hollande, dans la Nouvelle-Galles 
mérid. , entre les comtés de Durham et de 
Northumberland , à l'emboueliure de la ri- 
vière de son nom , par 3>° 55' de lat. S. et 
i 49“ ao' de long. E. L'entrée en est déter- 
minée par Pile Coal et la pointe du Pirate , 
sablonneuse et basse; la ville de Newcastle 
se trouve sur le côté mérid. de cette entrée, 
qui n'a pas plus d'i/4 de I. de largeur. 

Plusieurs Iles sont répandues dans ce port : 
les principales sont celles d'Ash , de Spit, de 
Dempater, de Mackellar et de Chapman. 

Le port Hunter prend, dans sa partie N. 
E., le nom de Fullarton-Cove. On a décou- 
vert dans les environs des mines de houille. 

HÜNTER , rivière de la Nouvelle-Hol- 
lande , dans la terre de Wilt. Elle coule de 
l’E. à IX)., et, après avoir reen la Roe, se 
jette dans l'océan Indien , par une large em- 
bouchure, au S. de nie Maret, par i5° de 
lat. S. On ne peut rien avancer sur la lon- 
gueur du cours de cette rivière. 

MONTER ou ONACUSE, ile du Grand- 
Océan équin axial, au N. O. de l'archipcI Fidji, 
par i5“ 3i'de lat. S. et IJ3* 5i' de long.E. 
Elle est haute , assex étendue , bien cultivée 
et bien peuplée; elle produit diverses espèces 
de fruits , tels que noix de cocos , ignames , 
bananes , etc. , et nourrit un grand nombre 
de porcs. Les habitans, gouvernés par un roi 
et quelques chefs . sont à peu près de la même 
couleur que les Malais, mais leurs traits ap- 
prochent davantage de ceux des Européens ; 
hommes et femmes ont le petit doigt de la 
main gauche coupé à la seconde phalange. 
Les femmes sont assez généralement jolies, 
et quelques-anes se tatouent en rouge ; ces 
sauvages n’ont pour vêtement qu'une espèce 
de pagne , et de toutes les femmes , la reine 
est la seule qui ait les seins couverts en par- 
tie. Leurs pirogues ornées de coquillages ont 
è peu près la harme de celles de Ce^lan j ils 
ont pour armes des massues ainsi que des pi- 
ques de 30 à 3o pieds de longueur. Cette lie 
a été découverte, le 3o juillet 1833 , par le 
capitaine Hunter , commandant le navire la 
Donna Carmetila : il lui donna son nom et 
en prit possession au nom de Georges iv, roi 
d’Angleterre ; les habitans lui manifestèrent 
les dispositions les plus amicales , et leur roi 
eut avec lui une entrevue. 

HUNTERDON, comté des États • Cnis , 
dans la partie occid. de l’état de New-Jersey. 
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Il est borné au N. par le Musconckong ereek , 
et à rO. par la Delaware. Il y a dans ce comté , 
sur le sommet de la montagne de Muscone- 
kong, une source d’eau minérale tres-fré- 
qiientée. 38,604 hab. Les cbcfs-lieux sont 
■Trenlon et Flemington. 

HÜNTINGDON, comté d’Angleterre, si- 
tué entre 53° 6' et 5a“ 33' de lat. N., et en- 
tre 3 " 17 ' et 3 “ 5o' de long. O., et borné au 
N. et è rO. , par le comté de Norlhampton , 
dont il est en partie séparé par le Nen ; è 
l’E., par celui de Cambridge, vers lequel sa 
limite est en partie formée par l'OId-Wesl- 
Water et l'Oiisc, et au S. O. , par celui de 
Bedford, Il a 1 1 I. de longueur du N. O. au 
S. E., et 8 I. dans sa plus grande largeur; sa 
superheie est de 4 5 I. Une chaîne de collines 
peu élevées couvre la partie S. E. de ce comté, 
une autre parcourt la partie occidcniale et 
envoie quelques rameaux dans le centre du 
pays. De toutes les ririères qui l’arrosent , 
l’Ouse , le Nen et l’Old-Wcst-Water sont les 
seules remarquables , mais il n'y a que l'Ouse 
qui le traverse. Le N. et le N. E. de l'Hun- 
tingdon se composent de vastes marécages , 
qui sont une portion de cet immense terri- 
toire appelé le Bedford-Lcvel; ces maréc.iges 
forment à peu près 1/5". du comté, et renfer- 
ment plusieurs petits lacs , entr’autres ceux 
de Ramsey , d'Ogg et Whiltlesea : ce dernier, 
le plus considérable, a environ i I. de long 
sur 1/3 I. rie large. Au moyen des nombreux 
canaux de dessèchement creusés çk et là dans 
ces marais , on est parvenu à en rendre envi- 
ron 10,000 arpent productifs. Le climat de 
ce pays est assez doux, mais malsain dans le 
voisinage des marais; ailleurs il est trcs-salu- 
bre. Les terrains élevés étaient autrefois cou- 
verts de buis; depuis long-temps ces forêts 
ont disparu , et les ternes sont restées en par- 
tie sans culture. Le long de l'Ouse, il y a de 
belles prairies, parmi lesquelles on remarque 
celle de Portsholm prés d'Hunlingdon ; les 
rivet du Nen sont aussi brillantes de verdure, 
et le sol y est très-fertile. Le centre et l'O. de 
ce comté offrent une surface très-variée , et 
surtout fertile en blé , semée çà et là de bou- 
quets de boit. Plusieurs autres parties du ter- 
ritoire sont aussi plantées de bois, mais il y 
en a très-peu de propre aux constructions 
maritimes. Quoique l’agriculture n’ait pat fait 
de grands progrès dans ce comté , cependant 
elle s'est un peu améliorée depuis quelque 
temps ; on a surtout porté plus de soin à la 
culture des terres marécageuses. Outre les 
récoltes ordinahres , on y recueille aussi une 
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grande quantitc de sénevé. Les bestiaux qu'on 
y élève sont d'une petite espèce, mais ils 
fournissent un excellent laitage, dont une 
]>artic sert à fabriquer les fromages de Stil* 
ton, qui sont des plus renommés de l'An* 
glelerrc. Le sol étant gras, ne produit aucun 
minéral important. L'industrie est à peu près 
mille. 4®^77 * 

Ce comté, réuni à celui de Cambridge pour 
l'administration, et gouverné |>ar un haut 
sherifT qu'on choisit chaque année, c^tt du 
diocèse de Lincoln , et envoie 4 membres au 
parlement. Il se divise en 4 hundreds : Hur* 
btingstonc, Leigbton^tone , Norman>cross et 
Tüseland. Le chef-lieu porte le même nom. 

Ce pays était anciennement habité par les 
Icenes; plusieurs restes d'antiquités y attes- 
tent le séjour des Romains. Du temps de 
l'hcptarcliic , il faisait partie du roy. de 
Mcrcie. 

HITNTINGDON , ville d'Angleterre , chef- 
lieu de comté , à 5 1 . i/a N. O. de Cambridge 
et à tg 1. N. de Londres; sur un terrain 
élevé, au milieu de belles prairies et près de 
la rive gauclie de l’Ouse, qui reçoit en cet 
endroit une petite rivière. Lat. N. 5 a® ao^ 
ay". Long. O. a® 3 i' i8". Siège de l'admi- 
nistration du comté, et de tribunaux civils et 
criminels. Elle sc compose d'une rue princi- 
pale d'i /3 de I. de longueur, et de plusieurs 
autres plus petites, toutes bien pavées et 
bieu éclairées de nuit; les maisons sont en 
briques et plusieurs sont très-grandes. 11 y a 
4 églises paroissiales : celles de Marie et 
de Tous-lcs-Sainls sont des édifices remar- 
quables; fbùtel-dc-ville, où se tiennent les 
assises cl les autres cours de justice, mérite 
aussi d'étre diiUnguc. La prison du comté 
est petite; la place du marché est vaste et 
commode , et le marché qui s'y tient le samedi 
est bien appitivisionné surtout en bic. 11 y a 
plusieurs établisscmcns de bienfaisance, et 
une école de grammaire. Au moyen de l'Ouse, 
qui y est navigable, il s'y fait un commerce 
considérable de charbon cl de bois ; il y a 
aussi dans cette ville de grandes brasseries. 
Huntingdon envoie a membres au parlement. 
3,8o6 hab. 

Cette ville était dans le moyen ùgc beau- 
coup plus grande qu'elle ne l'est aujourd'hui : 
on y comptait i 5 églises, t château et plu- 
sieurs couvens ; clic est célèbre comme étant 
le lieu de naissance d'Olivier Cromwell , qui 
y fut baptisé en i 5 gg. 

Huntingdon forme avec sa banlieue une 
<livision particulière située entre les buiulrcds 


de Hurstingstone, de Leightonslonc , et de 
Toseland. 

HUNTINGDON, comté du Bas-Canada, 
dans la partie mérid. du distr. de Montréal , 
à la droite du S^-Laurent. 

HUNTINGDON, comm. des États-Unis, 
dans la partie mérid. de l'état de Pensylva- 
nic, comté d'Adams , au S. O. d'Uarrisbui^. 
1,197 

HUNTINGDON, bourg des États-Unis , 
état de Pensylvanic, cbcf-itcu de comté, à 
60 1 . O. N. O. de Philadelphie et à aS 1 . O. 
N. O. de Harrisburg , sur la rive gauche de 
la Juniatta. Il y a une cour de justice et 4 
églises de différentes communions. 848 hab. 

Le comté a ao,i 42 hab. 

HUNTINGDON (EAST),comm. des États- 
Unis, dans la partie occid. de l'état de Pen- 
sylvanie , comté de Westmoreland. i ,383 
habilans. 

HUNTINGDON (NORTH), comm. des 
États-Unis, dans la patrie occid. de l'état de 
Pensylvanie, comté de Westmoreland; sur 
rYoïjghiogany , au S. E. de Pitlsburg. a,ai7 
liabitans. 

HUNTINGDON (SOUTH), comm. des 
États-Unis, dans la partie occid. de l'état de 
Pensylvanie, comté de Westmoreland ; au S. 
Ë. de Pitlsburg, sur la rive orient, de l'You- 
ghiogany. 3,oo4 hab. 

HUNTINGDON, ilc située sur la cùte 
orient, du Labrador, à l'entrée de la baie de 
Sandwich, par 54 *’ de lat. N. et 09® de 
long. O. 

HUNTING-ISLANDS, groupe d'ilcs des 
États-Unis, sur la côte de l'état de la Caro- 
line du Sud , distr. de Bcaufort, entre ren- 
trée de Port-Royal et 1 a baie de S'*. -Hélène, 
au S. E. de l’ile de ce dernier nom. La plus 
considérable des îles de ce groupe a a 1. de 
longueur sur 1 1. dans sa plus grande lar- 
geur. 

HUNTING-QUARTER, village des EUU- 
Unis, état de Virginie, chef-lieu du comté 
de Sussex; à 16 1 . S. S. £. de Richmond et 
à quelque distance de la rive droite de Not- 
toway. 

HUNTINGTON, Imndrcd d’Angleterre, 
dans la partie occid. du comté de Hereford. 
5,48a hab. Kington en est le principal en- 
droit. 

HUNTINGTON, comm. des États-Unis, 
état de Connecticut, comté de Fairfield , à 
i 4 LS. O. de Hartford; sur la rive droite de 
l'Housatonick , qu'ony passe sur un beau pont. 
Elle contient 4 églises, et possède un petit 
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port au moyen duquel il sc fait un grand com^ 
merce en planches, a, 800 hab. 

HUNTIKGTON, comm. des États-Unis , 
état et i 3 I. E. N. E. de New-York, comté 
de Suflblk , dans Long-lsland. 4^944 hab. Le 
principal village, qui est agréablement situé 
sur une baie de la côte sept., contient 2 égli- 
ses , et environ 70 hab. 

HUNTINGTON, comm. des États-Unis, 
dans la partie S. O. de l'état d'Ohio, comté 
de Brown. 2,35o hab. 

HUNTINGTON, comm. des États-Unis, 
dans la partie orient, de l'état de Pensylva- 
nie , comté de Luzerne , vers la branche 
orient, de la Susquehannah. 1,276 hab. 

HUNTLY, ou HUNTLEY, bourg d'Écos- 
sc, comté d'Aberdeen , presbytère de Stratb- 
bogie et TurretT, à 6 1 . S. S. O. de BanfT et 
k 12 1 . N. O. de New-Aberdeen; agréable- 
ment situé sur la rive gauche de la Bogie , un 
peu au-dessus du confluent du Deveron, qu'on 
y traverse sur un beau pont. Huntly est bien 
bâti et possède une vaste place de marché; 
on y fabrique beaucoup de drap. 11 s'y tient 3 
foires par an. 

Dana les environs , sur les bords du Deve- 
ron, est la résidence du marquis de Hunlly ; 
on remarque auprès les restes du chkieau de 
ce nom, détruit en 1694 après la bataille de 
Glenlivet, et qui fut autrefois la demeure de 
la famille Gordon. 

La paroisse de Huntly est peu fertile, et 
contient 3,349 hab. 

HUNTS'BAY , baie sur la côte mérid. de 
la Jamai([ttc « dans les Antilles, comté deSur- 
rcy , à 1 1 . O. de Kingston. Elle est de forme 
demi-circulaire; sa longueur et sa largeur 
sont d'environ 1J2 1 . Elle communique , au S. 
O., à une lagune considérable. 

HUNTSPILL, hundred d'Angleterre, dans 
la partie occid. du comté de Somerset, entre 
le Briie cl le Parret , sur la baie de Bridgewa- 
ter. 1,687 bab. Le village de même nom en 
est le lieu principal. 

HUNTSVILLE , ville des États-Unis , état 
d'Alabama , chef-lieu du comté de Madûon, 
à 62 I. N. de Cahàba et à quelque distance 
N. du Tennessee. Elle est régulièrement bâtie 
en briques , et possède 2 églises, 1 maison de 
ju.slice et 1 prison. On en exporte une grande 
quantité de coton , que l'on récolte en abon- 
dance sur le territoire. i, 5 oo hab. 

HUNYAD, comitatde Transylvanie, dans 
le pays des Hongrais; borné au N. par le co- 
mitat de Zarand ; au N. £., par le comitat de 
YVeisscnbuurg inférieur; à l'E., par le siège 


de Szaszvaros et par le comitat de Weissen- 
bourg inférieur ; an S. E. et au S., par la Va- 
lachic; au $. O. et à l'O., par la Hongrie. 11 
a 27 1 . de long, du N. O. au S. E., 18 1 . de 
large, et 322 1 . de superficie. Ce comitat est 
montagneux, notamment dans la partie mc- 
rid., où il est couvert par la chaîne des Kar- 
pathes , dont un des sommets les plus remar- 
quables est le Relezat. Ce pays, qui appar- 
tient au bassin du Danube, est partagé en 
deUx bassins secondaires par la chaîne qui le 
traverse au S. : l'un, au N., est celui du Ma- 
ros, rivière considérable qui traverse le comitat 
de l'E. à rO.,ct y reçoit le Reu roare-Sztrchl , 
la Cserna , etc.; l'autre est celui duCbyl, 
qui prend, sa source au montPetra ou Petru, 
dans le S., et coule pendant quelque temps 
sur le territoire du comitat, où il reçoit plu- 
sieurs alfluens peu remarquables. 

Ce pays produit du blé, du mais, d'ex- 
cellens fruits, du vin et beaucoup de buis; 
on y élève un grand nombre de bestiaux ; 
et le gibier est abondant. H y a de l'or, de 
l'argent, du cuivre et des sources minéra- 
les. On y compte 16,92$ familles de contri- 
buables. 

Le comitat d'Hunyad est divisé en 3 parties 
principales : la vallée de Hotzing, le cercle 
Kn deçà du Maros , cl le cercle Au delà du 
Maros, qui sc subdivisent en 18 marches; la 
vallée de Hotzing en comprend 5 : Borbatviz, 
Denisus, KJopotiva , Maesesd et Totesd; le 
cercle En-deçà du Maros en comprend 7 ; 
Déva, llosdal, Kitid , Lapusnyak, Lusad , 
Pestes et Vajda Hunyad ; le cercle Au-delà 
du Maros en compte 6 : Algyôgy, Aluias^ Gu- 
rasza ou (ruraszada, lllye, Kémcnd et So- 
lymos. Le chef-lieu du comitat est Vajda- 
Hutiyad. 

HUNYAD (BANFl), bourg de Transyl- 
vanie, au pays des Hongrais, comitat et à 
to 1 . O. N. O. de Klausenbourg, cercle Su- 
périeur , marche de son nom, sur le Sebes- 
Kürôs. 

HUNYAD (VAJDA), bourg de Transyl- 
vanie. t^ojr. Vajda Uühtad. 

HUON, rivière de la terre de Diémcii , 
dans la partie mérid. de l'ile. Elle prend sa 
source dans les montagnes , au S. O. de lio- 
bart-Town , sc dirige au S. E., et, après un 
cours d'environ 10 1., se décharge dans le 
canal d'Entrecasteaux , par une très-large 
embouchure, en face de la petite île de son 
nom. 

HUON , petit groupe d'ilcs du Grand- 
Océan équinoxial, au N. O. de la Nouvelle 
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Calédonie, par i8® de Ut. S. et i6o° 3o' de 
long. E. 11 a été découvert en 1793 , par des 
Français. 

HÜPARLAC, village de France, dép. de 
VAvcjron, arrond. et à 4 1. 3/4 N. d’E^palion 
cant. et à t I. 3/4 E.N. E. de S*. Amans-des- 
CoU. Foires, le# 5 janvier, 39 avril, a 5 
juillet et 6 décembre, pour bestiaux. 730 
liabilansi 

HUPPAYE , village des Pays Bas, prov. du 
Brabant méridional, arrond. et à 8 I. de Ni> 
vcllei , cant. et à il. de Jodoigne. 736 
habitans. 

HUPPY, village de France, dép. de la 
Somme , arrond. età ul. 1/2 S. O. d’Abbe- 
ville, cant. d’Hallencourt. Il y a une fabrique 
d'huile, goo hab. 

HUHD, port sur U côte occîd. de l'ilc 
Batlmrst, près et au N. de la Nouvelle-Hob 
lande. Lat. S. 1 1 ** ^o'. Long. E. 1 27 ^ 53 '. 

HURDANUULLY , ville de l'Uindoustan. 
F 07 '. Uabdenholi.t. 

HURD'S* ISLANDS , groupe de quelques 
Iles sur la côte sept, de U Nouvelle-Bretagne, 
au N. E. du golfe du Couronnement de Geor- 
ges IV, dans’la baie Melville, par 68 ^ xo'de 
lat. N. et I io« 3o' de long. O. 

HURE, village de France, dép. de la Gi* 
ronde , arrond., cant. et à 1 l. i/4 S. $. E. 
de La Réote , et à 13 1. 3/4 S. E. de Bordeaux, 
sur la rive gauche do la Garonne. On y fabri- 
que des draps. q 35 hab. 

HUREAUX (LES), deux villages de France, 
dép. de la HautO‘'Vienne , arrond. et à 4 
t/2 N. E. de Limoges , cant. et à 3 1. S. O. 
»le Lauricre, coram. de S*.-Sylvestre. L'un de 
ces villages est appelé Hureau-le-Jeunc , et 
l'autre le-Vieux. On a découvert près de là 
une nouvelle variété de manganèse phospha- 
tée , d'un brun-violet , et qui contient 1 par 
fie de manganèse . a de fer oxydé et 4 d'acide 
phosphorique ; M. Yauquelin la considère 
comme un phosphate de manganèse. 

HUREPÔlX, ancien petit pays de France, 
dans la partie mérid. de l'anc. province do 
rile-de-France ; Dourdan en était la capi- 
tale. Le Hurepoix fait actuellement partie du 
dép. de Seine-et-Oise , dans lequel U forme 
presqu'entièrement l'aiTond . de Rambouillet. 

HURIEL, bourg de France, dép. de l'AI- 
Uer, arrond. et à 3 1. i/4 O. N. O. de Mont- 
lueon « et à i5 1. 1/3 O. S. O. de Moulins; 
chef-lieu de canton. Foires, les G janvier, 
3 février, 8 avril et 1 1 novembre, pour bes- 
tiaux, grains et autres denrées. 1,700 hab. 

ilURLEY , comm et village des États- 


Unis, état et à 3a 1. N. de New-York, comte 
d'Uislcr. Le village contient i4 maisons bien 
bâties, et t église en pierre de taille. i,333 
habitans. 

HüRLlAN , ville du Turkestan. yoyez 
GnuautsH. 

HURON , lac de TAmérique septentrio- 
nale. 11 touche , au S. O. et à 1*0. , aux États* 
Unis, oô il baigne le territ. de Michigan, 
et est cntoui'é , des autres côtés , par le Haut- 
Canada , où il baigne les dislr. de London , 
Home et Western , où habitent encore quel- 
ques familles de l'ancien peuple Huron. Ce 
lac est compris entre 43° 18 ' et 37 ' 
lal. N., et entre 81 ® 4 ®^ long- 

Sa longueur, du N. N. O. au 5. S. E. , peut 
être évaluée à 86 1. , sa largeur moyenne à 
3o , et sa supcrGcie à 3,000 1. Il communi- 
que, àrO., immédiatement au lac Machigan; 
au N. O., au lac Supérieur, par l'intermé- 
diaire du lac S^. -George ; au N. , au lac Nt- 
pissing, par la rivière du Français; à l'E., 
par la Severn , au lac Simeoe , qui communi- 
que lui-méme au lac Ontario ; au S. E. enfin, 
la rivière S^-Clair l'unit au lac de même 
nom, qui verse ses eaux dans le lac Érié. Sa 
forme est très -irrégulière ; 11 a plusieurs 
grands golfes et une multitude de baies , 
dont les plus remarquables sont celles de 
Saganaw , au S. O. , et de Gloucester et des 
Iroquois , à l'E. La côte S. E. projette dans 
le lac une longue presqu'île terminée par le 
cap Cabot. On y trouve un grand nombre 
d'Iles , et surtout, vers le N. , la longue chaîne 
des Iles Manatoulin ; 'parmi celles qui ne font 
pas partie de ce groupe, les plus considéra- 
bles sont nie à la Crosse ou Drummond^s- 
island , cl l'ilc Whilc-Wood. 

La contrée au N. et au N. E. du lac Hu- 
ron est stérile , rocailleuse , inégale , couverte 
de marais et d'étangs ; les points les plus 
hauts s'élèvent à peine à 43o pieds au-dessus 
du lac, dont les bords sont rarement formés 
par des falaises escarpées. Les terrains éle- 
vés sont couverts de rochers nus , entre les 
Gslurcs desquels végètent des pins et des 
bouleaux , tandis que les marais et les cours 
d'eaa sont bordés d'Unc grande quantité de 
saules , de peupliers , d'arbrisseaux et de 
plantes. Cette région N. n'est habitée que 
par quelques tribus d'fndicns, qui vivent du 
produit de leur chasse. Les rivages du S. 
sont , au contraire , Ircs-fcrllles ; le sol en 
est bas et ondulé , et coupé par beaucoup de 
petits étangs ; des bancs de pierre calcaire 
cl de grès paraissent sur plusieurs points , 
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maU nulle part on ne roit les nootagnes qui 
ont été dessinées sur un grand nombre de 
cartes. On trouve dans les forêts de cette 
partie le chône , le frêne, te noyer, Torme , 
le peuplier, Térable et difTérentes sortes de 
pins. Le lac Hiiron est à 4^^ pieds au> 
dessus de la mer d'Hudson et h pieds au- 
dessus du lac Érié. Ses rives septentrionales 
et les îles Manatoulin , presque contiguës , 
sont formées par des roches anciennes , qui 
s'élèvent quelquefois à une grande hauteur , 
par des gneiss principalement , et des grun* 
•teins qui semblent être stratifies. Ces roches 
dépendent de la longue chaîne qui passe sans 
interruption au N. des lacs Ouinipeg et Su- 
périeur, et séjmre le bassin delà mer d'Hud- 
son de celui du -Laurent; mais Drum- 
mond's-island , l'ile de Wbite-Wood et les 
rivages méridionaux du lac sont formés par 
des terrains intermédiaires. Les nombreuses 
Iles que renferme le lac Huron , principale- 
ment vers son extrémité O. , en rentient 
la navigation dangereuse ; on y éprouve aussi 
de violentes tempêtes. 

HURON, rivière des États-Unis, état 
d’Ohio , dans Je comté de son nom , qu'elle 
traverse du S. au N. Elle sc jette dans le lac 
Érié, un peu à l'E. de la Laie Saudusky , 
après un cours d’environ i5 1. Sur cette ri- 
vière , à peu de dislance de son emboucLure, 
est un village qui porte son non. 

HURON , comté des États-Unis, dan< la 
partie sept, de l'état d'Ohio , sur le lac Ërié, 
qui y forme la baie Sandiisky. Il est traversé, 
du S. au N. , par la rivière de son nom. 
6,676 hab. Le cbeflieuest Norwalk. 

HURON DE S*. -CLAIR, rivière des États- 
Unis , territ. de Michigan. Elle prend sa 
source dans le comté de Shiavrassee, traverse 
ceux d'OakIand et de Mac-Comb , et se jette 
dans le lac S<. -Clair, à 8 1. N. £. de Dé- 
troit , après un cours d'environ a5 1. Sa di- 
rection générale est vers l'E. S. E. Elle est 
navigable pour des barques dans la partie in- 
férieure de son cours. 

HURON DU LAC ÉRIÉ , rivière des 
États-Unis , territ. de Michigan. Elle a sa 
aource dans le pays des Miamis , à il. i/a 
de celle de la Grande-Rivière, tributaire du 
lac Michigan, coule à l'E. S. E., en arrosant 
les comtés de 'Wascblenaw, de ArVayne et de 
Monroe , et sc jette dans le lac Érié , en mê- 
lant ses eaux à celles du Détroit , après un 
cours d'environ 35 |. Elle est navigable sur 
une partie considérable de son cours. 

HURONES , Rourg d'Espagne , prov. et 
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à a I. 3/4 E. N.E. de Burgos , et à 4 1. g. 

0. de Briviesca. 

HURONS, ancien peuple sauvage du Haut- 
Canada , qui habitait dans la contrée qui 
forme aujourd’hui les distr. de London , 
Home , Gore et Western , entre les lacs Hu- 
roo , Érié et Ontario. Le nom de Huroos leur 
a été donné par les Français j leur vrai nom 
est Yemiat. (ie peuple , gouverné par un chef 
héréditaire , a été ruiné par ses fréquentes 
guerres avec les Iroquois ; il n'en reste plus 
que quelques familles , qui ont généralement 
embrassé la religion chrétienne. 

HURRUND, ville du Béloutcbistan. A'qy. 
HoaaoHD. 

HURRUND-DAJEL, distr. du Béloutchi- 
stan. Fojrez HonaoBD-DanjEL. 

IIURRUR , ville et pays d'Abyssinie, é^qy. 
Haanaa. 

HURRYHUR , ville de l'Hindoustan. 
f'oj'rz Haaïuoa. 

UURSTCASTLE , châleau-fort d'Angle- 
terre , comté de Soutbamplon , bundred de 
Christchurcli ; à l'extrémité d'une langue de 
terre très-étroite qui s'avance de la baie de 
Chrislchurch vers l'ile de Wigbt. bat. N. 

5o» 4a' a3". Long. O. 3“ 53' i". Il y a un 
commandant et une garnison. Il a été cons- 
truit par Henri viii, et fut la dernière pri- 
son de Charles 1 °'' avant qu'il fût conduit 
à Londres. 

HURSTINGSTONE , hundred d’Angle- 
terre , dans la partie orient, du comté de 
Iluntingdon. H renferme, au N. , de vastes 
marécages. 1 5,688 hab. Ramsey et S‘.-lves 
eu sont les lieux principaux. 

HURTAULT (LE}, hameau de France , 
dép. des Ardennes , arroiid. et à 5 1. 3/4 D. 

S. O. de Mézières , cant., comm. et k 3/4 de 

1. g. O. de $igny-le-Grand. 11 y a a fourneaux 
et I forge. 

HURTOU , cap d'Abyssinie , sur le gqlfe 
Arabique, au N. O. de la baie d'Huuakel ot 
au S. E. de celle d'Annesby, via-à-vis de l'ile 
Dahalac. Lat. N. i5° a8'. Long. E. 37 ° 4^'. 

HURTOU ou TALTAL, peuplade d’Abys- 
sinie , roy. de Tigré , vers la grande plaine 
salée qui le sépare de la prov. de Dankali , ,t 
aux environs des montagneade Senafé. C’est 
une tribu des Danakil. 

HURUM , paroiase de Norwège, diocèse 
d'Aggershuus, baill. de Buskerud, à 4- i- ^ 
N. E. de Holmestrand et k 8 1. S. g. O. de 
Christiania. i,a 6 o hab. 

HURWENEN, village des Pays-Bas, prov. 
de Gueldre, arrond. et à 7 1 . i/a de Thiel, 
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c«nt. et b 1 I. 1/4 Bommcl. 336 habiUns. 

HüSAVHK , village et port dlsUndc, dans 
le Nordlacd , sur la côte sept, de l'ile , à 16 
1- E. N. E. de Holar. Il y a une soufrière peu 
riche. 

HUSBY ^ paroisse de Suède , préfecture 
de Skaraborg , hærad de Kinnefierding , à 3 
1. S. de Lidkœping et à 7 1. S. O. de Ma* 
l'iestad. Elle renferme la source minérale 
lie Siegfried , très-estimee contre certaines 
maladies. 

HUSBY , paroisse de Suède , préfecture 
de Stora-Kopparberg , hxrad de Næsgard , b 
3 I. N. d'Hcdmora et à 7 l, S. E. de Falun. 
Elle renferme une fabrique royale de poudre, 
et plusieurs autres particulières moins consi* 
dérablcs. On jr a établi , près du lac Grycken, 
des usines b fer. 

HUSCll, ville de la Turquie d’Europe, en 
Moldavie, cbef*lieu de distr., b 9 1. R. N. 
E. de Waslouii et b 1. S. E. d'Iassi. Siège 
d'un évéque grec. C'est dans cette ville que 
fut conclu , en 1 7 1 1 , le traité du Pruth , en* 
tre les Russes et les Turcs. 

Le distr. d'Husch est un des plus petits 
de la Moldavie , dans la partie orient, de la* 
quelle il est situé- Le Pruth le borne b TE. , 
rt le sépare de la Russie. 

HÜSEBY, village de Suède, préfecture de 
Kxonoberg, hærad de Kinnewald , b 4 I - S. O. 
de Wcxio; entre les lacs Salen et Asnen, sur 
la rivière qui les réunit. Il y a une manufac* 
ture d’armes b feu. 

HUSIATYN , ville de Gallicie, cercle et 
b i3 1. 3/4 S. E. de Tamopol , et b 38 1. S. 
E. de Lcmbcrg, sur la rive droite de la Pod* 
Imrze. Il y a 1 chnteau, 1 église catholique, 
et I de grecs-unis. 

HUSILLOS, bourg d'Espagne, prov. et 
bal. N. de Palencia, et b i 1. 3/4 S. d'A* 
musco. 170 hab. 

HUSOWA, villcdeMoravie. Diutsch- 

iiavsB. 

HUSPALLATA, plaine du gouv. de Bue- 
nos-Ayrc.s. Uspallatà. 

HÜSQUARN , village de Suède, préfcc- 
Itirc et b 1 1. a/3 E. S. E. d'iœnkœping, 
hærad de Tveta ; près et au S. E. du lac 
Wetter, sur une petite rivière qui forme 4 belles 
cascades. Il y a une manufacture d'armes. 

UUSSElN-ABAD , Mitbridatium , ville de 
l.iTurquie d'Asie, pach. de Sivas , sandjak 
et b 10 I. S. E. d'Yuzghat, et b a6 1. S. O. 
it'Amasich. 

HUSSENETZ, bourg de Bohême. 
lIrssiaeTZ. 


HÜSSÎGNY , village de France, dép. de 
la Moselle , arrond. et b 6 1. i/4 N. N. O. de 
Briey, cant. et b a I. E. S. E. de Longwy. 
5oo hab. Il y a dans les environs une mine 
de fer qui alimente les forges d'Hcrserange. 

HUSSINETZ, bourg de Bohême, cercle 
de Prachin, à 8 I. i/3 S. S. O. de Pisek, et 
b i4 1. S. E. de Klattau, sur la rive gauche 
du Blanitz. C'est la patrie du célèbre réfor* 
matour Jean Huss. 100 maisons. 

HUSSJATYN , petite ville de Gallicie, 
cercle et b 14 I. S. E. de Tarnopol, et b 7 1. 
ri. E. de Czortkûw, sur la rive gauche de la 
Poühorce, près des confins de la Russie. 

HUSTEI^ , bourg des États Prussiens , prov. 
de Westphalic , régence, cercle et b 1 I. N. 
O. d'Arensberg, au confluent de la Bolir et 
de la Ruhr. S70 hab. 

HUSTOPETSCH , ville de Moravie, cercle 
et b 7 1. l/a E. N. E. de Prerau, et b i I. 
3/4 N- O. de Mcserilsch. Elle a une église 
diaconale. Il s'y tient des marchés importans 
pour bestiaux. a,34^ bab. On récolte beau* 
coup de vin sur le territoire. 

HUSTOPETSCH, bourg de Moravie, cer- 
cle et b 5 1. l/a E. N. E. de Prerau, et b 
a 1. E. de Weiskirchen, sur la rive gauche 
de la Bctschwa. Il y a 1 château. 6o3 hab. 

HUSTOPETSCH, ville de Moravie, ^oy. 
Acspitz. 

HUSUM, ville et port de Danemark, du- 
ché et b 7 1. O. de Slesvrig , chef-lieu du baill. 
de Husum et Schwabstedt; au fond d'une 
large baie , sur la mer du Nord , et b l’em- 
boucliure de la petite rivière Hever. Lat. N. 
54" a8' 59". Long. E. 6« 44' 37". Elle se 
divise en 6 quartiers, et a i château-fort, 
I douane, i tribunal maritime, i liôtel-dc- 
ville, 1 école latine qui possède 1 bibliotliè* 
que de 4,000 vol., 1 maison de travail , 1 école 
de charité, et i hospice de vieillards. L'in- 
dustrie y est florissante : on y compte 1 im- 
primerie sur colon , 1 fabrique de bas et 
d'étoffes, a teinturenes , 1 railinene de su- 
cre, 8 manufactures de tabac, a moulins b 
huile et i b couleurs, des brasseries considé- 
rables, et I four b chaux. La navigation est 
active , mais le port ne peut recevoir que de 
petits bnlimcns ; ceux d'un fort tonnage s'ar- 
rêtent dans la rade. 11 s'y tient, b Pâques, 
une foire importante très-fréqucnlée. 3,700 
habitans. 

HUSUM ET SCHWABSTEDT, baill. de 
Danemark, dans la partie S. O. du duché de 
SIeswig; il est généralement marécageux et 
entrecoupé de nombreuses digues. Outre les 
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territoires üc Husum et de SchwabstecU, il 
comprend le district de Simonsberg et les tles 
de S’ordslrand cl de Pclwenn , et renferme 
1 bab. 

HUSZTH, bourg de Hongrie, comitat de 
Marmaroscli, marche du Marmarosch-Infé- 
rieur, sur la Tbeiss , ù 6 1. i/a N. E. de Halmi 
et à 1 1 I. O. O. de Szigeth. 11 se compose 
de deux parties, Koszeg et Daranya , et con> 
tient 1 église catholique, i calviniste et i de 
grecs-unis. On remarque sur la montagne qui 
s'élève au-dessus de ce bourg le château qui 
porte son nom. , hongrais et alle- 

mands. 

On cultive beaucoup de chanvre sur son 
territoire. 

HUTLAH, ville de THindoustan. f'oy. 
Hatlah. 

HUTSCHLAG, village de l'arebid. d'Au- 
triebe, pays au-dessus de l'Ens, cercle et 
à i5 1. 3/4 S. de Saltzbourg, et à 6 1. i/a 
S. O. de Rastadt, au pied des Alpes No- 
riques. 11 y a des usines où l'on purifîe le 
soufre et le cuivre qu'on extrait des mines 
voi.sines. 

IlUTTA, village de Hongrie, comitat de 
Ncograd , marche dcKckku, à 6 I. 1/3 E. de 
Bela-Banya et à 6 1. 3/4 S. de Libcth-Banya. 
11 y a des sources minérales. 

HUTTE (EA), village de France, dcp. des 
Vosges, arrond. et ù 5 1. S. de Mirccourt , 
canl. de Darncy. Il y a une manufacture 
royale d'acier de toute qualité, et de fer de 
1'^ qualité , ainsi que d'autres usines où l'on 
fabrique dos aciers, du fer, des broches de 
ûl de fer, etc. 1,1 4^ bab. 

IIÜTTEN (UISTERl, village de Bavière, 
cercle de la Rcgcn , présidial et à 1 1. i/4 
S. E. de AiVatdmüncbcn , et à i3 1. N. Ë. de 
Ralisbonne. 11 y a 1 ralHncric de potasse, 
3 martinets à fer , i verrerie et 1 moulin à 
polir. 33 maisons. 

HUTTE>BEUG, bourg d'illyric , gouv. de 
Laybacb, cercle et à 8 1. i/4 N. N. E. de 
Klagenfurt, cl à i4 1- î/2 N* E- tle Villach. 
Il y a de très-belles forges et fonderies, ali- 
mentées par Ic.s riches mines de fer situées 
• dans les montagnes Sau-Alpen. Ces mines sont 
les plus productives de la Carinlbie, et sufli- 
sent ù rentretien de plusieurs usines des en- 
virons. 54 ’a bab. 

IIUTTENGRUND, village du duché de 
Saxe-Mciniiigen , dans l'Oberland, baill. de 
Sonnenherg. il y a 1 fourneau ardent, 1 mar- 
tinet pour le plomb, i usine pour l'étain, 
1 laminoir cl 3 moulins à scier. 198 hnb 


HÜTTEN-STEINACH , village du duché * 
de Saxe-Mciningen, dans l'Oberland, baill. 
de Sonnenberg. Il y a des forges, 1 martinet, 

1 laminoir et 1 scierie^ les forges produisent 
4,000 quintaux de fer par an. 70 bab. 

HUTTING ou HUTTERN , bourg de Ba- 
vière, cercle du Danube-Inférieur, présidial 
et à 3 1. 1/4 E. de Passau, et à 4 1- 3/4 S. de 
Gratenau. 35o liab. 

HUTTON , lie de l'archipel de Corée , près 
de la côte S. O. de la péninsule de ce nom , 
par 36® 10' de lat. N. et 134° de long. E. Ce 
sont les Anglais qui l'ont nommée. 

UUTW'YLouHUTTWEIL,vilIcdeSui88e, 
canl. cl à 8 1. N. E. de Berne, cl à 8 1. 3/4 
O. N. O. de Lucerne, baill. de Trachseiwald , 
sur le Langctcn. Elle est petite et assez mal 
bâtie j l'église, construite eu 170G, est assez 
belle. Cette ville fabrique quantité de bon- 
neterie en coton , et est un lieu de passage 
considérable. 11 s'y tient plusieurs grands mar- 
chés pour bestiaux. 3,58o bab. 

HUUNSDALEN, paroisse de Norwègc, 
diocèse d'Aggersbuus , baill. de Christian, à 
3^ 1. N. N. O. de Christiania. Il y a une ver- 
rerie qui fournit annuellement pour 4^,000 
rixdalcs de marchandises. 3,098 hab. 

IlUVEAUNE , rivière de France, qui prend 
sa source dans le dép. du Var, arrond. de 
Brignollc, cant. de -Maximin, près et au 
S. O. de Nans. Elle entre bientôt dans le dcp. 
des Bouches-du-Rhône, passe à Auriol, à 
Roquevaire, à Aubagne, et sc jette dans le 
golfe de Lyon, très-près et ais S. de Mar- 
seille, après un cours d'environ 8 1. , de l'E. 
K. E. à rO. S. O. Elle cause beaucoup de 
ravages par scs débordemens. 

HUXLOE, hundred d'Angleterre, dan^ 
la partie orient, du comté de Northampton. 
11,603 hab. Thingdon est un de ses princi- 
paux endroits. 

HUY, floejr J ville des Pays-Bas, piov. et 
à 6 I. 1/3 S. O.'de Liège, et à 5 I. E. N. E. 
de Namurj chef-lieu d'arrond. et decan- 
ton , dans une vallée agréable , sur la Meuse, 
qui divise la ville en deux parties , et qui y est 
traverséepar un beau pont de pierre. Siège d'un 
tribunal de 1 instance et résidcnced'un major 
de place de t'' classe. Cette ville possède plu- 
sieurs hospices et I collège , des manufactures 
de fer-blanc et de zinc, i faïencerie, des 
distilleries de grains, des papeteries, des tan- 
neries , des corroicrics , des fabriques de colle- 
forte, de vinaigre de pomme, de pipes et de 
quincaiib rie, et des forges. Au moyen de son 
bon port sur la Meuse, clic fait un grand 
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conimerce de blé. Celle ville Domme 9 dépu> 
tés aux cUts de U province. 6,990 hab. 

Les environs renfermenl des cnincs de fer, 
de calamine, d'alun et de soufre, des carriè- 
res de marbre, de grès, de pierres calcaire 
et meulières, et des eaux minérales excel- 
lentes. 

Huy a souffert plusieurs sièges, et a été 
pris plusieurs fois par les Français et par les 
Espagnols. Les Hollandais y tinrent garnison 
en 1718 , en démolirent les fortifications , et 
la rendirent ensuite au prince-evêque de Liège. 

L’arrondissement de Huy se divise en 7 
cantons ; Avesnc , Bodegnéc, Ferrière, Hé- 
ron , Huy , Landen et Nandrtn. 

HUYNGEN , l>ourg des États Prussiens. 
yojr . Honkikcek. 

HüZZUT-lM AM , ville de l’Afghanistan , 
pays et à 35 I. N. E. de Balkli ; chef-lieu de 
distr. , dans une plaine sablonneuse et stérile. 
Elle est assez considérable. 

Le district de Huazut-lmam, bordé à l'O. 
et au N. par le Djibouu , est |e plus sept, du 
pays de Balkh. 

HVALÔEN, île de l’océan Glacial arctique, 
sur U cOtc N. O. de Norwège , diocèse de 
Norland, baill. de Finmark, à 1 l. O. de 
.Tromsoc , et séparée du continent par un ca- 
nal d’i I. 1/9 de largeur; par 69® 35 ' de lat. 
N. et i6®de long. E. Elle a 1 1 L de longueur, 
mais sa largeur varie d’1/9 l. à 5 1 . Elle e.st 
de forme très-irréguIièrc ; deux baies profon- 
des pénètrent dans lacdteoccid., et 1a partie 
sept, offre des pics isolés et aigus , dont l'élé- 
vation n’est pas considérable. 

HVAL-UEK, groupe d'iles , sur la côte 
merid. de Norwègc, dans le Skager-rack , à 
l’entrée du golfe de Christiania, par 59® 3 ' de 
lat. N. et 8 ® 4 <>'delong. £. lldépenddu dio- 
cèse d’Aggcrshuiis et du baill. de Smaalebnen. 

HVEN , ile du Sund , sur la côte S- O. xle 
1 a Suède, préfecture de Malmœhus, bierad 
de Roenneberg, à i 1 . 1/4 de la partie la plus 
voisine de la côte suédoise et à 9 I. de celle 
de Sceland , à 5 l. 1/9 N. E. de Copen- 
liague et à a l. N. O. de Landskrona; par 
55 ” 54' 38 '' de lat. N. et 10” aa' 44 ” 
long. É- Elle a environ a L de circonférence, 
est assez haute cl est sablonneuse- On y ééève 
beaucoup de bc.stiaux. 3 oo hab. 

Cette ilc fut cédée à la Suède par le Dane- 
mark, k la paix de Roeskilde , en i 658 .El|e 
est célèbre pour avoir été long-temps la ré- 
sidence de Tycho-Rrahé , qui y fit construire 
l observaloire d’Uranibourg ; on vient défaire 
des fouilles sur remplacement de cel obser- 


vatoire : elles ont eu pour résultat U décou- 
verte d’un éditicu antique , dont les di0éren- 
tes parties sont déjà à ciel ouvert. 

HVIDDI>G, village de Danemark, duché 
de Sleswig, baill. et à 11 1 . O. d'Hadenle- 
ben. Il donne son nom à un district qui ren- 
ferme 5,995 hab. 

HVIDDINGSOE , petite lie de la mer du 
Nord , sur la côte occid. de Nurwégo , dio- 
cèse de Christiansand , baill. de SUvanger, 
par 59® 4 ' lat. N. et 3 ” 5 ' de long. E. H 
y a un phare dans U partie méridionale. 

HWEN , ilc de Suède, Hvxx- 

HWITLISBOFl/ERD, bourgade de Russie, 
en Europe, dans la Finlande, gouv. et à 3 a 
1 . N. N. O. d'Abo, distr. deNedre Satakuoda, 
sur le golfe de Botnie, à 4 h N. O. 

de Biorneborg. 

HWITTIS, bourgade de Russie, en Eu- 
rope, dans la Finlande, gouv. et à 18 1 . N. 
N. E. d'Abo , distr. d'OEfre-Satakunda- 
Ni'dredels. 

HWLFOHDH , ville de la principauté de 
Galles, f^oy. mvERroxDWBsr. 

HYABARY, rivière et distr. de Brésil, 
f'o^. Javam. 

HYACYNTHE, village du Bas-Canada, 
distr- de Montréal, comté de Richelieu, sur 
rYamaska,à 35 l. S. O. de Québec. U est 
très-bien bâti , et renferme une grande et 
belle église, i collège et 90 maisons. Les 
environs sont charmans et couverU de jar- 
dins , de vergers et de belles prairies. 

HYAPURA, rivière de Colombie, 
Yapuia. 

H Y ATN AGOR, Hyatnugur , ville de l'Hind- 
oustan , état du nabab d'Aoude , anc. pror. , 
di^tr. ot à 10 1 . O. d'Aoude. 

H Y ATN AGOR, //yatnagur, ville dcl'llind- 
oustan « état du Nixara, anc. prov. et à 9 
1 . 1/9$. E. d'Hayder-abad , distr. de (^l- 
conde. 

HYATPOUR ,///<ilpoor, ville de PHind- 
Qustan anglais, présidence et anc- prov. du 
Bengale , distr. do Dioadgepour, à 9 I. N. Û. 
de Malda et à 98 I. N - N O. de Muurchcd- 
abad , près de ta rive gauche du Gange. 

HYAüRICOCHA,Uc du Pérou. 
micocuA. 

HYBIAPABA, chaîne de montagnes du 
Brésil, Ibiapaba- 

HYRY, bourg de Hongrie, ^oy. Giia. 

HYCATÜ , ville du Brésil, prov. et à 98 
1 . S. 8. E. de Maraiiham , et à 10 1 . S. de 
Nüssa-Senhora de Rosariop, pros du confluent 
ùe riguara et du Mony. Elle est ancienne ; 


Digitized by Google 


H Y D R 


H Y Ê R 


autrefois considérable et Borissantc , elle fut 
la première résidence des gouTerneam de la 
province : elle est bien déchue , et ne ren- 
ferme qu'une église paroissiale. Le territoire 
produit du coton d'excellente qualité , qui 
forme la principale richesse des habitans. 

HYCOOTEE, rivière des États-Unis, qui 
prend sa source dans l'état de la Caroline du 
Nord , comté d'Orangc , coule à travers ceux 
de Caswel et de Pei'son , entre dans l'état de 
Virginie, comté d'Halifax, et se jette dans le 
Dan , par U rive droite , après un cours d'en* 
viron i6 1. vers le N. E. 

HYDE , comté dcè États-Unis, dans la 
partie orient, de la Carulinedu Nord , sur U 
cdtc sept, delà baie de Pamlico. Il renferme 
le grand lac Maltirouskeet. 4>9^7 
chef-lieu est Gcrmantnwn. 

HYDRA ou HEURAU , ville de Barbarie , 
ro^. et à 5o 1. S. O. de Tunis , et à 4^ 1- 
S. E. de Conslantine ; près de la frontière du 
ro^. d'Alger , dans une vallée étroite et près 
d'un petit affluent delà Medjerda. Shaw pense 
qu'elle occupe l'emplacement du Tjrnidmm 
ou Thtmodromum des anciens ; d'Anville 
croit au contraire qu'elle remplace l'ancienne 
Ammtdera. On y trouve de vastes ruines , 
entr'autres le pave de toute une rue , dea 
murs de maisons • et plusieurs autels ci mau- 
solées , pour la plupart bien conservés , les 
uns de forme ronde , hexagone ou octogone, 
soutenus par plusieurs colonnes, d'autres de 
forme carrée ; les inscriptions de tous ces mo- 
numens sont eflacées. 

HYDRA , HmaxA , lie de la Turquie d'Eu- 
rope , clans rArcliipcl,à 3 1. de la côte orient, 
de la Morée et à l‘E. du golfe de Nauplie. 
ERe a 5 1. de long sur i 1. 1/3 de large, et 
est un peu élevée et couverte de rochers ari- 
des et incultes. Ses habitans sont réduits à 
tirer les denrées nécessaires è leur subris- 
tance du continent et des lies voiiines; il 
n'j a dans toute l'ile qu'une seule source. 
La ville du même nom en est le cbef-lieu. 

Les Hjdriotes sont hardis et entreprciians ; 
on les regarde comme les plus intrépides ma- 
rins de l'Archipel ; ils conservent encore leurs 
mœurs sauvages. Quoiqu'entiérement dévoués 
au commerce cl à la navigation , ilsontmon- 
tré dans la guerre actuelle à quel point ils 
chérissaient leur patrie, car il n'esl pas de 
sacrifices qu'ils n'aient faits en hommes , en 
vaisseaux et en argent, pour concourir à la 
défense de la Grèce, et l'bistoire citera avec 
honneur les noms de tous les héros de cette 
Ile, qui, montés sur des navires de commerce 
Dict. Géoca. 7. 
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mal armés , ont cependant défait tant de 
flottes turques si formidables par leur nombre. 

HYDRA , ville de la Turquie d’Europe*, 
chef-lieu de l'ile de même nom , sur la côte 
N. O. , vis-à-vis de Hydron , à 1 3 I, S. E. de 
Nauplie. Lal. N. 37 ® 3o' 33^'. Long. E. ai® 
10 ' o''. L'aspect en est agréable. Elle est bâ- 
tie sur des rochers qui s'élèvent en amphi- 
théâtre autour du port. Les maisons , de forme 
carrée , et presque toutes en pierre, sont en 
général basses , mais construites avec goût ; 
les rues sont pavées , et les quais trés-l^aux. 
Le port, quia la forme d'un croissatit, est 
petit , mais profond et sûr. Hydra renferme 
plusieurs églises grecques, une bourse de 
commerce , et des magasins considérables ; 
il y a un grand college où l'on enseigne le 
grec classique ainsi que plusieurs langues eu- 
ropéennes , qiiel<|ucs autres écoles élémentai- 
res, et 1 école de commerce et de naviga- 
tion. On y trouve des fabriques d'étolTes de 
soie et de tissus de coton , des savonneries , 
des tanneries , etc. Il s'y faisait un commerce 
considérable avant la guerre actuelle , prin- 
cipalement en blé qu'on expédiait en Espagne 
et gn Portugal, ainsi qu'en huile et autres 
denrées qui étaient exportées dans diflérena 
ports de la Méditerranée; en sorte que cette 
ville avait accumulé dans son sein de grandes 
richesses , fruit de son industrieuse activité ; 
plus de 300 navires de 100 h 4 no tonneaux 
appartiennent à son port. Environ 4^,000 hab. 

UYDRABAD, ville de rHindousIao. ^'oy, 
Hatoxi-aiad. 

HYDREICHY, ville de l'Hind- 
oustan , état du Nixam , anc. prov. d'Hay- 
der-abad, dislr. et à 4L N. O. de Commo- 
mait. 

HYDRON , Apehopia , ile de la Turquie 
d'Europe, dans l'Archipel, entre la côte 
orient, de 1a Morée et l'ile d'Uydra. Elle a 
I 1 . i/a de long sur 3/4 de I. de large. 

HYDUR. Les noms qui ne se trouvent pas 
ici doivent être cherchés à Hatdki. 

HYÈRES(iLES D ), dan. la Méditerra- 
née, fur la edte mérid. de France, dép. du, 
Var, arrond. de Toulon, canton d'il^irca 
dont cllet forment une commune, tous 
de lat. N. Elles sont au nombre de 4 : Porl- 
cros est à peu prés au milieu du groupe , par 
4° 3' de long. ; é l'Ë. de celle-ci est l'ile du 
IpCrant ou du Titan ; à l'O. , celle de Porque- 
rollet, et un peu plut loin celle de Bagueau; 
autour de cet iles sont quelques ilôts ou ro- 
chers , tels que le Grand et le Petit Ribaud à 
rO. de Porquerollet. Les plus importantes 
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de ce groupe sont celle de Porquerolles , 
dont U longueur est de al. et U largeur de 
!S/4 de 1. , et celle du Levant , à peu près de 
U même étendue. Ces lies sont en général ari* 
des , ci contiennent peu de terres cultivées ^ 
elles sont loin de mériter aujourd'hui le nom 
d'iles d'Oi\ qui avait été donoé à deux d'en- 
tr'elles ( Porteros et du Levant ) par les Ro- 
mains , parce qu'elles étaient , dit-on , ferti- 
les en toutes sortes de fruits du midi , et 
paiiiculièrement en oranges. Elles sont con- 
nues pour 1a douceur de leur climat. On n"y 
trouve plus que quelques lièges , des pins , et 
beaucoup de plantes médicinales précieuses. 
Ces Iles sont toutes défendues par des forts 
et des batteries ; celle de Porteros offre un 
très-bon port. Environ i,ooo hab. 

La rade, qui porte leur nom et qu'elles 
mettent à l'abri des vents , s'enfonce dans les 
terres en forme de demi-cercle. Elle est fer- 
mée à rO. par la presqu'île de Giens, et à 
l'E. par celle que termine le cap Benat. Elle 
a environ 4 1* de l'E. à l'O. , et 3 du N. 
au S. 

François i*' érigea, en i53i , les lies 
d'H^ères en marquisat , sous leur ancien nom 
d'iles d'Or j quelque temps après ce marqui- 
sat fut partagé en deux parties ; l'ile de Porque* 
roUes resta dans la maison d'Omani , et les au- 
tres furentdonnées au comte de Roquendoff , à 
condition que ces seigneurs défeudraient la 
rade et les îles contre les incursions des enne- 
mis. Ony construisit alors deux chàteaux-forts, 
mais la garde eu ayant été négligée , le gou- 
vernement français y établit des garnisons et 
des commandnns , et les seigneurs furent ainsi 
dépossédés de ces lies. Les Anglais ont oc- 
cupé 1a rade d'Hyères , en 1744 t cher- 
cher à se rendre maîtres des lies; ils s'en 
emparèrent au commencement de la révolu- 
tion , et en détruisirent les fortifications lors- 
qu'ils évacuèrent Toulon. Depuis cette épo- 
que , d'autres ouvrages fortiBés ont été élevés 
sur tous les points importans. 

HYÈRES, A «CAS, ville de France, dép. 
du V«r , arrond. et à 3 1. aji E. de Toulon, 
à la I. S. S. O. de Draguignan et 4 i I. i/4 
de la Méditerranée; chef-lieu de canton , sur 
la pente d’une colline , au sommet de laquelle 
on voit encore les restes d'un vieux château ; 
dans un pays délicieux, où l'on jouit presque 
toujours d'un printemps continuel , mais où 
l'air est malsain pendant Tété, â cause des 
marais formés par l'étang voisin de Gapau. 
Lal. N. 43° 7' a". Long. E. 3“ l^^]' 4o”. Les 
rues en sont escarpées, étroites et incommo- 


des , et les maisons assez élégamment bâties; 
le faubourg contient aussi de très-belles mai- 
sons , et des rues moins escarpées et plus 
agréables que celles de la ville. Le commerce 
d'Hyéres consiste en huile d'olives , vins , 
oranges , grenades , citrons , productions de 
son fertile teiTitoire. Foires de a jours , le 
I" mai et le a4 août, pour salaisons , bes- 
tiaux, draperie, toiles , etc. Patrie de Mas- 
sillon. La douceur du climat , les beaux 
jardins et les agréables promenades qui l'en- 
vironnent , attirent beaucoup d'étrangers. 
7,844 remarque dans un des jardins 

d'Hyéres un palmier dattier femelle qui pro- 
duit des fruits, bien que le palmier mâle qui 
était auprès soit mort depuis 3o ans. H y a 
des salines excellentes près de cette ville 

Les Romains nommaient cette ville Areae; 
dans le moyen âge , elle s'appela Ahirtt ,-elle 
avait dans le xiii* siècle un port où l'on s'em- 
barquait pour la Palestine ; S*. Louis y aborda 
en revenant d'Égypte. Elle a été long-temps 
l'apanage des vicomtes de Marseille , qui la 
cédèrent à Charles d'Anjou , comte de Pro- 
vence et frère de S*. Louis. 

HYÈVRE , village de France , dép. du 
Doubs , arrond. , cant. et è i 1. 1/4 E. M. E. 
de Baume-les-Dames , et à 7 1. 3/4 N. E. de 
Besançon. Il y a un martinet pour biscayens , 
cuirasses , enclumes , fers à repasser , instru- 
mens aratoires et taillanderie de toute espèce. 
343 hab. 

HYGUARASSU , rivière et ville du Brésil. 
yojr. loDABÀSSn. 

HYJUHY, rivière du gouv. de Buenos- 
Ayres. é'oy. Yjbt. 

HYLLEKROG , Ile de Danemark , dans la 
Baltique., près de la côte mérid. de celle de 
Laaland. Elle a 1 I. de long sur 1/8 de 1. de 
large. 

HYLLUS ou PHRYGIUS , nom ancien 
d'une rivière de la Turquie d'.âsie , dans l'A- 
nstolie, sanüjak de Saroukban. Celte rivière, 
dont le nom moderne n'est pas connu , prend 
sa source dans le Codjah-dagh , se dirige vers 
le S. O. , et, grossie de quelques ruisseaux, 
va se joindre au Sarabat , par la rive droite , 
à 6 1. E. de Manika, après un cours d'envi- 
ron a5 I. 

HYMETTE, montagne de la Turquie 
d'Europe, yojr. Tbelovouro. 

IIYNZIR, cap de la Turquie d'Asie, yojr. 
Khahzir. 

UYPOLITO DE GLEBA ( S. ) , bourg d'Es- 
pagne, prov. et à 9 I. 3/4 O. de Girone ( Ca- 
talogne), et à 1 I. l/a N. de Vieb. 
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UYROULOUINE, bourgade de Madagaa- 
car , sur la cAte orient, de l'ile , terril, des 
Betanismesnes , près d'Audevourante et de la 
ririire de sou nom. 

HYRYNSALMI, paroisse de Russie, en 
Europe, grand-duché de Finlande, dans la 
partie orient, du gouv. d'Uleaborg. Elle 
forme le N. du dislr. de Kajana. Cette vaste 
paroisses 3o I. de longueur sur presqu'au- 
tant de largeur. 

UYSKER, groupe d'Iles de l'arcbipel des 
Hébrides , à l'O. de l'Écosse, par 5^° 3o' de 
lat. N. et lo" a' de long. O. La plus grande 
de ces petites iles , au nombre de 3 , n'a 
guère plus d'i/a I. de long sur i/4 de I. de 
large. On j récolte beaucoup de grains , et 
on y éléve des bestiaux. 

HYTHE, ville d’Angleterre, comté de 
Kent , lathe de Sbepway , hundred de son 
nom , prés du Pas-de-Calais , sur le canal 
Royal-militaire , à 4 1- O. S. O. de Douvres , 
041 . 3/4 3. de Cantorbéry , et à 1/4 de 1. de 
la cAte , à laquelle on se rend par une jolie 
promenade plantée d'arbres. Un fort princi- 
pal et trois autres petits , éloignés l'un de 
raulre d'environ 1 ,6oo mètres , protègent les 
abords de cette ville. Les plus beaux béti- 
mens de Hylbe sont dans une longue rue pa- 
rallèle à la mer, où l'on remarque le palais 
de justice. L'église paroissiale , située sur une 
colline au N. de la ville , renferme dans des 
caveaux les ossemens des personnes tuées 
dans une bataille qui eut lieu au v* siècle , 
entre les Bretons et les Danois. Cette ville 
possède deux hApitaux et de grandes caser- 
nes. On y vient prendre les bains de mer 
dans la belle saison ; du reste , le commerce 
y est peu florissant : le port est comblé. Les 
incendies et la peste avaient presque anéanti 
cette ville : quelques privilèges et le canal 
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Royal-militaire l'ontranimée. a,3oohabitans. 

Le hundred ne comprend que la ville et la 
paroisse. 

HY'rU , comarca du Brésil , dans la par- 
tie sept, de la prov. de S*. -Paul, au N. de la 
comarca de Curytiba et à l'O. de celle de 
S‘.-Paul. Elle est en partie séparée de la 
prov. de Minas-Geraes, au N. E. , par la 
serra de Moginacu. Les montagnes d'Ara- 
guara s'élèvent dans l'intérieur, et la serra de 
S. -Francisco sc présente au S. Le Tiete tra- 
verse cette comarca du S. E. au M. O. , et le 
Mugy l'arrose vers le N. Au N. O. sont de 
grands espaces presqu'entièrement inconnus. 

Le chef-lieu est la ville de même nom. 

HYTU , ville du Brésil, prov. et è so I. 
O. N. O. de S*. -Paul ; chef-lieu de comarca; 
sur la rive gauche du Tiete , qui forme prés 
de lè une grande cascade. Elle possède i 
église paroissiale et plusieurs chapelles , i 
couvent, 1 hospice et i grand hApilal. La 
culture du sucre et l'éducation des bestiaux 
rendent cette ville florissante. 

HYURBA, rivière et distr. du Brésil, è'qy. 
JoacA. 

HYURUA, rivière et distr. du Brésil. I^oy. 
JuaoA. 

HYUTAHY , distr. et rivière du Brésil. 
Voy. Jatâmt. 

HYVOMDROU, rivière de Madagascar. 
f'oy. IvoicoaoD. 

HYVOUDRON , bourgade de Madagascar, 
sur la cAte orient, de 111e, dans le pays des 
Bestimessaras, près et au S. O. de Tamatave. 
On y récolte beaucoup de riz, objet d'un 
commerce considérable. 

HY-VO-VOÜ, en japonais Ki-ya-bou, 
ville de l'empire Chinois , sur la cAte mérid. 
de la prov. de Chan-nan , dans la Grande 
Lieou-Khieou , è 3 1. S. de Zieuly. 


I. 


I. Les noms qui ne se trouvent pas à cette 
lettre doivent être cherchés au 1 ou è l’v. 

lABLOKA-NlZSZA, village de Gallicie, 
cercle et à 10 1. S. S. O. de Sambor, et è 1 
1. S. O. de Turka ; sur un petit affluent du 
Stry. aoo maisons. 

lABLONEV, bourg de Russie , en Europe, 
gouv. et à 36 1. O. N. O. de Poltava, distr. 
et è y 1. 3/4 O. S. O. de Loubni ; sur la rive 
droite de l'Oijitza. 


lABLONNA, village de Pologne, voisro- 
die de Masovie , obsrodie et à 3 I. t/a N. de 
Varsovie, sur la rive droite de la Vistule. 
Il possède un ebiteau , qui a des jardins ma- 
gnifiques. 

lABLONNOl, chaîne de montagnes de Rus- 
sie, en Asie. f'oy. Stakovoï. 

lABLONOV, village de Russie , en Europé, 
gouv. de Koursk, distr. et à 4 k E. N. E. 
de Karotcha ; è la source du Khasok. C’était 
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naguère une ville, qui avatl été bâtie en 1617 . 

lABLONOVKA ou CHENFËLD , village 
<lc Russie . en Europe ^ gouv. et à 1 a 1. S. de 
Saratov, dislr. et 4 i5 I. N. N. E. de Kami- 
ebin , sur la rive gauche du Volga. Une colo- 
nie allemande s’y établit en 1763 . 

lABLONOW, bourg de Gallicie, cercle et 
à 4 1> 1/3 S. O. de Kolomea , et â >4 
S. S. E. de Slanislawow , sur la rive gauche 
de la Luczka. 11 y a 1 église eatliolique , 1 
annénienoe, et 1 entrepôt de sel provenant 
des mines voisines. 

lABLOTCHNAÎA , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et â i5 1. M. O. de Kharkov, 
dislr. et a 5 1. N. O. de Bogodoukhov, sur la 
rive gauche delà Rabina. Il s'y tient une foire 
trés'fréquentée. 

lABLUNKAU , ville de Moravie , cercle et 
à 5 1. l/a S. S. E. de Teschen ; dans une val- 
lée fertile , sur la rive gauche de l'Olsa. On y 
fabrique beaucoup de loties. 1,670 bab. 

A a 1. S. de celle ville est le fort de même 
nom , destiné à protéger le seul passage qui 
conduit de la Silésie en Hongrie. 

lABOU , pays de la Guinée supérieure, à 
la côte des Esclaves, à TE. du roy. de Daho- 
mey, dont il dépend , ci à l'O. de celui de 
Bénin. On le dit trés*fcrtilc , et habité par un 
peuple robuste et bien fait, qui s'adonne k 
l'agriculture et a l'édiicalion d'un grand nom- 
bre de bètes à cornes , de moutons et de vo- 
laille. 11 est renommé pour scs étoffes de co- 
ton , que les Portugais transportaient en 
Amérique ; on en tirait un grand nombre d'es- 
claves. 

lABROUI), JAaaüDA , village de la Tur- 
quie d'Asie , en Syrie, pachalic et à 8 1. N. 
E. de Damas, et à 1. E. de Maloûlab; 
sur une montagne , dans une situation ro- 
mantique. 

1 ACHOUNI , bourg de Russie , en Europe , 
gouv., dislr. et à G I. S. de Vilna. 

lACl- REALE, ville de Sicile. Aci- 
Rbals. 

lACOB(S^), hameau de Suisse, cant. et à 
i/u I. S. E. de Bâle , distr. Inférieur; sur un 
monticule voisin de la rive gauche de la Birse. 
Il y a I chapelle et t hôpital. Ce hameau a 
été , le u 6 aoôt i 444 » théâtre d'un combat 
entre une poignée de Suisses et une armée 
française assez forte, aux ordres de Louis xi, 
alors dauphin : 16 confédérés échappèrent 
seuls â cette journée , que l'on peut appeler 
celle des Tbermopyles suisses , et qui donna 
une telle idée de la vale«ir de ces peuples , que 
Louis XI fit 1a paix. On nomme sang des Suit- 


1 Æ M T 

ses le vin que l'on recolle sur cet ancien champ , 
de bataille. 

lACOBSHAGEN, bourg des États Prus- 
siens, prov. de Poméranie, régence et à 13 
1. E. de Sleltin , et à 5 I. E. de Stargard , 
cercle de Saazig; sur le bord sept, d'un petit 
lac. 1 ,o4G bab. 

lACOBSTAD, en finnois Pieter»aarcn~ 
Kaupungif ville de Russie, en Euro|>e, dans 
le grand-duché de Finlande, gouv. cl à 3 o 1. 
N. E. de Vasa, dislr. de Norra Korsholms, 
•UT une baie du golfe de Botnie. Elle a une 
église. Son commerce emploie 16 bâlimens , 
et consiste en goudron , qu'on y fabrique , 
planches , beurre , et autres denrées et usten- 
siles en bois; on y construit de pciitsnavires. 

1 ,300 hab. 

Cette ville fut fondée en i653 , par Ebba, 
comtesse de Brabé , qui lui donna le nom de 
son mari, Jacob de la Gardic. 

lACOBSWALDE , vilUge de. ÉUU l?ru>. 
siens, prov. de Silésie, régence et à la 1. S. 
E. d'Oppcln , cercle cl n 3 I. 3/4 E. S. E. de 
Kosel. Il y a des forges avec a hauts-four- 
neaux , I grande usine où l'on fabrique 800 
quintaux de laiton par an , et 1 papeterie. 

lACOVA ou DlACOVO , petite ville de la 
Turquie d'Europe, en Albanie, sandjak et à 
a4 I. E. N. E. de Scutari, et à 5 1. i/3 S. E. 
d'ipeick ; chef- lieu de district, sur la petite 
rivière de son nom. 

Le distr. d'iacova occupe le centre du 
sandjak de Scutari , à la droite du Drin, qui 
forme sa limite mérid. 

lACURZO , bourg du roy. de Naples , prov. 
de la Calabre - Ultérieure 3 *, disir. cl à 3 1. 
3/4 S. de Nicasiro , cant. et à 3/4 de 1. O. 
de Cortale, sur une haute montagne. i,33o 
babitans. 

lADE, rivière du grand-duché d'Olden- 
bourg. yoy. Iahde. 

lADBlN ou TCIIADRiN, ville de Russie, 
eu Europe, gouv. et à 4<> I- 0. de Kazan; 
chef-lieu de district ; sur la rive gauche de la 
Soura , à 1 1 I. de son embouchure. 

Le dislr. sc trouve dans la partie orient, 
du gouv. ; il est bien cultivé cl bien |>euplé. 

lÆMTLAND, préfecture de Suède, dans 
le Nordland , formée des deux aoc. prov. 
d'iamtland et de Hcrjeadalen. Comprise entre 
61 ® 38^ et 65® 7 'ale lal. N. , cl entre 9 “ 35' 
et i4^ 36' de long. E., sa longueur, du N. au 
S., est de 88 1., sa plus grande largeur de 58, 
rt sa superficie de 3,38o. Elle est limitée au 
N. E. par la préfecture de Botnie occid. , a 
l'E. par celles de ^Vester- Nordland et de 


Digitized by Google 


I Æ M T 


f A G 0 


Ocâeborg , au S. par celle de Stora-Koppar- 
bcrg , et à rO. par la Noi*w^ge , dont elle est 
séparée par la chaîne des Kiolcn occid. cl 
celle des Kolen*Molcn. Le nœud qui réunit 
CCS montagnes est formé par le Sylt-field , 
haut de 6,100 pie<ls ; elles envoient plusieurs 
rameaux dans l'intérieur : parmi ceux qui dé» 
|>endent des KiÔlen occid. , on remarque 
TAreskutan , qui s'élève à 4«44^ pieds. Ex- 
cepté quch]ues cours d'eau qui prennent leur 
source sur le flanc occidental des montagnes 
dont nous venons de parler, toutes les rivières 
qui arroseut cette préfecture sont tributaires 
du golfe de Hotnie; les plus importantes sont : 
la Liusnaclf, au S.; l'Indals-elf, formé dans 
la partie K. de deux autres rivières ; l' Ancra- 
elf et le Ragunda^clf. Un grand nombre de 
lacs sont répandus è la surface du lerriloire : 
le plus considérable est au centre, le Stor- 
siœu ; on remarque eucore, à l'O. , le Kall- 
sioen, et au N., le Fla-siœn et le Fogel- 
siœn. 

Les montagnes de cette préfecture sont 
couvertes de neiges éternelles ; mais leurs 
flancs sont occupés par des forêts magnifiques, 
qoi foomissent en abondance des bois de 
chaufiage et de construction. Elles forment de 
nombreuses vallées , où la végétation est ar- 
rêtée par un climat Apre et rude ; on y ré- 
colte cependant en quelques endroits du blé, 
du seigle, de l'orge, du lin et du chanvre; de 
beaux péturages y nourrissent une grande 
quantité de bestiaux. Les forêts servent de 
retraite à des élans, des rennes, des ours, des 
Ijnx, des écureuils, et quelques castors et 
loutres ; les canards et les oies sauvages y sont 
très'Coramuns; les lacs et les rivières abon- 
dent en truites et autres poissons cxccllens. 
Le régne minéral est très-varié dans cette 
préfecture : le cuivre , le plomb, le fer, l'ar- 
doise aluoique , de beaux cristaux de roche , 
de la pierre ollaire et de la cbaux , en sont 
les principaux produits. On n'exploite que les 
mines de cuivre; on emploie cependant le mi- 
nerai de fer que l'on trouve dans les marais. 
L'industrie des habitans se borne à tisser de 
la toile et é filer du lin ; la tannerie et la pel- 
leterie sont portées à un baui point de per- 
fection. Le défaut de rivières navigables et de 
bous chemins s'oppose à la prospérité du com- 
merce. Les objets d'exportation consistent en 
beurre , fromage , toiles , fil , cuivre , fer et 
métaux fabriqués , pelleteries et bois de cons- 
truction cl de mature. Il s'y fait une contre- 
bande iK's-activc. OEstcrsuud et Wemdalen 
sont les deux seules places de commerce. 
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La préfecture d'iaemtiand se divise en a 
haerads, Isemtland et Uerjeadalen , et contient 
3a,ooo hab. , suédois et lapons nomades. 
OEstersund en est le chef-lieu. 

lÆMTLAND, bsrad de Snède , qui forme 
la partie sept, de la préfecture de son nom. 
Il renferme (Æstersuiid , chef-lieu de la pré- 
fecture. 

lÆNlS-iÆRVl , lac de Russie, en Europe , 
dans le grand-duebé de Finlande , gouv. de 
Viborg , distr. de Norra Kexholm , au N. du 
lac Ladoga et è 5 I. N. N. E. de Serdobol. Il 
a 5 I. de long sur 3 1. de large. La Leskilœ , 
qui sort de son extrémité mérid. , porte ses 
eaux au lac Ladoga. 

1ÆSK.1S, distr. de Russie, eu Europe, 
grand-duebé de Fiulande, dans la partie cen- 
trale du gOQT. de Viborg. 11 renferme, é 1*0., 
une partie du lac Saima. S. -André est un de 
tes principaux endroits. 

lAOERNDORF , ville de Moravie , cercla 
et é 6 I. t/a N. O. de Troppau , sur 1a rive 
gauche de l'Oppa. Elle est entourée de hautes 
murailles , et a i faubourg , i église , i vieux 
cb&tean, i hôpital et i Ihéétre. On y fabri- 
que des draps et de la toile , qui sont l'objet 
d'un grand commerce. 4i^o<> aune 

papeterie dans les environs. 

Cette ville est le chef-lieu d'un duché qui 
appartient au prince de Lichtenstein. 

lAGEHSDORF ( GROSS ) , village des 
Étais Prussiens, proT. de Prusse orient., ré- 
gence et à 1 1 1. O. de Gumbionen, cercle et 
à 5 1. tj^O. d'insterburg. 

En 1757, les Russes défirent les Prustteos 
près de ce village. 

lAGO (S. )ou S.-YAGO, U plus grande 
des lies du Cap-Verd , dans l'Atlantique , 
prêt de la côte occid. de l'Afrique. Elle se 
trouve dans 1a partie S. du groupe, et a en- 
viron i3 1. du N. O. au 5. E. , et 5 I. du N. 
E. au S. O. Une chaîne élevée la parcourt 
dans toute sa longueur, et projette plusieurs 
pics, parmi lesquels on distingue le mont 
S. -Antonio , au centre de l'ile, par de 
lat. N. cta6° de long. O., qui a i,i58 toises 
de hauteur. S.-lago jouit d'un climat sain ; 
elle est fertile et bien cultivée; cependant 
elle a éprouvé de grandes sécheresses qui ont 
souvent amené la disette. Les plantes pota- 
gères y sont rares : on n'y trouve que des 
choux, des ignames et des patates douces. Le 
grain y vient assez abondamment pour for- 
mer un objet d'exportation ; le café d'une 
qualité supérieure, le sucre, l'indigo, y réii8.ds- 
sent très-bien ; on y trouve tous les fniiu des 
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IropiquM , et le coton y eit très- commun. 
Les principaux animaux sont le bceuf, le che- 
val, le mulet, la chèvre, le chevreuil, le 
porc , la civette et les singes. On y élève 
beaucoup de poules et de pigeons ; 3 espèces 
de faucons , des martins-pêcheurs , des hi- 
rondelles de mer , des perdrix et des pinta- 
des , couvrent les coteaux et les rivages de 
nie. On y fabrique, avec le coton qu'on ré- 
colte , des étoffes d'une beauté remarquable, 
qui sont exportées , ainsi que les mulets. Le 
commerce y est peu actif , et entre les mains 
d'une compagnie ; aussi les habitans font la 
contrebande ; ils achètent à haut prix des 
vétemens européens en laine. Porto-Praya , 
dans le S. de l'ile, est la seule place de re- 
lâche ; la rade en est sûre et d'un bon mouil- 
lage ; c'est maintenant le chef-lieu de l'ile , 
qui était autrefois S. lago. Cette île renferme 
Il paroisses. 30,000 individus, croisés de 
nègres et de Portugais qui , dans l'origine, y 
avaient été exilés ; les seuls habitans qui 
soient blancs sont les prêtres et les employés 
du gouvernement. 

lAGO ( S. ) ou RIBEIRA-GRAiSDE, ville 
de l'archipel du Cap-Vert, sur la cûte mérid. 
de l'ile de son nom; à a I. i/a O. S. O de 
Porto -Praya , dans une profonde vallée. Son 
petit port est peu sûr. On y fabrique quel- 
ques étoffes de coton , qui sont exportées. Du 
reste , cette ville est entièrement déchue de- 
puis que le siège du gouvernement en a été 
transporté à Porto-Praya ; il n'y reste plus 
que les ruines d'un château et de maisons , 
dont plusieurs paraissent avoir été belles : 
une soixantaine de familles les habite. 

Une bourgade, nommée aussi S.-Iago, est 
située sur la cûte N. E. de l'ile. 

lAGO(SANT), ville d'Espagne, l'oyez 
SsRTiaco. 

lAGORLIK, rivière de Russie, en Europe. 
Elle prend sa source dans le gouv. de Podo- 
lie, distr. de Balta , è 3 I. S. O. de cette 
ville , trace en partie la limite du gouv. de 
Kherson, en coulant vers le S., puis vers 
rO. , et va se jeter dans le Dniester par la 
rive gauche , près du bourg de son nom , 
après un cours de ao I. environ. Elle consti- 
tuait , en 1 703 , la frontière entre la Pologne 
et la Turquie. 

lAGORLIK, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Podolie, distr. et à i3 I. S. S. O. 
de Balta , prés du confluent du Dniester et 
de riagorlik. 

lAGÜTIN, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 5i I. O. N. O de Poltara, distr. 
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et à i3 I. O. de Piriatin, sur la rive gauche 
de la Soupoi. 

lAHDE , rivière du grand-duché d'Ol- 
denbourg, cercle de Neuenburg, baill. de 
Rastedt. Elle prend sa source dans la partie 
mérid. de ce baill., coule au N., et, après 
un cours d'environ 5 I. , se jette dans une 
baie à laquelle elle donne son nom. Cette^ 
baie , formée par la mer du Nord , s'étend à 
l'O. de l'em^ucbure du Weser, entre les 
cercles de Neuenburg, d'iever et d'Ovel- 
gonne; elle a environ 8 1. du N. ao S., et 
4 I. dans sa plus grande largeur, de l'E. à 
l'O., vers sa partie mérid. ; elle te rétrécit 
considérablement vert le milieu , entre Hep- 
pens.et Hoftwürden, et elle n'a lè qu'i l. 1/4 
de large. 

lAHNA, village du roy. de Saxe, cercle 
de Misnie, baill. et à 10 1. N. O. de Dresde. 
Il est enclavé dans le baill. de Mcissen. Les 
Sorabet y avaient anciennement une forte- 
resse. 

lAHORLYK, bourg de Russie, en Europe. 
y oy. IscotLix. 

lAlK , fleuve de Russie, é'qy. Ooral. 

lAÏLA , chaîne de montagnes de Russie, 
en Europe. Elle s'étend, du S. O. au N. E., 
le long de la cûte mérid. de la Crimée , de- 
puis Baclava jusqu'à Kefa , et est de nature 
calcaire; ta pente, douce au N. O. , est très- 
escarpée du cdté de la mer. Les monts laila 
sont entrecoupés de vallées , tantôt larges , 
tantôt rétrécies par d'immenses rochers , et 
arrosées par de petites rivières, dont plu- 
sieurs se précipitent <lans la mer, en for- 
mant des chutes. La végétation y est très- 
belle ; des villages tartares, répandus sur les 
flancs et même jusque sur le sommet des ro- 
chers , donneot au passage un aspect très- 
pittoresque. 

lAlSPlTZ , en bohémien Gewistowice, 
ville de Moravie , cercle et à 3 I. 3/4 N. N. 
O. de Znaym, et à ni. i/4 O. S. O. de 
Brùim ; sur une hauteur. IL y a 3 châteaux 
et I église. 900 hab. On trouve aux environs 
des sources minérales. 

lAKHVA, rivière de Russie, en Asie, 
gouv. de Tobolsk. Après avoir formé une 
partie de la limite entre les districts de Bé- 
rézov et de Tourinsk , elle entre dans le 
district de Tobolsk, dont elle parcourt le 
N. O. , et SC joint à la Konda, par la gau- 
che, à Maikoni , à 3o I. N. N. O. de Tobolsk. 
Son cours est d'envivon 5o I. du N. au S. 

lAKOBSAU, en hongrais Jahubjan , vil- 
lage de Hongrie , comitat de Zips , marche 
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de Magiin, à 5 1 . 3/4 N. N. E. Je LeuUchaa 
et à lo I. O. de Bartfeld. Il y a dani Ici en- 
riront une mine de fer. 

lAKOBSTADT ou lAKOBCHTAT, «Ile 
de Ruuie, en Europe, gour. de Courlande, 
distr. d'Alt-Ielbourg ; à u8 I. E. S. E. de 
Mitau , tur la rive gauche de la Dvina. Elle 
a I église grecque , i catholique, i de greo- 
unis et i distillerie d'eau de-vie. Il ty tient 
a foires par an. i,44^ De pajrs environ- 
nant est couvert de forêts. 

lAKON , cap de Russie, en Asie , sur la 
cAte sept, du pays de Tchoukotsk , par 69° 
4 a' de lat. N. et 174° la'de long. E. Il fut 
découvert par le haron de Wrangel. 

lAKOUBOVA, hourg de Russie, en Eu- 
rope , gouv. de Vilna , distr. et à si I. i/a 
O. S. O. de Telch. 

lAKOUBOVO. heurg de Russie, en Eu- 
rope , gouv. et ir 3 o I. N. E. de Vilna, distr. 
et à 6 I. N. N. E. de Vidai. 

lAKOURGA, village de Russie, en Eu- 
rope , gouv. de Vologda , distr. de Veliki- 
Oustioug, sur la Dvina. Il possède une sa- 
line qui fournit environ 8,000 pouds de sel 
par an. 

lAKOUTS , peuple de Russie , en Asie , 
dans la Sibérie orientale. Ils habitent le S. 
et rO de la prov. d'Iakoutsk; on en trouve 
aussi dans les parties limitrophes des gouv. 
d'Iéniseisk et d'Irkoutsk. Ce peuple exerce 
une hospitalité prévenante , et passe sa vie 
à jedner et à se gorger de viandes alternative- 
ment. Les lakouts sont au. nombre d'envi- 
ron 66,000. 

IAKOUTSK , province ( oblast ) de Rus- 
sie, en Asie, dans la Sibérie orient. ; for- 
mée, en 1833, d'une grande partie de l'an- 
cien gouv. d'Irkoutsk, et comprise entre 
53 ® 35 ' et 76® i 5 ' de lat. N. , et entre loa® 
et 161® de long. E. Elle touche, au N. , é 
l'océan Glacial arctique ; à l'E. , au pays de 
Tchoukotsk, vers lequel la Kolima fait une 
jiarlie de sa limite , au distr. d'Okbotsk , 
dont elle est en partie séparée par la Maia , 
enfin à la mer d'Okbotsk ; au S. , k l'empire 
Chinois , avec lequel elle a pour frontière 
les monts Stanovoï ; au S. O., au gouv. d'Ir- 
koutsk , vers lequel le Vitim lui sert de bor- 
nes sur une assez grande étendue; et à l'O. , 
au gouv. d'Iéniseisk, dont l'Anabara la sé- 
pare. Elle a environ 600 I. de longueur , de 
l'E. à rO. , et 400 I. de largeur, du N. au 
S. ; sa superficie est de i8g,ooo I. c. , c'est- 
à-dire d'à peu près les a /5 de la superficie de 
l'Europe. 
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La vaste étendue de côtes que cette pro- 
vince possède sur l'océan Glacial est généra- 
lement basse , bordée de récifs en plusieurs 
endroits , et obstruée par les glaces pendant 
line grande partie de l'année ; elle est dé- 
coupée par des bouches multipliées de grands 
fleuves ou par des golfes assez profonds, parmi 
lesquels on peut distinguer les golfes Bnr- 
khaia, Abeliakhskaia , Amoiilakska et Kro- 
movska. Quelques Iles sont répandues prés de 
ces cdtes; les plus remarquables sont ; Stan- 
Barkin , Toumatsk , Khangalaounoï , àl'em- 
bouebure de la Lena ; et celles de la Nouvelle- 
Sibérie, dont les principales sont la Nouvelle- 
Sibérie proprement dite , l'Ile de Liakhuv , 
Fadevskü et Kotelnii; dans la mer d'Okbotsk, 
celte province a les îles Chantar et Feklis- 
tov. Les monts Slanovoî ou lablonnoï , qui 
forment , comme nous l'avons dit , la limite 
méridionale de ce pays , le traversent au S. 
E. , et reparaissent dans sa partie orientale 
sous le nom de montagne d'Okhotsk. Ils en- 
voient vers l'intérieur de la province de lon- 
gues branches qui se prolongent jusqu''à l'o- 
céan Glacial , et parmi lesquelles on peut 
nommer les monts Aldan. Excepté une étroite 
région située au S. E. de cette chaîne des 
Stanovoï , et arrosée par l'Oiida et l'Okhota , 
tributaires de la mer d'Okhotsk , toute celte 
province fait partie du bassin de l'océan 
Glacial , auquel elle envoie ses eaux par de 
grands fleuves; le plus important de ces 
cours d'eau est la Lena , qui se grossit de' 
rOIckma, de l'Aldan et du Vilioui ; viennent 
ensuite la Kolima , l'Indighirka ou Kolima 
de l'Ouest , l'Iana , l'OIének et l'Anabara , 
grossi de l'OIem. Peu de lacs sont répandus 
dans celte immense contrée : le seul remar- 
quable est l'Ouniajili , vers le centre. 

Le territoire , généralement inégal et mon- 
tagneux , renferme cependant de vastes plai- 
nes ; mais le sol y est stérile , et ne présente 
que quelques espaces couverts de mousse , où 
les habitans font paître leurs rennes pendant 
l'été; l'hiver, ils sont obligés de se retirer 
dans les forêts , qui commencent par 65 ®. Ce 
n'est que sur les bords Je la Lena qu'on trouve 
quelques villages russes , dont les habitans 
s'appliquent à une culture précaire. Dana le 
S. , quelques montagnes sont couvertes de 
forêts , où croissent des mélèzes , des sapins 
et des bouleaux , et qui servent de retraite à 
un grand nombre d'ours , d'élans, de rennes, 
de martres zibelines , de renards, d'écureuils 
et de loups. Le saumon est en abondance 
dans cette province { sa chair , séchée et fu- 
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mée, »crt de prousion d'hiTer eux hnbiUns , 
dont la chasse, U pèche et l'éducation des 
bestiaux forment les principales occupations. 
Ou fait dans cette province un commerce con- 
sidérable de pelleteries ; le tabac , l'eau-de- 
vie , le thé . le sucre , le nankin , des ctofles 
de coton , du drap et de la. quincaillerie , 
constituent les importations. Les revenus du 
gouvernement se composent d’une fourrure 
de martre, imposée à chaque famille, et 
taxée à environ 36 fr. , ce qui forme près de 
5oo,ooo roubles d'impôts. 

Iakoutsk est le cbef-lieu de cette province, 
qui se divise en 5 districts : Iakoutsk, Olek- 
minsk, Sredné - Kolimsk , Verkhoiansk et 
VerkJmé-Viliouitk , et qui , malgré son éten- 
due, ne renferme que i47t000 hab. Les Rus- 
ses et les Cosaques ont élevé quelques villes 
et quelques villages dans la province d’là- 
kouUk , surtout vers le centre ; mais la plus 
grande partie des habitana se compose d'iou- 
kahirs^d'lakouISjdeToungousesetdeKoriaks. 

IAKOUTSK, ville de Russie, en Asie, 
chef-lieu de province et de district ; sur la rive 
gauche do la Lena, à 170 1. O. N. O. d'Ok- 
hotsk cl à un peu plus de 4oo L d'ir* 

koulsk. Lot. N. 62° 1' 5o". Long. E. 127* 
23' ^5*'. Elle est dans une plaine entourée 
de montagnes éloignées de 4 delà ville; 
la Lena y fonne plusieurs lies , ce qui lui 
donne une largeur d'environ 2 1. lakoulskest 
le rendex vous des chasseurs qui vont dans le 
et un entrepôt important de marchandi- 
ses russes et chinoises. On y fait un com- 
merce considérable , surtout en fourrures , 
blé, vin. et sel, qui y sont apportés d'ir- 
kouUk et d'ilimsk , par la.Lena ; Arkhangel 
lui envoie des vins étrangers , et les mar- 
chands grecs de Nejin y viennent chercher 
des fourrures pour la Turquie. 11 s'y tient , 
en juin , juillet , août et décembre, des foires 
très fréquentées. Le froid y est si excessif en 
hiver , que souvent le mercure y gèle. Envi- 
ron 7,000 hab. 

Le district d'Iakoutsk forme la partie S. E. 
de la province. 11 a a5o 1. de longueur 
sur 125 1. dans sa moyenne largeur , et est 
baigné par la mer d'Okhotsk. Les monts Sta* 
novoi et leurs rameaux le couvrent au S. ; la 
Lena l'arrose au N. O., et l'Aldan en par- 
court le centre. Ce district produit en a.«sez 
grande quantité des noix de cèdre , qui for- 
ment un objet de commerce. 

lALMARKT ,lK>ui*g de Transylvanie, 
Gvalu. 

lALOFS , pcuplede Séncgambic. YoLors. 


lALOUTOROVSK, ville de Russie, en 
Asie y gouT. de Tobolsk; chef-lieu de distr. ; 
sur le Tobol , un peu au-dessus de son con- 
fluent avec riset. Lat. N. 56° 38'. Long. E. 
63** 44'- I^op. : 2,070 hab. Elle fut fondée 
dans le zviii« siècle ; ce n'était avant qu'une 
bourgade. 

Le district d'Ialoutorovsk s'étend dans la 
partie S. O. du gouv. de Tobolsk. Le terri- 
toire, géncrelcmcnt ondulé , couvert de ma- 
récages et de petits lacs , est assez fertile vers 
les lieux un peu élevés, et produit de l'orge. 
U possède d’cxcellens pâturages , où l'on élève 
un grand nombre de bestiaux. La population 
se compose de Sibériens , de Cosaques et de 
Touralinzes. 

lALOVA-KÜTCHUK-BOGUAZl, le plus 
sept, des canaux qui font communiquer le lac 
Rasseïn à la mer Noire ; dans la Turquied'Eu- 
rope, CD Bulgarie, dans U partie N. E. du 
sandjak de Silistri , à 4 k x/4 S. O. d'Edril- 
lis-boghazi , une des bouches du Danube. 

lALOVKA, bourg de Russie , en Europe, 
gouv. et à 16 1. S. de Grodno , distr. et à 9 
1. 1/2 O. de Volkovisk. 

lALPOUKH, rivière de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Bessarabie. Elle prend sa 
source dans le distr. et à i5 1. S. O. deBeii- 
der, coule vers le S. et se jette dans le lac de 
ce nom , distr. et à 10 1. N. N. O. d'ismail , 
après un cours d'environ 3o 1. reçoit la 
Suloutza par la rive droite et la Lounga par 
la gauche. 

lALPOUKll, lac de Russie, en Europe, 
gouv. de Bc.ssarabie , distr. et à l'O. d'ismad. 
Il a i3 1. de long sur 2 1. do large, reçoit 
au N. la rivière de sou nom , et communique, 
au S. , avec le Danube , par plusieurs larges 
ouvertures. Le poisson y est abondant. 

lALT.â , village de Russie, en Europe , 
gouv. de Tauride, distr. de Simferopol , en 
Crimée ; sur un promontoire élevé. Il n'est 
habité que par quelques Tartarcs. 11 était au- 
trefois florissant et occupé pxr des Grecs. Des 
ruines d'églises et de maisons attestent son 
ancienne splendeur; on y trouve encore un 
lazaret. 

lALTOUCHKOV, bourg de Russie, en Eu- 
rope , gouv. de Podolic , distr. et à 1 5 1. N. 
N. O. de Mobilev , et à 16 1. E. N. E. de 
Kamenetz. 

ÏAMA , rivière de Russie en Asie , distr. 
d'Okhotsk. Elle descend des monts Stanovoi, 
coule au S. E. , et sejeltedans la baied'Iamsk, 
prés du bourg de ce nom, après un cours 
d'environ 3o 1. Son embouchure est large , et 
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pourrait dercnir uu ariei bon port si elle 
n'ëtait pat obstruée par des bancs de sable 
cacbcs sous l'eau. 

lAMBARA , contrée de la partie occid. do 
pays de Mozambique , au S. E. du lac Ma- 
rasi. Elle est arrosée par la Mangaza , et cou- 
verte en partie par les monts Lupata. 

lAMBU, ville d'Arabie, yojr. Yahso. 

ÏAMBOLI , ville de la Turquie d'Europe , 
en Romélie , saudjak et à 55 1 . E. de Sophia, 
etàazi. N. d'AndrinopIc ; ebef-lieu de ju- 
ridiction ; sur la rive gauche de la Tundia , à 
l'endroit où elle reçoit la petite rivière d'It- 
lamdji. On j traverse la Tundja sur un pont 
de bois. Elle a 5 mosquées et a bains. Il s'y 
fabrique des housses très-renommées dans 
l'empire Turc. 

ÏAMBOURG, ville de Russie, en Europe. 
f'oj'. jAMaocac. 

lAMlCUEVSKAIA, fort de Russie , en 
Asie, prov. et à 95 1 . S. E. d'Omsk , et à 90 
I. M. O. de Semipalalinsk, sur l'Irtych. Les 
travaux sont en terre. Ce fort contient une 
église en pierre , des casernes , des magasins, 
et aoo maisons bien bâties , habitées par 64S 
individus. Au moindre vent qui vient ducAté 
de la rivière , il s'amoncelle une grande quan- 
tité de sable autour des maisons. Ail. i/a 
de ce fort est le sac salé d'Iaaich , qui lui a 
donné son nom. 

Il fut construit en 171 5 ; mais, assiégé par 
les Dzoungars l'année suivante , le comman- 
dant n'espérant aucun secours , le rasa , et 
s'embarqua avec sa garnison sur l'Irtych. En 
1717, on le reconstruisit en buis , et , en 
1765 , en terre. 

lAMNAÏA, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 16 I. N. O. de Kharkov, disir. et 
à 7 I. iJ 4 N. N. O. de Bogodoukbov, sur la 
rive gauche de la Vorskia. 

lAMNlTZ, en bohémien Gemnitx , ville 
de Moravie, cercle et à 8 I. i/a N. O. de 
Znaym , et à 8 1 . i/a S. d'Iglau ; sur une 
montagne, près de la rive gauche de la Zele- 
tawa. Il y a un château. 1 ,100 hab. 

lAMPÜL , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. de Kharkov , distr. d'Izioum. Il s'y 
tient des foires. On trouve près de U des 
sources salées abandonnées. 

ÏAMPOL , ville de Russie , en Europe , 
gouv. de Podolic , chef-lieu de district ; à 
39 1 . £. S. E. de Kamenetz , sur la rive gau- 
che du Dniester. Elle renferme 1 lazaret et 1 1 8 
maisons. Les environs sont fertiles. 

Le district d'iampol sc trouve vers le cen- 
tre du gouvernement de Podolie ; lu Dniester, 
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dont les rives fort élevées , sont percées de 
grottes qui contiennent des stalactites , coule 
au S. en formant beaucoup de sinuosités ; 
une forêt assez considérable en occupe le 
centre. Le sol , plus sablonneux et moins 
fertile que celui du reste de la Poslolie , 
donne cependant d'abondantes récoltes de 
blé ; on y élève un grand nombre de bes- 
tiaux. 

ÏAMPOL, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Volhynie, distr. etè 8 I. E. S. E. 
de Kremenetz, et à 4 o I. O. de Jitomir, sur 
la rive gauche du Gorin. 

lAMSÆ , bourg et paroisse de Russie , en 
Europe , dans le grand-duché de Finlande , 
gouv. de Tavastehus , distr. d'OEfre-Sxæx- 
mæki ; à 19 I. N. E. de Tammerfurs et à a 3 I. 

M. N. E. de Tavastehus , sur le bord occid. 
du lac Pacjjaene. Il s'y lient un marché pour 
le blé. 

lAMSK ( BAIE D' ) , Gouba - iamskaia , 
baie de Russie , en Asie , formée par la mer 
d'Okhotsk sur la cAtc du distr. de ce nom , 
au S. O. de la baie d'Ijighiiisk , par âd» 5 o' 
de lat. N. et 173° de long. B. Elle a environ 
18 I. de l'E. à rO. , et 8 1 . du N. au S. Au 

N. de son entrée se présente le cap'OIenii , 
et à son extrémité occid. débouche l'Iama , 
près du bourg d'iamsk. Celte baie offre un 
port commode , mais l'entrée en est obstruée 
par des bancs de sable et des rochers cachés 
sous l'eau. 

ÏAMSK ou lAMSKOÎ-OSTROG , bourg 
de Russie, en Asie, district et à lua I. E. 
d'Okhol.sk , et à 75 I. S. U. d'ijighinsk ; vers 
l'cmboucburc de l'Iama dans la baie d'iamsk, 
qui offre un port assez commode. Ce bourg 
est entouré de palissades , et renferme une 
église et une trentaine de maisons en bois. 
Environ 100 hab. , qui subsistent de la 
pèche. 

IAMSKAIA, buurg de Russie, en Eu- 
ro|>e , gouv., distr. et à 3/4 de I. E. N': E. de 
Kounk. 

1 A 31 SKAÏA , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Koursk, distr. et à 1/3 1 . S. 
de Staroï-Oskol. 

lANA, fleuve de Russie, en Asie, prov. 
d'Iakoutsk, distr. de Verkhoïansk. Il sort 
d'un petit lac du S. O. de ce distr., à 76 I. 
N. E. d'Iakoutsk , coule au N. , et te jette 
dans l'océan Glacial arctique , par plusieurs 
embouchures , entre le cap Darighin et le 
cap Burkhaïa , par 71“ 3 o' de lat. N. et 
134° de long. E. , à 5 o I. au S. E. des bou- 
ches de la Lena. Son cours est d'environ 
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a 5 o l. Parmi sci afflueiii , on remarque 
TAdigi , à droite, et le Doulgalakh, U 
Telum-Chemanova et le BouUkUï , à gau- 
che. Verkhoïantk cft le principal endroit 
c|u'il baigne. Les loukabirs sont à peu près 
le seul peuple qui fréquente les rives de ce 
ileuve. 

lANDINSKOÏ-OSTROG, bourg de Rus- 
sie, en Asie, gouv. et à 60 1 . N. N. O. dir 
koiitsk, distr. et à 58 1 . E. de Nijné-Oudinsk, 
sur la rive droite de PAngara. Il est ceint 
d'une palissade. 

lANGUlZ-TAGH, groupe de montagnes 
du Turkestan , dans le pajs des Kirgbis de 
la moyenne horde , par 5 o** 5 o' de lat. N. et 
60° 3 o' de long. E. Le Tchaïan, affluent du 
Tacbla-boulak, y prend sa source. 

ÏAMARI , bourg de la Turquie d'Europe, 
en Albanie , sandjak et à 10 I. S. de Delvino, 
et a S 1 . 3/4 S. S. E. de Conispolis , non loin 
de la rive droite du Calamas , qui se jette 
près de là dans le canal de Corfou. 

lANlCHKÉLÉ, bourg de Russie, en Eu- 
gouv. de Vilna , distr. et à 7 1 . N. de 
Ponéviej, et à 13 1 . 1/3 E. N. £. de Chavli. 

lANlCHKl, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 45 I. N. N. O. de Vilna , distr. et 
à 9 1 . N. N. E. de Chavli. 11 a 3 églises et x 
synagogue. On y fabrique de la quincaillerie; 
il s'y tient des foires. 3,5oo bab., la plupart 
juifs. 

ÏAMCHKI, bourg de Russie, en Europe, 
gouv., disïr. etâ it 1 . N. N. E de Vilna. 

lANIEVO , ville de la Turquie d'Europe. 
yojr. Iahova. 

lANIKOÜL , ville de Russie, en Europe. 
yoj". iéiflKALB. 

lANlKOW, ville de Pologne, woiwodie, 
obwodie et à 4 I- </3 N. de Sandomir, et à 
16 1 . S. S. E. de Radom. 5 i maisons. 

lANlNA, lac de la Turquie d'Europe, 
dans l'Albanie, sandjak de lanina. 11 baigne 
une partie des murs de la ville de ce nom , 
qui se trouve sur le bord occidental. Sa lon- 
gueur est de 4 !• 1 plus grande largeur 
d'i 1 . Les eaux de ce lac se perdent sous une 
hauteur. 

lANlNA ou JANINA, sandjak de la Tur- 
quie d'Europe , dans le S. de l'Albanie ; 
formé de la partie orientale de l'Épire et de 
la partie N. O. de l'Acarnanie. 11 est situé 
entre SS” 4 ^' 4 o** 33 ' de lat. N. , et entre 

18^ lu' et 19° 13' de long. E. , et borné au 
N. E. par le sandjak de Monastir en Romé- 
lie , à l'E. par celui de Tricala en Livadie , 
au S. O. par U mer Ionienne , et à l'O. par 


les sandjaks de Delvino et d'Avlone. Il a 4 ^ I. 
du N. au S. et une largeur moyenne de 10 1 . 
Ce sandjak est assez généralement couvert 
de montagnes nues et arides , n'oflrant que 
peu de plaines et beaucoup de vallées pro- 
fondes. I^ Pinde s'élève dans ta partie N. E., 
et de ses flancs descendent quelques rivières, 
entr'autres le Tcbarkhof, la Saranta , etc. , 
tributaires de la Voioutza ( /4ous ) , qui , elle- 
même, prend sa source au mont Zigos, dans 
la partie orientale , et porte ses eaux à la mer 
Adriatique; la Lourcha et l'Arta (jérachtus) 
arrosent le S. , et versent leurs eaux dans le 
golfe de l'Arta ; le Mavro-Potamos ( jéc/Uron), 
grossi du Cocyte , se jette dans la mer 
Ionienne au S. O. Le seul lac remarquable 
est celui de lanina, au centre. Les monta- 
gnes rendent le climat de ce pays plus froid 
que dans le reste de la Grèce ; les tremble- 
mens de terre y sont néanmoins fréquens ; 
en été la chaleur est très-grande sur la cdte 
et dans les plaines, les rivières se dessèchent 
et le manqué d'eau s'y fait sentir. Le sol ne 
parait favorable à l'agriculture que sur les 
côtes et dans les plaines : les collines sont 
couvertes d'oliviers et de vignes ; il y a aussi 
de grandes forêts peuplées de chênes anti- 
ques , et qui fournissent de bons bois à la 
marine. Les pâturages où l'on élève beaucoup 
de bestiaux et les meilleurs chevaux de la 
Grèce , sont nombreux ; le gibier est aussi 
très-abondant , et les chiens de chasse de ce 
pays sont renommés. Les côtes sont très- 
poissonneuses. Les montagnes recèlent plu- 
sieurs métaux; mais on n'en tire aucun avan* 
tage. L'industrie, peu importante, est toute 
concentrée dans les villes. Le port de l'Arta 
fait à peu près le commerce de tout le pays ; 
il est principalement fréquenté par les habi- 
tans des lies Ioniennes , les Ragusains , les 
Français et les Anglais : on en exporte sur- 
tout des bois de construction , de la laine , 
des peaux , des bestiaux et des chevaux. On 
évalue la population de ce sandjak à 300,000 
bab. , la plupart professant la religion chré- 
tienne du rit grec ; les Turcs en forment à 
peu près un tiers ; il y a aussi des juifs et des 
bohémiens. 

Ce sandjak comprend 14 juridictions : 
Arta , Caramouradases , Chazi , Courendas , 
Djoiimerca , Dzidza , lanina , Konitza , Rado- 
vich , Rogoux , Saracbovitxas, Souli , Vonitza 
et Zagori. Il fut long-temps gouverné par le 
fameux Ali-Pacha , qui étendit sa puissance 
non-seulement sur toute l'Albanie , mais 
encore dans une partie considérable de la 
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LWadie , et dans une portion du S. O. de U 
Romélie. 

lANINA ou JANINA , ville de U Turquie 
d'Europe , en Albanie , chef-lieu de tandjak 
et de juridiction , k i 55 1 . O. S. O. de Cont- 
tanlinople , et à 70 1 . N. O. d'Alkèocf ; sur 
le bord occidenlil du lac de son nom , par 
39^ 4 ?' long- E. Ré- 

sidence d'un pacha et siège d'un archevêque 
grec. Elle s'étend sur le penchant et au pied 
des coteaux qui la dominent é l'O. Le palais 
du pacha cl a mosquées sont situés dans une 
presqu’île qui s'avance au milieu du lac dans 
une longueur de 3 oo toises sur environ i 5 o 
de largeur^ cette presqu'île est bien défendue 
par plusieurs cbkteaux-forts placés sur divers 
points. La ville, quoique grande, est entou- 
rée de toutes parts d'un rourbastionné; mais 
il / a des quartiers entrecoupés de cimetières 
enceiots de murs ou délaissés; un de ces 
quartiers , assez considérable mais malpro- 
pre, est habité par des juifs. Excepté deux 
rues principales , dont une est celle du sérail 
Macbalé , les autres sont, en général , étroi- 
tes , tortueuses et assez mal pavées. 11 a des 
maisons spacieuses et bien bâties, ajant une 
cour plantée d'arbres ou unjardin; mais comme 
elles n'ont qu'un étage , et que le rez-de- 
cbausséc n'est pas occupé par des boutiques, 
les rues ont un aspect triste. On remarque le 
grand sérail du pacha silué à l'extrémité N. 
.0. de la ville, la mosquée de Calu-pacha, 
autour de laquelle sont les tombeaux de plu- 
sieurs pachas ; les prisons et un grand bazar 
fangeux. On y compte en tout i 4 mosquées 
et è églises grecques ; il y a des bains , 1 hô- 
pital, plusieurs roedresébs et 1 collège grec, 
avec cabinet de physique , laboratoire de 
chimie, et bibliothèque d'environ i 5 oo vo- 
lumes grecs , latins et français , langues que 
Ton enseigne aussi dans ce collège. Quant 
aux manufactures , les plus importantes sont 
celles de maroquin; mais cette ville est l'en- 
trepôt d'un commerce considérable, qui 
s'étend dans toute l'Épire , la Romélie , la Va- 
lachie , la Moldavie, etc. On y importe princi- 
palement de la quincaillerie , des élolTes de 
laine , du verre, du papier , des armes à feu 
pour les troupes , etc. , et on en exporte de 
l'huile , de Ia laine , du blé , du tabac et des 
bestiaux. 11 se tient en dehors de la ville une 
foire annuelle , où l'on trouve une grande va* 
riélé d'articles des manufactures européen- 
nes , ainsi qu'un grand nombre de bestiaux. 
M. Pouquevüle évalue la population è a 3 , 3 oo 
individus. Les Grecs de lanina sont plus ins- 
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trait» et d'une »ociélé plu» agrétbie que dtn» 
le re«te de U Grèce , plu»ieur» d'entr'eux »e 
»ont enrichi» par le commerce, et ont des re- 
lation» d'intèrél et de »cience» avec de» ha- 
bilan» de» partie» éclairée» de l'Europe; il j 
en a beaucoup qui font élever leur» enfan» soit 
à V enite , »oit à Vienne , >oit à T rie»te , etc. ; 
ils sont en général très-cliarilable». 

La plaine à l'extrémité de laquelle est bâ- 
tie lanina »e nomme le» Cliamps-Éiysée» ; 
plusieurs source» et une rivière fertilisent ce 
pays vraiment romantique et enchanteur. 

On prétend que cette ville a été bètie par 
Jean Cantaeuzène , parent de l'empereur de 
ce nom. Elle n'oITre rien d'intéressant jus- 
qu'au XIX» siècle ; mai» le célèbre Ali-pacha , 
gouverneur du sandjaL, l'a rendue impor- 
tante en y faisant sa réiidence ; il l'a rendue 
presqu'inexpugnable , et brava de là , en- 
touré d'uue garde nombreuse d'Albanai» , 
les menaces de la Porte ; étant sur le point 
de se rendre indépendant en s'unissant aux 
Grecs qu'il trompait , ce fourbe tomba enfin 
victime de la perfidie accoutumée du gouver- 
nement turc . 

lANINA, bourg de Dalmatie, cercle et à 
141. i /4 O. N. O. de Raguse , dans la pres- 
qu'île de Sabionceilo. 

IANITZ.\ , bourg de Grèce , en Morée , 
cant. et à I I. E. de Kalainata , sur un ruis- 
seau qui se jette dans le golfe de Coron. Il 
contient environ 3 oo maisons. 

lANOPOL , bourg de Ruuie , en Europe , 
gouT. de Vilna , distr. et à 4 I- ap S. E. de 
'Telch, et à i 3 I. i/a O. S. O. de Cbavli , sur 
la rive droite de U Vervita. 

lANOUCIlICHKl , bourg de Russie, en 
Europe , gouv. et à 35 I. N. de Vilna , disir. 
et à aa I. i/a N. N. E. de Vilkomir. 

lANOUClIOV , bourg de Russie , en Eu- 
rope, gouv. de Vilna, distr. et à ii I. E. S. 
E. de Rossiena, elà la I. S. S. O. de Poné- 
viej , sur la rive droite de la Pévieja. 

lANOUCHPOL, bourg de Russie, en Eu- 
rope , gouv. de Volhynie, distr. et à la I. S. 
O. de Jilomir. ayy maisons. 

lANOV ou lANOVO, bourg de Russie, 
en Europe , pror. et è 8 I. N. de Bialistok , 
distr. et k 5 1 . O. N. O. de Sokolka. 700 
habitant. 

lANOV, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 45 I- S. S. E. de Grodno, distr. et 
à i 5 I. E. de Kobrin. U s'y tient un grand 
marché par an. 700 hab. 

lANOV , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. de Podolie, distr. et è 5 I. N. E. de 
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Litin , et à 35 1 . N. E. de Ramenetz, sur la 
rire ^uchedit Boug. x^aoo hab. 

lANOVA ou lANIEVO , rille de la Tur- 
quie d'Europe , dans rAlbanîc, sandjak et 
à 39 I. E. N. E. de Scutarî, distr. et à 5 t. 
1/3 O. de Pristina,* chef-lieu de juridiction , 
sur la rive gauche de l'ibar. H / a dans les 
environs des mines d'argent. 

lANOVlTCHl , bourg de Russie , en Eu- 
rope , gouv. cl à 8 1 , E. N. E. de Vitebsk , 
distr. et à 3 1 . i /3 S. de Souraj. 

lANOVKA , bourg de Russie , en Europe, 
gouv. de Volhynie , distr. cl a 8 I. 1/3 S. E. 
de Kovel , et à Go I. O. N. O. de Jilomir. 
35 maisons. 

lANOVÜou lANOV, bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 17 I. N. O. de Vilna , 
distr. et à 7 I. N. E. de Kovno, sur la rive 
droite de la Viliia. 

lANOW , bourg de Gallicie , cercle et à 
4 I. 3/4 O. N. O. de Lemberg^ sur un lac 
très^poissonneux. 

lANOW , bourg de Gallicie , cercle et à 
9 1 . S. S. E. de Tamopol , et à 5 I. N. 
dcCzortkow, dans une Déformée par le Sered. 

lANOW , ville de Pologne , woiwodie de 
Cracovie, obwodie et à 11 l. i /3 N. d'Ol- 
kusz. 545 hab. 

lANOW , ville de Pologne , woiwodie et 
à i 4 !• S. S. O. de Lublin , obwodie et à 
i 3 1 . 1/3 O. de Zamosc. 390 maisons. 

lANOW , petite ville de Pologne, woiwo- 
dic et à i 3 I. E. de Sicdlec, obwodie et 5 
4 1 > 1/3 N. N. E. de Bialo , près de la rire 
gauche du Bog. 

lANOW , village de Pologne , woiwodie 
de Sandomir, obwodie et à 6 1 . x/s S. S. E. 
d'Opoczno , et k 13 1 . O. S. O. de Radom. 
11 y a 3 hauts-fourneaux et 5 affineries. a 8 
maisons. 

lANüWiCE, ville des États Prussiens, 
prov. et è 13 l. 3/4 N. E. de Poseu, régence 
et à 11 I. t/3 S. O. de Bromberg , cercle et 
à 4 1 . 3/4 E. S. E. de Wongrowitz; sur la 
Welna. Elle a une église catholique. 398 
hab. , dont 44 juifs. 

lANOWICE, ville de Pologne, woiwodie 
de Sandomir, obwodie et à ta 1 . E. S. Ë. 
de Radom, et à 10 l. x/a O. N. Ü. de Lu- 
blin j près de la rive gauche de la Vistule. 
93 maisons. 

lANOWlTZ , village des États Prussiens, 
prov. de Silésie , régence et ù 8 I. 1/3 S. S. 
O. de Liegnitz, cercle cl à 3 I. E. de Hirsch- 
1^100 hab. Il y a aux environs des 
mines do cuivre cl do plomb. 


TANOWO, ville de Pologne, woiwodie et 
h 34 I. N. E. de Plock, obwodie et à 9 I. 

N. N. 0 . de Przasznic, sur les frontières de 
Prusse. 731 hab. 

lANSBORK , en allemand Johannhburg ^ 
ville de Pologne, woiwodie d'Augustowo , 
obwodie et à 16 1 . N. O. de Mariaiipol , et 
à 34 1 - N. de Suwalki ; sur la rive gauche du 
Niémen. 3x5 lub. 

lAOUZA , rivière de Russie, en Europe, 
gouv. et distr. de Moscou. Elle prend sa 
source au N. de celte ville, dont elle tra- 
verse un quartier auquel elle donne son nom , 
et se jette dans la Moskwa , par la rive gau- 
che , après 8 1. de cours. 

lAPOMSKOÉ, lac de Russie , en Europe , 
gouv. d'Arkhangel, distr. de Kola, par 67'' 
de lat. N. et 33 ° de long. E. 11 a 5 I. i/a de 
long de l'E. à l'O. sur 3 de large. 

lAPOURlE, IxPYGiB , cant. de la Turquie 
d'Europe, dans l'Albanie, partie S. E. du 
sandjak d'Avlone ; sur la côte orient, du ca- 
nal d'Otrantc. Le chef-lieu est Doucates. 

lAPÜRA, rivière de l'Amérique merid. 
f'qy. Yapctsi. 

lARANSK, ville de Russie , en Europe , 
gouv. et è Sâ 1 . S. S. O. de Vialka, et à a 5 I. 

O. S. O. de Nolinsk; chef-lieu de distr., sur 
la rive droite de l'Iarao. On y fait un grand 
commerce de peaux, de fourrures , de miel , 
de cire et de houblon. Il s'y tient tous les di- 
manches un marché assez considérable. 4«7^t 
liabitans. 

Le district d'Iaransk forme reztrëmitè S. 
0. du gouv. ; plusieurs pMrties en sont fer- 
tiles , d'autres présentent d'cxcellens pâtura- 
* ges et de vastes forêts de sapins. Les habitans , 
pour la plupart Tchcremisses , s'adonnent à 
rédiicalion des abeilles, et cultivent beau- 
coup de houblon. Il y a aussi quelques Tar- 
tares. 

lARCZOW , ville de Pologne , woiwodie 
et à 36 1 . S. E. de Lublin, obwodie et à 10 1 . 
1/3 S. O. de Rubieszow , sur les frontières 
de la Gallicie. 71 maisons. 

lARENGA, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Vologda, distr. d'Iareiisk. Elle 
prend sa source vers le milieu de ce district, 
coule au S. O. , puis au S. E. , passe à Is- 
rensk, et, à 3 1 . au-dessous, sc jette dans Is 
Vitchegda, par la rive droite, après un cours 
de 3 i 1 . 

lARENSK., ville de K ussic , en Europe, 
gouv. et à 135 1 . E. N. £. de Vologda, et à 
33 1 . O. N. O. d*Oust-S isolsk ; cUcf-lieu de 
district; sur riareug.i- Un y fait un assez 
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grand commerce de fourrures, |)riDcipalc- 
meiit de petit-gris, et on y fabrique de la 
quincaillerie. Il s'y tient dos foires. 91$ hab. 
Elle dépendait autrefois du gouvernement 
d'Arkbangel , mais, en 1780 , elle fut an- 
nexée à celui de Vologda. 

Le district d'iaiensk se trouve dans la par. 
tie N. du gouvernement ; il est étendu , mais 
inculte , couvert de bois épais , de lacs consi- 
dérables, de marais et de bruyères ; on n'y 
récolte que de l'orge. On y trouve quelques 
mines de fer. La chasse y est d'un grand rap- 
port. On en exporte des fourrures , du gou- 
dron , et du poisson. Sa pop. se montait, en 
1796, à 37,057 hab. 

lARUISSAK, bourg de la Turquie d'Asie, 
dans l'Anatolie, sandjak de Kbodavcndkiar, 
à so I. S. E. de Brousse, et à 18 I. N. K. O. 
de Kutahiéb. 

lAR-IAKClil , rivière d'Asie, qui prend 
sa source dans la Russie , prov. d'Omsk , par 
49° de lat. N. et 74° de long. E.; entre bien- 
tôt dans le Turkestan, et se joint au Sarasou, 
par la gauche , après un cours d'environ 
80 I. , de l'K. N. E. k 10. S. O. Ses bords 
sont fréquentes par les Kirghiz de la grande 
borde. 

lARlCHENSKAIA , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. des Cosaques du Don, sur la 
rive droite du Bouzoulouk , à 85 1 . M. E. de 
Novo-Tcherkask. 

lARlCIIEV , bourg de Russie , en Europe, 
gouv. de Podolie , di.str. et à 3 1 . ij'À Pi. O. 
de Mohilcv, et à 17 I. 1/3 E. S. E. de Ka- 
meuetz , sur la rive gauche de la Ladova. 

lARlPiTZIS, peuplade de Russie, eu Asie, 
gouv. d'iéniseisk. Elle habite particulière- 
ment dans Icdistr. de Krasnoïarsk, au S. de 
la ville de ce nom. 

lABLSBERG, comté de Norvège , dans la 
partie mérid. du diocèse d'Aggershuus, borné 
au N. par le baill. de Buskerud, à l'O. par 
celui de Bradsberg du diocèse de Cbristiao- 
sand , au S. O. par le comté de Laurvig, et à 
l'E. par le golfe de Cliristiauia. Il a i 5 I. de 
long du N, au S. , sur 9 de large, et ren- 
ferme des mines d'argent et de plomb faible- 
ment exploitées , ainsi que des forges à Eid- 
foss. 36,193 hab. 

lARAIEN , ville des Étala Prussiens, prov. 
de Poméranie, régence et à 30 1 . N. U. de 
Stettin , ccrelc et à 4 h E. de Demmin , sur 
la Peene. Elle a une église. C80 hab. 

lARMERlTZ, en bohémien /arwnirzice, 
ville de Moravie , cercle et à 6 I. N. N. O. 
de Zuaym, et à il I. 1/3 O. S. O. de Brünu, 
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sur la rive gauche de la Rokilna. Il y a un 
beau chàlcau qui possède un grand parc et 
renferme une bibliothèque. s, 56 o hab. 

lARMOLlNTSI , bourg de Russie , en 
Europe , gouv. de Podolie, disir. et à 6 1 . 
1/4 S. de Proskourov, et à 13 I. 3/4 N. de 
Kamcnelz. ^ 

lARMOCK , HiaaossÂx , rivière de la Tur- 
quie d'Asie, en Syrie, pachalic de Damas. 
Elle a sa source près du fort d'Aziak , coule 
d'abord au N. O., puis au S. 0 ., et se joint 
au Cliari'a ( Jout'dain ) , par la rive gauche , 
à 3 I. S. du lac de Tabariéh. Son cours est 
d'environ 30 I. Elle passe près du village 
d'Adreat et des ruines de Gadara. Ilyasur 
sa rive droite un village de son nom. 

lAROCZEWO ou lARATSCIIEVV , ville 

des États Prussiens , prov., régence et è 13 
I. 1/4 S. S. E. de Posen , cercle et à S I. 1/4 
S. E. de Schrimm. Elle a 1 église catholique 
et 1 fabrique dépotasse. 61 3 hab., dont i 5 o 
juifs. 

lAROCZYN , ville des États Prussiens , 
prov., régence et à i 4 I. i /3 S. E. de Posen, 
cercle et à S 1 . 0 . N. 0 . de Pleszew. 11 y a 
des fabriques de drap et de toile. 1,375 hab., 
dont 340 juifs. 

lAUOSLAV ou lAROSLAVL , gouv . de 
Russie, en Europe, vers le centre, compris 
entre 56 “ 44 * ^9“ de lat. N., et entre 35 “ 

6' et 39" 4 ' de long. E. ; borné au N. par le 
gouv. de Vologdaj à l'E., par celui de Kos- 
troma , dont la rivière de même nom et le 
'Volga le séparent en partie; au S., par le 
gouv. de Vladimir; à l'O., par celui de Novo- 
gurod. Sa forme est à peu près cbculaire ; sa 
plus grande dimension , du N. au S. , est de 
58 1 .; sa plus grande largeur , de 5 ol.,et sa 
sufierOcie de 1,686 I. c. Ce pays, généra. 
Icment bas et uni, et marécageux eu quelques 
endroits, présente peu de collines, et est tra- 
versé, de l'O. à l'E., par le Volga, qui y re- 
çoit plusieurs aOlucns assez remarquables , 
tels que lu Mologa et la Cheksna , au N. O. , 
et le Kotorosl , au S. E. On y trouve quel- 
ques lacs au N. O. et à l'E.; le lac Neru , au 
S., est le seul qui mérite d'élrc cité. Le sol , 
très-peu fertile , ne produit pas assez pour la 
consommation. Les districts de Mologa , de 
Pochekhon et de Lioubim , sont couverts en 
partie de bois de sapins, de trembles, d'aul- 
nes et de bouleaux; 00 y élève beaucoup de 
bestiaux et de chevaux. Ce gouvernement fait 
un commerce assez important, et possède 
des manufactures de toiles unies et peintes , 
draps , chapeaux , papier , crin , ouvrages du 
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caivre, |>eaox , chandelles et eaux-de-vie de 
grains ; outre ces divers produits , on ex- 
porte à S'.-Pdtersboorg eti Moscou pour une 
valeur de 3 o,ooo roubles de poisson. Les 
provinces voisines y importent une grande 
quantité de grains , qui sont amenés par le 
Volga. 840,000 hab., généralement grands et 
bien faits. Une partie des hommes vont 
jusque dans les provinces les plus éloignées 
exercer les métiers de charpentier , maçon , 
pUtrier, batelier, conducteur de voitures , 
et reviennent chaque année rapporter le fruit 
de leur travail. 

Le gouvernement d'Iaroslav , dont le chef- 
lieu porte le même nom , se divise en 10 dis- 
tricts : Danilov, laroslav, Lioubim, Micbkin, 
Mologa , Ouglitch , Pachekhon , Ribinsk , 
Romanov, et Rostov. 

lAROSLAV ou lAROSLAVL , ville de 
Russie , en Europe , chef-lieu de gouv. et de 
distr., k 58 I. N. E. de Moscou et à 140 I. 
S. E. de S'.-Pétersbourg ; sur la rive droite 
du Volga, au confluent du Kolorols. Lat. N. 
Sj» 3 j' 3 o". Long. E. 37“ 5 o'. Siège d’un 
archevêché. Cette ville, grande et assez bien 
bktie , quoique la majeure partie des maisons 
soient en bois , n'est que palissadée , entou- 
rée d'une terrasse , et défendue par une for- 
teresse construite au confluent des deux ri- 
vières. Elle se divise en 3 parties, qui forment 
1 1 quartiers , et a 5 faubourgs ; les rues en 
sont étroites et généralement pavées , et sont 
garnies d'un grand nombre de boutiques et 
de magasins. Elle renferme 44 é|;lises , 3 
cloîtres , dont le plus remarquable est le Sjr- 
raskoi , où l'on conserve les corps du prince 
Féodor Koteslaaritscb le Noir , et de ses deux 
flis , dont le premier a été canonisé ; i col- 
lège , fondé par M. Demidov, qui l’a riche- 
ment doté ; I gjrmnase , 1 école primaire , 

I maison d'enfans trouvés , 1 de correction , 

I bdpital et a maisons de charité. On remar- 
que , sur la grande place , un monument 
élevé par la ville au patriote Demidov , et 
qui a coûté 60,000 roubles. laroslav contient 
I manufacture de cordages , 1 d'acide sulfu- 
rique , des tanneries , des papeteries , des 
scieries, des manufactures de toiles et de 
soieries , et 1 célèbre fonderie de cloches ; 
on J fabrique aussi une grande quantité d'ou- 
vrages en cuivre , fer , étain , fer-blanc et 
plaqué d'argent. Sa position sur le Volga lui 
procure un commerce fort étendu ; elle en- 
voie ses produits à Moscou et à S^-Péters- 
bourg ; mais son principal débouché est la 
fameuse foire de Markatiev. Il s'y tient 1 


foires paran. Les environs sont 

couverts de jardins, qui produisent d'excel- 
lent légumes. 

Celle ville est fort ancienne ; elle fut fon- 
dée , en loaS, par lu fameux laroslav, fils 
de Vladimir-le-Grand , qui l'annexa à la prin- 
cipauté de Rostov; après avoir appartenu à 
celle de Vladimir, puis à celle de Smolensk, 
elle devint enfin le siège d'un apanage parti- 
culier de princes russes, jusqu'en ■ 4a6 , qu'ils 
reconnurent la suzeraineté des ducs de Mos- 
covie. Pierre-le-Grand y fit établir les pre- 
mières manufactures de toiles , et , depuis , 
son industrie et sa prospérité se sont toujours 
accrues. 

Le district d'Iaroslav occupe la partie S. 
E. du gouvernement de ce nom. Le sol, uni, 
peu boisé, couverts d'étangs et arrosé par 
beaucoup de petites rivières, est générale- 
ment stérile ; on y trouve cependant de bel- 
les prairies. La partie que baigne le Volga 
fournit du boit de construction et de chauf- 
fage. Outre les manufactures du chef-lieu , 
il y en a i de laine , i de sulfate de fer , i 
de soufre , et i verrerie. 

lAROSLAW , ville de Gallicie , cercle et 
à 61 . N. de Przemysl, et k ai I. O. de Lem- 
berg; sur la rive gauche du San. Elle a i 
chkteau , 7 églises , 1 couvent de réformés , 

I gymnase, ■ manufacture impériale de draps 
pour l'habillement des troupes, plusieurs fa- 
briques et blanchisseries de cire , ainsi que 
des tisseranderies. Le commerce en bougies 
et toile y est assez considérable. Il s’y lient, 
le i 5 août, une grande foire. 7,000 bab., 
dont plusieurs juifs. 

lAROUGA . bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Podolie , distr. et k 6 I. O. N. 
O. d'Iampol , et k a 4 1 . E. S. E. de Ka- 
menetz, sur la rive gauche du Dniester. 63 
maisons. 

lARYCZOW, bourg de Gallicie , cercle et 
k 4 I. F. N. E. de Lemberg; sur un étang , 
prés de la rive gauche du Peltew. Il y a i 
église de grecs-unis. On y fabrique des cou- 
vertures de laine. 

lASACHN Al A , rivière de Russie , en Asie, 
prov. d'Iakoutsk , distr. de Sredné-Kolimsk, 
dans le pays des Koriaks. Elle coule au N. 
E., et se joint k la Kolima , par la gauche , 
vers 65 “ ao' de lat. N. et i 5 i“ de long. E., 
après un cours de 60 I. 

lASACHNlA-PlSMIANKA, bourg de Rus- 
sie , en Europe, gouv. et k 75 I. N. O. d'O- 
renbourg, distr. et k il. 3/4 O. S. O. de 
Bougoulma. 
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lASCHAU , boarK de Hongrie. Vojr. Ioa«. 
lASELDA ou lATSOLDA, rÎTi^re de Rua- 
•ie , en Europe , qui prend aa aource dana le 
gour. de Grodno, diatr. de Voikoviak, prèa 
de Novoï-Dror, coule k l'E. S. E. , trarerae 
le lac de Sporovakoe, entre dana le gour. de 
Minak, et ae jette dana le Pripet, par la rive 
gauche, à l'E. de Pinak, aprka un coura de 
4s I. Le canal d'Ogbinaki vient déboucher 
dana cette rivière , par la rive gauche , au vil- 
lage de Veleanitai, et établit ainai une com- 
munication entre elle et laCbtchara. 

lASLISKA, ville de Gallicie, cercle et k 
7 1 . S. O. de Sanok et k 37 1 . O. S. O. de 
Lemberg; aur l'Uaiel, et pria des frontières 
de la Hongrie, au pied des Karpathea. Elle a 
un chkieau et des scieriet. 

lASLO, cercle de la partie occid. de la 
Gallicie, borné au N. par le cercle de Tar- 
now, au N. E. par celui de Rzeazow, k l'E. 
par celui de Sanok, au S. par la Hongrie, et 
k rO. par le cercle de Sandec. Sa longueur, 
du N. E. au S. O., eat de aol., aa plus grande 
largeur de la 1 ., et aa superficie de 170 I. 
Les Karpathea s'élèvent sur sa limite méri- 
dionale et le couvrent presqu'entièreroent de 
leurs rameaux. Il est arrosé par le 'Wialok et 
la 'Wisioka, qui s'jr grossit de la Ropa et de 
l'Iaaiel; ces rivières coulent vers le N. et ap- 
partiennent au bassin du Danube. Le sol eat, 
en général, sablonneux ou pierreux et sté- 
rile : on y récolte cependant des grains qui 
suffisent k la consommation d'une partie des 
habitaiis; le reste se nourrit plus particuliè- 
rement de pommes de terre. Il j a de grandes 
forêts. On élève peu de bestiaux. L'industrie 
consiste dans l'exploitation des forêts , la fa- 
brication du linge de table, de toiles k voiles 
et d'emballage ; il y a aussi une manufacture 
de tissus de coton , et l'on fabrique dans quel- 
ques endroits des draps communs et de la 
flanelle. Le commerce avec la Hongrie y est 
assez considérable. 196,000 hab. Le chef- 
lieu porte le même nom. 

lASLO , ville de Gallicie , chef-lieu de 
cercle, k 10 1 . S. E. de Tamuw et k 4 a 1 . O. 
de Lemberg , au confluebt de l'iasicl et de la 
Wisioka. Lat. N. 49° 44 ' ' Long. E. 19° 5 ' 
1 5 ". Elle est très-petite, et possède 1 chkteau, 
I gymnase et quelques fabriques. i, 5 oo hab. 

lASNITZA, fort de la Turquie d'Europe, 
aandjak et k 18 I. O. de Bagna-Louka, et k 
7 I. S. O. de Novi. 

lASNOGORODKA , bourg de Ruuie , en 
Europe , gouv. , distr. et k 8 1 . O. S. O. de 
Kiev.. 3 o maisons. 


lASODN ou lASON, Jaboxicm, cap de la 
Turquie d'Asie, pachalic de Sivas, sandjak 
de Djanik, sur la mer Noire, k l'O. du cap 
Vona et k 4 I. N. E. de Fatsa. Lat. N. 4 >° 
8' iS". Long. E. 35 ° 19' ao". Il est bas et 
entoure de brisans qui en rendent l'approche 
difficile. 

lASOW, bourg de Hongrie. f'o_y. loss. 

lASSA , rivière du Turkestan , khanat de 
Khokhan. Elle descend du versant mérid. des 
monts Kachgar-Digani , coule au S. O., et se 
joint au Kafernikhan , un peu au-dessus d'Iai 
et k 45 I. E. de Samarcand. 

lASSAKTCHI , ville de la Turquie d'Eu- 
rope, en Bulgarie, sandjak et k 35 I. i/a N. 
E. de Silistri, et k 7 I. i /3 O. de Toultcha, 
sur la rive droite du Danube. Ce fleuve y est 
traversé sur un bac, que les Moldaves, les 
Tartares et les Hongrais, fréquentent beau- 
coup, le passage y étant plus facile. Cette 
ville est défendue par un chkteau-fort , et pos- 
sède plusieurs mosquées, des bains et un ha- 
rem. Il s'y fait beaucoup de commerce. Elle 
est bien peuplée. 

En 1790 et en i8a8 , les Russes s'en sont 
emparés. 

lASSl, distr. de Russie, en Europe, dans 
le N. de la prov. de Bessarabie, au S. du 
distr. dcKhotin, au N. de celui d'Orkheï, et 
entre le Dniester, ù l'E., et le Pruth, k l'O. 
Le chef-lieu est Soroka. 

lASSI ou JASSY , Isssioaiois-MoxiciriDH, 
ville de la Turquie d'Europe, capitale de la 
Moldavie J chef-lieu de district, snr la rive 
gauche du Baglui, k 5g I. O. N. O. d'Odessa 
et k i 58 1 . N. N. O. de Constantinople. Lat. 
N. 47 ® 8' 3 o". Long. E. a 5 ° 10' o". Rési- 
dence du gouverneur, siège d'un archevêque 
grec et des autorités supérieures de la pro- 
vince. Elle est en partie sur une colline fort 
' agréable , et en partie dans une vallée où il 
y a des marais qui en rendent l'air assez mal- 
sain. Elle n'a plot pour toute défense qu'une 
petite forteresse, située sur une hauteur. L'em- 
placement qu'elle occupe est très-vaste, la 
plupart des maisons étant séparées les unes 
des autres, et entourées de cours, de jardins 
et de plantations. d'arbres. Depuis l'incendie 
de i8aa, qui a détruit 4i7<><> maisons, lassi 
n'offre plus qu’un aspect triste : au lieu d'une 
infinité de maisons élégamment construites , 
on n'y voit plus guère que des bktimens éle- 
vés seulement d'un étage, et construits en 
buis dans le goût oriental ; des cmplacemens 
vides ou remplis de décombres. La grande 
rue , extrêmement large , est garnie , de cba- 
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qne ciMé, de boutiques fort basses et de peu 
d'apparence; les autres rues sont en général 
étroites et tortueuses ; toutes , au Heu de pa* 
vés, sont recouvertes de madriers liés les uns 
aua autres, et dont U surface est unie seule* 
ment dans quelques*uocs j dans la saison plu- 
vieuse, clics sont constamment couvertes 
d'une vase profonde et liquide, et en été, 
d'une poussière noire et épaisse, qui, au 
moindre souffle de vent , devient très-perni- 
cieuse pour les yeux et les poumons. Au-des- 
sous de CCS madriers sont des canaux qui ex- 
ilaient souvent une odeur infecte. L'ancien 
palais du prince , qui cUil un très-bel édîBcc, 
a été détruit par un incendie , et remplacé 
par un autre peu considérable, dont l'aile 
principale a été détruite dans l’incendie de 
i 8 aa. Les édi 6 cesi*cligicux, solidement bâtis 
en pierre ou en briques, ont presque tous 
survécu aux malheurs qu'a éprouvés cette 
ville ; les plus remarquables sont : le palais 
archiépiscopal et l'église métropolitaine de 
S*.-Piicolas , le couvent de Tnswetctcli, où 
sont enterrés les archevêques ; celui deGoHc, 
avec ses tours élevées ; ceux de SoLolla , de 
Tschetczujc et deGalala, ainsi que les églises 
de Swete Georgi , de Swele Spiridiou et de 
Formosa. L’on y compte encore 43 églises et 
chapelles, a 6 couvens , i église catholique et 
I luüiénenne , i hospice, i grand bazar, 
3 bains publics , i grand bùtimeut où est 
établie i imprimerie valaque , la seule qui 
existe dans le pays. L'éducation y est peu 
soignée : on n'y trouve qu’i petit lycée, i sé- 
minaire et quelques écoles primaires. 11 y a 
peu d'industrie , mais le commerce y est as- 
sez considérable, surtout durant les foires qui 
s'y tiennent. Cette ville fut presque entière- 
ment brûlée en ijaS, ravagée par la peste 
en 17739 incendiée par les janissaires en 
i 8 aa. Klle renfermait autrefois plus de 4 <>,ooo 
hab.; à peine en comptc-t-on aujourd'hui de 
u5 à 3o, 000, presque tous grecs, et quelques 
catholiques et juifs. Un faste ruineux et la 
passion du jeu caractérisent ces babilans \ 
leur costume olTre un mélange de l'oriental 
et de l'européen ^ les nobles portent la rubc 
traînante des Turcs, et en afleclent la gra- 
vité ; le costume brillant des femmes riches 
forme un contraste curieux avec la misère 
générale qui parait régner dans cette ville. 

Les environs sont agréables et fertiles; ils 
produisent surtout d'excellent vin. 

lassi fut , du temps des Romains , une ville 
très-iaipurtanle : on prétend qu'elle conte- 
tiaii alors 80,000 hab. EUc a été souvent 


prise par les Russes, qui l'ont toujours ren- 
due à la paix. En 1788, set fortiBcalions fu- 
rent démolies , à l'exception de la petite for- 
teresse qui y existe encore ; en 1793, on y 
négocia un traité de paix entre 1 a Russie et la 
Porte. 

Le district de lassi est couvert de collines 
fertiles, et limité, à l'E. , par le Prutb, na- 
vigable même pour de gros bateaux. 11 ren- 
ferme plusieurs marais , qui en rendent l'air 
malsain. 

lÂSTROW, ville des États Prussiens, prov. 
de la Prusse occid., régence età 3 i I. O. S. O. 
de Marienwerder , cercle et à 6 1 . 1/4 N. E. 
de Deutsch-Crone ; sur un ruisseau, tribu- 
taire du Küddow. Elle est petite , bien bâtie, 
et possède I église luthérienne, 1 synagogue, 
des fabriques de drap , t manufacture d'ar- 
mes et 1 teinturerie à grand teint. On y fait 
un grand commerce de grains et d<^ bestiaux. 
11 s'y tient plusieurs marchés par an , pour 
bcstiauxetcl>evaiix.a,57ohab.,donl4oojuils. 

lASTRZAB, bourg de Pologne, woiwo- 
dic de Sandomir, obwodic et à 1 1 1 . E. S. 
£. d'Opoczno , et à 5 1 . S. O. de Radom. 55 
maisons. 

lASYOIN, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à aS 1 . ?i. O. de Vilna, dislr. et a 
13 1 . E. S. E. de Rossiena, près de la rive 
droite de la Pévieja. 

lASYGES (DISTRICT DES), en Hongrie. 
f'oy. Iazyccs ( DisTaicT des). 

lASZKA , bourg de la Croatie civile , co- 
’mitat et à 7 1 . S. O. d'Agram, et à 4 1 * i/3 
N. N. E. de Carlsladt, marche En-deçà de 
la Kulpa. 11 a I château, et 1 couvent de 
franciscains. Les environs sont couverts de 
vignobles. 

lATCHENKÂ, petite rivière de Russie, en 
Europe , gouv. et dislr. de Kalouga. Elle coule 
du N. au S. , cl SC jette dans rOkn, par la 
rive gauche , â 1/3 I. O. de Kalouga , après un 
cours de 7 1 . On voit sur scs bords l'empla- 
ccmebt d'une ancienne ville, qu'une tradition 
assure avoir été le séjour d'un prince nommé 
Siméon : si c'est le même qui a régné à Mos- 
cou et à Novgorod, le fils d'Ivan Danilovitcb- 
Calita, on doit supposer à Kalouga beaucoup 
plus d'ancienneté, car cet emplacement était 
le troisième, et cette époque se rapporte à 
l'an i 34 o. 

lÂTRlNOLI , bourg du roy. de Naples, 
prov. de la Calabre-Ultérieure 1”, dislr. et 
à 3 1 . 3/4 E. de Palmi, cant. et à 1 I. O. de 
Casalnuovo , dans une pUioc. 908 hab. On y 
cultive beaucoup de lin. 
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lATSOLDA , rivière de Rui«ie, en Europe. 

Iaselda. 

lAUER ou lAUERBACU, ville des ÉUU 
PruMieni , prov. de SiUsie, régence et à 3 1 . 
l/a S. S. E. de Liegnilz, et à i 3 I. O. dcBres- 
Uu ÿ chef-lieu de cercle, tur la Neiste. Elle 
eit entourée d'une double muraille précédée 
d'un fossé, et a un faubourg. Elle renferme 
5 églises catholiques et i luthérienne, a hd> 
pitauz , 1 college , i mai.son de correction avec 
ateliers de travail, et des fabriques de drap 
et de toile. Commerce de laine, de lin et de 
ni. Cette ville fut presqu'cnticrement incen- 
diée en 1776, et reconstruite, peu après, 
sur un meilleur plan. 5,067 

Le cercle de latier a été formé d'une par- 
tie de l'ancienoe principauté du même nom. 
03,874 bab. 

lAUERNIK , bourg de Moravie, cercle et 
a 18 1 . N. O. de Troppau , près et à l'E. de 
lohansberg. Il a une manufacture d'étofles de 
laine et des tisscranderies. Il s'y tient un grand 
marché par an. 1,905 hab. 

lAÜN ou TOUR-LA-JOGNE, village de 
Suisse, cant. , baill. et à 6 1 . S. S. E. de Fri- 
bourg, sur la rive droite de la laun ou Jogne , 
affluent de droite de la Sarinc « dans U vallée 
de Bellegartle. On y voit une belle cascade, 
formée par une source qui se précipite d'un 
rocher de 80 pieds de hauteur, et qui, plus 
bas, fait aller une scierie. 

lAVON, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Novgorod. Elle sort du lac Vélie, 
distr. de Valdai, coule à l'O. , et va se jeter 
dans la Pola , par la rive droite, après 10 I. 
de cours. Elle est navigable. 

lAWAYS ou AVOUAS. Indiens nomades 
des ÉtaU-Unis, qui se trouvent dans la partie 
orient, du territ. de Missouri , au N . de l'état 
de ce nom ; Us s'avancent , à l'E. , jusqu'au 
Mississipi. 

lAWOROW, ville de Gallicie, cercle et 
a 10 1 . E. N. E. de Przemysl, et è 9 1 . 3/4 
O. de Leroberg; sur un étang poissonneux. 
Elle a I église catholique , 1 de grect*uiiis et 
des bains d'eau thermale, a, 400 bab. 

lAWORZNO, village de U république et 
è 1 1 1 . l/a O. N. O. de Oacovie, el 5 a I. i/a 
N. O. de Krxanow. U y a des houillcresdans 
les environs. 

lAXT, rivière d'Allemagne , qui prend sa 
source dans le roy. de Wurtemberg , cercle 
de son nom, près de Bucbhaiisen , à a 1. 3/4 
E. d'EUwangen, passe par cette ville, et, se 
dirigeant vers le N. N. E., baigne les murs de 
CraUsheim, Langenburg , laxtbcrg, tourne 

Dict. Gioca. 7. 


vers 1 c S. O. , pour couler un moment sur la 
frontière du grand-duché de Bade, où elle 
laisse Krautheim sur ta droite , entre dans le 
cercle du Necker, passe .j Widdern etàMock- 
mtihl , coupe un angle saillant du grand duché 
de Bade , et entre dans le cercle du Necker, 
pour se réunir à la rivière de ce nom, par la 
rive droite, à laxtfeld, vis u vis de Witnpfen, 
après un cours d'environ 35 I. Ses affluent 
principaux sontiTErlen* le Kirscbach, leSec- 
kacb et le Scheffenz , par la droite. La nature 
montagneuse du pays que parcourt cette ri- 
vière l'cmpèchc d'étre navigable , mais ses 
eaux sont assez abondantes pour permettre le 
flottage. 

lAXT, cercle de Wiirtcrabcrg, entre 48 * 
3 a' et 49 ® 35 ' de lat. N'., et entre 7® 3 ' et 8® 
1 1' de long. E.; borné, au N. et à l'E., par le 
roy. de Bavière; au S. , par le cercle du Da- 
nube ; à l'O. , par celui du Necker, et au N. 
O., par le grand-duché de Bade. Sa longueur, 
du N. au S., est de 27 1 ., sa plus grande lar- 
geur de 18 I., et sa superfleie de a6a 1 . On ne 
trouve de montagnes un peu considérables 
que dans 1a partie méridionale , couverte par 
les Alpes de Souabe, qui diviscntleccrcleen 
deux portions inégales. La plus petite partie, 
au S. E. , appartient au bassin du Danube , 
et l'autre au bassin du Rhin; celle ci est ar- 
rosée parleTauber, l'Uxt, qui donne son 
nom au cercle, le Kocher et le Rems. Quel- 
ques petites rivières , tributaires du Danube , 
prennent leur source au S. et à l'E. Un grand 
nombre d'étangs occupent la partie orientale. 
Le climat est assez doux. Le sol, quoique en 
partie pierreux et sablonneux , est fertile en 
plusieurs endroits; il est généralement bien 
cultivé et bien arrosé. Les principales pro- 
ductions consistent en céréales de toute es- 
pèce , chanvre , lin , colza , et vins , dont les 
plus estimés sont ceux des vallées du Tauber, 
du Kocher et de l'iaxt. Il y a des forêts d'une 
grande étendue et d'excellens pâturages. L'é- 
ducation des bestiaux est considérable , et 
forme une des grandes ressources du pays ; les 
races , principalement celle des moutons , 
s'améliorent journellement } on y élève aussi 
beaucoup de porcs , de volaille et d'abeilles. 
Le gibier et le poisson y sont abondans. il y 
a du fer, qu'on travaille dans les usines de 
Kbnigsbronn , de Heidenheim et de Wasser- 
alfingen; de grandes salines à UalletàWeiss- 
bacb ; du marbre, du pUtre , de l'alun , des 
agates , et de la terre à porcelaine et à pote- 
rie. L'industrie est assez active dans la fabri- 
cation de la toile et de divers objets en bois^ 
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elle s'exerce aussi dans des tanneries , des 
teintureries , des papeteries et des moulins à 
huile. Les principaux articles d'exportation 
sont : les bestiaux, le blé , un peu de vin , le 
sel , le fer, de U ferronnerie, de la laine et 
du bois, lis compensent , et aii'delà , la valeur 
des importations. $19,000 hab. 

Ce cercle , dont le chef*lieii est Ellwangen , 
se divise en i 4 bailliages : Aalen , Crailsheim , 
Ellwangen , Gaildorf , Gerabronn , Gmünd , 
Hall, Heidenheim , Künzelsau, Lorch«o-dcr* 
'Welzhcim , Mergcntheim, Nereibeim , Oeh> 
ringen , et Schorndorf. 

lAXTBEKG, ville deAVurtemberg , ecrclc 
del’laxt, baill. et à al. N. N. E. de Künzel- 
sau , et è 1 1 1 . l/a N. N. O. d'Ellwangen ; sur 
la rive gauche de l'Iaxt. Elle a un chateau. 
378 liab. 

lAXTFELD, bourg de Wurtemberg, cer- 
cle du Necker, baill. ci à 1 I. 1/4 N. O. de 
Pieckar-sulm , et à 11 1 . i/a N. de Stuttgart; 
au confluent de l'Iaxt et du Necker, vis-à-vis 
de Wimpfen. 33 q hab. On exploite aux en- 
virons une saline qui produit a, 5 oo quintaux 
de sel par an. 

lAXTHAUSEN, bourg de Wurtemberg, 
cercle du Necker, baill. et à 5 I. 3/4 N. E. 
de Ncckar-sulm, et à 14 1 . i/a N. E. de 
Siultgart , sur la rive droite de l'Iaxt. H y a 
a châteaux et t filaturode coton. 1,000 habi- 
tans. 

lAXTHElM , village de Wurtemberg , cer- 
cle de riaxt , baill. et à 1 1 . 1/4 8. de Crails- 
heim,ctà 3 1 . 1/4 N. d'Ellwangen, sur la rive 
gauche de l'Iaxt. On éléve sur son territoire 
de bons chevaux , dont il se fait un grand 
commerce. 81S hab. 

lAXTZELL , bourg de Wüitemberg , cer- 
cle de riaxt , baill. et à a 1 . N. d'Ellwangen , 
sur la rive gauche de l'Iaxt. 

lAZ , bourg du Turkestan , khanat et à 40 
I. S. S. O. de Khdkhan , et à ao I. N. E. 
d'Ilissar; sur le Kafrrnîkban , un peu au-des- 
sous du confluent de l'iassa. 

lAZLOWlEC, bourg de Gallicie, cercle et 
à 5 I. 1/3 O. S. O. de Czortkow, et à 1 1 I. 
1/4 E- de Sianislawow, sur la rive gauche de 
l'Olchowicc , un peu au-dessus du confluent 
de celte rivière et de la Siripa. a, 000 hab. 

lAZVA , rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Perm , distr. de Tcherdin. Elle prend 
sa source dans la partie orient, de ce distr., 
sur le versant occid. des munis Ourals , coule 
généralement vers l'O. , et se jette dans 
la Viebera , par la rive gauche , à 5 1 . E. de 
Tcfacrdin , après un cours d'environ 4 o 1 . Son 
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affluent principal est la Glou-kiiaia-Vîlva , 
par la rive gauche. 

lAZYGES ou DES lASYGES, en hongrais 
laszsag, distr. privilégié de Hongrie , entre 
le comitat de Pesth à VO. , et celui de Heves 
à TE. Sa longueur, du N. O. au S. E., est de 
la I. , sa plus grande largeur de 7 1., et sa su- 
perficie de 4? 1- c- H plat et marécageux , 
et arrosé par la Zagyva , qui y reçoit la Tarna 
et qui SC joint à la Theiss un peu au-dessous 
de ce district. Le sol est fertile en blé, mais, 
vin, tabac. On y élève beaucoup de bestiaux 
et de chevaux. Il manque de bois et n'a au- 
cune industrie manufacturière. 55,o56 hab., 
lazyges et Magyars , professant la religion ca- 
tholique et la réformée. 

Ce district est administré comme la grande 
Kuinnnie. II renferme quelques petites encla- 
ves des comitats de Peslli et de Heves. lasz- 
Bcreny en est le chef-lieu. On y remarque 
encore les bourgs de lasz-Apati et d'Arok- 
Szallas. 

Les lazyges descendent des anciens lazyges 
Metanastes, qui babilaient dans le N. O. de 
1a Dacie, entre le Danube et la Theiss. 

IBA , village de la liesse-lllectorale, prov. 
de Basse-Hesse, cercle, baill. et à a 1. E. de 
Rolhenhourg, et à 9 1. i/4 8. S. E. de Cassel. 
876 hab. Il y a dans les environs la forge de 
Friedrich, qui livre 1,000 quintaux de cuivre 
^ar an. 

IBABA, ville d'Abyssinie , roy. d'Ambara, 
chef-lieu de la province de Maitcha , près de 
la rive mérid. du lac Dembea , à 5o I. S. de 
Gundar, à laquelle on peut la comparer pour 
l'étendue et les richesses. Les environs sont 
agréables et fertiles. 

IBABA , rivière du Haut-Pérou , dép. de 
Cochabambn. Elle coule du S. au N., et se 
joint au Giiapcy, par la rive gauche , vers 16* 
de Ut. S. et 67° 5o' de long. O. , après un 
cour» d'environ 4o 1. 

IBABAO, une des îles Philippines, l^of. 
Samas. 

IBALES , juridiction de la Turquie d'Eu- 
rope, dans l'Albanie , partie mérid. du san- 
djak de Scutari , distr. de Prisrend. A l'O. 
s'élève le mont Ibalea. Le Drin coule à l'E. 

IBAQUEou IBAGUE, ville de Colombie, 
dép. de Ciindinamarca (Nouvelle-Grenade), 
à 39 1. O. de S .-Fe de Bogota ; dans la val- 
lée de Conibeima , sur le passage de la cor- 
dillère centrale des Andes par U montagne 
de Quiiidiu. Lat. N. 4*^ ^7^ 4^ '* Long. O. 
77° 4^' ^ 7^^ toises au-dessus 

du niveau de la mer. Le climat y est três- 
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chaud , mais salubre. Elle a q couvena. 
hab. Cette ville , fondée en i55o , devint en 
peu de temps assez importante, mais elle fut 
ruinée en 1592 par les Indiens. 

On cultive aux environs la canne à sucre, 
le cacao, le riz, etc. 11 y a des mines d'or, 
de cuivre et de mercure. Les indigènes reti- 
rent de l’or par le lavage des sables de la 
Cbipala et de la Corobeima , qui arrosent la 
vallée. 

IBAK4 rivière de la Turquie d'Europe, 
qui prend sa source en Albanie , saodjak. de 
Scutari , à l'extrémité S. du distr. de Pris- 
tina , au montScardus, se dirige vers le N., 
en passant à lanova , trace la limite des 
sandjaks de Novi-Bazar, en Bosnie, et' de 
Kruchovatz , en Servie , et se réunit à la 
Morava , par la rive droite, à al. N. de Ka- 
ranovatz, après un cours de 36 1. Ses prin- 
cipj^ux affluens sont la Sidnilza par la droite, 
et la Raclika par la gauche. Vers le milieu 
de son cours elle a 8 à 10 toises de largeur. 
Elle est peu profonde et guéable en été et en 
automne. 

IBARRA , ville de Colombie , dép. de 
l’Équateur (Nouvelle-Grenade), à 17 I. N. 
N. E. de Quito; au pied du volcan d'Imba- 
buru , dans une vaste et fertile vallée , sur le 
Taguandu , à 1,184 ^^>*cs au-dessus du niveau 
de la mer. Lat. N. o** ai' o". Long. O. 

38' 49"- On y jouit d’une tempcralure douce 
et salubre. Les rues en sont larges et droites , 
et les maisons d'une bonne architecture. 11 y 
a I belle église , i hôpital et des fabriques de 
tissus 6ns de coton dont il se fait un grand 
commerce. ia,ooo hab. , y compri.s les 
Indiens qui habitent les faubourgs. On cul- 
tive aux environs principalement beaucoup 
de sucre et de coton. 

Celte ville a été fondée en 1697, et fut 
anciennement le chef-lieu d'une petite pro- 
vince. 

IBARRA ou ZALGO, bourg d'Espagne, 
prov. et à 4 1- 1/3 O. N. O. de Vitoria ( A la va), 
et à 4 d'Anana; <lans un pays plat, 

près de deux petites rivières tributaires de 
la Deva. 11 y a des forges et plusieurs ate- 
liers où l'on fabrique de la serrurerie et des 
instrumens de^menuiserie et de labourage. 
766 bab. 

IBARRA, village d’Espagne, prov. et à 
i3 I. E. N. E. de Lerida (Catalogne), et à 
5 I. l/a N. E. de Cervera. Il y a des tisse- 
randeries, et on y fait de la dentelle. 1,600 
habitans. 

IBARRA (ASIENTOS DE), village du 


Mexique, état de Xalisco , à 55 1. N. N. K. 
de Guadalaxara et à 10 1. S. de Zacatecas ; 
siège d'une direction des mines. 11 est habité 
par un petit nombre de familles espagnoles 
et indiennes. 

IBARS (S<.) ou S^-YBARS, ville de 
France, dép. de rAriégc , arrond. et à 5 1. 
1/4 N. O. de Pamiers , ci a S I. N. N. O. de 
Foix , cant. du Fossat ; sur la rive droite de 
la Lèze. Foire , le aa de chaque mois , pour 
grains, bestiaux et marchandises diverses, 
a, 600 bab. Il y a aux environs des mines de 
bouille non exploitées. 

IBAWNE, baronnie d'Irlande, prov. de 
Munster , comté de Cork ; elle occupe une 
presqu’île sur la côte mcndionale. L’endroit 
le plus remarquable est Kilkcrin. 

IBBÉJID, ville de Nigritie. yoy. faéiT. 

IBBENBCREN , ville des États Prussiens , 
prov. de Westphalie , régence et à 7 I. 3/4 

N. de Munster, cebcle et à a 1. t/4 N.‘0. de 
Tcckienburg. Elle a 1 église catholique et 1 
calviniste, et des fabriques de toile, de linge 
de table, de tabac, et des tanneries. Le 
commerce des toiles y est considérable : on 
en expose , dans U halle destinée à cet objet, 
plus de a, 000 pièces par an. i,4>o hab. 11 y 
a dans les environs une mine de charbon de 
pierre. 

IBBETSON , cap de 1a Nouvelle-Bretagne, 
à l'cxtrcmité N. O. de l'archipel de Pill, 
dans le Grand-Océan boréal , sur 1a côte du 
Nouvcau-Coroouailles ; par 54^ 3' de lat. N* 
et 1 3*z^ 5o' de long. O. 

IBDES , bourg d'Espagne, prov. et è 5 I. 
S. O. de Calalayud (Aragon ), et à 37 1. N. 
E. de Guadalaxara; dans un pays fertile, au 
pied d’une colline, et près de la rive gauche 

de la Meta. i,o44 ^ >/4 ce 

bourg , il y a un couvent de moines de 
Citcaux. Les environs renferment des carriè- 
res de marbre non exploitées. On remarque 
près de la Mesa une grotte remplie de stalac- 
tites curieuses. 

IBEBIRI , rivière du gouv. de Buenos- 
Ayres. Voj\ Focoaxa. 

IBÉIT, UBÉIT, IBBËJID ou EL- 
OBEYDH , ville de A'igritie , capitale du 
Kordofnn et résidence du souverain , à 70 I. 

O. M. O. de Sennaar et à environ 100 I. E. 
?j. E. de Cubbé. Elle se compose de cabanes 
de jonc entourées de haies. 

IBERA (LAGUNA DE), dans le gouv. de 
Buenos-Ayres. yojf. Yssai (Laçons on). 

IBERDETSK , forge de Russie , en Europe, 
gouv. de Riazan , distr. de Proiisk. Elle con- 
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siltc en i iiaut-fourneau et 4 afTineries , et 
produit annuelleineDt ii,35o pouds de fer 
bnit et 5,336 pouds de fer en barre. 

IBERIA (NKW) , village des États-Unis, 
état de Louisiane, paroisse et à 4 L S. de 
S*. 'Martin, et à 44 Nouvelle- 

Orléans; sur une hauteur, près de la rive 
droite du Teche , au point où cette rivière 
commence à être navigable. Le pajrs environ- 
nant est beau et bien cultivé. 

IBf.RIENS 011 IBÉRIQUES (MONTS), 
ou CHAiNE CELTIBËRIENNE , longue suite 
de monts et de hauteurs , parfois massée sous 
U forme de terrasse ou de plateau, et qui 
parcourt le centre et l'E. de TEspagne* Elle 
appartient , en grande partie , à la grande 
arête par laquelle , des monts Ourals à 
Gibraltar, U presqu'île européenne se trouve 
divisée en deux versans généraux, et s'étend 
entre 38® 4^' et 43® de lat. N. , et entre a® 
8' et 6® f\o' de long. O. Sbn nom est dérivé 
de l'ancien nom de l'Espagne , îbtvie. 

Des cimes où naissent l'Ebrc et la Pisuerga, 
dans les Cantabre.« , les monts Ibérieos se 
dirigent au S. S. E. jusqu'au noeud où , près 
des sources du Guadalquivir , commence la 
sierra Morena ; de ce point , ils dévient vers 
l’E. , et SC prolongent jusqu'au cap SL-Mar- 
tin , vis-k'vis des îles Ivice et Fermentera. 

Le gisement résultant de la position rela- 
tive des points extrêmes est S. E. ; la distance 
entre ces points est de i35 I. (60 mjriamè- 
tres); on la trouve de a38 1. ( 106 myrlamè- 
tres), par les sinuosités du faite. Cette cl^ine 
couvre 1a partie orientale des deux Castilles , 
qu'elle sépare de PAragon sur plusieurs 
points, et elle parcourt le N. du roy. de 
Murcie et le S. de celui de Valence. 

En comprenant dans les monts Ibériens les 
deux chaînes qui se dirigent entre le Duero 
et la Guadiaoa , considérées géographique- 
ment comme deux appendices de ce vaste 
système, leur largeur, mesurée en ligne 
droite , du cap da Roca , près de Lisbonne , 
à celui de S^-Martin , est de 1 70 I. ( 85 my- 
riamètres). Les pays sur lesquels s'étendent 
leurs uombreuses ramifications sont renfer- 
més euLre la Pisuerga , le Duero , l'océan 
Atlautiqiic, la Guadiana , le Mundo , la Se- 
gura , 1a Méditerranée et l'Èbre ; c'est envi- 
ron U moitié de la péninsule. 

Douze massifs ou chaînons, différenciés 
par des noms particuliers , forment les gran- 
des divisions du faite principal. 

Le 1®^, en partant du N. « comprend la 
sierra de Oca , entre l’Èbre supérieur cl la 


Pisuerga ; le a' , la sierra de S.-Millan, au 
S. E. de Burgos , jusqu'à la source de l'Ar- 
lanza ; le 3 ®, U sierra de S.-Lorenzo, dite 
aussi Sierra de Urbion pi-ès de la source du 
Duero, au S. de Logrono ; 1 c 4 * y 1 a sierra 
de Cameros , au N. E. de Soria ; le 5 ®, la 
sierra de Muedo, au S. de la meme ville; 
le 6® , la sierra de Molina ou de Solorio , 
près des endroits des mêmes noms et au N. 
du Tage supérieur; le 7®, la sierra de Albar- 
racin , à l'O. de la ville de ce nom ; le 8®, la 
sierra de Ciienca , à la droite du haut Jiicar; 
le 9* , la sierra de Consucura , depuis le nœud 
où se détache la sierra Morena, un peu au 
S. de San-Clemeote , jusqu'auprès de Chin- 
chrlla ; le 10®, U sierra de Ayora , à l'E. de 
Chinchilla , jusqu’à la source de la Montesa , 
afHuent du Jucar; le 11®, la sierra de Onil , 
entre Xixona et San-Fclipe, dans le royaume 
de Valence ; le la® et dernier, les monts de 
SerrelU , jusqu’au cap S^. -Martin. 

Les divisions hydrograpliiques enracinées 
à ers difTcrcns massifs sont , du c6té de l'O. : 
le bassin du Duero, à partir de la rive gau- 
che de la Pisuerga , l'un de scs premiers 
aflluens de droite ; le bassin du Tage et celui 
de la Guadiana , par les vallées seulement de 
la Gigticla et de la Zancara , dont les eaux 
IC réunissent avant de déboucher dans leur 
récipient commun. Du cùlc de l'E. : les bas- 
sins de l'Ebre, par son versant de droite, 
du Guadalaviar, du Jucar et de la Segora, 
depuis la rive droite du Mundo jusqu'au lit- 
toral d'Alicante. 

Dans les cspacemens que laissent entr'eux 
les domaines respectifs de ces bassins, on 
trouve, entre le Duero et le Tage , un bassin 
côtier . à la droite du premier fleuve ; le bas- 
sin de la Voiig/t , celui du Mondego , et enfîn 
un bassin côtier, de la Vouga au Tage. 

Entre le Tage et la Guadiana : le bassin 
du $.ildao ; un bassin côtier du Saldao au 
cap SL-Vincent; puis un autre bassin côtier, 
du cap S*. -Vincent à l’cmboucburc de 1 a 
Guadiana. 

Entre la Segiira et le Xucar : un bassin 
côiicr, celui d'Alicante. 

Entre le Guadalaviar et l'Èbre : les bas- 
sins particuliers de la Palcncia et du Mija- 
rcs , et, au-dessus de ce dernier, un bXsiin 
côtier, à la droite de l'Èbre. 

On a donc, d'une part 8 divisions géo- 
graphiques naturelles; de l'autre 11: en 
tout 19. 

Le principales branches directes desmooli 
Jbrriens sont au nombre de 9 : 5 sur le ver- 
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»ant E. et 4 >ur celui O. ; lea chaînons dont 
« lies forment des dépendances sont , pour 
i'* , la- 6 * et la 7 *, U sierra de Muedo ; pour 
la a*, U 3*^ , 1a 4* et la S" , la sierra tic AU 
barracin \ pour la 5* , la sierra de Consue- 
gra^ en 6 n pour la 9 *, la sierra de Cut*nca. 

La du côté de la Mediterranée et en 
parlant du N. , est la sierra de Moncajo , 
entre le Queyles et le Xalon , tous deua af> 
fluens de l'Èbrc supérieur. La 3 ” est un long 
embranchement commençant sur la rire gau> 
chc du haut Guadalaviar, se prolougcanl par 
les monts Gudar et Baylior, lesquels forcent* 
l'Alhambra de couler en forme de demi>cer- 
cle , et continuant ensuite la limite méridio- 
nale du bassin de l'Èbre. Divers contre-forts 
septentrionaux partent de cette chaîne trans- 
versale, et se dirigent , des royaumes d’Ara- 
gon et de Valence , vers l'Èbre, comme pour 
lui fermer tout passage par leur union avec 
des contre-forts méridionaux descendus du 
système pyrénaïquc , et imposant à ce fleuve, 
lorsqu’il a reçu le tribut de 1a Sègre , un 
changement de direction vers le S. ; l'Ebro 
ensuite continue de couler au Midi, pour 
parvenir dans la mer. 

Du côté du S. , d'autres ramifleations de 
1 a même branche sont également à remar- 
quer : 1 a plus importante prend le nom de 
sierra de Espadan. Elle a son origine dans 
les monts de Gudar , et se dirige d’abord de 
l'E. à ro. , pour séparer les premières eaux 
de l'Alhambra de celles du Mijares; après un 
court trajet, elle prend la direction du S., 
passe à l'E. dé Tcruel , continue au S. jus- 
qu'à la source de la Palencia , où elle se bi- 
furque en entrant dans le royaume de V alence. 
Le prolongement entre le Mijarcs et 1a Pa- 
lenda est regardé comme la continuation de 
l’Espadan, et porte ses dernières assises jus> 
qu’au rivage de 1a mer ; celui plus au S. sé- 
pare la Palencia du Guadalaviar, passe au 
S. S. O. de Segorbe, et se termine à la val- 
lée de Jésus , près de Murviedro et de 1a côte 
de la Méditerranée. 

Dans les ramifleations de partage des eaux 
entre l'Èbre et le Mijarcs, nous ferons en- 
core mention d'une arête qui commence au- 
«lessous de Cintorres, se porte au S. , et se 
subdivise ensuite en deux autres ramifica- 
tions, dont l'une finit à Peûiscola et l’aulro 
au cap d’Oropesa. 

La 3* branche orientale des monts Ibé- 
riens a, comme la a', son origine près des 
sources du Guadalaviar , mais sur la rive 
droite; sous le nom de Cabrillas, elle court 
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entre le fleuve précédent et le Gabriel , af- 
fluent de gauche du Juear. La 4* une 
contre-chaîne parallèle à la sierra deCuenca ; 
elle se détache du même nœud que les deux 
précédentes , et sépare le Cabrîel du Jucar. 
La S*, du même versant, porte le nom de 
sierra de Satinas : c’est un rameau qui , au 
S. de Chinchilla , se détache du prolonge- 
ment oriental des monts Ibériens, prend une 
direction S. E. , et sc termine par un épe- 
ron ou promontoire assez étendu, entre Ali- 
cante et Murcie. 

Sur le versant occidental , on trouve, en 
descendant de même du N. au S. t 

I® Entre les sources du Duero et de l'Ar- 
lanza , la sierra de Piquera , 6 * branche , 
s'étendant à l'O. vers Valladolid , que cepen- 
dant elle n'atteint pas. Entre le Duero et 
le Tage , la chaîne à laquelle on peut appli- 
quer le nom général de Carpetano-Veitoni- 
que, 7 * branche d’une étendue considérable, 
pouvant même être regardée comme une cor 
dillère principale. 3** Entre le Tage et la 
Giiudiela,U 8 * branche, ne portant pas d'au- 
tre nom que celui de la dernière rivière. 
4** Entre le Tage et la Giiadiana, 1a chaîne par 
fois appelée Ossa , du nom d'un de ses mas- 
sifs , et que l’on peut aussi nommer cordillère 
Oretano-llcrminienne : elle est comparable, 
pour sa longneur, à la 7 * branche , et mérite 
aussi , par celte raison , une description cir- 
constanciée. 

Maintenant que chacune des parties des 
monts Ibériens se trouve déterminée de rap- 
port et de position relativement au système 
entier , nous allons ajouter les notions de dé- 
tail qu'il nous a été possible de réunir aur 
plusieurs de ces reliefs. 

La sierra de Albarracin est regardée 
comme la partie 1 a plus élevée de toute la 
chaîne ; les pins et autres grands arbres y 
abondent. Ce massif forme, avec les deux en- 
tre lesquels il est placé, le 6 * et le 8 *, un 
groupe que l'on pourrait distinguer , dit 
M. Bory de Saint-Vincent , par le nom de 
monts Hespériques. Du nœud ou point cul- 
minant de cette réunion de sommets énor- 
mes , naissent cinq grands cours d'eau qui 
s’échappent chacun dans une direction d'a- 
bord presque opposée : 

La Xiloca , t'unissant au Xalon affluent 
de droite de l’Èbre ; 3 ** le Guadalaviar ou la 
Turia, qui sc jette dans la Méditerranée, 
près de Valence; 3^ le Gabriel, qui grossit 
le Jucar; 4° Jucar lui-même, tombant 
dans la même mer que lu Turia; 5^ le Tage« 
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qui prend son cours vers l'occident , pour al> 
1er ensuite se perdre au loin dans l'océan 
Atlantique. 

Ces monts sont de constitution calcaire ; 
de grands brisemens mettent en plusieurs en- 
droits leur structure intérieure à «lécouvert; 
c’est dans leur masse qu'existent , çà et U , 
particuliérement le long du rio Alhambra , 
ces antiques amas d'ossemens fossiles appelés 
las Calavtras (les têtes de morts). De ce 
groupe imposant s'abaissent , vers la Medi- 
terranée , des chaînons plus ou moins consi- 
dérables , déchirés par de fougueux torrens 
qui s'y sont creusé des vallées d'une profon- 
deur extraordinaire , et qu'cuvironiient des 
escarpemena perpendiculaires. Du nombre 
des hauteurs les plus Apres de ces lieux bou- 
leversés est la sierra de Espadan : on peut 
la considérer comme une longue muraille , 
suivant diverses directions du N. O. au S. 
E. ; elle présente un am.'ilgame confus de 
pics menaçans et de plateaux , souvent ca- 
chés dans les nuages , aux racines et dans les 
interstices desquels circulent mille ruisseaux 
et des ravins tortueux qui présentent partout 
l'aspect d'un inextricable et gigantesque la- 
byrinthe; les rayons du soleil ne parviennent 
au fond de ce dédale qu'alors que cet astre le 
darde perpendiculairement. Ces lieux sont de 
constitution jurassique ; on les dit cependant 
féconds en raines diverses. 

Les Caiu illas ne sont ni moins brisés, ni 
moins considérables que les monts d'Espa- 
dan ; on y a découvert de nombreuses traces 
de volcanisation , et particuliérement ^ cra- 
tères, qui ont été assex bien décrits; c'est 
l'Auvergne de la péninsule. 

Les derniers contre-forts méridionaux du 
système ibérique prolongés vers le S., se 
groupent, se divisent et s’égarent, en quel- 
que sorte , de U plus étrange manière , vers 
la partie littorale du royaume de Murcie. 
Les deux grandes routes de Madrid à Valence 
traversent le centre de ces montagnes; lors- 
que le voyageur, parti de la dernière de ces 
(leux villes, est parvenu au faite des hau- 
teurs , après avoir gravi entre des gorges sou- 
vent tortueuses et dilTiciles , il est surpris de 
n'avoir presque point à descendre, et recon- 
naît que les revers occidentaux s’adoucissent 
insensiblement, en s'elfaçant dans les ré- 
gions élevées et centrales qui composent des 
plateaux plus ou moins étendus. 

Les passages principaux du faite des monts 
Ibériens sont au nombre de i3 : 

Le i*',cD partant du M., est celui de 
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Pancorvo, défilé sur un contre-fort de la 
sierra de Oca ; on le traverse pour se rendre 
de Vitoria à Burgos. Sur une muraille de roc 
presque à pic est élevé le château- fort de 
Pancorvo, qui défend la route, Le pas- 
sage de Brieva , dans la sierra de San^Lo- 
renzo, route de Soria à Lngroito * il est très- 
difficile. 3° Le passage de Hinojusa (sierra 
de Cameros), route de Pampeluneet Tudela, 
par Almazan, a Madrid. 4*^ passages de 
la sierra de Muedo : l'un sur la route d'Al- 
mazan à Calatayud , l'autre sur celle d'Adre* 
Mas à Loilares. 5” Le passage de Torrcmocha, 
grande roule de Madrid à Saragosse, qui au- 
delà de Calatayud , passe encore , dans l’in- 
tervalle de plusieurs milles , entre des mu- 
railles de rochers. 5° Le passage de Molina, 
route de cette ville , par Dai-oca , à Saragosse : 
il est très-difficfic. 7° Le passage d'Albarra- 
cin • sur 1a route de 1a ville de ce nom à 
Molina : difficile cl escarpé. Les passages de 
Cuciica, sur les routes de Madrid et d’Aranjuez 
àCiicnca , et sur celles de cette ville à Valence. 
9^ Le passage d'OIivares près de Valverde, 
dans le même chaînon que traverse la grande 
route de Madrid à Valence: plus loin, à 
l’E. , elle va dans les Cabrillas , où se trouve 
le passage de Sietc Aguas , se prolongeant 
pendant environ 3 1. entre des parois de ro- 
chers et des précipices. Les Français s’en 
emparèrent le 34 juin 1808. 10^ Sur la 
grande route de Madrid à Murcie et à Car- 
thagène , le passage de San-Clemente , aussi 
dans U sierra de Cucnca, qui n'a pat d'au- 
tres roules charriablcs que celles que nous 
avons désignées. 1 Les passages d'Albacete, 
dans la sierra de Consuegra , sur la grande 
route de Madrid à Murcie , et sur la tige des 
routes secondaires d'Albacete à Chinchilla et 
à Alicante. x3°Le passage d’Alinanxa (sierra 
deAyora), route de Chinchilla à San-Fe- 
lipe : il a été défendu avec succès par les Es- 
pagnols en juin 1808. i3° Le passage de 
Xixona , dans la sierra de Onil et sur 1a 
grande route de Valence à Alicante. 

Deux branches principales sont encore à 
décrire pour compléter l’exploration des re- 
liefs dans la dépendance dei monts Ibériens : 
ce sont les cordillères Carpétano-Vettonique 
et Orétano-ilerminiennc. Ces deux chaînes , 
transversales relativement au faite principal 
de la péninsule , occupent l'une et l’autre 
plus des trois quarts de la largeur de l'Espa- 
gne. Nous les examinerons séparéneot. 

La cordillère Carpétano-Vettonique, au N. 
du Tagc , prend quelquefois de ses deux prin- 
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cîpaox massifs les noms de sierra de Guadar- 
rama ci de serra da Estrella ; elle commence 
au N. E. de Siguenza ; son point d'attache 
dans la grande arête européenne est entre les 
sources de l'Escalole et de l'Heoarez , rivières 
dont les premières eaux descendent, dans 
des directions opposées, delà sierra de Muedo. 
Elle sépare la Vieille-Castille de la Nouvelle , 
le royaume de Léon de VEstremadure ; s'é- 
tend ensuite , par les provinces portugaises 
de Beira et d'Estremadure , et se termine , 
à rO. de Lisbonne, par le cap da Roca. Son 
développement est d'environ aoo 1. ( 90 my- 
riamètres). Ses massifs, pour la plupart assez 
élevés , ont peu de largeur , et par consé- 
quent sont généralement escarpés ; il s'y ren- 
contre des passages très-difficiles. 

La charpente du système Carpétano Vet- 
tonique est composée d'un granit grossier de 
couleur grisâtre , dont la surface se détruit 
aisément à l'air , et qui contient dans sa masse 
des blocs arrondis d'un granit plus dur et plus 
noir, de la grosseur d'un biscaien à celle 
d’une bombe du plus fort diamètre. 

Considéré dans son ensemble , le faite de 
ce système s'élève de plus eu plus depuis Si- 
guenza jusqu'à Guadarrama ; il s'abaisse en- 
suite un peu. se courbe au S. de Salaman- 
que en plusieurs arcs formés autour des 
sources de l'Albercbe, du Tormes et de l'A- 
lagon ; s'élève dans la Beira à sa plus grande 
hauteur, et devient très-bas près de Torres- 
Vedras, sans rien perdre cependant de ses 
formes rocailleuses. 

Celte cbaine comprend les la subdivisions 
suivantes : 

1 ° La sierra de Atienza ou de la Pela , au 

N. de Siguenza : la partie orientale en est 
différenciée par les noms de sierra de Pare- 
des et d’Altos de Baroana. La sierra de 
Ayllon, à l'O. de Siguenza et au S. d'Aranda, 
où elle fournit les premières eaux de la Xa- 
rama; sur la route de Madrid à Burgos , par 
Buitrago, elle prend le nom de Somo-Sierra. 
3** La sierra de Guadarrama propre, au N. 

O. de Madrid. C'est une des plus hautes mon- 
tagnes de l'Espagne; des aiguilles hautes et 
fourchues , des abîmes , des précipices alter- 
nent sur ses sommités. 4** La sierra de Avila, 
au S. et à l'O. de 1a ville de ce nom. C'est 
une steppe qui couronne les escarpemens de 
profondes vallées creusées par les eaux dans 
une vaste et sauvage étendue , entre le haut 
Alberche et l'Adaja supérieure , toutes deux 
remarquables par une direction orientale 
presque absolument contraire à celle de leur 
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cours inférieur. Une longue branche septen- 
trionale contourne les sources de l'Adaja , et 
longe ensuite la rive gauche du Trabancos 
jusqu'à son embouchure dans le Duero , au- 
dessus de Toro ; d'autres rameaux d'une moin- 
dre étendue partent du prolongement orieu- 
tal qui accompagne l’Adaja jusqu'à Villa- 
Nueva. 5" La sierra de Gredos, au-dessus des 
sources de l'Alberche et contournant le haut 
Tormes ; c'est une des parties les plus élevées 
de lacWne; elle garantit l'Estremadure des 
vents du N. Elle présente un petit glacier au 
lieu nommé Palacio del moro Almanzor, ou- 
tre des lacs dans le genre de ceux de U Suiiae, 
d'où s'échappent les premiers affiuensdu Tor- 
rocs. Entre l'Alberche et le Tietar , est à re- 
marquer , sous le nom de sierra de Lana , une 
branche s'étendant d'abord vers l'E. , ensuite 
vers le S. où , prés de Talavera , elle va se 
terminer contre le Tagc ; elle forme la limite 
occidentale du bassin de la première rivière, 
et accompagne la rive gauche de la seconde 
jusqu'à la hauteur de Candcleda. 6? La sierra 
de Bejar, au N. dePlasencia , entre TAIagon, 
affilient du Tage , et le Tormes, tributaire 
du Duero. La Pena de Francia, à l’E. de 
Ciudad-Rodrigo et sur la droite du haut Alt- 
gon. 8** La sierra de Gata, sur la frontière 
du royaume de Léon et de l’Estremadure , 
au S. de Ciudad-RQdrigo. 9** La sierra daEs- 
trclla. Ce massif donne fieu à une observa- 
tion que nous croyons utile de rapporter. Pour 
l'attaque du Portugal, à la droite du Tage, 
la marche est bornée à la vallée de cc fleuve 
et à celle du Mondego ; mais , avant de s'y 
engager, il convient d'étre en possession des 
forteresses de Ciudad-Rodrigo et d’Alraeida. 
La partie orientale de la serra da Estrella 
s'appelle serra de Gtiarda ; il s'en détache 
deux branches qui, par leur gisement relatif, 
forment deux contre-chaînes du massif prin- 
cipal. La première , et la moins importante, 
appartient au versant méridional ) à son ori- 
gine , près de la frontière de l'Espagne , elle 
porte le nom de serra de Meras. L'Erja et le 
Zezerc , aflluens directs du Tage , y ont leurs 
sources. La serra de Meras a son prolonge- 
ment sur la rive gauche du dernier tributaire; 
sur la rive droite du premier, court un em- 
branchement qui bientét se bifurque : le ra- 
meau occidental prend le nom de serra de 
Almurton ou Almordon à la rive gauche du 
Ponsul. La deuxième branche de l'Estrella 
propre, celle qui est sur le versant septen- 
trional , s'étend en forme d'arc , d'abord au 
N. , ensuite à l'O. Dans sa première direction, 
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on U connaît »ous U dénomination de serra 
de Guarduiiba. A celle-ci, et vers les sources 
du Mondcgo, se joint la serra Arada , se ter- 
minant à l*£. de Viseu. Plus loin , à la droite 
du bas Mondego et à la gauche de la Vouga , 
on trouve la serra de Alcoba. Où finit celte 
dernière, dont la direction est presque N» et 
S. , commence , dans rinflexioit par laquelle 
son prolongement se porte à l'O. , la serra de 
Busaco, qui passe au-dessus de Coimbre, 
projette quelques escarpemens jusque sur la 
rive droite du Mondego, et va se terminer 
par le cap Mondego. Le versant septentrio- 
nal du chaînon de l'Eslrella jette encore une 
branche prenant sa direction entre le Mon- 
dego et la Ceira , qui s'unit à ce fleuve à TE. 
de Coimbre : on la nomme serra de Caramula. 
La lo* subdivision du système Carpêtano- 
Veltonique est la serra Alquiadao ou d'Alvaya- 
zere; elle commence au N. du graud coude 
que fait le Zezere pour porter scs eauade l'O. 
au S. S. O., passe à TE. de Potnbal, et se 
termine avant d'atteindre la hauteur de Lei- 
ria. Après celle-ci vient la 1 1*, lemont Juuto, 
appelé aussi Cabeça de Montachique ; paral- 
lèle au cours du Tage, déjà près de gagner 
la mer , elle en sépare des rivières cdlières de 
peu d'étendue. C'est la partie la plus basse de 
toute la chaîne. La i a* et dernière est le monte 
de Cintra , se terminant par le aip da lioca. 

La cordillère que nous venons de décrire 
peut , d'après M. Bory de Saint-Vincent , 
n'étre divisée qu'en trois massifs principaux : 
rOricnIal, entre les deuxCaslilles, formé 
de la Somo-Sierra et de la Guadarrama ; a** le 
Central , appelé monte de Gredos , plus élevé 
que tout le reste ; 3 ^ l'Occidental , qui com- 
mence a la Pena de Francia ( U roche fran- 
çaise), et te compose de la sierra de Gata, 
è U suite de laquelle s'élève celle d'Estrella, 
entièrement portugaise. Ces trois groupes sont 
assez sensiblement séparés : le premier du 
second, par les steppes d'Avila j le second du 
troisième, par la vallée de l'Aiagon. On dis- 
tingue une partie de cette cordillère depuis 
Madrid , où , dans l'hiver , elle envoie de fu- 
rieuses tempélrjj elle y parait comme une 
énorme ceinture, qui, dans Télé, augmente 
U chaleur de l'atmosphère en réficclussant 
toutes les ardeurs que poussent contre ses 
pentes arides le soiiflle pesant dusolaiio, de- 
meuré clouQ'ant en traversant les plaines brû- 
lées de la Manche. Quelques points où la 
neige persiste cependant durant certains étés 
altesleiit la grande élévation des crêtes de 
celte cUuine. 
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Douze passages ou communioaiiont remar- 
quables coupent le système Carpetano-Vetto- 
nique. 1** Le passage de Paredes , route de 
Soria à Sigueoza. 2^ Le passage d'Atienza , 
route d'Osma à Guadalaxara. Cette route 
et la précédente sont très-difijciles. Le 
passage de Somo - Sierra , dans la sierra 
de Guadarrama , au nord de Madrid. 11 
est défendu par des ouvrages. La grande 
route royale de Burgos à Madrid par Aranda 
et Duitrago le traverse. Les abords en sont 
raides et escarpés. Les obstacles qui s'y mul- 
tiplient en font de véritables tbermopyles , 
qu’illustra une victoire de l'armée française , 
remportée en novembre 1808. 4** passage 
de Navalcerrada , au N. O. de Madrid j le 
plus haut point est a 5 . 960 pieds: route de 
Madrid à S^-lldefoiise. S° Le passage de 
Guadarrama; plus haut point, On y 

distingue, d'un côté toute l'étendue de la 
Nouvelle-Castille, et de l'autre une grande 
partie de la Vieille. La route qui le traverse, 
celle de Madrid à Ségovic , est magnifique : il 
n'est cependant pas moins facile à défendre 
que le défilé de Somo-Sierra. 6^ Le passage 
de Fontiveros , sur l'une des branches sep- 
tentrionales de la sierra de Avila. Route 
d’Avila ù Salamanque. Par ce passage et le 
précédent, les alliés firent leur retraite le 
4 et le 5 novembre i8ia. 7** Le passage de 
Las Navas , route d’Avila à l'Escurial. 8^ Le 
passage de Bauos, au N. O. de TaUvera de 
laReyoa, communication de ce dernier point 
à Salamanque. Celle route est moderne; elle 
serpente sur les parois de ta vallée anfrac- 
tueuse qui sépare les monts de Gredos de la 
Pciia de Francia. Le maréchal Ncy y vain- 
quit, dans l'été de 1809, un corps anglo-por- 
tugais , qui , sous les ordres du général Wil- 
son, disputait le passage avec opiniâtreté. 
9<* Le passage de Gata ou de Fuenie-Guioaldo, 
roule de Ciudad-Rodrigo à Alcaiilara, franchi 
par les Français , sous Junot, eu novembre 
1807. 10® Le passage de Monte-Sanlo et de 
Penamaçor, dans les monts par lesquels com- 
mence ta branche orientale de la sierra de Me- 
ras; il est défendu par les deux forts de cei 
endroits. Roule d'Alcantai*a à Guarda. ii<*Le 
passage de Castel-Branco , où se croisent 
les routes de Coha et d'Alcautara a Abran- 
tes avec celle qui, de Guarda, conduit dans 
r.\lentejo. Ces trois communications sont, 
dans presque toute leur étendue , fort düEci- 
les. i’À° Les passages près de Celorico , au- 
dessus des sources du Mondego. Ils ne sont 
pas faciles à défendre j mais le passage par- 
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deuus le$ moDU antérieur* d« la *ierra de 
Buiaeo, à la droite du Mondego inférieur, et 
celui qui coupe Teatrémité occidentale de U 
sierra Caramula , à U gauche du même fleuve, 
•ont l'un et l'autre trè»*tcnablcs. Même ob- 
•ervationa lieu pour le déûlé de Sardao, à 
l’E. S. £. d'Aveiro, et au pied des assise* 
escarpées sur lesquelles s’élève la sierra de 
Alcoba. 

La cordillère Orélano*Herminienne , au 
S. du Tage , est presque parallèle à celle au 
N. du même fleuve. Comme cel)e>ci, elle 
prend aussi de ses deux principaux massifs les 
noms de sierra de Giiadalupe et dt* sierra 
d'Ossa. Elle commence dans la sierra de 
Cuenca, huitième subdivision du faite des 
monts Ibériens. Sa direction générale est O. 
S. O. par la Nouvelle-Castille et l'Estrema- 
dure espagnole , puis par TAlenlejo et l’Al- 
garve, deux provinces du Portugal, où elle se 
termine par lecap S^-Vincciit. En suivant les 
sinuosités du faite, on trouve son étendue de 
170 1. (85 myriametres). A son origine, elle 
a fort peu de commandement sur le pays en- 
vironnant ^ car scs premières pentes ne sont 
apparentes que par le cours des eaux, qui, 
depuis Huete, se rendent les unes dans 1a 
Guadiana et les autres dans le Tage. Elle est 
d'abord traversée par plusieurs routes char- 
riables; ce n'est qu'au S., et à quelque dis- 
tance de Tolède, qu’elle se dessine par les 
monts connus particulièreiftcnt sous le nom 
de cette ville. C'est on Portugal qu'elle pré- 
sente les parties les plus âpres et les moins 
accessibles. Nonobstant cette dernière cir- 
constance, clic est, en général, plus basse 
que la cordillère précédente : nulle sommité 
n'y présente des neiges éternelles. 

Les subdivisions connues de cette chaîne 
sont les suivantes : 

i**Les monts de Tolède , depuis les sources 
de la Giguela jusqu'à Puerto de San-Vicente. 
Bu cdté du S., ce chaînon envoie deux bran- 
ches qui forment le bassin particulier de 1a 
Bullaque , affluent direct de la Guadiana. 

La sierra de Guadalupe ou d’Yevenes , 
dans 1a Nouvelle-Castille et l'Estrcmadure , à 
l'E. de Truxillo. 3° La sierra de San-Benito, 
au S. O. de Truxillo. 4° La sierra de San- 
Pedro, ad N. de Badajoz. 5^ Laserra deSaii- 
Mames, en Espagne et en Portugal, au N. 
d'Elvas. 6^ La serra de PorUlegre , dans l'A- 
leulcjo, et à rO. d'Elvas. Sous ce meme nom, 
part à l'E. de Porlalegre, et en se dirigeant 
vers le N., une branche qui sépare de petits 
afflue&s du Tage d’autres couraos qui sc ren- 
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dent dans le Zatas; lorsque celte branche at- 
teint la hauteur d’Apalhao , elle se porte à 
rO., passe au-dessus des sources du Soro, 
court parallèlement au Tage, cl va sc tera)i- 
ncr dans le coude que fait le cours inférieur 
de ce fleuve pour porter ses eaux au S. S. O. 
La partie extrême de cette longue branche 
prend, au S. d'Abrantes, le nom de Montes 
de Ourein. 7** La serra de Ossa , au S. et au 
S. O. d E»tremoz , et à l’E. d'Evora. De l'ex- 
trémité occidentale de ce massif, part, au- 
dessus des sources de l'Alvito affluent du Sa- 
dao, line longue branche regardée par quel- 
ques géographes comme 1a continuation de la 
chaîne Orétano-ilcrmiiiiciine. Cette branche 
commence par une suite de reliefs qui porte 
le nom de Montc-Muro , se prolonge entre 
l'Almansor et leSadao,cn accompagnant par- 
ticulièrement la rive droite de ce dernier ; à 
rO. de Sctuval , elle prend la dénomination 
de serra Arrabida, et elle se termine par le 
cap Espichcl. La suite naturelle de la chaîne 
OrcUno-Herminienne doit sc prendre plutôt, 
selon d'autrts auteurs, dans le partage des 
eaux entre deux divi>ions maritimes j elle est 
marquée au-dessous d'Evora par la serra de 
Viana, formant le 8*^ chaînon. Le 9*, entre 
le haut Sadao et la Gu.idiana inférieure, 
qui |K>rtent leurs eaux dans des directions 
opposées, forme U tige du système cunéique 
ou des monts de l'Algarve. Au-dessus des 
sources du Sadao eide l'Oeiras, qui verse 
dans la Guadiana , ce tronc envoie une bran- 
che à l'E. vers l'emboucliure de ce fleuve : 
cette branche est connue sous le nom de serra 
de Caldeirao, c'est-à-dire chaîne à chaudron. 
On y voit de nombreux cratères ancienne- 
ment éteints, et conservant toutes les appa- 
rences de la plus hideuse fraîcheur. Le 10' et 
dernier chaînon est U serra de Monchiqiie, 
dont l'e.vtréinité projette le cap S*. -Vin- 
cent. De celui-ci se détaché vers le N., et 
parallèlement à 1a côte, U serra Martincs, 
dont le prolongemcDl forme les monts Azulos* 
La nature de ces lieux est celle des îles atlan- 
tiques; on n'y est presque plus en Europe : 
00 s'y croirait à Madère ou dans les îles Ca- 
naries. 

Les passages de la cordillère Orétano- 
Herminiciinc sont en assez grand nombre. 
Depuis son origine dans la scira de Cuenca 
jusqu'à Coiisucgra, on en rencontre plusieurs 
praticables pour les voitures ; les plus fré- 
quentés sont : près de Tarazeon, où la grande 
route provenant de Madrid se partage pour 
aller^ d'une part à Valence, de l'autre à 
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Murcie. Près de Madridejoi , où la roule de 
Madrid à Séville coupe la chaîne. Le passage 
de Morra , sur la montagne de ce nom , au 
S. de Tolède : roule de Tolède et Aranjuez à 
Ciudad-Real. Le passage de San-Vicente : 
roule de Guadalupe à Tolède et à Talavera 
de la Reyna. Le passage de Santa-Crua, au 
S. de Truxillo : route principale de Madrid, 
par Badajoz , à Lisbonne. Un passage secon- 
daire de Guadalupe à Truxillo se rencontre 
avant le précédent. Le passage de Arroyodel 
Puerto, vers l'extrémité d'un contre-fort N. O. 
de la serra de San-Benito; ce contre-fort 
longe la rive droite du Salor, affluent du 
Tage : route d'AIcantara à Merida. Le pas* 
sa^e de Vaicncia à Albuquerque, sur U fron> 
tière du Portugal ; il était autrefois protégé 
par les cliateaux de ces deux Tilles , détruits , 
en 1811 , par les Français: route d'Alcan* 
tara à Badajox. Le passage de Portalegre , 
défendu par le château-fort de cet endroit : 
route de Villavelha, sur le Tage, par Por- 
talegre et Arrondies, à Badajoz et Elvas. Le 
passage d'Elvas : grande route de Madrid à 
Lisbonne. Le passage de Beja : route de Lis- 
bonne . par Setuval , à Beja et Sérille ; il est 
trés-düBcile. 11 n*y a dans les serras de Mon- 
chique et de Caldeirao , que des chemins pour 
des chevaux de somme : toutes ces communi- 
cations sont très-faciles ù barrer. D^x. 

IBERO , \illage d'Ëipagne , proT. et à i 1 . 
3/4 O. de Pampelune (Navarre) , et à 4 I- N. 
E. d*Estellaj au confluent de l'Asiain et de 
l'Arga, qu'on y traverse sur 2 ponts de pierre. 
Il a des eaux minérales fréquentées. On re- 
marque, parmi les antiquités romaines qu'on 
y a découvertes , un mausolée érigé par Se- 
vera en l'honneur de son mari. 4^3 hab. 

IBERVILLE ouBAYOU-MANEHAC, bras 
du Mississipi , aux Etats-Unis, état de Loui- 
siane. 11 quitte la rive gauche du fleuve à 3 
I. S. E. de Bâton-Rouge , se dirige à TE. et 
se joint à l'Amite , par la rive droite , un peu 
au-dessus du village de Galveston, après un 
cours de 7 1 . C'est un des nombreux canaux 
par où s'écoulent les eaux du Mississipi lors 
des inondations) il n'a qu'environ i4<> pieds 
de large, et est navigable pendants mois pour 
les navires qui ne tirent que 3 pieds d'ean j le 
reste de l'année il est sec. 

IBERVILLE, paroisse des Etats-Unis, dans 
la partie mérid. de l'état de Louisiane, au 
S. de Bâton-Rouge, et à l'O. de la Nouvelle- 
Orléans. Elle s'étend sur les bords du Mis- 
sissipi , et est presque toute formée de terres 
d alluvion ) une grande partie de son terri- 


toire n'est pas encore défrichée; ses produc' 
lions sont : le coton, le riz et un peu de 
sucre. 4-*4*4 

Galveston en est le lieu principal. 

IBESTAD, lie de l'océan Glacial, sur la 
cdte N. O. de Norwège, dont elle est séparée 
par un canal étroit. Elle dépend du diocèse 
de Norland, baill. de Finmark, et est par 
68 ° 5 o' de Ut. N. et 14** ao'de long. E. Elle 
a 3 I. de long sur 1 1 . de large, et renferme 
des montagnes qui s'élèvent jusqu'à 5 oo toi- 
ses au-dessus du niveau de la mer. 11 y a x 
église. 

IBETSON , cap à l'extrémité S. E. de 
nie Abington , une des Galapagos , dans le 
Grand-Océan équinoxial. Lat. N. 0° 29'. 
Long. O. 9^0 5 g'. 

IBl , bourg d'Espagne, prov. et à 19 L S. 
de Valence, et à 3 l. N. N. O. de Xixona; 
au pied d'une montagne sur laquelle il y a 
un fort. Les rues en sont larges et les mai- 
sons bien bâties. On y prépare des laines 
pour les fabriques d'Alcoy et de Bocayrent. 
Commerce de vin , d'huile , d'amandes et de 
miel , 3,870 hab. 

IBIAPABA ou HYBIAPPABA, chaîne de 
montagnes du Brésil, entre les prov. de Ceara 
et de Pernambouc, à l'E., et celle de Piauhy, 
à rO. Elle s'étend du S. au N., à peu près 
depuis les sources du Canindé et de l’Aro- 
cuas, vers 9° de lat. S. , jusqu'à la côte de 
l’Atlantique, un peu à l'O. de l’embouchure 
du Croaihu , par le 3 * parallèle austral. Elle 
s'unit vers le S. à la serra de Piauhy , jointe 
elle-même aux montagnes qui , parcourant 
le centre du Brésil , séparent le bassin du 
S. -Francisco de celui du Tocantins. La serra 
de Ibiapaba a une longueur d'environ i 5 o 1. 
Elle forme la limite entre le bassin du Para- 
nayba, à l'O., et les bassins du S. -Fran- 
cisco , du Jaguaribe et du Groaibu ou Camu- 
cim , à l’E. Cette chaîne présente quelques 
sommets très-élevés ; la majeure partie est 
couverte de forêts de très-beaux arbres. Les 
Indiens Tabbajaras en habitent la plus grande 
portion. 

IBICUY, rivièredu gouv. deBuenos-Ayres. 
f^ojr. Ysicüt. 

IBILCIETA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 9 1 . Ë. N. E. de Pampelune (Navarre), 
et à 6 1 . N. N. E. de Snnguesa , dans une 
plaine, sur la rive gauche du Salazar. Il a 3 
chapelles. 1 1 3 bab. 

IBIZA , une des lies Baléares, flores 
IviCB. 

IBN ou IBEN , bourg de l'arcbid. d'.Au- 
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triche , payt «u-detsiis de l'Eoi , cercle de 
rinn ; sur une montagne escarpée, à 4 1 - E- 
de Ditlmanning , et à 5 1. S. de Braunau. 11 
y a I cliâteau. 

IBO, une des Iles Qnérimbes, sur la côte 
de la capitainerie générale et à ^5 1. N. de 
Mozambique, gouv. du Cabo*del>Gado. 11 y 
a , dans celte île , un fort du même nom , où 
siègent les autorités du gouvernement. La 
garnison est de i5o hommes. 

IBOS, bourg de France, dép. des Hautes- 
Pyrénées, arrond., cant. N. et à i 1. i/4 O. 
de Tarbes, sur la Sardaioe. 1,591 hab. 

IBRAUILOW, ville de la Turquie d'Eu- 
i-ope. Bsabilov. 

IBRAHIM ou MAHAREM , cap d'Arabie , 
dans le Hedjaz , sur la cùtc du golfe Arabi- 
que, à 3o I. S. de La Mecque. Lat. N. ao^ 
a5'. Long. E. 3o'. 

IBRAHIM, montagne d'Arabie, dans l'Yé- 
men, prés et au S. O de Kahblan, à a5 1. 
O. N. O. de Sana. 

IBRAHIM, rivière de Perse, prov. de 
Kerman , dans le Moghoslan. Elle prend sa 
source aux monts Kafas, vers les limites du 
Beloutcbistan, coule à l'O. S. O. , et se jette 
dans le détroit d'Ormus , au port et au vil- 
lage de Bender-lbrahim , à la 1. S. E. de 
File d'Ormus. Son cours est d'environ 3o 1. 
Minab, qui appartient à l'iman de Mascat , 
est le principal endroit qu'elle baigne. 

IBRAHIM ( NAHR ) , Adonis , rivière de 
la Turquie d'Asie, en Syrie, dans la partie 
S. O. du pachalic de Tripoli. Elle sort d'une 
grotte profonde, coule au S. O. , et se jette 
dans la Méditerranée , près et au S. de Djé- 
baïl , api’ès un cours de 5 1. Après sa sortie 
de la grotte, elle se précipite par-dessus trois 
terrasses creusées régulièrement, puis des- 
cend par une suite innombrable de cascades 
dans la vallée d'Akoura. De très beaux noyers 
ombragent le cours de cette rivière, et, sur 
la rive gauche, au-dessus de la chute, sur 
une colline arrondie, sont les ruines d'>é- 
phaca, célèbre par le culte qu’on y rendait 
à la déesse de l'amour. 

IBRICKIN, baraniiie d'Irlande, prov. de 
Munster , comté de Clare , sur la côte occid. 
Kilmurry en est le lieu le plus remarquable. 

IBRIDJI , bourg de la Turquie d'Europe, 
en Romélie, sandjaket à 6 1. N. deGallipoli, 
et à 4 1- 1/2 S. de Kechan, près de la cote 
sept, du golfe de Saros. 

IBRILLOS, bourg d'Espagne , prov. et à 
13 1. l/a O. S. O. de Logrono (Burgos ) , et 
à 1 1. a/3 E. N. E. de Belorado. 3oo hab. 


BRIM, PaiMis ou Paauina parva, village 
de la Nubie inférieure, dans le pays des 
Kenoùs , à 5 I- O. S. O. de Deyr, et à envi- 
ron 300 I. S. du Caire. 11 est sur un rocher 
élevé presque à pic sur la rive droite du Nil , 
et est entouré d'un mur en briques. Sa prin- 
cipale richesse consiste en dalles, dont on 
fait un grand commerce avec l'Égypte. Les 
maisons sont en terre et couvertes en feuil- 
les de palmier. Ibrira était encore une ville 
au commencement de ce siècle ^ elle a été 
abandonnée par les babitaos lorsque les Ma- 
melouks, chassés d'Égypte, s'en emparèrent. 
Oa y trouve quelques antiquités , un châ- 
teau en ruine, et les restes d'une mosquée. 

IBROS DEL REY, bourg d'Espagne, prov, 
et à 6 1. 3/4 N. N. E. de Jaen, et à 3 I. 3/4 
O. N. O. de Baeza. 11 y a 3 fabriques de sa- 
von. 3,839 

IBROS DEL SENORIO, bourg d'Espagne, 
prov. et à 6 1. 3/4 N. N. E. de Jaen. 11 est 
tellement rapproché d'ibros del Rey, que les 
maisons de l'un et de l'autre de ces bourgs 
se touchent. Il contient 354 

IBRYM, village de Nubie, P"qy. Ibmh. 

IBSAMBOUL, ancien temple de la Nubie 
turque, Ebsambodl. 

IBURG, bourg du roy. de Hanovre, gouv., 
princip. et à 3 I. S. d'Osnabrück; chef-lieu 
de bailliage. Il y a i château, 1 église ca- 
tholique, I église luthérienne, et 1 abbaye 
de bénédictins. On y a établi 1 entrepôt 
pour les toiles qui se fabriquent dans les en- 
virons. 1 ,060 hab. 

Le bailliage contient 31,730 hab. 

IÇA , rivière de l'Amérique mérid. f^ojr. 
POTCMATO. 

ICA (S. GERONIMO DE), ville du Pérou, 
prov. et à 55 1. S. E. de Lima; chef-lieu 
de distr. , dans une vallée. Il y a une verre- 
rie qui approvisionne les provinces voisines ; 
on y fait aussi commerce de vin et d'eau-de- 
vie. 6,000 hab. Elle a été fondée en i563. 

ICA , district du Pérou , qui occupe l'ex- 
trémité S. de la prov. de Lima. Resserré 
entre le versant occidental des Andes et le 
Grand-Océan , il o'est arrosé que par quel- 
ques rivières qui tarissent en etc. Le climat 
y est plus chaud qu'à Lima. Quoique le sol 
soit sablonneux, surtout vers la côte, où plu- 
sieurs endroits restent déserts à cause du 
manque d'eau , ce district ne produit pas 
moins , et assez abondamment , des grains , 
des fruits, du vin, de l'huile et du colon. 
On y fabrique de l'eau-de-vie et du savon, 
et on y exploite une mine de cuivre. Une 
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partie du rin et dei eaux-de-vie trouve un de cette province, dani un pa/$ montagneux 
débit avantageux à Lima , Guayaqui) et Pa- cl riche en mines , par 49 ** de lat. N. et 
nama. Ce district contient 30,676 hab. de long. Ë. ] coule d'abord au N. O. , 
On en évalue le revenu annuel à 688.74a pidn au N. E et, après avoir parcouru le 


piastres. S.-Geronirao de Ica en est le chef- 
lieu. 

IÇANNA , rivière du Brésil, prov. de 
Para, dans la partie occid. de la Guyane bré- 
silienne. Elle prend sa source près de la fron* 
tière de la Colombie, sur le versant S. E. de 
la serra Tunuby , coule à TE. $. E., et se 
joint au Rio-Negro , près de Nossa Senhora 
da Guia ; son cours est d’environ 100 1 . Le 
Coyary , qu’elle reçoit à gauche, est son prin- 
cipal afllutmt. 

ICAQUE (POINTE), cap à l'extrémité 
S. O. do Pile de lu Trinité , une des petites 
Antilles , par 10° 3 ' de lut. N. et 64** de 
long. O. 

ICAZTEGÜIETA, bourg d’Espagne, prov. 
et à 6 1 . I 4 6 . O. de S^-Sébastien 

( Guipuscoa) , et à 1 I. 1(3 N. K. de VilU- 
iVanca, sur l'Oria. 11 y a une petite église. 

1 48 hab. 

ICCO, bourg du Brésil , prov. de Ceara, 
à 1 3 1 . N. de Crato et à 43 1 . S. O. de Nossa 
Senhora d'Assumpçao j sur la rive droite du 
Salgado, à quelques lieues de sa jonction 
avec le Jaguaribe. C’est un des bourgs les 
plus considérables de la province; il y fait 
une chaleur excessive , augmentée par la ré- 
verbération d'une montagne située derrière , 
et d'où l'on jouit d'une très-belle vue. La 
plupart des constructions sont en bois; il y 
a t église , 3 ermitages et i école latine. 

Les environs produisent du riz , du millet 
et des fruits cxccllens. On y élève un grand 
nombre de bestiaux qui sont la principale ri- 
chesse des habitans. 

ICHANETHI, territoire de la Turquie 
d’Asie , dans la partie orient, du paclialicde 
Trébiznnde. Gouniéh et Vizéb en sont les 
principaux endroits. 

ICHENHAUSEN , bourg de Bavière , cer- 
cle du Danube-Supérieur, chef-lieu de juri- 
diction seigneuriale ; à a 1 . S. S. E. de Gunz* 
barg et à 10 1 . O. d'Augsbourg , sur la rive 
droite du Gunz. 11 y a un château. i,aS 6 
habitans. 

ICHENHEIM , village du grand-ducbc de 
Bade , cercle de la Kinzig , baill. et à 3 1 . 
O. S. O. d'Offenbourg , ci a 3 1 . S. S. E. de 
Strasbourg; à t/a 1 . du Rhin, lia une église. 
i,o 5 G bab. 

ICUIM, rivière de Russie, en Asie, prov. 
d’Omsk. Elle prend sa source vers le centre 


S. du gouv. de ToboUk , se joint à l'frtich, 
par la rive gauche, à 37 1 . E. S. E. de To- 
bolsk , et à égale dtsiance au N. O. de Tara. 
Elle a pour principaux alDuens à droite , le 
Kalouton , PAkhasar , le Koulai-Aghir-Bour- 
louk ; à gauche , la Noiira , qui sert d'écoule- 
ment au lac Kourgaldjin « et le Tersekan. 
Alcxandrovskaïa , Petropavlosk et Ichim sont 
les seuls endroits remarquables qu’elle bai- 
gne. Quelques villages russes s’élèvent sur les 
rives de la partie inférieure do son cours. 
Celles de sa partie supérieure sont habitées 
par les Rirghizdc U moyenne borde. 

Elle coule presque constamment dans une 
vu'ite plaine stérile qu’on nomme steppe d'U 
chim , et qui est parsemée de nombreux lacs 
sans écoulement. On trouve le long de ses 
rives , et principalement vers son embouchure, 
beaucoup d'anciens tombeaux. 

On donne le nom de ligue d’icbim à une 
cliaine de postes militaires qui s'étend de PE. 
à PO. , dans la partie septentrionale de U 
province d'Omsk , et qui fut établie sous le 
règne de l'impératrice Anne. Otte ligne est 
une prolongation vers PE. de celle d'Oren- 
bourg; elle était destinée à protéger le gou- 
venieracnt de Tobolsk du cdlé des Kirghtx 
de la moyenne horde ; elle commence au fort 
Stavonoi, et finit à la forteresse d’Omsk , è 
l'embouchure de POm dans Pirtich. Tous 
les forts sont en bois ; les garnisons et quel- 
ques Cosaques et Tartares qui s'y sont éta- 
blis en forment toute la population. 

IClllM , ville de Russie, en Asie, gouv. 
et à 56 1 . S. S. E. de Tobolsk , et à 64 L N. 
O. d'Omsk ; cbef-licu de distr. , sur la rive 
gauche de la rivière de son nom. Elle a 1 
église et 100 maisons. 3 ,ioa hab. Les envi- 
rons sont fertiles en blé. 

Le district s'étend dans la partie méridio- 
nale du gouvernement de Tobolsk , a PO. du 
district de Tiotikalin:»k et à PE. de celui de 
*Koiirgan ; il renferme généralement un grand 
nombre de terres marécageuses ,dc bruyères 
sablonneuses , de steppes salines et de lacs 
d'eau douce et salée peu poissonneux ; il man- 
que de bois, et le bétail est la seule ressource 
des habitans du pays que la mauvaise qua- 
lité de Pair et de l'eau rendent très-malsain. 
La partie orientale e»t cependani fertile , et 
abonde en bois- et pâturages; on en cultive 
quelques portious. La population su compose 
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ICON 

de Rutftet , de Cosaques , d'eailés et de quel- 
ques colons. 

ICHINI ou IKIM, bourg de U Turquie 
d'Europe, en Albanie, samijak et à ii 1 . $. 
S. E. de Scutari , dislr. et à 7 1 . O. N. O. 
de Tyranc; heMieii de juridiction. Ami>cdte 
d'une montagne , au milieu de plantations 
d'oliviers. Il est habité par des Albanais mu* 
aulmans. 

Il y a près de ce bourg un vallon infecté 
par Todeur sulfureuse des eaui thermales qui 
sortent des montagnes voisines, et y forment 
un ruisseau. 

ICHOUX, village <le France, dêp. des 
Landes , arrond. et à la 1 . aj 3 E. de Mont- 
de-Marsan , cant. et à a I. E. $. E. de Paren- 
tis-cn-Born, sur une petite rivière qui va se 
jeter dans l'étang de Bii»carosse. Il y a des 
forges et des hauts-foumeaux. 708 hab. 

iCilTCHOL^iO , bourg de Russie , en Eu- 
rope , gouv. et à i 5 1 . l/a E. de Grodno, 
distr. et a 8 1 . S. O. de Lid.v. 

ICHTEnilEM, village des Pays-Bas, pror. 
de la Flandre occid., arrond. et à 4 I- 1/3 S. 
O. de Bruges, cant. et à 1 1 . 3/4 N. O. de 
Tbouroul. 3,490 hab. 

ir.IlTERSUAUSEN , bourg du duché de 
Saxe-Cobourg-Gotha , princip. et à 4 I* 3/4 
E. S. E. de Gotha, et à 1 1 . 1/4 N. N. K. 
d'Arnstadt; chef-lieu de baill., sur la rive 
gauche de la Géra. II a un ancien fort, un 
château et une papeterie; on y fabrique de 
la toile et des bas. 678 hab. 

Le baill. contient 8,^37 hab. 

ICOD-DE-LOS-VINOS, village de U par- 
tie occid. de Pile de TcncrifTc, l'une des Ca- 
naries , près et au Pi. O. du pic deTènériffe, 
et à lal. O. S. O. de S**. -Croix, dans une 
vallée délicieuse qui s'étend jusqu'au bord de 
la mer. il a 1 église paroissiale, 3 couvens 
dont 1 de femmes , un hôpital et ptusiaurs er- 
mitages. On y recueille de la soie dont on 
fabrique des mouchoirs , des rubans et antres 
éloifes : le territoire est fertile , surtout en un 
excellent vin , semblable à celui de Malvoisie, 
qu'on exporte. 3,790 hab. 

ICOLM-KILL, une des Hébrides. 
losA. 

ICOLO , pays de la Guinée-Inférieure, 
dans le roy. d'Angola, entre le Bengo et la 
Coanza , à l'O. du pays de Golungo , et au Pi. 
O. de celui d'ilamba. 

ICOPiONZO , a ponts naturels, dans la 
Colombie , Uép. de Ciindinamarca ( Notivellc* 
Grenade), sur la route de Santa-Fc de Bo- 
gota U Ibaqiie, au S. O. du village de Pandi. 


Ils traversent le rio de U Somma-Paz , qui 
coule dans une vallée étroite, profonde ci qui 
serait inaccessible sans ces ponts qui sont 
l'un au-dessus de l'autre. Le plus élevé est à 
loa mètres au-dessus delà rivière, et sa 
hauteur au-dessus du niveau de la mer est 
de S93 mètres ; il a 4 <> pieds de largeur, et 
est composé d'un rocher solide en forme d'ar- 
che ; son épaisseur au centre est de 7 à 8 
pieds. Le second pont est à 5 o pieds au-des- 
sous du premier; s.i formation singulière pa- 
rait être le résultat d'une chute d'une partie 
du rocher qui a formé le premier; il existe 
au centre une ouverture à travers laquelle on 
voit l'abime au dessous et d'innombrables oi- 
seaux de nuit planant au-dessus de l'eau , 
qui coule dan.s une caverne si sombre qo'on 
ne peut en distinguer les côtés. Ces ponte 
sont peu fréquentés, si ce n'est par les In- 
diens et par les voyageurs que la curiosité at- 
tire dans ce pays désert. 

ICY , cap de la Russie américaine. Foyez 
Lemiaoi. 

IDA, montagne de l'ile de Candie, f^ojrez 
PsiLORlTT. 

IDA (NAGY-), bourg de Hongrie, enmi- 
tat d'Abauj , marche et à 3 1 . i/a S. S. O. de 
Kaschau età i 4 1 - i /4 S.E. de Leutschau. 

IDA, baronnie d'Irlande , prov. de Lein- 
ster, dans la partie S. E. du comte de Kil- 
kenny. Bingwood est un des lieux principaux 
qu'elle renferme. 

IDA, chaîne de montagnes de la Turquie 
d'Asie , d.^ns l'Anatolie , sandjak de Biga. 
Elle se dirige du N. au S., depuis les sources 
du Bourghaz-Tcbai et de rOustvoU jusqu'à 
celle du Touzla-Tchai , où elle se termine par 
le mont Gargara, son point le plus élevé. 
Elle a enviivjn la I. de longueur. De son ver- 
sant occidental découlent le Minderésou ( 5 i- 
mou), la rivière des Dardanelles ( ), 
et le Mousbou-Tchai quise rendent 

dans le canal des Dardanelles ; le versant 
oriental donne naissance au Tchaldéré (Gra- 
nique) et au Gueiniœen-Tcbai [Esepe) , qui 
se jettent dans la mer de Marmara. 

L'Ida , voisin de raocienne Troie , est fa- 
meux dans les poèmes d'Homère. C'est dans 
un de ses antres que , selon la fable , Paris 
adjugea le prix de la beauté à Vénus. 

Le nom d'bia parait venir du verbe iH» « 
je vois. On avait appliqué, dans rantiquitc, 
cette dénomination à beaucoup de hautes 
montagnes, parce que , de leur sommet, 011 
voit de très-loin. 

IDALGACHEN.A , ml de l'intérieur de 
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nie de Ceylan , à i 5 I. S. S. E. de Candy. Il 
est élevé de 786 toises au*dessu$ de la mer. 
C'est le principal passage qtii conduit de Saf- 
fregam dans l'Aouvah-Supérieur. 

IDALIE, village de la Turquie d'Asie, 
dans la partie centrale de l'ile de Chypre , 
sandjak et à 6 1 . S. O. de Nicosie , près et è 
l’E. du mont S**. -Croix ( Oljrmpus). Ce lieu , 
jadis si célèbre par son temple et par ses bos- 
quets , n'est plus qu'un misérable village , si* 
tué dans un vallon entouré de collines stén- 
les et de l'aspect le plus triste ; les pauvres 
babitans ne cultivent aux environs que du 
blé et de l'orge , et quelques potagers. Il n'y 
a même que très-peu d'arbres. 

IDANHA-NOVA , ville de Portugal, prov. 
de Beira , comarca et à 6 1 . 3/4 de Cas- 
tello-branco , et à 3 i 1 . E. S. E. deCoirobre; 
dans une situation élevée , près du Ponsul , 
sur lequel il y a un pont. Elle a 1 hospice , 
I hôpital et 1 couvent, a, 120 hab. 

IDANHA-VELHA , Icocdita, villede Por- 
tugal , prov. de Beira , comarca et à 8 1 . E. 
de Castello-branco , et à 1 1 . 1/2 N. E. d'I- 
danba-Nova. Elle est très-ancienne, et était 
autrefois importante. On y remarque encore 
l'église paroissiale construite par les Goths , 
dont les trois nefs sont soutenues par des co- 
lonnes. Cette ville est le lieu de naissance du 
roi Wamba. Elle est si malsaine qu'il n'y a 
plus que io4 bab. 

Les environs sont très-fertiles. En 1704 
elle fut prise par le duc d'Anjou après une 
vigoureuse défense. 

IDAULTIT, ville de Barbarie, dans l'emp. 
de Maroc, prov. de Suse, à 20 1 . N. N O. 
d'Akkab, et à 70 1 . S. S. O. de Maroc. 

IDDERGHEM , bourg des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre orientale, arrond. etàg 1 . d'Au- 
denarde, cant. et à 1 1 . 1/4 de Ninove. 718 
babitans. 

IDEGEM , village des Pays-Bas , prov. de 
la Flandre orientale, arrond. età6 1 . 3 / 4 d*Au- 
denarde, cant. et à 1 1 . i /4 de Gramroont. 

1 ,i48 hab. 

IDERSTRUP, village paroissial de Da- 
nemark, diocèse de Laaland , dans l'ile de 
Falster,à 1 1 . 1/2 S. E. de Nyekobing. 1,042 
babitans. 

IDGHIRDIR ou IGRIDI, lac de la Tur- 
quie d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak de 
Hamid-ili. Il tire son nom de la petite ville 
située sur sa live mérid. Il a 5 1 . de loo- 
gneur sur 3 I. de largeur. Il reçoit quelques 
petites rivières, et ses eaux s'écoulent au S. 
par le Douüen , qui va se jeter dans le golfe 


de Satalié , et qui correspond peut-être au 
Cataraetns des anciens. 

IDGHIRDIR, IGRIDI ou EKERDER, 
Taoems , ville de la Turquie d'Asie, dans 
l'Anatolie, sandjak de Hamid-iii, à 8 I. E. 
de Hamid et à 22 1 . N. N. Ë. de Satalié, sur 
le bord mérid. du lac de son nom, à l'endroit 
où le Douden en sort. 

IDI , fort de la Turquie d'Asie, paehalic 
et à 9 1 . N. N. E. d'Erze-Rotim , sandjak et 
à 1 1 . S. K. d'ipsara , près de la rive droite 
du Takos-kari. 

IDIAZADAL, bourg d'Espagne, prov. et 
89!.$. de S^. Sébastien ( Guipuscoa ) , et à 
1 1 . tj 3 S. de Villafranca. Il a une maison 
commune et plusieurs fontaines publiques. 
C'est un des bourgs qui ont le droit de repré- 
senter aux assemblées générales de la prov., 
où il occupe le So^rang. f,i39 hab. 

IDIDJ , ville de ‘Perse, prov. du Khoux- 
istan, à 18 I. E. deChuebter et à 43 1 . S. O. 
d'ispahan. 

IDINSKOÏ-OSTROG, bourg et fort de 
Russie, en Asie, gouv., distr. et à 29 I. N. 
O. d'irkoutsk, sur la rive droite de l'Angara. 

IDLE, rivière d'Angleterre, comté de Not- 
tingbam. Elle prend sa source, sous le nom 
deRamworth-water , vers le centre du comté, 
dans la forêt de Shirewood, près et au S. de 
Mansfîeld J coule d'abord au N. K., puis au 
N.^ en traversant dans sa longueur le hun- 
iU'câ de Bassotlaw, et va toucher, près de 
Bawtry , la limite du comté d'York; elle 
tourne alors à l'E., sépare en partie le comlé 
de Nottingham de celui de Lincoln, et se 
joint au Trent , par la gauche, près et à l'E. 
de Misterton. Son cours est d'environ i 3 l. 
Elle a pourafflucns le Maun et le Meden,sor 
la gauche. Les principaux endroits qu'elle 
baigne sont Bawlry , Ollerton et Erst-Ret- 
ford : près de celte dernière ville , elle est 
traversée par le canal de ChesterSeld. 

IDLE , comm. d'Angleterre , dans le 
west-riding du comté d'York, wapentake de 
Moilcy, à I I. N. de Bradford, et à 3 1 . N. 
N. E. d'Halifax. 4^666 hab. 

IDLEB, bourg de la Turquie d'Asie, en 
Syrie, paehalic et à 1 1 1 . O. S. O. d'Alep, 
et à 16 I. S. E. d'Anlakiéh. 

IDOLES (ÎLES DES), groupe d'iles de la 
Guinée-Supérieure. Kqy. Los.s. 

IDOS , ville de U Turquie d'Europe, 

Aïoos. 

IDRE, bourgade de Suède, préfecture de 
Stora-Kopparberg, hzrad d'Oswan-Siljans, à 
49 I. N. O. de Faluii , sur 1 a rive gauche de 
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l*Œster-d«l. Presque tous les hsbitans sont 
mineurs. 

IDRI (OUADEY), canl. de Barbarie, roj. 
de Tripoli , dans la partie N. O. du Fezzan , 
à environ 35 1. N. N. O. de Mourzouk. 

IDRIA, rivière d’iliyrie. Elle prend sa 
source dans le {^ouv. de Laybach , vers l'ex* 
trémité N. O. du cercle d'Adelsberç; coule 
d'abord à TE. , puis au N. , en baignant la 
base des Alpes Juliennes ; enfin à l'O. , en 
arrosant le cercle de Gorice, dans le gouv. 
de Trieste, cl se joint à Tlsonzo, parla gau- 
che, près de S'*.-Lucia. Son cours est <l’en- 
viron 1 5 1. La villcde son nom et Unier-ldria, 
sont les principaux endroits qu’elle baigne. 

IDRIA, ville d'Illjrie, gouv. et à 1 1 1. O. 
de La^bach, cercle et à 7 I. i//j N. O. d'A- 
delsberg; dans une vallée étroite et profonde, 
sur la rive gauche de la rivière de son nom. 
Elle est petite , et a des maisons peu élevées 
et séparées les unes des autres ; on y remar- 
que 1 belle église et 1 hôpital. 11 j a quelques 
fabriques d'étoffes de soie , et on y fait beau- 
coup de dentelle au fuseau. 3,5oo hab. 

Cette ville est principalement célèbre par 
les riches mines de mercure découvertes dans 
les environs, en i499« produisent an- 
nuellement 10,000 quintaux de minerai, 
dont on porte la valeur à 3,ox4*^<’^ i 
a aussi des mines de fer et de cuivre , mais 
moins intéressantes. 

IDRIA (UriTER), bourg d'illyrie , gouv. 
et à 1 1 I. O. de Laybach , et k i 1. N. d'I- 
dria , cercle d'AdeUberg, sur la rive gauche 
de la rivière de son nom. 

IDRO, KDaiaes Lacus, lac du troy. Lom- 
bard-Vénitien, dans 1a partie sept, de la 
prov. de Brescia. Sa longueur, du N. au S. , 
est de X 1. i/u, et sa plus grande largeur de 
a/3 de 1. ; sa plus grande profondeur connue 
est de i3o mètres. 11 est alimenté par plu- 
sieurs niisseaux descendant des montagnes 
qui le flanquent , et traversé par la Chiese , 
tributaire du Pô. Lors des crues, scs eaux 
s'élèvent de 3 ou 4 mètres; elles sont froides, 
et se congèlent tous les ans. Ce lac nourrit 
diverses espèces de poissons , cntr’aulres des 
truites et des brochets délicats. Les vents 
du N. et du S- y soufflent pénodiqiieincnt, 
le premier le matin, et l'autre le soir. La 
navigation, qui n'y a lieu que pour de petits 
bateaux ou pour des barques de pécheurs , y 
est souvent interrompue pardes tempêtes. On 
trouve le fort de la Rocca d'Anfo , vers le mi- 
lieu de sa rive occidentale , et le bourg d'I- 
dro-Alto, vers l’extrémité S. de sa rive orien- 
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taie, qui est, sur quelques points, escarpée 
et inaccessible. 

IDRO-ALTO , [bourg du roy. Lombard- 
Vénitien, prov. et à 6 1. 1/4 N. N. E. de 
Brescia , dislr. et à a 1. 1/4 N. E. de Vesto- 
ne, sur 1a rive orient, du lac Idro. On y res- 
pire un air malsain, produit par le voisinage 
d'un marais, et qui occasionne ordinairement 
des lièvres. 1,74^ hab., y compris ceux du 
village voisin d'Idro-Basso. 

IDRON , village de France , dép. des Bas- 
ses-Pyrénées , arrond., cant. E. et à 1 1. E. 
de Pau. Il y a un martinet à fer. 38o hab. 

IDRONE, baronnie d’Irlande, prov. de 
Leinster , comté de Carlow , dont elle occupe 
la partie centrale. Old-Leighiin en est le 
principal endroit. 

IDSOU , en chinois V-uou, prov. du Ja- 
pon , dans la partie mérid. de l'ile de Nifoo. 
Elle occupe une grande presqu’île entre la 
baie d’Yédo, à l’E., et celle de Tonlomina, 
a l’O., et est en grande partie couverte de 
montagnes. Les vallées et les plaines sont fer- 
tiles en céréales de toute espèce et en fourra- 
ges. Il y a des mines d'argent dans la partie 
mérid., et des salines sur la côte. La pèche 
est active dans les baies voisines. 

Cette province est divisée en 3 districts, 
qui sont Takato , Naka et Kamo. 

1D50U-SIMA, lie du Japon, à l'entrée de 
la baied'Ycdo, sur la côte mérid. de l'ile de 
Nifon, près et au S. E. de la prov. d'Idsou. 
Elle a 4 1- longueur et a 1. dans sa plut 
grande largeur. 

IDSTEIN, ville du duché de Nassau , chef- 
lieu de bailliage , k a 1. N. de Mayence et k 
4 1. 1/4 S. E. de Coblentz; au pied d’une 
montagne , sur laquelle il y a un chaleau. 
Elle est ceinte d’un mur, et renferme une 
belle église, 1 pédagogie, i école normale, 
I école d'agriculture et t hôpital ; elle pos- 
sède aussi a fabriques de maroquin , des cor- 
roieries et des tisscranderies. 11 s’y lient plu- 
sieurs foires par an. 1,709 hab. On a établi, 
dans une ferme des environs , i école d'éco>* 
Domie rurale et 1 bergerie de mérinos. 

Idstein était autrefois chef-lieu d’une sei- 
gneurie de la Wettéravic , et appartenait k 
une famille qui s'éteignit en 17a! : elle passa 
alors à la maison de Nassau. 

Le baill. contient i3,i68 hab. U y a des 
forêts et plusieurs mines de fer. 

IDSUMl, prov. étrillé du Japon, f^or, 
IsOCHf. 

IDSUMO, prov. et ville du Japon, 
ISOOMO. 
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IDUACAL. nom qui , suirant Léon TA* 
fricain , s'applique à une partie de l'Atlas 
occid., dans U Barbarie, entre le pays 
d'Hca et de Suse. C'est vraisemblablement 
d'après cette dénomination que Marmol a 
donné, à tort, à tout le haut Allas le nom 
d'Aydiiacal. Lenomd'Iduacal , donné à cette 
montagne , provient de celui du peuple qui 
l'habite. 

IDULA , bourg de la Turquie d'Asie, dans 
nie de Chypre, sandjak de Ccrina, sur la 
côte sept, de Hic. 

lÉ , ville et prov. de l’Indo-Chinc. yojr. 

Yé. 

lEBENHAUSEN , village deWiirtemberg , 
cercle du Danube , baill. et à i 1. S. O. de 
Goppingen. Il y a i château et i source mi- 
nérale. 817 hab., dont un grand nombre 
juifs. 

lECHA, village delaprincip. de Schwarz- 
bourg-Sondershausen , baill. et à i/a I. S. S. 
E. de Sondershausen , sur la rive droite de 
1a Wipper. Aux environs est la montagne de 
Frauenberg , sur laquelle était le fort d'Iacb- 
bourg, qui fut habité par reropereur Louis 11, 
et qui fut pris par les Huns en 933. 

lÉCIllL-ERMAK ou KASALMAK (le fleuve 
vert), lais, fleuve de la Turquie d'Asie, pa- 
chalic de Sivas. 11 a sa source dans l'Anti- 
Taurus , au sandjak de Devrighi , et coule d'a- 
bord à rO. N. O., sous le nom de Tozanlou; 
il SC dirige ensuite au N. O., puis au N. E., 
et se jette dans la mer Noire, par plusieurs 
embouchures, entre Samsotin et Therméh, à 
i5 1. S. E. des bouches du KiziUEnnak. Son 
cours est d'environ 100 1. Tokat , Turklial , 
Amasie et Tcharchenbeh, sont les principaux 
endroits par où il passe. Le plus considéra- 
ble de ses afflucDs est le Keuilu-hissar-soui 
(Ljreus)^ qu'il reçoit a droite. 

* lEDENSPElGBN , bourg de l'archiduché 
d'Autriche, pays au-dessous de l'Ens,' cercle 
inférieur du Manhartsberg , à 3 1. t/4 S. E. 
de Zistcrsdorf et è 1 1 1. N. E. de Vienne, 
près de la rive droite de la Mardi. 

lEDLICE, bourg de Gallicie, cercle et à 3 
1. E. S. E. de laslo, et à 38 I. O. de Lem- 
berg; sur la rive droite de Tlasicl, petit affluent 
de laWisloka. 

lEDLlNSKO, ville de Pologne, woiwodie 
de Sandomir, obwodie et è 3 1. N. de Radom , 
et à 18 1. S. de Varsovie , sur la rive gauche 
de la Radomka. 93 maisons. 

lEDO , ville du Japon, /'oy*. Yedo. 

lEDOVVNITZ, bourg de Moravie, cercle 
et à 4 1- N. N. E. de Brùnn. 11 y a uo vieux 


château. 800 hab. On voit, dans un bois voi- 
sin, la fameuse grotte de Maczocha, qui a 
960 pieds de profondeur. 

lEDRZEIOW, ville de Pologne, woiwodie 
de Cracovie , obwodie et à 8 1. S. O. de 
Kielcc, et à 4^ 1- S. S. O. de Varsovie. 11 y 
a une ancienne abbaye de l'ordre de Clteaiix. 
950 hab. 

lEDWABNO, ville de Pologne , woiwodie , 
obwodie et à 16 1. S. O. d'Augustowo , et à 
4 L N. E. de Lomza. 4^1 f 1^ plupart 
juifs. 

lEFREMOV, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 38 I. S. S. E. de Toula , et è 1 5 I. 
S. de Bogeroditsk; chef-lieu de district, sur 
la rive gauche de la Melcha , qui baigne le 
pied de la montagne sur laquelle la ville est 
bâtie. Elle renferme 6 églises en bois, i en 
pierre , et a 5 faubourgs. Elle était autrefois 
entourée d'un rempart , dont il ne re»te plus 
que des débris. 11 s'y tient 4 marchés par an. 
3,000 hab. 

Ledislrict est dans la partie S. du gouv. Le 
territoire , médiocrement cultivé , contient 
peu de collines et de forêts. 88,ooo hab. 

lEFTÉREVSKAÏA, bourg <lc Russie, en 
Europe , gouv. des Cosaques du Don , distr. 
d'Oust-Medvieditza , sur la rive droite de la 
Medvieditza , à 90 1. N. E. de Novo-Tchcr- 
kask. Les habitans élèvent beaucoup de bes- 
tiaux. On trouve des sources en grand nombre 
dans les forêts voisines. 

lEGA , rivière de Russie , en Europe, 

Ibia. 

lEGlNÔE, Ile de Danemark, dans le 
Liim-Gord, diocèse d'Aalborg, baill. de 
Thisted ; dans le Jiitland, au S. de l'île de 
Mors. Elle ail. 1/4 de long, sur 3/4 de 1. 
dans sa plus grande largeur, et renferme un 
village qui porte le même nom. 

lËGlSTORF, village de Suisse, cant. et h 
3 1. 1/3 N. N. E. de Berne , baill. et à a I. S. 
S. O. de Fraubninnen , sur la route de Berne 
U Solcure. U a i beau châleau, qui a appar- 
tenu à la famille d'Erlach. Icgislorf a été ra* 
vagé psr des incendies en 1764 et 1830. La 
paroisse contient 3,438 hab. 

lÉGORIEVSK , ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 31 1. N. N. O. de Riazan ; chef-lieu 
de district, à 19!. E. S. E. de Moscou. Elle 
possèdes églises. Le principal commerce con- 
siste en houblon, qu'on cultive dans les en- 
virons. 5oo h.ib. 

Le district se trouve dans la partie N. du 
gouv. Il est boisé , inarêcagriit , et contient 
quelques lacs. Le lin et le chanvre y réussis- 
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sent. On j tisse des (oilcs , et on en exploite 
les forêts. 

lEGORLYK , rivière de Russie, en Europe, 
prov. du Cauesse, distr. de Slavropo). Elle 
prend sa source à 4 1* S. E. de la ville de ce 
nom , coule du S. au N. en faisant néannioias 
plusieurs détours, et se jette dans le Manytcli, 
sur la limite de la prov. du Caucase et du 
gouv. des Cosaques du Don, à lo 1. O. du 
lac Bolcheï, après un cours d’environ 65 1. 

ICGOUJIN , bour;; de Russie, en Europe, 
gouv. et à 1 3 1. N. O. de Vilna , distr. et à 
Il I. N. N. O. de Novo-Troki, sur la Viliia. 

lEÏA, rivière de Russie, en Europe, prov. 
du Caucase. Elle prend sa source dans le dis- 
trict et à 28 1. N. O. de Stavropol , entre 
dans le pays des Cosaques de la mer Noire , re- 
çoit la Kougoï-Ieia , forme, sur un espace d'en* 
viron 7 I., la limite mérid. du gouv. des Co- 
saques du Don , revient ensuite sur le terri- 
toire des Cosaques de la mer Noire, et se 
jette, près du fort d'Ieisk , dans le golfe de la 
mer d'Axov, appelé leiskoi*liman, après un 
cours de 5o 1. dans une direction generale de 
l’E. S. E. k ro. N. O. 

lEïNVlK, golfe de Russie, en Europe, 
formé par la mer Baltique sur la côte occid. 
du gouv. d'Esthonie , distr. de Uapsal , à Tem- 
bouchure du Kazarin. Sa profondeur est d'en- 
viron 5 I. t /2 , et sa largeur de a 1. 

lEÏSK , fort de Russie , en Europe , prov. 
du Caucase , dans le pays des Cosaques de 
la mer Noire , près de rcmbuticbure de 
ricia dans rieiskoï-liman , à 4^ N.d’Iékalé- 
rinodar. 

lEÏSKOÎ-LlMAN , golfe formé par 1a mer 
d'Azov, à i'cmboucburc de Tleia, sur la côte 
de la prov. du Caucase , dans la Russie, en 
Europe, lia 4 b 1/2 de longueur et 3 de 
largeur. Son entrée est large d'environ t /2 1. 

lÉKATÉRlNBOURG, ville de Russie, en 
Asie, gouv. et à 64 1* E. S. £. de Perm , et 
à 3o 1. O. de Kamieblov ; cbef-lieu de dis- 
trict, sur riset, à TE. d'un petit lac d'où 
sort cette rivière , et sur le versant orient, 
des monts Ourals. Lat. N. 56° 5 1 ' 1 5". Long. 
E. SS** 22 '. Elle est fortifiée et a 5 églises, 1 
bâtiment pour la cbanccllerie , 1 douane avec 
des boutiques , 1 arsenal et 1 bureau de péage 
sur 1a rivière. On remarque surtout le bel 
établissement de fonderie de fer où siège le 
conseil des mines, dont la juridiction s'étend 
sur toutes celles de la Sibérie ; il contient 1 
cabinet de minéralogie, 1 bibliothèque, i la- 
boratoire de chimie, des ateliers de monnaie 
de cuivre, dont on frappe annuellement pour 
Dict. Giooa. 7 
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une valeur de 3 millions , 1 atelier d'amal- 
game pour l'or, et 1 lavoir pour recueillir l'or 
que contiennent les sables de l'Iset. L'indus- 
trie des habitans consiste dans l'exploitation 
et la fonte du minerai de fer et de cuivre, 
et dans le traitement de l'or provenant des 
70 mines de Bercsov. Toutes les machines 
sont mues par l'eau de l'Iset , retenue par une 
digue. Les exportations consistent en fer en 
barres et en plaques pour la couverture des 
maisons, ustensiles de toute espèce, pompes 
à vapeur, coutellerie et figures de saints en 
fonte et en cuivre. 6,000 liab. , non compris 
ceux des faubourgs, composés de gens libres 
et d'exilés , tous mineurs. On a remarqué der- 
nièrement que la terre â brique avec laquelle 
les maisons ont clé construites contenait de 
l'or ; en commençani à l'exploiter, on a trouvé 
des pépites d'or natif pesant 3/4 de livres; 
depuis lors on en a tiré plus de 3 , 000 livres 
pesant. 

Le district d'iékjiterinbourg est dans 1a 
partie mérid. du gouv. de Perm; les monts 
Ourals s'étendent dans la partie O. de ce dis- 
trict. Le territoire est entrecoupé de lacs et 
très-boisé. On y trouve en abondance du 
fer, du cuivre, du marbre, du jaspe ci des 
agates. Les babitans, au nombre de 62 ,o 35 , 
sont Russes , Tartares , Permiens et Tcbere- 
misses Vogoules; on y compte aussi un assez 
grand nombre d'exilés. 

lÉKATÉRINENSTADT ou lÉKATÉRIN- 
STADT, village de Russie , en Europe , gouv. 
et à II 1. 3^'4 Saratov, distr. et à 

i3 1. S. S. O. de VoUk, sur la rive gauche 
duVolga. C'est une colonie allemande, fondée 
en 1763, dont les habitans font un commerce 
assez considérable de tabac et de fromages. 
Les colonies du Volga y ont un dépôt géné- 
ral de grains. 646 hab. 

lÉKATÉRINlNSK , riche mine d'argent et 
forge de Russie, eu Asie , gouv. d'irkoutsk , 
distr. de Nertchinsk. 

IÉKATERININSKAÎA, bourg de Russie, 
en Europe , gouv. des Cosaques du Don , 
I'' distr. du Don , à 21 I. N. N. E. de Novo- 
Tcherkask , sur la rive gauche du Donetz. 

1ÉKATÉRIN1NSKAÏA ou KHOLAN^ bourg 
de Russie , en Europe, gouv. et à 25 1. S. E. 
de Koursk , distr. et à 8 1. N. O. de Novoi- 
Oskol. 

lÉKATÉRINODAR , ville de Russie, en 
Europe , prov. du Caucase, cbef-lieu du pays 
des Cosaques de la mer Noire, résidence de 
leur betman etsiége de leur administration ci- 
vile et militaire ; sur la rive droite du Kou- 
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ban , à 5 a 1 . 0 . de Stavropol , et à 80 1 . O. N. 
O. de Georgievsk. Elle occupe un espace consi- 
dérable, parce que les maisons, qui ont en 
général une chétive apparence , sont entourées 
de jardins; les rues, dont tm assez grand 
nombre ne sont que tracées , se coupent «i an- 
gles droits et sont très-larges ; lorsqu'il pleut, 
la bouc les rend impraticables aux piétons. 
Environ 3 , 000 bab. 

lékalérinodar a clé fondée par l'impératrice 
Catherine, en 1793 ÿ elle fut ainsi nommée 
pour consacrer le souvenir du don que Ca- 
therine Ht d'une partie du territoire du Kou- 
ban aux Cosaques de la mer Noire. 

lÉKATÉRINOGRAD , fort de Russie , en 
Europe, prov. du Caucase, distr. et à 6 1 . 
O. de Mozdok, et à 16 I. S. E. de Geor- 
gievsk; près de la rive gauche de la IVIolka , 
un peu au-dessus de son conÛuent avec le 
Terek. On y remarque un arc de triomphe 
en pierre , orné de colonnes , élevé à la gloire 
de Poterokin. 

lÉKATÉRINOPOL , bourg de Russie, en 
Europe, gniiv. et à 87 1 . S. de Kiev, distr. 
et à 3 I. lya S. de Zvenigorodka. U sc nom- 
mait anciennement Kalniboloto. 

lÉKATÉRINOSLA V, gouv. de Russie, on 
Europe, l’im des plus mérid. ; entre 4 ^’’ 4 ^" 
et 49” de lat. N. et entre 3 i® et 37“ a 3 ' 
de long. Ë. ; borné au N., par le gouv. de 
Polt<iva, dont il est séparé par le Dnieper et 
rOrel , le gouv. de Kharkuv et celui de 
Voronej , dont le Doiielz le sépare; à l'E., 
par le gouv. des Cosaques du Don ; au S. E., 
par la mer d'Azov ; au S. , par le gouv. de 
Tanri<le , dont il est en gramie partie séparé 
parla Bcrda, la Konskaia et le Dnieper; et à 
i’O. , par le gouv. de Kherson. Sa longueur, 
de l'E. à rO., est de io 5 1 ., et sa moyenne 
largeur de 36 . Ce gouv. comprend en outre 
un petit territoire situé au S. E. de la partie 
principale , et enclavé dans 1 c gouv. des Cosa- 
ques du Don , au N. E. de la mer d'Azov. On 
trouve dans cette enclave les villes de Roslov, 
Azov et Tagani'og. Elle a a 4 1 - de long sur 
5 1 . de largeur moyenne ; la supciTicic totale 
est d'environ 3 , 960 1 . Les cdtes ont une éten- 
due de 1 . , et présentent le cap Belossa- 
raiskaia et le cap Pctrunchina , sur lequel est 
Taganrog. On y remarque 3 ports : Marioii- 
pol , Azov à l'cmbouchurc du Don, et Ta- 
ganrog, le plus important. Ce pays, généra- 
lement uni, est traversé dans sa partie occid. 
par le Dnieper, qui reçoit le Bouzouluiik, 1 a 
Konskaia et la Samara. Celle dernière a cllc- 
méme un aflluent remarquable, la Vollchia , 


qui arrose le centre du gouvernement. Quel- 
ques rivières peu considérables , enlr'autres 
la Berda et le Kalmious, arrosent la partie 
S. E. et se rendent dans la mer d'Azov. Le 
Donetz , qui coule sur la limite N. E. , y re- 
çoit quelques tributaires ; enfin les bouches 
du Don se trouvent en partie dans l'enclave 
dont nous avons parlé. 

Dans la partie sept, de ce gouv. le sol , 
gras et fertile , offre de riches pâturages ; dans 
la partie S., au contraire, et surtout vers U 
mer d'Azov, il est sec et aride, n'étant com- 
posé que d'un gravier rempli de pierres. Le 
bois y est très-rare , et ne se trouve que sur 
les bords de la Samara et du Kalmious : on 
y remarque néanmoins quelques chênes pro- 
pres à la construction des vaisseaux. U y a 
de la houille dans plusieurs endroits ; mais la 
majeure partie des habitans n'emploie pour 
se chauffer que du jonc et du fumier. Le cli- 
mat est doux et uniforme , et le mûrier et la 
vigne y réussissent ; on y récolte du maïs, 
du blé , des légumes , des melons et beaucoup 
de fruits. 11 y a un établissement d'économie 
rurale pour propager ta culture de la garance, 
de la guède et autres plantes utiles. Malheu- 
reusement le pays est souvent dévasté par 
des nuées de sauterelles qui dévorent toute 
la verdure, et, mortes, infectent l'air. La 
principale richesse de ce gouvernement con- 
siste en troupeaux de moutons de plusieurs 
races , en haras cl en abeilles. Entre la Berda 
et le Kalmious, sc trouvent des lacs et des 
sources salées. L'industrie est peu active; il 
y a plu.sieurs fabriques de draps à lékatéri- 
noslav, 5 de savon , i corderie, et i tannerie 
qui emploie 3 , 84 1 peaux par an. Les articles 
d'exportation sont : les bestiaux, la laine, 
les peaux, le suif, le beurre, les fruits, le 
miel , la cire et le kaviar, qui se transportent 
à Odessa. 

On estime la population à 555 , 000 hab., 
russes, grecs, arméniens, juifs, colons allc- 
mand.i , kalmucks et tartares nogais. En 
i8a4i on établit dans ce gouvernement 4 
colonies, formant ensemble 7,206 individu.^. 

Ce gouvernement, dont le chef-lieu porte 
le même nom , se divise en 8 districts : 
Alexandrovsk , Bakhmout , lékatérinoslav , 
Novomoskovsk , Pavlograd , Rostov , Slavia- 
uoscrb.sk , et Verkhnednieprovsk. 

IÉKATÉRI!SOSI,AV , ville «le Russie , 
en Europe, chef-lieu de gouv. et de district; 
siège d'un evéque, dont le diorèse comprend, 
outre ce gouv. , ceux de Kher.son et de Tau- 
lidc, et résidence du gouverneur; à 290 1. 
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S. s. E. ( 1 c S‘.-Pétersbourf* et k 188 1 . S. S. 
O. de Moscou, sur la rive droite du Dnieper. 
Lat. N. 48” 37^ 30 ^'. Long. E. 32 ® 4 '^ 

Les rues de cette ville sont droites et régu- 
lières , mais pas encore toutes bâties ; il y a 
I grande place , 3 églises , 1 séminaire , 1 
école et environ 300 maisons en bois. Elle 
possède plusieurs fabriques de drapa de toutes 
qualités, les plus beaux de Russie, et 1 de 
bas de soie. 11 *y tient 5 grands marchés 
par an. En cet endroit commencent les cata- 
ractes du Dnieper, qui s'étendent pendant 
18 1 5,000 bab. 

Cette ville fut fondée, en 1787, par Ca- 
therine ti dans son voyage en Crimée : cette 
princesse posa , en présence de l'empereur 
Joseph II , la première pierre de la cathé- 
drale. 

Le district d'lék.atérinoslav se trouve dans 
U partie occid. du gouv. 11 a quelques bois ; 
le territoire en est fertile, mais mal cultivé, 
les habitans s'appliquant de préférence à 
élever des bestiaux. Il y a peu de villages , 
excepté sur la rive gauche du Dnieper, où l'on 
trouve un grand nombre de bourgades de 
Cosaques. 

lEKHOLM , petite Ile du golfe de Fin- 
lande, en Russie, gouv. d’Esthonie, distr. 
de Wezenberg, au N. du havre de Munke- 
wick , par 69® 4^' 35 ' de 

long. E. Il y a un phare à l'extrémité sept. 

lÉKIMAMA, bourg de Russie, en £u- 
rope , gouv. et à aa 1 . O. N. O. de Vitebsk, 
distr. et à 3/4 de 1 . O. de Polotsk, sur la 
rive gauche de la Dvina. 

JEKNES, ville de Russie, en Europe, 
f'qy. Eknas. 

lELABOUGA , ville de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 741$. S. E. de Viatka, et 
k 10 I. E. de Mamadich; chef-lieu de dis- 
trict, sur la rive droite de la Karoa. Elle 
renferme 3 églises , des fabriques de drap et 
de tissus de coton. 3 , 5 oo hab. A peu de dis- 
tance se trouvent les ruines d'un temple de 
chamans. 

Le district d'ielabouga possède de grandes 
et belles forêts , et des terrains très-fertiles 
le long de 1 a Kama. Les habitans sont pour 
la plupart Votiaks et Tchcrcmisscs. 

lÉLAGOUl , rivière de Russie , en Asie , 
dans la partie occid. du gouv. et du distr. 
d'icniscisk. Elle coule de l'O. à l'E. , et se 
joint à riéniscï , par la rive gauche, après 
s'étre divisée en plusieurs bras , et après 
un cours d'environ 76 I. Son confluent est 
au-dessous de celui de la Podkamennaïa- 
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Toungouska et au-dessus de celui de la 
Nijniaïa-Toungouska. Scs principaux alBuens 
sont le Tilyan et la Pokatka : la source de 
cette dernière n'est séparée que par un 
très-court intervalle du Vakh, aflluent de 

robi. 

lÉLAPiDü-SINGUÉRI , longue chaîne de 
collines du Turkestan, dans le pays des 
Kirghiz de la moyenne horde , à l'E. de 
rianghiz-tagb , entre 5 o® et 5 i® de Jal. W. 
et entre 61® et 62® de long. E. 

lÉLANSKAÏA, bourg de Russie, en Eu- 
rope , gouv. des Cosaques du Don, distr. 
d'Oust-Medvieditza , sur la rive gauche du 
Don, à 64 E. de Novo-Tcherkask. 

lELATA , bourgade de Senrgambie, roy. 
de Fouta-Dialon , à 1 3 1 . N. de Labbé , prés 
de 1a rivière de son nom , qui , après un 
cours de 1 5 I. à se joint à la Gambie , 
par la rive gauche. 

lELATOM ou lELATMA, ville de Ras- 
sie, en Europe, gouv. et à 55 1 . N. de Tam- 
bov, et à 5 I. 1/3 E. N. E. de Kasimov; 
chef-lieu de district, sur la rive gauche de 
POka. On y compte 10 églises, i manufac- 
ture de toiles, 1 fabrique de soufre, i de 
vitriol et 1 de cuivre. Le commerce y est 
considérable en suif, chanvre, blé, cire et 
miel, que l'on expédie, par l'Oka, dans les 
provinces qu'arrose le Volga. Il s'y tient une 
foire en juin. 5 , 800 hab. Près de cette ville 
se trouve la grande forge d'Ieremschink , 
qui occupe 8 a 3 ouvriers, et livre annuelle- 
ment au commerce 4^*^^^ pouds de fonte 
de fer, et aS,i 53 pouds de fer en barres. 

Le district d'Ielatom occupe Pextrémité 
N. O. du gouvernement; son territoire est 
inégal et généralement mal cultivé ; plusieurs 
parties sont couvertes de vastes forêts, où 
croissent de magnifiques chênes. Les habi- 
tans tirent leurs moyens de subsistance de 
ragricultiirc , de l'engrais des bestiaux et de 
la coupe des bois. 11 y a 1 manufacture de 
drap grossier, a verreries et i forge. 

lELDlATSK., petit fort de Russie, en 
Europe, gouv. d'Orenbourg, distr. et à 17 I. 
N. E. de Birsk , sur la rive droite de l'Oufa. 
11 renferme i église et environ 100 maisons. 
La garnison consiste en une demi-compagnie 
d'infanterie et une centaine de Cosaques. 

1 ELENK.A, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. deTcliernigov, distr. et à 4 8. S. O. 

de Staroduub. 

lELETZ, ville de Russie, en Europe, gouv. 
et à 4 o I. E. S. E. d'Orcl; chef-lieu de dis- 
trict, sur la rive gauche de la Sosna, dans 
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laquelle deux {>etUei nvièret, la Loutchka et 
rielels, viennent ae jeter. Elle est régulière* 
ment bâtie, et possède i4 églises, dont ta 
en pierre; 3 maisons de charité, des savon* 
nerics, des tanneries et des fonderies. 11 $'y 
fait un commerce considérable en bestiaux, 
blé, miel et cuirs. 8,000 hab. Prés de cette 
ville sont des usines à fer, dont le minerai 
vient des environs, et sc trouve presque à la 
surface de la terre. 

Icletz est très*ancienne : avant Tinvasion 
do Batou-kban, c'était déjà un apanage des 
princes de Riazan. On voit dans les clironi* 
ques russes que, en 1 grand-duc Vsc* 
volod maria sa fille à Vladimir laroslavilch , 
prince d'Icletz. En iSqq, celte ville fut prise 
et ruinée par Tamerlan , qui en fit le souve- 
rain prisonnier. On ne sait comment elle s'est 
gouvernée depuis , ni quand elle est rentrée 
sous la domination russe; elle a été souvent 
pillée par les Tartares de Crimée; en 174^» 
elle fut brûlée et rebâtie de suite. 

Le district d'ielelz est à l'extrémité orien- 
tale du gouvernement; son territoire, légère- 
ment inégal, est en partie couvert de forêts; 
le reste est fertile en blé. On y élève aussi des 
bestiaux. 

lELEZlNSKAlA , fort deRussic, en Asie, 
prov. et à 5o 1. S. E. d'Orask, et à 100 1. N. 
O. de Seroipalatinsk. Il fait partie de la ligne 
de rirtich, et renferme 1 église et 164 mai- 
sons en bois; les casernes, les magasins et la 
maison du commandant, sont en pierre. Les 
environs sont très-fertiles; la plaine du cûté 
de rO. abonde en pâturages. 

1ELI^EW0, bourg de Pologne, woiwodie 
et obwodie d'Augustowo, à a 1. i/a N. de 
Suwalki. 346 hab. 

IELIISKA-POSA ou ZLINKA, bourg de 
Russie, en Europe, gouv. et à 1. N. N. 
£. de Tchernigov, distr. et à 3 I. S. O. de 
Novo*Zibcov. 

lÉLISAVETGRAD , ville de Russie, en 
Europe , gouv . et à 46 1 ■ N . de Kherson ; chef- 
lieu de district , sur la rive gauche de l'In* 
goul. Lat. N. 48° 80^ *7”* Long. E. 3o® 7' 
3o". Elle a 4 faubourgs , et est fortifiée et 
régulièrement bâtie; les rues en sont droites 
et ornées d'allées d'arbres. Elle renferme 

I grand bdpital , des magasins et 5 églises , 
dont 1 bâtie par Potemkin pour les séparistes 
ou rascolnikis, qui forment la majeure partie 
de la population. On y fait un commerce as- 
sez actif avec les gouvernemens limitrophes. 

II *'y tient, en automne, un marché très* 
fréquenté. ia,ooo hab. 


Le district est dans la partie N. E. du gou- 
vernement; Irtemloirc, un peu montagneux 
vers le N. , ou il est assez fertile et bien cul- 
tivé , et couvert de forêts considérables , 
prend, vers le S., l'aspect d'une steppe, où 
errent de nombreux troupeaux de chevaux 
sauvages. Le safran y croît naturellement. 
Le gibier est abondant . Des carrières de pierre 
meulière fournissent un article assez considé- 
rable d'exportation. 

lÉLISAVETI.NSKOÏ, redoute de Rus.ie, 
en Asie, gouv. de Géorgie, sur la grande 
route du Terck. qui conduit de Tiflis à Moz- 
dok, à 5 I. N. N. O. de Viadikavkas , sur la 
rive gauche du Koumbalcï. 

IRLISAVETPOL, GHENDJEH, GANDJA 
ou KANDSAG, ville de Russie, en Asie, 
gouv. de Géorgie, chef-lieu de district , à 
q 5 1. S. S. E. de Signakhi et à 37 I. S. E. de 
Tiflis; sur une |>elitc rivière de son nom, 
qui s'y partage en plusieurs bras , et qui , à 
6 1. N. N. E., se joint au Kour. Elle est for- 
tihée. Autrefois résidence d'un khan , elle est 
maintenant peu importante. 

Celte ville est très-ancienne. Après la des- 
truction du royaume des Arsacides,elle tomba 
au pouvoir des Agbovans, et devint puissante 
sous leur domination. En 1088, elle fut sou- 
mise aux Scldjoukides ; de ceux-ci elle tomba , 
en ia35 , au pouvoir des Mogols, qui passè- 
rent les habitans au fil de l'épée ; quelque 
temps après , la Perse en fit la conquête , et 
c'est à elle que la Russie l'a enlevée. 

Le district, situé dans la partie méridio- 
nale de la Géorgie, est borné, au N., par le 
Kour; à l'E., par le Carabagh, et au S., par 
la Perse; il a ao 1. de long sur 10 1. de large. 
C'est, de tous les districts de la Géorgie, ce- 
lui où le climat est le plus doux et le plus 
chaud. On y récolte une grande quantité de 
soie et de coton; il en produirait bien dav'ao- 
tage si les Turcomans, qui forment la plus 
grande partie de la population , ne préféraient 
pas 1a vie nomade ; le reste se compose d'Ar- 
méniens, et de quelques juifs et Géor- 
giens. 

lELNIA, ville de Russie, en Europe, 
gouv. et à 17 1. E. S. E. deSmolensk, et à 
10 1. S. S. U. de Dorogobotij ; chef-lieu de 
district. Sur la Dctna , au confluent de la 
Bedomoika et de 1a Gorodenka. U s'y tient 
a foires par an. 1,000 hab. , adonnés à l'a- 
griculture. 

Le district, situé vers le S. E. du gouver- 
nement, est traversé par la Desna , et ren- 
ferme de vastes forêts. 
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lÉLOGOUI , ririère de Russie , en Asie. 
yoy. léLACOd. 

lELOVKA, rivière de Russie, en Asie, 
dUtr. de KanilchalLa. Elle prend sa source 
sur le versant orient, de U chaine de roon> 
tagnes qui parcourt la presqu'île de Kam« 
tcbatka dans toute sa longueur, coule au S. 
£., et se joint au Kamtchatka, par la rive 
gauche, à aS I. O. de ^ijné-Kamlcliatsk , 
après un cours d'environ a 5 1 . Elle est navi> 
gable presque jusqu a sa source. Les naturels 
qui habitent scs bords la nomment Ko<otche; 
iis passent pour les plus guerriers et les plus 
courageux du Kamtchatka; ils avaient pris le 
nom de Ko-otch-ay, pour se distinguer des 
Koriaks et des Kamtchadales. 

lELSl, bourg du roy. de Naples, prov. 
de Sannio, distr. et à 3 1 . i /4 £• S. E. de 
Campobasso; chcf-licu de canton, sur la 
pente d'une montagne. 11 a i église parois- 
siale et i couvent. a,soo hab. 

lELSKou KAROLIN, bourg de Russie, 
en Europe , gouv. de Minsk, distr. et à 6 1 . 
l/a S. S. O. de Mozir. 

lELSÛE, paroisse de Norwège, diocèse de 
ChrlsUatisand , dans la partie sept, du baill. 
de Stavanger, sur la rive orient, du Uukke- 
fiord. 1 ,908 bab. 

JELTON, lac salé de Russie* en Europe, 
gouv. de Saratov, à Textrémitc merid. du 
distr. de Kamichin, à a 5 1 . £. de la rive 
gauche du Volga. 11 est de forme à peu près 
circulaire, et son diamètre est d'environ 3 1 . 
11 reçoit plusieurs petites rivières , dont U 
plus considérable est la Khirikhaza-Sclenaia , 
qui vient du N. O. Ce lac étant peu profond, 
ses eaux, évaporées par la chaleur du soleil, 
le laissent k sec en plusieurs endroits, et 
présentent le sel sous la forme d'une croûte, 
ou plutût de glaçons de plusieurs pouces d'é* 
paifseur. La quantité de sel pur qu'on en 
obtient est de 100,000 tonneaux par an, et 
10,000 hommes environ sont employés à le 
préparer et à le transporter à Saratov. 

lEM , fleuve de 1 a Tatarie indépendante. 
yojr. Emsa. 

IEMAMAII, ville d'Arabie. A'oy'. Yema.- 

MAH. 

lEMANGELKA , fort de Russie , en Asie , 
gouv. d'Orenbourg, distr. et k ao 1 . N. N. 
O. de Troitzk, sur le bord N. O. du lac Sa- 
rikoul. 

lEMBA , fleuve du Turkestan. Emba. 
lÉMEN, pays d'Arabie, yojr. Yéhkh. 
lËMUUM, bourg du roy. de Hanovre, 
gour. et à 5 1 . 1/3 S. S. O. d'Aurich, et à 41 - 
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S. O. d'Emden; cbef-lieu de bailliage, lurla 
rive gauche de l'Ems , qui y forme un petit 
port. 1,360 hab. , dont un grand nombre de 
juifs. 

En iSGS, le prince Louis de Nassau, frère 
du prince d'Orange , fut défait avec grande 
perle, près de ce bourg, par le duc d'Albe. 

Le bailliage contient 4,970 hab. 

lÉIMOURTLINSKAÏA , bourg de Russie, 
en Asie, gouv. deTobolsk., distr. et à 11 I. 
S. d'ialoutorovsk, sur l'iémourlla, petite ri- 
vière qui se joint au Tobol. 

lEMTZA, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. d'Arkhangel. Elle sort du petit lac 
Konevtkoè, dans le district d'Oneg, coule 
d'abord vers le N. E., ensuite vers le N., 
entre dans le distr. de Kholmogori , reçoit 
la Mcgrenga et la Vaimouteba , et se jette 
dans la Dvina, par la rive gauche, à 17 I. S. 
de Kholmogori, après un cours d’environ 331 . 
Il croit sur ses bords une grande quantité de 
bois. 

lENA, ville du grand-duebè de Saxe- 
Weimar, princip. et k 4 1 . i/u E. de Wei- 
mar , et à 3 I. 1/3 O. N. O. de Roda, cercle 
du Weiniar-Icna ; chef-lieu de baill. et siège 
d'une cour supérieure d'appel et d'un bureau 
de police. Lat. N. 5 o" 56 ' 38". Loug. E. 9** 

■ 7' o". Dans uuc vallée , sur la rive gauche 
de la Saalc, qui y est traversée par un beau 
pont en pierre. Elle est ceinte d'un mur flan- 
qué de tours et percé de 4 portes ; les rues 
en sont larges et les maisons bien bâties ; ou 
y remarque la place du marché. Elle ren- 
ferme 1 château ducal qui contient 1 biblio- 
thèque , 1 musée et des cabinets de miné- 
ralogie et d'bisloire naturelle ; 3 églises 
luthériennes, 1 église catholique, i hospice 
d'aliénés et 3 hôpitaux. On distingue , parmi 
les nombreux établissemens scientiflques que 
celte ville possède , l'université , fondée en 
i 558 , et qui, en 1S36, comptait 5 i profes- 
seurs et 433 étudians; elle a i observatoire, 

I dépôt d'archives , i riche bibliothèque , 1 
collection d'instrumens de mathématiques et 
de physique et i de modèles , i séminaire , 

1 hôpital anatomique , 1 école d'accouche- 
ment , 3 instituts de clinique , et i beau jar- 
din botanique. Il y a 1 société do minéralo- 
gie , I société latine établie en 1734, et i 
d'histoire naturelle , des écoles vétérinaire , 
de dessin et d'équitation , et plusieurs autres, 
dont I de charité. L'industrie est fort active 
dans cette ville ; on y trouve des fabriques 
de toiles et de chapeaux. Il s'y tient par an 3 
foires très-fréquentees. 4 , 5 oo bab. A peu de 
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distance sont les ruines du vieiii château de 
Kirchberg. 

Les environs d'iena sont célèbres par 
réclatante victoire que les Français , com> 
mandés par Napoléon , y remportèrent sur 
les Prussiens, le i4 octobre i8o5. 

Le baill. contient ia,tS6 hab. 

lÉN ANTSY , bourg de Russie , en Europe, 
gouTcrnemcnt , district et à aS 1. N. de 
Vilna. 

lENATZ , village de Suisse , cant. des 
Grisons , ligue des Dix>Droitures, juridiction 
de Castels , à 3 1. N. E. de Coire. 11 s'y tient 
deux grands marches par an. Près de là se 
trouvent des bains, dont les eaux froides cl 
sulfureuses sont bonnes contre les maladies 
de la peau. 

lENBOA, ville d'Arabie, f^ox- Yambo. 

lENDOVlCllTCHA, bourg de Ruftsie , en 
Europe , gouv. et à 3 1. O. N. O. de VoroneJ , 
distr. et à 6 I. S. E. de Zcmliansk , près de 
la rive droite du Don. 

lÉNl'BAZAR, ville et sandjak de la Tur- 
quie d'Europe, Novi-BA7.Aa. 

lÊM-ÜAZAR, bourg de la Turquie d'Eu> 
rope , en Bulgarie , sandjak et à ai 1. S. de 
Silistri et à 5 1. E. N. E. de Choumla. 

lÉNLCHEHER, bourg de la Turquie 
d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak de Khoda- 
vendkiar, à 5 1. S. d’isnik, et à lo I. E. N. 
E. de Brousse, près et au N. E. du lac de 
son nom , qui a environ a l. de long sur 3/4 
de 1. de large. 

lÉNI-CHEHER, fort de la Turquie 
d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak d'Aidin ; sur 
une montagne, à la 1. E. de Guzel-Hissar, 
et à 3o 1. S. E. de Smyrne , près de la rive 
gauche du Gongérc , qui se jette non loin de 
là dans le Buiuk'Meindcr. Il occupe une par- 
tie de remplacement de l'ancienne Antioche 
du Méandre. 

lÉNi-CHEHER , village de la Turquie 
d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak d'Atdin , ù 
6 1. O. N. O. de Guzcl-lli&sar, très-près et à 
rO. du village d'Inck-Dazar. 11 occupe une 
partie de l'emplacement de l'ancienne Ma~ 
gnésie du Méandre. 

lÉNI-CllEllER , SicEL'M , village de 1a 
Turquie d'Asie , dans l'Anatolie, sandjak et 
à aS 1. O. S. O. de Biga , sur l'Archipel, un 
peu au S. O. du canal des Dardanelles , près 
et au N. O. de remplacement de Troie. 
11 est habité principalement par des Grecs 
très-pauvres. Sur la colline élevée qui l'avoi- 
sine était l'Acropolis ou citadelle de Si- 
gemn. 


lÉNI-CIlEHER, ville de la Turquie d’Eu- 
rope. Voy. Liaisss. 

IÉNIDJE ou lAIDJILER, Uc de la Tur- 
quie d'Europe, en Romélie, sandjak de Salo* 
nique , près et au S. d'Iénidjé-Vardar ; il a 
3 1. de long du N. E. au S. O., sur i de 
large. Il reçoit quelques rivières, et se dé- 
charge dans le golfe de Salonique par le 
Caraismak. Ses eaux sont si amères qu'il ne 
peut nourrir de poisson. Par l'évaporation 
que causent les chaleui*s de l'été, il se forme 
sur ses bords une croûte saline qui est une 
branche de commerce pour les habitaus , mais 
donc le fisc tire aussi parti . 

lÉNIDJÉ-CARASOU, ville de la Turquie 
d'Europe, en Romélie, sandjak et à 36 1. O. 

N. O. de Gallipoli , et à lo 1. E. N. E. de 
La Cavale; chef lieu de juridiction. Près du 
lac Lafri , qui se décharge dans le golfe de 
Lagos , et au milieu d'une plaine fertile sur- 
tout en tabac. L'air n'y est pas sain. Il y a 
1 musquée, des bains, i bazar, et des hant 
considérables. 11 s'y fait un grand commerce 
de tabac qui est réputé le meilleur de toute la 
Turquie , et dont une grande partie s'envoie 
à Constantinople. Environ a,5oo hab., 1a 
plupart Turcs. 

A 1 1. N. de cette ville , on voit , sur le 
bord de 1a mer , les vestiges de l'ancienne 
Ahdère. 

lÉMDJÉ-KIZlLAGHADJ, ville de 1a 
Turquie d'Europe , en Romélie, sandjak et à 
7 I. N. E. de Tchirmen cl à 1 1 1. d’Andri- 
nople. Dans une plaine, sur U rive gauche 
de la Tondja, qu'on y passe sur un pont. Elle 
a I mosquée , i bain , i bazar et i ban. En- 
viron a,5oo hab. 

lÉNIDJÉ-VARDAR, ville de la Turquie 
d'Europe, en Romélie , sandjak et à 9 1. 3/4 

O. N. O. de Salonique, et à 5 1. 3/4 S. de 
Mngicna, près et au N. du lac de son nom. 
Elle est ouverte et contient un grand nom- 
bre de mosquées , d'églises grecques , de 
bans, de bains et de boutiques. Il s'y fabri- 
que des étoffes de laine. On y fait commerce 
de tabac cultivé dans les environs, et qu'on 
regarde comme le meilleur de la Macédoine. 
Environ 6,000 bab. 

Près et au S. E. de cette ville sont les ruines 
de l'auc. Pella, lieu de naissance d'Alexandre- 
le-Grand, et dans laquelle Euripide a clé 
enterré. 

lÉNI-GIIEUL, bourg de la Turquie d'Asie. 
yoY- Aikéüheül. 

ÎÉMKALÉ (DÉTROIT ü ) ou DE KÉFA 
ou DE GAFFA , quelquefois DÉTROIT DE 
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KERTCH , Bosphore cimm^meh, détroit qui 
unit la mer Noire à la mer d'Azov, et qui 
sépare la partie orient, de la Crimée de la 
prov. du t^aucase. Sa longueur du N. au S. 
est de 9 1 . C'est devant lénikalé, où il a 
environ 3/4 de 1. de large, qu'il est le plus 
resserré. 11 forme sur la côle orient, une baie 
considérable qui s'étend au N. de Taman, 
et qu'on nomme quelquefois golfe de Taman. 

lENIKALÊ,IAMKOÜLoulANI-KALEH, 
ville forte de Russie, en Europe, gouv. de 
Tauride . en Crimée, distr. et à ai I. E. N. 
E. de Kefa , et à a 1 . i/a E. de Kertch , sur 
le bord occid. du détroit de son nom, dans 
sa partie la plus étroite. Lat. N. 4 ^^ 
Long. E. 34^ 6 ' ao''. Elle a un faubourg, et 
est défendue par une forteresse située sur 
une hauteur, dans l'une des tours de laquelle 
coule une source, qui tombe dans un ancien 
sarcophage de marbre blanc qui sert au blan- 
chissage des habitans. Elle renferme 3 églises 
et une centaine de maisons construites en 
partie avec des débris d'anciens monumens 
placés sans aucun goût. Son port est sûr , 
mais peu profond. La principale industrie est 
la pèche; on y fait aussi un commerce assez 
actif, surtout en naphte fournie par des puits 
qui se trouvent aux environs. 600 hab., pres- 
que tous Grecs. 

Les Turcs bâtirent cette ville en 1703 , 
pour fermer l'entrée de la mer Noire aux 
Russes. Ceux-ci la prirent en 17719 et la 
gardèrent par le traité de Kutchiik-Kaïnardji. 

lÉNl-KEUl, bourg do la Turquie d'Eu- 
rope, en Romélie, samijak de Viza, à 3 1 . 
N. £. de Constantinople, sur le détroit de 
ce nom. 

IENI-KEUI, village considérable de la 
Turquie d’Europe, en Romélie, béglik et à 
7 1 . S. S. E. de Sorès , et à a 1 . N. O. d'Or- 
pbano. Il est bâti dans les monLignes qui 
ceignent te golfe d’Orpliaiio , a la pointe S. E. 
du lac Takinoi. 

On voit dans les environs les ruines CCAm- 
phipolts . 

nom, qui signifie notn'tau village , est 
commun à divers lieux de la Turquie d'Eu- 
rope et de la Turquie d'Asie. 

lÉNI-KllAN ou NOVIKUAN, bourg de 
la Turquie d'Europe, en Romélie, sandjak 
et à 6 I. 1/3 S. de Sophia. 

lÉNlKIM, village de ta Turquie d'Asie. 

llilDJÉH. 

lÉNI-SAGHRA ou lÉNl-SARA, ville de 
la Turquie d'Europe, eu Romélie, sandjak 
et à i 4 1 - N. de Tchirmen et à ax 1 . N. N. O. 
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d'Andrinople ; chef-lieu de juridiction ; sur 
la rive droite de 1 a Tondja, dans une plaine 
très-fertile. 

lÉMSEÏ (GOLFE DE L' ) ou GOLFE 
DES 70 ILES, formé par l'océan Glacial 
arctique , sur la côte sept, de la Russie , en 
Asie, gouv. d'iéniscisk, à l'embouchure du 
fleuve qui lui donne son nom et dont on doit 
le considérer comme rcstuairc. 11 a 80 I. 
de longueur du N. au S., 18 1 . dans sa plus 
grande largeur, et 10 1. a son colrce, qui se 
trouve par 7a’’ 3 o' de lat. N. et 8a*’ de long. 
£., et devant laquelle sc présente l'ile Kous- 
kin. 11 est rempli d'ites , qui lui ont fait 
donner le second de scs noms , et n'est dé- 
barrassé de ses glaces que durant le mois de 
juin. 

lÉNISEf , fleuve d'Asie, qui prend nais- 
sance dans le N. O. de l’empire Chinois, au 
pays des Khalkha. 11 sort, sous le nom de 
Chichkit, des montagnes qui s'élèvent à l'O. 
du lac Kosogol, par ât** de lat. N. et 96" 
3 o' de long. E., coule d'abord à l'O., et, 
après son confluent avec le Beiket , reçoit le 
nom d’Oulouket. 11 tourne bientôt au N., et 
commence à porter le nom d'iénisei après 
s'élre grossi du Khantogbir. 11 entre dans la 
Russie asiatique par le passage que laissent 
entre eux le Petit-AUaï et les monts Sayansk, 
parcourt du S. au N. le gouv. d'Iéuiscisk, et 
se jette dans le golfe de son nom , formé par 
l'océan Glacial. Ce fleuve immense , qui coupe 
toute la Sibérie dans sa largeur , a un cours 
d'environ GSo 1., dont lao seulement dans 
l'empire Chinois. Il a de nombreux et grands 
afllucns , surtout à sa rive droite , par laquelle 
il reçoit le Bolchoi-kan , ta Verkbniaia-Toun' 
gouska , qui porte plus haut le nom d'Angara ; 
le Fit, la Podkamenmiia-Toungouska , la 
Bakhta, 1 a Nijniaïa-Toungouska et la Kour- 
sika ; à gauche , il s'augmente de l'Abakan , 
du Sim, de riélagoui et de la Touroukha. De 
toutes ces rivières, la plus considérable est 
la Vcrkhiiiaia^Totingouska ouToungouska su- 
périeure, qui sort du lac Baikal : ainsi ce 
grand lac est compris , avec ses nombreux tri- 
butaires , dans le bassin de Tléniseï , qu'on 
peut regarder comme le plus vaste des bas- 
sins de fleuves de la Russie , puisqu'il a environ 
700 1. de longueur, des sources de l'Orkhoo , 
dans les monts Khangai, jusqu'à l'océan Gla- 
cial , et plus de 4<>o 1- largeur, de la source 
de la Vcrkiiniaia-Angara à celle de l'Abakan, 
dans les monts deTcletzk. Ces monts et ceux 
de Kouznctzk, qui en sont la continuation, 
séparent en partie, à l'O., le bassin de l'iénl- 
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*eï de celui de VObi; à TE., les montagnes 
du Baïkal et une longue chaîne encore peu 
connue le séparent du bassin de la Léna. 

Vers le S., les bords de ce fleuve sont as- 
tez peuplés : on y a établi de nombreux vil- 
lages , des bourgs , et meme quelques villes , 
comme Minousinsk, Krasnoïarsk, léniseïsk ; 
vers le N., Touroukhansk, située sous le 
66 * parallèle , est la dernière ville qu'on 
trouve sur les rives de riéniseï ; le dernier 
village est Khantaiskii , vers l'embouchure du 
fleuve , par 70 ® 3o' de lat. 

L'Iéniseï atteint en plusieurs endroits une 
largeur considérable; il s’élargit surtout un 
peu au-dessus de son confluent avec la Pod- 
kamcnnata>Toungouska , et ofire même sur 
ce point l'aspect d'un vaste lac. 

lÉNlSEÏSK, gouv. de Russie, en Asie, dans 
la division politique de la Sibérie orient., 
quoique par sa position naturelle il dût être 
plutôt dans la Sibérie occid. 11 est compris 
entre 5o® ao' et 78® a5' de lat. N, et entre 
7 4 ^ 3o' et 1 09® ao' de long. E. , et a pour bor- 
nes : auN., l'océan Glacial arctique; à l'E., 
le gouv. d'irkoutsk et la prov. d'Ukoulsk, 
vers laquelle l'Anabara forme une partie de 
sa limite; au S., l'empire Chinois, dont il 
est séparé par le Petit-Altaï et les monts 
Sayansk; à l'O. , les gouv. de Tomsk et de 
ToboUk. Sa longueur, du N. au S. , est de 
660 1. ; sa largeur, de l'E. à l'O-, de aSo 1., 
et sa superfleie de ai 1,000 1 . c. 

La côte du gouv. d'Iéniseïsk projette au 
loin dans l'océan Glacial le cap Sévéro- 
Vostochnoi ( Nord-Est ) , le plus sept, de 
l'ancien continent, et est échancrée par des 
enfonceroens considérables , tels que les gol- 
fes de la Khatanga , du Taïmour, de l'iéni- 
seï, de Tidanski et Tazovskaïa. 

Cette vaste contrée est comprise entière- 
ment dans le bassin de l'océan Glacial , et 
scs eaux se rassemblent presque toutes dans 
le lit de riéniseï. Les plus grands afllucns de 
ce fleuve, dans ce gouv., sont la Verkh- 
niaïa-Toungonska , la Podkamennaia-Toun- 
gouska,la Bakhta, la Nijniaia-Toungotiska, 
la Koursika, à droite, et l'Abakan, le Sim, 
riélagoui et la Touroukha, à gauche. Dans 
le N. E. , on voit la Piasina et ta Khatanga, 
tributaires immédiats de l'Océan; dans le N. 
O., le Taz va déboucher dans le golfe Ta- 
zovskaïa; à l'O. , coulent le Vakh , le Tim , 
le Ket , le Tchoulim , qui appartiennent au 
bassin de l'Obi. Un assez grand nombre de 
lacs sont répandus dans le N. : le plus con- 
sidérable est lePiasino. La partie orient, du 


I É N I 

pays est couverte de montagnes peu élevées, 
qu’on ne peut désigner par des noms géné- 
raux. Nous avons dit que les limites mérid. 
de ce gouv. sont formées par le Petit-Altaï et 
les monts Sayansk; le S. O. présente les 
monts de Téletzk et de Kouznetzk. 

La partie mérid. de l'iéniseïsk n'a pas un 
climat très-froid , et est couverte sur plu- 
sieurs points de forêts considérables. Elle 
est assez peuplée : les Russes et les Cosaques 
y ont élevé des villages , des bourgs, des vil- 
les; on y rencontre aussi plusieurs tribus 
sauvages , telles que les Jarintzis , les Ka- 
masinlzis , les Kalchinzis , les Sagaïtzii , les 
Koibalis et les Deltiris. Le N. , au contraire, 
n'oiTre que des déserts , au milieu desquels 
on trouve cependant quelques autres peupla- 
des, comme les Ostiaks , les Samoïèdes, les 
lakouts, les Toungouses et tes Tchapoghirs. 

Krasnoïarsk est le chef-lieu de ce gouv., 
qui a été formé , en i8a3, de ta plus grande 
partie de l'ancien gouv. de Tomsk , et qui 
se divise en 5 districts: Atchinsk, léniseïsk, 
Kansk, Krasnoïarsk et Minousinsk. i5o,ooo 
habitans. 

lÊNISEÏSK, ville de Russie, en Asie , 
gouv. de son nom, chef-lieu de district; à 
6 a 1. N. N. O. de Krasnoïarsk et à 3oo 1. 
E. de Tobolsk. Lat. N. 58® 27' 17". Long. 
E. 89 ® 38' 3o". Sur la rive gauche de l’ié- 
niseï, dans une plaine agréable et fertile. 
Elle a environ i I. i/4 de circuit, et con- 
tient 4 églises , I couvent de moines , t de 
religieuses, t douane, 1 magasin à poudre 
et 1 de vivres. Le commerce y est très- 
florissant. 11 s'y tient, du i*** au a5 août, 
1 foire très-frequentée , où les marchands de 
Touroukhansk et d'Iakoutsk apportent de ri- 
ches fourrures; ceux de Tobolsk, des mar- 
chandises d'Europe, et ceux d'irkoutsk des 
produits de la Chine; les Grecs et les Armé- 
niens y font aussi un commerce avantageux. 
6,000 hab. Les environs sont fertiles en blé ; 
on y élève beaucoup de bestiaux et de vo- 
laille. 

Le district d'Iéniseïsk occupe la partie 
sept, du gouv. ; il a 25o 1 . de longueur de 
l'E. à l'O., sur 4o 1- de largeur du N. au S., 
et offre de vastes plaines stériles , où cou- 
lent riéniseï, les trois Toungouska et la 
Khatanga , et qu'habitent quelques Toun- 
gouscs, des lakouts, des Samoïèdes, des Os- 
tiaks et des Tchapoghirs. 

lÊNI'SOU, Gallus , rivière de la Turquie 
d'Asie, dans l'Anatolie. Elle prend naissance 
sur le versant sept, de l’Olympe , dans le 
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landjak de RbodavendLiar, forme, prêt d’Ai- 
négheul , un lac marécageux , et te joint k 
la Sakaria par la rive gauche , dans le aan- 
djak de Sultan-Euni, à ii 1. S. S. E. d'It- 
mid. Son court est d'environ i6 I., dans une 
direction générale du S. O. au E. On 
trouve sur les bords de l'iéni-tuu les ruines 
des anciennes villes de MiJoel de Leueœ. 

lEMNA , bourg des États de l'Église , co- 
marca et à la I. a, ‘3 E. de Rome. i,aoo hab. 

lENOTAEVSK., ville de Russie, en Eu- 
rope, gotiv. et à a9 I. N. O. d'Astrakhan; 
cher-lieu de district , sur la rive droite du 
Volga. Il jr a un fort en bois , construit en 
174', pour contenir les Kalmouks. Soo hab. 
Les environs sont en général stériles , le ter- 
rain n'étant partout qu'un table 6n et mou- 
vant qui t'clèvc en tourbillons au moindre 
vent. 

Le district d'Ienotaersk est dans la partie 
centrale du gouv., et s'étend sur les rives du 
Volga. Il renferme de vastes plaines ou step- 
pes , parsemées de quelques lacs salés. 

lENTÉLICHKI , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Vilna , distr. et à 8 I. N. O. 
de Tcich, et à 3o I. O. S. O. de Milau. 

lEPlFAN , ville de Russie , en Europe , 
gouv. et à 17 1. S. Ë. de Toula, chef-lieu de 
district ; à 5 1. E. de Bogoroditzk , sur la 
rive gauche do Don. Elle renferme 3 églises 
en pierre et 5 en bois. On j fabrique de la 
quincaillerie, goo hab. 

Le district se trouve dans la partie orient, 
du gouv.; il contient beaucoup de champs 
cultivés, mais il y a aussi des marais et des 
bruyères. 85, 000 hab. 

lÉPIFANOVKA, bourg de Russie, en 
Europe , gouv. de Voronej , distr. et à 8 1. 
S. O. de Slaro-Belsk. 

lËRAGOLlA ou EYRAGOLY, bourg de 
Russie, en Europe, gouv. et à 3o 1. N. O. 
de Vilna , distr. et à 6 I. t/4 S. E. de Ros- 
siena , sur la rive droite de la Doubita. 

lER.APÜLTSK, village de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Moscou, distr. et à 3 I. N. 
O. de Voioklamsk , sur la rive droite de la 
Lama. Il possède des maisons de campa- 
gne agréables. Il s'y tient 1 foire par an. 

lEREMCHA , rivière de Russie, en Eu- 
rope. Elle prend sa source dans le gouv. de 
Nijnéi-Novgorod, distr. d'Ardatov , près du 
village de Semilova, coule au S. S. E., entre 
dans le gouv. de Tambov , distr. de Temni- 
kov , et va se jeter dans la Mokcha par la 
rive droite, à 1 1. 3/4 au-dessus du bourg de 
Kadom, après un cours de i3 1. Des usines 
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à fer considérables , et qui donnent par an 
5 ,ocm> pouds de fer, te trouvent sur ses bords. 

lEREMCUlNK, forge de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Tambov, distr. et près d'iela- 
tom. Elle SC compose d"i liauUfoumeau et 
de 3 afHncrics , et emploie 8a3 ouvriers. On 
en lire annuellement 4^,535 pouds de fer 
brut , et a5,i63 de fer en barres. 

lÉRÉMlÉlEVK.A , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 34 1- O. dcPoltava, distr. 
et à 11 I. S. E. de Zolotonocha. 

lÉRÉMITCHl , bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Grodno, distr. et à 7 1. 1/4 
E. de Novogrodek, près de la rive gauche du 
r^iémen. 

lERESKI , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à l'j 1. l/a N. O. de Poltava, distr. 
et è 5 1. 1/.3 S. E. de Mirgorod , sur la rive 
gauche du Psioul. 

lERËTZ , ville de Russie , en Asie, f^oj-ez 
Ebbtz. 

lERICIlOW I*', cercle des États Prus- 
siens , prov. de Saxe, dans la partie S. E. 
de 1a régence de Magdebourg. Le territoire, 
à l'exception de quelques collines sablonneu- 
ses , est uni , fertile et bien boisé ; on y élève 
beaucoup de bestiaux. 38, 751 hab. Le chef- 
lieu est Lolibiirg. 

lERlCHUW 11% cercle des États Prus- 
siens, prov. de Saxe, dans la partie orient, 
de la régence de Magdebourg. L'Elbe l'arrose 
vers 1*0. La surface en est unie , et le sol , en 
partie sablonneux, produit néanmoins assex 
abondamment du blé et du tabac ^ on j élève 
un grand nombre de bestiaux. Il y a des tour- 
bières. 34^3^4 habitans. Genthin est le chef' 
lieu <lc ce cercle. 

lERICUOW, bourg des États Prussiens , 
prov. de Saxe, régence et à f i 1. N. N. E. de 
Magdebourg , et à 3 I. N. 0- de Genthin , 
cercle d'ierichow n* , prés de la rive droite 
de l'Elbe. 11 a 1 église lullicrtcnne , i église 
calviniste et des distilleries de grains. i,o56 
habitans. 

lÉRlKLlNSK, bourg de Russie , en Eu- 
rope, distr. et à iS I. E. S. E. de Simbii'sk, 
sur la rive droite du Tchcremehan. 

lERISCHMARKT, bourg de Transylvanie. 
P'oyes Gtèees. 

lERJVlLKl , bourg de Russie , en Europe, 
gouv. et à 4o 1. O. N. O. de Vilna , distr. et 
à 5 1. 1/3 S. O. de Rossiena. 

lERKEL, lac de Russie, en Europe, gouv. 
d'Esthonie , distr. et à 1/3 1 . S. S. E. do 
Revel. Il a t 1. 1/4 de long sur 3/4 de 1. de 
large, et se décharge dans le golfe de Finlande. 
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IERKIM ou lERKIEN, ville de l'empire 
Chinois, f^ojrez Yarkihd. 

lERO ou OLIVIER, port de U Turquie 
d'A<>ie, dans l'Anatolie, sur la côte S. E. de 
l'ilc Metclin. L'entrée en est extrêmement 
étroite, mais l'intérieur en est vaste : il pré- 
sente une élcuduc d'environ a 1. du au S., 
et d’i I. 1/4 de l’E. à rO. 
lÉROUSLAN, rivière de Russie , en Eu- 
1 gouv. de Saratov. Elle a sa source dans 
le distr. et à 25 1. E. N. E. de Saratov, coule 
vers le S. S. O. , entre dans le distr. de Ka- 
micliin, tourne a l'O., et va se jeter dans le 
Volga, parla rive gauche, à 61. au-dessus de 
Kamichin, après un cours de )dus deGol. Son 
affluent principal est le Torgoun , qu'elle re- 
çoit par la rive gauche. Les bords de celte 
rivière fournissentd'cxcellens pâturages; on y 
a établi des colonies allemandes , qui élè- 
vent beaucoup de bestiaux. 

lERSSI , bourg de Russie , en Europe , dans 
le Daghestan mérid., chef-lieu du territoire 
de Tabiisaran , è 4 L O. de Derbcnt. 

lERliZALEM , ville de Pologne, woiwodic 
de Masovie, obwodie et à 7 1. 1/2 S. S. E. 
de Staiiislawovr , et à i4 L E. S. E. de Var- 
sovie. 5 q maisons. 

lESAOULOVSKAÏA , bourg de Russie , 
CD Europe, gouv. des Cosaques du Don, 
2* distr. du Don ; sur la rive droite du fleuve 
de ce nom, à 54 L N. E. de Novo-Tcherkask. 

lËSBERG, village de la Hesse-Ëlcctor.de, 
prov. de Basse-Hesse, cercle et à 4 L t/4 S. 
S. O. de Friziar, et à 9 I. 3 4 S- O. de Cas- 
sel; chef-lieu de bailliage, sur la rive droite 
de la Giisc. Hat château. Il s'y tient 3 foi- 
res par an. 867 habilans. 

Le bailliage renferme 6,958 hab. 
lESERLO, lac de la Turquie d'Europe , 
à l'extrémilé mérid. de la Vala'chic inférieure 
et du distr. d'ilfovr; près de la rive gauche 
du Danube, auquel il communique par plu- 
sieurs ouvertures. 1) a 5 L de long sur 1 1. 
2/3 de large. 

lESl , Æsis , ville des États de l'Église, 
délégation et à 5 1. 1/4 O- S. O. d'Ancône, 
sur 1a rive gauche <le l'Esina. Siège d'i évéché. 
Elle a 1 cathédrale, 5 églises paroissiales cl 
10 couvens, dont 5 de femmes. U s'y fabri- 
«]uc des bas de soie et de laine. Foires, les 
26 mars , 4 ^ 4 juin ) n3 août cl 23 sep- 

tembre. 5,000 hab. 

1ÉS10UN0VK.A , bourg de Russie , en Eu- 
rope , prov., distr. et à 8 1. N. N. O. de Bia- 
lisiok, près de la rive gauche de la Brzozovka. 
621 hab. 


lESMONI , bourg de Russie , en Europe , 
gouv. et à 26 I. E. de Minsk , distr. et à 16 1. 
1/2 E. S. £. de Borisov, sur la rive droite 
de rOslika. 

lESNlTZ , ville du duché d'Anhalt-Dcssau, 
baill. et à 3 1. S. de Frassdorf , et à 6 1. S. 
de Dessau , sur la rive gauche de la Muldc. 
Elle est ouverte et a 2 faubourgs, i église , 
des brasseries, des papeteries et des fabriques 
de drap et de toile. 1 ,668 bab. 

lESO, ilc de l'empire du Japon, f^ojrez 
Yxso. 

ÏESSAVA, rivière de 1a Turquie d'Europe, 
en Servie, sandjakde Semendria. Elle prend 
sa source au mont Roudnik , coule au N., et 
se joint au Danube par la rive droite, à Se- 
mendria, après un cours de 25 1. 

lESSBEUG , village de la Hessc-Électo- 
ralc- lESBBac. 

lESSEN , ville des États Prussiens , prov. 
de Saxe, régence et à 18 I. 1/4 N. E. de Mer- 
sebourg, cercle cl à il. 1/4 O. deSchweinits, 
sur la rive droite de l'Elster. Elle a 2 églises 
et I hôpital. i,4oobab. 

lESSEN , village du roy. de Saxe, cercle 
de Misuie, baill. et à 1 1. 1/4 N. N. E. de 
IMcissen , et à 5 1. 1/2 N. O. de Dresde. 1 ,000 
habilans. 

lESTETTEN, village du grand-duché -de 
Bade , cercle de Treisam-ct-Wiesen , chef lieu 
de bailliage; à 2 I. 3/4 N. E. de Constance , 
à 12 1. S. £. de Fribourg, et à 1/2 I. de la 
rive droite du Rhin. 11 y a un vieux cbatcau 
qui tombe en ruine. 564 

Le bailliage contient 5,126 hab., et com- 
prend une partie du pays appelé Kletgau. 

lETELOUTARI, sandjak de la Turquie 
d'Asie, pachalic de Chehrezour. 

lETKOlTLSK. , forteresse de Rusi^ie, en 
Asie, gouv. d'Orenbourg , distr. et à 7 I. i/a 
S. de Tcheliabinsk; près et à l'O. du lac de 
son nom, qui ail. i/adc long sur i/3 dcl. 
de large. Elle renferme 1 église cl 3oo mai- 
sons. On y entretient une garnison de 35o 
Cosaques. 

lETTINGEN , bourg de Bavière, cercle 
du Danube-Supérieur, présidial et à 1 l. S. 
S. Ë. de Burgau, et à 7 1. 3 4 O. d'Augs- 
bourg, sur la rive droite du Mündel. i,5oo 
habilans. 

lETZENDORF, village de Bavière, cer- 
cle de risar , présidial et à 5 1. 1/2 N. de 
Dachau , et à 8 1. N. N. O. de Munich ; 
sur la rive droite de l'ilm. Il y a 2 églises, 
1 brasserie et 1 distillerie d'eau-de-vie. 5i 
maisons. 
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lEU , Ile tle France, f'^ojrez Duc. 
lEV , bourg de Russie , en Europe , gouv. 
d'Esthonie, distr. et à i 3 1 . E. de Wesen- 
berg, sur U grande route de Revel à S^.-Pé> 
ters bourg. 

lEVüüKIÉIEVSKIIÉ, lies du Grand- 
Océan boréal, f^ojrez ETOOKStsaia. 

lÉVÉ , bourg de Russie , en Europe, gour. 
et ^ 7 1 . O. N. O. de Vilna , distr. et à 4 1 * 
3/4 N. de Novo*Troki. 

lEVER , cercle ou seigneurie dans la par- 
tie sept, du grand-duché d'Oldenbourg; borné 
au N., par la mer du Nord ; à TE. et au S. 
£., par rialidc, bras de cette mer; au S., par 
le cercle de Ncuenburg et leroy, de Hanovre, 
qui le borne aussi à l'O. Il a environ 6 1 . de 
longueur sur 4 dans sa moyenne largeur. 
La seigneurie d'iever comprend les anciens 
petits pays de Wangerland, d'Ostringen et 
de Rustringen. Elle échut, en i 663 , à la 
maison d’Anhalt-Zcrbst , et passa par héritage 
à rimpératricc Catherine ii, en 1793. L'em- 
pereur Alexandre la céda par la paix de Til- 
sit, en 1807 , au roi de Hollande ; en6ii , en 
1814 9 le grand-duc d'Oldenbourg en devint 
maitre , ainsi que de la seigneurie de Kniep- 
bausen , qui lui fut néanmoins contestée. Les 
côtes de ce pays sont pourvues d'un grand 
nombre d'écluses, où aboutissent des canaux 
qui conduisent à la mer l'eau surabon<lante 
de l'intérieur; les grandes portes de ces éclu- 
ses s'ouvrent d'elles-méroes au reflux , et se 
ferment de même à marée montante par la 
force des eaux. Ces écluses ont l'avantage de 
former en même temps les principaux ports 
de riever , et l'on veille soigneusement à leur 
conservation , dont dépend la sûreté de tout 
le pays. 

Le cercle d’iever a 20 I. c., et renferme 
20,io5hab.ll se divise en deux parties prin* 
cipales: la seigneurie d'iever proprement dite, 
et la seigneurie de Kniephausen. La se 
subdivise en 3 baill. : lever, Minsen et Tet- 
tens. lever en est le chef-lieu. 

lEVER, ville du grand-duché d'Olden- 
bourg, chef-lieu de cercle et de bailliage , à 
2 1 . 1/4 de la mer du Nord et à 12 1 . N. N. 
O. d'Oldenbourg. Lat. N. 53 ° 34 " 3 o". Long. 
E. 5 ° 32' 4 ^"- ^de est entourée d'un fossé 
et de remparts qui servent de promenades, 
et a 4 portes et 1 faubourg. Celte ville ren- 
ferme I vaste château , 1 église luthérienne 
et 1 catholique, 1 synagogue, i maison d'or- 
phelins et 1 de charité, 1 gymnase et 1 ins- 
pection ^générale des pauvres; des tanneries 
et des distilleries d'eau-de-vie de grain. Il s'y 
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lient 12 foires par an, pour bestiaux. Le 
commerce se fait par le port de Uocksicl , sur 
la côte occid. de l'iahde. 3 , 400 hab., dont 
plus de la moitié pour le faubotii^. 

Le bailliage contient 7,226 hab. 
lEVPATORIIA, ville de Russie, en Eu- 
rope. yojr. EuPAToaix. 

lEVSlÈlVSKOÉ, lac de Russie, en Asie, 
dans le N. du gouv. et du distr. d'iéniseïsk, 
par 68° 3 o' de lat. N. et 96° de long. E. Il 
a environ 10 1 . du N. au S., et presqu'autant 
de l'E. à rO. 

lEVSIONGA, bourg de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et à 62 1 . S. de Voronej , distr. 
et à 7 1 . E. de Staro-Bielsk. 

IF.VST , rivière de Russie , en Europe. Elle 
sort de l'extrémité N. E. du lac Louban , dans 
le gouv. de Livonie, distr. de Venden, court 
d'abord vers le N. jusqu'à son confluent avec 
le Pédetz, tourne a l'O., et, après avoir ar- 
rosé la partie merid. de la Livonie, entre 
dans le gouv. de Vilebsk pour se jeter dans 
la Dvina, par la rive droite, à 20 1 . au- 
dessous de Dinabourg. Son cours est d'envi- 
ron a 3 1 . 

IKVTOÜCHKEVITCHÏ, bourg de Rus- 
sie, en Europe, gouv. et à 4 ^ I- S. E. de 
Minsk, distr. et à 1 3 I. i/a O. N. O. de Ret- 
chilza , près de la rive gauche de l'Ipa. 
lEZD, ville de Perse, Yezd. 
lEZERSKY , fort de la Turquie d'Europe, 
sandjak et à 20 1 . O. N. O. de Bagna-Louka, 
et à 5 1 . 1/2 O. S. O. de Novi. 

lEZlERNA, bourg de Gallicie , cercle et 
à 8 I. S. E. de Zloezow, et à 5 1 . N. O. de 
Tarnopol ; près d'un petit lac. 

lEZIEKZANY, petite ville de Gallicie, 
cercle et à 4 I- S- Czortkow, et a 10 1 . 

E. de Slanislawow , entre la Niclawa et le 
Scred . 

lÉZIORI , bourg de Russie, en Europe, 
gouv., distr. et à 5 1 . B. de Grodno , près du 
bord oriental d'un lac formé par la Pira. 

lÉZOROS, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 28 1 . N. N. E. de Vilna, distr. et 
à 8 1 . N. O. de Vidzi. 

lEZOW, ville de Pologne, woiwodie de 
Masovie, obwodie et à 4 L >/4 
Rawa, et à 19 1 . S. O. de Varsovie. Elle a 

2 églises; on y fabrique du drap. 626 bab. 
lEZUPOL, bourg de Gallicie, cercle et H 

3 1 . 1/2 N. N. O. de Slanislawow, et à 2 1 . 
S. S. E. deHalicz; près de la rive gauche de 
la Bistrica, un peu au-dessus de sa jonction 
avec le Dniester. 

IF, 11 c de la Méditerranée, sur la côte 
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mérid. de France, dép. des Bouchet-du-Rhdne, 
dans la rade de Marseille, à 3/4 de 1. S. O. 
de l'entrée du port , et à l'Ë. de l'ile de Pomè* 
gue. Un château-fort, bâti par François 
en iSag, occupe toute cette Ile, qui ne con- 
siste qu'en un rocher vif, escarpé, et dont 
les bords , formés d'angles saillans et ren- 
trans, sont élevés d'environ 5o pieds au- 
dessus du niveau de la mer. C'est un des 
meilleurs forU de la Méditerranée; les Tos- 
cans s'en emparèrent cependant peu de temps 
après sa construction , mais ils le perdirent 
vers l'an i 6 oo. Cette ile a pris son nom des 
ifs dont elle était couverte autrefois. 

IFAKl , en chinois Pan-tching, un des 54 
distr. de la prov. de Moûts, au Japon. 

IFÂTA, distr. de la prov. de Moûts, au 
Japon. 

IFAYA, distr. du Japon, prov. de Moula. 

IFAYI, distr. du Japon, prov. de Moûts. 

IFERTEN, ville de Suisse. P'ojr. YvaanoH. 

IFFAET OFFA, baronnie d’Irlande, prov. 
Je Munster, dans le comté de Tipperaiy, 
ilont elle occupe la partie mérid. On y trouve 
Clonmcll, chef-lieu du comté. 

IFFE^iDlC bourg de France , dép. d’Ille- 
et-Yilainc, arrond., cant. et à i J. i/4 O. de 
Montfort, et à 6 1. O. de Rennes. Foire, le 

lundi après la S*. -Pierre, pour bestiaux, 
quincaillerie, etc. 5,oo3 hab. 

IFFROS, ville d'Arabie, dans TYémen, à 
4 1. E. S. £. de Taas et à 4? b S- de Sana. 
Klle renferme le tombeau d'Abmed lbn-Alvan, 
l'un des plus grands saiqts sunnites. 

IFFS (LES), village de France, dép. d’Ille- 
et-Vilaine, arrond. et à 4 b N. N. E. de 
Montfort, cant. deDécbercl. Foire le mardi- 
gras, pour bestiaux et mai'chaudises diverses. 
520 hab. 

IFIFO, en chinois Tsie-pao , un des 12 
distr. de la prov. de Farima, au Japon. 

IFINO, en chinois Fan~ye y un des i5 
distr. de U prov. d'isé, au Japon. 

IFISI, en chinois Fan-chy , un des distr. 
de 1a prov. d'Isoumo , au Japon. 

1F1TAK.A , en chinois Fan^tao , un des 
i5 distr. dont se compose la prov. d'isé , au 
Japon. 

IFOE-SIOEN, lac de Suède, dans la partie 
orient, de la préfecture de Christianstad , au 
N . E. de la ville de ce nom. 11 a 3 1 . de long 
du N. au S., sur i 1. 1/2 de large, et con- 
tient une lie qui porte son nom. 

IFOFARA, en chinois Louyouan , un des 
8 distr. de 1a prov. de Sourouga, au Japon. 

IFOUSOUKI, en chinois Y-so, un des i4 


distr. dont se compose la prov. de Satsouma, 
au Japon. 

IFRKN, ville de Barbarie, emp. et à en- 
viron 100 1. S. 0. de Maroc, prov. de Suse, 
près et à l’E. du cap Noun , et à x 6 1. N. O. 
d'Ouadnoun. 

IFS, village de France, dép. du Calvados, 
arrond., cant. 0. et ^ 1 b de Caen. Patrie 
de Pierre Le Coq, général des eudistes. ^3o 
habilans. 

IFS-SUR-LAIZON, village de France, dép. 
du Calvados, arrond. et à 3 1. 3/4 N. N. E. 
de Falaise, cant. et à 3 b 1/4 E. de Brette- 
ville-sur-Laixe. il y a une source minérale 
qu'on dit efficace contre les maladies des yeux. 

1 43 hab. 

IFTA , village du grand-duché de Saxe- 
Weimar, princip. et à 2 b 1/2 N. N. O. 
d'Eisenach , baill. et à il. O. de Creutz- 
bourg, sur un petit affluent de la Werra. Il 
y a une carrière de marbre dans les environs. 

IGA, en chinois Yi-hoy prov. du Japon, 
dans la partie mérid. de Pile dcNifon, à TE. 
de la prov. d'Yamato et à l’O. de U baie 
d’Ovari. Elle est montagneuse, et arrosée 
seulement par de petites rivières : le sol , 
pierreux et ingrat , ne produit en abondance 
que (les fruits; il y a des forêts de bambous. 
La pèche est considérable sur la cote. 

Cette province, dont le chef-lien porte le 
même nom , sc divise en 4 districts : Afe , 
Iga, Nafard et Yamata. 

IGA, ville du Japon, dans Plie de Nifon, 
chef-lieu de la prov. du même nom; sur 1a 
cdte occid. de la baie d'Ovari, à 35 1. E. S. 
E. de Méaco et à 70 1. O. S. O. de Yedo. 

IGAL, bourg d’Espagne, prov. et à 8 I. 
3/4 E. N. E. de PampeltiDC (Navarre) , et à 
6 b t/4 N. N. E. de Saiiguesa; au pied d’une 
montagne élevée , près de la rive gauche du 
Salazar. 147 bab. 

IGAL , bourg de Hongrie , comilat de Sebu- 
meg, chef-lieu de marche; à i4 b 1/2 S. de 
Wesprim et à 12 l. i/4 N- N. O. de Funf- 
kirchen , au pied d'une colline couverte de 
vignobles. 

La marche d'Igal se trouve dans la partie 
orient, du comitat , et s'étend depuis le lac 
Balaton au N., jusqu'au Kapos au S. 

IGARASSU, rivière du Brésil. Kqy.Icua- 

BXSSU. 

IGAT , petite lie de l'archipel des Molu- 
ques , près cl au N . de Pile Baber ; par 7 ** 1 1 ' 
de lat. S. et 128 “ i5' de long. O. 

IGATIMY, rivière du gouv. de Buenos- 
Ayrei. Foy, Ygatiht. 
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IGDIG ou OZERNAÎA (rivière du Uc), 
rivière de Russie, en Asie, distr. de Kern* 
tclialka , vers l'extrémilé S. de U presqu'île 
de ce nom. Elle sort du lac des Kouriles, 
par la rive occid., et te jette -dans la mer 
d'Okhotsk, après un cours d'environ lo l.de 

l'E. à ro. 

IGÉ, village de France, dép. de l’Orne, 
arrond. et k 5 1. S. de Mortagnc, cant. et à 
1 1. l/a S. O. de Bclléme, près de la Même. 
1,1 5o bab. On exploite dans les environs des 
carrières de grés. 

IGE , bourg de Transylvanie. Voy. Ki 7P> 

piHDoar. 

IGEA, bourg d'Espagne, prov. et à i3 1. 
S. E. de LogroAo (Soria), et a i 1. 3/4 0. 
N. O. deCervera; au pied de la colline de 
S**. «Anna, dont le sommet est occupé par un 
hermilage de ce nom qui fut l'ancienne pa- 
roisse. La moitié de ce bourg est en plaine 
et le reste au bas de la côte; le Linares, tri- 
butaire de l'Alhama, le baigne et y est tra- 
versé par un beau pont en pierre de trois ar- 
ches. Ce bourg a i paroisse et t hôpital. On 
y fabrique de la bure, dont on approvisionne 
la province de Burgos. 2,178 hab. 

Le territoire produit du vin , de l'huile , 
du miel et beaucoup de groins. 

IGEL , village des États Prussiens , prov. 
du Bas’Rbin, régence, cercle et à 1 I. 3/4 
S. O. de Trêves , et a a I. E. N. E. de Gre- 
venmacheren; près de U rive gauche de la 
Moselle , un peu au-dessus du confluent de la 
Sarre. 276 hab. 

On voit près de ce village une grande co- 
lonne appelée tour d'igel, ancien monu- 
ment de quelqu'intérét. Ce bel obélisque , 
de ao mètres de hauteur, est couronné d'un 
globe sur lequel un aigle déploie ses ailes; 
les antiquaires ne sont pas d'accord sur son 
origine. 

ÎGELDI, lac de Russie, en Asie, gouv. 
d'Oreiibourg , distr. et à 11 1. E. S. E. de 
Tclieliabinsk. Il a a 1. a/3 de longueur sur 
a 1. de largeur, et se décharge dans le 
Misas. 

IGEN (MAGYAR), bourg de Transylva- 
nie. Voy. Koppxhdobf. 

IGGELHEIM, village de Bavière, cercle 
du Rhin , distr. et à a 1. i/a N. 0. de Spire, 
cant. et à a I. S. O. de Mutterstadt. 11 a 1 
église réformée. i,i56hab. 

IGHEDER , bourg de la Turquie d'Asie. 
Voy, IcBiDLsa. 

IGHELLIN ou IGHEPLIN , une des Iles 
Gvosdcvi , dans le détroit de Bering , entre 
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les Rassies d'Asie et d'Amérique , à peu prés 
a 10 I. de l'une et de l'autre contrée. Les ha- 
bitons, au nombre de i54y se nourrissent de 
poisson et d'herbes marines , et se sen ent , 
au lieu de bois, d'os de baleine enduits 
d'huile. Le seul animal qui s'y trouve est 
l'isatis, encore est-il très-peu nombreux. 

Cette Ile fut decouverte, en 1779 , par un 
centenier cosaque nommé IvanKobelev. 

IGHIDLER ou EKDER , bourg de la Tur- 
quie d'Asie , dans l'Anatolie , sandjak de 
Tcké-ili ; sur une petite rivière , à peu de 
distance de la côte occid. du golfe de Sata- 
lié , à 7 1. l/a S. S. O. de la ville de ce nom. 
A l'E. de ce bourg s'avance le cap Arova ou 
Ekder, qui forme l'extrémilé du mont Takh- 
talu (Ô'o/r^us). Un peu au S. d'ighidicr on 
voit, au village de Tekrova , les ruines de 
l'ancienne Phaseits. 

IGLA ou IGLAWA, rivière qui prend sa 
source dans les monts Moraves , en Bohême, 
cercle de Tabor, près d'Ober- Czerekwo , 
coule d'abord au N. E., et trace pendant 
quelque temps la' frontière de la Moravie, 
où elle entre prés d'iglau ; prend ensuite 
son cours vers le S. E. , traverse les cercles 
d'iglau et de Znaym , en passant par Tre- 
bitscli et Eybcnscliitz , et entre dans le cer- 
cle de Brûnn , où elle se joint à la Schwarza, 
par la rive droite, près de Tracht, après un 
cours d'environ 35 1. Les aflltiens principaux 
sont, à gauche l'Oslawa, et k droite la Ro- 
kitna. 

IGLAU , cercle de Moravie , borné k 1*0. 
et au N. par 1a Bohême, k l'E. par le cercle 
de Briinn, au S. E. par celui de Znaym , et 
au S. par l'archiduché d'Autriche. 11 a a4 1. 
du N. E. au S. O., 6 1. de largeur moyenne, 
et 140 1. c. Les monts Moraves, dont la 
crête le sépare de 1a Bohême , le couvrent 
de leurs rameaux. Il est ai*rosé principale- 
ment par l'Igla et scs afiluens, tributaires du 
Danube ; une foule de petits lacs , formés par 
des rivières, sont répandus k sa surface. Ce 
cercle renferme plusieurs belles vallées , 
parmi lesquelles celles de l’Igla est une dci 
plus fertiles. 11 produit du blé, de l'orge, 
des pommes de terre, des fruits et du lin. 
Les forêts y sont considérables et les pâtura- 
ges cxcellcDS. On y élève un grand nombre 
de bestiaux ; le gibier n'est pas rare , et les 
lacs sont très-poissonneux. 11 y a 1 mine 
d'argent et i mine de plomb. La fabrica- 
tion de la toile et du drap y est très-active ; 
il y a aussi plusieurs autres manufactures. Le 
cercle d'iglau renferme 9 villes , a6 bourgs , 
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469 TÎiUges et 170,037 hab. IgUu en est le 
cbef'lieu. 

IGLAU, en bohémien Gihlawa f ville de 
Moravie, chcf>licu de cercle , à 1 7 1 . O. N. O. 
de Brünn, sur un ruisseau qui se jette près 
de là dans l'igla. Lat. N. 49 ° ^ 9 ^'* Long.* 

È. i 3 ° 16' O*’. Elle est bieQ Çurtinée et bien 
bâtie, et renferme 6 églises, 1 couvent , i 
hOpital bien doté et 1 gymnase. La fabrica- 
tion des draps et autres étofles de laine j est 
très-considérable; ses produits s'élèvent à 
plus de 4 o,ooo pièces par an. Elle a aussi i 
imprimerie, i papeterie, i raflinciie de po- 
tasse , 1 teinturerie, et 1 manufacture de 
verres et cristaux. i 3 ,ooo bab. 

Cette ville fut prise, en 174^1 parles Prus- 
siens, et en iSo 5 par les Français. 

IGLESIAS , bourg d’Espagne, prov. et à 
7 I. S. E. de Burgos, et à 7 I. E. N. E. de 
Lerma , dans une petite vallée. 474 

IGLESIAS, prov. de Sardaigne, div. du 
Cap-Cagliari ; bornée au N. par celle d'Oris- 
tsino, à l'E. par celle de Cagliari, et baignée 
au S. et a l'O. par la Méditerranée. Elle a 
ao 1 . de long, du N. au S., sur 7 de large, et 
est divisée en 3 distr. ; Guspini , Iglesias et 
Viliacidro , qui renferment i 4 communes et 
36,685 bab. Le chef-lieu porte le même nom. 

IGLESIAS, ville de Sardaigne, div. du 
Cap-Cagliari , chef-lieu de prov. et de distr., 
siège d'un évêché ftiiffragant de l'arcbevécbé 
de Cagliari , et résidence des principales 
autorités de la prov.; à it 1 . O. Pi. O. de 
Cagliari et à a 1 . i/a de la côte occid. de 
l'ilc, dans une position élevée et salubre. 
Les anciennes fortifications sont en grande 
partie en ruine. Elle renferme i beau palais 
épiscopal, t cathédrale, 4 couvens dont 1 de 
femmes , et 1 collège tenu par des jésuites. 
Le commerce consiste en vin, huile, blé, 
fourrages, cau-de-vic, et fromages qui sont 
les meilleurs de l'ilc. 6,000 bab. 

Les environs sont fertiles et bien arrosés. 
Entre Iglesias et le Monte-Ferro, à l’O., on 
a découvert d'abonilantes mines de galène 
très-pure; on y trouve aussi de la mine de 
plomb blanc et de la pierre calaminairc. 

Iglesias est la première ville dont l’armée 
aragonaisc s'empara en i 3 a 3 , lorsqu’ayant 
débarqué à Palmas , clic s'avança sur Cagliari 
pour en chasser les Pisans. 

IGLKSUELA (LA), bourg d’Espagne, 
prov. et à 11 I. a /3 S. S. O. d'Avila, et à 
’ÀO 1 . 3|4 O. Pi. O. de Tolède, dana la vallée 
de l’Adrada. U a r paroisse et i chapelle. 
743 bab. 


IGLESUELA ( LA ) , bourg d'Espagne , 
prov. et à a8 1. i/a S. E. de Saragosse (Ara- 
gon), et à 10 1. 1/3 S. S. O. d'Alcaùiz; entre 
des fondrières , près d'une petite vallée fer- 
tile. 11 a I paroisse , i bermitage qui porte le 
nom du Cid , i hôpital et des fabriques de 
grosses étamines. 768 bab. 

IGLI , village de Barbarie, empire et à 
55 I. S. S. O. de Maroc , et à 18 1. S. E. de 
Terodant, prov. de Susc, sur le versant oc- 
cid. du Grand' Atlas. 3oo maisons. 

IGLO , bourg de Hongrie, Nbüdoip. 

IGLORSOIT , bourg du Groenland, sur la 
côte occid. du distr. de Jnlianeshaab , par 
61 ® o5' de lat. N. et 47° 3o* de long. O. 

IGNACE (S*.), bourg du Bas -Canada, 
distr. et à 16 I. E. N. E. de Québec , comté 
de Hertford , sur la rive droite du S^. -Lau- 
rent. 

IGNACE (S*.), cap des États-Unis, ter- 
ril. de Michigan , comté de Micbillimack.- 
inac , au N. du détroit de ce nom , qui joint 
le lac Michigan au lac Huron. 

IGNACIO (S.), Ile du Mexique , au fond 
du golfe de Californie, devant l'emboucbure 
du Colorado. Elle a i3 1. de long et 4 L de 
large. 

IGNACIO (S*®.), établissement de mis- 
sionnaires dans le Haut-Pérou , au territoire 
des Cbiquitos ; sur la rive gauche de 1a 
Paragua , à i5o I. E. N. E. de Chuquisaca 
et à 80 I. E. N. E. de Santa-Cruz-de-la- 
Sierra. 

IGNAOU , bourg du Tiirkestan , Vhanat et 
à 3o 1. S. S. E. de Kbôkhan, un peu au S. 
des monts Kachgar-Divani. 

IGNAT (S*. ) , village de France , dép. du 
Puy-dc-Dôrae, arrond. cl à al. 3/4 E. N. 
E de Riom , et à 5 1. N. E. de Clermont- 
Ferrand, cant. d'Knnczat. 1,873 hab, 

IGNAZIO DE AGANA (S ), ville de l'ile 
de Guam , dans l'arcbipcl des Mariannes. 

.Agaka. 

IGNEKANDE , village de France, dép. de 
Saûne-et'Loire , arrond. et à 6 I. i/a S. O. 
de Cbarolles , cant. et à i I. 1/4 S. de Semur- 
cn-Brionnais. i,a5obab. 

IGNEY, village de Fronce, dép. de la 
Meurthe, arrond. et à 5 I. i/a S. O. de Sar- 
rebourg, cant. et à 1 1. 1/4 S. S. O. de Rc- 
cbicourt-le-Cliâlcau , à la source du ruisseau 
de son nom. Il s’est formé sur le tenitoire 
de la commune, en i8o3, plusieurs excava- 
tions, dont une peut passer pour un goufre. 
aoo bab. 

JGNY-DE-VERS (S*.), village de France, 
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<!cp. du Rhône, arrond. et à 8 I. N. O. de 
Villefranchc , et à i 4 I. N. N. O. de Lyon , 
cant. de Monsol. Foires, les 19 mars, jeudi* 
gras, samedi après la Quasimodo, la mai, 
7 septembre, 3 i octobre et a 3 novembre, 
pour bestiaux, Gl, planches et bois. 
babitans. 

IfiOUMEN ou IHülVIEN, ville de Russie, 
en Europe, gouv. cl à 14 I. E. S. E. de 
MinsV; clief*licu de district, sur le ruisseau 
de son nom. 

Le district se trouve vers le centre du 
gouvernement de Minsk. Il est boise, et con- 
tient beaucoup de terres incultes et désertes j 
mais le reste est fertile en bic, et offre des 
prairies propres à l'engrais des bestiaux qui 
y abondent. 

IGPANEMA , rivière du Brésil, f'oy. Ipa- 

KEMA. 

IGRANDE, bourg de France, dép. de 
VAllier , urrond. et a 6 I. i/ti O. deîMoulins, 
cant. et à 3 I. j /4 O. S. O. de Boiirbon-rAr* 
chambaud. Il s'y fait un commerce considé» 
rabic de bestiaux, surtout aux foires des 17 
janvier , 8 mars , 34 y >4 cl ^ no- 
vembre. i.Gaoh.vb. 

IGRAPlUNA, bourg et port du Brésil, 
prov. de Rahia , comarca dos llheos \ a Tero- 
bouchure de la rivière de son nom , entre 
Santarem et Cagrii. Il a une église parois- 
siale. On cultive du riz dans les environs. 

IGRIDI , ville et lac de la Turquie d'Asie. 

yojr. IncHiaDta. 

IGRIN ETIBERÏON, baronnie d'Irlande, 
province de Leinster , dans le comté de Kit- 
kenny , dont clic forme la partie S. £. Galls- 
kiil en est l'endroit principal. 

IGUA , ville et fort de la Guinée supérieure, 
f'cjy. Gap-Corsb. 

JGUALA, ville du Mexique, état de La 
Puebla, à 38 1 . E. de Mexico, dans un 
déOté étroit et profond. Elle a donné son 
nom au plan de constitution qu'Iturbidc y 
traça et qu'il donna au Mexique. 90 familles. 

IGUALADA, Aqcæ Latjc , ville d'E.spagne, 
prov. et à 5 I. 1/3 N. de Villafranca (Léon), 
et à 6 I. l/a E. $. E. de Cervera ; sur U rive 
gauche de la Noya, dans une plaine fertile. 
Elle est assez bien bùtic , et entourée d'un 
grand faubourg , dont les maisons sont de 
bon goût et les promenades agréables. Elle a 
I paroisse, a couvens , 1 collège, 1 hôpital 
et des casernes de cavalerie ; des Glatures de 
laine, des Glatures et des fabriques de tissus 
de coton , des tanneries , des corroieries , des 
chapelleries , et des fabriques d'eau-de-vie 


ainsi que d'armes à feu tres-estiraées. Foires 
de 3 jours, le 7 janvier et le 29 aoôt. 7,731 
babiUns. * 

Il y a plusieurs papeteries dans les envi- 
rons. 

IGUALAPA, bourgade du Mexique, élat 
et à 63 1 . S. S. O. de La Puebla , et à 68 1 . S. 
de Mexico ; dans une plaine arrosée par a 
rivières, qui vont, en s'unissant, déboucher 
dans le Grand -Océan équinoxial. 56 o fa- 
milles , espagnoles , mélisses , mulâtres cl in- 
diennes. 

IGU.ALEJA, bourg d'Espagne, prov. et 
à 14 L O. S. O. de Malaga (Grenade), et à a 
1 . l/a S. de Ronda ; dans un terrain bas, en- 
touré de montagnes. On s'y occupe de la coupe 
des bois , dont on fait des planches ; il y a 1 
moulin à huile. 1,908 bab. 

Les montagnes environnantes sont couver- 
tes de bois, et on dit qu'elles renferment de 
la pierre d'aimant. Le territoire est peu fer- « 
tile en grains. 

IGUAPE ou ASSUNGUY, rivière du Bré- 
sil , prov. de S*. -Paul , comarca de Curytiba. 
Elle est formée de plusieurs autres, qui ont 
leurs sources sur le versant $. E. de la serra de 
Cubatao, etsurles bords desquelles il y a des 
terrains aurifères, coule à l'E., et se jette dans 
l'Atlantique, un peu au N. E. du bourg de 
son nom , par 34® 35 ' de lat. S. et 4 o" 4 ®^ 
de long. O. , après un cours d'environ 60 1 ., 
navigable pour des barques sur une grande 
étendue. Dans le voisinage de la côte, elle 
forme de grandes sinuosités et plusieurs pé- 
ninsules, dont les isthmes de quelques-unes 
ont clé coupées pour abréger la navigation. 

IGUAPE, bourg du Brésil, prov. et à 35 
1 . S. O. de S'. -Paul, comarca et à 5 o 1 . E. 

N. E. de Curytiba; sur une lagune formée 
par l'Atlantique un peu au S. O. de l'embou- 
chure de la rivière de son nom. Celte laguna 
communique à l'Océan par deux entrées si- 
tuées vers les cxlrcniilés d'une île longue qui 
s'étend devant elle ; les barques d'iguapc 
préfèrent l'entrée du S., quoiqu'ellcsoit plus 
éloignée du bourg, parce qu'elle est moins 
dangereuse que l'autre, qu'on nomme Barra 
(t Icapara. On cxporleparce bourg une grande 
quantité de riz. 

IGUAR A I rivière du Brésil , dans le N. E. 
de la province de Maranbao. Elle coule au N. 

O. et SC joint au Mony, par la rive gauche, 

à 10 I. S. E. de l'cmbouchurc de l'itapicuru 
dans l'Allanliquc, après un cours d'environ 
35 1 . Elle est très-pois»onneu8c. Les bords en 
sont ferlilcs et bien cultivés. n 
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IGUARASSU OQ HYGUARASSU , rivière 
<IU Brcsii , prov. de Piauby. C'est le plus 
orieotal des bras que forme le Paranayba vers 
son embouchure dans l'Atlantique. L'igua- 
rassii entre dans l'Océan par 53' de Ut. S. 
et 43® 5o' de long. O. 

IGUARASSU, ville du Brésil, prov. de 
Pernambouc, comarca et à 5 I. N. N. O 
d'Olinde, et à a 1. de l'Atlantique; sur la 
rive gauche de la petite rivière de son nom , 
qu'on y passe stir un pont de pierre , et qui 
se perd dans l'Océan , au N. E., près et au S. 
de nie d'itamaraca. C'est la ville la plus an- 
cienne de la province. Elle est en partie sur 
une colline et en partie dans une plaine. On 
voit qu'elle a été dans un état plus prospère 
qu'aujourd'hui : la plupart des rues sont mal 
pavées; les maisons, on général de a étages, 
sontdèlabrées, et des chaumières s'élèvent à 
cMé d'elles. 11 y a plusieurs églises , dont la 
principale a une tour qui offre une vue très- 
étendue ; 1 couvent d'hommes et 1 de femmes , 
f prison et t seule auberge. On en exporte 
du sucre et du coton. Environ 800 hab. 

IGUARIPE, rivière du Brésil, yof. Ja- 

CUAnitB. 

IGUASSU , lAGüAZU ou CURYTIBA , ri- 
vière du Brésil, qui se forme de la réunion 
de plusieurs petits cours d'eau , dans la partie 
S. E. de 1a prov. de S^.-Paul, comarca de 
Curytiba, aux environs de la ville de ce nom. 
Elle parcourt la partie roérid.dcla province, 
qu'elle sépare ensuite du gouv. de Buenos- 
Ayres , et te joint au Parana , par U rive gau- 
che, vers a5® 35' de lat. S. et 5j® 10' de 
long. O. Son cours est d'environ i5o 1. Elle 
a un grand nombre d'afllucns, parmi lesquels 
on distingue surtout le Jordao 1, le Cavernozo , 
à droite, et le rio Negro, le Bannanal , le 
Capivari et le S. -Antonio , à gauclie : tout ces 
aflluens augmentent tellement la largeur de 
son lit, qu'à sa réunion au Parana elle a to3 
brasses de largeur. Celte rivière n'est navi- 
gable que pour des canots jusque près de sa 
source , à cause du grand nombre de chutes 
qu'elle forme; parmi ces dernières, on re- 
marque, près de son embouchure, celle de 
Cayacanga, qui a aoo pieds de hauteur ver- 
ticale. 

IGUATIMY, rivière du gouv. de Buenos- 
Ayrcs. yojr. Ycatimt. 

IGUAZU, rivière du Brésil, ^oy. Icuassü. 

lUALAM-VlA , rivière du Russie, en Eu- 
rope, dans le grand duebé de Finlande , gouv. 
de Viborg, distr. du Kexbolm - Medlcdels. 
Elle a ta source près du village de son nom, 


coule à TE., et se jette dans le lac Ladoga, 
à 10 1. N. de Kexbolm, après un cours d'en- 
viron 5 1. Elle est remarquable pour les belles 
perles qu'on y péchait autrefois ; on en trouve 
encore , mais en petite quantité. 

IHAROS'BEREN Y, bourg de Hongrie , co- 
roitat de Schmegh, marche de Marezaly, à 6 
1. 3/4 N. E. de Kopreinitz et à xo 1. O. de 
Kaposvar. Ily a i chateau. 

UILIMAN , ville de la Turquie d'Europe, 
f'qy. Itchumav. 

lilNA , rivière des États Prussiens, prov. de 
Poméranie, régence de Stettin. Elle prend sa 
source dans un petit lac, près du village de 
Krcmmin, cercle de Saazig, coule d'abord au 
S., sur la limite de la prov. de Brandebourg, 
tourne au N. O., passe à Stargard cl à GoU 
now, et SC jette dans le Dammschc-see par son 
extrémité sept., après un cours d'environ aa 1. 

IHOLDY, village de France, dép. des 
Basses-Pyrénées, arrond. et à 5 l. a/3 O. N. 
O. dcMauléon, et à i5 1. O. de Pau; cbef- 
lieu de canton. 85o hab. 

IHRINGEN , village du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-\Viesen , baill. 
et à I 1. 1/4 E. N. E. de Vicux-Brisach , et 
à 3 1. 1/4 O. N. O. de Fribourg , derrière la 
montagne Kaiserstubl. 1,670 hab. On récolte 
d'excellent vin dans les environs. 

IHUMEN , ville de Russie, en Europe. 
yojr. loOÜMBH. 

ilDENSALlNI , bourg et paroisse de Rus- 
sie , en Europe, grand-duché de Finlande, 
gouv. et à i5 I. N. N. O. de Kuopio , distr. 
d'OEfrc-Savolax. 

IIEMSK, paroisse de Russie, en Europe, 
gouv. d'Arkhangel, distr. et à 9a 1. E. S. E. 
de Mczen , sur la rive gauche de la Pctchora. 
Elle comprend 16 villages et 1,037 

IIGANOK , ville de Russie, en Asie , prov. 
et à 110 1. N. N. O. d'Iakoutsk , distr. et à 
to5 1. N. E. de Vcrkbné-Viliousk , sur la 
rive gauche de la Léna. K s'y tient plusieurs 
grands marchés par an. 

IITIS, bourg et paroisse de Russie, en 
Europe, gouv. de Kymmenegard, distr. 
d'CÆfre-Hollola. 

IJI ou IZY, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 34 1. N. N. O. de Minsk, distr. et 
à 7 I. l/a O. N. O. de Vileika. 

IJIGHINSK (BAIE D'), Gouba~Iji^ins‘ 
kàia f baie de Russie, en Asie, formée par 
la mer d'Okhotsk sur la cdte du distr. de ce 
nom, à rO. de la baie de Penjinsk. Elle a 
35 l. du N. au S. , et ao I. dans sa plus grande 
largeur, de TE. à l'O. , à son entrée. La ville 
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de fton nom est située à son extrémité scplcn> 
trinnalr. 

IJIGHINSK, ville de Russie, en Asie, 
distr. et à i 8 o t. E. E. d'Oklintsk; «ufond 
de U haie de son nom , près de la rive droite 
de l'cmbouchurc du U petite rivicre Ijiga. 
Elle est forlifioe : cVst du celte place qu'on 
surveille les Koriaks. La pêche est assez ac- 
tive ; on y fait le commerce dus fourrures. 
Environ 6,000 hab. De toutes les herbes po- 
tagères, il n'y vient que du cresson. 

IJIMA , rivière de Russie , en Europe. Elle 
prend sa source dans le goiiv. de Vologda, 
distr. et à 5o 1. N. E. d'Oust-SisoUk, dans un 
pays désert, coule au N., entre dans le gouv. 
d'Arkhangcl , distr. de Mézen , et se jette 
dans la Petchora, par la rive gauche, après 
un cours de 80 1. Son seul aflfliient remarqua- 
ble est rOukiita, qu'elle reçoit par la gauche. 

IJO , paroisse de Russie, en Europe, 
grand-duché de Finlande , gnuv. et à 7 1. N. 
N. O. d'Uleaborg , distr. d'Ulea. Il y a 1 ver- 
rerie. 

IJORKA , rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de SL - Pétersboiirg. Elle prend sa 
source <lans le distr. de SoGa , un peu à l'O. 
de Gattchina, coule d'abord à l'E. , )>uis sc 
dirige au N., et se jette dans la Neva , par la 
rive gauche , à Ousldjora , après un cours de 
|5 1. Vers remhouchiire de cette rivière, le 
grand duc Alexandre laroslavitch remporta , 
en laSi, une victoire sur les Suédois, cotn- 
raandés par leur roi Magnus , qui y fut blessé ^ 
le grand-duc fut surnommé ^ewsky : de là 
l'ordre de SL \lexandrc Newsky. 

IJORSKAÏA-ZEMLIA, pays de Russie , en 
Europe, yojr. lacaie. 

)K, rivière de Russie, en Europe, gouv. 
et distr. d'Orenbourg. Elle prend sa source 
dans la partie sept, du distr., coule vers le S. 
S. O., et va se jeter dans In Sakmara, parla 
rive droite, à a 1. E. de Nikitinsk, après uii 
cours d'environ 35 1. Elle reçoit le Nakaz à 
droite et le Mal à gauche. 

IK, rivière de Russie, en Europe, gouv. 
d'Orenbourg. Elle prend .sa source dans le 
distr. et à ^ 1. S. S. O. de Rélébêi , se dirige 
vers le N. N. O. et va se jeter dans la Kama , 
par la rive gauche, un peu nu-dessous de 
Menzelinsk où elle passe , après un cours d'en- 
viron 80 1 . 

IKAGO, en chinois Y’hianf^f un des i3 
distr. qui composciil la prov. d'Oumi, au 
Japon. 

IKALIS, bourg et paroisse de Russie , en 
Europe, dans le grand-tluché de Finlande, 
Dict. Gkocx. 7. 


gouv. et à 351. N. E. d’Abo, distr. d’OEfre- 
Satakunda-OEfrrdcIs , .sur le bord occiil. du 
lac Kyrœs-Jærvi. 

IKAKMA ou EKARM.\ , unedes lies Kou- 
riles, dans la Russie, en .4sie, au S. O. du 
Karotciialka , par 4®° 4*^^ i5i® 

de long. E. Elle est près cl au $. O. de Pile 
t^hiiachkolan , et au N. E. de Tchirinkotan. 
Elle a moins de 1 1. de longueur , est monta- 
gneuse , cl préseiilc a pics fort élevés qui 
étaient autrefois des volcan-; les côtes sont 
encombrées de blocs de rochers. Elle est in- 
habitée et fréquentée seulement par des ani- 
maux et des oiseaux de mer. 

IKAROGKA, en chinois Ho-lou j ville cl 
distr. du Japon , dans l'ile de Nifon , prov. de 
Tanha. 

IKAZNI , bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 42 I. N. N. O. de Minsk, distr. et 
à i5 I. O. N. O. de Disna. * 

IKBAR , oasis du Sahara , sur la roule du 
Fezzan au Bournou , à environ i5o 1. S. de 
Mourzouk. 

IKE-AR AL-NOOR , lac dePerap. Chinois, 
dans la partie occid. du pays des Khalkha, 
près de la frontière orient, de la Dzoùngaric , 
au pied du Graml-Altai , entre 4"° 49^ 

lal. N . et 87 ° et 89 " de long. E. Sa plus grande 
longueur, du N. au S., est de 1 8 I., et su plus 
granule largeur, de PïT. à PO., de 1 4 L Le 
Dzabkan et le Bouyentou s'y rendent, le pre- 
mier au M. et l'autre à PO. On ne lui connaît 
pas dVcoidcment. 

IKEATIl ET OUGHTERANY, baronnie 
d'Irlande, prov. de Leiu.ster , comte de Kil- 
darc. Killcock en est Pendroit le plus remar- 
quable. 

IKERIN, baronnie d'Irlande, prov. de 
Munster , dans le comté «le Tipperary, dont 
elle occupe la partie M. E. Roscroa en est le 
lieu le plus important. 

IKERVAR , bourg de Hongrie, comitat 
d'Kisenburg, marche et à 4 I- L. de Slcina- 
manger , et à 7 1. S. E. de Gùns , près de la 
rive gauche «le la Raab. il y a 1 église catho- 
lique. 731 hab. 

IKERY ou YKAIRY , Eekairee , ville de 
l'HindousIan , dans les états du radjah de 
MaiASour, anc. prov. de ce nom , soubah de 
Nagara , à 7 1. N. N. O. de De«liiore et à 5a 
L S. K. dcGoa. Ikery fut pendant long temps 
la résidence et la capitale d'une dynastie de 
princes hindous, dont les monnaies existent 
encore. On prétend qu'cite contenait autre- 
fois 100,000 maisons; elle est maintenant en 
ruine. 

a5 
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IKt, en chinois Yî-ki , île du Japon , dont 
elle forme une province, dana le détroit de 
Corée, près et au O. de l'ile de Kiou- 
sioiJ , par 34 ® de lat. N. et 127® ao' de long. 
£. Elle a 6 I. de long et 3 de large. Le sol 
en est médiocrement fertile. 

La province d’iki se divise en deux dis- 
tricts : Iki et Isita , dont les chefs-lieux por- 
tent les mêmes noms. 

IKIM, bourg de la Turquie d’Europe, y ojr. 
ICHIM. 

I K. ORETZ , rivière de Russie , en Europe, 
gouv. do Voroncj , distr. de Robrov, dont 
elle arrose la partie occid. en roulant du N. 
au S. Elle prend sa source à i 3 1 . de Ro- 
brov et va se jeler dans le Don, par la rive 
gauche , après un cours de 22 1 . , à 5 1 . S. O. 
de Robrov. 

IKOU , en chinois un des 54 distr. 
de la prnv. de Moûts , au Japon. 

IKOUFA, en chinois Seng-ye , ville et 
distr. du Japon , dans l'ile de Kiou-sion , 
prov. de Tsikougo , à environ 20 1 . N. N. E. 
de Nagasaki. 

IKüVSKAÏA, bourg de Russie, en Asie, 
gouv. et à ^5 1 . S. S. O. de Tobolsk, distr. 
et à 7 1 . 1/2 N. de Kourgan , sur la rive gau- 
che du Ti>bol. 

IL. Les noms commençant par cet article 
it.ilien , doivent être cherchés au mot qui le 
suit. 

ILA , rivière de l'emp. Chincjis. Ii. 

ILA, ville de l'emp. Chinois, yojr. Uoxi- 

TÜAKTCHIIIKO. 

ILA , un«f de< Hébrides, y^jr. Islat. 

ILA-ARAD, caravansérail de Perse, prov. 
du Kouhislaii, sur la roule d'Yezd à Tebbes , 
à 27 1 . N, E. de la première |dc ces villes et 
à 4 <> L S. O. de la seconde. 

ILADI on ISLADl, ville de la Turquie 
d'Europe, en Homélie, sandjak et à 14 1 . 
E. deSopbia; chcMieu de juiidiction , près 
de la rive droite du Vid , sur le flanc sept, 
du Ralkan. Elle est habitée par des chré- 
tiens. 

ILAMBA, pays de la Guinée- Inferieure, 
dans le roy. d'Angola, au S. du pays <le Go- 
lungo et au S. E. de celui d'icolo. Il est 
borné au S. par laCoanza, et se divise en 
bâtit et bas : le premier fournit une grande 
quantité tic fer. Une partie des habitans est 
catholique, et prend tlu service en qualité de 
soldat chex les Portugais, qui ont plusieurs 
éUhIissi'mens dans cette conltée. 

ILAN-OTI, lien de la Tarlarie indépen- 
dante , khanat de Roukharic , sur la roule de 


Khodjend à Samarkand , a 2 1 . O. de Dji- 
sahgh. En été , il est infesté de serpens. On 
voit près de là une inscription gravée sur 
une pierre d'une montagne, qui apprend 
qu'en l'an 977 de l'hégire, le sultan A'b- 
doullah, à la tête d'une armée de 100,000 
hommes du Tachkend, du Turkestan et des 
steppes du Kipichak, fit la guerre aux khans 
et les baltit complètement. 

ILANZ , ville de Suisse, canton des Gri- 
sons, ligue Grise, chef-lieu de la haute juri- 
diction de Gruob, à 9 1 . O. S. O. de Coire; 
au pied du Mundaun, dans la partie la plus 
large de U vallée du Gruob , et au confluent 
du Rhin antérieur et de la Glenner , sur les- 
quels elle a des ponts. Elle a peu d'apparence 
et ses mui's sont en ruine ; les faubourgs de 
S*. -Nicolas et de Portasura l'entourent. Celle 
ville est pendant un an, alternativement arec 
Tusis et Trons, le .siège de la diète de la li- 
gue Grise , et dir tribunal d'appel : on y con- 
serve les archives de U ligue, il s'y tient une 
grande foire de bestiaux. 4 hab., réformés. 
Les femmes y sont très-sujettes au goitre. 

Sur la rive gauche du Rhin , à i 1 . au-des- 
sus d'ilanz, on exploite une mine de galène 
tcuant argent, et à 1 1. 1/4, sur la rive 
droite, il y a une mine deciiivre fauveargen- 
tifère ; il s'y trouve, en outre, du borax en 
abondance. 

Souvarov y passa U Glenner , lors de sa 
retraite devant Masséna , en 1799^ 2 ans 
aprè.s llaiiz soulfrit beaucoup d'un incendie. 

ILAÏUO IS.), village du grand-duché de 
Toscane, prov. de Pise, dans l'ile d Elbe , à 2 
I. i;2 S. O. (le Porlo-Fcrrajo. H y a degran- 
des carrières de granit et d'ardoises. 

IL.'WVA, ville tics Étals Prussiens. Pqy. 
Etlau ( Dcutsch ). 

ILAY , un« des Hébrides, yoy. Islat. 

ILAY (PUNTA DE), cnp du Pérou, sur 
le Grand-Océan équinoxial , intendance et au 
S. O. d'Arequipa, par 16® 4 ^' de lat. S. et 
75® 5 ' de long. O. ; au S. d'une petite baie 
remplie d'ilots. 

ILBENSTADT, village paroissial du grand- 
duché de Hcssc-Darmstadt , prov. de Hesse 
supéri(‘ure, distr. de Vilbel; à 2 1 . S. E. de 
Fricdbcrg et à 3 I. 1/2 N. N. E. de Franc- 
fort, sur la rive gauche de la Nidda. 432 bab. , 
catboliqiio. On a supprimé, en 1802, le 
nionastèrc de son nom qui en était voisin. 

ILCHESTER, Iscualis , ville d'Angleterre, 
comté de Somerset , liundrcd de Ttntinhall , 
à II 1 . S. de Bristol; sur la rive gauche de 
i'ivel, qui n'est pas navigable et qu'on y tra- 
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▼tr»e inr un pont en pierre de a arches. Elle 
ne consiste qu'en 4 rues mal bâtie.s , et n'a 
plus qu'une église, de 6 qu'elle possédait. 
Celte ville renferme U prison du comte, i 
maison de charité , un assez beau balimcnt 
où siège la cour du comté, et une maniifac. 
tiire de soieries j la fabiicalion de la dentelle 
de fil y a clé consûlérable. On y remarque les 
restes d'un monastère de moines noirs, et, 
sur la rive opposée de la rivière , ceo\ de l'hù- 
pilal de ^VIlilehall , fondé, en la'aG, par 
William Dennis, llchestcr envoie i membres 
an parlement. Patrie du célèbre Bacon. 11 s'y 
tient 3 foires par an. 

Celle ville est l'ancienne hchalis de Plo- 
léniée, une des principales stations des Ro* 
mains; elle était traversée par le Fosseway. 
roule qui allait du comté de Lincoln à celui 
de Devon. On y a trouvé des médailles et des 
vestiges de murailles. 

La paroisse a 994 hab. 

ILDA , montagne de Barbarie, dans l'em 
pire de Maroc , prov. de Susc, à TE. de Te- 
rodant. Elle fait partie de l'Atlas. 

ILDEFONSO ( S. ) , cap sur la crtte orient, 
de l'ilc de Luçon , une des Philippines, par 
i5“ a5' de lat. N. et 1 19 ° de long. E. 

lLDEFONSO(S. ) , groupe d'ilots et de 10 - 
cliers du Grand-Océan austral , près de la 
cùte méridionale de la Terrc-de-Foii , à 36 I. 
O. du cap ilorn. Lat. S. 55° 55'. Long. O. 
71» 40'. 

ILDEPHONSE (S'.). S.-IlJrf.mso , mWe 
d'Espagne, prov. et a a 1. S. E. de Segovie, 
et à 8 1. 3/4 N. de L'E.scurial ; sur 1a pente 
sept, du Giiadarrama. Résidence d'un gou> 
verneur. Elle s’est formée insensiblement au- 
près de la maison royale de La Granja, et 
possède I église paroissiale, 1 collégiale qui 
contient le mausolée en marbre oméde bronze 
de Philippe y , et 1 hd|iilal. Il y a des manu- 
factures de toile de lin et de chanvre, ui.e 
verrerie à bouteilles et verre blanc qu'on 
y ci.sèle avec adresse, et une belle et vaste 
nianufactiirc royale de glaces où l'on on fa- 
brique de la plus grande dimension : ces gla- 
ces sont en.suilc élamées à Madrid. 4,83u hab. 

La maison royale de La Granja, voisine de 
celte ville, est à G33 toises au-dessus du ni- 
veau delà mer , entre, dci montagnes , dans 
lin lieu autrefois sauvage et stérile; une par- 
tie de remplacement était occupée par une 
grange appartenant à des religieux hicronimi- 
tes de Ségovie : Philippe v la leur acheta pour 
y faire bâtir ce palais , qui en lire son nom. 
Les travaux en ont été dirigés par drsarlistcs 
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français. L*extérieur n'est pas magniGque;on 
y remarque seulement la façade donnant sur 
les jardins; mais l'intérieur en est très-beau. 
Les appartemens inférieiirs renferment un 
grand nombre de statues anlique.v et d'autres 
morceaux de sculpture qui .sont dignes de 
fixer l'attention. Dans les appartemens supé- 
rieurs on compte plus de mille tableaux des 
plus grands roaitres. Les jardins font 1111 des 
plus beaux ornemensde La Granja ; l'indiis- 
trie humaine s'y est ticvcloppéc dans toute 
sonétcndue,etacté secondée avec succès pai 
un pi incc qui , fidèle imitateur de Louis xiv , 
son aïeul , voulut faire d’un lieu inliabilabic 
un lieu de délices, comme le monarque fran- 
çais l'avait fait de Versailles. Partout l'art y 
a triomphé de la nature, et a remplacé un 
terrain scc, pierreux et stérile, par des plan- 
tations agréables , des bosquets charmans , 
des canaux vivifians, des cai«cades, des fon- 
taines et des bassins ornés d’une infinité de 
groupes de statues ou de figures d’animaux en 
bronze et en marbre de «liverses couleurs. 
C’est dans ce palais que Philippe v se relira 
après son abdication. La cour y passe une 
partie de rét*'*. 

ILDINSKOÏ'ZAVOD , riches mines de cui- * 
vre et de fer de Russie, en Europe, goiiv. 
d'Orenbourg, distr. et à aS 1. N . O. de Birsk. , 
près de la rive gauche de la Rama. On les 
exploite depuis i^Gfi. 

ILDI/ ( L ITALLI ) , mnnlagiies de la Tur- 
quie d'Asie , pachalic et samljak de Sivas. 
Elles s'élèvent entre les villes de Sivas et de 
Tukal , et paraissent se rattacher vers le S. E. 
à l’Aiiti-l^aurus. Eli *s seniblciit cuiTes{>ondre 
aux monll^ Paryadvei des anciens. 

ÎLE( L’) ou L'ÎLE D'ALBY, villedc France, 
«lép. du Tarn, arrmid. et à 2 I. S. O. de 
Gaillac, età G I . i|’4 O. S. O. d’Alby; chef lieu 
de cant. , sur la rive droite du Tara. Elle est 
petite et a une place régulière ornée d'une 
b(dlc fontaine. Le commerce en grains cl en 
vin y est assez important. Foires , le.-* aa jan- 
vier, Il juin, a8 amrt, i8 octobre, 3o no- 
vembre , I "‘jeudi «le carême , et le jeudi après 
la Quasimodo, pour bestiaux, toiles et laine. 

1 ,54 1 hab. 

ÎLE (L'), ville de France, <lép. de Vau- 
cluse, arrond. cl à 4 I- i/3 E. d'Avignon, 
chef-lieu de cant. ; près du chemin qui con- 
duit à la fontaine de Vaucluse, dans une si- 
tuation agréable , sur une ile formée par la 
Soi'gues. Elle a des fabriques de couvertures et 
d'étufles de laine , des filatures hydrauliques 
de laine, des ateliers où l'on prépare la soie 
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poui lramc et pour organsin , et des tanneries. 
On y fait commerce de soie, de garance, 
d’huile fine , de vins et de fruits. Foires, les 
la mai, 17 aoiit,Q8 octobre et 8 décembre, 
|>our chevaux , mulets , moutons , soie et ar« 
ticles fabri(|ués dans le pays. 5,977 hab. 

Celte ville n’était, dans l’origine, qu'un 
hameau habité par quelques pécheurs, où 
vinrent se réfugier un grand nombre d'habi- 
tans des bourgs voisins pour se soustraire aux 
brigandages de compagnies de malandrins { 
ils y bâtirent un btnirg qui porta le nom de 
Saint'Laurcnt , et qui , dans la suite , priteelui 
des îles, Insulœ, et après celui de L’IIe , 
parce que les 2 ou 3 îles sur lesquelles ce 
bourg était situé se trouvèrent réunies en une 
seule. 

ILE , village de France, dép. de la Haute- 
Vienne, aiTon<!. , cant. N. et h 3/4 de 1 . de 
Limoges, 1,170 hab. 

ÎLE(L’) , village de Suisse, cant. deVaud , 
distr. et à i L i /3 O. de Cossonay. et à 4 b 
2/3 N. O. de Lausanne; chef-lieu de cercle. 
Hans le moyen âge c'était une petite ville dont 
il reste encore une paiiic de murs. 11 y a un 
chateau avec de jolis jardins. 11 s’y tient une 
foire par an. 

Le cercle de L'île,qui .s’étend sur les pen- 
tes du Jura, renferme des forêts et d'excel- 
lens pâturages. 2,206 hab. 

ÎI.E-ADAM ( L'), bourg de France, dép. 
de Seine el-Oisc, arrond. cl à 2 1 . 1/2 N. E. 
de Pontoise , et à 7 I. N . N. O. de Paris ; chef- 
lieu de canton , sur la rive gauche de l'Oise , 
dans une position agréable. On y^.rcmarque 
un très-beau château qui a applrlenu au 
prince deConti. Il y a une nianiiiacturc de 
porcelaine. Grand commerce de farine. 1,400 
habitans. 

On exploite dans les environs des carrières 
de grès pour pavage, et il y a une source fer- 
rngineiise. 

ILK.'VGII, baronnie d'Irlande, prov. de 
Alunslcr, dans le comté de Tipperary, dont 
clic occupe la partie centrale. Glauken en est 
le lien le plus remar<|uahlc. 

î LE-A-LA'CKOSSE , lac de la ?iouvelle- 
Brelagne, par 55 * 3 o' de lat. N. et 110° de 
long. O. 11 a environ 12 I. de long sur 3 ou 
4 dans sa plus grande largeur, et reçoit au 
S. K. le Uea\er-rivcr, et à 10 . les eaux du 
lac Clear; le IMissinipi sort de son extrémité 
W. E. On y pèche pendant toute l'année du 
poisson blanc d'une excellente, qualité. Les 
Lhipeouays et les Crées habitent su'r ses 
boids. Le territoire cuvironnant est bas, et 


on y «[lerçoit à peine quelques collines; il 
abonde en caribous, ours noirs, castors, 
loutres et lynx. 

IlE- A-LA-CROSSE, fort de la Nouvelle- 
Bretagne, appartenant à la compagnie an- 
glaise tlti Nord-Ouest. 11 est situé dans la 
contrée habitée par les Chipeouays et les 
Crees , sur le bord O. du lac de son nom , par 
55 ® 26' de lat. N. et 1 10® 1 3 ^ de long. O. 

ÎLE -AUX -MOINES (L’), village de 
France, dép. du Morbihan, arrond. , cant. 
O. et à 2 I. S. O. de Vannes ; sur une 
lie du Morbihan, qui ail. 1/4 de long sur 
1/2 I. <le large. 1,000 hab. 

ÎLE-BARBE ( L’), ile de France, dép. du 
RliOne, arrond. et à 1/2 l. au-dessus de 
Lyon , cant. de Limonest . comm. deS‘.- Ram- 
bert ; formée }>ar la SaOnc , qu'on y tra- 
verse sur un pont en fil de fer. Elle est , pen- 
dant les fêtes de Pâques et de la Peiitecùte , 
le rcndez-vuiis des habilaiis de Lyon, qui y 
vont en foule par terre et par eau pour se 
divertir. Les environs en sont charmans. 

Cette ile devint , en 2o3 , l'asile des chré- 
tiens ile Lyon, lorsijue 1 a première persécu- 
tion élevée contre eux dans celte ville les 
força d’en sortir. Ou y fonda hicntdt une ab- 
baye de hénédiclins (jut devint très-célèbre, 
et dans laquelle Charlemagne établit une ri- 
che bibliothèque, qui fut pillée et brûlée, 
ainsi que l'abbaye , par les calvinistes , en 
1 562. 

IlE-BAYSF. (L’) 011 LÎLE-DE-NOÉ, 
bourg de France, dép. <lu Gers, arrond. et 
â 2 1 . N. de Mirande , et à 3 I. 1^2 O. S. 0 . 
d’Auch, cant. de Montesijuiou , sur la rive 
droite de lu Ilaysc. 720 hab. 

ÎLE-BOUCIIARD ( L') , ville de France, 
dép. d‘lnilre-et-Loirc , arrond. et â 3 1 . 1/2 
K. S. E. tie Cliîiion, et a 8 1 . S. O. de Tours; 
chef- lieu de caitl. , dans une ile formée par 
la Vienne. Les faubourgs sont plus grands 
que la ville même; elle renferme 2 églises pa- 
roissiales et une halle très-spacieuse. Com- 
merce de vin, eau-de-vie, huile de noix, 
fruits secs, cuirs et cire. Patrie d'André Du- 
ebéne , généalogiste. 2,000 hab. 

Elle prend le nom d'îlc de sa position , et 
celui de Bouchard du château qu'y fit bâtir le 
seigneur de ce nom , vers Je x® siècle. 

ILE-DE-FRANCE, anc. piov. de France, 
ainsi nommée parce que, primitivement com- 
prise entre la Seine, la Marne, l'Ourcq , 
l’Visiic et rOisc, elle formait presque une ile. 
Elle finit par s'étendre bien au-delà de ces 
limites uaturclles, cl était bornée au N. par 
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la Picardie, à TO. par la Normandie, au 
S. par l'Orléanais et le Nivernais, et à l’E. 
par la Cliampugnc. Elle comprenait rilc-de> 
France proprement dite, composée cllc-méme 
des petits pays <lc France, de Parisis et de 
Goliclle , la Bric française , le GAlitiais fran- 
çais, le Hurepoix, le Maniais, le Vexin fran- 
çais, le Thimerais , le Beauvaisis, le Valois, 
le Soissonnais, le Noyonnais et le L.ionnais : 
Paris en était 1a capitale. Elle a formé le 
dép. de la Seine, la plus gran<le partie de 
ceux de Scinc-ct Oise , Seine el-Marne, Oise, 
Aisne , et une petite portion de ceu.x du Loi- 
ret et de la Nièvre. 

Depuis le commencement de 1a monar- 
chie, cette province a toujours fait partie des 
domaines de la couronne, excepté vers la 
Bn de la race carlovingienne , où les ducs de 
France en avaient une bonne part. Les An- 
glais la possédèrent au commencement du rè- 
gne de Charles vu. 

Ile D'ELLE (L’) , village de France, dép. 
de !u Vendée, arrond. et à 4 h S. O. de 
, Fonlen.iy-le-Comtc , et à la I. S. E. de 
Bourbon-Vendée, cant. de Chaillé-les-Marais^ 
sur la rive gauche de la Vendée, près du 
confluent do cette rivière et de la Sèvre- 
Niortaisc. On tire des environs de la terre 
à |)otcrie , dont il se fait des envois considé- 
rables h Nantes et à Bordeaux. i, 3 oohab. 

ÎLE-EN-DODON (L'), ville de France, 
dép. de la Haute-Garonne, arrond. et à 7 1. 
l/a N. N. E. de S*.-Gaudens, et à la I. i/a 
O. S. O. de Toulouse J chcf-licu de canton , 
dans une petite île formée par la Save. Il y 
a une manufacture de faïence. Foire, te der- 
nier samedi de chaque mois , pour besli.iux, 
volaille, grains et marchandises diverses, 
a , 000 hab. 

ILEFELD ou ILFELD, bourg du roy. de 
Hanovre, gouv. et k 19 I. S. E. d'Hihleiheim, 
et à i3 I. E. de G<dtingue, comté de Hohn- 
stein ; chef-lieu de baill. et siège d'une sur- 
intendance des cultes. Il y a 1 papeterie, et 
une école qui est une des plus célèbres de 
l’Allemagne sept. 54o hab. 

Le baill. est petit et ne contient que 617 
habitans. 

ILEIGNES ou SAN CARLOS , bourg de 
l'ile Haiti, dép. de l'Est, à 1 1. N. O. de 
Saiilo-Domingo. Il consiste en quelques rues 
percées vers les 4 points cardinaux.* 

ÎLK-JÜURÜAIN (!.•), ville .le France, 
dép. du Gers, arrond. età 4 !• ^3 N. K. de 
Lombez , et à 9 1. E. d'Aucli ; chcf-lieu de 
canton , sur la rive droite de la Save. Elle a 
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t hôpital , des tanneries , des tuileries et des 
briqueteries. Foire le samedi de la a« se- 
maine de chaque mois. 3 , 000 hab. 

Cette ville appartenait à Jourdain de l'ile , 
sur lequel elle fut confisquée par Charlcs-le- 
Bel , en i3a4‘ ^ fortifiée et défen- 

due par un bon château , mais tout est dé- 
truit. 

ÎLE-JOURDAIN (L’), ville de France, 
dép. de la Vienne, arrond. et à fi 1. S. O. 
de Monlmorillnn , et à 10 1. i/aS. S. E. de 
Poitiers; chcf-licu de canton, sur la rive 
droite de la Vienne. Foires, les 19 et ao de 
chaqüc mots , pour bestiaux et comestibles. 
485 hab. 

ILEK , rivière d'Asie, qui se forme de 
plusieurs autres rivières dans le Turkestan, 
au pays des Kirghiz par 5o® ao' de lat. N. 
et 54” 5o'de long. E., coule vers 1*0. N. O., 
atteint le gouv. russe d'Orenbourg, dont elle 
trace en partie la limite vers le S., et se jette 
dans rOiiral , par la rive gauche, à Ilekskoi- 
Gorodok, après un cours d'environ toi. On 
trouve sur les bords de cette rivière du sel 
gemme très-pur et très-beau, qu'on extrait 
en été et qu'on transporte pendant l'hiver , 
sur des traîneaux, aux bords de la Belaia , 
où on l'embarque pour les provinces arrosées 
par la Kama et le Volga. 

ILEKSKAIA-ZACHTCHITA, fort de Rus- 
sie, en Asie, gouv., distr. et à i5 l. S. 
d'Orenbourg, près de la rive droite de l'I- 
lek. Il est en bois et habité par 35u Cosa- 
ques. 

ILEKSKOI-GORODOK ou ILETSKI, ville 
de Russie, en Asie, gouv. , distr. et à 1. 
0. S. 0. d'Orenbourg, au confluent de l'Ou- 
ral et de rilek. Il y a i tribunal criminel , 

I école d'enseignement mutuel , i école des 
mines , et un hospice pour vieillards et or- 
phelins. C'est un des lieux où les condamnés 
aux travaux forcés sont envoyés : un ukase 
nouvellement publié a décidé que ceux qui 
Bc distingueraient, par leur bonne conduite, 
seraient rayés de ta liste des proscrits et 
promus au grade de chefs-ouvriers. Les sali- 
nes de celte ville fournissent 4 ^ 000,000 de 
pouds d'un sel excellent, et emploient 1 o,ono 
conducteurs des convois. On trouve dans celle 
ville des forgerons, des joailliers, des hor- 
logers et des facteurs d'insirumens. a , 000 
hab. Près de là sont a petits lacs , dont l'un 
est chaud et salé et l'autre acide. 

Ile-rousse (L) ou isola -rossa, 

ville de France , dép. de la Corse , arrond. 
et à 3 I. I /a E. N. E. de Calvi , et à i 8 1. 
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N. N. O. ct'Ajaccio, tant, de Saiil'Angelo, 
sur la côte N. O. de U Corse. Lnt. N. 4^' 
38' 3g". Long. E. 6® 35' a8". Siège d'un Iri- 
bunal de commerce. C'est une petite place de 
guerre entourée d'im mur crénelé. Le port 
en est mauvais et peu profond ; cependant il 
s'y fait d'assez grandes exportations d'iiuilc, 
et cette ville pren<l de jour en jour plus 
d'accroissement. Elle tire son nom d'une pe- 
tite île située devant le port. i,ooo hab. 

Théodore y aborda, en 174 ^) avec a vais* 
seaux anglais , pour susciter des troubles en 
Corse. 

Iles ( baie DES) , grande baie formée 
par le golfe du S^-Laurent, sur la cote occid. 
de l'ilc de Terre-Neuve , au N. de la baie de 
S‘. -George. Lat. N. 4o®- Long. O. 55® 5o'. 
Cette baie a environ G 1. du N. au S., et 
presqu'autant de l'E. k l'O. Elle reçoit au S. 
£. la large rivière Hiimbcr , et renferme un 
grand nombre de petites lies. 

IlE'S*. -DENIS ( L* ) , village de France , 
dép. de la Seine, arrond. , cant. , très-près 
et à rO. de S^-Dcuis, à l'extrémité mérid. 
d'une ile formée par la Seine. On y remarque 
plusieurs maisons de campagne. Biirchard- 
Ic-Barbu , tige de la maison de Montmo- 
rency, y possédait, au x® siècle, un chilteau- 
fort d'où il faisait des excursions sur les 
terres de l'abbaye de S*. -Denis. 4<>o hab., 
employés à la pèche et au blanchissage du 
linge. 

ILKSMA, rivière de la Turquie d'Europe, 
en Albanie, qui prend sa source dans le san- 
djak d’Okhriila , à l'O. de Dtbre-sipre, coule 
d'abord h l'O. , entre dans le sandjak de 
SculaH, baigne les murs de Tyran, se dirige 
au N. O., et sc jette dans le golfe du Drin , 
formé par l'Adriatique, à 3 1. 1/4 E. N. E.* 
du cap Bodoni , après un cours de 20 1 . 

ÎLE -SUR -LE- DOUBS (L’), bourg de 
France, <lép. du Doubs, arrond. et à 5 1. 
N. £. de Batiine-les-Dames , et à 1 1 1. 1/4 
N. E. de Besançon; chef-lieu de canton. Il 
y a des usines à fer avec martinets , tréBIcric, 
clouterie et fabri(|uc de pointes de Paris. 
Foires, les 14 septembre et aa décembre, le 
lundi après In Qiiasimodo , et le lundi de ta 
Trinilé, pour besliaux. 753 hab. 

ÎLE-SUR -LE -SEREIN (L), bourg de 
France, dép. de TYonne, arrond. cl à 3 I. 
N. E. d'A vallon, et à 9 1. S. E. d'Auxerre j 
cbcMieu de canton. Fuires, les a3 mars, 
a3 avril , 37 juin , a 4 août, 9 octobre et 9 
décembre, elle lundi-gras, le lundi de Pâ- 
ques, le mardi de la Penlecdtc, et le jeudi 


avant le 1 1 novembre , pour bestiaux et mar- 
chandises diverses. 8ao bab. 

ÎLE-TRIANOX (L), village de France, 
dép. de la Haute-Vienne, arrond. , cant. N. 
et à 3/4 de 1. S. O. de Limoges, près de U rive 
droite de la Vienne. Uy a i filature de coton, 
des papeteries , et une belle usine pour la pré- 
paration de la terre à porcelaine. 1,489 hab. 

ILETSKI , ville de Russie , en Asie, y oj’. 
Ileuxoi-Gorodox. 

ÎLETTES(LES GRANDES), village de 
France , dép. de la Meuse , arrond. et à 6 I. 
l/a O. S. O. de Verdun, cant. et à il. 1/4 
O. de Clermont-en-Argonne , sur le Haute- 
bas. 11 y a 1 verrerie et 1 manufacture de 
faïence. 960 hab. • 

ILEVSK, forge de Russie, en Europe, 
dans la partie S. O. du gouv. de Nijnéi-Nov- 
gorod , dislr. et à 8 1 . S. S. O. d’Ardalov, 
sur le bord occid. d'un petit lac. Elle a a 
haiits-fourneaux et 4 affineries, emploie 5 a 8 
ouvriers, et fournit 7 1 ,1 77 pouds de fer brut 
et 17,634 de fer en barres. 

ILFORD, village d'Angleterre, comté d'Es- 
sex, bundred de Becontree, paroisse et à 
l/a 1 . N. de Barking , et à 7 l. i/a S. O. de 
Chelmsford , sur la rive gauche du Roding. 
Il a 1 cha]>elle et 1 hôpital , fondés sous le 
règne d'Etienne, par Adeliza , abbesse de 
Barking. Il est divisé en Great et LilUe-lt- 
ford. 3,97a bab. 

ILFOW, dislr. de la Turquie d'Europe , 
dans le S. O. de la Valacbie-Inférieure ; 
borné au N. parle distr. de Prahova, à l'E. 
par celui d'Ialomnitza , à l'O. par ceux de 
Dimbovitza et de Vlaska, et au S. par le Da- 
nube, qui le sépare des sandjaks de Rous- 
tebouk et de Silislri en Bulgarie. Il a a 5 1 . 
de long du N. O. au S. E. et i 4 de large. 
C'est un pays fertile ; on trouve dans la par- 
tie S. des lacs et des marécages formés par 
le Danube. Le chef-lieu est Boukbarest. 

ILFRACOMBE , bourg d’Angleterre , 
comté de Devon , bundred de Braunton ; sur 
le canal de Bristol, i 3 1. N. N. O. de Bam- 
slable et à i5 1. N. O. d'Exeter. Il possède 
un excellent port , abrité par un demi-ccrcle 
de collines, qui offre un mouillage sûr à de 
gros navires; on en exporte des métau.x et 
des grains, et la pèche du hareng y est fort 
active. Sur un roclier presque à pic, qui s'a- 
vance à reiilrcc du port, est un beau phare; 
on remarque dans réglisc le monument du ca- 
pitaine Bowen. Ilfracumbe est très-fréquente 
dans la belle saison pour les bains de mer. 

La paroisse contient a,6aa bab. 
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ILGA , rivière de Russie , en Asie, gouv. 
et disir. d'lrkoutslL« Elle sort d’un petit lac, 
à 3o i. N. N. ÈI. d'Irkoutsk, coule au N. , et 
se joint à U Lena, par la gauche, à Oust 
llgliinskaia , après un cours d'environ 5o I. 

ILGHl, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 19 1. S. Ü. de Vilna , distr. et à 
141 * S. O. de Novo-Troki ; sur le bord N. 
O. du lac de son nom, qui a u I. 3;4 de long 
sur t/a 1 . de large. 

ILGUINSKOÎ , bourg de Russie , en Asie, 
gouv., distr. et à 60 1. N. N. E. d'Irkoutsk, 
et à 9 a 1. S. S. O. de Kirensk , sur U rive 
gauche de l’ilg.i. 

ILGOUN , ville de 1a Turquie d’Asie, f'o^, 

EiLCOcir. 

ILHA-GRANDE (SERRA DE), chaîne de 
montagnes du Brésil, prov. de Rio-de- 
Janeiro. C'est une branche de la serra dos 
Orgaos. Elle se dirige de l'O. à l'E. , et se 
termine, vers Taguahy, aux sources de la 
rivière de ce nom , après avoir séparé en 
partie le distr. d'Ilha-Grandc de celui de 
ParahybaNova. Sa longueur est d’environ ta 1, 

ILIIA-GRANDE (BAIE DE), au Brésil. 
yojr. AvcaA-nos'RETS. 

ILllA-GRANDE , lie du Brésil, 
Geakde ( Ilha ). 

iLHA*(«RANDE, distr. du Brésil, dans 
la partie occid. de la prov. de Rio<de- 
Janeiro ; borné , au N. ,par le distr. de Pa* 
rahyba'^iova ; au N. O. et à l’O. , par la prov. 
de S^.'Paul { à l'E. , par le distr. de Rio-de- 
Janeiro; et au S., par l'Allanlique. Le cours 
du Taguahy en détermine l'exlrémitc orient.; 
la serra d'llha*Grandc en forme, sur une ns- 
ses grande étendue, la limite sept., et le 
cap de Trinidade en est le point le plus oc- 
cid. Il a près «le 3o 1. de longueur, de l'E. 
k l'O-, et la 1. dans sn plus grande largeur, 
du N. au S. Une iiiûnité d’iies sont répan- 
dues sur la cAte : la plus coiisidérahlc et la 
seule remarquable est celle qui donne son 
nom à ce distr. , et qui se trouve à l'entrée 
de la grande baie d'Angra-dos-Keys. Il n'y a 
que quelques iles et 1 a cote, sur le conlinent, 
qui soient cultivées : Ic.i principales produc- 
tions sont le sucre, le café, lu coton, l'in- 
digo, le riz, le mats, le manioc, les bois de 
cunslruclion et de chauirage; on y élève des 
bestiaux, et on y extrait de la chaux. Envi- 
ron ao,ooo hab. Paraty en est le chef-lieu. 

ILllAVO, ville de Portugal, prov, de 
Boira, comarca et à 1 I. i/a S. d'Aveiro, et 
à 10 1. 3/4 N. y. O. de Coimbre, près de 
l’Atlantique. hab. 
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ILIIEO ( ANGRA DO), baie de Cimbë- 
basie , sur la cdte S. O. de l’Afrique , par a3<> 
de lat. 8. et 12 ° 3o' de long. E. Un peu au 
$. est la pointe do llheo. 

ILHEOS (RIO DOS) ou RIO DA CA- 
CHOEIRA , rivière du Brésil, prov. de 
Bailla, comarca dos llbeos. Elle prend sa 
source près des limites de 1a prov. de Mi- 
nas-Gcracs, coule à l'E., et sc jette dans 
l’Atlanliqiie, après un cours d'environ 1- ) 
au bourg de son nom, et vis-à-vis de deux 
petits îlots qui lui ont fait donner le pre- 
mier de ses noms. L'embouchure , qui sc 
trouve par i4® 4*^ de lat. S, et 
o 4 ' 49 ''^^ lo^S* ^<^rme un grand et beau 
port. 

ILHEOS (COMARCA DOS), au Brésil, 
prov. de Bahia , dont elle forme la partie 
merid. Elle s'étend depuis la Jiquirica, au 
N. , jusqu’au Belmonte, au S. , et touche , à 
l'E. , à l’océan Atlantique; au N. , à la co- 
marca de Bahia ; à l'O., à celle de Jacobina; 
et au S. , aux prov. de Minas-Gcracs et de 
PortO'Seguro. Sa longueur, du N. au S. , 
est d'environ 70 1 ., et sa moyenne largeur, 
de l’E. a l’O. , de 4o 1. La serra dos Aymo- 
res, presqu’enticrement boisée , s’y èlend du 
N. au S. , et y porte aussi les noms d’Itaraca 
et de Goytaracas ; elle est coupée en plu- 
sieurs endroits par des rivières ; tantôt ctle 
s'avance près de la mer , et tantôt s’en éloi- 
gne considérablement! c’est entre le rio dos 
llbeos et le rio de Contas qu’elle est le 
plus rapprochée de la côte ; toutes les au- 
tres montagnes en sont des ramiHcations. Les 
rivières les plus considérables qui traversent 
celte comarca sont le rio do.s Ilheos , la Corn- 
mandatuba , IcPoxim et le Palype , qui vont 
toutes se jeter immédiatement dans l’Atlan- 
tique. Le rio dos lliteus oOrc, à son embou- 
chure, un port assez important, mais il ne 
peut, comme celui de la baie de Comamû, 
recevoir de grands vaisseaux. On remarque 
sur la côte les îles de Tinhare , de Tupiassu 
et de Boypeba, au N. de la haie, et les deux 
îlots ( llbeos) situes vers l'embouchure du rio 
dus llhcos, et qui donnent à la fois le nom à 
cette rivière, à la comarca et au bourg qui 
en est le chef-lieu. Le terrain est argileux, 
et , vers la côte, les couches itiferieuressont 
composées de calcaire et même de marbre 
grossier. Le sol est généralement fertile , et 
provient de dissolution de végétaux; les 
pluies , qui y sont fréquentes, favorisent la 
végétation : il n'y a presque pas d’endroit 
où l’ou ne cultive avec succès le manioc , le 
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riz , le millet, le café , la canne à sucre elle 
coton; l'anis et le cacao croissent sans cul- 
ture. l>es fürèls qui couvrent la plupart des 
montagnes donnent des buis du cunstniction, 
de cbarpenté et de teinture; on y trouve le 
mangabeira , dont on tire le baume de co- 
pahu ; plusieurs espèces de palmiers, en- 
tr'autres le palmier cocotier, qui forme sur 
la cdtc des bosquets agréables, et dont les 
fruits et les fîlaïuens onVent un aliment au 
commerce; il y a aussi un grand nombre 
d'arbustes et de plantes propres à la méde- 
cine , tels que ripécacuauha , le quinquina, 
le jalap, etc. Ou eleve dans cc pays peu d'a- 
nimaux domestiques ; les porcs y sqnt les 
plus nombreux; des sangliers, des cerfs et 
d'autres bétes fauves, peuplent les forets; on 
dit qu'il y a des loups. Les montagnes de la 
partie occidentale rcccleiit de l'or; on y 
trouve aussi du granit , de la pierre calcaire 
et des cristaux. Une partie de la population 
se compose d'indiens : les Tupininqiiins , qui 
habitaient la cOle à l'époque de la conquête, 
sont depuis long-temps convertis au christia- 
nisme, et, en s'alliant aux Européens, ils 
ont protluit une race mixte très-nombreuse ; 
dans l'intérieur, il existe depuis long-temps 
deux peuplades sauvages , les Patachos ou Co- 
locbos et les Mongoyos : on prétend que les 
premiers sont à peu près éteints; quant aux 
seconds, ils ont été forcés à faire la paix en 
1 8 o 6 . 

ILIIEOS ou S. -JORGE, bourg du Brésil, 
province de Bahia , chef-lieu de comarca; 
à 48 1- S. S. O. de S. -Salvador et à ^6 1. N. 
de Porlo Seguro , sur la rive gauche et à 
rembuuchurc de la rivière de son nom , en- 
tre deux collines. Lat. N. 3$' Long. 
O. 4’° port est vaste , bien 

abrité , et défendu par un fort. Ilheos possède 
I église, 2 coiivens , 1 fuiitainc et des rues 
assez régulières; les maisons en sont petites, 
et couvertes en tuiles. Les jésuites y avaient 
un collège. On en exporte de la farine , du 
riz, du café, de l'eau-de-vie, des bois pro- 
pres à la marine et un peu de cacao. Il y a 
environ aoo familles portugaises. 

Ce bourg est mi des plus anciens établisse* 
mens du Brésil: Francisco Honiidro en jota 
les fundemens en i54o ; il «Icvint très-Ûoris* 
saut Cil peu de temps , mais les Indiens le 
ruinèrent en 1700 ; <lepiiis cette époque , il 
n'a pu reprendre son ancienne splendeur. 

ILHET, village de France, dép. des 
ilaules-P^Tcnées , arrond. cl à 4 L 3j4 S. E. 
de Baguères-dc-Bigorre, caut. et à il. a;3 


N. N. E. d'Arreau, près de la Neste. 11 y a 
une verrerie. 53o hab. 

ILI , rivière de l'empire Chinois, dans la 
Dzoùngarie , division militaire de son nom. 
Elle est formée parla réunion du Tekes avec 
le Klioùnghcs et le Kach, qui descendent du 
versant sept, du la chaîne des Thiati-chan , 
coule au N. O., et SC jette dans le lac Balk.- 
hach, par la rive mérid. , apres un cours 
qu'on peut évaluer à i3o 1. , en remontant 
jusqu'à la source du Tekes. Elle est très-pois- 
sonneuse, et l'on y trouve beaucoup de lou- 
tres et de castors. Hoei-yuan-tchhing est le 
principal endroit qu'elle baigne. 

ILl, division militairedelcmpirc Chinois, 
dans la partie S. O. de U Dzoûngarie. Elle 
est divisée eu orientale et cii occidentale , et 
est adossée, €*iu S., à la hante chaîne de mon- 
tagnes neigeuses appelées , par les Chinois , 
Thian-chan ou monts Célestes. Elle est gé- 
néralement hérissée de montagnes , qui pré- 
sentent des vestiges d'unciens volcans , et entre 
lesquelles on trouve cependant des plaines 
fertiles et de riantes prairies, où les nomades 
élèvent de nombreux troupeaux. Les monta- 
gnes les plus rcmarqual)les sont le Taiki , le 
Kbonggor , l'Altanlebchi, le Barlouk, le 
l^lerghen-siri , l'Altanemel , le Grand et le 
Petit Bouronl, le Kouchclou-dabà et l’Eblou- 
dabà. Parmi les rivières, ou distingue l'ili, le 
Tchoui, IcTalas, l'Archa, leGoùIdja, le Khara- 
tal, riouldouz , l'Arachan et le Boro-tala. Les 
plus grands lacs sont le Balkhach-noor , le 
Teuiüurtoii-noor, nommé par les peuples 
turcs Issel-koul ou Issi-koul ( lac chaud) et 
Touzkoul (lac de sel), ctl'Alak-tougoul-noor. 
Au N. de la rivière lli, le pays est couvert 
d'cpais’ics forêts, remplies de loups et de 
mousimons ; vers l'E. , il y a des marais cou- 
verts de roseaux, fréquentés par un graud 
nombre de sangliers. Celle division, habitée 
depuis long-temps par des peuples nomades, 
est encore peu cultivée, car on n'y compte 
que 6,5a t acres cliinois de terrain mis en 
culture parenviron 6,000 familles turkestani, 
et dont les récoltes sullisent à peine pour 
fournir au gouvernement chinois le blé né- 
cessaire à l'approvisionnement des troupes : 
eus récoltes consistent en blé , millet , orge , 
chanvre, oignons, et quelques fruits, .sur- 
tout des prunes et des poires; il y croit aussi 
de la coriandre sauvage et des plantes médi- 
cinales en quantité. On élève , principalement 
sur les bords de l'ili, des chevaux renommes 
pour leur beauté et leur vitesse , et partout 
un grand nombre de chameaux , de buffles 
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tangutninsà long poil et d'autres troupeaux ; 
il / a des martre» zibelines , de» charuois, de» 
mou.simon» , des castor» noirs , des penlrix, 
et des cerf» de dilfereiitcs espèces , dont ou 
envoie les queues en Cliine. Le pny» ul>unde 
en or, fer, étain et liumile. 11 y a beaucoup de 
terrains sales , et , dans quelques endroit», 
du sel getiimc Irés-pur et du sel ammoniac. 

La division militaire d Ili était le pritici* 
pal séjour des Dzoïingars , qui ne s'occu- 
paient guère que do l'éducalicm des bestiaux, 
et qui ont été en partie détruits dans les 
guerres qu'ils ont soutenues contre les Clii- 
nois. 11 jr a 3 o ans qu'on y comptait 6, 384 
homme» de troupes mandchoues et mongoles, 
1,000 de Sibé, i,ooo de Solon * Dakbour , 
i,8oo dcTsakhar, 3 ,ooo de ti*oiipes chi- 
noises de la bannière verte , 3 ,ii 5 de Klio- 
cliot-fdcutlics , *45,595 Torgooulet Éleulhes 
nomades, ao ,356 inidiométans , ’i, 5 oo la* 
büurcurs militaires, 444 exilés et 49 descen* 
dans d'exilés. La capitale de loutela Dzuiin- 
garie se trouve dans celle division : elle se 
nomme Ili,Goûldja ou Goûldja*Kouré, et en 
chinois lloei yuan-tchhing. Bayanda ou Bain' 
da, en chinois Hoci-ning-lchhing, et Kache* 
mir, sont les villes principales de cette divi- 
sion : elles sont en partie habitées par des 
Kara-kitat , qui s'adonnent au commerce , 
parlent le chinois, et se regardent comme 
descenüans de l'armée que Timour con- 
duisit dans ce pays ; il est cependant vrai- 
semblable qu'ils tirent leur origine des Chi- 
nois qui s'expatrièrent des provinces septen- 
trionales de la Chine , vers l'an 1 1 a 5 , quand 
lesKhitan furent chassés de ces provinces, et 
forcés de se retirer au N. O. La frontière 
méridionale de cette division est gardée par 
8 postes militaires , occupés par 1,000 sol- 
dats Sibé avec leurs familles, qui sont sous 
les ordres d'un commandant en chef chi- 
nois; la frontière septentrionale est défendue 
par la post«*s et 3 o redoutes. 

L'occupation de ce pays par la Chine est 
très-onéreuse , car , pour subvenir ù la solde 
et à l’entretien des trôupcs, le gouvernement 
est obligé d'y envoyer annuellement 5 oo,ooo 
onces d'argent ( 4^187,300 fr.), et plusieurs 
millions de pièces de salin et de talfetas : ces 
marchandises sont échangées , avec les Kir- 
ghiz-Kliassak, contre des bestiaux, qui se 
vendent ensuite à l'enchère; aux produits de 
ces ventes, on ajoute les contributions fon- 
cières et autres, qui s'élèvent à plus de 40*000 
onces d'argent ( 333 , 4 oo fr. ) , ainsi que les 
impôts des villes de la Petite-Boukbarie, con- 
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sistant en toile, coton, etc. Cette division 
fut établie, en 1757 , par le général mand- 
chou l'oudé , qui avait soumis le pays. 

ILl, ville capitale de la D/oùngaric. 
lloBl'TUAW-TCHtll.VC. 

ILtC.AN , baie sur la côte sept, de l'ile de 
Mindanao, une des Philippines, vérs 8 ° ao' 
de lal. N. et l'ii** 5o' de long. E. Elle a en- 
viron 8 I. à son ouverture , et G 1. de profon- 
deur. Au fond de cette baie s'élève un fort de 
même nom. 

ILIDJAIl , bourg de la Turquie d'Asie, 
pacb. et à 48 1. O. N. O. de Diarbekir ; sur 
la rive gauche de l'Euphrate , un peu au-des- 
sus du point où ce fleuve coupc la chaîne du 
Tauru» et forme la cataracte de Nuchar. 

ILIDJAIl , Elbgia , village de la Turquie 
d'Asie, pacb. et à 3 I. O. d'Erze-roum, sur 
la rive gauche de l'Euphrate, à l'entrée delà 
vaste plaine d'Erze-roum. lise compose d'en- 
viron Go maisons arméniennes et 14 lunjues. 
Près et à droite de ce village, il y h une 
source d'eau chaude imprégnée de soufre , 
d'où il tire son nom ; l'eau est renfermée 
dans un bassin octogone de 80 à 100 pieds 
de circonférence, cl de 14 à i5 de profon- 
deur. C'est aux environs d'Ilidjah que Pom- 
pée délit Mithridale. 

ILIDJAIl-VARNA, cap de la Turquie 
d'Europe, en Bulgarie, sur la mer Noire, à 
3 1. S. de Varna ; par 43“ 5' 4 o^^ de lat. N. 
et 45 “ 3i' 3o'' de long. E. 

ILIGIA , village de U Turquie d’Asie. ^oj‘. 
Ilidjau. 

ILll.A , iKMirg de Russie , en Europe , gouv. 
et à 14 L N. N. O. de Minsk , distr. et à 61. 
E. S. E. de Vilcika. 

ILIM. rivière de Russie , en Asie, gouv. 
d'irkoutsk, dans la partie S. O. du distr. de 
KirensL. Elle a sa source a l'extrémité S. 0. 
de ce distr. , coule d'abord au N , puis au N. 
0. , et se joint à l’Angara, par la rive droite, 
après un cours d'environ 70 1 . llimsk est le 
seul endroit considérable situé sur scs bords. 

1L15IANI, haute montagne de la cordil- 
lère des Andes, dans le Haut-Pérou, dép. et 
à j 5 1. de La Paz. C'est une des montagnes 
de rAméri([ue mérid. les plus riches en or; 
on y a découvert un peu d'argent. 

ILIMSK, bourg de Russie, en Asie , gouv. 
et à tu5 I. N. d'IrkouUk , distr. et à G4 L 
S. O. de Kireiisk , sur l'ilim. Il a des fortifi- 
cations en bois ; ou y compte 3 églises et 1 10 
maisons. 53i hub. , occupés d'agriculture et 
de la chasse des martres. 

ILIN, petile île de l'arcbipcl de Philip- 
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pines, à IVxtrcniitc mériJ. de Pile de Min- 
(toro, dont idlc est séparée par on canal 
étroit; vers ta® 1 5 'de Ut. N. et 1 18® 44 ^ 
long. E. 

ILIISISSA ou ILUNIS.A, une des princi- 
pales montagnes de la rangée occid. des 
Andes, dans la Colombie, dcp. de l’Équa- 
teur ( Nouvelle-Grenade ) , au S. de Quito et 
à PO. de Cotopaai. Sa hauteur au-<lcssus du 
niveau de la nier est, selon M. <lc Ilumboldt, 
de 3^717 toises. Le sommet forme 3 pointes 
p^rramidales , en grande partie couvertes de 
neige et visibles à une tres-grande distance, 
que la même savant regarde comme des ves- 
tiges d'un volcan dont le sommet se serait 
enfonce. Plusieurs rivières prennent leurs 
sources dans celte montagneetvont se rendre, 
les unes dans l'Amazone et les autres dans le 
Grand-Océan. 

ILINK.A , bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 28 l. S. S. O. de Voroncj , dislr. 
et à 10 I. S. O. d'Oslrogojsk. 

ILINTZKOÏ, bourg de Russie, en Asie, 
gouv. et à 44 1* l*'* d'irkoutsk, distr. et à 
12 1 . N. O. de Verkhné-Oudinsk , sur la rive 
«Iroite de la Selenga , à l'K. du lac Baikal. 

ILIPECARVI , distr. de la partie sept, de 
rüc deCeylan , au N. E. de Pile de Manaar, 
par 9® de lal. N. et 78® de long. E. Il ren- 
ferme 6 villages. 

JLIRGH , ville de Barbarie, dans l'empire 
et a 80 I. S. S. O. de Maroc, et à i 5 I. N. 
O. d*Akkah, prov. de Susc. 

ILISSUS , rivière de Grèce, dam la Liva- 
die, canl. d'Athènes. Elle prend sa source 
près et au S. E. du village d'Aléti , coule à 
PO. S. O. en b.iignant au S. les murs d'A- 
thènes , et SC jette «lans le golfe d'Éginc , près 
et au S. E. de Pcinbouchure du Cépbisc , 
après un cours de 4 P ^ acquis quelque 
célcbiilc par le voisinage de la capitale de 
PAttique. 

ILITCHI , ville de l'empire Chinois, ^ojr. 
Kbota-k. 

ILKESTON , paroisse d'Angleterre, comté 
et à 3 I. E. N. E. de Derby, hundred de Mor- 
leston et Litchurli. 3 , 68 1 hab. 

ILL , rivière de France, qui prend sa source 
dans le dép. du Haut-Rhin, aiTon<l. et à 4 P 
S. d'Altkirch, au village de Winckcl; coule 
du S. au N., en passant par .Altkircb , Mul- 
house et Eiisisbeim, entre dans le dép. du 
Bas-Rhin , passe à l'E. de Schlettslatt , k Ben- 
felden , Eratein et Strasbourg, et, à 1 1 . 12 
au-dessous de celte ville, s'unit au Rhin par 
la rive gauche , après un cours de 4^ Pf dont 


^ de AotUge depuis Ensisheim jusqu'à Col- 
mar, et 19 de navigation depuis ce port jus- 
qu'au Rhin. Les transports consistent en boit 
tirés des forêts des Vosges et en productions 
du pays. Les principaux aQluens sont : le 
Lauch, le Faecht, le Giesen et PAndlau, qui 
sont flottables. Les canaux de Neuf-Brisacli 
et de Sebeer, le canal navigable de 1 a Bruche, 
ainsi que celui de Monsieur, s'abouchent à 
PIll, aux portes de Strasbourg. 

ILLAH , rivière de l’empire Chinois , dans 
la Petite-Boukharie. Elle prend source sur 
le versant oriental des Thsoungling, coule au 
N. E., et se joint au Kacbgar, par la droite, 
au-dessous de la ville de ce nom, après un 
coûrs d'environ 3 o I. 

1 LLAI 1 -AB.\D, ville de THindoustan , dans 
le Sindliy, au territoire des Trois-Erairs , 
distr. d'Ouah-Khyrpour; à 4 P S- de Khyr- 
pour et à i 4 P S. £. d'IUyder-abad. On y 
fabrique principalement du calicot. 

ILLAK. , petite île de l'Archipel des Aléou- 
tiennes , dans le groupe des Andrcaooy, près 
et au $. O. de l'ile Tanaga, et au S. E. de 
celle de Goreloi , par 5 i® Sa' de lat. N. et 
178® i 5 ' de long. É. Il y a dans le voisinage 
deux autres îles qui sont inhabitées. 

ILLÂNA , bourg d'Espagne , prov. de 
Cuenca , à 5 1 . O. N. O. d'Huetc , et à i 4 P 
E. S. E. de Madrid \ dans une vallée entou- 
rée de montagnes calcaires. 11 a une fabrique 
de maroquin. i, 5 oo hab. 

ILLANA , baie sur la edte S. O. de l'ile de 
Mindanao, dans l'archipel des Philippines. 
Elle a u 5 1 . du N. E. au S. O., et à peu pi*ès 
autant du N. O. au S. E. Les pointes Bamban 
et de Fléchas en déterminent rentrée. On y 
trouve quelques Iles , telles que Bongo et Ca- 
ragao. Elle forme à l'Ë. le port spacieux de 
PolIok. 

ILL.ANOS, peuple de Ptle de Mindanao, 
une des Philippines. Il occupe le milieu de 
l'ile depuis la baie d'illana , au S., jusqu'à la 
côte sept., et est gouverné par 16 petits sul- 
tans et 17 radjahs, qui forment une espèce 
de confédération. 11 est irès-adoiiiié à la pira- 
terie. 

ILLASl, bourg du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. ctà 3 I. 1/4 E. N. E. de Vérone; 
chef-lieu de district, au pied d’une mon- 
tagne. 1 , 55 o hab. 

Le district comprend 7 communes. 

ILATS , village de France , dép. de la Gi- 
ronde , aiTond. et à 7 l. S. S. E. de Bor- 
deaux , et à I I. 3/4 S. O. de Cadillac , canl. 
de PodciisHc. i, 5 oo hab. 
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ILLAU , «n hongrais ÏUava , en llla^ 
waj bourg de Hongrie, comitMl et à 41* N. 
£. de Trentschin, marche du Centre; sur la 
rive gauche du Waag. Il a i église catholique 
et une grande oianufacture de draps. Il 
tient 5 grands marché» par an. i, 8 oo hab. 

ILLAVA, bourg de Hongrie. For. Illaü. 

ILLAW ARRA, port »ur In côte orient, de 
la Nouvelle-Hollande, dans la Nouvelle- 
Galles mérid., comté de Camden, à i 8 I. S. 
S. O. de Sydney, par 34® 3o' de lat. S. et 
.48® 35' de h>iig. Ë. 

ILLË, rivière de France, dcp. d'Ille-et- 
Vilainc, arrond. de Rennes. Elle prend sa 
•ource dans Tétang de Boullet , près de Feins , 
cant. de SC-Auhin-d'Aubigné , et, coulant 
vers le S., va se joindre à la Vilaine, par la 
rive droite, à Rennes, après un cours de ^ I. 
Elle est unie à la Rance, rivière tributaire de 
la Manche, par le canal d*llle-el-Rance , qui 
la longe et qui prend ses eaux sur presque 
tout son cours. L’étang de lloullel, d'où elle 
tort, a un autre écoulement au N. E., vers 
la Manche. 

ILLË, ville de France, dép. des Pyrénées- 
Orientales, arrond. et è 4 b E N. E. de 
Prodes , cant. cl il i I. 3,4 E- N. E. de Vin- 
ça ; sur la rive droite du Tct , dans un terri- 
toire fertile. Elle est ceinte de murailles flan- 
quées de tours, est bien bâtie, et renfernic 
3 églises et i hOpitai. Il s'y fait un grand 
commerce de fruits que produisent les envi- 
rons. Foires, les aS mars et a4 août, pour 
denrées et bestiaux.. i ,iao hab. 

ILLE-ET-RANOE, canal de France, qui 
fait communiquer la Vilaine, tributaire de 
rOcéao , et la Rance, tributaire de la Man- 
che. Il commence dans le dép. d'Hle-et-Vi- 
laine , à Rennes, .sur la partie navigable de 
1a Vilaine, suit en grande partie les dcvelup- 
pemens de l'illc, en sc dirigeant vers le N., 
et, tournant au N. O., entre dans le dép. 
des Cdtcs-dii- Nord et sc joint à la Rance un 
peu au-dessus de Dinan , où elle cs*t navigable. 
La longueur de son développement est de 
ao 1. Sun point de partage est dans la lande 
de Tanouard , entre Giiipel et Razouges , près 
d'ilédéc; le bief a 0,977 mètres de long. Le 
versant du cùtc de Rennes a 34,190 mètres 
de longueur, dont la pente est rachetée par 
ao écluses ; l'autre versant, du cùté de Dinan , 
a une longueur de 29 . 0:10 mètres : .sa pente 
est rachetée par aS écluses. 

Ce canal a été commencé en .8o4 ; les tra- 
vaux, suspendus pendant long-temps, ont 
clé repris depuis i 8 aa. 
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ILLE-ET-VlLAlNE, dcp. de France, 
formé de la partie N. E. de la Haute-Bre- 
tagne. Il tire son nom des deux principales 
rivières qui l'arrosent, et est situé entre 4?* 
37 ' et 43 ® 3i' de lat. N. et entre 3® ao' et 
4® 33' de long. O. Borne , au N., par U Man- 
che ; au N. E., par le dép. de ce nom ; à l'E., 
par celui de la Mayenne; au S., par celui de 
la Loirc-liifcrieuie , et à l'O-, par ceux du 
Morbihan et «les Cotes-du-Nord. Sa longueur, 
du N. au S., est de aO L, sa largeur de ao 1., 
et sa superficie de 369 1. L'étendue de 1a cote 
est peu considérable : on y remarque la rade 
de Cancalc, au fond de laquelle est un bon 
port , et où se trouve le rocher renommé 
pour les excellentes huitres qu'on pèche tout 
auprès; clic présente, à l'extrémitc N., le 
Groin de Cancalc, un peu à l'O. la pointe du 
Menga; et enfin le port S*.-Malo,ii l'ernhou- 
clfure de la Rance , en face de laquelle gisent, 
à quelque distance . les Iles de Cesembre et 
de la Conchée , défendues par de.s forts : en 
cet endroit , 1a côte est bordée de rochers 
escarpés, mais à l'E. elle est basse et cou- 
verte , sur une assez large étendue , par les 
plus hautes marées; c'cit dans celte partie 
que la mer a formé autrefois les grands ma- 
rais de Dol , qui ne sont qu'en partie dessé- 
chés , mais qu'un a garantis de la fureur des 
flots par des digues qui s'étendent de l'E. à 
rO. , depuis PontOi'son ju.sqii'è Chatcauri- 
cheux, sur une longueur de 3 myriamèlres. 
La surface de ce «Icpartemenl est assez géné- 
ralement unie; elle n'ofl're de hauteurs que 
vers le centre et le N. £., ce qui détermine 
la pente «les eaux, dont U plus grande partie 
appartient au bassin de 1 Atlantique, et s'y 
leiid par 1a Vilaine, qui y reçoit principale- 
ment riile, le Mon et le Bruc. La partie sep- 
tentrionale du pays appartient au bassin de 
la Manche; la Rance y a son embouthure , et 
le Couesnon trace , dans la partie inférieure 
de son cours, 1a limite N. E. Pour Uciliter 
la navigation inlérieurt? de ce département , 
on y a établi le canal d*llle-et-Rance , qui 
unit la Vilaine et l'ille à la Rance. Outre les 
marais de Dol , il y en a encore plusieurs au- 
tres , surtout entre Brains cl Rcnac ; il y a 
aussi un grand nombre d'étangs. Les ternes 
en culture forment tout au plus la moitié du 
territoire; i/4 est en landes, qui ne produi- 
sent que des bruyères, le reste est couvert 
de forêts et d'eau. Le sol est, en général , 
peu favorable à l'agricullurc; il n'a souvent 
que quelques pouces d’épaisseur, et repose 
sur de l'argilo et sur des schistes , où iev 
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pUntca ne peuvent étendre leurs rucines : 
aussi , quels que soient les soins du labou- 
reur, dans la plus grande partie du pays, les 
l'ccoltes compensent faiblement scs travaux. 
Le climat y est asscx tempéré , car le froid 
pendant l liiver n'y est que de 4® 
dessous de zéro, et dans l'été le thermomètre 
de Kéaumur s'élève rarement au-dessus de 
30 °; mais les vents de S. et de S. 0 ., qui 
régnent prcs(|u'Uabitueüemcnt dans ce pays, 
le rendent très-pluvieux , des brouillards épais 
attristent presr|ue toujours le printemps et 
rautomne ; le ciel est rarement serein dam 
les autres saisous. Les principales productions 
sont: un peu de fromeul, du méteil, du sei- 
gle, beaucoup de sarrasin, de l'orge et de 
l’avoine ; ces grains suflisent à peine à la con- 
sommation. La culture du lin et du chan- 
vre est des plus importantes; celle du tabac, 
qui se fait aux environs de S*.-Malo, ne l'est 
pas encore beaucoup; celle des arbres frui- 
tiers , principalement des pommiers et des 
poiriers, est considérable ; leurs fruits servent 
h fabriquer, en grande quantité, un cidre 
agréable qui supporte les voyages de mer; on 
y récolte aussi un peu de vin blanc trcs léger 
qui se consomme dans te pays. Les forêts oc- 
cupent une supt-rheie de 30,007 hectares. Il 
y a beaucoup de pâturages, où l'on élève un 
grand iiouibre de bestiaux qui donnent un 
beurre renommé : tel est celui de la Prevalaye, 
qui passe pour un des meilleurs de France; 
la race des moutons kCouimence à s'améliorer 
par l'introduction de béliers de race espagnole. 
11 y a une grande quantité de volaille, d'a- 
bcillcs , dont le miel et la cire sont estimés , 
et de gros et de menu gibier. La baiedeCati- 
cate est renommée pour la pèche des huîtres. 
La côte de S*. -Brice fournit des congres et 
des maquereaux ; on pèche des raies , soles , 
turbots et autres poissons entre Cancale et 
Cheruoix : les rivières et les étangs sont aussi 
très-poissonneux. Ce departetnent peut être 
considéré comme un vaste plateau de granit 
recouvert de couches de schiste dans une 
grande partie de son étendue, cl, dans d'au- 
tres endroits, de bancs d'argile traversés par 
des veines de sable. 11 s'y trouve une mine de 
plomb, ouverte en 1730 et nbandonnee en 
1797 ; on exploite une raine de fer argileux 
dans rarromlisscmcnt de Vitré, et une car- 
rière d'ardoises dans celui de Redon. 11 y a 
«lu grès Hi'gilcMix, des carrières de pierre cal- 
caire, et (»n trouve dans les veines de sable 
un pouddiug siliceux, vulgairement appelé 
caillou du Rennes, qui prend le plus beau 


poli ; les sources minérales sont très-commu- 
nes : celle de Guichen est U plus employée. 
On a établi des marais salans sur quelques 
points de la côte. Les toiles ordinaires et à 
voiles de ce département sont très-recher- 
chées ; on fabrique aussi beaucoup de corda- 
ges ; il y a des papeteries , des amidonueries , 
des tanneries, des verreries, i manufacture 
royale de tabac, des blanchisseries de cire , 
quelques usines à fer, etc. On y fait des ar- 
memens pour les Indes, pour la pèche de la 
baleine et de la morue; les exportations prin- 
cipales sont en chanvre, lin, (U, toiles ordi- 
naires , à voiles et d'emballage; cidre, cuirs, 
beurre, cire, miel, bonneterie de fil et de 
laine, etc. Le commerce de rille-et-Vilaine 
s'étend , en général , dans presque toutes les 
parties du monde, et S'.-Malo en est le port 
le plus fréquenté. 

Ce département , dont Rennes est le chef- 
lieu , se divise en 6 arrondisscroens : Fougè- 
res, S^-Malo, Monlfort, Redon, Rennes et 
Vitré , subdivisés en 43 cantons , et contient 
355 communes et 553,433 hab. Il a 7 mem- 
bres à élire û la chambre des députés , est 
compris dans la i 3 ” division mililaire et dans 
le 14* arrondissement forestier, forme le dio- 
cèse de Rennes , et est du ressort de la cour 
royale et de l'académie universitaire de cette 
ville. 

11 existe dans ce département quelques mo- 
numeiis celtiques : le plus curieux est celui 
de la Roche-aux-Fées , qu'on croit avoir servi 
aux cérémonies du culte druidique. On y a 
trouvé quelques antiquités romaines, telles 
que des vases et des médailles; on y remar- 
que aussi un souterrain appelé le Cellier de 
Landéaii, du nom d'une commune voisine, 
et dont on attribue la construction à Raoul 11, 
seigneur de Fougères , qui existait en 1 170 ; 
cependant quelques auteurs le supposent plus 
ancien. 

ILLËKH, bourg de Barbarie, dansl'emp. 
et à 75 1 . S. S. O. de Maroc, et à i/a 1 . 0 . 
de Talent, prov. de Suse. 11 y a beaucoup de 
juifs commerçant. 

ILLËR , rivière d'Allemagne, qui prend 
sa source dans le N. O. du Tyrol , près du 
village de Baad , cotre presque aussitôt en 
Bavière , cercle du Danube-Supcricur, où elle 
80 dirige vers le N., y baigne les murs de 
Rempten , et court atteindre la frontière du 
roy. de Wurtemberg, qu’elle trace jusqu'au 
Danube, auquel clic sc joint, parla rive droite, 
à 1/3 I. au-dessus d'Ulm. Son cours est d'en- 
viron 35 1 . Soiiaflluciitprincipate«ll'Aurach, 
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quVIle reçoit p»r la gauche. Se* bord* , ver* 
•on embouchure^ ont été , en 1800, le théâ* 
tre de plusieurs combat* enire les Francaiset 
les Aiitriebien*. 

ILLERf ancien cercle de Bavière, formé 
en i8to, et réparti, en 1 8 1 5 , entre le cercle 
bavarois du Danube-Supérieur et le Tyrol. 

ILLERAICHIIEIM, village de Bavière, 
cercle du Danube-Supérieur, présidial et à i 
1 . i/u S. d'Illerlissen , et à i 4 I- O. S. O. 
d'Aiigsbotirg : chef-lieu de juridiclion sei- 
gneuriale , sur la rive droite de rillcr. 

La juridiclion seigneuriale contient 1,000 
hab., <lunt aoo juifs. 

ILLERTLSSEN , bourg de Bavière, cercle 
du Danube Siipérifiir, clief liru de présidial ^ 
sur la rive droite de riller, à i 3 I. i/a O. S. 
O. d’Aiigsbourg et à ^4 Munich. 11 

a a châteaux. i,ioo bab. 

Le présidial renferme 2,910 hab. 

ILLESr.AS, Illarcobis, bourg d'Espagne , 
prov. et à 5 I. 3 4 N. de Tolède, et à 8 1 . 
S. de Madrid. Il a quelques maisons bien 
bâties , 1 hdpital et 1 couvent de religieuses. 
Il V a dans l'église du couvent une image de 
la -Vierge qu'on dit avoir éîé dans l'ora- 
toire de S*. Ildeplionse, et pour laquelle le peu- 
ple a une grande dévotion. Ce bourg possède 

I tannerie et 1 moulin à chncolal. 1,^76 bab. 

C'élait anciennement une ville, qu’on pré- 
tend avoir été fondée par des prêtres grecs 
appelés Cureles , et à laquelle ils avaient 
donné le nom dV//rti*c//r/s , qui s’est conservé 
jusqu'au iv* siècle. Cet endroit a beaucoup 
souffert dans le* guerres de 1808 à 1814. 

ILLEVILLESUR MONTFüRT. village de 
France, dép. de l’Eure , arrond. et à 3 1 . 1/2 
E. de Pont' Audemer, cant. et a 1 L ij 3 N. 
E. de Moniforl. 1.024 hab. 

ILLIDK LA FOMD (S*.), village de France, 
dép. du Canlai , arrond. et â 4 I. N. O. d’Ati- 
riliac, cant. et à 1 I. 3/4 O. de S*.-Cernin. 
Foires, les mai, 6 juin cl 23 octobre, 
pour bestiaux. 1,4^4 bab. 

ILLIERS , ville de France , ilép. d'Eure el- 
Loir, arrond. et à 5 1 . 1/2 S. O. de Charirca; 
chef-lieu de cant., sur la rive droite du Loir. 

II Y a des fabriques de draps, de serge et de 
bonneterie, et des tanneries. Foires, les i 5 
février, 12 mars, 2 mai, 3 juillet et 2 no- 
vembre. pour bestiaux. 2.761 bab. 

ILLIERS, vallée de Suisse, ^oy. Lie. 

ILLIFAÜT, village de France, dép. de» 
Cdte9-dii-?iürd , .nrrond. et a 7 1 . E. <le Lou- 
déac , cant. de Mcrdrignac, ù 4 1 * 3,4 
O. de Broons. 1,120 hab« 
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ILLINGEN , village de Würlerobei^, cer-* 
clc du Necker, baill. de Maulbronn; à 6 L 
1/2 N. O. de Stuttgart et à 6 L 3/4 S. O. de 
Ucilbronn. 1,288 hab. 

1 LLI^ 0 IS, rivière des États-Unis, formée 
dans la partie N . O. de l'état de son nom , au 
S. O. du lac Michigan , du Thcakiki et de la 
rivière des Plaines. Elle se dirige d'abord à 
rO. , puis au $. O. , forme le lac de son nom , 
et enfin court directemént au S. pour s’unir 
au Mississipi, par la rive gauche, â 5 1 . O. 
au-dessus de la jonction de ce fleuve et du 
Missouri , et à 8 1 . N. O. de S*. - Louis , par 
38 '* 58 * 23 ** de Ut. N, et 92® 38 * de long. 
O., après un cours d’environ 100 I. Le* 
principaux aflliicns sont : par la droite , le 
Fox , le Spon et le Crooked , et par la gau- 
che , le Y^^rmillion et le Sangiiemon. Elle a à 
peu près 400 toises de largeur à son embou- 
chure I la navigation en est facile. Parle Chi- 
cago, cette rivière établit une communication 
avec le lac Michigan , au moyen d'un portage 
de près de 2 1. , et unit ainsi les rivières qui 
coulent vers le S. pour se jeter dans le Mis* 
sissipi, avec les grands lacs du Canada. Les 
portages entre la rivière des Plaines et le Chi- 
cago n'excèiicnt pas 1 L, et lorsque ces riviè- 
res débordent , les bateaux chargés passent 
souvent de rime à l'autre sans diflicultc. 

ILLLNOIS (LAC DES). PEÜHIA ou PIO- 
RiA , et par les Indiens , Pin^a-tahwte; dan* 
les États-Unis, état d'Illinois. C'est une ex- 
tension de U rivière des Illinois ; il commence 
à environ 70 I. de la jonction de celte rivière 
avec le Mississipi , cl a 7 1 . de long et 1/2 1 . 
de large. Sou lit est rocailleux • et ses eaux 
limpides abondent en poisson de differente* 
espèces, enir'autresen esturgeons. Les bords 
sont , en plusieurs endroits , sablonneux. Sur 
la rive occidentale s’élève le fort Clark. 

lLLl^t01S , un des Étals - Unis de l'Amé- 
rique septentrionale , qui tire son nom de 
celui d'une nation indienne fixée près de lu 
rivière et surtout près du lac auxquels elle a 
aussi donné son nom. 11 e»t situé entre 3 G® 
57* et 4 ^“ 3 o* de lat. N., et entre 89® 4 ^* 

9 1 ® 2o* de long. O., et borné au N. par le pa- 
rallèle de 3 o* qui le sépare du territoire 
du Nord-Ouest, au $. par l'Ohio, qui le sépare 
de l'état de Kentucky , à l'E. par la Wabash 
et le méridien de 89*^4^'^^! servent aussi de 
limite à l'état d'indiana , au N. E. par le lac 
Michigan, à l'O. et au S. O. parle Mississipi, 
qui le sépare du territoire et de l'état de Mis- 
souri. La ligne des limites septcnl., entre le 
lac Michigan et le Mississipi , a environ 100 L 
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de longueur, et celle qui sépare , soui le mé> 
ridien de 89° 4 ^'^ Tclal d'Illinois de celui d‘(n- 
diana, en a 70. La longueur de cet état est 
d’environ i 3 o l. , et sa largeur moyenne de 
5 o; on estime sa siiperOcie à environ 6,700 1. 

Le pRy* n'oflfrc aucune montagne considé' 
rable ; il est presque tout entier compris dans 
le bassin du Mississipl , et cc fleuve Tarrosc 
dans une étendue de plus de ai 5 1 . L'Illi- 
nois , qui le baigne à l’O. et au N. , y est na- 
vigable sur une grande étendue. La Cahokia 
cl ht Kaskaskia , qiti coulent an centre , le 
Rock- river dans le N. O. , et enfln l'Obio et 
la Wabash, sont tous aflltiens du Mississipi ; 
une petite partie du N. E. de ce pays, où 
coule le (diicago , est seule inclinée vers le 
lac Michigan : ce lac y baigne l'état sur une 
étendue de t8 1. 11 y en a plusieurs autres , 
dont le plus considérable e^t celui des Illi- 
nois , formé par la rivière de ce nom. La 
température de cet état est douce : l’iiiver 
même y est une saison agréable; le vent du 
N. V amène néanmoins des froids assez vifs 
qtii font baisser le thermomètre au-dessous de 
zéro; mais aussitôt que lèvent change de di- 
rection , le temps s'adoucit , et le thermomè- 
tre monte souvent jtisqu'à 5 o"(Fahr.)ou lo*' 
(centigrade). Non-seulement cct élal est fa- 
vorisé <run climat tempéré, mais il l’est en- 
core d'un sol en général lrès*prt>duclif. Quel- 
ques parties basses entre le îMississijïiell Ohio 
sont •iijelles aux ii»on<ialions , ce qui aug- 
mente l’é|>aisseur <le la couche végétale , et 
rend même la terre trop riche pour certaines 
espèces de culture. Les hor<ls de la ahash, 
quoique malsains sur une étendue de 3 o 1 . 
de long, offrent néanmoins de belles prairies 
et des forêts superbes entre Vincennes et 
S*. -Louis. Le long <le la Petite- Wabash le 
soi des prairies est formé par un terreau noir 
extrêmement fécond , mêlé de sable de 3 à 4 
pieds d'épaisseur, et qui repose sur un lit 
d’argile ou <Ic pierre sablonneuse. Entre 1 a 
rivière Kaskaskia et celle des llliiiüts, dans 
la partie merid. de I clat, la surface est unie 
jusqu'à 5 1 . de cette dernière , et se termine 
par une chaîne de hautes collines. Les terres 
entre le Mississipi et la rivière des Illinois 
sont d'uneferlilitc surprenante et couvertes de 
grands chênes , de noyers , etc. ; on n’y aper- 
çoit pas une pierre, si ce n'est sur le bord des 
rivières. Les terres d’alluvion , dont l'étendue 
est généralement en proportion avec celle des 
eaux , varient de 900 à i,auo pieds de lar- 
geur, et vont même quelquefois jusqu'à a, 000 
pieds et au-delà. Cette partie de l'état est 


une des plus belles et des plus riebet des 
États Unis; les prairies sèches et sans arbres , 
élevées de 3 o à 100 pieds au-dessus des pré- 
cédentes, ont quelquefois 3 ou 4 L d'étendue. 
Dans les grandes prairies , 011 trouve de lar- 
ges excavations semblables à celles du terri- 
toire du Missouri , et dont quelques-unes ont 
i 5 o pieds de diamètre; qiiehpiefois on aper- 
çoit un ruisseau qui coule dans leur fond. La 
rive droite de l'Ohio présente en plusieurs 
endroits d'énormes rochers nus; on remarque 
dans l'un d'eux, situe à environ 4 L au-des- 
sous (le Saline , une caverne curieuse, qui , 
en 1797, sen’it de retraite à une bande de 
brigands qui dépouillaient et assassinaient 
souvent les équipages des bateaux qui des- 
cendaient rOhio. On suppose que les prairies 
de cet état , généralemcut situées vert le cen- 
tre cl le nord , occupent i/4 de sa surface. 
Les principales productions de cet état sont 
les céréales : on y récolte surtout du blé et 
du mais en grande quantité ; il croit aussi 
beaucoup de riz sauvage près des lacs et des 
rivières; Imites les espèces de légumes réus- 
sissent , ainsi que le chanvre et le lin. Le co- 
ton n’est encore cultivé, dans les parties mê- 
rid. , que pour les besoins des colons; mais 
tout fait espérer que dans la suite il deviendra 
un article d'exportation considérable. On y 
cultive du tabac d'une excellente qualité ; le 
houblon et l’indigo croissent nalurellrment 
sur plusieurs points de ce pays , ci la vigne 
sauvage donne un vin potable ; en i7G9,let 
colons français en récoltèrent 110 barriques, 
et il est à croire qu'elle sera cullîvce arec 
succès, sous peu de temps, dans U partie 
niérid. Les arbres fruitiers ont , en général , 
une belle végétation ; les foi éts sont peuplées 
de beaux aibrcs où le chêne , le hélrc , l'orme, 
domintMit ; on trouve le mûrier, le noyer, 
le ('èdre et le sycomore , principalement sur 
les bords de l'OIiio ; l’érahie à sucre se plait 
sur les bords de riliinois, ainsi que le pin 
blanc et le chêne blanc. Ces forêts sont rem- 
plies d'élans , de cerfs , d'ours , de loups , de 
renards , d'opposum , etc.; de plusieurs es- 
pèces d'oiseaux communs à l'Kumpc , tels 
que des cailles, des faisans en petit nombre, 
des pigeons, des merles, etc. Il y a aussi des 
perroquets et plusieurs espères d'éperviers. 
Dans les piairies , on rencontre des serpens 
h snitncites et d'autres appelés Tètes noires, 
qui sont les deux seules cspèt'cs venimeuses. 
Les lacs H les rivières nourrissent les mêmes 
espèces de poisson que le Mississipi et les 
grands lacs du N. ; il y a même des estur- 
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geont liant le lac dra Illinois. Les habitant 
soignent beaucoup l'éducation des bestiaux; 
ils élèvent une belle race de chevaux espa- 
gnols. Le porc s'y nourrit avec facilité. Le 
règne minéral est peu connu; Ton a cepen- 
dant découvert en plusieurs endroits de la 
mine de fer , de cuivre , de plomb , ainsi que 
de la liouille ; il y a des sources salées en as- 
sez grand nombre pour fournir une immense 
quantité <le sel. Le gouvernement des Ktats- 
Unis possède, dans les environs de Shawnee- 
town, de belles salines. Le commerce de cet 
état est encore peu considérable; on se pro- 
pose, pour le favoriser, d'ouvrir une com- 
munication entre le lac Michigan cl la rivière 
des Illinois, au moyen d'un canal qui doit 
unir la rivière de Lhicago k celle des Plaines, 
a01iienl de nilinoit : le pays entre ces deux 
rivières est si uni que, lors du débordement 
de leurs eaux, des bateaux peuvent aisément 
aller de l'une à l'autre , en traversant un es- 
pace de 2 1. 

La population montait , en i8io, à i'j,*i82 
individus , y compris uoo esclaves; en i8ao 
elle s'élevait ù 55 ,ai i , et en 1837 è 81.81 1 
hab. Les principale.^ nations indiennes sont 
celles des Sauks et des Foxes , dans le nord. 

Ainsi que dans les autres ctat.s, le pouvoir 
réside dans une assemblée générale composée 
d'un sénat et d'une chambre de représentans; 
les memhre.s de chacune de ces chambres sont 
élus parle peuple, qui nomme aussi tous les 
quatre ans le gouverneur et le Jicutenant-gmi- 
verneur chargés du pouvoir exécutif. 1/c.scla- 
vage est aboli dans cet étal; les enfant des 
esclaves, nés après la promulgation de la 
constitution, sont libres, les femmes à 18 
ans et les mâles à 31. Tout homme blanc qui 
a résidé six mois dans l'état ac(|iiiert le droit 
d être électeur. Une cour suprême , qui se 
compose d'un chef de la jtislice cl de trois 
asscs: curs est la principale autorité judiciaire. 

L'état d'Illinois , qui comptait, en 1830, 
19 comtés, est divisé maintenant en 4^ ' 
Adams, Ale.xander, Bond, Caihuun, Clay , 
Saint-Clair, Clark , Clinton , Crumford . Ed- 
gar, Edward, Fayette, Franklin, Fullon, 
Gallatin, (^reene , Hamilton , Hancock, 
Henry, Jack.son , Jefferson, Johnston, Knox, 
Lawrence , Madisoii . Marion , Mcrcer , Mon- 
roc, Montgomery, Morgan, Pike , Pioria , 
Pope , Banüolph , Sangamon . Schuylcr , 
Union , \Vabash , Warren, Washington, 
Waync , et W'hîtc. Yandalia , fondée en iSi 3 , 
en est le chef-lieu. 

Les Français donnaient le nom de terri- 
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toirc des Illinois particulièrement a la con- 
trée à l’E. du Missi.ssipi, entre l'Oliio et l'Il- 
linois , jusqu'à près de I. du Misiissipi ; 
ce sont eux qui formèrent les premiers cta- 
hlissemens , en 1678, à Kaskasiia , CahoLia, 
et dan.s d'autres endroits cpii sont encore ha- 
bités par leurs descendans. Par le traité de 
1 7G3 , U France céda ce terriloircâ la Grande- 
Bretagne; parle traite de 1783 , celte puis- 
sance renonça à ses prétentions sur ce pays, 
comme sur tout le rc.vtc des Etats Unis. l<e 
territoire d Illinois fut détaclic de celui d'in- 
liiaiia par un acte du congrès de 1809, et 
constitué en territoire particulier. En 1817 , 
les Etats-Unis y acquirent, des Indiens, plus 
de 16,000,000 d'acres de terre. Par un acte 
du iSavrii 1 8 1 8, l'Union autorisa leshabilans 
de ce territoire a établir une constitution par 
l'organe de ses rcpré.sentans ; elle fut accep- 
tée le 36 août de la même année par le con- 
grès des Etats-Unis , et rillinois fut admis 
dans l'Union comme état. 

ILLINOIS , peuple sauvage des États-Unis, 
qui habite particulièrement dans l'état d'Il- 
linois , sur les bords de la nvière de même 
nom , vers 4 ©“ de lal. N. et 91® de long. O. 
On en trouve quelques hordes sur les bords 
du Mi'«sissipi et de l'Ohio. Leur nom signifie 
homme dans la force de Page. 11 y en a qui 
dévorent leurs pi isonnicrs <lc guerre. 

ILLINOIS, ville des États-Unis, état de 
son nom, comté de S*. ('lair , près de Caho- 
kia. Les fondeinens en ont été jetés dans une 
prairie en 1819. 

ILLISEIIA, petite ville de la Turquie 
d'Asie, dans la ('arainaiiie, sandjak et a i 31 . 
S. K. de Coniéh et à 1 I. S. de Kassaba. 
Elle a des murailles flanquées de tours peu 
élevées , bâties en britjues séchées. Les 
inoiilagnes au dessus de cette ville produi- 
sent une grande quantité <le garance , dont 
partie s'emploie dans les fabriques de Coniéh 
et partie s'expédie à Suiyrne. 

ILLKIBCH, village de France , dép. du 
Bas-Rbin, arroiul. et à 1 1 . i /3 S. de Stras- 
bourg, cant. de Gcispoltzheim , sur la rive 
droite de l'ill. Il y a des manufactures de 
fiilainc, de toile d'emballage, d'huile de 
graines, d'acier, et un moulin a tabac. 1.900 
babilans. 

ILLNAU , village de Suisse, caiil. et ù 31 . 
Ë. N. E. de Zurich, baill. et à i L S. S. O. 
de Kyburg; sur la rive gauche du Kempt, af- 
fluent de gauche de la Toss. Au Wurglen, 
lieu voisin, est une filature de coton. 

ILLOGAN ou ILLUGGAN, paroisse d'An- 
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gicterre , comté Hc Cornouailles, hiimired 
de Pcnwith, à I 1 . N. O. de Rednith et à 
i8 1 . S. O. de Laiinceston. Elle rcfifcrme la 
mine de cuivre In plus riche du comté, qui 
rapporte annuellement 2,000,000 de fr. 5 , 1 70 
habilans. 

ILLÛK ou SLOK, bourg de TEsclavonie 
civile, comilat de Syrmic, marche de son 
nom, agio, de Pctei-wardein et à 14 1 - i/a 
S. S. E. de Znmbor; sur la rive droite du 
Danube, dans une position agréable. Il y a 
I château , 1 église grecque , et 1 couvent 
de franciscains dont l'cglise renferme le tom- 
beau du dernier duc de Syrmie, mort en 
1 5 a 5 . 

Ce bourg était autrefois fortîâc , et l'on- 
prétend que les trois châteaux en ruine si- 
tués sur des hauteurs voisines ont été bâtis 
par les Romains. 

ILLORA, bourg d'Espagne, prov. et à 
7 I. 1/^ O. N. O. de Grenade, et a G 1 . N. 
E. deLoja; sur le Charcon. 11 a un couvent 
d'hommes. 6,590 bab. , y compris ceux de 
six hameaux qui en dépendent. 

Sous les Maures, lllora était une ville for- 
tifîée; Ferdinand , roi de Léon, la prit en 
124a. 

ILLORI , fort de Russie , en Asie , dans la 
Grandc-Ahasie « trrrit. de Samourzakano ; 
sur la rive gauche de la Caladsva, â t 1 . 1/2 
N. N. E. de T>khnre et à 11 1 . S. E. de 
Soukgouin-Kalé. A i'O. de ce fort, sur la 
cOtc de la mer Pioire, on voit les ruines de 
l'ancienne ville de même iu>m. 

ILLÜUKST, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de (\»iirlande, distr. et à 17 1 . S. S. 
E. d'All-Zelhourg , et à 3 j 1 . E. S. E. de Mi- 
tau. On y remarque 1 beau château, 1 église 
et I cloître calhuliques, et 1 église d'unitaires. 
900 hab. 

ILLOVA, rivière qui prend sa source vers 
rextrémité S. E. du distr. régimentaire de 
S*. -George, dans la Croatie militaire; sépare 
en partie cette contrée de l'Esclavonie civile, 
puis coule entre celte dernière ci l'Esclavo* 
nie militaire, et va, sous le nom deTerbess, 
se joindre à la Save, par la gauche, un peu 
au-dessous du confluent de la Lonya; son 
cours est <l'environ 18 I., du ÎS. E. au S. O. 

ILLUECA, bourg d'Espagne, prov cl à 
4 I. 3^4 Calatajud (Aragon), et 

à 1 4 1 . O. S. O. de Saragosse; dans une plaine, 
prés de l'Aratida. On conserve dans le palais 
des comtes d'illueca le corps de l'anti-pape 
Lima , qui y naquit, lly a 1 lahriquc de draps, 
1 moulin à foulon , et 1 teinturerie. Il s y fait 


un grand commerce de jambons. Patrie de 
don Alvare de Lima, grand éclianson de 
Henri 11. de Castille. 2,555 liab. 

ILLYE, en allemand Elienmarkt, bourg 
de Transylvanie , comitat d'Hunyad , cercle 
au-delà du Maros, marche de son nom; à 
5 1 . 1/2 N. O. de Vajda-Hiinyad , sur la rive 
dniilc du Maros. Lat. N. 45 ® 55 ' 29". Long. 
E. 20° 23 ' 6". Il a I château en ruine et 3 
églises catholique , réformée et grecque. II s'y 
tient 5 grands marchés par an. 

ILLYEFALVA, bourg de Transylvanie, 
pays des Szekiers , cercle inférieur du siège 
de Uaromszek, marche de Zalany; sur la rive 
droite de l'Aluta, â 4 1 - >/^ N. E. de Cron- 
stadt. 

ILLYRIE, Carnia f Histriaf partie de 
VlUj ricum et du ?ioricunt , roy. de 1 a partie 
occid. de la monarchie autrichienne. 11 fut 
formé , en 1 8 1 5 , i ^ des anciens pays de Ca- 
rintbie, Carniolc, Frimil autrichien et Istrie 
autrichienne; 2^ de l'Istrie vénitienne et de 
quelques parties du Frioul vénitien , que 
l'Autriche avait acquis par le traité de Campo- 
Formio , en 1797; 3 ® du littoral hongrais cl 
d'une partie considérable de la Croatie ci- 
vile , c'est-à-dire la portion du comitat d'A- 
gram située à la droite delà Save; mais ces 
deux dernières divisions , ayant été réclamées 
parla Hongrie, lui ont été rendues, et main- 
tenant le roy. d'illyric a pour bornes : au N., 
l’archid. d’Autriche et la Styric; à l'E. , la 
St}ric, la Croatie civile et le littoral bon- 
grais; au S., la mer Adriatique; et à I'O., 
le roy. Lombard-Vénitien et le Tyrol. 11 est 
compris entre 44 ” 5 ' et 4 "*’ 8^ de lat. N. , et 
entre 10° ao' et iS" 38 ' de long. E. Les Al- 
pes Nnriques et Styricnnes, au N.; la Save 
et la Kulpa, à l'E ; l'.Aiisa et les Alpes Car- 
niques, à rO., forment, avec rAdriatiqiic, 
les limites naturelles les plus remarquables 
de celle contrée. Sa longueur, du N. au S., 
est de Go I. ; sa plus grande largeur, de l'E. 
à rO., est de 5 o 1 ., et sa superficie, en y 
comprenant les îles, est évaluée à i, 45 o 1 . 

L'Illyrie projette , au S., la grande pres- 
qu'île d'Istric, qui se toi*minc par le capPro- 
monlorio , et dont l'istiimc est resserré entre 
le golfe de Trieste, à I'O., et celui de Quar- 
neio, à l'E. : c'rsl au S. de ce dernier que 
SC trouvent les seules îles un peu considéra- 
bles qui dépendent de ce royaume, Vcglia, 
Cherso et Osero. Quoique l’Adri. tique soit la 
seule merqui baignerillyrie, ce n’est cepen- 
dant pas vers elle qu'est tticlioéc la plus grande 
partie de ce pays : le N. et l'E. appartien- 
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nent au bassin du Danube, et par conséquent 
à celui de la tuer Noire ; les Alpes Carniques 
et Juliennes , dirigées du N. O. au S. E., for- 
ment la limite entre les deux versans géné- 
raux de la contrée. La Drave et le Save sont 
les rivières principales dans les(|uellcs se ren- 
dent toutes les eaux qui, en lll^ric, dépen- 
dent du bassin de U mer Noire : la première 
reçoit le Gail , le Moll, les écoulcinens des 
lacs de MilUtadt, d'Ossiacb et Weissen; le 
Gurk deCariulhic, dans lequel s'écoule le 
lac de Klagenfurt; cnGn le Lavant. Dans le 
bassin de la Save coulent lu Wocheiner-Save , 
le Lavbach , le Gurk de Carniole et la Kiiipa. 
Le versant de l'Adrialiqiic, sur une partie 
duquel s'étendent les hauteurs du Karst, ne 
présentent pas de rivières considérables : 
risonzo, au N. O., et le Quieto, la Dragaet 
l'Arsa, au S., sont les seules qui méritent 
d'étre citées. Entre ces deux versans se trguvc 
un plateau fort remarquable; plusieurs peti- 
tes rivières , entr'autres le Po^k, s'y perdent 
sous terre ou dans de profondes cavernes, et 
l'ony trouve le lac de Zirknilz, si connu parla 
disparition et le retourpériodique deseseaux. 

Le climat y est généralement doux et chaud, 
excepté dans plusieurs parties des côtes de 
l'Adriatique exposées au vent du N., qui se 
fait sentir souvent avec tant de force qu'il 
fait de grands ravages, et épuise le sol, na- 
turellement sec et léger. 

Le territoire de rillyric est généralement 
couvert de montagnes , presque toutes garnies 
de foréls; plusieurs districts sont incultes, 
mais on y trouve aussi un grand nombre de 
belles et fertiles vallées. 

Quoique cette nature montagneuse du pays 
soit peu favorable à l'agriculture, cependant 
les habitans des cercles de Villacb et de Kla- 
genfurt s'y appliquent avec ardeur : on y ré- 
colte du seigle , de l'avoine , et un peu de 
froment et d'orge ; le lin y vient en abon- 
dance, mais on cultive peu le chanvre. Les 
vergers y sont magnifiques, et rapportent 
beaucoup de fruits ; les figuiers , les amandiers 
et les oliviers réussissent bien sur la côie, et 
tous les cercles, a l'exception de ceux de Vil- 
lach et de Klagcnfurt, possèdent des vignes, 
qui généralement ne reçoivent pas une cul- 
ture convenable , et ne se font pas remarquer 
par la bonté de leurs produits. Le bois est 
partout très-abondant; il existe dans plusieurs 
endroits des forêts de chênes qui fournissent 
de beaux bois pour la marine , et celles de 
la presqu'île d'istrie donnent de très-belles 
noix de galle. 

Dict. Géoca. ç. 
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On élève , dans les lies et près des côtes 
de ce royaume, un grand nombre de bestiaux 
et de chevaux; les bétes à cornes abondent , 
principalement dans les cercles de Villach et 
de Klagcnfurt, qui ont d'excelleiis pâturages ; 
les porcs, la volaille et le gibier de toute es- 
pèce sont communs. La pêche, sur les côtes 
et au large , fournil 1a principale subsistance 
de toutes les villes de l'istrie. 

Les montagnes renferment des productions 
minérales qui font une partie de la richesse 
du pays : on y trouve du plomb , de l'argeot, 
du cuivre, de la calamine, des sulfures , de 
l’alun , du salpêtre , de la houille, et particu* 
lièrement du fer et du mercure. 

L'industrie des lllyricns est assez active, 
et , quoiqu'on ne puisse pas considérer le pays 
comme manufacturier, la Hlattirc et le tissage 
du lin et de 1a laine, la cbapellcrie et 1a fa- 
brication d'ouvrages en bois, emploient un 
grand nombre d'habitans des montagnes. Les 
villes principales possèdent des manufactures 
de draps et de maroquin; le sel est fabriqué 
en quantité sur les côtes. Des verreries, des 
fabriques d'alun, d’acide sulfurique, de cé- 
rusc, et un grand nombre de salpêtrières , 
sont répandues dans l'illyrie; mais le travail 
des raines et la fabrication de leurs produits 
occupent le premier rang dans l'industrie 
des habitans : ao hauts-fourneaux, 167 for- 
ges et beaucoup de fabriques, livrent au com- 
merce au-delà de 3 o,ooo quintaux d'articles 
en fer, 1 0,000 quintaux de clous et unequan* 
titc considérable de fil de fer. On y trouve 
quelques usines pour le cuivre et une manu- 
facture d'armes; enfin l'extraction et le tra- 
vail du minerai de mercure emploient un 
grand nombre de bras. 

Le commerce le plus considérable de 1 * 11 - 
lyrie est celui de transit : Trieste étant une 
des principales places maritimes de l'empire 
d'Autriche, le transport des marchandises 
entre cette ville et Vienne sc fait par le ter- 
ritoire de ce royaume. Les exportations con- 
sistent en clous , fil de fer , fcr-blanc , tôle , 
fer en barres , ferronnerie , ustensiles de 
cuivre , mercure en quantité , sel , potasse , 
nitrate de potasse, alun, vitriol, céruse, 
calamine , marbres , toiles , élofies de laine , 
maroquins, cuirs , bois de construction , po- 
terie , miel , cire , fruits , vins , huiles, beurre, 
fromages et poissons salés : ce commerce , 
tout considérable qu'il est, parvient à peine 
à balancer U valeur des marchandises im- 
portées dans le pays. Les principales places 
de commerce sont, sur 1 a côte Trieste ^ 
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Kovigno , Pirano , Capo-d'lstria , Cittanova ; 
dans Tintérieur , Klageofurt , La^bach et 
Villacb. 

Dans une partie de nilyrie, on se sert des 
monnaies , poids et mesures de l'Autriche ; 
dans l'autre , de ceux de l'ilalie. Le papier- 
monnaie n'a cours que dans le cercle de 
Klagcnfurt ; à Trieste et dans d'autres en- 
droits, les comptes se tiennent en florin de 
Co kreulzcrs =5 fr. a 5 c. ; en lira (livre) 
corrente = o fr. 47 c. ; en lira de piazzass 
O fr. 4^ c.; en ducat de 6 lire et en seqnin 
de i 3 lire di piazxa. L'auiie est au mètre 
comme 147 esta 100, pour les étoffes de 
laine, et comme i 55 pour les soieries. Le 
staro , qui se divise en 3 paloniki et vaut 
3,735 pouces cubes, sert pour mesurer les 
matières sèches; et l'orm , qui comprend 36 
borassi et 3 , 3 10 pouces cubes , sert pour les 
liquides. Les poids sont les mêmes que ceux 
de Vienne et de Venise. 

La population de riilyrie est estimée à 
1,039, 1 75 individus j elle se compose : de 

Slaves , qui foraient la masse de la popula- 
tion , et dont les Wendes sont la tribu la plus 
importante ; d'Allemands , au nombre 
d'environ 3 oo,ooo , en y comprenant les 
Gottsebeweres ou liabilans de la ville de 
Gültschc et de son territoire , qui se distin- 
guent par un langage particulier; 3 ° d'Ita- 
liens, dont 011 compte à peu prés 60,000; 
4° d'environ a, 000 juifs, et ènûn de quel- 
qiic.s Croates et Grecs. La religion catholique 
est dominante en lil^rie ; ceux qui la pro- 
fessent dépendent des évécliés de Gurk, La- 
vant, Pareozo , Veglia , Gorice , Laybach et 
Trieste. Les luthériens, au nombre d'envi- 
rou 17,000 , dépendent du surintendant de 
Vienne; il y a peu de calvinistes. Les langues 
en usage dans ce pays sont l'allemand et l'ita- 
lien , mais dans quelques eudroils on se sert 
de patois particuliers. 

Le royaume d'illyric se divise en deux 
güuvcrncmeiis qui ont chacun leur adminis- 
tration civile et leur chef>lieu, dont ils pren- 
nent le nom ; ils se subdivisent en cercles : 
le gouvernement de Laybach comprend les 
cercles d'Adelsbcrg , de Klagcnfurt, de Lay- 
bach , de Neustadt et de Villach; le gou- 
vernement de Trieste renferme les cercles de 
Gorice et d'islric : U ville de Trieste et son 
territoire y forment, en outre, une petite 
division particulière. On compte dans ces 
deux gouvernetuens 54 villes , Ô7 bourgs et 
6,7 5 q villages. Les revenus sont de plus de 
5 millions de florins. L'illyrie ne fait pas en 


entier partie de la Confédération Germani- 
que : elle n'y entre que pour les parties sou- 
mises depuis long-temps à rAutriche , c'est- 
à-dire la Cariiithie , la Carniole, le Frioul 
autrichien et l'islrie autrichienne, qui for- 
ment le gouvernement de Laybach et le N. 
de celui de Trieste. L'empereur d'Autriche 
jouit d'une autorité absolue; la Cariuthie et 
la Carniole possèdent des états provinciaux*, 
mais uniquement chargés de l'examen et 
de la répartition des impôts ; le pouvoir 
législatif est entre les mains du souverain. 
Il y a un commissariat de police à Kla- 
genfurl, et des directions de police à Lay- 
bach et à Trieste. Sous le rapport militaire, 
ce pays dépend du commandant général de 
Giàlz. 

Le nom d'illyric appartient aujourd'hui à 
un pays tout-à-fait diflTércnt de celui qu'il dé- 
signait dans l'antiquité. Celte contrée .s'éten- 
dait sur la côte orientale de la mer Adriati- 
que, au N. de t’Épire , et se terminait à 
l'Arsia. Philippe soumit les lllyricns méri- 
dionaux , et forma de leur pays une province 
macédonienne, qui s'étendait de l’Épire au 
Diilo, et fut nommée lllyrie grecque; la 
partie septentrionale ou l'illyrie barbare 
commençait à cette rivière, et sc terminait à 
l'Arsia : elle était limitée, au N. O. , par 
rili^tne; à TE., par la Mœ»ie; et au par 
la Pannonie cl U Morique. Les hahitans , pas- 
sionnés pour la guerre, se livraient aussi sans 
cesse à la piraterie, et leurs rois eurent bien- 
tôt des guerres à soutenir contre les Romains : 
ils furent soumis , mais se révoltèrent plu- 
sieurs fois, et ce ne fut qii’après les expédi- 
tions de Jules César, de Tibère et de Germa- 
nicus , que riliyrie barbare fut définitiveroent 
réduite en province romaine. Plusieurs terri- 
toires conridérabics furent ajoutés par les 
Romains à leur province d'illyric; et plus 
tard , lors du partage de l'empire , elle forma 
deux préfectures, dont l'une, appelée lllyrie 
orientale, comprit les diocèses de Macédoine 
et de Dacie, et appartint à l'empire d'Orient; 
l'autre, connue sous le nom d'illyrie occi- 
dentale, comprit les provinces de P.vnnonie, 
de Savic , de Dalmatie et de Norique, et 
dépendit de l'empire d'Occident. Lors de la 
chute de ce dernier, toute rillyne se trouva 
dans la possession des empereurs de Constan- 
tinople. Vers le VI* siècle, des colonies sla- 
ves, sorties de la Russie et de la Pologne , 
enlevèrent aux faibles empereurs grecs des 
portions de ce pays , et fondèrent les royau- 
mes de Dalmatie et de Croatie. Les Vénitiens 
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et les HongraU s'emparèrent, Ters 1090, de 
quelques districts de niljrie. En 1170, une 
autre partie forma le royaume de Rascie , 
qui , joo ans plus tanl , te fondit dans la 
Bosnie. Au xv* siècle, les Turcs envahirent 
aussi une portion de ce pays , qui fut coni> 
prise dans la Bosnie, la Servie et TAIbanie. 
Les Vénitiens ne conservèrent plus, du ter- 
ritoire illyrien, que la Dalmatie, et les Hon- 
orais , que TEsclavonie et la Croatie. Le nom 
d’illyric était è peu près oublié , ou du moins 
ne ser>ait qu'a désigner les provinces aulri- 
chiennes ii la droite de la Drave , lorsque 
Piapoléon le fit revivre, en 1809 cl 1810, 
en établissant le gouvernement des provinces 
lllyriennes, soumis à rcinpire Français. En 
181 5 , le congrès de Vienne rendit à l'em- 
pereur d'Autriche ce gouvernement, dont 
la partie N. O. forme le royaume actuel 
d'illyrie. 

ILLYRIEN (ARCHIPEL), formé d envi- 
ron 80 îles , très-rapprochées les unes des 
autres, et situées dans le N. E. de la mer 
Adriatique, sur les côtes des niyaiimes d’il- 
lyrie et de Dalmatie. On le divise en deux 
parties : les îles du Quarnero , qui sont à 
rentrée du golfe de ce nom , et dépendent 
de rillyrie , et les îles de la Dalmatie. Chcr.so, 
Osero , S.-Pietro di Nembo , Umi et Veglia , 
sont les principales du Quarnero; on remar- 
que , parmi les autres , Arbe , Brazza , Bua , 
Curzola , Incoronata , Isola-Grossa , Lagosta, 
Lésina , Lissa , Blelada. Mot*ter, Pago, Pasnia, 
Premida, Puntadura, Selve, Solta , Torcola, 
Ugliaiio , Ulbo et Zuri. 

Le climat en est assez doux , mais elles 
sont exposées au vent destructeur appelé 
bora : le golfe de Quarnero est dangereux à 
cause des tempêtes que ce vent y excite , et 
il ne se passe presque pas d'année sans que 
plusieurs bâtiroeiis y fassent naufrage. Ces 
iles sont généralement couveiies de rochers, 
et contiennent de beaux marbres. La vigne 
et l'olivier sont presque leurs seules produc- 
tions végétales; les troupeaux de chèvres et 
de bêtes à laine y sont nombreux. L'iiuius- 
trie et le commerce y font de rapides pro- 
grès. Elles possèdent quelques navirei pour 
les exportations , qui consistent en vin , huile 
cl laine. Les liabitaiis sont très-laborieux, 
plus portés à s'instruire que les Morlaques , 
et par conséquent plus soumis aux lois) mais 
iis sont en petit nombre. 

ILLYRIENNES (PROVINCES), ancien 
goiiv. de l'empire Français , sur la cote 
orient, de l'Adriatique et à l'E. du it>y. 


4oi 

d'Italie, au S. O. de l'empire d'Autriche, 
dont il était sépare par la Save, et à l'O. de 
U province turque de Bosnie. Formé en 
1S09, il ne comprenait d'abord que la Haute* 
Carinthie,la Carniole, l'istrie aulrichienue, 
le Frioul autrichien, le littoral hongrais et la 
Croatie méridionale, contrées depuis long- 
temps soumises à l'Aulrtchc ; en 1810, il 
s'augmenta de l'islrie vénitienne, de la Dal- 
uiatie vénitienne , de Raguse et Caltaro , que 
rAutriche ne possédait que depuis le traité de 
Campo-Formio , en 1797. Sa superficie s'éleva 
alors à environ 3 ,aoo 1. , et sa population 
était , en 181 a , de 1 , 53 1 ,000 hab. Les pro- 
vinces qui le composaient étaient au nombre 
de 7, savoir : la Carinibie, la C.arniole, 
l'istrie, 1 a Croatie civile, U Croatie mili- 
taire , la Dalmatie , et Raguse avec Caltaro. 
En 1 8 1 5 , tous ces pays furent rendus à l'Au- 
triche, et ils forment maintenant dans cet 
empire presque tout le royaume d'illyrie , 
une grande partie Je la Croatie civile, la 
Croatie mililaire, le littoral hongrais et le 
royaume de Dalmatie. 

ILLYRlENVALAQUE.disrr.régiroenlairc 

de Hongrie. VALAvt'B-lLLTair.x. 

ILM, rivière de Ravièie, qui a sa source 
dans le cercle du Danube-Supérieur, prési- 
dial cl à a 1 . 1/3 E. d'Aichach, coule au N. 
E. , entre dans le cercle de l'isar, passe à 
PfatTcnhofen , entre dans le cercle de la Re- 
gcii , et te joint an Danube par U rive 
droite, à -à 1 . 1/4 O. d'Abensberg , après un 
cours d'environ 16 I. 

1 LM , rivière qui prend sa source sur le ver- 
sant sept, du Tliuiingcr*wald , à l'extrémité 
roérid. du baill. d'ilmenau , dans le grand- 
duché de Saxe-A\’eimar, se rend bientôt dans 
la priiicip. de Srhwarzbourg-Sondershau- 
sen , puis dans celle de Schwantbourg-Rudol- 
stadt, rentre enfin dans le grand-duché de 
Saxc-Weiinar , où elle parcourt le centre du 
cercle de Weimar-Iena , cl se joint à la Saule, 
par la rive gauche , sur la limite du grand- 
duché et de U prov. prussienne de Saxe, à 
Oross-Hcringen , et un peu au N. E. deSulza. 
Son cours est d'environ ao I. , du S O. au 
N. E. Les villes qu'elle arrose sont : llmenau, 
lim , Kranichreld , Tannroda , Beika, Wei- 
mar cl Suiza. On y fuit flotter beaucoup de 
bois, destiné principalement pour Weimar. 

ILM ou STADT-ILM , ville de la princip. 
de Schwaizbourg-RudoUtadt , chef-lieu de' 
baill.; à 4 L >/4 Rudolsladt et 

0 7 1 . i/z S. E. de Gotlui, sur la rive gauche 
de ri lui. Elle est bicu bùtiu ,ci a uu château 


Digitized by Google 



I L M ( 


I t 0 V 


4®4 

et des fDanur»clureü d'étofies de laîne; on y 
remarque la place du marché. 11 %'y tient 4 
foires pnr an. a,oiC hab. 

ILAIEN « lac de Russie, en Europe, (^ouv. 
et distr. de Novgorod. Il s'élciul, au S. de 
la ville de ce nom , en forme de triangle , et 
a 1 1 1 . i/a de TR. a l'O., sur 9 dans sa plus 
grande largeur. Il reçoit la l\lista au N., le 
Lovât au S. , le Cbeson à l’O., et sc décharge 
dans le lac Ladoga par le Volkhov, qui s'é- 
coule au N. Des tempêtes fréquentes en ren- 
dent la navigation dangereuse. 

ILMENAU, rivière du roy. de Hanovre, 
gouv. de Lunebourg. Elle prend sa source 
dans un marais , à a 1 . i/a S. O. de Boden- 
teich , où elle' passe en se dirigeant vers le 
N., baigne les murs de Lunebourg, et va se 
joindre à l'Elbe, par la rive gauche, à 5 1 . 
S. E. de Hambourg, après un cours ü'envh 
ron 35 I. 

ILMENAU , ville du grand-duché de Saxe- 
Weimar, princip. et à 10 1 . i /4 S. O. de 
Weimar , et à 7 1 . i/a S- S. E. de Gotha , 
cercle de Wcimar-Iena ; chef-lieu de baill., 
sur la rive gauche de l'Ilm. Lat. N. 5 o^ 4 *' 
6". Long. E. 8® 35 ^ 3 o". Elle est ouverte et 
bien bâtie, è 1,600 pieds au-dessus du ni- 
veau de la mer. Cette ville , siège d'une ad- 
ministration des mines, a 3 églises, une 
manufacture de porcelaine , une fabrique con- 
sidérable d'étoffes de laine , 1 papeterie , 1 
clouterie, 1 coutellerie, 3 scieries, et des 
tanneries. On y fait un commerce assez im- 
portant ; il s'y tient 5 foires par an. s,t 49 
habitans. 

On exploite dans les environs des mines 
de fer et de manganèse; celles d'argent et 
de cuivre ont été abandonnées. Près d'ilmc- 
nau se trouvent la grotte du Rocher, où il y 
a une maison de plaisance , et la haute mon- 
tagne porphyritique de Kiickelhahn. 

Le bailliage, enclavé entre le duché de 
Saxe-Cobourg-Gotha , les principautés de 
Schwarzbourg et la régence prussienne d‘£r- 
furt , a 

ILMINGTON , paroisse d'Angleterre , 
comté cl à 5 1 . S. S. O. de Warwick, hiin- 
dred de Kinglon. 11 y a une source ferrugi- 
neuse. 733 hab. 

ILWINSTER , bourg d'Angleterre, comté 
de Somerset, hundred d'AbdicL et Bulstonc, 
à 4 L S. O. d'ilcheslcr cl i i 3 I. S. S. O. de 
Bristol ; près de la rive droite de l'islc , pciit 
aflluenl du Parret, dans une vallée. Les mai- 
sons en sont assez mal bâties, et couvertes 
en chaume; on en remarque cependant plu- 


sieurs constraites «n pierre ou en briques. U 
y a 1 belle église gothique, i école gratuite 
instituée par Édouard vi , en i 55 o, et do- 
tée de biens considérables par Nicolas Wad- 
ham et sa femme, dont on voit le tombeau 
dans l’église. On y fabrique beaucoup de 
draps. Il s'y tient une foire, en août, pour 
bestiaux , chevaux et quincaillerie. 

llminster est très-ancien ; il était déjà im- 
portant lors de la conquête de l’Angleterre 
par Guillaume , duc de Normandie. 

La paroisse contient 3,1 56 hab. 

ILMOLA, bourg et paroisse de Russie, en 
Europe, dans le grand-duché de Finlande, 
gouv. et à i 3 1 . S. £. de Vasa , et à 18 I. 
N. E. de Christinestad, distr. de Sœdra- 
Korsholms. Les environs produisent d'excel- 
lent seigle. 

ILO, bourg et port du Pérou, sur le 
Grand-Océan équinoxial, intendance et à 40 1 . 
S. E. d'Arcquipa, prov. et à 1 1 1 . S. O. de 
Moquehua , à rembouebure de la petite ri- 
vière de son nom. 

ILOK , bourg d'Esclavonie. Illok. 

ILOKI, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 64 1 . N. O. de Vilna, distr. et à 
10 I. N. N. O. de Teleh. 

ILOMAMAS , rivière du Haut Pérou , dans 
la partie orient, du terril, de Moxos. La 
source en est inconnue; elle coule générale- 
ment vers le N. , et se joint au Guaporè , par 
la rive gauche , un peu au-dessus du confluent 
du Baiires, au village de Saint-Joseph. Son 
cours peut être de 80 1. 

1 L 031 ANTS, bourg et paroisse de Rus- 
sie, en Europe, dans le grand-duché de 
Finlande, gouv. et à 39 1 . E. S. E. de Kuo- 
pio , et à 3 o I. N. £. de Nyslots, distr. de 
Nedrc-Kareleus. Les habitans sont bons 
chasseurs. 

ILOVLA, rivière de Russie, en Europe. 
Elle prend sa source dans le gouv. de Sara- 
tov , distr. de Kamicbin , pi'ès et au N. de 
Karoenka , à 3 1 . O. de la rive droite du 
Volga , SC dirige vers le S. S. O., en longeant 
à peu près ce fleuve , entre dans le gouv. des 
Cosaques du Don, et va se jeter dans le Don, 
par la rive gauche, un peu au-dessous d'tlov- 
linskaia, après un cours de 70 1 . On a éta- 
bli sur ses bords plusieurs colonies alleman- 
des. Lorsque , suus le règne de Catherine 11, 
on voulut reprendre le canal commencé sous 
Pierre-le-Grand , pour réunir le Don au Volga 
au moyen de cette rivière et de la Kamichinka, 
on trouva que le Don avait dans cet endroit 
une élévation de 5 o toises au-dessus du Volga , 
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p«r cooféqucnt ce dernier nomit »bsorbé 
tontes les e«ux du Don déjà tics^basses en 
été : le travail fut abandonné. 

ILOVLINSKAÏA, bourg de Russie, en 
Europe, gour. des Cosaques du Don, a' dis- 
trict du Don , à 1 7 1. N . O. de Tzaritzin ; 
sur la rive gauche de l'ilovla, un peu au- 
dessus du confluent de cette rivière et du 
Don, à 8a 1. N. E. de Novo-Tcherkask. 

ILOW , ville de Pologne, woiwodie de 
Masuvie , obwodie et à 10 1. i/3 E. S. E. de 
Gostjrnin , et à i3 1. O. de Varaovie. aoa 
hab« , dont 1 1 4 juifs. 

ILPENDAM, village des Pays-Bas , prov. 
de Hollande, partie septentrionale , arrond. 
et à 4 !• de Hoorn, cant. et à i 1. de Pur- 
mercnde. 1089 liab. 

ILPIZE (S‘.), village de France, dép. 
de la Haute-Loire, arrond. et à a 1. i/a S. 
de Brioude, et à 9 I. i/4 O. N. O. du Puy, 
cant. de La Voulte , sur la rive droite de 
TAIlicr. a, 180 liab. 

ILSENBURG , bourg des États Prussiens, 
prov. de Saxe, régence et à 16 I. i/4 O* S. 
O. de Magdebourg , cercle et à al. 3/4 S. 
d'Osterwieck ; sur l'ilse , à laS toises au- 
dessus du niveau delà mer. Il y a 1 chnteau, 

1 église , 1 lidpiial , des usines ù fer à hauts- 
fourneaux et martinets, et une Iréfilerie. 
1,770 hab. 

ILSFELD, village de Wurtemberg, cer- 
cle du Ncckcr, b^ill. et à a 1. N. E. de De- 
sigheim, et à a 1. 1/4 S. de Heilbronn. 1^789 
habitans. 

ILSLEY (EAST), bourg d’Angleterre, 
comté de Berks, bundred de Compton , à 
5 1. O. N, O. de Reading et à 6 1. S. d’Ox- 
ford. Il s’y tient a foires par an , en mars et 
en août. 

La paroisse contient 676 Iiab. 

ILTEN, village du roy. et à 3 1. E. de 
Hanovre, gouv. et à a3 1. S. S. E. de Lune- 
bourg; chcf-licu de bail!, prévotal.484 hab. 

Le baill. est en grande partie couvert de 
bruyères et de bons pâturages. 5,6i5 hab. 

ILTZ , bourg de Styrie, cercle et à 8 1. 
E. de Grètz , sur le ruisseau de son nom. 
430 hab. Il y a aux environs une mine de 
houille. 

ILUMDAR , ville de l'Afghanistan , dans 
le Seïstan , à 5 1. S. E. de Djelal-abad , près 
de la rive droite de l’Hclmcnd. Un khan bé* 
loutchy y fait sa résidence. Elle est murée et 
a un fort. 

ILVESHEIM , village du grand-duché de 
Bade, cercle du Necker, baill. et à i/a I. 
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Oi de Ladenbourg , et à i I. i/a E. de Man- 
beim , sur la rive droite du Necker. H y a uu 
château. 955 bab. 

ILZA, ville de Pologne, woiwodie et à 
i4 L q/ 3 N. N. O. de Sandomir, obwodie 
et à to 1. N. N. O. d'Opatow; sur la rive 
gauche de la rivière de son nom , qui coule 
généralement de l'O. à l'E., et va se jeter 
dans la Vistule, par la rive gauche , après un 
cours d'environ i5 1.3o8 maisons. 

ILZHOFEN , ville de Wlirtembei^, cercle 
de ri.ixt, baill. et a 3 I. t/a N. E. de Hall , 
et à 6 1. a/3 N. N. E. d'ElIwangcn. 643 hab. 

IMABA , ville du Japon, dans l'ilc de 
Nifon, prov. de Simosa, à ao 1. S. S. O. de 
Fitats et à 39 1. E. d’Yedo; sur une rivière qui 
SC jette, à quelque distance de là, dans le 
Grand-Océan. 

IMAGLIN , ilo du détroit de Bering, 
Imocuit. 

IMAM- ALI, ville de la Turquie d'Asie. 
yojr . Mxcbzrd-Ali. 

IMAM-DOUR, grand villago de la Tur- 
quie d'Asie, pach. et à 3o 1. N« N. O. de 
Bagdad ; sur un terrain élevé et sablonneux , 
près de la rive gauche du Tigre et presqu'en 
face de Tckrit. On y remarque le tombeau 
d'un imam, d'architecture arabe : c’est un 
édifîce de forme carrée , surmonté d'une cou- 
jK)le. 

Les deux rives du fleuve sont couvertes de 
machines pour l'arrosement des melonnièrcs 
des environs, dont les fruits, les meilleurs 
du pays , sont envoyés en grande quantité à 
Bagdad. ' 

Le nom ancien de.ee village est DarOf 
lieu où les Romains cherchèrent à passer le 
Tigre, après la mort de Julien, et oû son 
successeur signa le traité en vertu duquel il 
céda aux Perses Nisibis et les provinces au- 
delà du Tigre. 

IMAM-EL-A'ZEM . bourg de 1a Turquie 
d'Asie, pach. de Bagdad, près et au N. O. 
de la ville de ce nom; sur la rive gauche du 
Tigre, vis-à-vis d'Imam-Mousa. Son vérita- 
ble nom est Maaden; celui d'A'zem lui vient 
d'Abeu-Hanifa, surnomme el-A'zem, c'est-à- 
dire rbonoré , l'un des docteurs de l'isla- 
misme , qui y est enterré dans une mosquée. 

IMAM -HOSSEÏN , ville de 1a Turquie 
d'Asie, Mechehd-Hossbïr. 

IMAM-MOUSA, bourg de 1a Turquie 
d'Asie , pach. de Bagdad , prés et au N. O. 
de la ville de cc nom ; sur la rive droite du 
Tigre, vis-à-vis d'imam-el- A'zem. 11 n'est 
habité que par des Tadjiks, et renferme les 
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tombeaux 4e Heux khalifes tlescendans 
que les Tadjiks t\c% pajs voisins viennent 
visiter on pèlerinage; cl la belle mosquée 
d'Aga*Mohammc(l, clans laquelle 1rs Chiites ont 
ciéposc les trésors ainsi que les restes sacrés 
de l'imam Ali , depuis le pillage de iVIechehd* 
Hossein par les Wahabis. 

On trouve dans les environs de ce bourg les 
ruines de Semrofi^Tepheli. 

IIV1AM ZADÊ-1SMAËL , caravansérail de 
Perse, prov. de Fars, sur 1a route de Chiraz 
à Ispuhan, à a 8 1. N. N. O. de la première 
dccesvilles et à 4^ 1- S. S. E. de la seconde, 
dans un ranlon rirhe ru gras pâturages. 

IM.ANA , bourg d'Espagne , prov. de Bur- 
gos , vallée de Tnbalina , â i4 I- a/3 S. S. E. 
de Laredo et à i 8 1. i/4 S. E. de Sanlander; 
au pied de deux collines agréables. C'est une 
annexe de Lomana. 43 hab. 

IMAMDRA, grand lac de Russie . en Eu- 
rope « gouv. d'Arkhangcl , distr. de Kola , 
par 68 ** de lat. N. et 3o<» de long. E. Il a 
ai 1. de long, du N. au S., sur 5 de large; 
il est navigable seulement pendant quelcpies 
mois, et glacé le reste de l'année. Ce lac 
communique , par une rivière , à la mer 
Blanche. 

IMATACA , rivière de Colombie , dép. de 
rOrénoqiic (Caracas). Elle sort du sommet 
d'une montagne située près de la côte, et va 
•'unir à l'Orénoque , par la rive droite , au 
village de son nom , et à ao 1 . au-dessus de 
l'embouchure du fleuve, après un cours d'en- 
viron o5 1. Elle est étroite, mais a i 6 à i 8 
pieds de profondeur. 

IMATRA, cataracte de Russie, en Eu- 
rope , dans le grand-duché de Finlande , gouv. 
de Viborg, distr. d'ieskis, formée par le 
Voxen, un peu après sa sortie du lac Saima. 
Elle a 3a pieds de hauteur, et le bruit de sa 
chute se fait entendre à a 1 . de distance. 

IM ATUCAKE , rivière du Haut-Pérou , dans 
la partie N. du territ. de Moxos. Elle sort 
d'un lac, et se joint au Mainoré, par la rive 
droite, un peu au-dessous du conniienl de 
riruiane , après un cours d'environ a5 1 . 

IMAYA, rivière du Mexique, étal de Ci- 
naloa. Elle coule au N. Ü. de la rivière de 
Culiacan, et se jette dans le golfe de Califor- 
nie, après un cours d'environ aS 1 ., dans la 
direction S. O. 

IMBAüURU ou IMBABURA, volcan de 
Colombie , dép. de l'Equateur ( ?imivelle- 
Grcnadc), dans la chaîne des Andes, à I. 
N. N. E. de Quito. Au pied <lc la monlagne 
se trouve la villa de Ibarra. 


IMBÉ , rivière du Brésil , prov. de Rio-de> 
Janeiro, distr. de Goytacazes. Elle descend 
du versant S. E. de U serra de S.-Salvadoc., 
coule d'abord a l'E., puis au N. E., enflu au 
S. E., et se jette dans le lac Feia, à 4 1- S. O. 
dcS. -Salvador, après un cours d'environ a5l. 
Elle forme, dans sa partie inférieure, le 
lac de Cima : de ce point jusqu'à son em- 
bouchure .on lui donne ordinairement le nom 
d'Urtiraby. 

IMBIKl, roy. de U Guinée supérieure, 
à la cote de Gabon , au N. du roy. de Kayli 
et au S. de celui de Bison. Il est arrosé par 
le Danger. 

IMBILAA, bourg et paroisse de Russie, 
en Europe , dans le grand -duché de Finlande , 
distr. de Norra- Kexiiolm ; sur le liord sept, 
du lac Ladoga , à 5 I. Ë. de Serdobol et à 3a 
i. N. E. de Viborg. Il y a une pêcherie im- 
portante. 3,364 hab. 

IMBRAGONA , principale Ile du Zambèze, 
dans la capitainerie - générale de Mozambi- 
que, gouv. des Rivières-de-Sena , au-dessous 
deSena. Elle a lo 1. de long sur il. 1/2 de 
large, et est très-fertile. Elle est souvent sub- 
mergée. 

IMBRO, Imsuos , île de U Turquie d'Eu- 
rope , dans l'Archipel. Elle fait partie de U 
Romélie, sandjak. de Gallipoli , et est à 6 1. 
S. Ë. de l’ile de Semeodrek; un passage de 
3 1. de large U sépare de le presqu'île de 
Gallipoli. Le sommet le plus élevé de cette 
Ile est par 4o® 10 ' 36" de lat. N. et a3® 3i' 
5" de long. K. Elle a 7 l. 1 /a de long , de l'E. 
àrO., et 3 I. 1/2 de large, et est terminée, 
à l'O., par la pointe Aulaca , et à l'E., par la 
pointe Basse. Celle lie est couverte de mon- 
lagncs boisées, entrecoupées de fertiles et 
riches vallées, qui produisent du blé, du vin, 
de riiuile et du colon. On y élève un grand 
nombre de chèvres et d'abeilles. Environ 
4,000 hab., la plus grande partie Grecs. Flio 
et Castro sont les deux seuls lieux habités. 
On remarque les ruines à'imbros , sur la côte 
méridionale. 

Suivant Etienne de Byzance, cette île 
était autrefois consacrée à Vénus ctà Mercure. 

IMBSEN , juridiction patrimoniale du roy. 
de Hanovre ,.gouv. de Hiidcsheim , dans la 
partie N. E. de 1a princip uté de Gottingue. 
Elle renferme 3 villages et 610 hab. 

IMBSIIAUSEN , juridiction patrimoniale 
du i*oy. de Hanovre, gouv. de ilildesheiui , 
dans la partie N. E. de la princip. de Got- 
lingue. Elle renferme un village de peme 
nom, et 473 bab. 
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n^lÉCOURT, TÎlUgc de FraDcc, d^p. des 
Ardemirs, arroml. et à 4 Vou* 

tiers , et à I I. 3/4 N. E. de Grsndpré, cant. 
de Uiizancj, près de l'Égroud. 11 y a ur haut- 
fourneau , et il 8 y fabrique des boulets. a4^ 
babiians. 

IMERÉTHIE , Imèrètiiaj proy. de Russie, 
en Asie, enhe 4*® et 4^° 7^ de lat. N. , 
et entre Sg** 55* et 4i° >B* de long. E. Elle 
est bornée, au N., par le Caucase , qui la sé- 
pare de la Circassie ; à TE. , par la Géorgie, 
vers laquelle la chaîne de rOlouiuba forme 
une partie de sa limite; au S. , par le pach. 
turc d'Akhal-tsikhc , improprement Akhal- 
zikh ; au S. O. , par la Goui ie ; à l'Ü. enBn , 
par la Mingrélic, dont le TskhéDis-tskali la 
sépare. Elle a 3i 1. de longueur, du N. au $., 
3 $ 1. dans sa plus grande largeur, et environ 
64 o I. c. 

Ce pays a son inclinaison générale à l'O. , 
vers la mer Noire, et est entièrement com- 
pris dans le bassin du Rioiii : ce fleuve, le 
Phase des anciens , parcourt le N. et l'O de 
la province, en sc grossissant du Goubis- 
tskali , à droite, et de la Kvirila , à gauche 
Cette contrée , bornée par des montagnes cou- 
vertes de neiges, est elle meme trèsûnégale ; 
elle possètle de grandes richesses minérales, 
qui , à l'exception du fer, ne sont pas esploi* 
tées ; il y a des sources minérales. La végé- 
tation, favorisée par le climat, y est active : 
les penchans des montagnes sont couverts de 
bois de la plus grande beauté, et les vallées 
ont de superbes pâturages; on y trouve aussi 
plusieurs plantes alpines. Le sol est très fer- 
tile : malgré l'inertie des habitans, il produit 
en abondance du froment, de l'orge, du 
sorgo, du gomi , du mais, du tabac, du 
chanvre et de la garance; les arbres fruitiers 
y viennent sans culture, et donnent des 
produits excellons, tels que châtaignes, noi- 
aeltes , abricots, cerises, etc.; la vigne y 
croit aussi naturellement le long des ar* 
bres. Les chevaux et les bestiaux n'y sont 
pas nombreux , mais il y a une grande 
quantité de chèvres. Le gibier est très-com- 
mun ; on élève des abeilles et des vers à 
soie. L'industrie est peu avancée t on ne 
fabrique que du tafl*elas , des bonnets de 
laine et des cordes de chanvre. Le commerce 
est entre les mains des Arméniens , des Grecs 
et des juifs. Les objets d'exportation consis- 
tent en vin , blé, soie , quelques étoffes de 
coton, des taffetas , des bonnets de Uine, du 
miel , de la cire , des peaux, de la laine et 
des fruits ; on y importe du sel , de la toile , 
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des étoffes de laine et de soie, des ustensiles 
de cuivre, du cuir, des sabres turcs, de la 
monnaie , de l'orfèvrerie et des denrées colo- 
niales ; mais la branche la plus importante 
du commerce d'exportation est celle des 
femmes , achetées pour les harems des Tuixs 
et des Persans : elle répand dans le pays des 
sommes considérables; ce sont le^ Armé- 
niens et les Grecs qui se chargent de cet in- 
fâme trafic , qui a diminué cependant depuis 
que ce pays est soumis à la Russie. Les habi- 
tans sont de race géorgienne , et très-beaux : 
la facilité avec laquelle iis peuvent se procu- 
rer les choses nécessaires a la vie les rend pa- 
resseux , et , contons de pouvoir à peu de 
frais satisfaire leurs besoins, ils ne cherchent 
nullement à améliorer leur sort; iisprofeuent 
la religion grecque. 

Cette province se divise en 4 districts : 
Kotais , Radscha , Seborapana et Vacca, et 
contient S 1,000 hab. Le chef-lieu est Kotais, 
qu'on peut considérer comme la seule ville ; 
on y distingue encore les lieux fortifiés de 
Bagdad, Vortsikhé et Vakhani. 

Au XIV*’ siècle, l'Iméréthie faisait partie 
de la Géorgie; au commencement du xv** siè- 
cle, le roi Alexamlrc 1'' partagea ses états 
entre ses trois fils , et donna à l'alné l'Iméré- 
thie , qui eut alors des souverains indépen- 
dans; mais , subjuguée par les Turcs , cette 
province fut obligée de livrer annuellement 
jin tribut de 4^ jeunes tilles et autant de 
jeunes garçons. En i8o4 « Salomon 11 sc sou- 
mit volontairement à la Russie , dont ses suc- 
cesseurs reçoivent une pension. 

IMIDSOU, ville du Japon , dans l'ile de 
Nifon , prov. d'Yestsiou , à 7 1. E. de Lucas 
et à 55 I. N. O. d'Yedo. 

IMIER (S*. ),»y'.-//rt/ner, village de Suisse, 
cant. et à 9 1. N. O. <lc Heine, baill. et à 
t 1. a/3 S. O. de Courtelary ; vers le centre 
de lavallée de son nom.Ilcst très-ancien; on 
y fait beaucoup d'horlogerie et de la dentelle. 
La paroisse contient 3, 08a hab. 

La vallée de S‘.-lmier, S*.-Immerthal , 
s'étend de l'O. à l'E., sur une longueur de 
to 1. et une largeur de 4* est arrosée 
par 1a Susc, qui y a sa source cl se jette dans 
le lac de Bîenne , après avoir formé , près des 
ruines Je Rondcbâtel , une belle cascade. 
Une des cbaines les plus élevées du Jura la 
sépare , au S. , des bords du lac , et du Val- 
de-Ruz ; à l'O. elle est bornée par la vallée 
de La Chaiix-de-Fond , et vers le N. court 
une seconde chaîne dans laquelle a été pra- 
tiqué le passage de Pierre-Pertuis. Cette v.il- 
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lée est trAvertée dans presque toute sa Ion> 
gueur par la route de Soicurc à NeucbâtcK 
Elle est assez fertile en blé , mais les pâturages 
et les prairies y sont d'un meilleur rapport : 
aussi on y élève beaucoup de bestiaux. 11 y a 
h Reuchenette des bains qui sont peu fré> 
quentés , ainsi que des usines où l'on fabrique 
des faux et des faucilles. L'horlogerie, qui 
s'est établie dans celte vallée depuis une 
soixantaine d'années, y a pris des dévelop- 
peinens considérables , et y a répandu l'ai* 
aance. Elle comprend aa communes et en> 
viron S,ooo bab. CourlcUry en est le lieu 
principal; à 3/4 de 1 . S. O. de ce bourg est 
le cbàteau fort d'Erguel , dont celte vallée 
porte aussi le nom. 

Cette vallée tire son nom de saint Imicr , 
qui y fonda, dans le vu* siècle, un bermi- 
tage pour s'acquitter d'un vœu. Elle fut don* 
née par Charlemagne , dans le ix* siècle , a la 
prévôté de Moutiers, qui la céda aux évêques 
de Bâle. En 1797 ,lcs Français l'occupèrent, 
et elle fut incorporée dans la suite à la 
France , où elle fit partie du dép. du Haut* 
Rhin jusqu'en i 8 i 4 * 

IlMlLl , rivière de l'empire Chinois, f^ojrez 
Euil. 

IMIRETTE, prov. de Russie, en Asie. 
yojr. iMÉaerniE. 

IMIZMIZl, nom d'une partie de l'Atlas , 
en Barbarie, dans l'cmp. de Maroc, sur la 
limite des prov. de Susc et de Draba. 

IMMEELAll, ville de Barbarie, f^ojes 
Hjihillar. 

IMMEL-SIOEN, lac de Suède, dans la 
partie orient, de la préfecture de Christian* 
stad, au ^i. de la ville de ce nom. Il a 3 1 . 
de longueur du N. au S., sur i/a 1 . de lar* 
geur moyenne* 

IMMENDINGEN , l>ourg du grand*duché 
de Bade, cercle de Lac*et*Danube , baill. et 
è X 1 . N. N. O. d'Engen, cl à 18 I. i/a N. 
O. de Constance ; sur la rive gauche du Da- 
nube , au point où le Wcisscnbach se réunit 
à ce fleuve. On y fait de la broderie pour la 
Suisse. 6 a 5 hab. 

IMMENilAUSEN , ville de la Hessc-Élcc- 
torale, prov. de Basse-Hesse , cercle de Hof- 
geismar, baill. et à 1 1 . E. S. E. de Greben* 
stein , et à a I. 3,4 N. O. de Cassel , près 
de la rive gauche de la Holz*K.appe. Elle est 
ccinted'un mur et renferme 1 hôpital. i,'a39 
habitans. 

IMMENSTADT, bourg de Bavière , cercle 
du Danube-Supérieur , chef-lieu de présidial , 
à a 3 1 . S. S. O. d'Augsbourg et à 37 1 . S. O. 


de Munich. H y a un château. On y fabrique 
beaucoup de toile. 1,360 hab. 

Le présidial est très-montagneux ,et riche 
en chevaux et bestiaux. 13,000 bab. 

IMMER, lie du Grand-Océan équinoxial, 
dans l’archipel du S‘. -Esprit , à l'E. de l'ile 
Tanna , par 19® 16' de lai. S. cl 167® 36' de 
long. O. 

IMMER (S'.), village de Suisse, 
iHiEn (S*.). 

IMMERTHAL (S‘.), vallée de Suisse. 
yoy. iMiza (S*.). 

IMMIDA , village de Russie, en Europe, 
gouv. d'Esthonie , distr. et â i3 1 . E. N. E. 
de Revel ;à l'extrémité d'unelangue de terre, 
sur le golfe de Finlande, par 69® 35 ' 35" de 
lat. N. et 33® 17' 3o" de long. E. Ony entre- 
tient des fanaux. 

IMMONDE (GOLFE), enfoncement du 
golfe Arabique , entre la Nubie et l'Égypte, 
depuis le cap Comol, au S., jusqu'au cap 
Nosi, au N. , c'csl-à-dirc depuis 33® 5 q' jus* 
que vers s 4 ^ de lat. N. : ce qui fait un es- 
pace d'environ 3 o I. Sa profondeur, de l'E. 
à rO. , est de 30 1 . L'extrémité occid. de ce 
golfe se nomme port d'Abyssinie : sur ce port 
était autrefois une ville de Bérénice. 

IMNAU ou IMENAU, village de la prin- 
cip. de Hobenzollern-Sigmariogen, baill. età 
I 1 . N. N, O. de Hnigcrioch , et à 3 1 . 1/8 O. 
S. O. de Rotenburg, sur la rive droite de 
l'Eyach. Il y a une source d'eau minérale et 
un bel établissement de bains. 

IMOGLlNou 1 MAGL 1 N , lie du détroit de 
Bering, entre les Russies d'Asie et d'Amé- 
rique , à 8 1. environ du continent asiatique, 
près et au N. de l'ile d'ighellin. Elle ail. 
1/4 de long sur 1/3 1 . de large. Le seul ani- 
mal qu'on y connaît est l'isatis; le bois man- 
que , et pour le remplacer, les habitans se 
servent d’os de baleine : ce sont des Tebou* 
hotchis, au nombre de 4oo , qui ne vivent que 
de pèche. 

IMORILLY, baronnie d’Irlande, prov.de 
Munster, comté de CorV , dont elle occupe 
la partie S. E. Castlc-Martyr en est le lieu 
le plus remarquable. 

IMOLA, FoacK Coirblii, ville des États 
de l'Église , légation et à 8 I. 3/4 O. S. O. de 
Ravenne , et à 7 1 E. S. E. de Bologne; sur 
une petite Ile du Santerno , dans une plaine 
fertile et couverte de peupliers et de vigno- 
bles. Siège d'un évêché. Elle a d'anciennes 
murailles flanquées de tours et précédées de 
fossés, et est défendue par un vieux château. 
Celte ville est assez bien bâtie et les rues en 


Digitized by Google 



1 M P II 

«ont bellei : elle a i cathédrale, i 5 églises 
paroissiales, 17 courens, dont 5 de femmes, 
1 hôpital , t théâtre, i collège , et 1 acadé« 
raie littéraire qui porte le nom de Induslriosi, 
et qui a compté parmi ses membres plusieurs 
hommes distingués , entr'aiitres le poète 
Zappi , natif d'imola, et les deux Giovanni 
Tartagno. 11 i'y fabrique de bon tartre connu 
dans le commerce sous le nom de tartre de 
Bologne. Commerce de blé, vin, fruits, chan- 
vre, lin et riz. 8,600 hab. 

En février 1 797 , il se livra dans les envi- 
rons un combat entre les Français et les Âu- 
trichiensj ces derniers y furent défaits, et 
les vainqueurs s’emparèrent de la ville. 

IMON , bourg d’Espagne, prov. et â la 1 . 
1/4 S. O. deSoria , et à 61 . S. O. d’Almazan ; 
sur le penchant d'une montagne, d'où l'on 
jouit d'une belle vue sur une vaste plaine, 
il a une fabrique de sel dont s'approvision- 
nent 14 provinces. 810 hab. On trouve dans 
les environs des carrières de gypse mélangé 
de sel. 

IMOSCHI , bourg de Dalmatie , cercle et 
4 61 . l/a N. N. E. de Macarsca. Il y a 1 cou- 
vent de franciscains. Le pays environnant est 
bien eullivé. Les babitans sont d'une haute 
stature et d’un tempérament robuste; ils 
connaissent parfaitement l'art de dresser les 
chevaux. 

IMOTO , en chinois Hoejr pen, ville du Ja- 
pon , dans la petite Ile d'Avadsi , située entre 
celles de Sikokfet de Mifon. 

IMPE , village des Pays-Bas, prov. delà 
Flandre orientale, arrond. et à 4 L de Ter- 
monde, cant. et à a I. 1/4 d’Alost. 635 hab. 

IMPERIAL, bourg du Chili , dans le pays 
des Ai'aucaoicns; sur le Cauten , qu’on ap- 
pelle aussi rio de la Impérial , à environ 5 1 . 
du Grand-Océan et à 3 o 1 . N. de Valdivia. 
C’était autrefois une ville riche et Horissante, 
fondée , en 1 55 t , par Valdivia ; elle fut prise 
et dévastée par les Indiens en 1699. 

IMPÉRIAL (CA?iAL), en Chine. 
lu-uo. 

IMPFINGEN, village de 1 a princip. de 
HohenzoUern-Sigmaringen , baill. et à il. 
3/3 O. N. O. de Haigerloch , et a 1 1 1 . i/a 
M. O. de Sigmaringen. a.aoo bab. 

IMPHY , village de France, dép. de U 
Nièvi'e, arrond., cant. et è a 1 . i /3 S. E. de 
Nevers; dans un vallon, sur un ruisseau qui 
se jette près de là dans la Loire. 11 y a t 
manufacture de cuivre laminé , de tôle douce 
et de fer-blanc. Foire, le 16 août, pour bes- 
tiaux. 4^0 hab. 
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IMRE{S*.), bourg de Transylvanie. J'qy. 
GôXcéNT-S^-fMRX. 

IMSCHBACIi ( OBER ) , village de Ba- 
vière, cercle du Rhin, distr. et à 4 h 
de Kaisersiaiitern , cant. et à i/4 de 1. N. £. 
de AVinweiler. Environ 4oo hab. Ses mines 
ont été renommées. 

IMSËN , lac de Suède, dans la partie N. 
E. de la préfecture de Skaraborg , à l’E. de 
Mariestad. Il a a 1. du N. au S., sur a/3 de 1. 
dans sa plus grande largeur. 

IMST, ville du Tyrol , chef-lieu du cer- 
cle de rinntbal-Supérieur, à 10 1. O. d'ins- 
pruck ; sur la rive droite du Piger , un peu 
au-dessus de son confluent avec l’inn. Lat. 
N. 47» i4' ao". Long. E. 8° a3' So''. Elle est 
bien bâtie, et renommée pour une quantité 
considérable de serins qu’on y élève et qu'on 
expédie dans toutes les parties de l'Europe; 
ce commerce, qui produisait autrefois 35, 000 
florins par an , a beaucoup diminué depuis 
quelque temps. 1,960 hab. 

IMZA , rivière de Russie , en Europe , 
gouv. de ^iijneï'Novgnrod. Elle prend sa 
source dans le distr. de Kniaginin , arrose la 
ville de ce nom, et, se dirigeant vers TE. , 
se joint à l'Ourga , après i5 I. de court. 

INABA , en chinois Yn-Jartj prov. du 
Japon, dans la partie occid. de l'ilc de Ni- 
lon , à l'E. de la prov. de Foki et à l'O. de 
celle de Tasima. Elle est baignée , au N. , 
par la mer du Japon. Quoique montagneuse, 
cette prov. est fertile, et l’on y récolte sur- 
tout beaucoup de soie. Elle «e divise en 7 
districts : Fal'oumi, Kcta , Kono, Ofoumi , 
Takakousa, Tsilsou et Yakami. 

INACCESSIBLE, la plus occid. des Iles 
de Triitam da Cunha , dans l’océan Atlanti- 
que austral, par $7*^ 19' de lat. S. et i4^ 
10' de long. O. C’est un rocher escarpé, 
inabordable et* en apparence très-aride, 
d’environ 3 1. dè circuit. 11 peut être vu à 

14 I- en mer. 

INADA , ville et cap de la Turquie d’Eu- 
rope. yojr. Ainada. 

INAFE, en chinois youen-pien, un des 

15 distr. qui composent la prov. d’isé, au 
Japon. 

INAGÜE (GRANDE), Inagua ou He~ 
neaga-Grande , une des îles les plus mérid. 
et les plus considérables de l’archipel des 
Lucayes, à 18 1. N. E. de l'extrémité orient, 
de l'ile de Cuba et au N. du détroit du Vent. 
La pointe occid., nommée pointe du Diable, 
est par ai® 3' de lat. N. et par 76® 7' 
45" de long. O. Sa longueur, de l’E. N. E. 
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à rO. s. O. , eit de 1 8 I. , et «a largeur 
moyenae tic 5 1 . La navigation , à quelque 
«liütance des côtes , est dangereuse , k cause 
des récifs qui n'y trouvent. Il v a un ancrage 
entre la jointe du Diable et celle qui forme 
reitrémité S. O. de cette ile. La Grande* 
Inague est très>pcu connue; on sait seule* 
ment qu’elle renferme de grands marais sa- 
lons, et qu’elle est peu peuplée. 

INAGUË (PETITE), /nagwa ou He- 
neaga-Chica , lie de l’arcliipel des Lucayes , 
au N. O. de la Grandc-lnague f dont elle 
est séparée par un canal d'environ 4 
large, et à l'O. S. O. des Caiquet. L’extré- 
mité orient, se trouve par 09' o" de lat. 
N. et par ^ 5 " ai' 4 ^" long* O. Elle est 
inhabitée. 

INAÎSIRO, en chinois Tcfie-cheou^taï , 
ville du Japon, dans l'jle de Nifon, prov. de 
Moûts. 

INAKA, en chinois Tao^'o, un des 54 
distr. qui composent la prov. des Moûts, au 
Japon. 

INAMBARI, rivière de l'Amérique mé* 
rid. , qui prend sa source dans le Haut- 
Pérou , dvp. de La Paz, près et au N. de 
Pelechuco , coule sur la limite de l’inten- 
dance de Ctizco, dans le Pérou, entre dans 
le pays des Indiens indépendans , et se joint 
au Boni , par la rive gauche, vers de lat. 
S. et 74 ** long. O. , après un cours d’en- 
viron 100 1 . au N. M. O. Son aflluent prin- 
cipal est la Cuchoa , qu’elle reçoit par la 
gauche. 

INAMI, en chinois Vn^nan, un des 13 
distr. de la prov. de Farima, au Japon. 

INASA ou ITSOUSA , en chinois Kn-Mo, 
l’un des i 4 distr. dont se compose la prov. 
de Too-tooumi, au Japon. 

INATTENDUE , ile du Grand Océan, 
Gowaa. 

INBATSKOÎ, village de Russie , en Asie , 
gouv., distr. et à laS I. N. N. O. d'Iéniseisk; 
sur la rive droite de l’Iénisei et à 19 I. S. E. 
du village de Nijne-lnbaUkaïa , situé sur U 
rive gauche du même fleuve. 

INCA , bourg d'Espagne , dans l'ile de 
Majorque , sur un terrain un peu montueus 
et fertile, à 5 1 . 1 '3 N. E. de Palma et à 
4 1 . 3/4 S* O. de Ludia. Il est bien bali, et 
a 1 église paroissiale, 3 couvens, dont t de 
femmes, et 1 hôpital bien tenu. Il s'y tient 
un grand marché très-fréqueuté le jeudi de 
chaque semaine. 3 , 3 i 6 hab. , desceodans de 
Catalans. 

INCAFFI , village du roy. Lombard-Vé- 


nitien , proV. et è 4 L x/3 N. O. de Vérone, 
distr. et a I I. 1/4 S. de Caprino. 11 doit son 
nom à des carrières de pierre statuaire qui se 
trouvent aupi*ès. 

INCARVILLE, village de France, dép. 
de l'Eure , arrond., cant. et a 3/4 de 1 . N. de 
Louviers, pi*ès de l'Eure. 11 y a une fabrique 
de mull-jennys. 11 s'y tient 4 foires par an. 
600 hab. 

INCE , comm. d’Angleterre , comté de 
Lancastre , hundred de West-Derby , pa- 
roisse et à 1/4 de 1 . S. E. de Wigan, et à 6 1 . 

N. E. de Liverpool. i,363 hab. 

INCH ou INSCH , paroisse et village 
d'Écosse , comté et à 9 1 . N. O. d'Aberdeen, 
presbytère de Garioeb. Il s’y tient 3 foires 
par an. 1 ,069 hab. 

INCH, paroisse d'Écosse , comté et à 7 1 . 

O. de Wigtown , presbytère et au S. E. de 
SUranracr. Elle est marécageuse, et renferme 
des sources d’eau sulfureuse. a, 3 S 6 hab. 

INCH , ile sur la côte sept. d’Irlande , 
dans le lac Swily, prov. d'UUter, comté de 
Donegal , baronnie d'tnishoweu. Elle a i 1 . 
]/4 du S. O. au N. E., sur 1 1 . de Large, est 
fertile, et contient environ 3,000 arpens. Elle 
ctait autrefois le readez-vous des pèclieura 
de hareng du lac Swily, qui employaient 5 oo 
bateaux environ : celte pèche a beaucoup di- 
minué. 

IN-C 11 .\N , chaîne de montagnes de l’em- 
pire Chinois, f^ojr. Kuihc*xha«. 

INCll-BRAYOCK. , petite lie d'Écosse, à 
l’embouchure du Soulh'Ë<tk, comté de For- 
Ur; près de Montrose , auquel elle commu- 
nique par un pont en bois, et de Craig, auquel 
elle est jointe par un pont en pierre. U y a 
un chantier de construction. 

1 NCHCOL 31 ou COLUMBA , autrefois 
AMOMA , ile d'Écosse , *comtc de Fife , à 
l'embouchure du Forth , à 1 1 . 1/4 S. O. de 
Burulislaod et à 3 1 . 1/3 N. O. d'Édimbourg. 
Elle n’a qu’i /3 de I. de long. On y trouve 
les ruines d'une riche abbaye, fondée au com- 
mencement du XII* siècle par Alexandre 1**, 
roi d’Écos.se , et pillée par Édouard iii pen- 
dant l'invasion du royaume. 

INCllENIiOFEN , bourg de Bavière , cer- 
cle du Danube-Supérieur , présidial et à i 1 . 
1/4 N. d’Aichacb, et è 5 I. N. E. d'Augs- 
bourg sur une colline. 11 a i église dédiée 
à Saint-Léonard , où l'on se rend en pèleri- 
nage , 3 brasseries et 3 distilleries de grains. 
630 hab. 

INCIIETKAUB, ville d’ Abyssinie , roy. 
de Tigré, prov. de Samen , an pied des hau- 
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te« montaf^net (rAoiha-IIaï, U ^5 1. S. S. 0. 
(l'Axoïim et à 6 o 1. N. E. dp Gondar. 

INCH - GAPiVEY , prtilp ite forliBée 
«l'Écoftse , comté de Fifc , à l'embotictiure du 
Forth , entre Quccn‘*-Fcrrj et North-Ferr^. 

INCHIGEKLAOH , paroitse d,'lrUndc , 
prov. de Munster, comte et à 4 O. S. 

O. de Cork, baronnie de Muskerry , sur U 
rive gauclie du Lee. Foires , le 3i mai et le 3 
décembre. 

1>CHIQU1N, baronnie d'Irlande , prov. 
de Munster , comte de Clare , dont elle oc* 
cupe la partie centrale. Cairosiii en est le 
lieu le plus remarquable. 

INCHIRY , village d'Écosse , comte et à 
1 1. 3/3 E. S. E. de Perlb, sur la rive gau* 
cbe du Tay. Il a un port qui peut recevoir 
des navires d'un très-fort tonnage. 

INCH-KËITH , île du golfe de Forth , en 
Écosse , comté et à 3 1. i/4 N. N. E. d'Edim- 
bourg. Lat. N. 56** 3'. Long. O. 5° 39 '. Elle 
n'a qu'i/3 de I. de long sur de 1. de large, 
et est couverte de rochers au sommet .d'un 
desquels surgit une source. On y trouve des 
p&lurages , et un phare construit sur les rui- 
nes «l'un ancien cbàtcau-fort. 

Cette île tire son nom d'un Écossais au- 
quel le roi Malcolm la tloima , pour récom- 
penser sa belle conduite à la bataille de Bar- 
rie , livrée cii loio contre les U>rnois. Les 
Anglais s'en emparèrent et la fortifièrent , 
aous le règne d'Edouard vi ; mais après une 
vigoureuse défense , ils furent forcés de l'éva- 
cuer. 

JNCH-KENiN ETH, une des Hébrides, dans 
le loch Nakeal , entre l’ile de Mail et celle 
d'Olva, par 56” 39 " de lat. N. et 8 ** 3o' de 
long. O. Elle a i/3del. de long sur 1,4 de 1. 
de large, et est très-fertile et couverte de 
pâturages. On y voit les ruinea de la chapelle 
d'un séminaire détruit. 

INCH-M ARNOCH, petite lie du golfe de 
Clyde, en Écosse, comté et sur la dUc occid. 
de nie de Bute. Elle a 3/4 de l. de long du 
N. au S. sur i/3 do I. de large, est bien boi- 
sée, et possède d'excellens pâturages; on y 
récolte du blé. A l'O. s'étendent des couches 
énormes de coquillages et de corail. Elle 
renferme les ruines d'une chapelle dédiée à 
saint Marnoch. 

INCH-MURREN ou INCII-MURIN, la 
plus considérable et U plus mérid. des nom- 
breuses Iles que renferme le lac Lomoiid , 
dans le comté dcDumbarton, enÉeossc. Elle 
a 1/3 1 . de long sur i /4 de 1 . de large , et 
est trèa-boisée. Les pâturages en sont excel- 


I N C ü 4ii 

lens ! aussi en a-t-on fait un parc pour des 
betes fauves. On y trouve les ruines d'un 
château habité jadis par les ducs de Lennox. 

IN-CHOU , dislr. de Chine, prov. de Sse- 
tchhouan. La ville de ce distr. est â i3 L 
N. E. de celle du dép. de Chun-khing, et à 
4L N. E. de la ville de l'arrond. de Pa. 

INCH-POINT, cap d'Irlande, prov. de 
Munster, comté de Kerry, à l'exlrécnité d'une 
langue de terre qui s’avance, du N. au S. , 
entre la baie de Dingle et le havre de Castle- 
main , par 5a” 10 ' de lat. N. et j 3 ” 10 ' de 
long. O. 

INCHY-BEAUMONT, village de France, 
dép. du Nord , arrond. et â 4 L E. S. E. de 
Cambrai, cant. et à 1 I. i/4 O. N. O. de 
Cateau-Carobresis. 11 y a des fabriques de 
batiste , de tissus de coton et autres articlea 
dits de SL-Quentin. 791 hab. 

INCINO, bourg du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. et à 3 1. £. doCdme, distr. et à 1/3 1. 
E. d'Erba. 

INCISA, ville des États Sardes , div. et â 
5 I. S. O. d'Alexandrie, prov. et â 3 1. N. 
d'Acqiii ; chef-lieu de mand. , sur la rive 
droite du Bcibo. Elle a 1 église ^roissîale , 
I couvent de carmélites, et un grand nom- 
bre de moulins â organsiner. 1,950 hab. 

1N(^1SA, ville du grand duché de Toscane, 
prov. et a 6 L 3 4 £• de Florence, vica- 
riat et à 3 I. 3,4 S.-Ginvanni in-Val- 

d'Ariio ; sur la rive gauche de l' Arno, qu'on y 
traverse sur un pont. Elle a t château et 
1 église collégiale. s,i3o hab. 

INCORONATA ou CüRONATA , Ile de 
l'Adriatique , sur la côte de Dalmatie, cercle 
de Zara, séparée du continent par le canal 
di Meuo. Le piton le plus élevé de cette lie 
SC trouve dans la partie mérid., par 43° 4^' 
30 '' de lat. N. et i3** 10 ' So'' de long. E. 
Elle a 6 1. de long du N. O. au S. E. , sur 
1/3 L de moyenne largeur. Les cMes ofiVent 
trois ports bien abrités. On y élève beaucoup 
de menu bétail, dont le laitage est employé 
à faire le meilleur fromage de la Dalmatie. 
Les produits de la pèche , surtout de la sar- 
dine, forment avec l'huile et le vin les princi- 
paux articles d'exportation. Cette Ile contient 
I village et environ 800 b.\b. 

INCOURT, village des Pays-Bas, prov. 
du Brabant méridional , arrond. et â 7 L 3/4 
de Nivelles, cant. et à il. x/4 de Jodoigne* 
53 b hab. 

INCUGNATE, ville du roy. Lombard- 
Vénitien, prov., distr. et â 5 I. E. de Milan. 
t, 6 oo hab. 
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INDAL , paroisse de Suède , préfecture de 
>Vester*Norrland , hærad de Medelpad , à 
5 I. O. N. O. de Sundswallet à 9 I. O. de lier* 
nœsand. Elle comprend 3 églises, et U forge 
de Fors, qui produit annuellement 6u,ooo 
livres de fer en barres. 

INDALS-ELF, rivière de Suède, qui se 
forme de l’Ama-elf et du Rngunda-elf, dans 
la préfecture et le haerad d'Iæmlland , un peu 
au-dessus de Ragunda. Elle coule vers le S. 
E. , entre dans la préfecture de Wester- 
Norrland, où elle traverse le herad de Me* 
dclpad, et va sc jeter dans le golfe de Botnie, 
è Sundswall, à ^ 1. S. O. de Hernœsand , 
après un cours d’environ a5 1. Elle forme 
4 chutes dans la paroisse de Ragunda , dont 
une, l'Eds , est de a4o pieds; elle devient 
ensuite navigable. 

INDARY , ville de l'Ilindoustan , dans les 
états de Sindhjah, anc. prov. de Malvah , 
distr. et à i4 I- N. O. de Tcliandeyry , et à 
a5 1. N. de Serondge. 

INDE , contrée d'Asie, f^ojrez HiKDorsTaR 
et IlfDO'CBlRB. 

INDE AU-DELA DU GANGE, contrée 
d’Asie, f'ojrez IrdO'Cuikb. 

INDE EN-DEçA du GANGE, contrée 
d'Asie, f^ojr. Hikdocstar. 

INDEN, village des États Prussiens, prov. 
du Bas-Rhin , régence et à 4 I- 3/4 E. N. E. 
d'Aix-la-Chapelle, cercle et à t I. i/a S. de 
Juliers; sur l'inden , qui va joindre la Rocr 
à quelque distance. On y fabrique beaucoup 
de loties et d'étofles de laine; il y a des 
blanchisseries cl i papeterie. 763 liab. 

INDÉPENDANCE ( ILE DE L' ) , dans le 
Grand-Océan équinoxial, au $. E. des tics 
Ellicc, par 9" 14^ de lat. S. et 177® 20' de 
long. E. 

INDEPENDENCR, comté des États-Unis, 
dans la partie N. O. du territoire d'Arkansas. 
Le chef-lieu est Batesville. 

INDEPENDENCIA , fort du goiiv. de 
Buenos-Ayres, prov. et à 78 1. S. de la ville 
de ce nom, dans les montagnes de La Tinta. 

INDERABIAou HlNDERABl, Ile du golfe 
Persique, près de 1a cote mérid. delà Perse, 
prov. de Fars, distr. de Laristan ; au S. E. 
de Pile Boucheab et au N. O de celle de 
Kenn, à 20 1. S. O. de Lar. Elle ii’cst sépa- 
rée du continent que par un détroit très- 
resserré , où l'on peut naviguer sans danger. 
Les navires ne doivent pas l'approcher du 
côté du S. E. Elle a environ t 1. t/2 de lon- 
gueur et 1/2 I. de largeur. 

INDERAD , ville de l'Afghanistan, 


Ahdebab. C'elt par en*cur que nous avons 
placé cet endroit dans la Tartarie indépen- 
dante. 

INDERGEREE, rivière et roy. de l'Ue de 
Sumatra, yoj ". Akobacim. 

INDERGHOR, Inder^ur, ville de l'Ilind- 
oustan , dans les possessions des Radjepouts, 
anc. prov. et à 4^ L S. E. d'Adjetnyr, état, 
distr. et à 33 1. S. S. E. de Djeypour. 

INDERHALL, ville de l'Uindoustan, état 
du Nizam, anc. prov. , distr. et à i3 1. N. 
O. de Be^der, et à 39 1. O. N. O. d'Hayder- 
ahad. 

INDEROtC, village et paroisse de Nor- 
wège, diocèse et à 1 5 1. N. N. E. de Dront- 
beim , baill. du Drontheim- Septentrional. 
2,860 hab. 

INDEKSDORF, village de Bavière , cercle 
de risar, présidial et à 3 1. 1/4 N. de Da- 
chau, et à 7 1. 1/4 N. N. O. de Munich. Il 
a 1 hOpital , 1 brasserie , 1 distillerie de 
grains, 1 forge et 1 scierie. 71 maisons. 

INDERSKAÏA-KREPOST ouGORSKAÏA- 
INDERSKIKIiGOR , fort de Russie, en Eu- 
rope, gouv. et a 94 L S. S. O. d'Orenbourg, 
distr. et à 68 1. S. d’Ouralsk, sur la rive 
droite de l'Oural. La garnison consiste en 
une soixantaine de Cosaques. Les montagnes 
d'inderski s'élèvent près de ce fort, et pré- 
sentent une chaîne de rochers assci hauts et 
un peu escarpes vers le fleuve. Le sol est 
composé d'une argile jaunâtre et en partie 
rougeâtre, mêlée de sable; dans plusieurs en- 
droits on trouve le gyp&e nu. Une chose à 
remarquer, c'est que toutes les plantes qui y 
croissent prouvent que 1e sol est salin , et 
qu'on n’y trouve aucune saline et aucune 
source. 

INDERSKOÉ, lac salé du Turkcslan, dans 
le pays des Kirghiz de U petite horde , à 2 1. 
de la rive gauche de l'Oural. Il a 4 1* >/4 
long sur 2 I. 1/2 de large. 

INDES (MER DES), grande étendue de 
mer. Ihoibb (Ocbab). 

INDES-OCCIDENTALES, archipel d'A- 
mérique. yojr . Abtillbs. 

INDES-ORIENTALES, nom sous lequel 
on comprend ordinairement les deux grandes 
contrées de rUiiidouslan et de l'InJo-Chine, 
dans le S. de l'Asie , et une grande partie 
des lies du N. O. de l'Océanie , telles que 
Sumatra , Java , Bornéo , Célèbes , les Molu- 
ques et les Philippines. 

INDEVILLERS , village de France , dép. 
du Doubs , arrond. et à 5 1. 1/2 S. S. £. de 
Montbéliard, canl. et à 2I. i/3 E. de S*.-Uip* 
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pointe. 11 J ik 1 fabrique de pipes et t de 
tissus de coton , i teinturerie et des tanne* 
ries. Foires, les 4 ' lundi d'avril et de septem- 
bre , pour bestiaux et marchandises diverses. 
6a8 hah. 

INDIANA, un des États-Unis de rAmc* 
rique sept., situé entre 3 ^® 4®^ 4** 4^^ 

lai. N. , et entre 87® 8' et 90® 3 o' de long. 
O. ; borné, au N. , par le lac Michigan et 
par le parallèle de 4i" 4^'i sé)>are 

du territ. de Michigan ; au S. et au S. £. , 
il est entièrement séparé de l'état de Kent- 
ucky par rOhio, depuis la jonction du 
Grand-Miami jusqu'à celle de la Wabash ] 
à l'E. , le méridien de ^7® 8' le sépare tout* 
à-fait de l'état d'Ohio , et à l'O. , la Wa- 
bash et le méridien de 89® 5 o' le séparent 
de l'état d'Illinois. L'Oliio lui sert de limite 
pendant s 60 1 . , et U Wabash durant près 
de 55 l. ; la limite mérid. de l'O. a 55 1 . 
d'étendue, et celle de l'K, 65 : la largeur 
entre cet «leux dernières lignes est de 54 1* 
La superficie de cet état est d'environ 
4,700 1. 

Au S., la surface du pays , depuis les chu- 
tes de rOhio jusqu'à 1 a Wabash, est coupée 
et inégale , étant traversée par une cbaine 
de collines appelées les Knobs , qui s'élè- 
vent de 4^^ ^ pieds au-dessus de leur 
base; au N. de cette chaîne est une plaine 
appelée Fiat- Woods (bois plats), qui s'étend 
fort avant dans l'intérieur du pays. Le long 
des principales rivières, excepté de l'Ohio, 
il y a une étendue assez considérable de très- 
bonne terre albiviale non boisée , qui se ter- 
mine par des prairies élevées de 3 o à too 
pieds au'dcssui du terrain primitif , couvertes 
de taillis et de jolis arbustes , et bornées par 
de superbes forêts. En clé, ces plaines sont 
couvertes d'une herbe de 7 à 8 pieds dcliaut ; 
le sol a communément a à 3 pieds de profon- 
deur. Entre la Wabash et le lac Michigan , 
Je pays est plat et oITre de vastes prairies 
coupées par de belles forêts remplies de ma- 
récages et de lacs, où plusieurs rivières 
prennent leur source; le pays qui renferme 
les sources du Whitc-river et dinêreos aflluens 
«le la Waba^h est , dit-on, le plus beau des 
États-Unis. Il existe, dans une haute mon- 
tagne de cet état , une caverne que l'on pré- 
tend avoir une étendue de plut de 3 I.; lors- 
qu'on 1a découvrit , le fond était recouvert 
de couches «le sel , de nitre et de sulfate de 
magnésie, de 6 à 8 pouces d'épaisseur. La 
partie septentrionale de l'indiana est entre- 
coupée d'un assez grand nombre de petits 
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lacs; elle est inclinée vers le lac Michigan , 
et arrosée par le Slix et le S^-Josoph. Dans 
le N. O. coule le Thrakiki ou Kickapoo , 
afiluent de rillinois ; les autres parties de 
l'état sont arrosées par l'Oliio et la Wahash , 
et leurs nombreux aflluens, dont les princi- 
paux sont le White-river, le Big-Dlue-river 
et le Whitc-water. Les sources des rivières 
tributaires du lac Michigan, de l'Illinois et 
de la Wabash, ne sont séparées les unes des 
autres que par des espaces peu étendus et 
surtout peu élevés, en sorte que dans les 
grandes eaux les baleaux passent facilement 
d’un bassin dans l'autre. 

Au-dessous de 4 <>^ de lat., l'hiver est tem- 
péré et plus court c|ue dans les autres états : 
la belle saison dure ordinairement jusqu'à 
Noël , et le printemps commence vers la mi- 
février; au-dessus «ic ce point, les vents du 
N. et du N. O. domineiit, et Ihiver y est 
plus rigoureux. En général l'air y est salubre 
dans tout le pays. La plus grande partie du 
sol est très-favorable à la culUire du blé , du 
maïs , du seigle, de l’avoine , et les récoltes 
en sont abcmdantcs : le maïs , que l'on con- 
somme plus particulièrement dans cet état, 
y rend ordinairement de 5 o à 80 boisseaux 
pour un ; les pommes de terre et plusieurs 
variétés de légumes farineux y sont aussi 
cultivés avec succès, ainsi que les melons, 
les concombres , etc. La culture du tabac et 
du chanvre y prend un plus grand accroisse- 
ment , et on commence à récolter du coton 
dans la partie méridionale ; une colonie de 
Suisses, établis à Ncw-Swilzerland, y a intro- 
duit la vigne. Les bois sont vastes , élevés et 
composés depn squetoules les espèces d'arbret 
qui croissent près de l'Oliio et de ses aflluens ; 
les chêne et le noyer abondent en beaucoup 
d’endroits, ainsi que les mûriers nuirset blancs . 
Les prairies naturelles sont coupées de petits 
boi.s peuplés de chênes, de frênes, d'érables à 
sucre, de peupliers, de pruniers et de |H)m- 
miers sauvages. Les grands roseaux y croissent 
jusqu'à l'embouchure du Grand-Miami; sur les 
bords duWbile-water, le gin«eng atteint à une 
grosseur extraordinaire ; la racine du columbo 
abonde dans le sol maigre des crêtes des 
collines. On élève dans ce pays un grand 
nombre de bestiaux pour la consommation , 
et qui donnent de bon beurre; on élève aussi 
des chevaux et des porcs en quantité. 11 y a 
plusieurs fabriques d'objets de première 
nécessité , tels que selles, brides, chapeaux, 
meubles à l'usage des habitans, etc.; on y 
fait beaucoup de sucre d'érable , de l'eau-dc- 
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vie de péchei, et du whiiky , lorte de botf 
son en u»age dans le pays* On a établi quel- 
ques salines sur la Wubash et sur les bords 
de la Salina-creek. Le commerce qui se fai- 
sait autrefois avec Pillsburg perd de jour en 
jour son activité ; Natcliez et La Nouvelle- 
Orléans sont à peu prés les seules villes atii- 
qvelles on envoie le siiperÛu des protluctions 
de lindiana : ce sont ees villes qui approvi- 
•ionnent aussi cet état de quincaillerie, de 
café et autres denrées coloniales , de vin , de 
livres , de papier , etc.; et, depuis qnon a 
établi des bateaux à vapeur sur toutes les 
grandes rivières , le commerce y a acquit une 
certaine activité. 

En 1800, la population était de 5 , 64 i 
individus , y compris les hommes de couleur; 
en 1810, elle sc montait à s4i53o, dont 
esclaves et SgS noirs libres; en i8*io, 
elle était de i 47 «< 7 ^f non compris les In- 
diens , dont on évalue le nombre à environ 
8,000. Dans ce dénombrement, il o*y avait 
que 4^9 individus occupés du commerce , 
et 3 ,aag employés dans les manufactures; 
1 a milice s'élevait à 87,787 individus. Main- 
tenant la population s'élève à üt 5 ,ooo bab. 

Les tribus indiennes qui habitent encore 
les parties septentrionales de l'état sont les 
Musquitons , les Piankadiaws , les Kickapoos , 
les Delawarcs , les Miamis, les Sbawanees, 
les Murons, les £cl-rtver, et les Pottowa- 
tomies , qui forment 1a tribu la plut considé- 
rable. 

Lindiana a eu un gouvernement territo- 
rial depuis 1801 jusqu’au ag juin 1816, que 
la constitution de cet état fut établie. Par 
cette constitution , le pouvoir exécutif est 
entre les mains d'un gouverneur cl d'un sous* 
gouverneur , élus tous les trois ans par le 
peuple; le pouvoir législatif e^it exercé par 
on sénat qui se renouvelle tous les trois ans, 
et par une cbau bre de reprûsentans élus 
annuellement. Une cour suprême, composée 
de trois juges , est la principale autorité judi* 
ciaire. 

En 1 8ao , cet étal était divisé en 35 comtés ; 
il en a maintenant 53 : Allen , llaiiholomew, 
Claike, Crawford, Davies, Deaiborn, Deçà- 
tur, Delaware, Dubois, Fayette, Floyd , 
Franklin, Gibson , Greene, liamilton, Har- 
risoD, HemlricL«, Henry, Jackson, Jefferson, 
Jenniiigs, Johnson, Ktiox, Lawrence, Madi- 
son, Marion, Martin, Munroc, Montgomery, 
Morgan , Orange , Oweii , Parke , Perry , 
Pike,Poscy, Putnam , Ranüolpb , Riplcy , 
Rush, Scott, Shelby , Spencer, Sullivan, 


Switzerland , AJnion , Vanderburgh, Vermil- 
lion. Vigo, Wabasb, Warrick, Washington, 
cl Wayne. 

Le chef-lieu est Indianopolis, vers le cen- 
tre; mais la plus grande ville est Vincennes, 
dans le S. O., sur la Wabash. 

11 y a plus d'un siècle que des Français, 
ayant descendu la Wabash. établirent des 
postes sur les bords de cette rivière; ils/ 
visaient en bonne intelligence avec les Indiens 
propriétaires du sol. Durant la guerre de 
178’i, des soldats du Kentucky ayant péné- 
tré jusque dans leurs villages , les dévastèrent 
et enlevèrent leurs Ix'sliaux. A la paix qui 
fut conclue l'année suivante, ils passèrent 
sous la protection des États-Unis ; cela ne 
les empêcha pas de souffrir beaucoup , en 
1788 , de la guerre qui eut lieu avec les In- 
diens. En içgi , un corps de troupes, sous 
le général Wilkinson , détruisit la principale 
ville des Sbawanees, qui contenait mo mai- 
sons. En i8i I , les troupes américaines , au 
nonibte de 800 hommes, sous le général 
Uarrison , furent surprises et attaquées dans 
la nuit par 700 Indiens, sous le chefTecum- 
set , et eurent 188 tués et blessés, tandis 
que la perte des Indiens ne s'éleva qu'à lao 
tués. 

INDIANA , comm. des États-Unis, dans 
la partie occid. de l'état de Pensylvante , 
comté d’Aliegbany, près de Pittsbusg. i,ig8 
habilans. 

INDIANA , bourg des États-Unis , état de 
Pensylvauie , cbef-licu de comté; à t 5 I. E. 

N. E. de Pittsburg et à 46 I. N. O. de Har- 
risburg , dans une situation agréable. U y a 
I cour de justice. 817 liab. 

Le comté renferme des sources salées. 
8,88a hab. 

INDIAN-HEAD, cap sur la cdte orient, 
de la Nouvelle-Hollande. Lat. S. a 5 ** 3 '. 
Long. E. i 5 i^ 8'. H a été ainsi nommé par 
le capilaine Cook, à cause du grand nombre 
d'indiens qu'il vit sur le rivage lors<|u*il passa 
près de ce cap , en 1 770. 

INDIANOPOLIS, ville des États-Unis, 
chef-lieu (Je l'élal d'Indiaua et du comté de 
Marion; sur la branche occidentale du Wliite- 
l'ivcr, à 4 o 1 . N. E. de Vincennes et à i 65 I. 

O. <lc Washington. Elle est ù peu près au 
centre de l'état, et comptait, en i8aa, 4<> 
maisons. 

INDIAN-RIVER , rivièie des États-Unis , 
«iaiis le s. de l'état de DeUwarc et la partie 
orient, du comté de Sussex. Elle se jette 
dans l'Atlantique , après un cours de 7 I. 
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presqu'entièremcnt navigable , et a près t I . 
de large à son emboucliure, qui est à 4 1 * S. 
du cap Henloprn. 

l^iDlA^i-RIVER , hundreti de» États-Unis, 
état de Delaware, dans la partie orient, du 
comté de Sii^sei. 11 lire son nom de la ri- 
vière qui le borne au S. 1,887 liab. 

INDIEN (OCÉAN) ou MER DES IN- 
DES , vaste étendue de mer , ainsi nommée 
de sa position vers les Indes-Orientales. Elle 
est entre l'Asie, au N. , l'Afrique et l'océan 
Atlantique , à l'O. , les îles de la Sonde , la 
^iouvclle-Hollande et le Grand-Océan , à l’E., 
cl l'océan Glacial antarctique, au S. Elle est 
séparée de ce dernier par le cercle polaire 
antarctique; le cap de Ronne-Espérance , par 
190 G' de long. E., et le méridien de ce cap, 
forment la limite la plus occidentale de celte 
mer , et la séparent de l'Allantique; l'eatrè- 
mité méridionale de 1 a terre de Diemen et le 
14s* méridien à TE. de Paris, déterminent 
bipartie lapins orientale de l'océan Indien , 
et sa séparation d'avec le Grand-Océan; sur 
les cAtes d'Asie , les enfoncemens les plus 
septentrionaux de cette mer ne s'étendent 
que jusqu'à 3 o^ de lat. N. 

L'océan Indien a environ a, 4 oo 1 . du N. 
au S. ; sa dimension de l'E. à l'O. varie beau- 
coup : elle est de 3, iOo 1. dans la partie la 
plus large, entre le cap de Bonne-Espérance 
et la terre de Diemen ; plus au N . , entre la 
Nouvelle-Hollande et le gouvernement de 
Moaambique, sous le tropique du cancer, 
elle est d'environ 1,700 I., et entre la côte 
d'Ajan et l'extrémité N. O. de l'ilc de Suma- 
tra, elle n est plus que de i,3oo 1. 

Oii divise l'océan Indien en deux parties 
principales ; l'océan Indien équinoxial, au 
N du tropique du capricorne, et l'océan In- 
dien austral , au S. du même tropique. La 
partie située au N. du tropique du cancer est 
trop peu considérable pour qu'on puisse en 
faii'e une division sous le nom d'océan Indien 
boréal. 

L'Asie pi*ojelte dans la mer des Indes deux 
vastes péninsules , l'Arabie et l'ilindouslan, 
séparées l'une de l'autre par la mer d'Oman 
uu d'Arabie. La première est cernée au N. Ë. 
et au S. O. par deux échancrures étroites et 
profondes , le golfe Persique et le golfe Ara- 
bique ou mer Rouge : celui-là communique 
à l'océan par le détroit d'Ormus; celui-ci par 
le détroit de Bab-el-Mandeb. Sur la côte oc- 
cidentale de l'Hindouslan , s'ouvrent les gol- 
fes de Kolch et de Gambade, qui forment la 
preaqu'ile de Goudjérate; au S. E. de la 
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meme contrée, sont le golfe de Manaar et le 
détroit do Palk,qui séparent Ccylan du con- 
tinent. Entre rilindnnstan cl l'Indo-Cliine, 
s'étend le grand golfe dti Rongalo, qui a lui- 
méme à l'K. le golfe de Martaban. An S. E. 
de ce vaste enfoncoraont , le délrnit do Ma- 
lacca , resserré entre la presqu'île de Malacra 
et nie de Sumatra , fuit cnmiminiquor l'océan 
Indien à la mor de Chine; iin peu plus loin, 
le détroit de la Sonde, qui sépare Sumatra 
de l'ile de Java . le joint à la mer de ce nom. 
Entre U rote S. E. de l'Afrique et l'ile de 
Madagascar « il forme le grand canal de Mo- 
zambique , au S. O. duquel on remarque U 
baie de Lorenzo-Marquei. 

Outre Madagascar et Ccylan , plusieurs lies 
remarquables sont répandues dans cette mer: 
telles sont les Laquedives , les Maldives , $0- 
cotnra , les Andaman, les Nicobar, les lies 
Mergui, au N. ; les Seycbelirs, les Comores, 
les^ iles de France et de Bourbon , à l'O. , et 
la terre de Kerguelen ou de la Désolation , 
au S. Des rochers nombreux et des bancs de 
corail y rendent sur plusieurs points la navi- 
gation dangereuse. 

De tous les fleuves qui se jettent dans l'o- 
céan Indien et dans scs divisions, nous ne 
citerons que le Gange, le Brahmapoutre , 
riraouaddy, le Sind ou Indus, l'Eupliratc 
joint au Tigre , en Asie , et le Zambèze , en 
Afrique : ce sont les plus considérables. 

Une gi-ande variété Je poissons, remar- 
quables par leurs couleurs éclatautcs, peu- 
plent la partie équinoxiale de cette mer , et 
le phénomène delà phosphorescence des eaux 
s'y fait remarquer assez fréquemniefit. 

Les vents alisés régnent habituellement 
dans l'océan Indien , entre le tropique du 
capricorne et le 10” degré de lat. S. ; au N. 
du cette limite , commence l'empire des 
moussons, ou vents périodiques de six mois. 
D'avril en octobre un grand vent souille con- 
tinuellement du S. O. , et, pendant le reste 
de l'année, un vent sec et agréable souffle 
du N. £. ; il faut néanmoins remarquer que, 
sur les côtes des iles de la Sonde, les mous- 
sons soufflent presque directement N. et S. 
Le changement d'une mousson à l'autre est 
marqué par des tempêtes et des ouragans. 

Les anciens Grecs ne connurent qu'impar- 
failement l'océan Indien : ils n'eurent quel- 
ques notions que sur la partie seplenlrionale, 
qu'ils désignaient imlilféremment sous les noroa 
de mer Erythrée et de mer Indienne. Néarque, 
amiral d'Alexandre , est un des plus anciens 
iwigateurs qui l'ont visitée. En 390 , Palro- 
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clc« , ïiroîrjil de Sélcucus Nicutor , en parcou- 
rut un petit espace. Les rois grecs d'Égypte 
expédiaient des flottes qui allaient aux côtes 
occidentales de Tlnde et à Tile Taprobane 
(Ceylan)^ mais ils n'yarrivaient qu'en longeant 
les côtes. Dansle siècle de l'ère vulgaire, 
Hippaius procura aux Grecs d'Égypte la 
connaissance des moussons, à l'aide desquel- 
les on traversa rapidement la mer d'Arabie 
pour aller dans l'Inde et en revenir. Plus 
tard , Plolémée n'avait encore que des no- 
tions si bornées sur cet océan, qu'il en sup- 
posait la partie méridionale occupée par une 
vaste terre; les Arabes du moyen âge eux- 
roémes , quoiqu'ils aient cultivé la géogra- 
phie , ne surent pas que la mer de Herkend , 
c'est-à-dire 1a mer entre l'Afrique et l'Inde , 
était jointe à l'Atlantique. Marco-Polo , à son 
retour de la Chine, visita, dans le xiii* siè- 
cle, les îles Nicobar et Andaman , les côtes 
de rinde et de la Perse. La découverte du 
cap de Bonne- Espérance , en i486, apprit 
enfin l'existence de 1 a communication entre 
l'Atlantique et l'océan Indien. Eu i497 i 
Vasco de Gama parcourut ce dernier : alors 
la roule de l'Inde par mer fut ouverte aux 
Européens , et une foule de navigateurs ont , 
depuis , traversé cet océan. Parmi ceux qui 
s'y sont le plus avancés vers le S. , on doit 
nommer Kerguelen et Cook : ce dernier y est 
parvenu jusqu'au 67 * parallèle. 

INDIENS , nom sous lequel on connaît les 
aborigènes de l'Amérique. Cette partie du 
inonde ayant été prise d'abord pour les Indes 
d'Asie , fut ensuite , quand l'erreur eut été 
reconnut^, désignée sous le nom d'indes- 
Occidentalcs, et scs habilans sous celui d'in- 
diens. 

Les Indiens sont répandus d'une extrcmilc 
à l'autre de l'Amérique , et se divisent en 
plusieurs nations , subdivisées en peuplades , 
tribus, etc. Ils sont, en général, grands et 
bien propmiinnnés ; leurs traits sont régu- 
liers , leur peau est d'un brun rouge ou cui- 
vré , leurs cheveux sont noirs , longs , lisses 
et très-<lurs , et ils n'ont que peu ou point 
de barbe. En général^ ils sont hospitaliers et 
généreux, mais implacables dans leurs res- 
sentimeiis , et se font la guerre |K>ur les motifs 
les plus légers. Ceux que leur position rap- 
proche des établisiemens européens ont pris 
une partie des vices de la civilisation sans en 
avoir les qualités. 

Déjà avant rétablissement des Européens 
en Amérique , celte terre comptait un bien 
petit nombre d'indigènes en raison de ja 


grande étendue; il est facile de le concevoir: 
car, 4 l'exception de quelques grandes nations 
du centre, dont les habitans déjà civilisés 
s'occupaient de la culture de la terre et de 
plusieurs arts utiles , toutes les autres n'a- 
vaient pour moyens de subsistance que U 
chasse et la pèche. Les guerres continuel- 
les pour l'occupation des terrains de chasse 
s'opposaient aussi à la multiplication de l'es- 
pèce. Depuis rétablissement des Européens , 
les nombreux défrichemens , les guerres avec 
les Indiens, la destruction des animaux qui 
servaient à leur nourriture, l'introduction de 
la petite-vérole, et, plus que tout cela, l'a- 
bus des liqueurs fortes , les ont considérable* 
ment diminués. Les Indiens ont enlr'eux une 
grande analogie relativemcut à la couleur de 
la peau et à la conformation : excepté cepen- 
dant les Esquimaux et les Patagons, placés 
aux extrémités du continent, les premiers au 
N. et les seconds au $. 

Les Esquimaux paraissent d'une race difle- 
rente des peuplades qui habitent les autres 
parties de l'Amérique. Leurs traits et leur 
couleur les rapprochent assez des nations qui 
habitent le N. E. de l'Asie : aussi suppose- 
t-on , avec assez de raison , qu'ils proviennent 
de l'ancien continent. 

L'immense territoire des États-Unis et les 
possessions auglaiscs du N. de l'Amérique 
contiennent un grand nombre de nations sau- 
vages , dont le caractère distinctif est une 
grande fierté provenant de l'honneur attaché 
à l'état de guerrier. Les qualités physiques de 
ces IndicD.s sont développées au plus haut 
degré : autant ils sont habiles à découvrir les 
traces de leurs ennemis et du gibier , autant 
ils le sont à cacher les leurs ; habitués dès 
l'enfance à respecter les vieillards, et à ne 
parler que lorsqu'on les interroge , à maîtri- 
ser toutes leurs émotions, de manière à ne lais- 
ser jamais apercevoir sur leur figure ce qui se 
passe au fond de leur ame, pleins de force , 
d'adresse et de ruse, ils emploient tous ces 
moyens pour échapper à leurs ennemis. Les 
femmes sont peu considérées chez des peuples 
où la force du corps est la première qualité : 
elles ne peuvent châtier leurs enfans mâles ; 
leurs filles seules leur sont abandonnées. 
Les hommes, revenus d'une expédition de 
guerre ou de chasse, ne s'occupent plus que 
de fumer et de danser; les femmes sont char- 
gées des travau.\ de l'agriculture et de prépa- 
rer 1a nourriture. Dans les marches, les hom- 
mes portent leurs armes ; les tentes , les 
bagages , sont enlevés par les femmes , et 
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portés psr elles à l'endroit choisi pour un 
nouveau campernent. La guerre, chez ces 
sauvages, con»Ule surtout en surprises; ils 
entreprennent des courses immenses pour at- 
teindre l'ennemi, et souvent, pour endormir 
sa prudence, ils diHerent leur expédition pen- 
dant tiD temps considérable. Les chevelures 
des morls ornent les huttes des vainqueurs. 
Hommes, femmes, enfans, sont emmenés 
prisonniers; les preuiiers sont sacrifiés à leurs 
atroces vengeances, les autres réduits en es- 
clavage. A leur arrivée au village, s'ils ont 
été repoussés, les anciens rappellent leurs 
prouesses, et leur reprochent leur manque 
de courage ; les femmes leur demandent 
compte de ceux qui ont péri : honteux et con- 
fus, ils se retirent dans leurs huttes, médi- 
tant de nouvelles expéditions et brûlant du 
désir de venger leur aflront. Vainqueurs, au 
contraire, ils sont reçus avec honneur : on 
exalte leur gloire. Les fêtes, les danses, ont 
toujours rapport aux occupations chéries de 
ces peuples; elles consistent en espèces de 
pantomimes retraçant quelqu'évcnement de 
leurs chasses ou de leurs guerres , les ruses 
dont ils le servent dans l'un ou l'autre cas, 
ie supplice des prisonniers, etc. La viande 
des animaux et quelques racines composent 
leur nourriture ; les peaux forment leurs vè- 
temeos , fabriqués par les femmes qui, sans 
autre instrument qu'un os et quelques libres 
d'animaux, les cousent avec une propreté re- 
marquable, et les ornent de piquant de porc- 
épics, de cornes d'élan, de coquilles, etc. Le 
vêtement des hommes consiste en une espèce 
de jupe courte qui descend des hanches jus- 
qu'à mi-cuisse, un manteau de la peau de 
quelqu'auimal , des espèces de bat aussi de 
peau , des mocassins ou chaussures de peau 
crue, entourant le pied, et attaches par une 
courroie au-dessus de la cheville. Les femmes 
ont des jupes plus longues et un manteau, 
mais ne portent de mocassins que dans les 
marches. Les armes consistent en arcs, flè- 
ches, lances et une massue. Chez ceux qui 
ont des relations avec les Européens , les plus 
riches remplacent les manteaux de peaux par 
des couvertures de laine; ils ont aussi des 
chemises, qu'ils portent plutôt par ornement 
que par utilité. Le fusil, dont ils se servent 
avec adresse , remplace leurs anciennes armes; 
enfln , un couteau de fabrique européenne 
complète leur équipement guerticr; un sac è 
mettre du tabac pend à leur ceinture, et des 
grains de verre, des ornemeDs de cuivre, d'é- 
tain ei d'argent, des médailles et des pièces 
Dict. Géor.a. 7 
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de monnaie forment leurs parures de cérémo- 
nie. Les cheveux des hommes sont rasés ou 
épilés sur toute la tete, à l'exception d'un 
bouquet sur le sommet, et qui leur sert à 
fîxer des plumes et autres ornemens : c'est 
cette partie de la chevelure , à laquelle ils 
attachent tant d'importance, (pii est enlevée 
aux morts pour servir de trophée. Les femmes 
portent les cheveux séparés sur le milieu de 
la tête cl lonihant des deux côtés, derrière 
les oreilles, jusque sur les épaules; les oreilles 
des deux sexes sont percées dans plusieurj 
parties et leur descendent presque sur les 
épaules , en raison du grand nombre d'objets, 
mémo très-gros, qu'ils placent dans les ou- 
vertures. 

Les huttes sont d'une construction gros- 
sière, et cependant chaudes et commodes; 
celles des bourgades ont souvent trente et 
quarante pieds de diamètre, et sont construi- 
tes avec de forte* pièces de charpente plan- 
tées en terre verticalement à peu de distance 
les unes des autres , et soutenues par des 
charpentes placées horizontalement ; le toit 
est composé de perches , entremêlées de bran- 
ches d'osier et couvertes de terre et de gazon. 
L'entrée, de 4 pieds de large et sulEsammcnt 
haute , est fermée par des peaux du bison 
jointes ensemble; une ouverture au haut du 
toit donne passage à la fumée; les lits et les 
sièges sont de peaux de dilTéreiis animaux; 
une plate-forme à 3 et 4 pieds de terre, cou- 
verte de peaux, est destinée aux étrangers. 
Les lentes de voyage sont composées de huit 
perches couvertes de nattes, et peuvent con- 
tenir vingt personnes; quelques-unes sont 
composées de perches plantées obliquement, 
unies au sommet, et couvertes de peaux tan- 
Dccs de bison. 

Chez quelques nations, il existe une insti- 
tution militaire assez singulière: les plut bra- 
ves et les plus entreprenans des guerriers, 
depuis 3o jusqu'à 35 ans, forment une asso- 
ciation dans laquelle nul n'est admis s'il ne 
s'engage par les sermons les plus sacrés a ne 
jamais se retirer du danger. 

Les Indiens à l'E. du Mississipi , dont le 
pays est entrecoupé de collines et de foréU, 
se servent rarement de chevaux; ceux à l'O. 
de ce fleuve, au contraire, les emploient 
souvent. 

Toutes ces nations , dans leurs expéditions , 
ont un chef choisi ordinairement d'après %cs 
talens militaires et son expérience; un con- 
seil, auquel assistent les vieillards, décide 
des opérations importantes. La police des 
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bourgades est confiée à deux ou trois officiers 
miinicipAux nommés par te chef et le con- 
seil , ci investis de pleins pouvoirs pendant 
,tout le temps de leurs fondions, durant les- 
quelles leurs personnes sont sacrées; mais 
hors des bourgades, le suprême pouvoir ap- 
partient au chef, qui en use à son gré. 

Les Indiens sont généralement supersti- 
tieux ; ils croient à Pexistencc des Iwns et des 
mauvais esprits, et attribuent chaque événe- 
ment remarquable à une cause surnaturelle: 
aussi ont-ils grande confiance dans leurs sor- 
ciers, qui sont en même temps médecins. 
Ceux-ci, pour se rendre plus considérés, 
s'habituent à exécuter toutes sortes de tours 
d'adresse qui excitent l'admiration de ces 
sauvages. Les cures qu'ils entreprennent ont 
toujours, selon eux, pour but de chasser le 
mauvais esprit qui s'est emparé de la partie 
du corps atTcctéc, et qui cause, diieiit-ils, la 
maladie : aussi mcUenl-ils en usage des cé- 
rémonies qui compos«*nt presque seules leur 
code médical. Chez quelques nations le sor- 
cier est en butte aux outrages de la famille 
si le malade meurt entre ses mains : aussi , 
dans ce cas, a-t-il soin de s'échapper lapidc- 
ment, car il ne recevrait que des coups pour 
tout paiement. Les principales maladies aux- 
quelh's sotvl exposés les Indiens, sont l'oph- 
thalmie et la suppression de transpiration. 
Presque toutes ces nations sauvages préten- 
dent tirer leur origine de quelque animal qui 
est sacré pour clics. Toutes les foi» qu'un 
chasseur a tué une grosse pièce de gibier, il 
en fait partsur-le-champ ji ses voisins. Grands 
mangeurs quand ils peuvent se procurer des 
alimens, les Indiens soufi'rent avec la plus 
grande facilite la privation de nourriture. Ils 
pleurent ceux qui ont été tués au combat; 
les parens des morts se rasent la tête en signe 
de deuil, et souvent, quand leur chagrin est 
violent, ils se traversent le bras au-dessns et 
au-dessous du coude avec des flèches. Dans 
quelques irihiis, iU abandonnent les vieil- 
lards hors d'état de les accompagner ; dans 
d'autres, quiconque est condamne par les 
médecins, est étranglé on assommé. Us mon- 
trent assez d'industrie pour fabriquer les ob- 
jets dont ils ont besoin; leurs babillemens, 
leurs arcs, leurs flèches , leurs paniers d'osier, 
leurs nallcs, leurs canots et leurs ustensiles 
de ménage, sont propres et commodes. 

Les Indiens qui habitent la partie S. de 
l'Amérique du r^ord, se sont soumis aux Es- 
pagnols et dépendent maiittciiant des répu- 
bliques du Mexique et du Guatemala , à l'ex- 


ception de quelques tribus, telles que les 
Apaches, les Nabajoas et les Mosqiiitos. En 
leur enseignant une nouvelle religion, on 
s'est peu attaché à leur donner quelqu'ins- 
tructinn, de sorte qu'ils sont presque tous 
dans un étal d'abrutissement et de misère 
dont on sera long-temps à les faire sortir. Les 
tribus indépendantes du N. de cette partie 
ont à peu près les mêmes mœurs et les mêmes 
coutumes que celles des États-Unis : vivant 
de chasse et de rapine, tous |>ourvus d'excel- 
lens chevaux, ils inquiètent à chaque instant 
les Espagnols qui les avoisinent et qui sont 
souvent leurs victimes. Sur les cdle.s de l'Yu- 
catan, les Indiens, ainsi que les .Mnsquitos, 
vivent de chasse, de pêche, et du commerce 
des bois de teinture, qui existent en grande 
quantité dans leur pays. 

Les ruines étendues de villes et de villages 
que l’on voit dans le Mexique, prouvent que 
ce pays possédait jadis une population plus 
considérableque celle qui y existeaujourd'bui. 
Les Indiens de cette contrée joignent a une 
grande force musculaire, l'avantage de n'élre 
sujets à aucune dinformité : its atteignent gé- 
néralement un âge avancé; leur tète ne gri- 
sonne jamais ; ils ont peu ou point de barbe, et 
conservent toutes leurs forces jusqu'à la mort. 
Il est difficile de se former une idée exacte 
des facultés morales de ce peuple abâtardi 
par une longue oppression, et qui, depuis 
la conquête, a toujours vécu dans un état 
d'avilissement non-seulement impropreà déve- 
lopper chez lui le> idées intellectuelles, mais 
encore tendant à les énerver et les détruire. 
Lors de la conquête, les riches habilans du 
Mexique, chez lesquels on pouvait supposer 
quelque culture, furent en butte à la féro- 
cité des Espagnols : le fanatisme chrétien 
sévit alors surtout contre les prêtres Aztè- 
ques, dépositaires des connaissances histo- 
riques. Les femmes indiennes qui avaient 
conservé quelque fortune s'allièrent aux con- 
quérans: il en résulta que le peuple retomba 
dans l'ignorance et l'avilissement , où les Es- 
pagnols cherchèrent à le retenir pour le do- 
miner plus facilement. On ne peut douter, 
d'après les monumetis qui restent des anciens 
Mexicains , que ce peuple ne fût très-avancé 
dans 1a civilisation à l'époque où les Euro- 
péens y arrivèrent, et que cette civilisation 
existât déjà depuis un temps considérable. 
Dans l'état actuel , l'Indien du Mexique est 
grave, mélancolique, taciturne : chez les jeu- 
nes enfans même , ces qualités sont remar- 
quables; ils uni cependant , dans certaines 
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circoDstances , une grande énergie , qui »e 
remarque particuliércmeol chez les habilans 
du territoire de TIascaU. Ils tiennent avec 
obstination h leurs moeurs, à leurs habitudes 
et à leurs opinions : la religion chrétienne n*a 
fait que substituer des cérémonies à leur an* 
cien culte. Ils ont conservé un goût trés-pro* 
noncé pour la peinture et la sculpture : il est 
même étonnant de voir les ouvrages qu'ils 
exécutent sur les bois les plus durs avec un 
mauvais coiitcau; mais ils imitent servilement 
les modèles que les Espagnols ont apportés 
avec eux lors de la conquête, car ils nont 
fait aucun progrès. Leur musique et leur danse 
se ressentent de leur caractère, et sont tristes 
et monotones ; les femmes prennent point 
part. Leur goût pour les fleurs est très*vif: 
toutes leurs boutiques en sont ornées. 

Les Indiens de l'Amérique méridionale pré- 
sentent au physique à peu près les mêmes 
caractères que ceux de l'Amérique septenlrio* 
nale; mais, à l'exception de ceux qui habi- 
tent le Pérou et le Cliiii , ils paraissent plus 
éloignés de la civilisation. Dans l'immense 
territoire qui appartenait à l'E.spagne , ils 
peuvent être divisés en deux parties: ceux 
soumis et qui présentent les mêmes caractères 
que les abongènes mexicains, et ceuxeonnus 
sous le nom d'Indios bravos et qui ont cun- 
servé leur indépendance. Ces derniers sont 
entièrement étrangers à l'agriculture , se 
nourrissant de chasse, de pêche, de racines 
de fougère , do lézards , de fourmis , de 
gomme , et même d'une terre glaise dont , 
par goût , ils mangent même lorsqu'ils ont 
d'autres alimens ; quelques peuplades passent 
pour être anthropophages. 

Les indigènes du Pérou, descendans des 
anciens habilans de l'enipire des Incas, ainsi 
que ceux de la Colombie , ont été émancipés 
par suite de la régénération politique de cette 
contrée ] ils ont rendu de grands services dans 
la guerre de l'indépendance , et il n'y a pas 
à douter que le nouveau système n'influe 
beaucoup sur leur condition future. Quel- 
ques-uns parviennent à un âge très-avancé , 
et conservent leurs facultés jusqu'à la fin de 
leur carrière : la population augmenterait 
même, si l'abus des liqueurs fortes n'y met- 
tait obstacle. Ces peuples , en général bien 
faits et d'une forte constitution , sont très- 
auperslitieiiz , et portent des amulettes sur 
plusieurs parties du corps. Leurs médecins 
ou sorciers sont accusés des maladies qui 
Tiennent les assaillir, et lorsqu'un individu 
tombe malade , un de scs parens , au moyen 
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d'nnc décoction de datura , se plonge dana 
un assoupissement qui dure quelquefois long- 
temps ; revenu à lui , il annonce avoir vu* en 
songe tel sorcier dont il donne le signale- 
ment ; on cherche l’homme auquel ce portrait 
convient, et on le force de guérir le malade. 
Malheur à lui s'il ne réussit pas , ou si, au 
moyen d'une prompte fuite , il ne se met pas 
à l'abri de la vengeance de la famille! La 
seule culture ù laquelle ces Indiens sc livrent 
est celle de la plante appelée yucca , qui leur 
sert à faire une boisson fermentée, amère et 
enivrante. Ils ont des flèches empoisonnées 
avec lesquelles ils ne craignent pas d'attaquer 
le jaguar; les poissons même n'échappent pas 
à leur adresse. Leurs villages sont entourés 
d’une fortification , et s'ils y sont forcés, ils sc 
retirent dans les montagnes. 

Les Indiens du Chili , dont une grande 
partie a toujours clé indépendante, ont aidé 
les habilans de ce pays à secouer le joug de 
l'Espagne. Leurs traits sont assez réguliers , 
et leur teint n'est pas très-basané. Ils exer- 
cent un peu ragricullure , mais leurs princi- 
pales richesses consistent en troupeaux de 
boeufs , chevaux et guanacos. Ils sont noma- 
des ; cependant plusieurs se louent comme 
journaliers chez le.s Européens , y font com- 
merce , et les alliances entr'eux ne sont pas 
rares, lis ont quelques idées religieuses , 
reconnaissent un premier principe et hono- 
rent les astres ; la polygamie est en usage 
chez eux. lis ont quelques idées d’astrono- 
mie , et leur civilisation est plus avancée que 
celle de la plupart des autres peuplades abo- 
rigènes. 

C'est dans le Buenos-Ayres que sc Irnu- 
vaient les missions des jésuites qui étaient 
parvenus à civiliser en partie les Indiens; il 
est probable que l'émancipation de cette con- 
trée aidera au développement des facultés 
morales de ces peuplades. 

Les nations indiennes qui habitent le Bré- 
sil sont fort nombreuses; beaucoup d'entre 
clics sont entièrement sauvages , et les deux 
sexes vont nus. Ces Indiens sont bien faits , 
de taille moyenne , robustes et musculeux : 
ils ont la poitrine et les épaules larges , les 
mains et les pieds petits, les traits du visage 
forts , les pommettes des joues saillantes , les 
yeux noirs et vifs, les cheveux noirs, lisses 
et durs. Leur couleur est d'un brun rougeâtre, 
tantôt plus , tantôt moins clair, et ils ont peu 
ou point de barbe; ils se percent la lèvre in- 
férieure et les cartilages des oreilles, et agran- 
dissent ces ouvertures en y introduisant des 
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plaques de bois léger, ce qui leur donne une 
figure horrible. Ils se peignent le corps de 
couleurs rouges et noires; quelques chefs se 
parent des grandes plumes de l'ara. Leurs 
armes sont l'arc et la flèche, et leur unique 
industrie consiste dans la fabrication de ces 
armes. Leurs facultés intellectuelles sont do> 
minées par la sensualité la plus grossière; ils 
comprennent promptement les arts d'agré- 
ment et d'adresse. Les explosions effrénées 
de leurs passions farouches , surtout la ven- 
geance et la jalousie , sont chez eux d'autant 
plus redoutables qu'elles sont promptes et 
même subites, lis n'ont pas de pirogues, et 
passent les rivières à gué ou ù la nage. Un 
bomiDC a autant de femmes qu'il en peut 
nourrir , rarement plus de trois à quatre : ces 
iioinns se rompent facilement. Les femmes 
sont chargées des plus rudes travaux: vérita- 
bles bétes de somme, dans les maix:lics elles 
portent leurs enfans et tous les ustensiles de 
ménage; en un mol, tout ce qui ne concerne 
pas la chasse et la guerre est de leur ressort, 
et elles obéissent servilement à leurs maris. 
Ces peuples ne vivent que de chasse. Leurs 
guerres entre nations sont très-meurtrières: 
ils sc servent alors de leurs flèches, et lors- 
qu'elles sont épuisées, ils s'attaquent corps 
a corps , et se scn’ent souvent de leurs dents 
et de leurs ongles; ou prétend qu’ils man- 
gent quelquefois leurs prisonniers. Plusieurs 
de ces tribus sont continucllcinent en guerre 
avec les Portugais ; d'autres s'approchent assez 
volontiers , et sont plus sociables. Quoique 
amis de la liberté et de leurs sombres forêts , 
quelques-uns de ces Indiens se sont habi- 
tués peu à peu à des demeures 6xcs , aux 
cabanes en bois et en terre , et cultivent 
quelques plantes utiles; plus industrieux que 
les autres, ils fabriquent des vases en terre 
qu'ils font cuire , récoltent du coton , de la 
cire, et leurs femmes tressent des bandelettes 
de coton , qu'elles emploient pour leurs vète- 
meuscllciir parure. Leur vêtement, du reste 
bien simple, consiste en un tablier qui leur 
descend jusqu'à mi-cuisse; clics font aussi des 
sncs de cordelettes entrelacées, pour porter 
leur bagage. Une partie de ces Indiens s'est 
un peu civilisée , et sert au.\ Portugais pour 
les défriebemens , et aussi pour repousser les 
attaque* des autres sauvages. 

A l'extrémité S. de l'Ainénque méridio- 
nale sc trouvent les Palagons , qui ont les 
membres gio* et nerveux, la face large, le 
leinl très-basané , le front épais , 1c nez très- 
écrasé, les joues saillantes, la bouche grande, 


les cheveux noirs , peu ou point de barbe ; 
ils sont moins grands qu'on ne le croyait 
généralement. 

Nous terminerons cet article en nom- 
mant les principaux peuples indiens. Ce 
sont, dans l’Amérique septentrionale: les 
Esquimaux , Knistinaiix , Chipeouays , Al- 
gonquins. Iroqiiois ou Six-Naiions, Serpens, 
Sioux , Tétea-Platcs , Clalsops , Missoiiris, 
Maiidanes, Panis. Kansas, Osages , Dela- 
wares, CadJos, Natebez , Cbactas, Chero- 
kis, Crecks , Illinois, Aztèques, Apaches , 
Nabajoas , Nanachas , et les Mesquitos ou 
Mosens. Dans l'Amérique méridionale: les 
Galibis, Maynas, Omaguas, Maipoures, Ya- 
rures , Guajiros , Guajaribes , Caraïbes , Ma- 
cas , Oloroaqiies , Quixos, Tamanaques, Be- 
toyes , Chunebos , Piros , Cbircnes, Moxos , 
Cbiquilos , Abipons, G iaranis , Puelches , 
Guatcouros, Araucaniens, Tapouyas ou Tou- 
pis , Topiiiambous ou Tiipinamba , Bolocou- 
dys, IMarJats, Puris, Petivars, Cafouscs , et 
les Patagnns. 

INDIGÜIRKA ou ZAPADXAÏA-KOLIMA 
(Kolima de l'ouest), fleuve de Russie, en 
Asie, prov. d'Iakoutsk. 11 sort des montagnes 
d'Okhotsk, par 63*^ de lat. N. et i38*’ de 
long. E., dans la partie orientale du distr. 
d'Iakoutsk , entre bicnliM dans celui de Verk- 
lioïansk , dont il parcourt l'E., et se jette, par 
pbisieiirs emboucbiires , dans l'océan Glacial 
arctique, à l'E. du golfe Kliromovska. Son 
cours est d'environ 3oo 1., du S. $. O- au N. 
N. E. Parmi ses affluens, on remarque TOu- 
Ukhon-TaHii-Oulakh , la Ncra , la Moma, à 
droite ; et l'Arga , le Seicnnakh , l'Ouiandina, 
l'Allan et l'iélon, àgauclie. 11 arrose des plai- 
nes stériles et presque toujours glacées. Ses 
rives sont fréquentées par les loukahirs et les 
Koriaks. On voit sur sa rive droite la ville de 
Zaebiversk. 

INDiO, petit enfoncement formé par le 
détroit de Magellan, sur la cdte méhd. de la 
Patagonie , vers 53** 4^' 
long. O. 

INDISPENSABLE (DÉTROIT DE L ). 
dans le Grand-Océan équinoxial, aichipcl 
des tics Salomon, entre l'ilc Guadalcanar, 
au S. O., et les îles Salomon , Galcra cl Buc- 
navista , au N. E. Sa plus petite largeur, vers 
9 ° 3o' de Ut. S. et i38® 5o' de long. E., est 
d'environ la I. 

INDJÉ-BOUROUN (le cap mince], Lkpsk, 
cap de la Turquie d'Asie , sur la côte sept, de 
l'Anatolie, satuljak de Castamoun ; dans U 
mer Noire, à 5 1. N. O. de Sinope et à 3t I ■ 
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£. du cap Kerempéh. Lat. N. 4^** 7 ' 

Long. E. 3a® 36' 10 ". Il eal bas ; la lcrre en 
cstrougcMre , rocailleuse elcouverlc de quel* 
qucs arbustes; les côtes, aux environs, gar* 
nies de roches d'une pierre molle , ne peuvent 
offrir d'abri même aux plus petites barques. 

INDJÉ-CARA-SOÜ , Haliacmom, rivière 
de la Turquie d'Europe , en nomélie. Elle se 
forme, dans le sandjak de Mnnaslir, par la 
réunion de la Mazilitaa et du Venelico, à a 
1. i/a N. O. de Servia , coule vers le N. N. E., 
passe è Egriboudgiak, et entre dans le sand* 
jak de Salonique, où elle a son embouchure 
dans le golfe de meme nom, à 7 1. S. O. de 
Salonique, après un cours de plus de 5o 1. , 
depuis la source du Biclilistas, dont la jonc* 
tion avec la Premoritza forme la Nazilitza ; et 
de lS 1., jusqu'au confluent de cette dernière 
rivière avec le Venctico. Elle est profonde et 
peu large ; ses bords sont peu élevés , et cou- 
verts d'arbres et de pâturages , qui nourrisseot 
un grand nombre de bestiaux et de chevaux. 

INDJELY ou INDJELLY, ville de rilind- 
oustan anglais, yojez HiDjzLr. 

INDJKRAM, Ingram f ville de l'Hindou- 
staii anglais, présidence de Madras, anc. 
prov. des Serkars sept., distr. et à la 1. S. 
E. de Radjahmeiidry ; sur la rive gauche de 
U plus orient, des trois branches principales 
du Godavery, a moins de 10 1. du golfe du 
Bengale et à 09 1. N. E. de Masulipatam. Il 
y rè^ne une grande activité commerciale. 

INDJÉ-SOU, ville de 1a Turquie d'Asie. 
yojr. Erdiasou. 

INDJIGHIZ, ville de U Turquie d'Europe, 
en Romélie , sandjak et à i 6 I. S. E. de Viza, 
et à 10 1. O. N. O. de Constantinople, sur la 
rive droite du C^ara-sou. Elle a une mosquée, 
des bains et des promenades agi cablcs. Non 
loin , dans une oiontagoe , sont plusieurs tno- 
numeus antiques et des grottes taillées dans 
le roc , et l'on trouve , dans une vallée voisine, 
une eau purgative , qui 61tre , dans le mois 
d'aoùt, à travers les feules d'un rocher noi- 
râtre : beaucoup de personnes viennent boire 
de cette eau. 

INDJIK (GRAND ET PETIT), rivières 
de Circassic. yojr. Zelihtchoux. 

INDJiRAN , saudjak de la Turquie d'Asie, 
pach de Chehrezour. 

INDJIRLI , ile de l'Archipel. F ojr. Nisari. 

INDO-CHINE, INDE AU-DELA DU 
GANGE ou PRESQU ÎLE ORIENTALE DE 
L'INDE, grande contrée de l'Asie méridio- 
nale, entre ao' cl a^*' de lat. N., et entre 
87 *’ 55' cl 1070 de long. E. Elle est limitée 
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uu N. par l'empire Chinois ; à TE. , par la mer 
de Chine ; au S. , par la même mer, le détroit 
de Sincapour, cl celui de Malacca, qui la sé- 
pare de l'ile de Sumatra; à 1*0.., par le golfe 
du Bengale et la province hindoue de ce nom. 
Sa longueur , du N. nu S., est de 700 1., sa 
moyenne largeur , de l'E. à l'O. , de 3oo 1. , 
et sa superficie d'environ io5,ooo 1. Elle com- 
prend l’enipirc Birman , l'état de Cassay , les 
royaumes d'Assam et de Catchar , le terri- 
toire de Garraou , les provinces anglaises d'A- 
racan, de Marlahaii , d'Yé, de Tavai cl de 
Tenasserira ou Mergui, enlevées aux Birmans ; 
le royaume de Siam , la presqu'ile de Malacca, 
et l'empire d'An-naiu , qui renferme le Ton- 
kin , la Cochiiichine , le Camboge et le Laos. 

Des golfes considérables découpent les cO- 
Ics de cette grande région : au S. , entre la 
longue presqu’île de Malacca et la pointe mé- 
ridionale de l'empire d'An-natn , s'ouvre le 
golfe de Siam ; à l'E., est le golfe de Tonkin, 
entre le pays de ce nom et la Chine ; à l'O., 
le golfe de Martaban , vaste enfoncement du 
golfe du Bengale , s'avance entre la province 
birmane de Pégou et la province anglaise qui 
lui donne son nom. De bons porta, des baies 
sûres et bien abritées, se rencontrent sur 
plusieurs points, particulièrement dans la 
Cochinchine , où l'on remarque enlr'aulres 
la baie de Turon. Parmi les caps assez nom- 
breux , trois surtout sont remarquables : la 
pointe de Camboge , à rextremilé incridiouale 
de l'An-nam ; la pointe Romania , qui termiiio 
au S. la presqu'île de Malacca , et le cap Ne- 
grais , à l'extrémité S. O. de l'empire Birman. 
Peu de eonlrées sont entourées d'autant de 
petites îles : h l'O., dans le golfe du Bengale, 
on distingue Tcheduba, Ramary, l'arcbipel 
IMergui , dont l'ile la plus importante est 
Djonkseylon ; au S. , dans le détroit de Ma- 
lacca : TroUo, Lancava , et l'ile du Prince* 
dc-Galles ou Poulo-Pciiang , où les Anglais 
ont formé un établissement important ; dans 
le détroit de Sincapour , l'ile de ce nom , où 
les Anglais se sont aussi établis; Tanlalccu, 
sur la côte orientale de la presqu'ile de Ma- 
lacca ; l'arcbipel de Camboge , dans la partie 
orientale du golfe de Siam; le petit groupe 
dePoulo-Condor, à l'E. de la pointe de Cam- 
boge , et les lies du golfe de Too-kin. Enfîu , 
on peut rattacher à l'Itido -Chine l'arcbipel 
des Paracels , à l'E. , dans la mer de Chine, 
et les Iles Aiidamati et Nicobar , à 1*0., dans 
le golfe du Bengale. 

Quatre principales chaînes de montagnes 
se font remarquer dans l'Indo-Cbine ; toutes 
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SC dirigent du N. «u S., et sont jusqu'ici en> 
corc imparfaitement connues. La plus occi* 
ilcntalc comprend les moAts Anou-peclou> 
miou , qui longent U cdte du golfe du Ucngalc, 
ci qui paraissent se rattacher vers le N. aux 
monts Naga, unis eux^mémes aux monts Gar- 
raou. La deuxième chaîne s’élève sur la fron- 
tière occidentale du royaume de Siam, et 
parcourt la péninsule de Malacca dans toute 
sa longueur : elle fait partie de la grande 
urétc qui sépare le versant oriental de l'Asie 
<lii versant mcndional. La troisième chaîne 
court sur les limites du Siain et de Tempire 
d*An>nam. Enfin, la chaine la plus orientale 
setcml à travers le centre de ce dernier em- 
pire, et reçoit quelquefois le nom de monts 
des Kcuinys, à cause du peuple qui Thabitc. 
On peut ajouter à ces montagnes celles de 
Douléb, qui bornent l'Assam au N. O. Entre 
ces dernières et les monts Naga, se trouve le 
Brahmapoutre, un des plus grands fleuves 
des Indes. L'iraouaddy, le PaiiUn et le Tha* 
iuayn coulent dans l'empire Bii*man , entre les 
monts Anoupec-tou-miuu cl la grande arête 
S. E. de l'Asie, communiquent entr'eux par 
«le nombreux canaux naturels , et débouchent 
dans le golfe de Martaban. Le Mcînam oc- 
cupe le fond d'un fertile et superbe bassin 
resserré entre l'aréte dont nous venons de 
parler et la chaîne qui s'élève entre le Siam 
et l’An -nam : il se jette dans le golfe de Siam, 
et communique vers TE., par un canal natu- 
rel et navigable nommé Anan-myit, avec le 
grand fleuve May-kang ou Camboge. Celui- 
ci est compris entre celle dernière chaine et 
les monts des Kemoys , et arrose la partie 
occidentale de l'empire d'An-nam pour se 
perdre dans la mer de Chine par un grand 
nombre de bouches. Enfin le Sang-koi , dans 
le Ton-kin , est encore un cours d'eau remar- 
quable. Les lacs de l'Indo-Chine sont très- 
peu nombreux: le seul qui mérite qiielqu'at- 
tention est le Remiœk-kye, près d'Oummé- 
rapour, dans l’empire Birman. 

L'aspect de cette grande contrée varie 
beaucoup. Les plaines fertiles et les vallées 
délicieuses de l'Aracan contrastent avec les 
deltas marécageux de l'iraoiiaddy et du Tha- 
louayn. La prcsqii'ile de Malacca est monta- 
gneuse vers son centre; le rovauine de Siam, 
au contraire , offre vers son milieu une im- 
mense et profonde vallée dont les coteaux 
sont couverts de forets. La partie O. de l'.An- 
nam présente des terres incultes et sauvages; 
mais le Ton-kin et la Cochincliinc , fertilisés 
par de nombreuses rivières , sont comptés 


parmi les plus belles contrées du globe. 

Le climat de rindo-Chine présente les 
mêmes variations que l'on remarque dans 
toutes les contrées iiitcr-tropicales : il est , en 
général, chaud et humide dans les plaines 
arrosées, et surtout dans les terrains bas et 
marécageux siliicsà l'embuiichurc des grands 
fleuves. Les vallées plus élevées jouissent d'une 
température très-douce, et, enfin, sur les 
hautes montagnes le froid se fait sentir très- 
vivement. 

Cette contrée est riche en productions mi- 
nérales : plusieurs rivières charrient de l'or; 
les mines de cuivre se trouvent répandues 
sur plusieurs points ; les montagnes contien- 
nent du minerai d'argent ; l'empire Birman 
possède de précieuses mines de rubis , saphirs 
et autres pierres précieuses; on y trouve 
aussi de l’huile depétrole , enfin rétaia abonde 
dans la presqu'île de Malacca. 

En général boisée , cette contrée produit 
le bois de tek , le sandal, l'ébénicr et le sy- 
comore, et d’autres bois précieux pour les 
constructions. Le riz, de deux espèces , dont 
l'une vient dans les terres humides et l'autre 
s'accommode du terrain léger et sablonneux 
des monlagnos, forme la principale nourri- 
ture des habitans; l'indigo, la canne à suci'e, 
le tabac, le bambou , les ananas et les oran- 
ges sont les productions les plus importantes 
de ce pays. Le règne animal y est aussi tres- 
varié ; l'élépliant , les chevaux, de petite 
taille et peu vigoureux, les buITlcs et les 
porcs, sont à peu près les seuls animaux do- 
mestiquci$. Les tigres , les panthères , les an- 
tilopes , les porc-épics , etc. , peuplent les 
forêts et les marais. Les reptiles y sont nom- 
breux ; plusieurs sont dangereux. Les chau- 
ves-souris et les vampires surtout y sont tel- 
lement abondans que souvent des arbres en 
sont couverts. Parmi les oiseaux on remarque 
les aigles , les vautours , les hérons , des per- 
roquets, des loris et autres sylvains aux cou- 
leurs brillantes ci variées; les insectes aussi 
se font remarquer par leurs vives couleurs. 
Enfin, les côtes et les rivières abondent en 
poissons de toutes espèces et en amphibies. 

La taille des Indo-Chinois est moins éle- 
vée que celle des Hindous cl des Chinois : 
les Birmans sont les plus grands, et les Co- 
chiiichinois les plus petits de ces peuples; 
leur conformation est , en général , robuste, 
mais elle manque de grâce et de souplesse. 
Leur teint est d'une nuance pltis foncée que 
celui des Chinois, et plus clair que celui des 
Hindous; leurs traits sont arrondis et peu 
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marqués ; ils ont le nez plat , la bouche grande 
sans être proéminente , les lèTres minces , 
les yeuz petits, noirs, et le blanc de Tceil 
d‘une teinte jaunnlre. Le trait caractéristi- 
que de leur physionomie est la largeur et le- 
lévatiun des os des joues, qui duiinent à leur 
visage une forme qui se rapproche plutôt du 
losange que<le Tovale, forme regardée comme 
une beauté chez les nations de l'Asie centrale. 
L'Indo-Chinois est rusé , indolent et servile j 
il est ausài tempérant, docile, et quelquefois 
d'une apathie qui n'est cependant pas de la 
stupidité : ce caractère est une conséquence 
du gouvernement des divers royaumes qui 
forment cette contrée , et qui est entièrement 
despotique. Le trait le plus remarquable du 
caractère de ces peuples est la vanité natio- 
nale ; ils méprisent généralement les étran- 
gers. Ils ont été souvent en guerre entr'eux , 
mais ils n'ont été presque jamais envahis et 
subjugués par des hordes étrangères. 

Des frontières de la Chine ù celles du Ben- 
gale , on parle sept langues differentes et 
plusieurs dialectes plus ou moins corrompus: 
ce sont le birman , le pégouan , le siamois , le 
lao , lecamboge, ran-namitain et l'aracan ; 
on y compte aussi sept alphabets. LesCochiii- 
chinois et les Tonkinois font cependant usage 
des caractères symboliques chinois un peu 
modifiés. Les langues indo-chinoises sont pres- 
qu'entièrement monosyllabiques} mais en re- 
vanche elles sont riches en lettres et en sons 
élcmeiilaires. La liUérature de ces peuples 
est très-inférieure à celle des Arabes, des 
Persans et des Hindous ; elle est faible et dé- 
pourvue d'invention. On peut la diviser en 
deux branches, la profane et la sacrée; la 
première est écrite en langue du pays, et, 
pour la seconde, nn fait usage du pâli, lan- 
gage sacré des bouddhistes, et du dialecte de 
Magada ou de l'ancien behar. 

Le culte de Bouddha est universellement 
répandu depuis Aracan jusqu'à Camboge: 
cette religion est la même que celle qui est 
établie dans l ile de Ceylan; mais elle ditfère, 
surtout comme institution civile, du boud- 
dhisme du Tibet et de l'Ilindoustan. Le pays 
est couvert de temples et peuplé de prêtres; 
chaque individu mole doit consacrer quelques 
années de sa vie au service des autels. Les 
prêtres vivent en communauté , dans des rau- 
nasières atteiians aux temples qu'ils desser- 
vent. ils sont obligés d'observer strictement 
le célibat, et de s'abstenir de toute occupa- 
tion temporelle ainsi que de l'usage du vin; 
ils ne doivent ôter la vie à aucun animal , et 
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ne peuvent que s'adonner aux études sérieu- 
ses, à la méditation et à la prière, ils jouis- 
sent d'une grande considération , et tout 
homme, quel que soit son rang , doit leur 
rendre hommage comme à sou supérieur. 

Le système des castes, si répandu dans 
l'Hindoustan, est inconnu dans l'Indu-Chinc. 
Il n'y a pas non plus d'alimcns défendus, et 
on n'y considère pas les austérités religieuses 
comme un moyen de se rendre agréable à la 
divinité. 

Le gouvernement des differens états qui 
composent cette contrée est entièrement des- 
potique; les souverains sont regardés comme 
des êtres supérieurs aux autres hommes. Tout 
individu airivé à l'âge de vingt ans doit con- 
sacrer une année sur trois au service du sou- 
verain , soit comme soldat, soit comme la- 
boureur : les prêtres et les fonctionnaires pu- 
blics sont seuls exemptés de cette <lisposiiion; 
c'est ce qui «joint à un impôt territorial , forme 
les revenus des gouvcrncniciis de rimlo-Chine. 
Leurs forces militaires sont difliciles à appré- 
cier ; mais pour ces détails , ainsi que pour le 
commerce, nous renvoyons aux articles des 
états qui composent cette contrée. 

Plusieurs tribus à demi-sauvages vivent à 
peu prés indépendantes des principales puis- 
sances qui se partagent l'Indo-Chinc : tels sont 
les Kiayns , les Karaens, les Nagos, les Gar- 
raous, dans la partie O., et les Kemoys , 
dans la partie £. La presqu'île de IBalacca 
est partagée entre divers petits princes; les 
lUalais sont roahometans. Le chef-lieu des 
ctablisscmens anglais dans l'Indo-Chinc est 
Amherst'S’town. 

Les anciens ne connurent que très -peu 
cette contrée : on croit généralement que leur 
Chenonèse dOt' et leur pays des Sinei y 
étaient compris. 

INDO CHINE BRITANMQÜK. Nouscom- , 
prenons sous ce nom la partie de la presqu'île 
de rindc au-delà du Gange cédée rcccmmcnl 
aux Anglais par les Birmans. Elle sc com- 
pose ; du pays au S. de Rangoun , où se 
trouvent les prov. deTavaï, d'Yc et de 'l'en- 
asscrim , la moitié de celle de Martaban cl 
l'aroiiipel Mergui ; sa longueur, le long du 
golfe du Bengale, est de i 5 i 1 . , sa largeur 
moyenne de i4 l*i sa superficie, sans les 
lies, est de *^,717 1. ; le revenu s'éleva, en 
1827, à environ 4 lacks de roupies; on y 
compte 5 1,000 hab. ; de la prov. d'Ara- 
can et de ses dépendances, dont la longueur 
est de 79 1. , la largeur moyenne de i4 L 
et la superficie de i,4^^ évalua le 
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i-evenu , m 1837 , à 3 lacks de roupies , et la 
p(}pulslion à 100,000 ifuliridus. Le roi d'Ava 
renonça également par le traité depai»à l'As- 
sam cl aux autres petits états adjacens au S. 
du Brahmapoutre; leur superficie est d'envi- 
ron 5,176 I., et la population peut s'élever à 
130,000 hab. 

INHOORNIK, village des Pays-Bas, prov. 
de Gucldre , arrond. et à 6 1. de Thicl, 
cant. et à 3 1. 1/4 d'Els. 

INDORE, ville de rHindoustan. yojr. 

iHDOUa. 

INDOS , ville de THindoustan anglais, 
présidence et anc. prov. de Bengale , distr. et 
à 6 1. S. 0. de Berdouan, et à a3 1. N. 0. 
de Calcutta. 

INDüSTAN, pays d'Asie, f^ojr, Uiicdou- 
STAir. 

INDOUR, Intloorj ville de l'Hindoustan , 
capitale des étals d'Hulkar , anc. prov. de 
Malvah , distr. et à 1 1 1. 5. d'Oudjéin , et à 
73 1. N. E. de Surate ; dans une vaste plaine, 
sur la Sypra. Lal. N. aa® 43'- Long. E. 73 ® 
35'. Elle est grande et fortifiée; mais la cita- 
delle qui en iorme la principale défense ne 
pourrait résister long-temps h un siège régu- 
lier. On y remarque le palais d'Holkar et 
quelques autres édifices; les maisons particu- 
lières y sont, en général, assez mal béties, 
et la population en est faible. 

INDOUR, Inc/oorf ville de l'Hindoustan, 
état du Nizam , anc. prov. et à 38 1. N. 
d'Hayder-abad , distr. et à ao 1. N. O. d'El- 
goiidel; sur une montagne. 

INDOURA , bourg de Russie, en Europe, 
guuv. , distr. et à 5 1. i/a S. de Giodno. 

INDOÜRKY, Indoorkee f ville de l'Hind- 
oustan , état de Sindhyah , anc. prov. et à 
3o 1. $. E. d'Agrah, distr. et a 10 1. E. de 
Gobed , près de la rive droite du Sind. Elle 
A un fort. 

INDOUSTAN, contrée d'Asie, yoy, Hihd- 

ovSTia. 

INDRAGIRI , rivière et roy. de i'ile de Su- 
matra. yojr. ANDazcini. 

INDRAMAYO, cap sur la côte sept, de 
nie de Java, ù reinbouchure de la rivière de 
son nom , par 6 ® i5' de lai. S. et io5® 55' de 
long. E. 

INDRAMAYO, rivière de Pile de Java, 
qui prend sa source au mont Papandajang, 
dans le N. du Soukapoura , une des prov. de 
la grande division de Chéribon , coule au N. 
N. Ë. en arrosant la prov. de Chcribon , et 
va se jeter dans la mer de Java, près de la ville 
do son nom, après un cours d'environ 3o 1. 


INDRAMAYO, ville de l'ilede Java, près 
de la côte sept. , div. , prov. et à la 1. N.N. 0. 
de Chéribon , et è 35 1. E. de Batavia; dans 
les possessions néerlandaises , vers l'embou- 
chure de la rivière de son nom. Elle a un fort 
et un port où des navires matais abordent 
fréquemment. 

INDRAPOURA, cap sur la côte S. O. de 
nie de Sumatra, près et au S. de Pembou- 
chure de la rivière de son nom, par a® 10 ' 
de Ut. S. et 9 S® a 6 ' de long. E. 

INDRAPOUR.^ , volcan de Pile de Suma- 
tra, dans U contrée des Minangkabaus , état 
de son nom, non loin de la côte S. O., à en- 
viron loi. N. E. (PInUrapoura. 

INDRAPOURA , rivière de Pile de Suma- 
tra , qui donne son nom à un état dans U 
contrée des Minangkabaus. Elle se décharge 
dans l'océan Indien, près d'indrapoura , vers 
a® de Ut. S. , après un cours d'environ 10 1. 
de PE. à PO. C'est une des plus considéra- 
bles de la côte occid.; elle peut porter de 
petites chaloupes. 

INDRAPOURA, état de Pile de Sumatra, 
sur U côte S. O. , dans U contrée des Mi- 
nangkabaus. Il tire son nom de U principale 
rivière qui Parrose, et produit une grande 
quanlilédc poivre que les Néerlandais ezpor- 
tent. Cet état, habité par des Malais mabo- 
métans, gouverné par un sultan sous U dé- 
pendance du gouvernement néerlandais de 
Bencoulen , était autrefois un des plus puis- 
sans de Pile; une guerre intestine qui eut 
lieu au commencement du xviii® siècle, a 
amené sa décadence. La capitale porte le 
même nom. 

INDRAPOURA , ville de Pile de Sumatra, 
près de U côte S. O., dans la contrée des 
Minangkabaus; capitale de Pétat de son nom 
et résidence du sultan , è 60 1. N. O. de Beo- 
coulen ; sur Plndrapoura , près de Pembou- 
ebure de cette rivière. 

INDRE, lacia, rivière de France, qui 
prend sa source daus le dép. de U Creuse, 
arrond. et cant. de Boussac, à Bussière- 
SC-Gcorgc, entre sur-le-champ dans le dép. 
auquel elle donne son nom, le partage en 
deux parties prcsqu'égales , en coulant vers le 
N. O. et en passant par S^*.-Sévèi'e , La Châ- 
tre , Chateauroux , Buzançois , Paliuau et 
Chôtillon-sur-lndre ; entre ensuite dans le 
dép. d'Inilre-et-Loirc , où elle baigne les 
murs do Loches, Beaulieu et Cormery, tourne 
à PO. , passe à Montbazon , à Azaydc-Rideaii, 
et bientôt se divise en deux bras principaux, 
dont Piin courant au N. O. se jette dans le 
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Cher, et Taiitre au S. O. , te partageant lui« 
même en pluticurs branches , se jette üaiis 
la Loire, par la rive gauche, à 6 1 . i/a O. 
S. O. üc Tours. Le cours général de celle 
rivière est d'environ 5 o 1 . , dont i6 de navi* 
gation depuis Loches. Ses aflluens principaux 
sont rigncray et l’indro/e par U rive droite, 
et le Vanvre par la gauche. 

INDRL , dcp. de France , formé do la par* 
lie occid. de l'anc. prov. de Berry. Il tire 
•on nom de la rivière principale qui le Ira* 
verse du S. K. au N. O. , est situé entre 

et 4"® *6^ de ial. N. , cl entre o** 8' et 
de long. O. , et est borné au N. par le 
dép. de Loir>ct-Clicr, à TE. par celui du 
Cher, au S. par ceux de la Creuse et de la 
llaulc^Vienne , au S. O. par celui de la 
Vienne, et au N. O. par celui d'Indre-et- 
Loire. Sa forme est à peu près circulaire ; sa 
longueur , du S. E. au N. O. , est de aS 1 . , 
sa largeur moyenne de ao 1., et sa superÜcic 
de 3^0 1. 

C'est généralement un pays de plaines; il 
ofl're des monticules peu remarquables dans 
la partie occid. , et appartient tout entier au 
bassin de la Loire, dans laquelle ses eaux 
s'écoulent par le Cher, qui touche la fron- 
tière sept. ; rindre , qui partage le dép. en a 
parties preiqu'ègales , et la Creuse, qui ar- 
i‘osc la partie mérid., où elle reçoit la Bou- 
zane et le Langlin. L'Arnon, qui trace en 
partie la limite orient, et y reçoit 1 a Tliéols , 
est tributaire du Cher. Le centre et l'O. sont 
couverts de quantité d'étangs , dont quelques- 
uns sont assez étendus; il y a aussi beaucoup 
de marais qui nuisent à la salubrité de l air. 
Le climat est , en général , assez doux, quoi- 
que la température varie d'une manière sen- 
sible dans les dÜTérens arrondissemens; la 
partie marécageuse est constamment humide 
et malsaine. Les vents dominant sont ceux 
du N. E. , du S. O. et du N. O.; ce dernier 
souffle le plus souvent : il est connu sous le 
nom de galcrne, et est quelquefois funeste à 
l’agriculture. Les fièvres intermittentes, ma- 
lignes et inflammatoires , les fluxions de poi- 
trine et les rhumatismes , sont les maladies 
les plus ordinaires ; dans les lieux humides , 
on est sujet h une cécité momentanée qui ne 
résiste pas à l'action des iw'mèdes. La nature 
du sol de ce dép. est U'ès-varioe ; les terres 
fortes, les argileuses, les sablonneuses, et 
surtout les terres de Beaiice , qui sont regar- 
dées comme les meilleures, en constituent la 
plus grande partie. Excepté les terres sablon- 
neuses, qui forment des landes assez éten- 
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dues , les autres sont , en général , assez fer- 
tiles, et produisent des grains qui suffisent 
et au-delà à la consommation , mais l'agri- 
culture n'a fait dans ce pays que peu de 
progrès. Le froment, le seigle, l'orge, l'a- 
voine et le sarrasin composent les principales 
récoltes en céréales ; la vigne est cnltivce dans 
tout le dép. , mais elle donne du vin de mé- 
diocre qualité. I«a culture du chanvre est 
aussi très-étendue : celle des arbres à fruits 
est presque partout négligée; cependant on 
trouve une assez grande quantité de pom- 
miers et de poiriers , dont on emploie le fruit 
à faire un peu de cidre. Quelques communes 
récoltent aussi divers autres fruits : les ceri- 
ses de Pouligny sont surtout rciiomaiées. Les 
forêts occupent une superficie de ioa,46o 
hectares : elles sont assez disséminées dans io 
pays , et il n'y a guère que celle de Chà- 
teauroux qui ait quelqu'élendue; le chêne, qui 
y <lomine, le charme, le hêtre, le bouleau, 
l’aulne et le châtaignier , les forment géné- 
ralement. Dans les vallées , on trouve le frêne, 
le saule , le peuplier, l'orme , dont le bois est 
employé avantageusement dans l'ébénistcrie, 
et le noyer, qui offre aussi cct avantage. Les 
pâturages de ce dép. sont considérables; on 
y élève un très-grand nombre de bestiaux, 
de chevaux, dont les races s'améliorent de 
jour en jour, et des bétes à laine, dont on 
compte plus de 900,000 téles , et auxquelles 
les cultivateurs donnent beaucoup de soins : 
aussi les laines de ce pays jouissent depuis 
long-temps d'une bonne réputation, et for- 
ment une grande partie de sa richesse. Les 
porcs et les chèvres y sont aussi très-mulU- 
pliés. La volaille est abondante; il y a sur- 
tout des dioilons et des oies dont on fait des 
salaisons. Les abeilles y sont en petit nom- 
bre et mal soignées. On y trouve peu de 
gibier. Les rivières et les étangs fournissent 
une quantité considérable de poisson ; celui 
des étangs se pêche tous les deux ans, et n'ac- 
quiert pas assez d'accroissement pour être 
beau. Ce dép. est très-riche en mines de fer 
d'excellente qualité, qui toutes sont exploi- 
tées avantageuseinenl , et |iossède de belles 
carrières de marbre panaché de taches rou- 
ges et de veines blanches , de pierres meu- 
lières, lithographiques et calcaires, et do 
grès. L'on trouve dans plusieurs communes 
du silex, dont on fait des pierres à fusil, 
ainsi que de l'argile à potier. Les usines à 
fer produisent annuellement 4iâ^o quintaux 
de fonte en gueuse , 76,000 de fonte moulée, 
io, 5 oo de fer en barres, i 5 , 35 o de fer fendu, 
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r't socs, essieux, coutres de 

rUarrue, otc. 11 y a des fabriques de poterie 
rauge et noire , de draps de diveiKes qualités, 
de chapeaux conomuns et de bonneterie en 
roton; des tanneries, des papeteries, des 
lisseranderics de toiles, des teintureries et 
1 salpétrerie; mais ces dernières fabriques 
sont peu importantes. Les exportations de ce 
dép. consistent en grains, bestiaux, laines 
blanchies , draps et fers : elles surpassent de 
plus de moitié la valeur des articles d'impor> 
talion. • 

Ce clép. , dont Châleauroux est le chef* 
lieu , se divise en 4 airond. : Le Blanc , Cba- 
teauroiix, La Châtre et Issoudun , qui sont 
subdivisés en cantons, ot contiennent 
276 communes et 337,638 hab. Il y a 3 roem* 
bres à élire à 1a chambre des députés, est 
compris <!ans la ai* div. militaire et dans le 
9* arrond. forestier, forme avec le dép. du 
Cher le dioc. de Bourges , et est du ressort 
de la cour royale et de Tacadémie universi- 
taire de cette ville. 

11 renferme quelques antiquités, entr'au- 
tres, à Argenlun , les restes d'un château que 
l'on croit être d'origine l'omaine. 

Le dép. de riodrc faisait, du temps des 
Gaulois, partie du territoire de* Bituriges; 
sous les Romains, il fut compris danslaprov. 
d*Aquilaine; ensuite il fut long temps au 
pouvoir des Visigoths, et les Francs s’en cm- 
paréreut , l'an 007 , après la déf.tilc d'Alaric 
par Clovis. Quelques-unes des villes, telles 
que Chàteauroux, Is.touilun , «levinrent , pen- 
d.int le X* siècle, des seigneuries indépendan- 
tes , quille reconnaissaient comme suzerains 
que les rois de France ou les ducs d'Aqui- 
taine , et ensuite les comtes de Poitou \ mais, 
par suite de conquêtes ou d'aHiances, elles 
lurent réunies soit au duché de Berry, soit 
ù celui de Guyenne, et ensuite à la couronne 
de France. 

INDRE-ET-LOIRE, dép. de France, formé 
«le l'anc. prov. de Touraine. Il tire son nom 
d'une des rivières principales qui y terminent 
leur cours dans U Loire, et de ce Ûeuve qui 
le traverse de l’E. à t'O.; est situé entre 4 ^*’ 
43^ et 47® 4 ^^ entre 1® 39' cl 

3® 43' de long. O. ; et est borné, au N. £., 
par le dép. de Luir-ol-('.her ; au S. E., par 
celui de l'Indre; au S. O • par celui de la 
Vienne, dont il est en partie séparé par la 
Creuse; à l'O., par celui de Maine-et-Loire; 
et au N. O., par celui de la Sarlhe. Sa lon- 
gueur, du N. au S., est de aS 1 . , sa largeur 
de 30 l. , et sa superficie de 3 aS I. Ce dép. 


est assez généralement plat, et n'oflre que 
des collines peu remarquables; il appartient 
tout entier au bassin de la Loire , qui y re- 
çoit, par 1a gauche, eiitr'autres afiluens , le 
Cher , rindre et la Vienne grossie de la 
Creuse , et par la droite , 1 a Brenne et le Mes- 
land. Son extrémité septentrionale dépend 
du bassin du Loir, qui est lui-méme tribu- 
taire de la Loire. Quelques étangs et marais 
sont répandus dans ce département : les 
étangs de Rillé et des Hommes , dans la par- 
tie N. O., sont les plus considérables. Deux 
pays essentiellement distincts, tant sous le 
rapport de la fertilité que sous celui de l'in- 
dustrie, se font remarquer dans l'Indre-et- 
Loire : le premier, le bassin de la Loire, 
borné, au N. et au S. , par des coteaux d’un 
calcaire désigné sous le nom de craie tufau , 
et qui renferme plusieurs des corps organisés 
fossiles de la craie blanche des environs de 
Paris, est un terrain d’alluvion très-profond; 
il s'y rencontre des couches de gros sable et 
de cailloux; mais U couche supérieure, qui 
varie de plusieurs pieds d'épaisseur, est une 
terre végétale légère et très-substauliclle. La 
Loire, lors de ses débordemens, y répand 
un limon généralement très-fécond, et ce 
beau pays, bien que toutes les parties n'en 
soient pas d'une égale fertilité, a mérité à 
juste titre le surnom de jardin de la France: 
pre>qtie tous les genres de culture pourraient 
réussir dans ses vallons. L'autre p*ys, appelé 
le.s hauteurs , n'est riche qu'en vignes et en 
bois ; on y trouve des landes et des bruyères 
assez étendues ; les plus considérables, celles 
du Ruchard, dans le S. O., comprennent 
environ 16,000 arpens. Le sol du pays des 
hauteurs est très-varié : l'argile, une terre 
caillouteuse, le sable ordinaire et un sable 
composé de parties siliceuses et de détritus 
de végétaux, y dominent tour à tour; il y a 
un plateau situé au S. , entre les bassins de 
rinJrc et de la Vienne , qui n'est qu’un banc 
immense de débris de coquillages: ce sont 
les falunières qu'on emploie, comme 1a marne, 
pour ramendement des terres. Quoique ce 
pays soit en général peu fertile, l'agriculture 
y fait des progrès , et une partie des landes 
commence à être cultivée avec quclqu'avan- 
tage. 

Ce département, dont les céréales ne suf- 
fisaient pas autrefois ù la consommation, est 
maintenant en état d'en fournir à l'exporta- 
tion : indépendamment de toute espèce de 
grains, il produit en abondance des légumes, 
des plantes potagères, des melons, de la rc- 
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glUse, du fenouil , de r«ngéliqne , de Tanis , 
de la coriandre , beaucoup de chanvre et du 
lin; on y récolte aussi une grande variété de 
fruits, entr'autres des prunes qui , apprêtées, 
sont généralement estimées dans toute la 
France, sous le nom de pruneaux de Tours. 
Mais un des articles les plus importans de 
ragriculturc est le vin : environ un i 6 * de 
la superficie du département est consacré à 
la culture de la vigne, et on en évalue le 
produit à pièces de vin , année 

moyenne ; les meilleures qualités sont de 
Vouvray, Bourgueil , S^-Georges , Langeais, 
Joué, Bleré , etc. Les forêts, peuplées de 
chênes, de hêtres, de frênes, dormes, de 
châtaigniers, etc. , occupent une supcrficte 
de 73,591 hectares : celles de Loches, d'Am* 
boise et de Chinon sont les plus étendues. 
On cultive le mûrier dans les vallons, ainsi 
que le peuplier, qui supplée au bois dur qui 
y manque; le noyer est cultivé partout , et 
fournil de l'huile pour la consommation. Quoi- 
que les prairies soient assez nombreuses, l'c- 
ducalion des bestiaux n'est pas considérable, 
mais on élève beaucoup de porcs et de vo« 
laille , et des vers à soie. Il y a dans les bois 
des sangliers , des chevreuils et des cci f*, et 
le petit gibier est assez commun partout. Les 
rivières et les étangs fourntssent suflisammcnt 
de poisson. 

Le règne minéral n'olTrc que des carricres 
de pierres de taille, calcaire, meulières et 
lithographiques; de la terre de pipe et de la 
terre à potier. L'industrie compte plusieurs 
grandes fabriques importantes; celles de soie 
pour meubles et habillemens sont renommées 
depuis loiig>lemps , mais cependant peu ac> 
tives; les principales sont celles de draps, 
de lapis , de flanelle et de papier, et celles 
de limes, k Amboise; il y a aussi des fllutu- 
res de laine d'un grand produit, des tanne* 
ries lrès*florissanles , des manufactures im- 
portantes de faïence et de poterie, etc. Le 
gouvernement y a établi une poudrière et une 
raffinerie. Le commerce que font naître tous 
ces produits mamtracturês est considérable; 
mais celui qui résulte des productions du ter* 
ritoirc l'est beaucoup plus. Ou expédie les 
meilleurs vins à Nantes , pour les Pays-Bas : 
les autres sont envoyés à Paris cl dans la Nor- 
mandie; les chanvres^ autre branche inté- 
ressante d'exportation, soûl utilisés dans les 
fabriques de cordages et de toiles à voiles 
d'Angers : on en exporte aussi en Lorraine. 
Les légumes secs, les fruits secs ou confits 
se répandent dans toute la France, et vont 
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même à l'étranger. La Loire et le canal qui 
unit le Cher à ce fleuve favorisent les rela- 
tions commerciales de ce département, qui 
est traversé par 17 grandes routes royales et 
départementales. 

L'iiidre-el-Loire , dont Tours est le chef- 
lieu , se divise en 3 arrondisseroens : Chinon , 
Loches et Tours, qui sont subdivisés en a 4 
cantons, cl contiennent 3 oa communes et 
390,160 hab. il a 4 membres à élire à la 
cli.imbrc des députés, est compris dans la 4*^ 
division mililairc et dans le 11* arrondisse- 
ment forestier, forme le diocèse de Tours, 
et est du ressort de la cour royale et de l'aca- 
dêniic universitaire d Orléans. 

Les Tut'onet , mentionnes par César dans 
ses Commentaires, étaient les anciens babi- 
tans <le ce pays , qui fut compris dans la 3 * 
Lyonnaise sous Honorius; les Vtsigollis l'en- 
levèrent aux Romains, et le conservèrent jus- 
qu'en 507, époque de la déraile d'Alaric, leur 
roi , par Clovis. Après la mort de ce roi des 
Francs , il fut en grande partie incorporé au 
royaume d'Austrasic; mais sous Clotaire 11, 
il fut soumis aux rois de Ncustric , et leur 
resta sous les Mérovingiens et les Carlovin- 
giens , Jusqu’à Ctiailes-le-Simple : la faiblesse 
du gouvernement de ce prince enhardit Tlii- 
baiid , surnomme le Tricheur, comte de Blois 
et de Chartres , <pii s'clait déjà rendu absolu 
dans ses états , à s'cmp.irer de Tours et d'iino 
portion consitlérahle de la Touraine;; mais les 
ravages qu'il fit sur les possessions des sei- 
gneurs ilépendans du comte d'Anjou forcèrent 
celui-ci à lui déclarer la guerre , et il fut assez 
heureux pour le faire prisonnier, et se faire 
céder tout ce qu'il avait de la Touraine : ce 
sont les possessions de ce comte d'Anjou qui 
passèrent, par héritage, à Jean-sans-Terre , 
roi «l'Anglelerrc , et dont Philippe- Auguste 
dépouilla ce prince. Henri 111, 61 s de Jean, 
céda 1 a Touraine à saint Louis , par le traité 
de 1 359. 

INDKË-SULEN , Ile sur la cAle occid. de 
Norwège, diocèse de Bergen, baill. du Ber- 
gen sept., par 61“ 7' de lat. N. et 3® 37' de 
long. Ë.,à l'entrée du Sogne-flord. Elle a 3 I. 
1/3 de long sur 3 1. 3/4 de large. 

INDRET, petite ile de Franco, formée 
par 1 a Loire, «iép. de la Loirc-liiféricure , 
ariond., canl. et à 3 1 . O. de Nantes, comm. 
et vis-à-vis du village de Bnssc-lndre, qui 
renferme 1,960 liab. 11 y avait 1 fonderie de 
canons pour la murine. Ou y fonde un éla- 
hlissemcnl pour 1 a confection de machines à 
vapeur pour les batimens de l’état , et pour 
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U conslruction tie frégates à vapeur. On eu 
expédie des buis de conslruction à diflei*eos 
ports de France. 

INDRY, IndreCj ville de rilindouiUii, dans 
les possessions des Seyks,anc. prov. et à aj l. 
N. de Dchly, près de la rive occid. du canal 
de Debly. 

INDUS, ileuve d'Asie, yoj. Sind. 

INÜVIG, paroisse de Norwege , diocèse 
de Bergen, vers le N. du baill. du Bergen 
septenlrional. 3,899 liab. 

INÉBULl, ioKorous , ville de la Turquie 
d’Asie , dans PAnatolie , sandjak et à 18 I. N. 
de Castauioun , et à 27 1 . O. de Sioope; eu* 
tre deux montagnes, à remboucliure , dans 
la mer Noire, d’une petite rivière à laquelle 
elle donne son nom, et qui arrose une vallée 
fertile. Vers le milieu du xv* siècle, un des 
gouverneurs de la province y fit bâtir un fort 
qui est maintenant en ruine. La ville con- 
tient 4 mosquées , 1 bazar et 1 bain public. 
On y fabrique des cables pour les vaisseaux 
du grand-.scigneur. Elle ne possède qu'une 
mauvaise rade, au moyen de laquelle on ex- 
porte cependant du cuivre, dos bois de cons- 
truction et des denrées du territoire. Euvi- 
ron 3,000 bab. 

Les babitans de 1 a vallée de l'inéboli sont 
en grande partie employés , dans les chan- 
tiers du sultan , à doubler en cuivre les vais- 
seaux. 

INEGHEUL , ville de la Turquie d'Asie. 

Voy. AlNECIlKCL. 

INEK-BAZ.AR, village de la Turquie 
d'Asie, dans l'Anatolie, sandjak d'Aidiii, à 
G 1 . O. N. O. de Guzel'iiissar , très'près et à 
l’E. du village d'Iéni>chéher. 11 occupe, 
comme celui-ci , une partie de l'emplacement 
de l'ancienne Magnésie du Méandre. 

INEOUR, rivière de Russie, en Asie. yoy. 
lacouni. 

INES, bourg d'Espagne, prov. et à 11 1 . 
3/4 O. S. 0 . de Soria , et à 8 1 . 3/4 O. N. O. 
d’Almazan, près de la rive gauche du Ducro. 
365 bab. 

INES île du Mexique , dans la par- 

tie sept, du golfe de Californie , près de la 
edtc de la Vieille-Californie , par 3 o*^ i 5 ' de 
Ut. N. et 1 16” i 5 ' de long. O. Elle a 16 I. de 
long sur 5 de large. 

INES ( S*. ) , cap sur la cote N. K. de U 
TeiTC*dc-Fcu , par 54 ® 6^ de lal. S. et 69® 
uu' de long. O. 

INESTRILLAS, bourg d'Espagne, prov. 
<‘l k lo 1 . l/a E. N. E. de Soria , et à 6 1 . S. 
b. O. de Corella ; sur la rive gaucho de 


l'AIama , au milieu de montagnes. Les eaux 
y sont abondantes , le climat est tempéré et 
le sol assez fertile. 074 bab. 

IN-ËUGlll ou IN-EUNl, bourg de la 
Turquie d'Asie, dans l’Anatolie , sandjak de 
SuUan-Eiini , à 6 1 . N. O, d'Eski-cheher et à 
Il 1 . N. de Kutahiéb ; au pied d’une haute 
montagne qui nuifcrme un grand nombre de 
grottes, dont une est habitée. 

INFA, en chinois Yn^fan^ un des la 
distr. de la prov. de SimaUoukasa , au Ja- 
pon. 

INFANTES, ville d’Espagne. Voy. Villa 
Nlcva d£ LOS Infantes. 

INFÉRIEUR (DISTRICT), ViiUver-Be- 
zirk f en Suisse, dans le cant. de Baie. Il 
comprend les environs de Bàlc , sur les deux 
rives du Rhin. Le sol y est très-fertile. 5,^99 
hahitans. 

INFICIONADO, village du Brésil, prov. 
de Miuas-Gcraes , comarca et k 8 1 . N. N. 
E. de VUU-Rica, sur la Bombaça. Il tire son 
nom de la détérioration de ses mines d'or 
( Ci'/*o injicionado f or corrompu). C'est la 
patrie de l’auteur du poème de Caramiim. 
1 , 5 oo hab. 

INFIELES , tribu d'indiens du Haut- 
Pérou, qui habite à TE. du Béni, dans le 
tenit. de Moxos. 

ING.A , ville de la Guinée-Inférieure, dans 
le roy. de Cacongo , sur la rive di'oite du 
Zaïre, à 20 I. N. N. O. de S. -Salvador. 600 
babitans. 

INGACllAR , ville de l'empire Chinois. 
yoy. Ykngiii-hissar. 

INGALINSKAIA , bourg de Russie , en 
Asie, goiiv. et k 5 a 1 . S. O. de Tobohk, 
distr. et k 6 1 . S. 0 . d'ialoutorovsk, près de 
la rive droite de l'Iset. 

INGALOS, peuplade de Russie, en Asie, 
dans le N. E. du gouv. do Géorgie. Les In- 
galos sont esclaves des Lesghi , qui se disent 
seuls propriétaires des terres , et exigent en 
tribut le tiers de leur produit. Ils sont maho- 
metans; cependant quelques-uns sont chré- 
tiens ; mais ils sont obligés de se cacher pour 
suivre leur religion , et d'aller en Kakhéti 
pour faire leurs pkqucs cl baptiser leurs eo- 
frfiis : une amende considérable serait impo- 
sée à ceux qui seraient convaincus d'avoir 
accompli quelques rites du cliristianismc. Un 
Ingalo ne peut marier ses enfaus sans la per- 
mission de son maître, et ne l'obtient qu'a 
jirix d'argent : souvent celui-ci se transporte 
chez son vassal avec une nombreuse suite 
d’amis et de domestiques, qu'il faut nourrir 
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et défrajer austî long-tcrapa qu'il Iqi plait , 
et en partant emporte ce qu'il trouve à sa 
convenir lice. 

INGAN , chaîne de montagnes de l'einpire 
Chinois, f^oy. Kiiinc-KHAa. 

IKGANESS , baie sur la cdte N. E. de TMc 
IVIainland , une des Orcadet , p-ir 5 ^' de 
)at. N. et a" 68' de long. O. Elle a i 1 . de 
profondeur sur i /3 de 1 à son entrée. 

INGATESTÜjNE , bourg d’Angleterre, 
comté d’Ktsex , hundred et à a 1 . S. O. de 
Chelmsfurd. Il a une église, dans laquelle on 
remarque plusieurs beaux tombeaux. Il iy 
tient une foire, le i**' septembre, pour bes- 
tiaux. La paroisse contient ^^7 

INGbEKT, village de Bavière, cercle du 
Rbin , distr. et à 4 h G. de Dcux-Ponlt , 
canL et à u 1 . i/u O. N. O. de Bliescastel. Il 
J a des usines i fer à bauts-fourneaux , et 
dans les environs i mine de bouille. 

INGELDÜBF, village des Pays-B«.s , prov. 
de Luxembourg , arrond., cant. et à 3/4 de 1 . 
de Diekireh. 

INGELFINGEN, village de Wurtemberg, 
cercle de Tlaxt , baill. et à i I. O. de Kùriz- 
elsau, et à II 1 . N. O. d'ElIwangen, sur la 
rive droite du Rucher. Elle a i faubourg et 

I château. On y fait beaucoup de bijouterie. 
1,39a hab. On cultive la vigue dans les en- 
virons. 

INGELHEIM (^IFDER) , bourg du grand* 
<Iqc1ic de ilcsse-Oanustadt , prov. du Rhin, 
cant. et un peu au y. d'Obcr-lngelheim , ù 
3 l. 3/4 O. de Mayence et à t/s 1 . de lu rive 
gauche du Rhin ; sur la pente d'une colline , 
au pied de laquelle coule le Salzbach. 11 a 1 
église catholique et 1 reformée. On y re- 
marque quelques rcsies du magnifique palais 
que Charlemagne fit construire , de 768 à 
774 1 «xnmet de la colline, d'ou l'on 

jouit d’une fort belle vue sur la vallée du 
Rhin. 1,790 hab. Les environs produisent 
d'excellent vin rouge et blanc. 

INGËLUEIM (OBER), bourg du grand- 
duché de Hesse^Darmstadt , prov. du Rhin, 
chef-lieu de cant., à 3 1 . 3/4 O. S. O. de 
, Mayence ; près de la rive droilc du Salzbach, 
àquclque distance de la rive gauche du Rhin. 

II ctl entouré d'un mur flanqué de tours , et 
renferme 3 églises, dont une, du culte ré- 
formé , est très-ancienne et possède plusieurs 
monumens curieux et de beaux vitraux peints, 
sur lesquels sont représentés divers faits de 
rbistoire de Charlemagne, qui, en 774* 
y assembla la première diète ; ce fut aussi 
dans cette église qu'il déposa Thaisilo , duc 
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de Bavière. Ses successeurs y ont tenu éga- 
lement plusieurs diètes et conciles. 3,087 
hab. On récolte de bon vin rouge dans les 
environs. 

Le cant. d'Ober-Ingelheim contient 18,968 
habitnns. 

INGELMUNSTER, bourg des Pays-Bas, 
prov. de la Flandre occid. , arrond. et à s 1 . 
1/4 N. <tc Courtrai , cl n 6 1 . S. de Bruges, 
chef-lieu de canton , sur la rive gauche du 
Mander-Beck. On y fabrique üc la toile. 
S, 5 i 5 liab. 

Le 10 mai 1794 1 d livra dans les envi- 
rons un combat sanglant entre les Français 
et les Anglo-Uanovrtciis ; les premiers eurent 
l'avantage. 

INGELSTA, bœrad de Suède, dans la 
partie mérid. de 1 a préfecture de Christian- 
stad. On Y trouve le village de même nom. 

INGKN, village des Pays-Bas, prov. de 
Gueldre, arroml. , cant. et à 3 1 . de Tliiol. 

lISGENDKUCK, village des Kuts Prus- 
siens, prov. du Bas-Rhin, régence et a 6 1 . 
S. S. K. d’.^ix-Ia-ChapcIlc , cercle de Mont- 
joie. 11 y a des fabriques de drap. 1 .000 hab. 

INlvËMO (EL), bourg du Chili, distr. 
de Quillota , sur la rive droite de la Ligua , à 
3 o 1 . N. de Santiago. 

INGENOE, île de l'océan Glacial, sur la 
côte sept, de Norwège , dioc. de ^ordland, 
baill. de Finmark, à l'O. du cap Nord. Lal. 
N. 71® II' 4 ®^ ■ Long. E. 31 ® 3 . 6 '. Elle a 4 L 
de longueur et 1 1. de largeur moyenne. 

INfrER.AM, ville de THindousUn. f'qy*. 
laDjeaaif. 

IMjKKSIiKIM , bourg de France, dép. du 
Haut'Bhin , arrond. et â 1 L N. O. de Col- 
mur, cant. et à I I. 1/4 S. E. de Kaysersberg, 
près du Weybucii. 1.986 hab. 

INGERSHEIM (GRÜSS), bourg de Wur- 
temberg, cercle du Nccker, baill. et à i I. 
1/3 S. S. E. de Besigheim, et à 4 L >/a N. 
de Stuttgart, sur 1 a rive gauche du Necker. 
t ,340 hab. 

lINGHÉ-NOOR , lac de l'empire Chinois, 
dans le pays des Mongols du Kbuukhou- 
Door, à environ 3 o I. O. N. O. du grand lac 
de ce nom. Il a 6 1 . de long sur 4 de large , 
et s'écoule par la Poucapira , qui sort de son 
exli'émilé orientale et va se jeter dans le 
Kboukhoii-noor. 

INGHOUR , In^ioor, forteresse de THind- 
oustan, élatdu radjah de Setarah , anc. prov., 
distr. et à 13 1. O. S. O. de Beydjapour, ctù 
5 1. O. S. O. de Hetteny , sur la rive gauche 
de la Kricbna. 
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INGIGA , ville de Ruiiie, en Asie. yoy. 

lilCHIHSK. 

INGLKBOROUGU , monlugne <)'Aii|;Ie- 
terre, Huns le wcst-iiding du comté tl’York, 
wapentake de SlaincUfT et Ewcross,aiir lei 
contins du comté de Lancastic^ au S. de 
celle de W'barnsule, dont elle est séparée 
par 1 a profonde vallée de CliapUin. Elle 
s'élève à a,i8o pieds au-dessus du niveau de 
la mer. 

INGLETON , village d'AnglcIeire , west- 
riding du comté d'York, wapentake de Stain- 
clilT et Eweross , paroisse de Bentham; ù 
12 I. S. O. de Bichmond , au pied et au S. 
O. de ringleborough. Il est grand et assez 
Lien bâti, et renferme des filatures de coton. 
i, 3 oa hab. 11 y a dans les environs de riches 
houillères. 

INGLEVERT (S*.), village de France, 
dép du Pas-de-Calais, arrond. et à 4 1 >/4 
M. de Boulogne , cant. de Marquise. 4^0 hab. 
C'est dans les environs qu'eut lieu, en 1890, 
le célèbre tournoi connu sous le nom de pas 
d'armes. 

1 ^G 0 DA, rivière de Russie, en Asie, 
gouv. d’irkoulsk, distr. de Ncrtchinsk. Elle 
prend sa source sur le versant orient, des 
monts (le Nerlrhinsk ou de Daoiuie , coule 
au N . E. , puis à l'E. , et se joint à l’Oiion , 
prè.s de Gorodlchenskaia , pour foiœcr la 
('.hilka, affluent de l'Amour. Son cours est 
d'environ 120 l. Les principaïut endroits 
qu'elle baigne sont Doroninsket Tehilinskoi. 
l)ans la partie supérieure de son cours, ses 
deux rives sont uiontneuses et couvertes de 
forêts où la rliubaibc croit en abondance; 
dans la partie inférieure , elle coule dans une 
plaine ouverte et fertile. 

liNGOLSTADT, ville de Bavière , cercle 
de la Regen , chef-lieu de présidial, à la 1 . 
8. O. de Ralisbonue; sur la rive gauche du 
Danube, qu'on y traverse sur un beau pont 
en pierre. Lat. N. 4 ^® 4 ^^ • Long. K. 9” 

ïy 36 ^^. il ne reste de scs fortifications qu'une 
ciiceiiile murée percée de trois portes. Les 
rues en sont larges , et les maisons, bien bâ- 
ties , sont ornées en dehors do diverses pein- 
ture.s; on y voit plu.sieiirs jolies fontaines, 
I château royal, 9 églises, dont on admire 
les belles peiiiiiircs h fn sqne , enlr'aulres 
celles du plafond de l’église du ci*dcvanl col- 
lège des jésuites , qui représentent les 4 
lies du monde ; on remarque dans l'une de 
CCS églises le tombeau du comte Tilly, gé- 
néral bavarois , et celui d'Elck ou E^kius , un 
des savans antagonistes de Luther. Cette ville 


renferiçe aussi 3 hôpitaux, dont 3 militaires, 
1 hospice d'orphelins et t collège; l'univer- 
site qui y avait été fondée en t47^ ^ 
transférée à Landshut en 1800. La fabrica- 
tion des draps , qui y était autrefois impor- 
tante, est presque nulle; il y a quelques 
(ILstilleries de grains, t raffinerie de potasse, 
I blanchisserie de toiles et 1 de cire, ainsi 
qu'un grand nombre de brasseries. I..a navi- 
gation sur le Danube est peu active, et le 
commerce y languit. 4 -S 3 o hab. Prés d'In- 
golstadt , on remarque les vestiges d'un an- 
cien lit du Danube, où tout récemment l'on 
ne parvint (pi'â grands frais à empêcher ce 
fleuve de reprendre un passage. 

Gustave-Adolphe assiégea vainement cette 
ville en i 63 a ; cite se rendit en 1704 au 
prince Loui.s de Bade, général des Autri- 
chiens. Elle fut remi.se en 1800 , par la trêve 
de Parsdorf, aux Français, qui en flrent ra- 
ser les fortifications. 

Le présidial d'ingolstadt , pays plat et 
bien cultivé, possède de belles forêts et de 
bonnes piairirs. 17.020 hab. 

INGORN ACHOIX , baie sur la cùte oc- 
cid. de file de Terre-Neuve, au S. de la 
baie de S*. -Jean. Lat. N. 5 o° ^o*. Long. 0 . 
59“ ^ o ". 

INGOUCHES ou INGOUCHI, peuplade 
de la partie orient, de la Circassio, sur le 
vci'saut sept, du Caucase, au S. delà Pctitc- 
Kabarda . â l'O. des Tclietchentzis et à l'E. 
du territoire que traverse la grande roule de 
Mozdok à Tillis, et qui est parscniée de for- 
teresses russes Malgré la rudesse du climat, 
ils cultivent du froment, de l'orge et du mil- 
let , et ne lais.seut pas un pouce de terrain en 
friche. Ce sont les femmes qui vaquent en 
grande partie aux travaux de l'agriculture : 
ce sont elles aussi qui font les vètemens de 
leurs maris et qui vont chercher le bois de 
cliaull'age à de grandes distances ; les hommes, 
surtout pendant leur jeunesse , s'occupent de 
préférence de la chasse cl de la guerre, ils 
ne connaissent aucune subordination ; les 
chefs de tribu n'ont d'autre puissance que 
celle delà persuasion et de la confiance qu'ils 
inspirent. Le mépris de la vie est pour les 
Ingouclies la première de toutes les vertus : 
aiis.si aiment-ils mieux périr que de se laisser 
faire prisonniers. Leur religion est très-sim- 
ple : ils adorent un seul dieu qu'ils appellent 
Dcclc, et donnent ledinianche au ri'pos , mais 
sans rendre ce jour-là aucun culte â la Di- 
vinité. Ni la naissance ni la moit ne sont mar- 
quées chez eux pardes cérémonies religieuses. 
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INGOUL, rivière de Russie, en Europe, 
qui prend sa source dans le N. du gouv. de 
Kherson, distr. et à 9 I. N. O. d'lelisavct> 
grad , passe par cette ville, et, coulant au 
S. , va SC Jeter dans le Boug^ par ta rive gau- 
che , n ^ikolaiev, apres un cours d'environ 
60 1. Elle reçoit la Gromoklein par la droite. 
Son cours inférieur vient d'étre creusé et rendu 
navigable; ce changement est d'une grande 
importance pour le commerce. 

INGOULETZ, rivière de Russie, en Eu- 
rope, gouv. de Kherson. Elle prend sa source 
dans la partie sept, du gouv., k 6 1. N.. 
d'Ielisavetgrad , coule à 1*E. jusqu'à Alexan- 
dria, puis vers le S. , coule pendant quelque 
temps sur la limite du gouv. d'iékatérinos- 
lav, et vase jeter dans le Dnieper, par 1a rive 
droite, à 3 1. au-dessus de Kherson, après un 
cours d’environ 100 1. 

IPiGOURI ou l^ÉOUR , rivière de Russie , 
en Asie, qui prend sa source sur le versant 
mérid. du Caucase, au S. O. du mont Elbrouz, 
dans la partie sept, de 1a Mingrèlie ; sépare 
cette province de la Grande-Abasie , et se 
jette dans la mer Noire , à Aoakria , après un 
cours d'environ a5 1. 

INGOUSAD, bourgade de Barbarie, dans 
le roy. d'Alger, pays des Berbers, à 9 1. N. 
E. d’Oiiagala. 

INGOU VILLE , bourg de France , dép. de 
la Seine-Inférieure , arroiid. du Havre, cbef- 
lieu de canton; à peu de dislance N. du Ha- 
vre, dont il est considéré comme le faubourg, 
et <i’où on s'y rend par une belle avenue plan- 
tée d'arbres. 11 occupe un riche coteau , d'où 
l'on jouit d'une vue magniCque sur les cam- 
pagnes cnvirounantci et sur l'embouchure de 
la Seine. Il y a de jolies maisons de campa- 
gne et l'hùpital général du Havre. Ce bourg 
possède des fabriques de faïence , de vitriol, 
de brai et de goudron , de dentelles , de cor- 
dages , de chaises pour les colonies, etc., 
des rafijiierirs de sucre , des briqucleiies et 
I fonderie de cuivre. Il s’y tient une foire de 
3o jours, le 39 septembre, pour bijouterie, 
quincaiib'tie. eic. 4*^38 bab. 

INGOYGHKM , village des Pays-Bas, prov. 
de la Flandre occid., arroiid. , caiit. et à a I. 
3/4 E. de Coiirtrai , et à 1 1. 1/4 N. d'Avel- 
ghero. a,oo6 bab. 

INGRAHAM, port .de l'arcbipel de la 
Kcine-Cbarlottc, dans le Grand-Océan boréal, 
prés de la côte orient, de la Nouvelle-Breta- 
gne, par 53® 37' de lal. N. et i35® 38' de 
long. O. On le dit bon pour rhivernage. 

INGRANDE, ville de France, dép. de 
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Maine-et-Loire, arrond. et à 6 1. i/a 0. S. 
0. d'Angers, cant. de S*. -Georges; sur la 
rive droite de 1a Loire et près de la route 
d'Angers à Nantes. Elle est petite et possède 
une grande verrerie à bouteilles. Foires , les 
a4oiai, 31 juin, et 31 septembre, pour tou- 
tes sortes de marchandises. 1,4^3 bab. 

ÏNGRANDES, village de France, dép. 
d'Indre-et-Loire, arrond. et à 3 I. N. de Cbi- 
non , cant. et à a 1. a/3 O. S. O. de Langeais. 
Foires, te ao novembre et le mardi après 
Pâques. 7 5o bab. 

INGRÉ , village de France , dép. du Ixii- 
ret, arrond., cant. N. O. et à 1 1. i/3 O. 

N. O. d'Orléans, a, 800 hub. On récolte de 
bon vin sur une montagne des environs. 

INGREMÉE, village des Pays-Bas , prov. 
de Namur , à 7 1. i/j de Dînant, arrond. , 
cant. , et à a 1. 1/4 de Pbilippevillc. 

INGRIE, en russe Ijortkuia-Zemiia {Xcttc 
d'ijui ka ) , anc. prov. de Rusete , en Europe. 
Ses premiers habitaiis étaient Slaves, et pre- 
naient quelquefois le nom d ljorlzys , de la 
rivière Ijorka, sur lacjuelle se trouvait leur 
principale ville. Elle forme aujourd’hui à peu 
près le gouv. de S^.-Pélcrsbnurg. En 1694 , 
sous le règne du czar Feodor Ivanovitcb, 
plusieurs villages furent cédés aux Suéilois, 
qui s’emparèrent de toute la province sons 
Vasilei- Ivanovitcb Clioui>ko,el qui la possé- 
dèrent depuis 1G09. En 1 708 , Pierre-lc- 
Gr.ind la conquit cl la rèimit a rempire. 

JNGROWITZ, bourg ik* Moravie, cercle 
et à la 1. E. N. E. d'Iglau, et à 3 I. N. N. 

O. de Biatritz. Siège d'une surintendance de 
la confession belvéliqiiC, dont la juridiction 
comprend toute la Moravie. Il y a a églises 
réformées et 1 fabrique de tissus de cotou. 

I ,o3o bab. 

INGCE'TOUKA , bourgade de Chine, 
prov. de Cbing-kiiig , près de la barrière de 
pieux qui limite celle pro\in<'c, à 4o 1. E. 
N. E. de la ville du dép. de Foung lbian. 

INGUI AGHER , bourgade de Senégambic, 
roy. d'Ouallo-, sur l'Allanlique, à l'embou- 
ebure du marigot des Maringonins, bras du 
Sénégal , el à environ ao I. N. de SL-Louis. 

INGUINIEL, village de France, dép. du 
Morbihan , arrond. et à 5 1. 3/4 N. N. E. de 
Lorient, cant. et à i 1. 3/4 N. N. E. de 
Plouay. a, 037 bab. 

INGURLI, bourg de la Turquie d'Asie, 
pacb. et à 4<> 1- O. de Siras, sandjak et à 
5 1. S. S. E. d'iuzgbat. 

INGWILLER , ville de France, dép. du 
Das-Rbin, arrond. et à 3 1. 3/4 N. N. E. de 
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Saverne , cunt. et à il. t 8 N. de BonxwtU 
1er, Riir la rive droite de la Moder. Elle a 
des fabriques de garance, de potasse, d'ami* 
don . de savon et de tabac; des bonneteries, 
des corderics , des teintureries et des bUn- 
cliisseries de toiles. Foires, les a'* mardis 
d'avril et d'avant la S^*I.ouis, et le 3* mardi 
de novembre, pour bestiaux, grains, etc. 
a, 1 0:2 liah. 

IMIAIïAZOE, pajrs de Cafrerie, dans la 
partie orient, du Monomotnpa, à l'E. des 
innnls Lupata. Zimbao en est l'endroit prin- 
cipal. 

INIlAïNinANE, rivière de la capitainerie- 
générale de Mozambique, dans la partie mé- 
rid. du gouv. de son nom. Après un cours 
d'environ 60 I. du N. O. au S. E., elle se 
jette dans le canal de Mozambique, près et 
au N. O. du cap des Courants , où elle forme 
un vaste port, sur lequel les Portugais ont 
^levé le fort de môme nom. 

INHAMBANE, pouv. de la capitainerie- 
générale de Mozambique, sur U cOte S. E. 
de l'Afriqitc, entre ao® et a4” ao' dclat. 
S., et entre ag® et 34** de long. E. Il est bai* 
gné , à l'E. « par le canal dt' Mozambique, et 
touche au N. au gouv. de Sofala ; à l'O., au 
Monomotapa, et au S., an gouv. delà Baîe- 
de-Lorenzo-Marquez , avec lequel il a en par- 
tie pour limite la rivière Inhanga. Sa lon- 
gueur, de l'E. à rO., est tic plus de 100 I., 
et sa plus grande largeur , du M . au S., d'en- 
viron 85 I. Sur la côte sont le cap des Cou- 
rants, près duquel débouche l'inhambane, 
et le cap S*. -Sébastien , un peu au S. des îles 
Bazarouto. Les cours d eaii les plus considé- 
rablc.s sont : la Sahia, au N., et l'inhambane, 
au S. La ville la plus gi*ande est Tongué, 
dans la partie méridiniialc> 

Ce gouvernement a |>our chcf-licu le fort 
d'iithambanc, que les Portugais ont élevé à 
l'embouchure de la rivière de ce nom ;.il y a 
encore un autre fort au cap des Courants. Le 
climat est assez sain. Les Portugais tirent de 
ce pays du cuivre, des dents d'cléphans et 
des cornes de rhinocéros, qu'on trouve en 
grand nombre dans les forêts; on eu exporte 
aussi une espèce de bois appelé lacre. 

IMIAMBANE, fort de U capitaioeric- 
généralc de Mozambique, clief-licu du gouv. 
de son nom; à l'embouchure de l'inhambane, 
<|ui J forme un beau port , à 76 1. S. de So- 
lala et à q3o I. S O. de Mozambique. Rési- 
«lencc du gouverneur du pays, d'i major, 
d'i adjudant, d'i juge et d'i cooipagnie de 
soldats. On n réussi à ouvrir une communica- 


tion par terre avec Tète et la baie de I#orenxo- 
Marquez. On y rassemble les dents d'élépbans 
qui sont en grand nombre dans les grandes 
forêts des environs. 

INHAMBUPE, bourg du Brésil, prov. et 
coroarca de Bahia , à environ aS 1. N. K. 
de S. -Salvador; près de la rive droite de la 
rivière de son nom , qui va , 1 a 1. plus bas , 
se jeter dans l'Atlantique , vers Villa de 
Coude. Il y a I église paroissiale dan» la ban- 
lieue et 3 chapelles. Les habitans cultivent 
beaucoup d'cxcellciil tabac. 

1?I11A31PUKA , rivière de la capitainerie- 
générale de Mozambique , gouv. de la Baie- 
de-Lorcnzo-Marqiicx. Elle a sa source Hans 
le N. de ce gouv. , coule au S. E. , et se jette 
dans l'océan indien , vers l'entrée raérid. du 
canal de Mozambique, à 30 I. S. O. du cap 
des Courants et à 35 1. N. E. de la baie de 
Lorenzo-Marquez. Son cours est d'environ 
Go I. 

INIIANOA ou ZAVARA, rivière de la 
capitainerie-générale de Mozambique. Elle 
forme la limite des gouv. d'Inhambane et de 
la Baie-dc-LorcnzO'Marqtiex , et, après un 
cours de 1. au S. E., se jette dans l'océan 
Indien ,'vers Centrée mérid. du canal de Mo- 
zambique , à environ 10 L S. O. du cap des 
Courants. 

INHANGOMA, lie de la capitainerie- 
générale de Mozambique. Kqy*. luiaACOva. 

IMHAQUEA, rivière de la capitainerie- 
générale de Mozambique , dans le gouv. de 
Sofala , au centre duquel elle a sa source. 
Elle coule à l'E. , et se jette dans le canal de 
Mozambique, près de la ville de ton nom , 
à 35 1. S. O. des bouches du Zambèze et à 
8 1. N. de l'emboucbure de la Sofala. Son 
cours est d’enviran 5o 1. 

INilAQUEA , ville de la capilainerie- 
genéraie et à i55 1. S. O. de Mozambique , 
gouv. et à 5 1. N. de Sofala ; à l'embouchure 
de la rivière de son nom dans le canal de 
Mozambique. 

INHARUANGÂ, tribu de la nation des 
Maravis , dans l'intérieur de l'Afrique, un 
peu au ^1. du Zambèze. 

INIA, rivière de Russie , en Asie, distr. 
d'OkbotslL. Elle coule au S. O. , et se jette 
dans 1a mer d'Okhotsk, à 6 1. E. de la ville 
de ce nom , après un cours d'environ 3o 1. 
Les bords sont en grande partie habités par 
des Lamoutes. On a établi vers son embou- 
chure des signaux destinés à faire reconnaî- 
tre le port d'Okhotsk. , par les vaisseaux qui 
viennent de l'E. 
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INIA, rÎTi^re de Russie, en Asie, gouv. 
de Tomsk. Elle prend su source dans Is par- 
tie sept, du distr. de Kouznclzk, te dirige 
d*abord au N. O. , puis à l'O. , et se joint k 
rObi par la rive droite , dans le distr. de Ko* 
livan , un peu au-dessotis de la ville de ce 
nom, après un cours d'environ 6 o 1. Elle 
coule entre des montagnes Irès-escarpres, ce 
qui lut imprime une grande rapidité. Scs 
bords sont formés de roches granitiques et 
calcaires ; dans certains endroits on y trouve 
une grande vaiiété des plus beaux marbres, 
du porphyre vert et du spath feuilleté blanc. 

INICHI, village de la Turquie d'Asie, f^oy. 
laiDién. 

IMDJÉH ou lÉNIKIM. Æciarrxs, village 
de la Turquie d'Asie, dans l'Anatolie, saiid- 
jak et k ao 1. N. N. E. de Castamoun , cl k 
8 1. E. d'Inéboli , sur la mer Noire. 11 j a un 
nouillage où l'on charge des planches pour 
Constantinople. La cOtc aux environs est cou» 
verte de bois. 

INIESTA, bourg d'Espagne, f^nytz Hi- 

aiasTA. 

INIO ou INlE , île de Russie « en Europe , 
dans le grand-duché de Finlande, gouv. et 
k lo I. O. d'Abo , distr. de Wemo. On y fait 
une pèche considérable. 

INIQUIARE, rivière de Colombie , dép. 
de rOrénoqiie (Caracas) , dans la Guyane 
colombienne. Elle se jette dans la Caiirn , 
par U rive gauche, vers 7 ® de lat. N. et 67 ° 
a5' de long. O. , après un cours d'environ 
3o 1. vers le N. E. 

INIRIDA , rivière de Colombie, dans le 
pays des Indien.s indépendans ( Nouvelle- 
Grenade). Elle prend sa sotircedans la sierra 
Tunuhy, coule au N. E. , et se jette dans le 
Guaviarc , par la droite , à 5 I. O. de S. -Fer- 
nando de Atabapn. Celte rivière, qui parait 
assez considérable, est inconnue dans la plus 
grande partie de son cours. 

INIS-llAlL, ilc d’Écosse, comté d’Argyle, 
dans le lac Awe. Elle est pittoresque. 11 y 
avait autrefois un couvent de religieuses de 
l'ordre de Citeaux dont on voit encore les 
restes. 

INISHANNON, paroisse d'Irlande , prov. 
de Munster, comté et à 4 1- î/^ S. S. O. de 
Cork, baronnie de Kinalea cl Kerricarrihy ; 
sur la rive gauche du Randon, qui y com- 
mence à être navigable. Il y a une manufac- 
ture considérable de toile. 

INISH-BOFIN, ile d'Irlande, f'oy. Bofik. 

INISHKEA ( NORTH et SOUTH), Iles sur 
la côte oceid. d'Irlande , pruv. deConnaugbt, 
Dict. GÉoca. 7 . 
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comté de Mayo, par 54® 16 ' de lat. N, et 
la® 36 ' de long. O. La plus considérable est 
celle du N., qui a près d'i 1. de loiig sur 
l/a I. de large. 

INISHOWEN, baronnie d'Irlande, prov. 
d'Ulster, dans la partie sept, du comté de 
Donegal. Elle forme une presqu'île remarqua- 
ble , resserrée entre le lough Swilly, k l'O., 
et le lough Foyle , k l'E., où elle se termine 
par le cap de son nom. Elle a au N. le cap 
Malin , point le plus sept, de l'Irlande. 

INISTURE, ile sur la cùle occid. de l'Ir- 
lande, prov. de Connaught , comté de Mayo, 
enire les lies de Clarc et de 6 o 6 n. Elle ail. 
de long sur i/3 de 1. de large, et n'est fré- 
quentée que par des pécheurs. 

INJELLEE, ville de l'Hindoustan. Voyez 
Hidjblt. 

INKANJI, ville de la Guinée-Supérieure, 
k la cète de Gabon, roy. de Gaeloua, au 5. 
du Chikan. 

INKBERROW , paroisse d’Angleterre, 
comté et k 3 I. 1/3 E. de Worcester, hun- 
dred d'Oswaldslow. L’église en est fort an- 
cienne. 1,667 

INKERMAN , bourg de Russie , en Europe, 
gouv. de Tauride, dans la Crimée, distr. et 
k 11 I. S. O. de Siinferopol. Il reste encore 
de l'ancien Inkerman , situé k l'extrémité de 
la rade de Sévastopol , quelques cavernes 
creusées dans les flancs de montagnes élevées 
et fort escarpées j ces montagnes entourent 
des deux côtés une belle prairie, k travers la- 
quelle serpente un petit ruisseau que l'on 
appelle Buiuk-Osen , et dont les eaux s'élè- 
vent et s'abaissent irrégulièrement , même 
dans les temps de sécheresse. On a pratiqué 
dans les cavernes d'inkerman de très-vastes 
salies qui ne sont soutenues par aucun pilier. 
On conserve dans les unes la poudre k canon 
et toutes les autres espèces de munitions} les 
autres servent d'abri aux bestiaux contre le 
mauvais temps. A droite du Biiiuk-Osen , et 
près d'une salpétrière , on voit une égli->e 
chrclienne taillée dans le roc et encore assez 
bien conservée. Çk cl là, sur les sommets du 
roc,^ont les ruines de l'ancienne forteresse 
de Doros. 

INKüRESTI , bourg de la Turquie d'Eu- 
rope , en Moldavie, distr. et k 4 1- N. O. de 
Tekmitch, et à 33 1. S. d'iassi. 

INKRAN ou ACRA, roy. de la Guinée- 
Supérieure, k la côte d'Or. Borné au N. par 
le roy. d'Aquapim, al'E. par celui de Ningo, 
k rO. par celui de Fanti, et au S. parle 
golfe de Guinée , il a environ ao 1 . de long 

38 
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flur 8 à 10 de large. C’est le pajs )e plus sain 
de toute U cAle; le sol en ost sablonneux et 
peu propre à la culture de la canne à sucre 
et du blé; mais le colon , le cassada et les 
légumes y viennent très-bien. Le commerce 
y est languissant depuis la suppression de la 
traite des noirs; autrefois il était considéra- 
ble , tant avec les Européens qu'avec les ba- 
bitans des royaumes environnans , et même 
avec des peuplades assez éloignées dans l'in- 
térieur. Les habilaiis sont d'un caractère plus 
doux et paraissent plus civilisés que leurs 
voisins : ils sont redevables de rcs (|ualilés à 
leurs liaisons avec les Acbantins, dont ils sont 
tributaires. Le gouvernement du rojraumc 
d'inkran est un mélange d'aristneratie et de 
démocratie. Inkran en est la ville principale. 

Les Portugais s'établirent dans ce pays en 
, mais leur cruauté révolta les liabitans, 
qui égorgèrent tous les Européens. Les An- 
glais , les Hollandais et les Danois y établi- 
rent ensuite des forts. Celui des Anglais, le 
plus avantageusement situé , est appelé 
S*. 'James; le fort hollandais porte le nom du 
Crèvccœur; eiiBn celui des Danois est Chris- 
tiaosborg : le territoire qui en dépend est 
bien cultivé. Depuis l'abolition de la traite 
des nègres , on y a établi des écoles. 

INKRAN ou AC^RA , ville de la Guinée- 
Supérieure , à la cote d'Or, dans le roy. de 
son nom ; à peu de distance du golfe de Gui- 
née, à environ 3o I. O. S. O. de l'cmbou- 
eburu de U Vulta, et à 4^ 1* 1^- N. E. de 
Cap'Corsc. Près de là est le fort S^tJames , 
aux Anglais. 

IN^A^D-MÉRlDl0^iAL , Sadra-Inhnd , 
hærad de Suède, dans la partie mérid. de la 
préfecture de Gceieborg-et-Bobus. Vtlerbycn 
est l'endroit le plus remar(|UNbIe. 

INLAND-SEPTENTRIÜNAL, Norra-In- 
land f baerad de Suède, clans la partie mérid. 
de la préfecture de Goeteborg-et-Bobus. 
Parmi les endroits qu'il renferme on remar- 
que Spekrrœd. 

IN-MIN, arrond. de Chine, prov. de 
Kouang-$i. La ville qui en est le chef-lieu est 
a 17 1. $. E. de la ville du departement de 
Tchin'an, et à q 5 1. S. O. de celle du dép. 
de Kouei'lin. 

INN , CM''ai;s, rivière qui sort du lac de 
Sils, au pied des .Alpes Rhétiques, à l'extrc- 
mité S. O. de la llaute-Engadinc, en Suisse , 
cant. des Grisons. Elle traverse, en sc diri- 
geant vers le N. E. , toute la vallée ü'Eoga- 
dine , entre à Martinsbruck , dans le Tyi'ol , 
où elle arrose les cercles de rinnllial-Supé- 


rieur et de rionlbal-lnférieur, baigne dans ce 
dernier les murs d'inspriick , Hall , SchwaU, 
Raltenberg et Kunstein ; entre en Bavière, 
où elle arrose 1a partie S. E. du cercle 
de risar, en passant par Wasserburg et 
iVlübldorf, et la partie mérid. du cercle du 
Danulw-lnférieur; là elle atteint larcin- 
duché d'Autriche, dont elle trace en partie 
la limite occid., passe à Braunau et à Scbær- 
ding , et se joint au Danube, par la rive 
droite , à Passau , après un cours d'environ 
100 I. vers le N. E. Ses principaux afliuens 
de droite sont l'Ooz , le Sill , le Zill et la 
Salza, et de gauche, la Trofana, le Mang- 
flall et le Ruih. Elle forme plusieurs lacs au 
commencement de son cours, et uc devient 
navigable qu'à Hall ; entre Rosenbeioi et 
Kufl'stcin on a construit un canal de i,a33 
toises de long sur 6 de large, pour garantir 
le territoire voisin des inondations de cette 
rivière. L'iiin est très-poissonneux; il charrie 
de l'or, qu'on obtient sur quelques points par 
le lavage. 

INN , cercle ou quartier de l'archiducbé 
d’Autriche, dans 1a partie occid. du Pays au- 
dessus de l'Ens ; séparé de la Bavière , à l'O., 
par la rivière doui U tire son nom ; de la 
même contrée, au N., pur le Danube; borné, 
à l'K., par le cercle de Hausruck, et, au S., 
par celui de Salzbourg. Sa longueur, du N. 
K au S. O. , est île 18 I. , sa largeur moyenne 
de 6 1., et sa superûcic de 85 1. Le territoire 
est montagneux , SOI tout dans U partie S. E., 
où on trouve le Haii.srock, sur la limite du 
cercle de ce nom, et les montagnes couvertes 
par la forêt du Kobernaurr. 11 appartient tout 
eiilier au bassin du Danube; l'inii , affluent 
de ce fleuve, coulant sur la limite occid., y 
reçoit les cours d'eau les plus considérables : 
le Matsig, l'Anlilsen , etc. On trouve quelques 
lacs vers le S. Les productions principales 
sont beaucoup de lin et de fruits. On y élève 
quantité de bestiaux , et on y fabrique de la 
toile, des draps, de la bonneterie en laine, 
des chapeaux, du^papicr, de la poudre à ti- 
rer, etc. ; il y a aussi des forges avec marti- 
nets. 181 ,633hab. Braunau a le titre de chef- 
lieu de ce cercle , mais Ricd est le siège de 
l'adminislralion. 

INNECONDA ou INNACONDA, ville de 
rilindoustan anglais, présidence de Madras, 
anc. prov. des SerLars sept., distr. et à ail. 
O. S. O. de Guntour; près de la rive gauche 
du Gondejam , sur une montagne. Elle était 
autrefois entourée de fortifleations. 

INNERINGEN , bourg de la princip. de 
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Uohenzollcrh-Sigoiaringen , bailY et à i I. 
3/4 N. N. E. ü'lungniui, et à 3 I. N. N. Ë. 
de Signiaring n. C 8 i hab. 

I>^iERKlP, village d'Écosse , comte et à 6 
). O. de Renfrew, presbytère et à 5 1. i/a O. 
N. O. de Paisicy ; à l'eiubouchure d’une petite 
rivière dans U baie de son nom , formée par 
le golfe de Clyde. La pèche y est fort active. 
Il a'y lient 3 foires par an , et il est très-fré* 
quenté pour les bains de mer. La paroisse 
contient a. 344 

INNERLEITHEN, village d’Écosse, comté, 
presbytère et à a I. E. S. E. de Peebles; sur 
la rive gauche du Tweerl, au confluent du 
Leilhcn. 11 y^ a une manufacture importante 
de drap. Dans les environs se trouvent une 
source minérale lrès*fréqucntée et les ruines 
d'un fort. 

La paroisse , dont une partie s’étend dans 
le comté de Sclkirk, contient ^o5 hab. 

IN>ERRHODEN , div. de Suisse, 
RHODBS-lKTÉateUllS. 

INNKIISTE , rivière d’Allemagne , qui 
prend >3 source dans le roy. de Hanovre, 
gour. de Hildeslieini , princip. de Grubenha* 
gen , dans les montagnes du Harz , près et au 
N. Je Zellerfcld , entre dans le duché de 
Brunswick , oti clic traverse le distr. du Hai'z 
et fait mouvoir les usines de Langelshcim, 
rentre dans le gonv. de Hildesheim, où elle 
traverse, <lu S. E. au N. O., la princip. de 
même nom, et, après avoir baigné les murs 
de Hildesheim, va se réunir, à \ I. au-dessous 
de cette ville, à la Lcinu , par la rive droite, 
après un cours de ao I. 

lN^ER•SZOL^OK, coraîlat de Transylva- 
nie. f^OJ\ SzOLaOK-lKTBaiEL'a. 

INNICHEN, Acchtcm, bourg duTyrol, 
cercle de Piistertbal , à 5 1. E. S. E. de Pru- 
necken , sur la Drave. On y prépare des peaiix 
pour ganterie. Il y a aux environs des sour- 
ces minérales. 

1N?ÜNG, village de Bavière, cercle de 
risar, présidial cl à 3 I. i/4 ^ O. de Staren* 
berg , et à 6 1. i/j O. de Munich. Il y a i bri- 
queterie et I rafGnerie de potasse. 87 maisons. 

1NNI^GEN , village de Bavière, cercle du 
Danube-Supérieur, présidial de Goggingen , 
à I LS. d'Augsbourg. Il y a 1 brasserie. 97 
maisons. 

‘INMSTIOGE, ville d'Irlande, prov. de 
Leinster, comté cl à 5 l. S. E. de Kilkonny, 
baronnie de Gowran j sur la rive droite de la 
More, qu’on y traverse sur un pont de pierre. 
Elle envoyait autrefois a membres au parle- 
ment d’Irlande. 
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INNISTYMON, village d'Irlande, prov. 
de Munster, comté de Clare , baronnie de 
Corcomroi ; à 5 l. i/4 O. N . O. d’Ennis , sur 
la rive droite du Forselt. Il s'y tient un mar- 
ché par semaine , pour grosse laine fltéc , bas 
et porcs , et a foires par an , pour bestiau.x. 
810 hab. 

IN^SBRUCK, ville du TyroL Ins- 

pacca. 

INNTHAL , vallée de Suisse, f'o^y. Krga- 

DIRB. 

1NNTIIAL-I?JFÉRIEÜR , Unter-Innthal 
(Basse-Vallée de l’Inn), cercle du Tyrol , dent 
il occupée l'extrémité N. E. ; borné, au M. , 
par lu Bavière; à l’E. , par le cercle de Salz- 
bourg, dans i’archiduché d’Autriche ; au S. , 
par le cercle de Pusterthal , et, à l’O. , par 
celui de rinnthal-Supéricur. 11 a 38 1 . de long, 
du N . E. au S. O. , I O I. de largeur moyenne , 
cl 300 I. c. 11 est couvert par dos rameaux 
des Alpes Noriqiics , et traversé, du S. 0. au 
N. E. , par l’Inn , qui y reçoit le Sill, le 
Zill , etc. ; quelques afllucns de l'Isar pren- 
nent leur source vers le N., et l'Achcn arrose 
1a partie orientale. On y trouve plusieurs lacs , 
dont le plus considérable est l'Achcnsec, vers 
le centre. Ce pays offre une suite continuelle 
de vallées , parmi lesquelles celles du Zill et. 
de Btixen sc font remarquer. 11 ne produit pas 
sufGsamment de grains pour la consomma- 
tion ; on y récolte un peu de lin. Le bois , 
autrefois si commun , y devient de plus on 
plus rare. La principale lichcsse consiste dans 
réducalion des bestiaux et l’exploitation des 
mines ; on tire de l’or de 1a vallée du Zill , de 
l'argent , du cuivre , du fer, du plomb , du sel 
gemme , etc. Il y a des forges et des usines 
pour la fonte de ces métaux, et des fabri- 
ques de ferronnerie cl de coutellerie, dont on 
vend les produits en Italie et en Allemagne; 
il y a aussi des tisscranderies et des fabriques 
de tissus de colon. 131,694 hab. Schwatz en 
est le chef-lieu 

INJiTHAL - SUPÉRIEUR , OUr - Innthal 
(Haute Vallée de l'inn). cerclc du Tyrol , dont 
il occupe la partie N. 0. ; borné , au N. , par 
la Bavière; ù PO., parle cercle de Vorarlberg; 
au S. O. , par la Suisse ; au S., par la Valte- 
line; au S. E. , par le cercle de Buizen , et , à 
l’E., par celui de rinnthal-Inféneur. Sa lon- 
gueur est de 36 1. , du N. au S. , sa moyenne 
largeur de i3 I., et sa superficie de 396 1. Il 
est couvert par les Alpes Rhétiques, qui s'y 
prolongent du S. O. au N. £. , et y présen- 
tent , vers la Bavière , des sommets très élevés , 
entr'autres le Hochvogcl, qui a i,5oo toises. 
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U est traversé par l*lnn, qui y reçoit la Tro* 
fana et l'Oez; le Lecli , alTlucnt du Danube, 
arrose le N. O. , et l'Adige, tributaire de 
rAdriatique , coule dans la partie mcrid. 11 y 
a plusieurs lacs : le Plansec, dans le N. , est 
le plus considérable. Le climat de ce pays est 
Apre. Le blé ne vient que dans quelques en- 
droits ^ la pomme de terre forme le principal 
aliment d'une grande partie des habitans. On 
y élève beaucoup de bestiaux, qui fouroisseDt 
du beurre et du fromage en abondance. Il y 
a de grandes forêts remplies de gibier. L’in- 
dustrie s'y réduit à des tissernnderics et à 1a 
fabrication de grossières élolfes de laine. La 
rareté des subsistances est cause de l'émigra- 
tion d'un assez grand nombre d'individus. 
88.0^0 hab. Imsl en est le chef-lieu. 

INOWLODZ, ville de Pologne, woivodie 
de Masovie, obwodie et à 6 1 . S. de Rawa, 
et à 33 1 . S. O. de Varsovie, sur la Pilica. 
3 1 0 lmb. 

1 > 0 WRACLAW, ville des États Prussiens , 
prov. et a *j 3 I. E N. E. de Posen , régence 
et à 9 1 . S. S. E. de Bromberg ; chef-lieu «le 
cercle, sur une hauteur. Elle a 5 églises ca- 
Ihnliques, i couvent, i synagogue, et i hô- 
pital . On V fahriipie de l'eati-de-vie de grain , 
et il y a i saipctricrc. 3,933 liab. , dont i ,7So 
juifs. 

Le cercle contient 36,787 hab. 

INS, village de Suisse t'oj-. Arbt. 

INS.ÔRA , rivière de Russie, en Europe. 
Elle prend sa source dans le gniiv. de Peiiza, 
distr. lie son nom , à 3 1 . N E. d'iusara , coule 
vers i’E. , puis vers le N. , en Iraversant le 
distr. de Saran»k, où elle baigne la ville de ce 
nom , entre dans le gouv. de N ijiiei Novgorod , 
distr. de Loukoianov , cl se jette ilans le 
Hatyr, par la rive gauche , à G I. E. de Pot- 
rhinki, api es un cours d'environ 3 o 1 . On 
trouve sur ses bords beaucoup de minerai 
de fer. 

INSARA ou INSAR, ville de Russie, en 
Europe , gouv. et à 3 o 1 - N. N. 0 . de Penza ; 
cbrf-lieu de distr., près de la rive gauche de 
l'Isa. Elle a 5 églises, 1 magasin de sel , et 
3 oo mai.sons de chétive apparence. CcUcvillc 
possède imc fonderie d'un seul fourneau, ali- 
mentée par le minerai que l'on trouve en 
quanlité sur les rives de riiisara ; on y fabri- 
que des pots et des chaudières qui sc trans- 
portent parle Volga dans la Petite Russie. On 
y fait quelque commerce en cuirs ; il s'y tient 
3 grands marchés par an. 3 , 5 oo hab. 

Le distr. occupe la partie sept, du gouv. , 
et renferme beaucoup defuréts. x 18,000 hab. 


INSENBORN, village des Pays-Bas, prov. 
de Luxembourg , arrond et à 6 1 . 3/4 de Die- 
Lirh , cant. et à 3 I. de WilU. 

INSEKRHA, une des principales stations 
sur la roule de Sennaar à Gondar, dans l'A- 
byssinie , à 35 1 . N. E. de Giesim et à io 5 1 . 
O. N. O. de Gondar. 

INSILLA, UsiLLA, bourg de Barbarie , sur 
la côte orient, du roy. de Tunis , où il a un 
petit port, au N. du golfe de Cabès, à 4 1 * 
N. E. de Sfakes. 11 y a un fanal. 

INSMING, bourg de France, dép. de U 
Metirlhc, arrond. et à 7 1 . E. N. E. de Châ- 
teau • Salins , et à 1 3 I. E. N . E. de Nancy, 
cant. d'AlbcsIrolT. Il a des fabriques d'clotTcs 
de laine communes. Foires , le sG juil- 
let , le I 4 septembre , et les mardis apres Pâ- 
ques et après 1 a Pentecôte, pour marchandi- 
ses. 700 bab. 

INSOCCO, pays delà Guinéc-Supérteure. 

yoj-. Suxo. 

INSPRUCKouINNSBRüCK(Ponldennn), 
Veldidefia , ville capitale du Tyrol , cercle de 
rinntlial- Inférieur ; dans la belle vallée de 
rinn, sur la rivière de ce nom, qu'on y tra- 
verse sur un pont magnifique , au confluent 
du Sill , à 86 I. 0 . S. O. de Vienne. Lat. N. 
4 y® 16' 8”. Long. E 9® 3 ' 3 o". Siège du gou- 
vernement du Tyrol et d'une cour supérieure 
de justice. Cette ville est entourée de 5 fau- 
bourgs, et defendne par deux chalcatix-forU. 
Elle n'a de remarquable que les palais du 
gouvernement, ancienne résidence des prin- 
ces du Tyrol, où l'on admire la statue éques- 
tre de l'etnpercur Léopold ; rinUel-dc-ville , 
le théâtre, les casernes, et la chapelle que 
Marie-Thérèse fil ériger en mémoire de sou 
époux; à l'iMuIruit où il expira subitement. 
On y compte 31 églises, dont celle des fran- 
ciscains conlient le beau mausolée de Maximi- 
lien 1^', ainsi que plusieurs statues on bronze 
d'empereurs de la maison d'Aiitricbc ; 3 hô- 
pitaux, I couvent d'ursuliiics , et 1 abbaye de 
dames nobles fondée en 1765 par Maric-Tbe- 
rèse. L'université, fondée en 1G73, a été sup- 
primée et remplacée par i lycée , i école de 
médecine, et un autre établissement d'instruc- 
tion appelé séminaire général. Il y a plusieurs 
manufactures de mousseline , de coutellerie et 
de cire à cacheter. Le commerce est asoez 
actif, surtout en transit. 9,o3o hab. 

La vallé de l lna a été , en 1 797, i 8 o 5 et 
1809, le théâtre de plusieurs combats entre 
les Français cl les Tyroliens, qui s'y sont dé- 
fendus avec courage. 

INSTER, rivière des États Prussiens , pi*ov. 
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de la Prusse^Orientnle , régence de Gumbin' 
nen. Elle se forme de plusieurs ruisseaux, qui 
prennent leur source et sc réunissent dans 
Je cercle de Pillkallen, au village de Patils- 
zen, SC dirige d’abord à 1 * 0 ., puis au S- O., 
et va SC joindre à l'Angerap, un peu au> 
dessous d'iiisterburg, pour former la Prcgel. 
Son cours est d’environ iS 1. 

l^STERBURG, ville des États Prussiens, 
prov. de la Prusse-Orientale, régimce et à 6 I. 
O. de G umbinnen , et à i8 1 . i/a E. de K6- 
nigsberg} chef-lieu de cercle , sur l'Angerap. 
Siège d’un tribunal supérieur. Elle a i châ- 
teau , 1 église luthérienne et i calviniste, i 
college, I haras, et des fabriques de draps, 
de toile, de bas de laine et d'cau-dc-vie de 
grain. commerce en grains et lin y est 
florissant. 5,687 

Le cercle contient 87.903 hab. 

INSTITUT (ÎLES DE L'), groupe sur 1 a 
côte N. O. de la Nouvellc-HoUanile , à l’en- 
trée du golfe de l’Amirauté, et au N. £. du 
cap Voltaire , par i 4 ® 10' de lat. S. cl ia 3 " 
aS' de long. K. Les principales de ces lies 
sont celles de Fénelon, de Montesquieu, 
de Pascal , de Descartes , de Corneille et de 
Condillac. 

INTA , rojr. de la Guinée-Supérieure , à la 
côte d’Or, au N. K. du roy. d'Achanti, dont 
il est tributaire, au S. 0 . de celui de De- 
goumbah et à l'E. des pays de Soko et de 
Banda. Il est arrosé par l’Adirri, cours supé- 
rieur de la Volta. Les habitans savent tra- 
vailler l'or et l'argent mieux que les Achan- 
tins , et empoisonnent leurs flèches. Les 
Maures y ont acquis depuis long temps une 
grande influence. Les grands du royaume se 
disent mahométans, quoiqu’ils aient conservé 
la plupart des superstitions de leur ancienne 
idoUtrie. Sallagha en est la capitale. 

IN-TE , distr. de Chine, prov. de Kouang- 
toung. La ville de ce district est à 19 l. S. de 
la ville du département de Chao-tcheou , et à 
a6 I. N de Canton , sur U rive droite du Pe- 
kiang. Il y a en avant de celle ville a pagodes, 
et plus loin une tour de 9 étages. On exploite 
les cari 5 ères de la montagne qui s'élève le long 
de la rivière. 

liNTERLAKEN ou INTERLACHEN, vil- 
lage de Suisse, cant. et à 9 I. i/*j S. E. do 
Berne, cl à 1/4 de I. E. S. E. d'Ünlcrsccn ; 
chef-lieu de baill. , près de U rive gauche de 
l’Aar, dans la vallée de Bœdeli, entre les lacs 
de Thun et de Brienz. 11 a 1 château cl i 
église qui sont très anciens. Ce village a pris 
son nom d’un ancien couvent d’augusUns ap- 
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pelé Inter-laeui f à cause de sa position entre 
les Q lacs : dans la suite, il s’en établit un 
de femmes ] mais ces couvons furent sécula- 
rises lors de la réformation , et les bâtiment 
convertis en hôpitaux. 

Les environs offrent des sites très pittores- 
quc.s; le climat y est doux} on y remarque 
des noyers magnifiques. 

Le baill. d'Interlaken est très-fertile; on 
y élève surtout beaucoup de bestiaux , et on 
y fait du beurre et du fromage. Ses différens 
points de vue attirent un grand noa\bre de 
voyageurs. Il renferme 9 paroisses , et i 4 , 55 o 
habitans. 

INTERMÉDIAIRES (iLES), Inttrmedù 
isole J dans les bouches de Bonifacio, entre 
la Corse et la Sardaigne, mais plut près de 
cette dernière. On en compte 7 principales. 
Excepté celle de La Madelainr, qui est 1 a plus 
considérable , et qui a des ports et un terri- 
toire susceptible de quelque culture , elles ne 
présentent toutes que des blocs de rochers 
nus ou couverts en partie de terre sablon- 
neuse. 

Quoique par leur position ces lies dépen- 
dent évidemment de la Sardaigne , elles n’ont 
pas été occupées par les Sardes. Quelques 
bergers de Bonifacio s'y établirent les pre- 
miers , et d’autres cmigrans corses vinrent 
les joindre; on y compte maintenant 800 
hab., tous fixés dans La Mailelaine. 

INTERVIEW ou ENTREVUE, Ile de l'ar- 
chipel des Aiidaman, dans le golfe du Ben- 
gale, prés de la côte occid. de la Grande- 
Andaman. Lat. N. 5 o'. Long. E. 90^ 
a 4 '. 

INTOURKI, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. , di.^tr. et â i 3 I. N. N. E. de Vilna ;. 
sur le bord sept, d'un lac qui a a 1 . 1/3 de 
long sur tji 1 . de large. 

INTRA, bourg des Étatn Sardes, div. de 
Novare, prov. et à i/a 1 . N. £. dcPalUiiza; 
chef-lieu de mand. , sur U rive occid. du 
lac Majeur. 11 a 2 églises collégiales et i cou- 
vent de femmes • des fabriques de. chapeaux 
et de toile , des blanchisseries et des teintu- 
reries renommées dans le pays , et 1 verre- 
rie. Au moyen de son petit port, on y fait 
un grand commerce de traO'it. Il s’y tient un 
marché tous les quinze jours. 4i^<’u 

INTRAGNA, village de Suisse, cant. du 
Tésin , distr. et k t 1 . i/a O. de Locamo, et 
k 4 1 - 1/3 O. S. O. de Bi.’llinzone ; chef-lieu 
du cercle de Melezza , près de la rivière do 
ce nom. 

INTREVILLE , village de France, dép. 
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d'Eure-el-Loir, arrond. et i 8 1. a/3 S. E. 
de Chartres, canl. et à a I. a'3 N. N. E. de 
Janville. Il j a plusieurs fabriques de bonne- 
terie de laine drapée. 3a6 hab. 

INTROBBIO, village du roj. Lombard- 
Vénitien , prov. et à 7 I. N. E. deCdme; 
clicf-licu dedistr. et siège d'une préturc. 

Le district renferme a^ communes et 
1 1 ,3 1 0 hab. ; il y a des mines de fer. 

INTRODACQUA , bourg tlu roy. de Na- 
ples, pruv. de rAbriizzc-Ultérieuren^, distr. 
et U 1 I. i/a S. S. O. de Sulmona , et à la 1. 
i/3 S. E. d'Aqiiila; chef-lieu de canl., sur 
un rocher d'nù descendent deux ruisseaux. II 
a 1 église paroissiale et i hôpital. 4 <ooo hab. 

IN VA , rivière de Russie , en Europe , gouv. 
de Perm , distr. de Solikamsk. Elle prend sa 
source à rextreroité occid. de ce distr., à 
i5 I. O. N. O. d Obva , se dirigekl'E. , et va 
se jeter dans la Kama , par la rive droite , «i 
Oust loveiska , et à aS I. N. de Pertn, après 
un cours d'environ 4 ^ I. 

INVERARY, ville d'Écosse , chef-lieu du 
comté d'Argyle et siège de presbytère, à i4l> 
N. O. de Glasgow et i a 8 I. O. N. O. d'E- 
dimbourg ; sur la côte N . O. du loch Fine , è 
rcmbouciiure de l'Ary, qui forme de belles 
cascades dans les environs. Les maisons en 
sont régulièrement bâties; elle a i église , cl 
1 prison nouvellement construite qui ren- 
ferme aussi des salles où se tiennent les as- 
semblées du comté. On a fait plusieurs vai- 
nes tentatives pour y établir des manufactu- 
res. La pèche du hareng dans le loch Fine 
est très-considérable , cl ce poisson sale , la 
laine , te bois de charpente et des écorces 
d'arbre , constituent un commerce d'expor- 
tation assez important, inverary a le titre de 
bourg royal , et se joint à Campbclton , 
Rothsay et Irvine , pour envoyer un membre 
au p.irlemeiit. 1,13^ liab. Les environs, peu 
propres à la culture, offrent des points de 
vue pittoresques ; on y remarque le château 
du duc d'Argyle. 

Inverary ne fut d'abord qu'un misérable 
village situé sur la cOte septentrionale du 
loch, et habité par des pécheurs; un duc 
d'Argyle le 6 t reconstruire où il est mainte- 
nant, et y fixa sa résidence, ('liarles i" l’é- 
rigea en bourg royal en i 6 | 8 . Celte ville fai- 
sait autrefois un assez grand commerce avec 
les Français, qui y venaient échanger des vins 
contre des harengs; une langue de terre voi- 
sine cil a pris et conservé le nom de French- 
man's-point (pointe du Français). 

INVEUAVEN , village d Écosse , comté et 


à la 1. S. O. de Banff, presbytère et au $. 
O. d'Aberlour, près de la rive gauche du 
Spey. 

La paroisse , dont une petite partie s'étend 
dans le comté d'Elgin , contient 4^1 hab. 

INVERBERVIE,villc(l Écos»c. ^oj-, Bni- 

Vie. 

INVERESK , paroisse d’Ecosse , comté et 
à a LE. d'Edimbouçg, pre.sbytère de Dal- 
krilh , à l'embouchure de t'Esk dans le golfe 
de Foith. ^,836 hab. 

IN VERCiORDEN , village d'Ecosse, comté 
de Ross, preshylcre et à 3 1. i/a O. S. O. 
deTain,ctà i I. a/3 O. de Cromarly, sur la 
côte sept, de la baie de ce nom. Le port est 
excellent, Irès^avantagcux pour le débouché 
des produits du comté et pour l'importation 
du combustible et des engrais necessaires. 

INVERGOURIE, village d'Ecosse, comté 
et à 5 1. S. S. O. de Forfar, et à i I. O. de 
Dundee , sur 1a côte sept, du golfe de Tay. 
On y fonda, dans le vn« siècle, U première 
église qui fut établie dans le royaume. 
Alexandre y fit construire un palais. 

INVERKEILOR , paroisse d'Écosse, comté 
et à 4 1* i/a E. de Forfar, presbytère et au 
N. d'Arbroath , sur la mer du Nord. On y 
trouve quelques vestiges de camps danois. 

1 ,785 hab. 

IN VERKEITHING, bourg d'Ecosse, comté 
de Fife, presbytère de Dunfermline, à 3 1. 
1/3 N. O. d'Edimbourg et â 8 1. S. O. de Cu- 
par ; sur une colline , à l'entrée de la baie de 
•on nom formée par l'embouchure du Forih. 
Lat. N. 56° 4^ O - Long O. 5° 4 ^' l*cs 
maisons en sont généralement vieilles , mais 
assez bien bâties ; on y remarque la maison 
conimiine, qui renferme une prison. Le port 
est commode et bordé d'un beau quai. On en 
exporte principalement de 1a bouille. Inver- 
kcilhing possède 4 salines assez importantes. 
Il s’y tient 5 foires par an. Ce bourg se réu- 
nit à Dunfermline, Culross , Queensferry et 
Stirling , pour envoyer un membre au parle- 
ment. 'j,5i 2 hab. 

Inverkeithing est très-ancien: il reçut sa 
première charte de (fUÎIIaunie-le-Lion. Sous 
David 1 *'’, ce bourg devint une résblence 
royale, dont ou voyait encore les ruines il y 
a peu d'années. 

La baie d'invcikcilhing , qui précède le 
port , est Irès-sùrc, et en tout temps, mémo 
p<mdant les tempêtes d'hiver , les navires 
peuvent y mouiller commodément. 

INVERLOCIIY, château d'Et:osse, comté 
d liivciiicss , probylerc d’Abertarph, à i/3 
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Je 1 . N. Ë. Ju fuit William et h IVmbouchure 
du Lochy dans le lac EU. On trouve dans les 
environs les ruines de la ville de même nom, 
que l'on croit avoir été détruite par les Danois. 

INVERNESS, comté le plus vaste de l'E- 
cosse. 11 occupe une grande étendue vers le 
centre de cett«; cuntrce , et comprend eu ou- 
tre une partie considérable des Iles Hébri- 
des. Abstraction faite île ces iles, il s'étend 
de 56 * ê^o* à 3 ^' de lat. N. , et de 5 * 4 ^^ 
à 8* lo' de long. O. , et est borne, au M., 
par le comté de Ross et le golfe de Murray ^ 
à l'E. , par les comtés de Naim , d’Elgin, 
de BanO* et d’Aberdeen; au S., par ceux de 
Perth etd'Argyle; et à TO., par l'Atlantique. 
Vers le N. E. , une petite partie du terri- 
toire, séparée du reste par un court inter- 
valle, partage en deux portions le comté 
d'KIgin, et touclie , au N. O., au c>roic de 
Piairii , et au S. E. . au comte de BantT. La 
partie continentale du comté a 3 o 1 . de long, 
du S. O. au N. E. , c( ao 1 . dans sa plus 
grande largeur; sa siiperdcic , en y compre- 
nant la partie merid. de lile Lewis, les lies 
de Noi'th-Uisl , Benbccula , Soutb-Uist , Barra 
et Skye, celtes des Hébrides qui en dépen- 
dent, est de 555 I. Les monts Granipians 
couvrent la partie S. E du comté ^ où s'élè- 
vent plusieurs pics isoles; la chaîne des monts 
Monagh Lca s'avance de l'E. au centre ; le 
Ben-Nevis , sommet le plus élevé delà Grande- 
Bretagne , se montre dans la partie mérid. : 
il atteint 4i^8o pieds de hauteur; on trouve 
auui, vers le N., le mont Mealfourvonny. 
Entre les montagnes nombreuses qui couvrent 
ce pays , s'étendent de profondes vallées, 
presque toutes occupées par des lacs que des 
rivières unissent entr'eux. L'inclinaison prin- 
cipale est vers le N. E. , comme l'indique la 
direction des plus grands cours d'eau, tels 
que le Spey, le Findhorn, le Nairii elle 
Bcauly , tributaires de la nier du Nord ; c'est 
aussi suivant cette direction que sc trouve le 
canal Calédonien , qui unit la mer du Nord à 
l'Atlantique, au moyen des lacs de Ness, 
d'Oicb et de Lochy , et qui partage en deux 
parties presqu 'égales le comté d'inverncss 
ainsi que toute l'Êcosse. Les principaux Ucs, 
outre ceux que nous venons de nommer , sont 
le Morrer et l'Arkcg, dans la partie S. O.; 
le Sliicl et l'Eil, auquel vient aboutir le ca- 
nal, sur la limite S. O., et le lac Kricht, 
sur la limites. E. Le climat est gcncralcmciit 
froid et humide , et il y régne souvent d'é- 
pais brouillards. On remarque parmi les nom- 
breuses vallées qui entrecoupent ce comté 
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celle de Stralb-Glass , au N.; celle de Spey , 
au S. E. , et la vaste vallée que parcourt dans 
tuule sa longueur le canal Calédonien. D'a- 
bondantes sources d'eau surgissent sur tous 
les pointa; on y trouve aussi des eaux miné- 
rales ferrugineuses et sulfureuses. Les côtes 
occidentales sont découpées par une inBnité 
de criques , de baies et de bras de mer, qui 
fournissent beaucoup de poisson. La qualité 
du sol est très-variée: le sable et le gravier 
en forment la plus grande partie; la pierre 
calcaire, qu'on y trouve en abondance ,,sett 
à amender les terres. Les deux tiers de l'Iii- 
verneis sont couverts de marécages et de 
bruyères ; les vallées et les bords des cours 
d'cBu sont fertiles et bien cultivés , et l'agri- 
culture commence à faire quelques progrès. 
Des bois très-étendus de sapins , de bouleaux, 
de fi'énes et deebénes, en occupent une par- 
tie , principalement dans la vallée de Spey et 
sur les rives du lac Ness ; on retrouve par- 
tout des troncs d'arbres , restes des vastes fo- 
rêtsquiontdûcouvrirjadis le sol de ce comté. 
L'éducation des bestiaux forme la principale 
occupation des habilans; les chèvres sont en 
très-grand nombre. Le gibier, tel que cerfs, 
perdrix, bécasses, etc., est abondant; les 
aigles et les faucons y sont en quantité, et 
les faisans n'y sont pas rares. Les Ucs et les 
rivières sont très-poissonneux ; le saumon 
abonde surtout dans les dernières. Un beau 
granit rougekire, qui forme la base de la 
plupart des montagnes , du marbre , des mi- 
nes de cuivre, trop peu considérables pour 
être exploitées , quelques veines d'or , d’argent 
et de plomb, sont les principaux produits du 
règne minéral. Les bestiaux, la laine, les 
peaux de bêtes fauves, le saumon, le pois- 
son sec ou salé, le chanvre brut cl filé, que 
l'on échange contre des objets de première 
uccc.ssité , sont les seules productions qui ali- 
mentent le commerce. La plus grande partie 
des habitans parle gaclique , mais l'anglais est 
généralement en usage dans la haute classe. 
Des postes militaires , établis en 1715 et en 
174^) occupent le pays montagneux. Cette 
contrée, asitrefois isolée , presque sauvage et 
d'un accès diflicile, est maintenant traversée 
par d'excellentes roules , qui ont furtement 
contribué à répandre la civilisation parmi les 
montagnards. 

Le comté d'Inverness , dont le cbef-lieu 
porte le même nom , se divise en 9 presby- 
tères: Abernclhy , Abertarph, Dingwall , Iti- 
verness, Lochearron , MuU , Nairn , Skye et 
Uist , et contient 90,157 bab. 
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Ce pays renferme de nombreux vestiges 
de monumens et de tombeaux druidiques , et 
les rentes d'anciens forts. 

INVERNESS , ville d'Écosse , clief-lieu 
de comté et siège de presbytère, à So 1 . O. 
N. O. d'Aberdeen et à 4 <> 1 - N. N. O. d*É> 
dimbourg ; à l'embouchure du Ness dans le 
golfe de Murray, et près de celle du canal 
Calédonien. Lal. N. 5 ^® 3 o' Long. O. 6® 
35 ' i 5 ". Elle est grande et belle , et défen- 
due, vers la mer, par un ancien fort construit 
sous Crumwell ; le Ness , dont elle tire ton 
nom, et que Tony traverse sur un beau pont 
en bois et sur un pont en pierre de sept ar- 
ches , peu commode, mais remarquable par 
sa construction , la divise en deux parties : la 
plus ancienne et la plus grande occupe une 
plaine sur la rive droite du fleuve. Les rues 
en sont généralement belles et spacieuses : la 
principale est l'East-strcct , qui traverse, de 
l'E. à rO., la partie ancienne, dont les mai- 
sons ont conservé un air d'antiquité qui con- 
traste singulièrement avec la construction plus 
moderne de celles de la partie neuve. Inver- 
ness a a églises paroissiales, des chapelles 
épiscopales et méthodistes, i collège, i bi- 
bliothèque , t cabinet de physique , i théâ- 
tre, 1 suciétc des montagnes de l'inverness, 
1 d'horlicullure , i pour les sourds -ct-mucts, 
1 pour la suppression des mendians, i pour 
l'éducation des pauvres montagnards, i so- 
ciété biblique, x compagnie des fermes et i 
caisse d'épargnes. On y distingue plusieurs 
beaux édiûccs , tels que le palais de justice , 
surmonté d'une tour et d’une flèche élégante, 
et auquel est jointe la prison ; rhdtel-de-ville, 
qui renferme une salle ou se tient la bourse; 
le batiment dans lequel se réunissent tous les 
ans la noblesse et la bourgeoisie des comtés 
septentrionaux ; rinÜrmerie royale , et l'a- 
cadémie royale , qui compte de aoo à 3 oo 
élèves , et possède i bibliothèque. L'indus- 
trie d'Inverncss est Irès-active : des fabri- 
ques de chandelles et de toiles de lin et de 
chanvre , des tanneries , i manufacture de 
Ubac et i fonderie de fer considérable , ali- 
mentent un commerce important, favorisé par 
le canal Calédonien , par des roules cxcellcntei 
qui s'étendent dans toutes les directions, et 
par un port suret commode, qui reçoit des 
navires de 5 oo tonneaux; ceux d'un plus 
fort tonnage s'arrêtent à i ,3 de 1. de la ville. 
Inverncss est le centre de tout le commerce 
de rÉcossc septentrionale; sa situation entre 
les comtés du N. et du S. de ce royaume en 
a fait un entrepôt considérable de marchan- 


dises. 65 Da,vires,. jaugeant 3,704 tonneaux, 
appartiennent à son port; on eu exporte une 
grande quantité de grains pour Londres, de 
la chair de porc , du saumon , des peaux de 
loutres et de chevreuils, et de grosses toiles 
de chanvre pour les Indes-Occidentales. Les 
importations consistent en objets d'utilité et 
de luxe, et particulièrement en quincaillerie, 
mercerie, poterie et denrées colouiales. In- 
verncss a le litre de bourg royal , et se joint 
à Foires , Fortrose cl Naim , pour envoyer un 
membre au parlement. 13,364 hab. La basse 
classe parle ordinairement le dialecte gaéli- 
que , mais l'anglais y est généralement en 
usage. 

Les environs olTreot de belles promenades ; 
ou y trouve d'anciens tombeaux et les restes 
de plusieurs temples de druides. Sur une col- 
line voisine était, présume-t-oo , le ebéteau 
dans lequel MacbeUi assassina le roi Duncan; 
le fils de ce dernier , Malcolm Canmorc , en 
fil construire un sur les ruines d'une forte- 
resse bâtie à l'cxtrémilé de la même colline 
par l'usurpateur: ce château a été détruit par 
les independans en 1746- 

Inverness était, à ce qu'on prétend , dès le 
vt^ siècle , 1 a capitale du royaume des Pietés; 
Malcolm jCanmore lui accorda , en 1067 , sa 
première charte. Après la révolution de 1688, 
inverness déchut rapidement , et en 174^ « 
elle ne présentait plus que quelques enaisoas 
en ruine ; depuis , diverses améliorations 1a 
relevèrent un peu, et rachèyement du canal 
Calédonien l'a rendue une des places de com- 
merce les plus imporUnlcs de l'Écosse. 

INVEKSNAID, fort d'Ecosse, comté et 
à 1 1 1 . O. N . O. de Stirling , près de la limite 

N. O. ducomté etde lacdte orient, du lac Lo- 
mond. Il a été construit au commencement 
du xvii' siècle. 

INVEHÜGIE, petit village d'Écosse , comté 
et à 10 I. N. N. E. d'Abcrdcen , et à 1 1 . N. 

O. de Pelerliead ; à l'embouchure de TUgie 
dans 1 a mer du Nord. 11 y aune blanchisserie 
considérable de fil. On voit dans les environs 
les ruines dit château de meme nom, où na- 
quit le maréchal de camp Keith. 

INVEKUNO, village du roy. Lonibard- 
Vénilien , prov. et à 6 1 . O. N. O. de Mi- 
lan, di.str. ci il 3/3 de 1 . E. N. E. de Cuggio* 
nu-Maggiore. 1,679 

INVERURY, bourg d'Ecosse, comté et à 
5 I. N. O. d'.Aberdeeu, dislr. de Garioch; sur 
une langue de terre, au confluent de rUrie 
et du Don . que l'on y traverse sur deux beaux 
ponts. 11 n'est guère habité que par des ar- 
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tiinDS , et fc Joint à Banff, Cullen , Elgtn et 
Kintore , pour envojer un membre au parle- 
ment. 7 35 bab. 

Invcrur/ e»t assez ancien. Robert Bruce , 
ayant remporté une victoire signalée sur les 
Anglais dans les environs , l'érigea en bourg 
royal : les titres de ce privilège setant per- 
dus pendant les guerres civiles , la reine Ma- 
rie lui accorda une nouvelle charte. 

La paroisse contient i«iaQ hab. 

INVESTIGATEUR (DÉTROIT DE L ), 
sur la cdle mérid. de la Nouvelle-Hollande, 
entre la presqu’île d’YorV et l'ile des Kan- 
gourous , par 350 3o' de lat. S. et i35** de 
long. E. Sa largeur moyenne est de 12 1., et 
sa profondeur est suflisante pour toute espèce 
(le navires. 11 a clé découvert par le capitaine 
Flinders , qui lui donna le nom du navire 
qu'il montait alors. 

INVESTIGATEUR (ÎLES DE L’). groupe 
de petites lies, sur la cdte mérid. de 1a 
Nouvelle-Hollande, vers 33** 5o' de Ut. S. 
et i3*a° de long. E. L'ile Flinders en est la 
principale. 

INZA , rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Penza, disir. de Gorodichtché. Elle 
prend sa source au S. E., près du village de 
Voronovo, et, se dirigeant vers le N. O., le 
long de la frontière du gouv. de Simbirsk, 
va SC jçtcr dans la Soura , par la rive droite , 
k Tcherkovo, après un cours de a6 1. 

INZAGO, village du roy. Lombard-Véni- 
tien, prov. et à 6 L E. N. E. de Milan; 
distr. elà 1 1. 3/4 E- de Gor,;oniola, sur le ca- 
nal Martesana. i^pSo hab. 

INZÉLl ou ZlNZILl, baie de Perse, prov. 
de Ghilan, formée par la mer Caspienne, au 
N. de Redit. Elle a environ 6 1. de TE. à 
VO., 4 !• largeur et 8 à 10 pieds de pro- 
fondeur. Il s’y trouve un grand nombre d'iles 
couvertes de roseaux. Celte baie est bien 
abritée des coups de mer par une langue de 
terre d'i/a 1. de largeur moyenne, cultivée et 
couverte d'arbres ; celte langue offre deux 
ouvertures qui , étant très-étroites , donnent 
à 1a baie Tapparence d*un lac : l'une est au 
village d'inzéli, et l'autre à a 1. vers le S. 
S. E. 

INZÉLl ou ZINZILl, village et port de 
mer de Perse, prov. de Ghilan , beglerbegiik 
çt à 5 1. N. N. O. Je Redit; sur une petite 
péninsule et sur le bord O. du plus occid. des 
détroits qui font communiquer U baie de son 
nom à la mer Caspienne. Il n'est composé 
que d’environ i5o maisons en l>ois, couvertes 
en roseaux, au milieu desquelles est un bazar 
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assez grand , pourvu de toutes sortes de mar- 
chandises; il s'y fait néanmoins un commerce 
assez considérable : des navires d'Astrakhan, 
de Kizliar, de Derbcnd et de Bakou , y ap- 
portent diverses denrées, et chargent en re- 
tour de la soie , du riz , du coton et d’autres 
marchandises de Perse. Ce village est habité 
par des Arméniens, qui y ont i église, des 
Russes, des Gliilankis et des Tadjiks. C'était 
une ville importante avant d'avoir été brûlée 
pur les Russes en i8o5. 

INZEPRÉZ , village des Pays-Bas, prov., 
arrond., cant. et à i 1. 3/4 de Namur. 

INZER, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. d'Orenbourg. Elle prend sa source dans 
les monts Ourals, distr. cl à ao 1. N. O. de 
Verkh-Ouralsk , fait un grand détour vers le 
S., et, courant ensuite à l'O., va se jeter 
dans la Bélaia, par la rive droite, à 8 1. S. 
E. d'Ousa, après un cours de 5a 1. Elle re- 
çoit le Sim par la droite. 

INZERSDORF, village de l'archid. d'Au- 
triche, cercle inférieur du Wicnerwald,à 
I I. l/a S. S. O. de Vienne. H y a 1 manufac- 
ture de drap léger; on y prépare une grande 
quantité de rhubarbe , dont on fait des en- 
vois considérables à l’étranger. i36 maisons. 

INZINZAC , village de France, dép. du 
Morbihan, arrond. et k a 1. 3/4 N. N. E. de 
Lorient, cant. et k i 1. N. de Hennebon. 
Foires, les 3 mai, Sojuin et i4 septembre, 
pour grains, bestiaux, etc. a, 4^6 hab. 

INZLINGEN, village du grand-duché de 
Bade, cercle de Treisam-et-Wiesen , baill. 
de Ldrrach ; k 1 1. i/a N. Ë. de Bkie et k 
8 I. l/a S. S. O. de Fribourg. 838 hab. 

10, ville et pays de l’empire Biruian. 

Yo. 

lOACHlMSTHAL , ville des États Prus- 
siens, prov. de Brandebourg, régence et k 
18 1. N. E. de Potsdam , cercle et à 4 1- O. 
S. O. d'Angcrmiindc. t,i55liab. 

lOANKÜ, lac de Russie, en Asie. y<y- 

IVACUKÀ. 

lOCHSBERG, village de Bavière, cerclo 
de la Rezat, présidial et k a/3 de I. N. O. de 
Leutershausen , et k 3 I. 1/4 O. N. 0. d'Ans- 
pach, sur l’Altimibl. Il y a 1 chkteau et 1 
manufacture de tissus de coton. 

lOCKGRlM, bourg de Bavière, cercle du 
Rhin , distr. et k 4 L S. E. de Landau , cant. 
et à I I. E. do Kandel , près du Rhin. 11 y a 
1 ebèteau. 800 hab. 

lOCKMOt^K , bourg de Suède , préfeclurq 
de la Botnie sept., lappmarket k 33 1. N. O. 
de Luiea, et k 4^ 1- O. N .0. dcTornca, sur 
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I4 rive droite du Lulea. i, 4 oo On ex* 
ploite dans les environs la mine de fer de 
Boutivare. « 

lODLOVA, bourg de Gallicte, cercle et à 
4 I. N. N. O. d'Iaslo, et à 5 I. 3/4 S. E. de 
Tarnow; à peu de distance de la rive gauche 
de la ^V^sloLa. 

lOELSTEH , paroisse de Norwège , dioc. 
de Bergen; vers le centre du baill. du Bergen 
septentrional. 1,811 liab. 

lOEN AKER , hærad de Sui^de, dans la 
partie mérid. de la picfecUtre de Nykœping.* 
Nykceping se trouve sur la limite orientale. 

lOENKOEPING, préfecture de Suède, 
dans la Golhic , formée de la partie N. O. 
de l'anciciine prov. «le Smaland, et comprise 
entre 56 ® 49^ 9^ entre 

10® 4 ^^ E. Bornée au N. 

et au N. E. par la préfecture de Linkœping, 
à l'E. par celle de Calmar, au S. par celle 
de Halmsiad, à l'O. par celle d'Elfsborg , 
et au N. O. par celle de Skaraborg et le lac 
\Vetter. Elle a 4 <> k de long du N. E. au S. 

0. , 27 1 . dans sa plus grande largeur, et 556 

1 . c. Cette préfecture est partagée en a bas* 
•int principaux, celui du Caltegat et celui 
de la Baltique : le Ni$sa*an , qui appartient 
au premier, arrose la partie occid. et coule 
vers le S. O.; l'Amm-an, coulant au S. E., 
va porter ses eaux à la Baltique. Des cours 
d'eau moins considérables arrosent le N. et 
se jettent dans le lac Wclter, qui lui*m6me 
débouche dans la Baltique. Une foule d'autres 
rivières unissent entr'eux^une multitude in* 
nombrable de lacs : le plus considérable est 
le Weller, dont la partie S. est comprise 
dans cette préfecture. Le Sommeil forme une 
partie de sa limite orient. ; on remarque en* 
corc à l'E. le Myckleflon , et au S. le Kose- 
ken, le Widœstern et le Bolmen. Le territ. 
est trci'ii'régulicr : une chaîne de montagnes 
l'entoure et s'y divise en trois branches, 
dont l'orient, se dirige vers Calmar, celle de 
rO. s'étend vers Elfsborg et Halmstad, et la 
centrale traverse le pays et se rend du côté 
de Kronoberg; une des plus hautes cimes est 
le Uuiisberg, dans le voisinage d'iœnkœping. 
Le sol , quoique rocailleux et couvert de pier- 
res en plusieurs endroits, est néanmoins fer- 
tile : on y récolte des céréales en aliondance, 
des pois , des légumes , des pommes de terre, 
du lin, du chanvre et du tabac en petite 
quantité ; les fruits y réussissent trcs*bien. 
Les forêts y sont considérables et peuplées 
de chênes de la plu.s grande beauté, de hê- 
tres , de tilleuls et de sapins. Les* pâturages 


sont favorables à l'engrais des bestiaux; dans 
les endroits ou ils manquent , le feuillage des 
ormeaux en lient lieu. Les bétes à cornes de 
riœnkœping sont renommées dans toute la 
Suède; les moutons sont grands et la laine 
en est passablement bonne. On élève aussi 
une grande quantité de porcs et de volaille. 
Le poisson y est rare. Celle contrée renferme 
des mines d'or , d'argent , de cuivre et de fer, 
de la pierre de taille et de la terre ù potier: 
on cxlruit i, 38 o,ooo livres de minerai de 
fer. L'industrie ne consiste que dans le tis- 
sage et la suture du lin et du chanvre ; a 
l'exception des forges , il n'y a point de ma- 
nufacture. Les grains, les bestiaux, le beurre, 
les fromages, les porcs, les peaux , le bois , 
le goudron, la poix, le fer et la ferronnerie 
composent les articles d’exportation , dont la 
plus grande partie sort par WestervîcE, Cal- 
mar et Gœtcborg. 

Celte préfecture se divise en 9 haerads : 
Mo, (Æilbo, OEstra, Tvela, Wedbo mé- 
ridional, Wedbo septcnlrional , Westbo, 
Westra et Wista , qui contiennent 129,116 
hab. Le chef-lieu est loenkœping. 

lOENKOEPING , ville de Suède , chef-lieu 
de la préfecture de son nom et du hsrad de 
Tveta; à 3 o 1 . E. de Goeteborg et à 66 1 . S. 
O. de Stockholm, à l'extrémité mérid. du Uc 
Wetter, et au N. de 2 autres petits lacs. Siège 
des autorités et d'une cour supérieure. Deux 
faubourgs dépendent de celte ville et en sont 
séparés par un fossé. Elle est bâtie régulière- 
ment et contient plusieurs édiOces en pierre, 
parmi lesquels on remarque la cour de justice 
et rbdtel-de-ville ; on y voit les ruines d'un 
château, loenkccping possède des fabriques 
d'étoffes de laine et de toiles, dos tanneriei 
et une imprimerie. C'est une garnison pour 
rartillcric. 2.946 hab. 

Cette ville fut presqu'entièrement détniitc 
par un incendie en 1 790 ; en 1 809 , la Suède 
et le Danemark y conclurent un traité. 

lOERFSOE, village et paroisse de Suède, 
préfecture de GeBeborg, hærad du Helsinge- 
land méridional; à 12 I. O. de Iludiksvall 
et à 27 1 . N. N. O. de Gcflc, sur le Liusne- 
eif. 1,000 hab., qui cultivent une grande 
quantité de lin et tissent beaucoup de toile. 

lOERSOEN , Ile de Suède, formée par le 
Dal-clf, sur la limite des préfecture^ d'Ups^l 
et dcGcflcborg. Elle a 2 I. de long sur 1/2I. 
de large. 

lOESSE, bxrad de Suède , dans la partie 
occid. de la préfecture de CarUlad. Ou y re- 
marque Gunnarskog. 
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lOP, baie de Sénégambie, roy. de Cayor, 
•ur la côte sept, de U pénintule du cap Vert^ 
à 4o !■ S. O. de S^>Louis, par 14** 4^' 

N. ci 19° 4^' O. 11 y a un village de 

•on nom. Cette baie forme la limite entre les 
deux arrond. de S^.^Louis ci de Gotée, qui 
comprennent les possessions de la colonie 
française du Sénégal. 

lÔGOURÜUTAÏ , rivière de l'empire Chi- 
nois. I^oy". Eigrbtou. 

lOHAN^i (S*. J, bourg de l'archid. d'Au- 
triche , pays au-dessus de l'Ens, cercle et à 
1 1 1. S. S. Ë. de SaUboui'g . et à 3 1. 3/4 O. 
de Radstadt, sur la rive droite de la Salza. 
Il y a 1 église et 3 hôpitaui. 83o habi- 
tans. 

10HA?iN (S*.), ville des États Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin , régence et à i4 1- >/'a S. 
S. £. de Trêves» cercle de Sarrebruck. Elle 
est considérée comme un faubourg de Sar- 
rebrück, dont elle n'est séparée que par la 
Sarre. a.C6.5 hab. 

lOHAQiN (S^), en hongrais S^.-Janos, en 
slave Swatr-Jfirif bourg de Hongrie , comitat 
et à 1 1 1. N. de Pre»boiirg , et ê i3 1. N. £. 
de Vienne, marche au-delà des montagnes; 
près de la rive gauche de la March. 11 a i 
église catholique et 1 synagogue. 11 est habité 
par des Slaves. 

IOUAMS-GEORGëlNSTADT, ville du 
roy. de Saxe, cercle de l'Eragcbirge, baill. 
de Schwarzenberg-el-Crottendorf ; dans les 
SDontagnes, sur les frontières de la Bohême, 
h aa 1. 1/4 S. O. de Dresde et à 10 I. 1/4 S- 
S. O. d'Alt Chemnitz. Siège d'une administra- 
tion des mines. Ou y fabrique des aiguilles et 
delà dentelle. 3»6i5 hab. 

Les raines d'Inhann-Georgenstadt produi- 
sent par an 3,84^ marcs d'argent , 1 35 quin- 
taux d'étain, 9.74^ foudres de minerai de 
fer, et 1 1 quintau.\ de soufre ; les fabriques 
de vitriol ont produit 688 quintaux de sulfate 
de fer , en 1 8o5. 

Cette ville fut fondée par des mineurs pro- 
testans qui fuirent de la Bohême pour se 
soustraire à la persécution. 

lOUANNlSBERG, village du duché de 
Nassau , baill. de Rudeshrim , à 3 1. 1/4 O. 
S. O. d'ElIfcld et à 4 h O. de Mayence; sur 
une haute montagne, près de la rive droite 
du Rhin. 11 a un chateau. 683 hab. Les en- 
virons donnent le meilleur vin du Rhin ; on 
en récolte annuellement pour environ 3o,ooo 
Burins. Les vignobles appartenaient autrefois 
à l'évêque de Fulde; ils passèrent au piincc 
d'Orange et au maréchal KcUcrœann : l'cm- 
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pereur d'AutricIie le. donna, en 1816, au 
prince de Mellcrnich. 

lOUAMMSBURG, canal des États Prus- 
siens, prov. de la Prusse orientale, régence de 
Gumbinnen. Ce canal, qui a été construit 
pour le flottage, établit une communication 
entre plusieurs lacs , tels que ceux de Spir- 
ding , Kott, Schimon , Gurkel , Lœvenlin , 
Mauer,etc. Il ouvre une navigation de sol. 

lOHANNlSBURG , ville des États Prus- 
siens, pruv. de U Prusse orient., régence et à 
a 5 I. S. S. O. de Gumbinnen , et a 3 a 1 . S. 
E. de Kôiiigsberg, chef-lieu de cercle. Elle 
a 1 vieux ebuteau et i église luthérienne. U 
s'y lient de grands marches de grains. 1,736 
habitans. 

Le cercle est un pays marécageux et cou- 
vert de bruyères , de lacs et de forêts. Ou 
n’y récolte que du sairasin et du seigle; on 
y élève beaucoup de bestiaux . et il renferiDe 
du fer et de la tourbe. 36,970 hab. 

lÜHANMSllÜTTE, forges du duché de 
Brunswick, distr. de Blankenbourg , cercle 
de NValkenricd. Elles livrent aiimiellcmcnt 
834 quintau.x de fer en barres, et environ 
a 4 o de ferronnerie. 

lOllANNSTIl AL , bourg de Mor.ivic, cer- 
cle et à la I. N. ü. de Troppaü , et à 1 I. O- 
N. O. de Zuckmantel , entre des montagnes. 

lOllAiNSBERG ou lOHAiNNESBERG , 
bourg de Moravie, cercle et à 18 1 . N. O. de 
Troppau, près et à l’O. d'Iaucrnik. C'est U 
résidence de l'évêque de Ncissc. U y a un 
ch&teau. 

IOHLINGEN, village du grand-tluché de 
Bade, cercle de Murg-et-Pflnz , baill. de 
Stein ; à 7 1 . 3/4 N. E. de Carlsruhcet a 81 . 
l/a S. E. de Manheim , sur la rive droite du 
Dreckwalz. 1,799 bab. 

lOHNSDURF , village de Moravie, cercle 
et à 9 1 . N. d'Olmutz , et à 1 1 . 1/3 N. de 
Bergstadt. 11 y a la plus grande manufacture 
de toile de la Moravie , ainsi que des forges , 
1 tréBlerie , 1 fabriqiic d'armes et i manu- 
facture d'étoffes de laine. 

lOHSTADT, lÔSTÆDT ou lÔSEPIlS- 
STADT, ville du roy. de Saxe, cercle do 
rErzgebirge , baill. de Wolkenstein et Anna- 
berg; à 8 1 . 3/4 8. S. E. «l'Alt-Cbemnilz et 
à 16 I. l/a S. ü. de Dresde, dans les monta- 
gnes, près de la frontière de Bohême, sur lu 
rive gauche du Schwarzwasscr. On y lubri- 
que beaucoup de dentelle au fuseau , de la 
passementerie , de la ferronnerie , et de l'eau- 
de-vie de grain. Patrie du poète J. A. Cramer. 

1 ,372 liab. 
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lOKKAS, boui^ et paroisse de Russie, en 
Europe, dsns le grand>duché de Finlande, 
gouv. de K^rmmenegsrd , distr. de Sawolax- 
Nedredels, à q 8 I. N. E. de Heinola. 

lOLAS, peuple de Sènégambic. ^oy. Bià- 

FARBS. 

lOLBACHi ( tcle du chemin ) , bourg de 1a 
Turquie d'Europe, en Romélie, dans le N. 
du sandjak de Salonique. Réuni à 4 ou 5 pe> 
tits villages qui en dépendent , il fournit au 
commerce 5,ooo balles de tabac. 

lOLOFS, peuple de Sénégambie. y'oy, 
Yolops. 

ION A ou I-COLM*KILL, une des Hébri- 
des , sur la côte O. d'Êcosse, au N. O. de 
rile de Mull,'dont elle est séparée par le ca- 
nal d'I-Colm-Kill , large d*i/a 1. , par 56* ai' 
de lat. N. et 8° i6' de long. O. Elle dépend 
du comté d'Argyle , eta i 1. i/4 de long du 
N. au S. sur i/a I. de large. Le climat y est 
<loux et salubre. La petite baie de Portseg- 
Curaich , sur la côte S. O. , est le seul point 
abordable. Elle renferme plusieurs lacs et un 
grand nombre de sources. Le sol , plat dans 
la partie orient. , est généralement couvert 
de rockers et de collines, dont la plus haute 
ne s’élève qu'à 400 pieds au^lessus du niveau 
de la mer, et se compose de sable, de co- 
quillages, et dans quelques endroits d'une 
terre noire, grasse et fertile. i/3 environ de 
la superRcie est en culture; on y récolte une 
grande quantité d'orge ci d'avoine, et des 
pâturages cxcellens couvrent les collines. On 
tire de la bouille de l'ile de Mull. Le règne 
minéral est d'ailleurs lrès<varié : un granit 
jaune magnihque , de la pierre calcaire qui 
Tonne la base de la plus grande partie de 
nie, des serpentines, du jaspe, du marbre, 
du lapis, des asbestes, du quartz, du por- 
phyre , des zéolilbes , quelques indices de 
bouille et de cuivre, sont les principaux ob- 
jets qui le constituent. 

Selon quelques auteurs, le nom de cette 
lie est dérivé d'un mol gaélique qui signifie 
l'ile des vagues; suivant d'autres, il serait 
tiré de l’hébreu et voudrait dire colombe : 
ce qui fait allusion â saint Colomba, irlan- 
dais qui vint, en 565, â lona , qui s'appe- 
lait alors île des Druides , pour y prêcher le 
christianisme aux Pietés , et qui aborda , dit- 
on , dans la baie de PorUca*Ctiratch ; il y 
fonda I abbaye, i église , et divers autres 
ctablissemeiis religieux, qui devinrent très- 
célèbres, et dont la réformation entraîna plus 
tard la ruine : on en voit encore des vestiges 
considérables. Plusieurs rois d'Écosse, d'Ir- 


lande et de Norwège , et un roi de France , 
ont été inhumés dans le cimetière qui en dé- 
pendait. 

lONG-TCHANG, distr. de Chine, vers le 
milieu de la prov. de Sse-tchhouan. La ville 
de ce district est à a4 1- O- S. O. de celle du 
dép. de Tchuung-khing et â 1. S. E. de 
celle du dép. de Tching-tou. 

lONl ou JONAS,ilede la mer d'Okhotsk, 
près de la côte orient, de la Russie aMalique, 
k •jS I. S. d'Okhotsk , par 56° aS' de lat. N. 
et i4o° 54' de long. E.Ce n'est qu’un rocher 
de moins d'i I. de circonférence et de i,aoo 
pieds de hauteur. Des écueils l’entourent de 
tous côtés , excepté à l’O. Elle a été décou- 
veite par Billings, en 1789. 

IONIENNE (MER) , Iopium mark, division 
considérable de la mer Méditerranée, entre 
la Turquie d'Europe, à l'E., et l’Italie, à 
rO. Elle baigne , dans la première de cet 
contrées, l'Albanie et les provinces grecques 
de Livadte et de Morée; et dans la se- 
conde , les côtes S. E. du roy. de Naples et 
les côtes orient, de la Sicile. Au N., elle 
communique â l'Adriatique par le canal d'ü- 
trante, et à l'O. elle est unie à 1a mer Tyr- 
rhéitienne par le Phare de Messine. Elle est 
comprise entre 36° 5o' et 4o° 3o' de lat. N. 
et entre ia° 5o' et ai° de long. E. Le cap 
Passero , â l'extrémité S. E. de la Sicile, et 
nie Cérigollo, vers l'extrémité S. E. de ta 
Morée, délei*minent l'entrée méridionale et 
en même temps la partie la plus large de 
cette mer t ces points sont éloignés l’un de 
l'autre de i.65 1. Plus haut , la mer Ionienne 
a 100 1. dans sa largeur moyenne, entre le 
.cap Tornèse, en Morée, et le cap Sparti- 
veiito, pointe mérid. du roy. de Naples; en- 
fin sa largeur n'est plus que de 56 1. dans sa 
partie septentrionale, entre Parga , en Alba- 
nie, et le cap Alice, en Calabre. Du N. au 
S. , cette mer a environ 1 1 o I. Elle offre plu- 
sieurs enfonecmens très-remarquables, tels 
que le golfe de Lépante , entre la Morée et la 
Livadie, et qui resserre l'isthme de Corinthe 
avec le golfe d'Athènes; plus au S. , sur la 
côte de la Morée, les golfes d'Arcadia , Co- 
ron , Kolokythia; le golfe de l’Arta, vers 
l'extrémité méridionale de l'Albanie ; le golfe 
de Tarente , entre la terre d'OtranIc , la Ba- 
silicate et la Calabre ; le golfe de Squillace , 
dans celte dernière contrée. Cette mer ne 
pré.sente à l'O. aucune île digne d’attention : 
on n'y trouve, çâ et là, que quelques îlots 
instgnifians ; mais un assez grand nombre 
d'iles remarquables sont répandues dans sa 
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ptrtie orientale : tellea toot Corfoa , séparée 
de l'Albanie parle canal rie son nom; Paxo, 
AnIi'Paxo, S^*. «Maure, Tiiiuki , Crphalonie, 
Zante, Céri|eo et Cérigolto, qui forment la 
république des îles Ioniennes. 

(ILES), république de l'Ku* 
rope méridionale, protégée par la Grande** 
Bretagne, et ftilucednna la mer Ionienne, au 
S. O. de la Turquie d'Europe, le long des 
dites lie la Grèce et de l'Albanie. Elle est 
souvent appelée république des Sept>ilei , 
parce qu'elle renferme sept Iles principales , 
savoir, en commentant parle N. : Corfou , 
Paxo, Sainte-Maure, Tbiaki , et Cépbalonie 
k l'O. du golfe de Lépante ; Zante , près de la 
c6le occidentale de la Moréc , et Cérigo , au 
S. E. de celle méane contrée. Les autres Iles 
moins remarquables de ce petit état sont M cr- 
iera , Fano , Samotraki , au N. O. de Corfou; 
Ariti-Paxo, près et au S. E. de Paxo ; Ka- 
lamo, Meganisi , à l'E. de -Maure; en6n 
Cérigotto , au S. E. de Cérigo, par 35** 5o' 
de lat. N. et ao° de long. E. : cVst le 
point le plus méridional et en même temps le 
plus oriental de la république. Meriera , sout 
39 ** 57 ' de lat. , est le point le plus septen- 
trional . et Fano , sous le 1 7 * méridien E. , 
est le plus occidental. 

Les iles Ioniennes sont généralement mon- 
tagneuses, mais peu élevées : une des som- 
mités les plus hautes est le mont Enos , qui 
atteint à peu près 4 >000 pieds au-dessus du 
niveau de la mer, dans l'ile de Cépbalonie. 
Il n'existe aucun volcan dans ces iles, quoi- 
que plusieurs d'entr'elics paraissent avoir été 
produites par des feux souterrains. Les edtes 
sont généralement entourées de rochers cl 
forment des ports et des rades sûres. Ces îles 
sont trop peu considérables pour qu'elles 
]Miissent avoir des rivières ; Corfou cependant 
est arrosé par plusieurs forts ruisseaux : le 
Misongi , enir autres , est navigable dans une 
certaine étendue. La plupart des iles Ionien* 
lies possèdent des sources; dans quelques en- 
droits seulement on se sert de citernes. 

Le aol est généralement calcaire et sec : 
les seules pro<tuctiont minérales qu'il fournit 
sont l'asphalte , à Zante; à Corfou et à Paxo 
des pierres meulières , des pierres de taille et 
de 1 a terre à potier. 

Le climat est très-doux : Thiver se passe 
sans glace et sans neige , mais cette saison 
est pluvieuse. Quelquefois des transitions su- 
bites du chaud au froid se fout sentir dans 
la même journée : la température moyenne y 
est de^ i3^, les chaleurs de l'été sontde 
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k 3o^; cependant Pair y est tempéré par le 
vent N. £. 11 n'y a que lorsque le sirocco 
souffle que la chaleur y est accablante. 11 rè- 
gne des vents violens pendant la saison des 
pluies ; rélc est généraietroni sec , mais il y a 
souvent de grandes teoipètes mêlées quelque- 
fois de trembleniens de terre. Néanmoins les 
fies septentrionales et méridionales y sont 
moins exposées que celles du milieu et prin- 
cipalement Zanle, qui fut ébranlée par un vio- 
lent tremblement de terre le 19 janvier i8x5. 

Les productions végétales consistent prin- 
cipalement en oliviers, vignes, cotonniers et 
autres arbres k fruit du midi de l'Europe; 
dans les endroits susceptibles d'élrr arrosés 
on récolte la plupart des grains de l'Europe, 
principalement le mais et le froment, des 
herbes potagères , des melons , du lin et du 
chanvre. Le chêne croit à Corfou ; les collines 
sont couvertes de forêts d'oliviers cl de vigno- 
bles trcs-étendui ; des jardins plantés d'oran- 
gers, de citronniers et de grenadiers entou- 
rent les villes et les maisons de campagne. 
De nombreux bosquets de cyprès et de pins , 
et quelques palmiers, couvrent les hauteurs; 
tfans les mois de décembre et de janvier les 
marchés sont remplis de fleurs. 

Les pâturages étant très-rares, il n'existe 
pas beaucoup de troupeaux de bêtes k cor- 
nes; les moutons sont peu nombreux, et ne 
réussissent bien qu'k Corfou , k Cépbalonie et 
k Cérigo. Les clièvres et les ânes sont en 
grand nombre ; il y a peu de gibier et de vo- 
laille, mais les côtes abondent en poissons. 
Les abeilles et les vers k soie y réussissent 
très-bien ; on y trouve aussi un grand nombre 
d'amphibies et quelques insectes venimeux. 

L'industrie se réduit , dans quelques lies , 
au tissage des éloffes de coion et de soie , de 
(apis de poils de chèvre, et k la fabrication 
de U tuile; dans d'autres, 011 fabrique du 
savon, dos liqueurs, des essences, et l'on 
tanne des peaux. Les artisans sont peu nom- 
breux: on en manque même dans les villes; 
mais les Grecs et leurs femmes sont dans l'u- 
sage de fabriquer eux-mèmes ce dont ils ont 
besoin. 

Les exportations consistent en huile, vin, 
raisin dit de Corinthe, sel, coton, soie, 
étoflès de soie et de coton; les iniporlations 
sont les objets manufacturés en Europe. En 
i 8 a 4 les exportations se montèrent k 1 a somme 
de 3,338,45 o fr., elen i8a5 k 3,3o3,ooofr.; 
et les importations , en i8a4 , à ao5,3aS fr., 
et en i8a3 k 399.675 fr. Lr commerce se 
faisait auUxfots par Venise; maintenant il se 
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fuit par PcntreiDÎse de TAngleterre; cepen- 
dant les Céphaloniens et les Zantiotea trans- 
portent aussi sur leurs vaisseaux les produc- 
tions de leur pays dans les ports de l’Ad riatique 
et de la Méditerranée. Zante et Corfou sont 
les principales places de commerce ^ et les 
seules qui aient l'apparence de villes euro- 
péennes. 

La plupart des habilansdes îles Ioniennes 
sont d'origine grecque : un recensement de 
i8i4 en porte le nombre à q 18,000 ; on l'é- 
value maintenant à a 3 o,ooo, parmi lesquels 
on ne compte guère que 8,000 Italiens et 
7,000 juifs. On y voit aussi maintenant des 
Anglais. Les Ioniens sont, en générai , su- 
perstitieux; les femmes ont des mœurs très- 
relàcbées , ce qu'on attribue à leur mauvaise 
éducation, et à la vie retirée à laquelle les 
jeunes Glles sont condamnées : la tendance 
de certaines idées religieuses et la facilité des 
prêtres peuvent aussi y contribuer. 11 existe 
peu de rapports sociaux entre les Anglais et 
les Ioniens , malgré les efforts des lords hauts* 
commissaires. La langue des ilcs ioniennes a 
été jusqu’il ces derniers temps un italien cor* 
rompu, mais mainteiiaiil le grec moderne* 
prédomine. On y compte 39 écoles d'eniei- 
gnemeiil mutuel, 1 collège, i université fon- 
dée en i 8 a 3 , et quelques autres établissc- 
mens d'instruction. 

Les ilcs lonitMiiies forment un état aristo- 
cratique intlépendant « sous la dénomination 
d'États-Unis des îles Ioniennes, et placé sous 
la protection imuiédiale de la Grande-fireta* 
gne , qui y entretient un lord haut-commis* 
•aire, et a droit d'occuper les forteresses et 
d'y tenir garnison. Le gouverneur convoque 
rassemblée legislative, et entretient un sub- 
délégué sur chacune des sept lies; il est en 
même temps le chef de la force-armée. L'as* 
semblée législative, composée de députes 
des iles, tient ses séances à Corfou, qui est 
le siège du gouvernement. L'administration 
est confiée au sénat, qui est composé d'un 
présideiil, de 5 sénateurs et d'i secrétaire : 
le président est choisi par le lord haul-com* 
missaire, et nommé pour 5 ans; les autres 
5 membres le sont par l'assemblée légisUlive. 

11 y a une cour de justice supérieure à 
Gorfou, qui est en même temps la cour d'ap- 
pel des 7 iles, tant au civil qu'au criminel; 
il y a aussi des juges*de-paix, et les luis ro* 
maines sont seules en usage. Les revenus de 
ces ilcs s’élèvent à environ 3 , 000,000 de ir. , 
et les dépenscsà 3,600,000 fr., dans lesquei- 
1e.s ne se trouvent pas comprises les dépenses 


I O R G 

du gouvernement anglais, qui se montent k 
i,35o,ooo fr. Une partie de ces dépenses est 
afTcctée à l'entretien d'une force militaire de 
3,400 hommes et quelques frégates; il y a 
en outre quelques régimens composés d'indi- 
gènes formés récemment. Corfou est la sta- 
tion ordinaire de la marine britannique dans 
ces parages. 

Ces iles sont célèbres dans l'antiquité . et 
ont joué un grand rôle dans la guerre du Pé- 
loponnèse. Lors de la guerre des Romains 
contre Philippe, Persée et la ligue achéenne, 
Corfou (Corcyre) resta fidèle alliée de Rome, 
tandis que Céphaloiiie et Zante ( Zacynthe ) 
embrassèrent le parti de ces rois ou des Élo- 
liens leurs alliés. La bataille d'Aclium, qui 
décida des destinées de l'empire Romain, se 
donna entre S^*. -Maure (Leucade) et Corfou, 
et Auguste s'empara de ces fies, qui avaient 
suivi la cause d'Antoine. Les empereurs ro- 
mains leur rendirent ensuite leur indépen- 
dance, et elles reprirent une partie de leur 
ancienne grandeur. Lors de la chute de l'em- 
pire Romain, elles étaient dans un état flo- 
rissant, et résistèrent aux barbares qui inon- 
dèrent l'Kurope. Dans le moyen Âge , leur sort 
fut lié à celui du Bas-Empire , et demeura à 
peu près ignoré ; mais elles furent cédées à 
la république de Venise, vers l’époque de 1 a 
prise de Constantinople par les Latins , et 
Corfou devint l'arsenal de la marine véni- 
tienne et la place d'armes des Européens pen- 
dant le siège mémorable que les Candiotes 
eurent à soutenir contre les musulmans. De- 
puis la belle défense de Scbulembourg, k 
Corfou, contre les Turcs, ces iles ne furent 
pas inquiétées jusqu’en 1797; les Français 
s'en emparèrent alors et la possession leur en 
fut assurée par le traité de Campo-Formio. 
Deux ans après, elles furent prises par la 
Russie et la Turquie, qui les réunirent, sous 
leur protection , en un corps d'état sous le 
nom de république des Sepl-iles , et elles 
eurent la liberté de choisir leur constitution; 
mafs des troubles ayant eu lieu , les Russes 
y tinrent garnison. Le traité de Tilsitlcs ren- 
dit à la France , qui les garda jusqu'en 181 4 : 
elles furent alors réorganisées en république, 
sous U protection de l'Angleterre, dont vé- 
ritablement elles sont une des nombreuses 
possessions. 

lORDANOW , ville de Gallicie , cercle et 
à 7 l. 1/4 S. E. de Wadowice; sur la rive 
droite de la Skawa, à 10 L S. S. O. de Cra* 
covie. 

lÛRGE , hameau du roy. de Hanovre, 
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gouv. et priheip. de Uildcsbeim , biiill. do- 
manial de Liedenburg , sur rionerste. line 
•e compose que de 5 maisons , mais il y a 
une usine à cuirre, où on refond annuelle- 
ment 3oo qniptaux de vieux enivre ; 1 fabri- 
que de poudre à canon et i papeterie. Envi- 
ron 5o hab., employés dans les usines. 

lORI, rivière di: Russie , en Asie, f^ojr. 
Yoai. 

iORK , bourg du roy. de Hanovre, gouv. 
et il 3 1. i/'J E. S. E. de Stade , et à 4 1- i/4 
O. de Hambourg , duché de Brème, juridic- 
tion royale d'Alteland. 688 hab. 

lOROlS, bourg et paroisse de Russie, en 
Europe, dans te grand-duché de Finlande, 
gouv. et à i8 1. S. de Kuopio, distr. de Ne- 
dre-Savolax , à i6 1. N. O. de Nyslott et à 
rO. du lac Haapavesi. 

lOROZ , cap de la Turquie d'Asie, pach. 
de Trebisonde, sur la mer Noire , entre Tré- 
bizonde etTireboli. Lat. N. 4>°6' 55". Long. 
E. 370 3' u5". 

lÛSEPlISSTADT, ville du roy. de Saxe. 

lÙilSTADT. 

lÔSLOWlTZ, en bohemirn fanoâlawice p 
bourg de Moravie, cercle et à 3 I. i/a S. E. 
de Zoaym , près de la rive droite de la Taya. 
Il y a un château , près duquel est un grand 
établissement rural , où l'on fabrique du fro- 
mage a l'instar du parmesan. 1,640 bab. On 
cultive la vigne clans les environs. 

lOSS ou lASCHAU ,en bongrais laszb, en 
slave latow , bourg de Hongrie , comitat d'A- 
bauj , marche de Cserhat , ù 4 b i/a O. S. 
O. de Kasebau et à 10 1. i/a S. E. de Lent- 
schau J par 48° 4^' N. et i8** $9' 

3o" de long. E., sur la rive gauche de la 
Bodva, dans une vallée. 11 y a 1 château et 
t belle église catholique. 

On trouve dans les environs une mine de 
euivre et des carrières de marbre. 

lOU , eu chinois , principal distr. de 
la prov. d'isoumo, au Japon. 

lOüCEF (BAUAR), can«ldÉgyplc. yoy. 
JoszpR (càral). 

lOUCUANSK , bourg de Russie , en Eu- 
rope , gouv., distr. et à 8 I. i/a O. S. ü. do 
Simbirsk. 

lOUDOMA , rivière de Russie, en Asie, 
distr. d'OLIiotsk. Elle prend sa source sur 
le versantoccid. de la partie des monts Stano- 
voï appelée moutagne d'Okhotsk , à i4 I. N- 
O. de 1a ville de ce nom; coule à l'O., en 
faisant de nombreuses sinuosités , et se joint 
à la Maïa , par la rive droite, sur la limite du 
disir. d'Okhotsk et de la prov. d'Iakoutsk. 
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Son cours , très-rapide , est d'environ 6o 1. 
Le principal endroit qu’elle baigne est loii- 
domikoii-krest. 

lOUDOMSKOÏ-KREST , bourg de Russie, 
en Asie, distr. et à 4^ I- O. N. O. d'Ot- 
liotsk ; sur la rive.* gauche de l'Ioudnma , et 
sur la route d'Okhotsk h Iakoutsk. Il a une 
chapelle. On y embarque les marchandises 
destinées pour Irkoiitsk. 

lOUDOUNTZlCMKI , bourg de Russie , en 
Europe , gouv. et à aa I. N. E. de Vilna, 
distr. et à 7 I. E. de Sveniziani. 

lOUDOLPA , bourg de Russie , en Eu- 
rope, gouv. et à 34 1. N. N. E. de Vilna, et 
à aa I. N. E. de Vilkomir. 

lOUG, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Vologda. Elle prend sa source dans 
le distr. et à ti I. E. de Nikolsk, coule d’a- 
bord vers le S. O., tourne ensuite vers le N. 
en passant par Nikolsk, puis vers le N. E., 
et enfin vers le N. O. pour entrer dans Je 
distr. de Vcliko-Oustioiig , où elle se réunit 
a la Soukbona pour former la Dvina , un peu 
au-dessous de Veliko-Oustioug. Son cours est 
d'environ 80 I. Ses principaux aflluens sont 
la Chargenga , par la gauche, et la Moloma 
et la Lonza , par la droite. 

lOUGAN (BOLCHOl), rivière de Russie, 
en Asie, gouv. de Tobolsk. Elle prend s.i 
source clans le S. du distr. de Sourgout, coule 
au N. N. O., et se joint à l'Obi , par la gau- 
che, à 7 1. S. O. de Sourgout , après un cours 
d'environ 80 1. 

lOUKAGHlRS ou lOUKAHIRS, peuple 
de Russie, en Asie, dans 1a partie orient, de 
la prov. d'Iakoutsk, entre les Koriaks au S., 
les lakouts à l'O., la terre de Tchoukotsk à 
l'E., et l'océan Glacial au N. Les principales 
rivières sur les bords desquelles habitent les 
loukaghirs sont 1a Koliroa , l'Alazeia , l'In- 
dighirka et l'Iuna. lls^se donnent le nom 
d'Andon-Domnis , etignorenl d'où leur vient 
celui d'ioukaghirs : ils sont divises par tribus ; 
leurs coutumes ressemblent beaucoup à celles 
des Toungouses. Leur nombre est peu con- 
sidérable, et diminue chaque jour * ce qu'il 
faut attribuer aux guerres avec les Koriaks et 
les Tchouktcbis, à la petile*vérule et aux ma- 
ladies vénériennes. Ils habitent leurs villages 
de la mi-décembre à la mi-février, à cause 
de la rigueur du froid , et en juin et juillet , 
saison de la pèche j le reste de l'année, iU 
sont à la chasse. Ils parlent bien le russe, 
s'habillent maintenant comme les Russes qui 
vivent dans 1^ voisinage, et ont été con- 
vertis au christianisme , mais ils ont gardé 
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beanconp de superstitions du charoanîame. 

lOUKHNOV , ville de Russie , en Europe , 
gouv. et à 4 ^ de Smoicnsk , et à i8 1 . 
S. E. de Viasma ; chef-lieu de distr., sur la 
rive droite de TOtigra. 11 jr a a églises et i 
couvent. 5 oo liab. 

Le distr. se trouve dans la partie orient, 
du gmiv. « et est assez fertile. 

lOüKOPA , rivière de Russie , en Europe, 
gouv. deTver, distr. d'Ostachkov. Elle prend 
sa source sur la limite du gouv. de Smoicnsk, 
près et au S. de Barsouki , se dirige vers le 
N., et va se jeter dans le Volga, par la rive 
gauche, près de l'endroit où il sort du lac 
Peno , après un cours d’environ i 5 1 . 

lOUNASKÂ , petite ilc de l'archipel des 
Aléoutieniics , entre la mer de Bering et le 
Grand Océan , au S. O. de l'ile d'Outnnak 
et au N. E. de celle d'Amlia, très-près et à 
l'E. de celle d'Amnukhla. Lat. N. 
l.«ong. O. 1 7^“ 5 o'. 

lOUN'DAGH, PianAssus, montagne de la 
Turquie d'Aüie , dans l’Anatolie , sur la limite 
des saiidjaks de Carassi et de Saroiikhan. Elle 
se détache de 1 a partie S. O. de rioitnous- 
dagh, et s'étrml entre les rivières Berghamab- 
tchai et Trlianderli-lchaï. 

■ lOUNOUS-DAGH , Prn*süs, chaîne de 
monta$(nos «le la Turquie d'Anie , dans 4 'Ana- 
toiie. Elle s'étend dans 1 a partie mérid. du 
sanüjak de Carassi, et sur la limite de ce 
sandjak et de ceiia de Khodavendktar et de 
Sarouklian. Elle sc rattache vers le S. E. au 
('.odja-dagh , et vers le N. O. à la chaîne de 
rida. Sa longueur est d'envii'on 8 1 . Elle 
donne naissance, vers TE., au Baii-kessri> 
tchai et à quelques aflliiens du Sou-segherlcu, 
qui appartient au bassin de la mer de Mar- 
mara ; vers rO., elle voit naître le Zeilili- 
tcbai et le Tchanderli-tchaï, qui se rendent 
dans l'Archipel. 

10 UPAN 0 VSKAIA-S 0 PKA,volcande Rus- 
sie , en Asie , dans le Kamtchatka. 11 ne jette 
pas de flammes , mais il fume continuellement 
et occasionne des secousses de tremblement 
de terre, accompagnées d'un bruit assez fort. 
La pcliie rivière Kiminla sort du pied de la 
rooiitagiie • et va sc jeter près de là dans riou- 
panova , rivière peu considérable qui tombe 
bientôt dans le Grand-Océan. 

lOUPKOV, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. et à 39 I. S. O. de Kiev , distr. à 
i 3 1 . 1/3 E. S. E. de iUakhnovka. 

lOURA ou JURA , rivière qui prend sa 
source en Russie , gouv. de Vilna, dans la par- 
tie N. O. «lu distr. de Rossiena, près de Ra- 


tova, coule ren le S., entre dans les ÉUU 
Prussiens, prov. de la Prusse orientale, régence 
de Kœnigsberg, et va se jeter dan.s le Nié- 
men , par la rive droite , à 3 I. S /4 E. S. E. 
de TiUit , après un cours d'enxiron 36 1 . Son 
affluent principal est la Cheeboura, qu'elle re- 
çoit par la gai»che. 

lOURATZlCHKI , bourg de Russie, en 
Europe, gouv. et à 19 I. 1/3 S. S. E. de 
Vilna , distr. et à 1 1 1 . 1/4 S. d'Ochmiana. 

lOURAVKA , bourg«le Russie , en Europe, 
gouv. de Voromj , distr. et à 5 1 . N. de Bo- 
goutchar, et à 13 1 . S. E. de Pavlovsk, sur 
1 a rive gauche du Don. 

lOURBOURGoo GEORGEN BOURG, ville 
de Russie , en Europe, gouv. et à 37 I. O. N. 
O. de Vilna, distr. et à 9I. S. S. O. de Ros- 
siena ; sur la rive droite du Nicmen , où elle a 
un port. C'est une des douanes les plus impor- 
tantes du Niémen. Il s'y fait un commerce 
considérable : en 1808, la valeur des impor- 
tations s'esl montée à 164,980 roubles, et 
celle des eaportalions a 376,33a. 

lOURDAM, bourg de Russie, en Europe, 
gouv. de Vilna, distr. et à 19 1 . O. N. O. de 
Rossiena, et à 10 I. S. O. de Telch. 

lOURlEV-POI^KOÏ , ville de Riisrie, en 
Europe , goitv. et à 1 3 1 . N. O. de Vlailimir; 
cbeLlieu de distr., sur la Kolokcha. Elle tire 
son nom de la plaine étendue où elle est si- 
tuée. On y compte 5 églises, 1 cloître, i ma- 
nufacture de soie avec 33 métiers, t impri- 
merie sur toiles de coton et des tanneries. Les 
exportations consistent principalement en toi- 
les , cuirs, soie et ouvrages de quincaillerie. 
1.800 hab. Les environs sont couverts dejar- 
dins. 

Le district occupe la partie N. O. du gou- 
vernement. Il est en général plat, et ren- 
ferme beaucoup de marais et de forêts \ néan- 
moins le sol en est fertile, et produit surtout 
du chanvre et du lin. Les habilans sont ac- 
tifs , et subsist(‘nt en grande paKie du 61 age 
et du blanchiment des toiles. 

lOURIEVETZ-POVOLSKOÏ, ville de Rus- 
sie , en Europe , gouv. et à 3 s 1 . E. S. E. de 
Kostroma , chef-lieu de distr. ; sur 1 a rive 
«Iroitc du Volga, au confluent de l'Otinja. 
Elle a 3 églises et i cloiti*e. On y fait un 
assez grand commerce de suif, de houblon 
et de blé. Il s’y tient plusieurs foires par an. 
3,5oo hab. 

Le distr., situé dans la partie orient, du 
gouv., est bien boisé et bien cultivé. On y 
confectionne beaucoup de toiles grossières et 
de draps communs. 
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10URR1NA, village de Rustie, en Europe, 
gouv. cl à ai 1. O. N. O. de Kalouga , dislr. et 
à 5 1. l/a N. O. de MuiaUk. 11 y a i verrerie. 

lOURKOUP , village de U Turquie d'Asie, 
dans la Caramanie, sandjak et à a4 !• N. de 
Nigdéh, et à 8 I. O. N. O. de Kaisariéh. C'est 
près de là que Paul Lucas, au commence* 
ment du avili* siècle, vit un assemblage éton- 
nant d'emirnn a«ooo habitations coniques. 

lOUULOU-DAGII , montagne de la Tur- 
quie d'Asie, dans l'Anatolie, sur la limite 
des sandjaks de Cara-hissar et de llamid-ili, 
au N. E. du lac deBoundour et au N. O. de 
celui d'idgiiirdir. Celte montagne te ratta- 
che vers TE. au Sultan-dagh, et vers PO. au 
Baikous-dagh. Le Nabis sort du versant sep- 
tentrional. 

lOURZEN, rivière de Russie, en Europe, 
gouv. d'Orenbourg. Elle prend naissance aux 
monts Ourals, près des sources de l'Oural, 
coule d'abord au N. O., puis à l'O. , et se 
joint à rOusa, par la gauche, à 4 I- au-dessus 
du fort leldiatxkaia , après un cours d'envi- 
ron 5o 1. On trouve sur ses bords de riches 
mines de fer. 

lOUZVlN, bourg de Rus.sie, en Europe, 
gouv. de Podolic . dislr. et à 3 I. i/4 O. S. O. 
de Vinnitza, et à 3o 1. N. E. de Kamenetz. 

lOWA (LOWER), rivière des Étals-Unis, 
terril, de Missouri. Elle coule vers le S. E. 
et se jette dans le Mississipi, par la rive 
droite, après un cours de près de 5o l.« vers 
4o® 5o' de lat. N. et qS® 4°* 

lOWA (UPPER), rivière des États-Unis, 
terril, de Missouri. Elle coule de TE. à l’O. 
et se joint au MissUsipi, par la rive droite, 
après un cours d'environ 4<> k, par 43’’ de 
lat. N. et q4^ 3 o' de long. O. 

lOWAYS, lOWAS ou NEZ-PERCÉS, 
tribu sauvage des États-Unis, territoire de 
Missouri. Elle habite entre le Missouri et le 
Mississipi , sur les bords de la rivière des 
Moines, vers 4*3® de lal. N et g5® de long. O. 

lOZEFOW, ville de Pologne, woiwodie , 
obwodie et à i3 1. i/a O. S. O. de Lublin, 
sur la rive droite de la Vistulc. 17a maisons. 

lOZEFOW , ville de Pologne , woiwodie 
et à ao 1. 1/3 S. S. K. de Lublin, olmoilie et 
à 6 1. 3 4 S* O. de Zamosz. Elle a 1 église 
grecque et i école latine. i55 maisons. 

JPA , rivière de Russie, en Europe, gouv. 
de M insk. Elle prend sa source dans le distr. 
et à 10 1. S. de Bobrisk , coule au S. S. O., 
et se jette dans le Pripet , par la rive gauche, 
à 3 1. l/a au-dessus de Muzir, après un cours 
de aS 1. 
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IPANÈ, rivièrea du gouv. de Buenos-Ayres. 
A'qy. Ypakb. 

IPANEMA ou IGPANEMA , rivière du 
Brésil, prov. de Pernambouc. On n'en con- 
naît pas exactement la source , mais on sait 
qu'elle se dirige vers le S. et se joint au 
S. -Francisco, par la rive gauche, à 3o 1. au- 
dessus de l’embouchure de ce fleuve dans 
l'Atlantique. 

JPATEVA (SERRA), chaîne de monta- 
gnes du Brésil , sur la limite des provinces 
de Minas-Geraes et de S^-Paul, au N. de la 
ville de cc dernier nom. Elle se détache de 
1a serra da Mantiqueira, au S., et court S. 

O. jusque vers la source de la Tihaya. Son 
étendue est d'environ 8 1. Un de ses rameaux 
court S. E., sépare la partie supérieure du 
bassin du Tietc de celle du bassin de la Pa- 
rahyba , et va s'unir à la serra do Mar. 

IPAVA, petit lac de Colombie, dcp. de 
rOrénoque (Caracas), vers le centre de la 
Guyane colombienne, par 5^ 3o' de lut. N. 
et 67® 35' de long. O. Ou croit que l'Orcno- 
qiic y prend su source. 

IPEICK ou PECHIA, ville de la Turquie 
d'Europe, dans l'Albanie, ^andjak et à ao 1. 

K. N. E. de Scutari, et à 14 1- O. de Pri.s- 
tinu } clicf-lien de juridiction , sur le Bislt ilz,* 
qui se jette dans le Drin-BUnc. 

IPilüFEN, village de Bavière, cercle de 
la Rezat, présidial et à 4 !• N O. de Markt- 
Bibert, et à la 1. N. N. O. d'Anspach, près 
d'une foret. Elle a une enceinte murée et 
flan(|uée de tours , et reuferme 1 église et i 
lidpilal. a, 000 liab. On cultive beaucoup la 
vigne dans les environs. 

IPOLY, en allemand Eipel , rivière de 
Hongrie, qui prend sa source nu mont Pie- 
trova, dans la partie sept, du comitat de 
Neograd, parcourt Je centre de ce coiiiilat , 
entre ensuite dans celui de Huuth, dont il 
aiTo.se lu partie mérid., et sc joint au Danube, 
par la rive gauche, un peu au-dessous de 
Gran , après un cours d'environ 3o I., dans 
une direction générale du N. E. nu S. O. 
Les principaux endroita qu'elle baigne sont 
Balassa-Gyarraath et Ipoly-Sagh. 

IPOLY , marche de Hongrie, dans la par- '' 
tic merid. du romilal de Hoiilh. Ipoly-Sagh 
en est le lieu priucipal. 

IPÜLY-SAGU, bourg de Hongrie, ^or- 
Sir.ii (Ipolt). 

IPOU, ville de File de Sumatra, f^oj . 
Ippoc. 

IPOÜT , rivière de Russie, en Europe, 
qui prend sa source dans le gouv. de Mohi- 
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)eT, dUtr. et à 3 1. E. de KHmovitcbi , entre 
dans le gouv. de Smolensk, où elle se dirige 
vers le S., puis ver» le S. O., pour traverser 
1a partie N. O. du gouv. de Tchernigov , ou 
elle baigne les murs de Souraj et de Novo- 
Miesto, rentre enfin dans le guuv. de Mohilev 
par le distr. de Bélitsa , et vient se jeter dans 
la Soj , par la rive gauche , un peu au-dessus 
de Novo^Bclitsa , après un cours de 8 o 1. Les 
bords en sont couverts de forêts qui fournis- 
sent des bois de construction pour Riga « ainsi 
que pour les ports russes le long du Dnieper. 

IPPOÜ , ville sur la cdlc S. O. de l'ile de 
Sumatra, pays d'Indrapoura , k 3o 1. N, O. 
de Bcncoulcn. Lat. S. 3<* lo'. On en eapotle 
3o à 35 tonnes de poivre par an. 

IPS , rivière de l'archid. d*Au(richc, pays 
au-dessous de l'Ens, cercle supérieur du 
Wicncrwald. Elle prend sa source sur 1a 
limite mérid. de l'archid., à *j I. O. N. O. de 
Maria-Zell, coule au N. O., ensuite à 1*0., 
en baignant Lunz, puis vers le N., en passant 
par ^aidhofen, enfin tourne au N. E., et va* 
se joindre au Danube, par la rive droite, à 
la ville de son nom , après un cours d’environ 
a5 1. 

iPS, ville de l’archid. d'Autriche, pays 
au-dessous de l'Ens, cercle supérieur du 
Wicnerwaldj à 9 I. i/a O. de S‘.-Polten et 
à 22 1. l/a O. de Vienne, au confluent du 
Danube et de l’Ips. Elle est petite, mais bien 
bâtie. Il y a I grand hospice et 1 école mi- 
litaire. 85o hab. 

On présume que c'est l’ancienne Pons Isis 
ou Isipontiim. 

IPSALA , Ctpszla , ville de la Turquie 
d'Europe, en Romélie, sandjak et à 16 1. i/a 
N. N. O. de Gallipoli, et à 8 I. S. S. O. de 
Dimolika, chef-lieu de juridiction ; dans une 
plaine, au point où la petite rivière de son 
nom se joint à la Maritza par la gauche , après 
un cours de i3 1. Jpsala possède 1 mosquée, 
«les bains, i vaste caravansérail, 1 cuisine 
pour les pauvres , cl beaucoup de jardins. 

C’est un des premiers ctablissemens des 
Turcs en Europe : on prétend que son nom est 
^ une contraction iVllbsala (première prière), 
Gasi-Soulciman-pacha ayant fait en cet en- 
droit sa première prière, en passant en Ro- 
mélie h la tète de ses troupes. 

IPSAR.A ou IPSERA , île de l'Archipel. 
yoy. PSARI. 

IPSERA ou ISPÏR, Hispiratis , ville de 
la Turquie d’Asie, pach. cl à 18 1. N. W. O. 
d'Erze-roum , chef-lieu de sandjak; sur la 
rive gauche duTchorok, en face du confluent 


du Gourdjis-bogaz-keui , sur un territoire 
fertile et bien cultivé. Elle est peu considé- 
rable , et renommée par l’cxcelleDt miel des 
environs. 

Le sandjak s’étend dans le N. du pach. 
d'Erze-roum , et le Tcborok est la plus grande 
rivière qui l'arrose. 

IPSHELM , bourg de Bavière , cercle de 
la Rezat, présidial et à t 1. 1/2 E. N. £. de 
W’indsheim, et à fi I. N. d'Anspacb, sur la 
rive tiroitc de l’Aisch. 11 y a a châteiiii. 

IPSICA , vallée de Sicile , dans U partie 
mérid. de la prov. de Syracuse, distr. de 
Modica. Elle commence à i 1. 1/2 S. E. de 
Modica, et se termine k Spaccafurno , ce qui 
lui donne environ 2 1. d'étendue. Cette val- 
lée parait avoir été liabitée par des Troglo- 
dytes : en effet, de chaque côté, et à son 
extrémité supérieure, 011 voit taillées dans 
le roc calcaire une infinité de grottes ou pe- 
tites chambres di.sposéc» par étages ; on en 
remarque une plus grande que les autres 
qu’on nomme altariay et qui semble avoir été 
un lieu de sépulture. Ces grottes ne servent 
plus aujoui'd biii que de retraite à des cor- 
beaux et autres oiseaux , dont les cris inter- 
rompent seuls ta solitude de ces lieux. 

IPSfLl-lllSSAR , fort de la Turquie d'A- 
sie, dans l'Anatolie , sandjak d’Aidin ; à 18 I. 
E. de Guzcl-liissar, sur la rive droite de 
l'Adji-sou. 

IPSITZ ou YBBSITZ, bourg de l’archid. 
d'Autriche, pays au-dessous de l'Ens, cer- 
cle supérieur du Wienerwald , à a I. E. de 
AVaidhofen et à 14 lieues i/a O. S. O. de 
S*.-Polten; sur la rive «Iroite de l'Oisbach , 
un peu avant son confluent avec l'Jps. 11 y a 
des fabriques de limes, de faux et d'hame- 
çons. i38 maisons. 

On exploite dans les environs des mines 
de fer et de houille et des carrières de mar- 
bre ; il y a une forge avec martinet. 

JPSWICll , ville d’Angleterre, chef-lieu 
du comté de Suifolk, à i4 L S. de Norwidi 
et à a5 1. N. E. de Londres; sur le penchant 
d'une colline et sur la rive gauche de l'Or- 
wcll , qu’on y traverse sur un beau pont en 
fer qui la joint à un faubourg. Lat. N. 5a° 3'. 
Long. 0. i" 9 '. Elle a la forme d'un crois- 
sant, et se compose de rues etroites et irré- 
gulières , mais bien pavées et bien éclairées 
de naît. Les maisons , qui presque toute» 
possèdent un jardin , en sont gcncralcment 
belles. 11 y a beaucoup d’églises et de lieux 
de prières pour les non-couformistcs. On y 
distingue l'iiùtcl-de-viile , riiOtel et la prison 
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<lu comté , et le nouveau marché. Ipswich a 

I douane, i college, i bibliothèque publi- 
que , plusieurs écoles de charité , des caser- 
nes de cavaletie et une maison de correction ; 
des images de saints dccorenl le coin de la 
plupart de ses rues. Les collines qui l'entou- 
rent lui fournissent des eaux pures et abon- 
dantes. A peu de distance est le cours où , 
tous les ans, au mois de juillet , ont lieu des 
courses de chevaux. La situation de cette 
ville à 4 1 - au-dessus de l’embouchure de 
l’Orwell , qui , au mo^'cn de la marée, y fait 
remonter des navires de qoo tonneaux. Ta 
rendue (rès-impurtanlc : les bâtimens d'un 
plus fort tonnage s’arrêtent à i I. au-dessous. 
Son port, que les alluvions du fleuve avaicnl 
presque^ comblé, a été restauré et est main- 
tenant d'tin accès sûr et facile. Le cabo- 
tage y est actif : on en exporte beaucoup de 
houille et de drêche, et une grande quantité 
de grains qu’on envoie principalement à Lon- 
dres. Des paqtiehols réguliers la font commu- 
niquer journellrnienl à Harwich. La fabrica- 
tion du drap y a été autrefois très-considéra- 
ble; on ne s'y occupe plus que de la fllaliirc 
de la laine pour les manufactures de Norwich. 

II s'y tient des foires, les 4 mai, a5 

juillet, ast août et a.5 sepleoibrc. Elle pos- 
sède plusieuis privilèges imporians, et envoie 
a membres au parlement; ses babitans sont 
exempts de droits dans tous les ports du 
royaume. 17,186 hab. 

Ipswich est fort ancien, et se nommait 
jadis Gyppeswich ; il a été plus considérable 
qu'il ne l’est aujourd’hui , mais il reprend. 

IPSWICH, comra. des États-Unis, état de 
Massachusetts, comté d'Essex , au N. M. £. 
de Salem et ^ 8 I. 1/4 N. N. E. de Boston ; 
sur la rive gauche de 1 a petite rivièie de son 
nom, qui sc jette dans l’Atlantique et forme 
un port il son embouchure. Elle contient 3 
paroisses et q, 553 hab. Le principal village, 
agréablement situé sur la rivière, qu'on y 
traverse sur un pont en pierre de a arches , 
était une place importante de commerce 
qui est beaucoup déchue à cause des bancs 
de sable dont son port s'est encombré , et 
qui ont rendu son mouillage dangereux; les 
cours de justice y tiennent souvent leurs 
séances. 

IQUIQÜE ou IQÜEIQÜE, port du Pérou, 
intend. et à 11 a 1. E. S. E. d’Arcquipa, 
prov. d'Arica ; à l’O. de Tarapaca, sur le 
Grand-Océan équinoxial. 11 présente un abri 
aux navires , mais on n'y trouve pas d'eau 
douce ; des pêcheurs en habitent les bords. 
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Au-devant est l'île de même nom , d'où l'on 
tire une terre jaunâtre formée par la fiente 
des oiseaux , et dont on fait des envois consi- 
dérables pour l'engrais des terres à vignes. 

IQÜITOS, rivière de Colombie, pays des 
Indiens indépendans , dans la partie mérid. 
de l'ancien goiiv. espagnol de Nouvelle- 
Grenade. Elle a un cours M'environ 4<> !• de 
rO. à l'E., et se réunit au Nanay, par la rive 
droite , un peu avant le confluent de cette 
rivière et de l'Amazone. 

IRAC-ADJEMI 011 IrAC-PEBSIQUE, en 

arabe Beled-ulDjebel ( pays des montagnes ), 
la plus grande partie de l'ancienne Mcdii, 
grande province au centre de la Perse , entre 
3i® et 3j® ao' de lat. N., et entre 44° 
de long. E. Elle touche au N. aux prov. de 
Gbilan , de Mazenderan et de Tabaristan ; à 
l'E. , à la province de Koiihistan ; au S. E. , 
à celle de Kermun ; au S., au Farsislan^ à 
rO. , au Khonzistan et an Kurdistan ; et au 
N. O., à la prov. d'Aclcrbasdjan. Scs limites 
naturelles sont , au N., les monts Elbours ; à 
l'E. , le grand désert salé de Naubendanj au 
S. , les monts Demavend ; et au N. O., le 
mont Kaplankouh. Elle a plus de aoo 1. de 
longueur du N. O. au S. E. , 100 I. dans sa 
plus grande largeur, et ia,3oo 1. c. 

L'iràc-Adjcmi est presqu'entièrement com- 
pris dans le vaste plateau de la Perse; il en 
forme la partie occidentale. Entre les monts 
Elbours et Demavend , et à l'E. des monts 
Elvcnd et Kasmend . il est élevé de 700 à 
800 toises au-dessus du niveau de la mer, et 
la surface en est parsemée de plaines sablon- 
neuses où vont se perdre presque toutes les 
eaux du pays. Quelques cbaincs de monta- 
gnes peu élevées , en général nues et en par- 
tie stériles , s'y montrent çà et là : on remar- 
que surtout les hauteurs d’Aprassin à l’E., et 
le Siah-kouh, le Kouh-telisni et le Karaghan 
au N. 11 n'y a qu'une petite partie de la con- 
trée , vers le N. O., qui n'appartienne pas au 
plateau de la Perse, et qui soit inclinée vers 
la mer Caspienne : elle est arrosée par le 
Kizil-ouzen , qui s'y grossit du Zengbian- 
tcbai. Les autres rivières principales du reste 
de la province sont : le Bidjar, le Kérctch , 
rHumadan-tchaï , le Fatkeussan , au N. 0. ; 
l'Adji-sou, au N., et ,Ie Zindéh-roud ou 
Zayendéh-roud , au $. Elles vont presque 
toutes se perdre dans les déserts ou dans des 
lacs ; au printemps, elles ont beaucoup d'eau, 
qui est dirigée en partie , par un trcs-graml 
nombre de canaux , dans de grands réser- 
voirs , ci qu'au utilise en été pour l'airosc- 
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ment des terres , stienda que dans cette sai> 
son presque tous les cours d'eau sont à sec. 
Dans les luonlagncs, il y a une infinité de 
sources qu'on emploie au même usage : on y 
trouve égHlcment des sources minérales, telles 
que celles d'Ardibichek , de Sam et d'AinoU 
kamijet dans le N. O. L'lràc*A<ljemi renferme 
plusieurs déserts : le plus considérable est le 
désert sale de Natibondam, à TE.; un des 
moins étendus est celui de Zezend , entre 
Téhéran et llamadan. Le sol de cette pro- 
vince est un composé de terre argileuse, de 
sable , de salpêtre et de sel. L'arrosement y 
est tellement indispensable que, partout où 
il ne peut avoir lieu, les terres restent incul* 
tes et désertes , tandis que , là où il peut être 
pratiqué , elles se montrent fertiles et sont 
bien cultivées : aussi les babitans ont*ils, dés 
la plus haute antiquité , donné tous leurs soins 
à ramélioratinn <le leur système d'irrigation, 
qui est porté aujourd'hui à un très-haut degré 
de perfection. La température de ce pays est 
très-variée, mais en général douce : les cha> 
leurs n'y sont excessives que de juillet à la fin 
d'août; l'iiiver n'y commence qu'en déccin- 
hre : il est doux pendant le jour, car le ther- 
inonictrc y descend rarement au-dessous de 
zéro; mais, durant les nuits , dn y éprouve 
de 8 à lo degrés de froid. L'air y est assez 
généralement salubre, cependant il règne 
dans quelques endroits, en automne, des 
fièvres intermittentes qui deviennent qucl- 
«{uefois épidémiques. Les principales produc- 
tions consistent en riz, blé et autres céréales, 
en cxcellens fruits , cnir'autres les amandes 
et les pistaches deCoum, si renommées dans 
tout l'empire; en pavots, sésame , très*bon 
tabac, colon, safran, et soie, dont un ré- 
colte encore 3,ooo balles par an. Une pro- 
duction assez remarquable est riicrbe nom- 
mée tachtak f qui croit pat liculièremmt sur 
le mont Elvend , et qui a la propriété de 
donner au cuivre la couleur de l'or. L(* bois 
est très-rare, et les babitans sont réduits, 
dans les grandes villes même, à se servir de 
fumier pour le cliauffage des bains. L'on élève 
partout beaucoup de bestiaux ; les chameaux 
et les chevaux y sont d'une grande beauté ; 
les moulons et les chèvres y donnent une 
laine et flu poil avantageusement employés 
dans les manufactures, et leur chair est la 
seule dont on fasse usage. On élève beau- 
coup d'abeilles dont le miel est excellent. 
On a découvert , «ians les montagnes des en- 
virons de Cbir, vers l'extrémité K. ü. de la 
province, des mines d'or, d'argent, de mer- 
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cure et de plomb , qu'on n'exploite pai faute 
de combustible. La terre à potier est com- 
mune , et il y a une saline à Farahan. L'in- 
dustrie manufacturière est florissante , sur- 
tout dans les grandes villes : on fabrique de 
belles étoffes de soie , de coton , de très- 
beaux tissus d'or et d'argent, des maroquins, 
de la verrerie , de 1a faïence , etc. Une granrle 
partie de ces produits, ainsi que du riz, du 
tabac.de l'opium et des bestiaux , forment 
les principaux objets d'exportation. Presque 
tout ce commerce se fait à Ispahan par les 
caravanes qui se rendent à Bagdad , Hérat et 
Surate ; Cazbin , Coum et Hamadan y pren- 
nent aussi part. 

Cette province ayant l'avantage de renfer- 
mer Téhéran, siège du gouvernement de 
l'empire, il y a une grande masse d'argent 
en circulation. On n'a pas de notions exactes 
sur sa population , qui parait bien moins con- 
sidérable qu'elle n'était autrefois , à en juger 
par les ruines antiques qu'on y trouve ; quel- 
ques auteurs l'évaluent à a, 660,000 indivi- 
dus, dont iGo.ooo nomades : parmi les sé- 
dentaires, il y a des Arméniens et des juifs. 
Les babitans passent pour être spirituels et 
braves, mais fins et astucieux. 

Celte province , dont le chef-lieu est Ispa- 
han , se iiivisc en 6 héglerbegliks ou gouver- 
neinens : Boiirougherd , Cazhin , Hamadan, 
Ispah.in , Téhéran et Zenghian. 

lUAC-AliAlU, pays de la partie S. E. de 
la Tui qiiie d* \sie , compris dans le S. «lu pach. 
de Bagdad et dans le pach. de Bassora , arrosé 
par rKiiphratc cl le Tigre, et composé pres- 
qu'cfilièremeiit d'une vaste plaine sèche et 
aride. Il correspond à l'ancienne Babylonie. 
C'e.^t là qu'ont existé les villes de Babylone, 
de Séicucie , de Clésipbon; c'est encore là 
que SC trouve aujourd'hui la grande cité de 
Bagilad. 

IR ACOUBO , bourgade de la Guyane fran- 
çaise , à rembouebure de la petite rivière de 
son nom dans rAllanlique, à i4 L N. O. de 
Cayenne. 

IBAC-PERSIQUE , prov. de Perse, 

IxAC Adiemi. 

IRAGIITICONNOR , baronnie d'Irlande, 
prov. de Munster, dans le comté de Kerry, 
dont elle occupe l'extrémité sept. Listowbill 
en est le lieu le plus remarquable. 

IRAJA, rivière du Brésil, prov. et distr. 
de Rio de Janeiro. F.Ue coule à l'E. , et se 
perd dans la baie de Rio de Janeiro, du côté 
de rO., à a I. l/a ri. O. de 1a capiUilo, api^s 
un cours d'environ 3 1. Elle est navigable 
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arec la marée, jusqu'au port de son nom. 

IRAK-ADJKMl, pror. de Perse, t'oy. I»ac- 
Adjbmi. 

IRAK'ARABI , pays de la Turquie d'Asie. 
yof. Irac-Ababi. 

IRAN, royaume d'Asie, ^oy. Pebsb. 

IRANCY,bouro de France, dép. de l'Yonne, 
arrond.età a 1. 3/4 S. S. E. d'Auxerre ,cant. 
et à il. t/a E. N. E. de CouUngesla-Yineusc. 
i,i35 hab. 

IRANETA, bourg d'Espagne, prov. et à 
5 1.0. N. O. de Painpelune ( Navarre) , et à 
4 1. l/a N. d'Kstella, sur la rive gauche de 
l'Araquil. On y a découvert une source qu'on 
dit être vitriolùjue. liab. 

IRAOUADDY, ErawaHi ou A~rahwah-tyj 
grand fleuve d'Asie, dans l'empire Chinois et 
dans l'empire Birman. On lui donne quelque* 
fois le nom d'Ava dans sa partie inférieure, 
et, suivant une carte de M. Klaproth(i8a5), 
on doit lui donner celui d'Yarou * dzangbo- 
tchou dans sa partie supérieure, quoiqu'on 
ait cru long-temps que le cours d'eau auquel 
cette dénomination tibétaine est appliquée, 
était identique avec le Brahmapoutre : d après 
cette opinion , l'iraouaddy n'aurait pas sa 
source , comme on le supposait , dans le Tibet 
oriental, mais dans le Tibet occidental, à la 
montagne de Damtchnuk'kabab , par 3o<’ lo' 
de lat. N. et 35' de long. E. , dans la 
province de Thsang. Après avoir traversé 
celte province de l'O. à TE., il parcourt celle 
d'Ouei , sépare ensuite le pays de Dakbo de 
celui de Gongbo , et franchit, par le défilé 
de Singghian-khial , les monts Himalaya , près 
de rextréroité orientale de cette chaîne. Il 
quitte alors le Tibet , et entre dans la contrée 
montagneuse des nomades de H'Eokba ou 
Lokabadja , soumis à l'empire Birman. Un 
peu plus bas, il arrose une petite partie de la 
province chinoise d'Yun nan,oùil porte le nom 
de Pin-lang-kiang; revient bientôt dans l'em- 
pire Birman, y traverse du N. au S. la prov. 
d'Ava ou le Mranma-pyi , et s'y divise dans la 
province de Pégou ou le Talain-pyi , par 1 7 ® 
45 ' de lat. N ., en deux branches principales : 
celles-ci forment un vaste delta entrecoupé 
d’un grand nombre d'autres branches, et vont 
SC jeter dans le golfe de Martaban , enfonce- 
ment du golfe du Bengale, la plus orientale, 
près de Rangoun, cl la plus occidentale, vers 
le cap Negrais, un peu au-dessous de Persaim 
ou Bassicn. La première est nommée Asciac- 
giaun au Achaygiaung ; la seconde, appelée d'a- 
bord Kindova, Anaukkian ou Anaoukiang, et 
qui est la plus considérable, reçoit ensuite le 


453 

nom de Negrais , qu'elle doit au cap et à l'île si- 
tués à son embouchure. Le cours de ce fleuve est 
d'environ 700 I., dont 35o sur le territoire 
tibétain , dans une direction générale de 1 * 0 . à 
l'E. , sous le nom d'Yarou-dzangbo-tchou , et 
35o dans l'empire Birman, du N. au S. Un 
grand nombre de rivières grossissent l'Iraouad- 
dy : dans le Tibet, il reçoit à droite le Go* 
goung, le Ghialoungrou , le Chirdi , le Phoang- { 
djou-dzangbo , le Djouang-dze et le Moii-tchou j 
ùgauclic, le Naouk dzangbo,leSakha-dzangbo, 
le Djotchoii, le Cdiang, le GaldJ.'io-moiiran , et 
l'Oulchoii ou Niang-tchou. Dans l'empire Bir- 
man , il a pour aflluens principaux , à droite , 
le Makiaiig, qui commiinitpie avec le grand 
lac Remiwk-kye ou Nandokando, le Kiayn- 
deayn ou Thanlaouaddy, dont on a long temps 
placé la source beaucoup trop au N. , et k 
gauche , le Loung-tchhnuan-kiang , qui parait 
être le môme que le Gakbo -dzangbo -tchou 
du Tibet, le Mudard , le Myinguyamyit et le 
Panlang. 

On ne connaît pas assez l'orographie du 
Tibet et de l'Indo-Cliine , pour pouvoir tra- 
cer le circuit du bassin de ce grand fleuve. Ce 
bassin, très-étendu du N. O. au S. E. , l'est 
très-peu dans le sens de sa largeur, à cause 
de la proximité du Thaluayn , à l'E. , et du 
Brahmapoutre et du golfe du Bengale, à 
rO. ; il e4en grande partie limité, de ce der- 
nier côté, par les monts Himalaya, Naga et 
Anou-pec-tou mioti. On peut considérer comme 
une dépendance du bassin de l'iraouaddy, le 
Paiilan, qui te rend , snus le nom de Zittang, 
dans le golfe de Martaban, un peu à l'E. de 
la branche d'Asciaegiaun : ce Paiilan , en effet , 
communique à la partie inferieure du fleuve 
par beaucoup de canaux naturels , dont les 
plus connus sont le Renanginang , le Pabach , 
le Saramuri , le Navaen, le Riinnuae et le Sa- 
raouaddy. 

Quant aux villes que baigne l'iraouaddy , 
clics sont très- nombreuses , principalement 
dans l'empiie Birman , où l'on remarque Bain- 
pou , Oummérapour, Ava , Pagahinniiou , 
Sembioiightoun , Palaganoh , Myayday, Pro- 
me , Myaiiang, enfin Rangoun et Persaim. 
Dans le Tibet, on distingue Jikadzs , Rim- 
boung et Jigagoungghar, seconde capitale de 
ce pays : Lassa , première capitale , n'est 
qu'à environ 10 1. au N. de l'Yarou-dzangbo- 
tebou. 

Ce fleuve , dans la saison des pluies , peut 
avoir a Ava 1/4 de 1. de large, et est très- 
profond; mais pendant le reste de l'année, il 
n'a pas plus d' 1/6 de I.dc large et de 8 pieds de 
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profondeur. Les eaux en sont légères et sai- 
nes , quoiqu'elles aient une forte qualité pé- 
trifiante. Ce fleuve et pour la province d'Ava 
ce que le Gange est au Bengale et le Nil k 
l'Égypte; car cette province, étant rarement 
humectée de pluies abondantes, attend les 
débordemens du fleuve, qui ont lieu en juin, 
juillet et août : le courant est alors rapide , 
mais contrarié par la mousson S. O. La crue 
de riraouaddy est causée par l'abondance des 
pluies dans les districts montagneux qu'il par- 
court, et où il se trouve presque toujours 
resserré entre deux rives élevées. Il existe en- 
core des doutes sur l'étendue du delta qu'il 
forme J suivant une carte récente le sommet 
est à environ 53 1 . du cap Negrais , et la base 
est de 5 o 1 . Ce delta est plat, marécageux, 
couvert d'arbres , d'arbustes et de hautes 
herbes : il nourrit principalement des bullles , 
des daims et des tigres; sa partie S. Ë. ren- 
ferme le pays de Dalla, où l'on trouve une 
ville et une rivière du même nom. Il présente 
un enebainement remarquable de cours d'eau 
qui, étant trop subdivisés, ne sont pas très- 
favorables il la navigation ; il est aussi entre- 
coupé d'un grand nombre de criques, dont 
une a été d'un grand secours ii l'armée an- 
glaise pour eflectuer sa descente en août 1 8^4. 

La navigation , dans les deux branches prin- 
cipales de ce fleuve, est facilitée par la marée 
jusqu'à une assez grande distance; mais les 
Birmans , après avoir détruit le comptoir an- 
glais à Persaim , ont fermé aux navires étran- 
gers l'embouchure de l'O. Ce n'est plus que 
par la grande embouchure orientale qui con- 
duit à Rangoun qu'ils peuvent passer : l'entrée 
s'en fait reconnaître par un groupe d'arbres 
qu'on nomme l'Éléphant, et près duquel est 
un village ou stationnent les navires jusqu'à 
ce qu'on ait reçu de Rangoun la permission 
de les diriger dans le port de cette ville. 
Quelques-uns des bateaux qui naviguent sur ce 
fleuve peuvent avoir 1 5 o tonneaux de charge ; 
ils sont plats, et ont sur les côtés des sièges 
de bambous sur lesquels sont. les matelots qui 
les dirigent avec de longs bâtons : ces bateaux 
n'ont qu'une voile carrée « et ne peuvent ainsi 
remonter ijueventarriére. Quoi<pie l'excellent 
buis de construclion de Ick ne croisse pas sur 
les bords de t'Iraouaddy, mais dans des mon- 
tagnes, qui en sont éloignées de la à i 5 1 . , 
il en arrive cependant beaucoup â Rangoon, 
par flottage, sur des aflluens de ce fleuve, à 
l'époque de la saison des pluies. 

IRAPIRANG, rivière du Brésil, 
Vaxa-Babris. 


IRAPITAN, rivière du Brésil, prov. de 
Bio-Grande do Sul. Elle coule au S., et se 
joint au Jacuy, par la rive gauche, à peu de 
distance de l'embouchure de celui-ci dans le 
lac des Pathos. Son cours est de 8 à 10 I. On 
trouve sur scs bords une sorte de pierre molle 
et noire, entrecoupée de quelques veines 
très-blanches : elle brûle facilement et exhale 
alors une odeur de soufre. 

IRATl, rivière d’Espagne, qui prend sa 
source au N. E. de la prov. de Pampelune 
(Navarre), près des froutières de Fiance , 
dans la forêt de son nom , coule d'abonl de 
l'Ë. à rO. , puis du N. au S. , passe par Or- 
baiceta , Aribe, Atiz et Lumbier, où elle re- 
çoit la Salazar par la rive gauebe, et vient se 
réunira l'Aragon, à i/a 1 . au-dessus de San- 
gueza , après un cours de 1 3 1 . environ. Cette 
rivière, très-poissonneuse , est assez considé- 
rable pour faire transporter des bois de cons- 
truction provenant de la forêt de son nom. 

IRAVA, ville de Perse, prov. de Kohi- 
stan , distr. de Tabbes, sur une montagne. 
Elle est défendue par un château-fort. 

IR.AY , village de France , dép. de l'Orne, 
arrond. et à 4 !• >/4 Morlagne , 

cant. et à 3 1 . a /3 S. S. E. de l^aigle. U y a 
une source d'eau minérale, dont on se sert 
dans les maladies asthéniques , et une forge. 
770 bal). 

IRBERSDORF , ville du roy. de Saxe, 
EaaBXFaiEDBRSDoap. 

IRBIT, rivière de Russie, en Asie, gouv. 
de Perm, distr. de son nom. Elle se forme de 
la Tatarskaia-Bobrovka et de la Liaga, près 
du village de KUtclieva , coule au N. , et se 
jette dans la Neiva , par la rive droite , à Irbit, 
après un. cours d'environ i 3 1 . 

IRBIT , ville de Russie , en Asie , gouv. et 
à 93 I. E. de Perm, chef-lieu de distr., à 
37 1 . E. N. E. d'ickalérinbourg ; sur la rive 
droite de la Neiva , au confluent de la rivière 
de son nom. Lal. N. 67® 35 '. Long. E. 60® 
5 i'. Elle est entourée de palissades, percées 
de 3 portes, et rcnlcrme 3 églises et 1 mar- 
ché qui contient beaucoup de boutiques. Celte 
ville est renommée pour la foire qui s'y tient 
tous les ans vers le milieu de février et dure 
un mois : elle est fréquentée non-seulement 
par des marchands russes et sibériens, mais 
aussi par des Boukharcs, des Tartares, des 
Persans, des Grecs et des Arméniens, qui y 
apportent en quantité des marchandises d'Eu- 
rope et d’Asie, dont on porte la valeur à 
plusieurs millions de francs. Environ 1,000 
liabilans. 


Digilized by Google 



I R E N 

Le diitricl ic trouve dans U partie orient, 
du gouT. , comprend une partie des monts 
Oumls, qui renferment plusieurs mines de 
cuivre et de fer, et possède de nombreuses 
usines. 94,820 hab. 

IRBORI , ville de l'empire Chinois , dans la 
Petite-Boukharie , entre deux petites rivières, 
à 8 I. K. de Doulimbai-Dsirmatai. 

IRCHONWELZ, village des Pays-Bas, 
prov. du Haiuaut, arrond. et à a 1. 3/4 de 
Aluns, cant. et à 1 I. deChièvres. 790 hab. 

IRCIO , bourg d'Espagne, prov. età lal. 
N. £. de Burgos, et à i I. E. S. E. de iVli> 
mnda de Ebro , sur la rive droite de l'Ebre. 
120 hab. 

IRDNING, bourg de Slyrie, cercle et à 
12 1 . N. O. d'iudenbourg , sur U rive droite 
de l'Ens. 11 y a des fabriques de salpêtre. 
38 o hab. 

IREBY (HIGll), comm. d'Angleterre, 
comté de Cumberland , ward d' Allerdalebelow* 
Derwent, à 3 1 . N. E. de Cockermouth et k 
5 1 . 1/4 S. 0 . de Carliste; près de la source 
de l'Eilen , au pied d'une haute colline. 11 s'y 
tient 2 foires par an. 

La paroisse contient 4^7 hab. , dont i 64 
pour la commune. 

IRËDELL , comté des États-Unis , dans la 
partie occid. de l'état de la Caroline du Nord. 
■ 3,07 1 hab. 

Statesville en est le chef-lieu. 

IREGH , bourg de l'Esclavoiiic civile , co- 
mitât de Syrmic, marche de son nom; à 5 1 . 
1/2 N. E. de Mitrowitz et à 31 . 1/2 S. de Pe- 
terwardein , au pied de la montagne Karto- 
witz. On s'y occupe beaucoup de la culture 
de U vigne. 

IREGH , bourg de Hongrie , comitat de 
Tolna, marche de Dombovar, à 11 1 . S. S. 
£. de Wesprim et à 20 1 . S. S. O. de Pestb. 
11 a 1. chateau , 1 église catholique et 1 cal- 
viniste. 5,000 hab. En 1796 , la peste enleva 
une grande partie de sa population. 

IRELANü'S-EYE (Œil de l'Irlande), pe- 
tite île de la mer d'Irlande, près de 1 a côte 
orient, de l'Irlande, prov. de Leinster, comté 
et à 3 I. N. EL de Dublin, et à 1/2 I. N. du 
cap Hoath. 

IREN , rivière de Russie, en Europe, gouv. 
de Perm. Elle prend sa source dans le dislr. 
et à i 3 1 . S. O. de Krasno-Ouhmsk , coule 
vers le N. , à travers les districts d'Osa et de 
Koungour , et se jette dans la Silva , par la 
rive gauche , pre» de Koungour, après un cours 
d'environ 4<> h eaux de cette rivière, 
quoique très-limpides, sont cependant si cbar- 
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gées (le chait.x , que peu de personnes peuvent 
en boire; les poissons y sont très rares. 

IRENAM , petite ville de l'Indo-Chine, 
roy. de Catchar , à 7 1 . E. S. E. de Khaspour. 

IREWAN , ville et prov. de Perse, 
Erivak. 

lRGillZ(B 0 LC 110 Ï ou GRAND) , rivière 
de Russie, en Europe, gouv. de Saratov , 
dislr. de Volsk. Elle prend sa source à l'cx- 
trcinité orient, de ce dislr. , se dirige vers 
rO. en faisant d'innombrables détours , et se 
jette dans le Volga , par 1 a rive gauche, vis- 
à-vis de Volsk. La distance en ligne directe 
de sa source à son confluent est de 5 o 1 . ; sou 
cours développé peut être de 100 l.Sun afllucnt 
principal est le Kamclik, qu'elle reçoit par 
la gauche. 

IRGHIZ (MALOÏ ou PETIT), rivière de 
Russie, en Europe, gouv. de Saratov , distr. 
de Khvalinsk. Elle prend sa source vers le 
milieu de ce distr. , coule vers l'O. , et sc 
partage en deux bras, qui se jettent dans le 
Volga par la rive gauche, entre Khvalinsk et 
Volsk. Elle fait des détours considérables ; 
son cours développé peut être de 4 ^ h Ou 
trouve dans cette rivière beaucoup de dents 
d'éléphans et de rhinocéros. 

IRGIIIZ ou OLOU-IRGHIZ, rivière du 
Turkestan, dans le pays des Kirghiz de la 
moyenne horde. Elle sort du lac Tchalkar, 
un peu au S. de la source du Tobol, coule 
d'abord au S. , puis au S. E. , et se joint au 
Tourghai , qui va bicnldt se perdre dans le lac 
Axacal-Barby. L'Irghiz a un cours d'environ 
100 I. , et pour principaux aflluens IcTchider- 
Kathan, l'imoula , et le Tcliit-Irghiz, adroite, 
et le Siakbcbi-TilcMra et Tlaman-Tilcara, à 
gauche. La contrée qu'il arrose est en partie 
couverte de sable et en partie occupée par de 
nombreux lacs salés. 

IRIEIX (S‘.), ville de France, f^ojrez 
YaiBix (St.). 

IRIEPAL. bourg d'Espagne, prov. et à 
3/4 de 1 . E. $. E. de Guadalaxara , et à 6 1 . 
N. de Mondejar ; au pied d'une chaîne de 
montagnes, à 1/2 1 . de l'Henares. $26 hab. 

IRIGNY, village de Frauce, dép. du 
Rhdne, arrond. età 2 1 . i /3 S. de Lyon, cant. 
et à 2^3 de 1 . S. E. Je St.-Genis-Laval , près 
de la rive gauche du Rhône. Les habitans de 
Lyon y possèdent de jolies maisoni de cam- 
pagne. Foires, les 2 mai, 28 juillet, 6 dé- 
cembre et le jeudi-gras, .pour bestiaux et mer- 
cerie. 1 ,188 hab. 

IRISSARRY , village de France , dcp. des 
Basses-Pyrénées , arrond. et à 6 1 . 1/4 O. de 
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MaiiU'ûn, ei à i 5 I. i/a O. de Pau, caot. 
il'lholdy. i,oSohab. L 1 était autrefois le chef* 
lieu cl*un petit pays de même nom. 

IRlZÉli, ville de la Turquie d'Asie, 

Rizéu. 

IRKLIÉIEV , bourg de Russie , en Europe, 
gouT. et à 37 1 . O. de Poltava , dUlr. et à 
6 l. S. E. de Zololonocba , sur la rive gau> 
cbe de l'irilcï. 

IRKOUT , rivière de Russie, en Asie, gouv. 
etdislr. d'Irkoutsb. Elle prend sa source dans 
le lac Ilcbir, au pied des monts Sayansk. , 
prés des frontières de l'empire Chinois , coule 
d'abord à l'E., puis au N. K. , et se joint à 
l'Angara, par la gauche, a IrkouUk, après 
un cours d'environ 80 1 . Touiikinskaia est le 
principal endroit qu'elle baigne. 

IRKOUTSK, gouv. de Russie, en Asie , 
dans la Sibérie orieutule j formé, en i 8 a 3 , 
de la partie S. O. de l'ancien gouv. de même 
nom, et compris entre 49** et 4^' 

N. , et entre q 3 ” üo'el i iq** de long. E. Ses 
bornes sont : au N. et au N. E. , la prov. 
d'Iakoutsk, dont il est en partie séparé par 
la Lena et le Vitim^ a l'O. , le gouv. d'Ié* 
oiscisk; à l'E. , l'empire Chinois , dont l'Ar* 
goun le sépare de ce céle; et au S. , le même 
empire , vers lequel les monts Sayansk et le 
Petit-Altai forment une partie de sa limite. 
Sa longueur, de l'E. à l'O. , est d'environ 
370 1 . ^ sa largeur , du ^i. au S. , de 35 o 1 . \ 
et sa superRcic de 60 ,000 1. , c'est-à*dire d'à 
peu près le double de celle de la France. 

Celte vaste contrée appartient à trois bas- 
sins de fleuves : la partie onentale dépend 
du bassin de l'Amour, incliné vers les mers 
d'Okhotsk et du Japon; le N. est dans le bas- 
sin de 1 a Léna , penché vers l'océan Glacial 
arctique; le centre et l'O. sont compris dans 
celui de l’Iéniseï , tributaire du même océan. 
Entre le premier de ces bassins et les deux 
autres régnent les mords de rScriebinsk ou de 
Daouric , qui ne sont qu'une partie des monts 
Slanovor ou lablonnoi , et qui constituent 
une portion de 1a grande arête par laquelle 
le versant oriental de l'Asie est séparé du ver- 
sant septentrional. La limite entre les deux 
derniers bassins est formée en partie par les 
monts du Baikal, qui lungent la rive occiden- 
tale du lac de même nom. Ce grand lac , qui 
s'étend dans le centre du gouvernemeut, re- 
çoit , vers l'E. , la Selenga, Ja Bargouzine et 
la Ycrklmiaia- Angara ; il verse ses eaux, du 
côté de l'O., dans riéniseï , par l'Angara, 
que grossissent , sur le territoire d'irkoutsk , 
rirkout, roka et rilim : U Nijniaia-Toua- 


gouska, qui arrose le N. O. du pays, appar- 
tient encore au bassin de l'Iénisei. La Léna, 
en parcourant le N. du gouvernement , s'aug- 
mente de U Kirenga , de la Tchouia , du Vi- 
tim , de U Routa , de la Tcbaia , du Pélédooï 
et de la Niouia. L'Amour, qui porte le nom 
d'Argoun sur la limite orientale de cette con- 
trée , y reçoit la Cliilka, qui réunit les eaux 
de ringoda, de l'Onon et de la Nerlcba. Ce 
gouvernement a aussi beaucoup de petiU laça 
et de marais : en général , son territoire est 
humide; cependant la base est en partie ro- 
cailleuse. En raison de sa position avancée 
vers l'E. et de la pente du terrain vers l'océan 
Glacial , ce gouvernement éprouve en hiver 
un froid plus vif que les points de l'Europe 
situés sous le même parallèle; le mercure y 
gèle souvent. L'été y est très-chaud , mais 
très-court , et le temps en général serein ; 
dans le S. , 1 a température est plus suppor- 
table. On y cultive du seigle et de l'orge., et 
un peu de bléf le chanvre elle lin y réussis- 
sent; les forêts sont considérables et fournis- 
sent beaux bois du construction. Les fruits 
manquent; ils sontremplacès par une grande 
quantité de baies. On y trouve aussi beau- 
coup de racines sauvages qui tiennent lieu de 
plantes potagères. On récolte de la rhubarbe 
près de Seienghinsk ; plusieurs plantes aro- 
matiques servent en place de thé. Outre les 
bestiaux , qui sont en grand nombre, il y a 
des chient qui sont bons pour lâchasse , gar- 
dent les troupeaux et servent de bêles de 
trait pendant Ibiver , des martres, des zibe- 
lines, des écureuils, des renards , des loups, 
des ours, des cerfs , des lièvres, etc. Les ri- 
vières et les lacs sont très-poissonncux. Dans 
le S. , les montagnes renferment presque par- 
tout de riches mines d'or, d'argent, de cui- 
vre, de plomb et de fer. Le gouvernement 
entretient 7 usines pour le traitement de l'ar- 
gent et I pour le fer, qui emploient 3 ,ooo 
mineurs, a, 000 exilés et i 3 ,ooo paysans, 
conscrits; elles rapportent annuellement 34 
pouds d'or, a 4 o d'argent , 3 o.ooo de plomb, 
a, 000 de fer en barres et 5 oo d'acier. Plu- 
sitMirs mines sont aussi exploitées par des 
particuliers. Le sel sc trouve en grande abon- 
dance près des lacs et de.s sources, dont la 
plupart sont sans utilité, faute d'être exploi- 
tées. On y voit aussi beaucoup de sources 
minérales , dont plusieurs sont chaudes. Les 
lacs amers de Tatchitenski donnent un sel 
connu sous le nom de purgatif de Sibérie; 
ceux de Vileisk et de Borson fournissent en- 
viron 3,600 pouds de sel. Les montagnes du 
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dittrict de Nertchinsk et celles du Baikal 
coDtieanent, outre les métaux déjà cités, du 
zinc, diiïcrentes especes de granit, de por> 
pbyre et de Jaspe, une grande quantité de 
calcédoines, de cornalines, d’onyx et d’aga- 
tbes , de l'alun , du soufre , de la houille, du 
lapis'Iazuli et du cristal de roche. On y trouve 
aussi des ossemens de mammouths , non-seu- 
Icment en plus grande quantité , mais encore 
mieux conservés qu'ailleurs. 

L'industrie est encore peu avancée ; ce- 
pendant ce gouvernement possède 8 fabri- 
ques de savon , 38 tanneries , i fabrique de 
glaces, I verrerie , i fabrique de faïence, et 
S distilleries d’eau-de-vie de grain , exploi- 
tées pour le compte de Télat. Le commerce 
extérieur se fait avec la Chine. Les principaux 
entrepôts sont Kiakhla et Novo-Tzoïirou- 
Lbaitouevskaia : ce gouvernement y fournit 
pour sa part une énorme quantité de fourrures; 
i'imporUlioD , en i 8 oâ, était de 
francs, et l'exportation de 2,377,384 francs. 
La population du gouverricmeiil actuel peut 
s'élever à a 5 o,ooo individus , et celle de 
l'ancien était, en 1820, de Sio.ooo : elle 
est composée de Rusies colons , de Cosaques, 
d'exilés et de naturels, dont les plus nom* 
breux sont les Tongouses , qui sont pécheurs, 
chasseurs et bergers; on y trouve aussi des 
Mongols et des Bonriats. Presque tous ces in- 
digènes sont nomades , et possèdent de nom- 
breux troupeaux de clievaux , de bœufs, de 
moulons et de chèvres; ils ont aussi quelques 
chameaux. La religion grecque est dominante, 
mais les indigènes y mêlent beaucoup de cé- 
rémonies du chamanisme, leur ancieone re- 
ligion. 

Ce gouvernement se divise en 6 districts : 
Irkoutsk , Kirensk, Nerlchinsk, êiiJnc-Ou- 
dinsk , Selenghinsk et Verkhné-Oudinsk ; il 
comprend en outre la province frontière de 
Troitzkosavsk , qui se partage en 3 dislricls : 
Kheratzaïsk, Touokinsk et Tzouroukbaisk. 
Irkoutsk en est le chef-lieu. 

L'ancien gouvernement d'îrkoutsk formait 
plus de la moitié de la Sibérie , et avait une 
auperticie de plus de 3 ôo,ooo 1 . U était borné 
au N. par l'océan Glacial , à l'E. par le dé- 
troit et la mer de Bering , le Grand-Océan 
boréal et la mer d'Okhotsk , au S par l'em- 
pire Chinois, cl à l'O. par le gouveruement 
de Tomsk. 11 a été réparti , en 1823 , entre 
le gouvernement actuel <l'lrkou(sk, la pro- 
vince d'Iakoutsk , le district d'Okhotsk , le 
district de Kamtchatka et la terre de Tchou- 
koUk. 
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IRKOUTSK, ville de Russie, en Asie, 
cbef-licu de gouv. et de distr., siège d'un ar- 
chevêché et résidence du gouverneur-général 
de U Sibérie orientale; sur l'Angara, qui la 
partage en 2 parties à peu près égales , au 
confluent de l'irkout, un peu au-dessus de 
celui de rOucliakofka , à i 3 1 . du bord occid. 
du lac Baikal , à 52 $ 1 . E. S. K. de ToboLk 
et à environ 1.060 I. E. S. E. de Saint- 
Pétersbourg. Lat. N. 16' 4 *"- Long. E. 
into 5 i' 18^'. Cette ville est murée et entou- 
rée d'un fossé ; 4 faubourgs en dépendent. 
Des quais en bois d'une construdion élégante 
bordent le fleuve des deux côtés. Les rues en 
sont droites et larges ; quoique non pavées , 
elles ne sont cependant pas sales , attendu la 
fermt'té du terrain. Les maisons, pour la 
plupart en bois, sont bien bàlies. On y 
compte 33 églises, dont 12 en pierre, 3 cou- 
veos , a hôpitaux, i maison de travail et de 
correction pour les exilés, 1 école militaire à 
la Lancaster, i rollcge, t école de naviga- 
tion , 1 école Japonaise, 1 cabinet de minéra- 
logie très-riche en échanlillons des mines de 
Nertchinsk , t vaste prison, saine et bien 
aérée, 1 bibliolheque de 5 , 000 volumes, 1 
théâtre, et un bazar, édiflee carré, construit 
en briques ; on y remarque la cathédrale , 
fondée en 174^- boucheries soni à l'ex- 
tréinitc occident.ile de la ville , ainsi que lo 
marché au |1oissnn et un bazar où l'on vend 
les légumes, le blé. la farine, de petits us- 
tensiles en bois et la menue mercerie. Irkoutsk 
possède des fabri<}ues de draps, de toile, de 
chapeaux, de chandelle, de savon cl de ma- 
roquin , I verrerie, i manufacture de gla- 
ces, des tanneries, et des distilleries d'eau- 
de-vie de grains. Cette ville est l'entrepôt 
d'un commerce considérable de fourrures , 
tant de la Sibérie que des colonie.s russes de 
la côle N. O. de l’Amérique : les zibelines 
inférieures et d'une mauv.iise couleur, les 
peaux de renards des îles Aléoutiennes , U 
seconde qualité des loutres de mer et de ri- 
vière , et quelques autres sont expédiées à la 
Chine; celles dont le poil est gâté ou trop 
rare , et dont 1 s qualités sont inférieures, 
vont à la foire d Irbil , cl les plus belles sont 
réservées pour Moscou et la foire de Makaric 
où des marchands grecs et armenieris les 
achètent pour Constantinople. Li compagnie 
d'Amérique y a un comptoir et des magasins. 
Le commerce qui s'y fait annuellement est 
évalué à 4iOoo,ooo de francs : les douanes 
en perçoivent environ 700,000. Les vivres y 
sont à bon marché. La grande quantité de 
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porcelaines, d^émaax, de meubles et autres 
objets de Chine qui se trouvent dans les mai- 
sons , lui donnent l'aspect d*une ville de ce 
pays. ao,ooo hab. 

IRLABO, port sur la cdle N. de l'ile de 
Sumatra , état et à as 1 . E. S. E. d'Achem. 

IRLANDE, Ireïtinil , une des îles Britan- 
niques, près et à l'O. de U Grande-Bretagne, 
entre 5 i“ an' et 55 ® ao' de lat. N., et 7® 35 ' 
et la® 4 ^'^^ long. O. Elle est baignée, à 
l'E., par le canal du Nord , qui la sépare de 
rÉcosse; par la mer d'Irlande, qui la sépare 
de rAn!5lelerre proprement dite, et parle 
canal de S*. -Georges, qui se prolonge entre 
elle et la principauté de Galles; au N. , au 
S. et à rO. , elle est entourée par l'océan 
Atlantique. Sa longueur, du N. N. E. au S. 
S. O., entre le cap Clear et le cap Malin , 
est d'un peu plus de 100 1., et sa plus grande 
largeur, de l’E. à l’O. , entre les promontoi- 
res de Howthdiead et Seyne-head , est de 
64 L M. César Moreau, dans son onvrage 
statistique et politique sur l’Irlande, fait ob- 
server qu'en iSa^ on ne connaissait pas en- 
core exactement la superScie de cette Ile, 
qui, eu cITet, est portée, par Pinkerton , à 
37,451 milles carrés ( 3, .548 1 . c. ); par Ne- 
wcnham,à 33,3^0; par Wakcfield, à 3 s, 301: 
les déchiremens des cétes rendent dUBcilc une 
évaluation exacte. 

Parmi les enfoncemens qui *cnlrecoupcnt 
les rivages de l'Irlande, on trouve, sur 1 a 
cdtc méri<l. , 1 rs havres de Waterford et de 
Cork, les baies de Dungarvan , Youghal, 
Kiiisalc , Courttniickslierry, Clonakilty, Glan- 
dore , Dunmanus , Bantry ; sur la côte de 
rO. , celles de Remnarc, Dingle , Ballylicigb , 
Galsray, Killkerran, Birterbui , Kiltory, Clew, 
Black-sod , Killala , Sligo , Ooncgal; sur la 
côte sept., les lacs Foylc et Swilly forment 
des baies considérables; à l'E., on remarque 
celles de Btdl'ast, Dundrinn, Dundalk, Du- 
blin, et le havre de Wexford. Parmi les caps, 
on distingue, au S., la pointe de Carnsore et 
les caps r.lcar et Mixen; sur la cèle de l'O., 
ceux de Diinmore, Lcan , Slyiie, la pointe 
Buinaha, les caps Urris et Ticllen; sur la 
cdle du N., la pointe Bloody-farland , le cap 
Ilorn, la pointe Melmorc, les caps Malin, 
Glencgad , Inishoan , Pair ; enhu, sur la cdte 
de l E. , l«;s pointes ior, Garron, S^-John , les 
caps Cloghcr, Howth , Wicklovr , cl U pointe 
Grecnorc. 

Le grand nombre de ports, de havres et 
<lc mouillages rend commode U navigation 
sur les Cistes de l'üc ; on en compte jusqu'à 


i 3 o. Quelques-uns des ports de l'Irlande 
peuvent soutenir la comparaison avec les plus 
vastes et les plus beaux ports de l’Europe ; il 
y en a i 4 capables de l'ecevoir des vaisseaux 
de ligne : de ce nombre sont ceux de Bantry, 
Belfast^, Carlingford, Cork, Dingle, Sligo, etc. 
Le port, ou pluldt la baie de Bantry , est un 
des plus vastes et des plus sdrs du monde; 
les plut grandes Ûoltes peuvent stationner 
entre la côte et l'ile appelée Bear-island , 
qui est située dans celte baie. Le havre de 
Cork est remarquable par sa profondeur : 
toute la marine d'Angleterre pourrait s*y 
placer, et les vaisseaux y trouvent un abri 
sûr derrière 3 petites lies; le port de Swilly, 
dans le comté de Donegal , a également assez 
de capacité pour la plus grande flotte. A 
quelques exceptions près , les eûtes d'Irlande 
sont généralement sûres, et peuvent être ap- 
prochées par les navires sans beaucoup de 
danger. Sur presque toutes les côtes du N. 
cl de rO., et sur la plus grande partie de la 
côte du S., la mer est profonde , à un quart 
de mille de la côte, d'environ 30 brasses; 
depuis le cap Clear jusqu’au promontoire de 
Howth ; la sonde trouve 7 à 5 o brasses à peu 
de distance de la côte. La côte est générale- 
ment sûre depuis les Iles Saliee , comté de 
Wexford, jusqu'à la pointe de Ballard , 
comté de Clare; il en est de même depuis le 
Haggy's-licad , même comté, jusqu’au Goulin- 
liead, comté de Gaiway , et depuis la pointe 
de Buinaha, comté de Mayo, jusqu'au pro- 
montoire de Howth. Il y a bien quelques 
écueils, mais les abords en sont navigables. 
Ou rencontre beaucoup de bancs de sable et 
de rochers entre le port de Dublin et les Iles 
Saltec ; des écueils hérissent la côte comprise 
entre Guulin-head et la pointe de Buinaha , 
et dans ces parages la navigation est dange- 
reuse durant les gros temps: ainsi l'on trouve 
qu'environ les trois-quarts de toutes les cô- 
tes d'Irlande sont parfaitement sûres. Un 
grand nombre de petites lies sont dissémi- 
nées sur CCS côtes: à l'E., on remarque Cop- 
land , les îles S^-Patrick , l'ile Lamby , au 
S., les îles Saltec , l'ile du cap Clear et l'ile 
Dursey , à l'O., oû les côtes présentent plus 
de déchiremens , on trouve Vatenlia , les îles 
Blasket, Soulh-Arran, Bo6m, (dare , Achill, 
liiiskea, etc.; au N., enün , sont Arran- 
-More , Tory et Ralhlia. 

Le sol de l'Irlande est montagneux au N. 
et au S., et marécageux dans rinicrieiir, qui 
est pourtant traversé aussi par des chaînes 
de collines. Au S., nous voyons une cliaine 
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<lc montagnes, aYcc diverses ramificïitions , 
partir de U baie de Bantry, et sc diriger au 
M. E. jusqu'au comté de la Reine, dans la 
province de Lcinster : cette longue chaîne 
prend successivement les noms de Shehy, 
Nagles , Galleect Slieve-Bloom. Une ramifi> 
cation de cette chaine, appelée Kiiockmelc* 
down et Commeragh, se dirige vers l'E., du 
côté de la baie de Diingarvan ; à i'O., plu- 
sieurs branches se perdent le long de la baie 
de Dinglc. D'autres chaînes isolées courent 
dans une direction presque parallèle à la 
grande chaîne dont nous venons de parler: 
l'une suit le cours du Slaney jusqu'à la baie 
de VN'exfoid ; une autre, plus rapprochée de 
la côte de l'E , traverse le comté de Wick* 
low, et se termine aussi auprès de la baie 
de Wexibrd. La province de Connaught n'a 
qu'une seule chaîne considérable, qui com- 
mence prés de la cdte septentrionale, tra- 
verse le comté de Mayo , sous le nom de 
Nephin«bog, et se termine sur la côte, entre 
la baie de Birterbui et le cap Slyne \ un chai* 
non moins élevé suit les bords du lac Allen. 
L'Ulsler a des cbaines de montagnes assez 
longues, qui toutes partent des côtes septen- 
trionales ^ la plus orientale se prolonge dans 
la direction de la côte de l'E. jusqu’à la baie 
de Belfast. Une seconde chaîne, beaucoup 
plus longue , traverse le Londonderry, tourne 
ensuite un peu vers l'E , et passe par le comté 
de Monaghan , diminue de hauteur, et sc 
prolonge en collines jusque dans le centre de 
i'île. Une troisième chaîne court à I'O. du 
lac Foylc, et une quatrième à l'O. du lac 
Swilly^ elles sc rejoignent dans le comté de 
Donegal , et s'étendent jusqu'au lac Ernc : 
quelques ramiHcaliuns se dirigent sur la côte 
de rO. On remarque encore une chaîne peu 
élevée dans l'E. de la province d'UUler : c'est 
celle des montagnes de Mourne, qui traverse 
le comté de Down du S. au N. Presque tou- 
tes c<‘8 montagnes sont couvertes de végéta- 
tion; aucune d'elles n’atteint une hauteur de 
4 ,000 pieds : le Macgillycuddy , dans le comté 
de Kerry, a 3,695 pieds ; le Mangerton, dans 
le même comté, en a 2,693; le Slieve-Donard, 
comté de Down, 2,809; le Crough-Palrick , 
3,664 1 enfin le Nephin , 2 , 63 o, dans le comté 
de Mayo. Le Crough-Palrick présente l'as- 
pect imposant d'un cône immense , et sc 
voit à une distance de plus de 30 1 . Ces mon- 
tagnes forment plusieurs bassins considéra- 
bles. Au S., on trouve d'abord le bassin du 
Barrow, fleuve qui, venant du comté du Roi, 
arrose Atby et Arlow, reçoit la More , et s& 
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jette dans le havre de Waterford , où débou- 
che aussi le Suir, qui a scs sources au pied 
du mont Slieve-Bloom en Tipperâry. Un au- 
tre bassin considérable est celui qui traverse 
le Blackwatcr , dans le Munster: ce fleuve 
pren<l naissance dans un marais, coule dans 
la direction de TE., tourne ensuite au S., et 
tombe dans la baie d’Youghal ; son bassin est 
séparé par une chaîne de montagnes d'un au- 
tre moins considérable, dans lequel coule la 
Lee , qui , sortie d'un lac , à l'O- de Muskerry, 
sc rend au-dessous de Cork, dans le havre 
de ce nom. Un peu plus au midi, le Bandon 
se joint à la baie de Kinsale. Dans l'O. de 
l ilc, le seul bassin considérable est celui qui 
renferme le cours du Shannon : ce fleuve 
traverse plusieurs lacs , s'élargit au-dessous 
de Limerick, et forme une vaste embouchure, 
avec plusieurs anses ; les gros navires peuvent 
le remonter jusqu'à Limerick. L'Arrow et le 
Moy, qui sc jettent aussi dans 1 a mer, sur la 
côte de l'O., ont un cours peu étendu. Sur 
In côte sept., on remarque la Foyle , qui re- 
çoit le Derg, et se rend à la mer par le lac 
de son nom : il reçoit toutes les eaux du ver- 
sant occid. des montagnes du Londonderry, 
tandis que les eaux de leur revers oriental se 
joignent au lac ?îeagh et à la Bann, qui en 
sort pour se rendre à la mer. La côte orien- 
tale de l'Irlande n'a point de grands fleuves : 
le Lagao se j< Ue , après un cours de pen d'é- 
tendue , dans 1 a mer , à Belfast ; la Boyne , 
née dans le Westmeath, se jette dans la mer 
d'Irlande , au-dessous de Drugheda ; le LiflTey 
a sa source au S. O. de Dublin , et se rend , 
par un cours sinueux, dans la baie à laquelle 
la capitale donne son nom. Un bassin mieux 
marqué par les montagnes est celui du Sla- 
ney, qui reçoit une partie des eaux du Wick- 
low cl du Wexford, et sc jette dans la baie 
sur laquelle est située le chef-lieu du der- 
nier de ces comtes. 

Un grand nombre de lacs se trouvent en 
Irlande , surtout dans les provinces monta- 
gneuses de Connaught et iTUlster: dans la 
première de ces provinces, on remarque les 
lacs Conn , Mask , Corrib , Allen , etc. ; dans 
rUIster, on trouve le grand lac Erne, qui 
consiste en deux lacs unis par un détroit , le 
lac Neagh , qui communique avec le canal du 
Nord et ta mer d’Irlande par des canaux, et 
avec l'Atlantique par la Bann; enfin les lacs 
Strangford , Swilly et Foyle, qui sont plutôt 
des golfes ou des baies que des lacs. Sur la 
limite du Connaught et du Lcinster, il y a 
les lacs Oerg et Rec que traverse le Shannon ; 
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il coromunique «vec d*aulrcs lacs plus petits. 
Dans le Munster , est le Uc de KilJame/, re- 
nommé pour ses beaux sites. 

Les lacs joints au grand nombre de riviè- 
res qui entrecoupent l'ile, procurent beau- 
coup de facilité à la navigation : on y a con- 
tribué encore par des canaux. Celui qu'on 
appelle le Grand-Canal, et qui a été com- 
mencé en 1 ^ 56 , unit Dublin avec le Slian- 
non , tandis qu'une seconde branche de ce^ 
canal va joindre le Barrow k Athy. Un aiitr^ 
canal , appelé canal Royal , et creusé en 1789* 
commence à Glassmaiiogrce , comté de Du- 
blin, et s'étend jusqu'à 1 * 0 . de Mullingar. 
Un troisième canal, celui de Newry, com- 
mencé en 1780 , ainsi le plus ancien de tous, 
unit le lac Neagh à la baie de Carlingford, 
en longeant la frontière du Down : il est na- 
vigable pour des navires de 60 tonneaux ; 
une branche de ce canal mène anx houillè- 
res de Tyrone. 

Le climat de l'Irlande est très -humide, 
mais plus doux que celui de l'Angleterre; sur 
les montagnes même , à l'exception des pics 
les plus élevés, la neige séjourne rarement 
tui'dclà de quelques jours : le voisinage de la 
mer est probablement la cause qui empêche 
le froid de prendre une grande intensité. Se- 
lon les tables publiées par M. Wakefield, la 
température moyenne est, aux environs de 
Dublin, de 36 *> F., sur la côte de Cork de 
36 ® 9/10, à Loiidonderry de 35 ® tj\o à 36 ®, 
ci à Fnnisor, sur la côte de l'O., de 37® 7/10. 
On prétend avoir remarqué que U température 
s'est adoucie depuis quelques siècles, A Kil- 
kenny le thermomètre descend rarement au- 
dessous du point de congélation ; à Limcrick 
il ne tombe même pas aussi bas. Mais aussi 
les fortes chaleurs sont de peu de durée : en 
général, la température est très-variahic en 
Irlande , et les saisons y sont très-irrégulières. 
Les vents de S. et de S. O. régnent fi*équem- 
ment, surtout en hiver; pendant cette saison 
les tempêtes éclatent souvent. En été et en 
automne, les vents les plus communs sont 
ceux de 1 * 0 ., qui, ayant traversé l'océan Atlan- 
tique , entretiennent cette humidité constante 
de l'Irlande, qui sc fait sentir jusque dans 
l'intérieur des maisons , cl qui donne beau- 
coup de vivacité aux teintes de la végétation ; 
au printemps les vents souillent de TE., du 
S.E., du N. E. et du N. 

Le sol de l'Irlande paraît reposer sur le 
granit : on trouve des bancs de cette roche 
dans les chaînes de montagnes et sous le sol 
de l'Ue ; U plupart des comtés possèdent des 


bancs de pierre calcaire. Il y a une grande 
variété de marbres ; quelques-uns sont très- 
estimés et susceptibles d'un beau poli : ceux 
de Kilkenny et de Kildare valent presque les 
marbres d'Italie; on cite encore le marbre 
noir de Mayo, le marbre verdâtre et noir de 
AVaterford , et le marbre blanc de Donegal. 
Auprès de Belfast , on trouve beaucoup do 
gypse : dans un grand nombre de comtés , on 
exploite des carrières de calcaire et de marne ; 
la chaux de Kilkenny renferme du fer et du 
manganèse. Les comtés d'Antrim, de Tyrone , 
de Leitrim et de 1 a Reine ont des houillères 
en exploitation : les mines de Castle-Comcr , 
dans le comté de Kilkenny, les plus considé- 
rables du royaume, fournissent tous les ans 
40,000 tonneaux de houille; un 6lon de ces 
mines se prolonge jusqu'en TipperaVy. L'ir-* 
lande ne manque pas de métaux de toute 
espèce. Dans le comté de Wicklotv , une ri- 
vière qui coule auprès de Cronebane , charrie 
des paillettes d'or, mais en trop petite quan- 
tité pour valoir la peine des recherches. Le 
plomb des mines d'Antrim , de Sligo et de 
Tipperary est argentifère : auprès d'Edcn- 
derry, dans le comté du Roi, il y a meme 
une mine d'argent pur : cependant l'exploi- 
tation en a cessé dans le dernier siècle , sans 
doute comme étant de trop peu de rapport. 
Plusieurs comtés , tels que Clare , Cork , Du- 
blin , Meath, Waterford , Limcrick, Tippe- 
rary, Wexford, Wicklow, West-Mealh, etc., 
ont des mines de cuivre, qui pourtant ne 
sont pas exploitées. Le plomb se trouve dans 
les comtés d'Armagh, Donegal, Down , Gal- 
way, Kerry, Limerick , Tipperary , Wexford 
et quelques autres; cependant le produit des 
mines exploitées est peu considérable. Down, 
Kilkenny, Limerick , Mayo , Mena jhan , Fer- 
managh et autres comtés ont du fer , soit fer 
limoneux, soit ce qu'on appelle mine de ro- 
che; il a clé assuré à la chambre des com- 
munes que le fer d'Arigna est de la plus belle 
qualité : la cherté du combustible empêche , 
à ce qu'il parait, de tirer grand parti de cette 
richesse. Dans le Wicklow, on a trouvé un 
peu d'ét lin , dans le Kerry du cobalt , dans le 
Cavan du soufre , et dans le Monaghan de 
l'antimoine. Armagh , Antrim , Longford , 
Loulh, Rosconimon, AVaterford, AVexford, 
possèdent des ocres de diverses teintes. Des 
bancs d'ardoise considérables te prolongent 
sur les bords du Sbannon , d'un côté dans le 
comté de Clare , sur un espace de a 1 . i/a , et 
de l'autre côté dans le comté de Tipperary : 
ce banc a clé entamé sur plusieurs points- 
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M. Dotmel , auteur d*un mémoire sur les ar- 
doisières d'Irlande, assure que les ardoises de 
celle ilc sont sonores, et résistent miciii au 
choc que les ardoises de Galles; mais qu'ar- 
rivées aux ports de mer, elles coûtent plus 
cher, attendu que les mojrcns de transport 
sont plus dispendieux. Dans le Lcitrim, on 
trouve des argiles rouges, bleues et jaunes. 
L'Irlande a aussi quelques pierres précieuses : 
il y a des aracthystes dans le Kerry, des cal- 
cédoines dans le Donegal , des jaspes dans le 
Kilkeiiny; Wicklow, Dowii , Dublin, etc., 
ont des cristaux et des cailloux diversement 
colorés. Le basalte forme dans le N. de l'Ir- 
lande d'énormes masses qui se terminent brus- 
quement au bord de la mer, et oflTrent dans 
le comté d'Antrim ces colonnades gigantes- 
ques, dont la surface offre un plan renommé 
sous le non; de Chaussée des Géans (i'/Vm/s'- 
causeway) : ce pavé naturel , qu'on dirait com- 
posé d énormes dalles, se prolonge sur un es- 
pace d'un mille en bas des roches hasalliques 
qui s'élèvent sur le bord de la mer à ^ou pieds ; 
à Fairhead , au N. E. de i'ile, où le basalte 
forme un promontoire , les roches atteignent 
même une hauteur de 5oo pie<ls. 

Le sol de l'Iriandc est généralement bon et 
fertile, mais il s'y trouve des terrains maré- 
cageux considérables qu'on appelle éogj ; sui- 
vant les rapports qui ont clé faits au gouver- 
nement par des commissions particulières, 
on en évalue la totalité à i,5^6,ooo acres 
irlandaises : c'est surtout dans l'intérieur de 
l'Irlande que ces bogs sont le plus considéra- 
bles. On remarque qu'ils ont peu de largeur 
vers la capitale, mais que de là jusqu'à U 
côte occidentale de Pile ils vont en s'élargis- 
sant : ils sont d'ailleurs souvent séparés par 
des terrains secs. Dans quelques-uns le sol 
marécageux est caché par les herbes ; d'an- 
tres sont couverts li'cau bourbeuse, ou rem- 
plis d'ilots couverts de joncs, d'iierbe.s gros- 
sières et même de petits buissons. Au lieu 
d'èlre dans les bas fonds , comme les marais 
d'autres contrées, les bogs d'Irlande ont un sol 
inégal , et p^é^entent un mélange de collines 
et de vallées \ ils donnent nais.saiice à des ruis- 
seaux qui , en quelques endroits, ont profon- 
dément creusé le .sol. Les bogs des environs 
de la Boyiic s’élèvent jusqu'à 336 pieds , ceux 
de Drusna jusqu'à 3io, le bog de CUre jusqu'à 
398 , et celui de Mouiid.s jusqu'à 396 : cette 
élévation de niveau fournit de grandes facilites 
pour le dessèchement de ces marécages. Au- 
trefois l'Irlande était couverte de forêts , dont 
la plupart ont etc détruites : à peine y reu- 
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contre-t-on quelques plantations de la Chaus- 
sée des Géans ù Killarney, et de Cork à Lon- 
donderry. Le comté le plus boisé de I'ile est 
celui de Fermanagh : il y a des essences de 
chêne sur les montagnes de Killarney, et clans 
les vallées du Wicklow. On plante très -peu 
de nouveaux bois. Dans les bogs , on trouve 
quelquefois des racines et des troncs d'arbres 
provenant des boit qui autrefois ont dû les 
ombrager et y retenir les eaux. 

La terre arable de l'Irlande est, en géné- 
ral, grasse, mais souvent peu profonde, re- 
posant sur un roc qui , en quelques endroits, 
s'élève jusqu'au niveau du sol. L'agriculture 
laisse beaucoup à désirer, et est très-inférieuro 
à celle do l'Angleterre; elle a pourtant fait 
des progrès dans ce siècle : on s'en aperçoit à 
la croissance des exportations de grains cl de 
bestiaux. Les comtés 1rs plus riches en fro- 
ment sontceuxde Dublin, Carinw, Kilkenny, 
lilaelb. Loiith , Tipperary, Clare et Cork; 
dans les autres comtés, on cultive plus d'au- 
tres grains, surtout de l'avoine qui entre dans 
la nourriture des gens de la campagne : c'est 
souvent ntéme leur nourriture principale. Mais 
ce qui nourrit surtout le peuple en Irlande, 
ce sont les pommes de terre : cette ileest re- 
nommée pour la culture de ce tubercule, et 
est désignée coniiqiiement par les Anglais sous 
le nom de Utnd of potaloe$ (pays aux pom- 
mes de. terre) ; les eolnt>«rs ou petits paysans 
en cultivent tous, et s'en nourrissent toute 
l'année. Un y joint le lait : aussi une laiterie 
est une partie indispensable d'une demeure 
rurale , quelque petite qu'elle suit. Dans toute 
l'Irlande , à l'exception des comtés de Wick- 
low et de Wexfurd, on cultive «lu lin ; la pro- 
vince d'Ul.iler surtout en fournit beaucoup. 
Autrefois on cultivait aussi une grande quan- 
tité de chanvre , surtout dans les riches terres 
de Limoiick; actuellement celle culture est 
tellement tombée que le gouvernement a 
été obligé de l'encourager par des primes. Le 
bétail constitue une des riclies.vcs de I'ile : la 
race du bél/til irlamlais .se fait reconnaître gé- 
néralement par ses jambes courtes, son gros 
ventre, et sa face blanche. L'ilc nourrit et en- 
graisse tant de bestiaux, qu'elle peut en expor- 
tiT une grandi* partie pour rAnglcterrc et les 
colonies. Oiitrela grande quanlitéibriaU néces- 
saircà la consommation babiliielle, on en em- 
ploie beaucoup pour faire le beurre , uu des 
principaux articles d'exportation. M. Wake- 
fielddivife l'Irlande en 9districts differenspar 
leur mode de culture. L’absence des grands 
propiiéUires , qui dépensent leur argent en 
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Angleterre ou sur le continent , est cause qu*ils 
connaissent peu leurs fermiers \ desagens in* 
termédiaires se chargent de recevoir le mon- 
tant des baux, et d'en poursuivre le paie- 
ment. Très-souvent les fermes sont données 
au plus offrant , sans égard pour les familles 
qui les occupaient. Il y a beaucoup de con- 
currences pour les petites fermes : aussi les 
baux sont montés à des sommes si considéra- 
bles qu'il ne reste aux fermiers, surtout aux 
petits fermiers , qui forment le plus grand 
nombre, que la perspective d’une vie miséra- 
ble. Beaucoup de propriétés rurales consistent 
en une chaumière dépourvue de tous les objets 
de conmioditc, un arpent de terre pour plan- 
ter des pommes de terre , et un petit pré pour 
une ou deux vaches qui doivent fournir le lait 
pour la boisson de la famille. On met peu de 
capitaux, du moins relativement à ce qui se 
passe en Angleterre, à améliorer les terres. 

La rare irlandaise de moutons est petite, 
et sa laire grossière ressemble à du poil; 
mats depuis long-temps elle est croisée à 
l'aide de races supérieures, surtout à l'aide 
des béliers anglais, ci on voit maintenant 
des troupeaux considérables d'une bonne es- 
pèce dans plusieurs comtés , tels que ceux de 
Ruscommon , Galway, Clarc , Limerick. et 
Tipperary. Sur les montagnes du Wiciclow, 
on trouve une belle race de moutons à courte 
laine. Pendant long-temps l'Angleterre a^u 
avec jalousie l'Irlatide s'adonner au perfec- 
tionnement des laines pour les fabri(|ucs in- 
digènes , et le gouvernement a plusieurs fuis 
manifesté son vceu pour que les Irlandais , au 
lieu de laines, cherchassent à perfectionner 
leur lin. Les chevaux d'Irlande sont vigou- 
reux, et d'une taille moyenne : dans la plu- 
part des comtés où il y a de gras pâturages , 


leur poil devient très-long. Dans les campa- 
gnes , on nourrit beaucoup de chèvres et de 
porcs; la plupart des paysans, quelques pau- 
vres qu’ils soient, en ont. Les loups ont été 
extirpés dans l'ilc du temps de Cromwell; 1 a 
race des lévriers irlandais, qui contribua 
beaucoup à les détruire, a presque di*panj 
aussi : elle se dislinguc par sa haute taille et 
par sa couleur blanche Autrefois des trou- 
pes de daims parcouraient les forêts; on a 
trouvé dans diverses parties de l'ile des amas 
considcrahles de cornes de cerfs. Plusieurs 
animaux du continent, tels que serpens , 
taupes , crapauds , n'existent point en Irlande. 
La volaille est commune; il y a aussi beau- 
coup d'oiseaux aquatiques. Sir William Tem> 
pie appelait 1 a pèche sur les eûtes d'Irlande 
une mine sous l'eau : en effet, le grand nom- 
bre de baies et d'embouchures de rivières de 
cet eûtes attirent les harengs, les maque- 
reaux, les morues, sans parler des poissons 
d'eau douce qu'on pèche dans les lacs et les 
rivières ; d'après un rapport fait au parle- 
ment, les pêches d'Irlande occupaient 44*^9’^ 
individus en 182a , et 49 ^ 44 ^ i 8 a 3 . 

La population s'est prodigieusement ac- 
crue depuis i 63 a, époque où sir William 
Petty ne l'évaluait qu’a 85 o,ooo âmes; ao 
ans après, il en trouva 1,100,000. Thomas 
Dobbs, en 171a, lui donna 3,099,094 bab.; 
vers la fin du même siècle, cette population 
était doublée. Un recensement , fait en i8ai, 
donna 6,801,837 âmes. D'après M. César 
Moreau, la population de rirlaïulc, en 1837, 
était de 7,673,835 individus; mais des ren- 
seigneroens particuliers reçus par cet auteur 
la portent à 8 , 5 oo,ooo, et même à 9,000,000. 
Le recensement de iSai réparlissait ainsi U 
population dans les diverses parties de l'ile : 
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Ud jourDtl de Dublin cUiie cette popula> 
tion ainsi qu'il suit : enfans de 5 ans et au* 
dessous, I «0^0,666, dont la moitié mal 
nourris et mal vèlus , enfans de 5 à i 5 ans , 
dont i, 3 oo,ooo dépourvus de 
toute instruction ; ouvriers de i 5 à ans, 
3,9.31,660, dont 1,094,845 sans ouvrage; 
vieillards de ^o à 100 ans, 81,191 , dont la 
plut grande partie est indigente. 

Les villes les plus peuplées de l'Irlande 
viennent dans l'ordre suivant : Dublin , Cork, 
Linierick , Belfast , W'aterford , Galway , KiU 
kenny, Droglieda , Clonnicl et Londonderry ; 
les antres villes ont moins de 10,000 liab. 
£n i8ai , 011 cooi))tait 1,143,60a maisons 
occupées, 35,35 i non occupées, et i,35o 
en construction. 

Ost par les tissus de fil <pie se signale 
l'industrie en Irlande, ce pays clanl au nom* 
bre des contrées du globe qui fournissent le 
plus de toiles h la consommation générale. 
Celte industrie date de l'époque du comte de 
Stafford, qui, étant vice*roi d'Irlande sous 
le règne de Charles 1*' , fil venir de la 
graine de Un de la Hollande, et des ouvriers 
de la France. Depuis lors, 1 a culture du lin 
et la fabrication des toiles prirent une exteii* 
sion rapide , dont on peut se convaincre par U s 
tables d’exportation depuis le commencement 
du dernier siècle. En effet, en 1710, l'Ir- 
lande avait exporté 1 ,688,674 de tm* 
les et 7^975 quintaux de fil ; en 1800 , clic 
exporta 35,890,060 yards de toiles et 12,301 
quintaux de fil; en 1833, 46 , 4 ^ 4 «^^^ 3 '^*'*^* 
de toiles et 4«583 quintaux de fil : tes ex- 
portations de toiles et fil pendant cette année 
étaient évaluées à la somme de 78,ia5,65ofr. 
Le débit des toiles écrucs , en i8ao, a été 
dans 

la province d'Ulster. . 3,109,309 yards. 
— > de Leinster. ... 192,888 

^ Munster.... 110,421 
— Counaugbt. . 168,090 

Total 3,580,708 

l^s fabriques de coton n’ont pas pris une 
extension srniblable; toutefois elles ont près* 
que doublé depuis le conimeiicement de ce siè- 
cle : en 1823, elles ont consommé 4^676,816 
livres de coton, employé environ 2 , 5 oo lila* 
leurs et 7,628 tisserands, et fourni à U sub- 
sistance de 18,000 à 20,000 individus. L'Ir- 
lande tire de rAngtetenre une quantité de 
tissus de coton qui parait atigmciiler presque 
chaque année : en 1821 , elle cousislait 
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en 1,197,394 livres de coton filé, 373,139 
paires de bas de colon , 77,462 yards de 
moiisseltnes de couleur, 3 14.11 3 yards de 
mousselines blanches, 69,342 yards de cali- 
cots peints, et 169.949 calicots 

blancs. Les fabriques de soieries, au lieu de 
prospérer, paraissent décliner, si l'on en juge 
par les intpoi tâtions de soie : il existe en Ir- 
lande à peu prés i, 5 oo métiers à tisser la 
soie, qui con.somment, d'après un terme 
moyen des six dernières années, 64 t 55 u li- 
vres de soie; la fabiication des soieries oc- 
cupe 3,000 à 4^000 individus. Dans le dernier 
siècle on vantait les mouchoirs de soie irlan- 
dais ; actuellement l'Irlande lire beaucoup de 
soieries de l'Angleterre : en 1821 , elle a reçu 
13,723 livres pesant de rubans , 7,746 livres 
de bas, gants et fil, 4*<^66 livres d'élolfes de 
soie-coton , et 3,476 lisrcs de soieries diver- 
ses. La fabrication des étoffes de laine, loin 
d’étre encouragée en Irlande, a été contra- 
riée par le gouvernement anglais, qui vou- 
lait, comme nous l'avons dit, empêcher la 
concurrence avec les fabricans d’Anglelcrrc , 
et réduire les Irlandais aux manufactures de 
toiles. Ces entraves n’cxislent plus; cepen- 
dant la fabrication des draps n'a pas encore 
atteint un haut degré de prospérité : l'ile ne 
fabrique point de draps fins, du moins en 
quantité considérable; tous les draps qu'elle 
met dans le commerce sont d'espèces commu- 
nes. A ^Vicklow,otl fabrique des flanelles, à 
Kilkcnny, des couvertures; Middieton et 
Cork ont les principales fabriques de drape- 
rie. On lisse beaucoup de lainages aux envi- 
rons de Cork et sur la cdte du comté de cc 
nom ; la filature de la laine occupe surtout 
les femmes dans la p.irtic N. O. de l'ile. En- 
viron 6,600 individus sont employés à la dra- 
perie, 3,000 à la confection des lainages, et 
3,000 à celle des flanelles. Peu de ces étoffes 
s'exportent au-debors : les colutiics et r.Amé- 
rique du Nord en reçoivent une petite quan- 
tité ; à son tour l'Irlande reçoit de l'Angleterre 
une quantité immense de draperie : en i8ai, 
l'importation excédait i ,600,000 yards. L'Ir- 
lande a peu de fabriques pour façonner les 
métaux : quoique, selon M. Wallace, au- 
teur d'un Essai sur les manufactures de ce 
pays, le fer irlandais soit très-bon et propre 
à tous les usages, il existe peu de fonde- 
ries , à cause de la rareté du combustible. L< s 
verreries irlandaises fournissent du verre com- 
mun , mais point de glaces ni de cristaux ; il y 
en a 4 à Dublin , 3 à Belfast, 3 à Cork, 1 h 
W'alcrlord cl 1 à Londonderry. L’Irlande rc- 
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çoit une quantité immense de marcliandises 
de TAn^lelerre i jusqu'en i 8 a 3 , elles payaient 
des droits de douane , qui se sont muntéa en 
i8ao à ii,ao6,75o francs, et en i8ai à 
xo,473,o5o; on les a supprimés depuis ce 
temps. Cette Me a une quantité trés-considc» 
rable de distilleries qui liront iVau-de'vie 
d'un mélange de drèchc et de grains, et sur 
lesquelles le gouvernement lève un impôt j la 
bonne espèce dVaii*de-vie est désignée par le 
nom irlandais de pothien. Indépendamment 
des distilleries avouées, il y en a une fouie 
de clandestines ; on en saisit tous It^s ans quel* 
ques centaines : l'appàt du gain fait que près* 
que tout le monde veut distiller, depuis le 
gentilhomme jusqu'au pasteur. Du lo octO' 
bre i 8 a 5 au lo octobre i8*i6, les distilleries 
avouées ont produit 9.896.567 gallons d'eau* 
dc*vie; la consommation intérieure est dVn> 
Tiron 10 millions, et il s'en caportc une grande 
quantité pour l'Angleterre: en i 8 a 5 , elle a 
reçu de l'Irlande 34^.814 t^^Hons d'eau-de- 
vie^ on présume que les distilleries clnmles- 
tines de l'itr mettent en circul>ilion tous les 
ans jusqu'à 6 millions de gallons. De grandes 
brasseries sont établies dans les >illcs princi- 
pales, et l'iinporlation des barils de bierre an- 
glaise est maintenant réduite à quelques cen- 
taines ; en i 8 a 3 . les brasseries d'Irlande ont 
consommé 36 i, 3 oi boshels o\\ boisseaux de 
drèclie. L'Irlande lire de l'Angleterre la plus 
grande quantité de U houille nécessaire à sa 
consommation : en i 8 a 6 . l'importation s'csl 
montée à SaQ.aôa tonneaux. L’ile reçoit aussi 
de l'étranger sc.s provisions de sel : l'Angle- 
terre seule lui en fournil x million à i mil- 
lion i/’i de boisseaux par an. Les Irlandais 
aalcnt pour l'exportation des quantités consi- 
dérables de viande de bœuf et de porc : on 
distingue 3 sortes de bœuf salé, celui qu'on 
nomme hæitf Jes planteurs [planter s beej')^ 
bœuf de rindc [India beej'), et le bœuf com- 
mun. On exporte le bœuf salé en tonneaux 
qui contiennent *Joo à 3 oo livres de viande , 
et pour lesquels on lire le bois de l’Améri* 
que. Cork a de grands saloirs; c'est aussi le 
principal port par le<|uel s'exporte cette 
viande. Les jambons sc salent à Limerick, 
Clonmel cl Walerford , où on les embarque 
pour Londres ; c'est là qu'on les fume à l'aidc 
de divers bois pour leur donner des odeurs ou 
des goûts difféiens. Outre Ir.s vi.iiides salées, 
l'Irlande vend au-debors, principalement en 
Anglctorrr, beaucoup de besliaux; en tSaS, 


cette exportation s'est montée à 304,774 têtes 
de bétail, dont 63.53 4 cl vaches. 66.919 

porcs , 3 ,i 4 o chevaux et 73.191 moutons. La. 
quantité de grains que l'Angleterre a reçus de 
cette île en 1836 a été de 1,693.391 
dont 3 i 4 < 85 i de froment en grain et en fa* 
rine. Toutes les exportations des productions 
et marchandises irlandaises pour la Grande- 
Bretagne ont eu , dans les années 1 830 à 1 834* 
une valeur annuelle moyennede 161.370,075 
francs. En 1833, l'Irlande a exporte, en 
général . pour l'Eurr^pe une valeur de 
189.551,473 î pour l'Arocrique , une dé 
13,639.800 ; pour l'Afrique , une de 53 . 960 ; 
et pour l'Asie , une de 48.900 : dans la même 
année , elle a reçu de ces diverses parties da 
monde une valcurde 178.963,775 fr. La na- 
vigation irlamiaiscemployait. en 1836, 1.391 
bàtimensjaugeaiit ensemble 90.768 tonneaux, 
et montés par 7*337 hommes; l'année précé- 
dente, il était entré dans les ports d’Irlande 
13.345 navires, dont 11,880 anglais et ir- 
landais. 

L'Irlande est depuis plusieurs siècles sou- 
mise à l'Angleterre. Jusqu'en 1800 , elle eut 
son parlement séparé ; il fut réuni l'année 
suivante à celui de la (îrande-Bretagne. Cette 
ile est administrée par uii lord • lieutenant 
nomme par le roi d'Angleterre, et qui cor- 
respond avec le socrélairc d'état pour les af- 
faires de l’intérieur; il réside au château de 
Dublin, où il tient une espece de cour com- 
posée d'un secrétaire privé, un steward ou 
intendant, un chambellan, un écuyer, des 
gentibhommes de la chambre , des pages, etc.; 
ses appointemeos sont de 676.000 francs : il 
présiile un conseil privé, dont les membres 
sont les principaux fonctionnaires de l'État. 
En 1S37 . la noblesse irlandaise était repré- 
sentée par 318 individus, savoir : 5 pairs du 
sang royal, 1 duc, i4 marquis, 76 comtes, 
48 vicomtes, 70 barons et 4 pairesses; ce 
coq>s de noblesse élit pour la vie 38 oiembres 
de sa danse pour siéger dans la chambre des 
pairs de la Grande-Bretagne . où ont droit de 
siéger aussi i archevêque et 3 évéqties qui al- 
ternent a chaque session. Les communes sont 
représentées par 64 finiÿhts ou chevaliers, et 
36 burgesses ou bourgeois, en tout 100 re- 
présentaiis. 

L'Irlande est divisée en 4 provinces, Cou- 
naugbt, Leinnier . Munster et UUter, qui 
comprennent 33 comtés , dont voici les noms 
et l'étendue on acres irlandaises. , 
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Comtés. 

Étendue 
en ecres 
irl andaise». 

Chefs-lieuXi 

%Connau§fit. 


Oalway 

989,960 

Gaiway. 

Lcllriiii 

255 « 95 o 

Carrîck. 

IMayo 

^90,600 

Dallinrobe. 

Roscoiumon. . . 

346,660 

Koscommon. 

Sligo 

a 47 i>^o 

Sligo. 

Leinster. 


Carlow 

1 37,060 

Carlow. 

Dublin 

1 4^io6o 

Dublin. 

Kilciare 

336,760 

Naas. 

Kilkcnny .... 

3 oo, 35 o 

Kilkcnny. 

King's-county ou 



comte du Roi. 

383,300 

Philipslown. 

Longford .... 

i 34 ,i 5 o 

Long«ford. 

Loutb 

1 10,760 

Dundnlk. 

Mcatb 

337,900 

Trim. 

Qucen’s - counly 



OU comté de la 



Reine 

335, 3 oo 

Maryborougb. 

Wc«t-Mcalh. . . 

a 3 i, 55 o 

Mullingar. 

Wexford 

34a. OOO 

Wexford. 

Wicklow .... 

3 1 1 ,600 

Wicklow. 

Munster, 


Clare 

476.000 

Ennis. 

Cork 

1 ,048,800 

Cork. 

Kerry 

647,660 

Traicc. 

Lioierick .... 

386,760 

Limerick. 

Tipperary. . . . 

664 i 9 ^^ 

Clonmcl. 

^'atcrfüid. . . . 

36 a, 800 

Walerford. 


IJlster. 


Anlrim 

387,300 

Anlrim. 

Armagh 

181 ,4^^ 

Armagh. 

Cavan 

3 oi,ooc 

Cavan 

Donegal 

679,660 Doncgal. 

Dowu 

348,660 Down. 

Fcrmaiiagh . . . 

'iS 3 , 4 ^^ ËnniskilIcM). 

Londonderry . . 

3 i 8, 5 uo Londonderry. 

Monaghan. . . . 

1 79,600 'Moiiaghan. 

Tyronc 

463,700 lOniagh. 


Ce* comié» #e siibcliviseiil cii baronnies , cl 
ont , suivant leur étendue, un ou plusieurs 
gouverneurs, qui eorrespondent avec le lord- 
Dict. Géor.a. 7. 
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lieutenant; en 1837 , le nombre des goiiver- 
ncuri se montait à 70. L’organisation judi- 
eiaire de l'Irlande ressemble à eelle de l'An- 
glelerrc. Il y a cinq cours de justice, savoir : 
ci'lles de la cbancellerie , du banc-du-roi et 
des plaids communs , l'échiquier et les assi- 
ses. Au printemps et en été , les juges des 
cours de la loi commune font des tournées 
dans les comtés : à cet effet , l’Irlande est di- 
visée en 6 circuit*- Pour les sessions trimes- 
trielles , chaque comté est ordinairement 
divisé en 4 districts ; les sessions ont lieu al- 
ternativement dans diverses villes. Le sché- 
riff convoque le grand jury , que l’on a eoro- 
paré à un parlement provincial , attendu qu’il 
peut disposer d’une partie considérable des 
fonds publics. Le nombre des accusés de cri- 
mes traduits en jugementen i8ao s'est monté 
à i 3 , 3 o 3 ; il en a été condamné 5,377. 

La plus grande partie de la population de 
l'Irlande professe la religion catholique ; on 
évalue le nombre des catholiques à 5 , 5 oo,ooo, 
et le elerçé à 3,378, ayant un revenu de 
6,600,000 francs. Il y a 3 i communautés re- 
ligieuses, renfermant environ 360 moines et 
religieuses : la plupart de ces maisons n’ont 
que 4 à 6 religieux ; les jésuites possèdent à 
Stonyhiirst un collège fi ndé par des particu- 
liers. L’église catholique irlandaise est divisée 
en 4 archevêchés , qqi sont ceux de Dublin , 
Armagh , Casbel et Tuam ; Dublin a 3 diocè- 
ses suffragans, Ferns, Leighiin, et Kildare 
avec Ossory; Armagh comprend 8 évêché* 
suffragans : Ardagh , Cloghcr , Down et Co- 
naor , Dromore, Kilmore , Londonderry , 
Meath et Raphoe ; Cashel a 6 évêques suffra- 
gans : ce sont ceux il’Ardfert et Aghadoe, 
Cloync et Ross, Cork , Killaloi; , Limerick, 
cl Walerford et Lismorc ; 4 évêchés , Achonry, 
Clonfert , Elphin et Killala sont suffragans de 
la mciropole de Tuam. L’évêque de* diocèses 
réunit de Kilmaeduagh et Kilfenora est alter- 
nativement suffragant de l’archevrchédc Tuam 
et de celui ilc Caslicl. Dana le Gulway, il y 
a un fonclioiinaire ecclésiastique, avec le li- 
tre de wanien , qui a presque le pouvoir et le 
rang d'évêque. Les évêques sont élus par le 
clergé du diocèse et par les autres évêques : 
les nominations sont ensuite soumises à la 
sanction du pape. Le clergé protestant en Ir- 
lande est en possession des gros revenus qui 
autrefois enrichissaient l'église catholique ; il 
a 4 archevêchés et 37 évêchés comme les ca- 
tholiques; l’archevêque d’Armagh a 376,000 
francs de revenu; celui de Dublin 35 o,ooo ; 
l’vvêque de Londonderry, 376,000 ; et celui 

3 o 
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d'Ëlphin , 3 oo,ooo. Les revenus des autres 
cvécht's sont en proportion de ces salaires 
énormes ; on évalue à 3 a, 5 oe,ooo francs 
le revenu annuel du clergé protestant en Ir- 
lande, somme que se partagent environ i ,700 
individus. On compte en Irlande environ 

800.000 presbytériens, et 3 oo,oup métho- 
distes et individus appartenant à d’autres 
sectes. 

Pour rinstruction publique, l'Irlande a 
une université , résidant au collège de la 
Trinité à Dublin, et qui est administrée, sous 
la surveillance Arun chancelier, par 1 prévôt, 
^ Jetlows ou membres anciens, et i 3 Jellows 
jeunes. Il y a des professeurs pour toulen le» 
facultés; cependant il n'y on a pas suflisam- 
ment pour des éludes complètes dans chacune 
de* ces facultés. Il résulte d'un rapport fait au 
parlement en 1836, que, depiiisi 81 1 , l'in» truc- 
tinii primaire a été beaucoup plus répandue 
qu'auparavant : dans cet intervalle , des mil- 
liers d'écoles nouvelles ont été fondées ; on 
comptait en i8*j 4 , dans toute l'irljiidc , 
I i, 8 'j 3 écoles , dont 3,449 province 

d'Ulsler, 3 , 493 en Lciiisler, 3,359 Mun- 
ster, et i, 5 a 3 en Connaught. Plus de 3,000 
écoles étaient entretenues aux frais des so- 
ciétés de bienfaisance. Ou évaluait le nom- 
bre d'enfans qui fréquentaient ces écoles à 
plus de ô6o,ooo, dont 190,000 en Munster, 

160.000 en Leinster, i 4 t,ooo en Ulsler, et 

73.000 eu Connaught; on comptait parmi 

les ôGo,ooo enfaus environ 4^0,000 catholi- 
ques , 93,000 anglicans, et presby- 

tériens. A Dublin réside Tacadémic royale 
irlandaise , qui publie le recueil de ses mé- 
moires et transactions ; plusieurs grandes 
villes des provinces ont aussi leurs académies 
et sociétés savantes ou littéraires. L'Irlande 
a beaucoup de journaux politiques et scien- 
tiâques : on en publie a 4 à Dublin, 7 à 
Cork et autant à Limcrick , 5 à Galway , 4 
dans le comté d'Antriro, etc. Le peuple parle 
encore l'ancien gaélique , qui était répandu 
aussi autrefois en Angleterre : cet idiome est, 
dit-on, moins altéré cl mélangé en Irlande 
que dans le pays de Galles et eu Écosse. On 
a d'anciens livres écrits dans celle langue : 
on prétend aussi qu'ancicnnement le gaélique 
d'Irlande avait des caraclères particuliers qui 
ne ressemblaient à aucun autre alphabet, 
mais on n'a pu produire aucun monument 
vraiment authentique qui constatât l'cxistcncc 
de cet alphabet particulier. Quoique les 
moyens d inslructiou soient maintenant dis- 
séminé» sur toute la sut face de l'ilc , il règne 


encore, dans les campagnes surtout , beau- 
coup d'iguurnncc et de superstition. Les Ir- 
landais tiennent aveuglément aux pratiques 
de leur culte; le clergé catholique exerce une 
très-grande influence sur eux. Les émeutes 
sont lrè»-fré(pien(cs dans celte île, et le gou- 
vernement anglais a élé souvent oblige de 
proclamer la loi martiale; dl est vrai quVn 
maintenant une séparation rigoureuse entre 
les anglicans et les catholiques , et en tenant 
ceux-ci sous une espèce de tutelle, il a tou- 
jours irrité contre lui la population de l'Ir- 
lamlc. 

L'ile possède des antiquités de diverses 
époques; on y trouve des tombelles et des 
moiuimeits de pierre brute , coinme les peu- 
ples de race c6lli(|uc en élevaient partout. 
On voit encore en Irlande une sorte d'anti- 
quités qui peut-être date des premiers temps 
du chrr»lianisme ; ce sont des tours rondes, 
dont rentrée est à une assez grande élévation 
au-dessus du sol, et qui sont ouvertes en 
haut : ces tours, étroites, semblables à de 
grosses colonnes, se trouvent pour Ia plupart 
auprès d'anciennes églises ; on a formé diver- 
ses conjectures sur l'ancien usage de ces pe- 
tits édilicc». Quelques églises et monastères 
de rirlaitde sont encore remarquables à cause 
de leur antiquité et du style particulier de 
leur construction. Autrefois l'Irlande avait 
.sa monnaie particulière; actuellement la mon- 
naie de l'ilc est celle de la Grande-Bretagne. 
La banque d'Irlande , dont le capital est de 
75,000,000 de francs, met en circulation 
des billets que le gouvernement est obligé de 
recevoir en paiement pour les taxes , et elle 
tire sur la banque de Londres, où elle a un 
crédit ouvert; depuis iSaS, elle a formé 
des bureaux dans les principales villes des 
provinces d'Irlande. Il existe en outre des 
banques spéciales; d'après tes lois, il ne peut 
y en avoir dans un rayon de ao lieues autour 
de Dublin. Toutes ces banques mettent en 
circulation des billets d*i liv.sterl., t liv. 10 
scbel., I liv. t 5 schcl., a liv. slcrl., a liv. a 
schel., etc. Ces billets sont d'un grand se- 
cours dans les provinces où la population se 
livre à la petite fabrication , et où la circu- 
lation de l'argent n'est pas commune. L'Ir- 
lande possède , au reste , beaucoup moins de 
banques particulières que l'Angleterre , parce 
que les fabriques, et par conséquent le mou- 
vement des affaires industrielle», y sont plu> 
rares. 

Les mesures irlandaises dilfèrent, pour la 
plupait , de celles d'Angleterre : 1 1 milles ir- 
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landais valent 1 4 luilles anglais , el i uo acres 
d'Irlande font 196 acres anglaises. Le ^o/cou 
la perche d'Irlande a une longueur de 6,4^^^ 
mètres; \e yard , le pied et le pouce sont les 
mêmes que dans l'Angleterre. Le boisseau de 
maltc , appelé cooiniuiiémenl boisseau de 
\N 4 ncbestcr , quoique plus fort que celui de 
celte ville anglaise, contient o,o44^^94 
tre cube. Le gallon irian<lais jauge o,o 3564 
mètre cube, ou 0,00219 de moins que le 
gallon anglais, k l'égard des monnaies, 011 
compte par livres , sclielings et pences , 
comme en Angleterre j seulemenl les mon- 
naies d’or et d'argent pa.ssent pour un dou- 
zième de plus que leur valeur anglaise, et la 
monnaie courante est au-dessous de celle 
d'Angleterre, dans 1 a proportion de 12 à i 3 . 

Environ bo,ouo hommes de troupes an- 
glaises forment les garnisons de l'Irlande; 
une demi-douzaine de vaisseaux de l'étal oc- 
cupent en temps de paix les stations navales. 
Plusieurs paquebots à vapeur entretiennent 
des communications entre cette île et l'An- 
gleterre : les uns vont et viennent entre 
Uolyhead et Uowlh, les autres entre Liver- 
pool ci Dunlear/. Eu 1826, plus de i 4 iOOo 
passagers ont fait le trajet sur les paquebots 
de Hol^head : la plus courte durée de ce tra- 
jet en 182G et 1827 était de 5 heures 4O mi- 
nutes, et la plus longue de iC heures 4^^ 
minutes, terme mojren. Entre Liverpool et 
Dunleary , le trajet varie de 12 à 24 heures. 
Une foule d'Irlandais, surtout des classes 
ouvrières, émigrent en Angleterre pour y 
chercher du travail et y gagner leur vie : 
Londres, Liverpool et d'autres grandes villes 
d'Angleterre contiennent des milliers d'Ir- 
landais pour la plupart pauvres , et n'ayant 
que leurs bras pour toute ressource. D'autres 
émigrent en Amérique; tous les ans (pielques 
centaines, peut-être quelques milliers d'Ir- 
landais s'embarquent pour le ?iouveau-Moiide, 
surtout pour les États-Unis, où l'on trouve 
plusieurs colonies entièrement peuplées d'ir- 
landais. 

Le commencement de l'histoire de l'Ir- 
lande est enveloppe de fables. Les historiens 
modernes de ce pays, OFlaberty, Keating, 
O'Ualloran , Vallancey , parlent de colonies 
grecques, phéniciennes, et du PonUEuxin ; 
ils ont des listes de rois , et des récits de ba- 
tailles et d'autres evénemens , dont aucun 
n'est fondé sur un document authentique. 
Plowden même , qui a écrit dans ce siècle , 
commence son histoire à mille ans avant no- 
tre ère; cependant les faits certains, dans 
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riiistoire de l'Irlande, ne datent que de 
l'époque où le cJiristianisme fut introduit par 
Patrice et par d'autres missionnaires étran- 
gers. L'ilc resta luiig-teoips partagée entre 
plusieurs chefs , qui sans doute étaient sou- 
vent en guerre les uns contre les autres , et 
vainqueurs et vaincus tour à tour. Les Danois 
survinrent, et s'emparcienl d'une partie des 
eûtes , dont il» restèrent les maitres pendant 
près de deux siècles , à l'exception de quel- 
ques villes qui furent reprises par les chefs 
indigènes. Brien-Borom , roi ou chef de hi 
province de Munster, s'empara , au com- 
mencement du xi« siècle , de 1a plus grande 
partie de l'Irlande; mais il fut tué dans une 
bataille qu'il livra , en 10^7, au roi de Lein- 
ster et aux Danois scs alliés. D'autres chefs 
de l'ile parvinrent, dans la suite, à une sorte 
de domination générale sur l'ile presqu'en- 
tière ; mais , en 1 1 55 , Henri 11 , roi d'Angle- 
terre , se Bt accorder par le pape Adrien iv 
une bulle qui annexait l'Irlande à scs posses- 
sions. Ce fut en 11G9 que les Anglais, sous 
le commandement de Slrongbow, comte de 
Pembroke , débarquèrent en Irlande ; trois 
ans après , Henri en personne opéra une des- 
cente dans l'ile pour en faire la conquête : 
l'Irlande , envahie par une armée puissante , 
el divisée entre plusieurs princes qui ne s'ac- 
cordaient point, fut obligée de se souiueilre 
aux Anglais, qui, depuis ce temps, n'onl pas 
quille l'ile ; le prince Jean , Bis du roi d'An- 
gleterre , fut le premier lord ou vice-roi de 
l'Irlande. 

Cependaul toute la population n’était pas 
soumise; le pays où dominaient les Anglais 
renfermait les comtés actuels de Dublin , 
Meath, Louth et Kildarc, et peut-être quelques 
districts d'alentour : c'est ce qu'on a nommé 
le paie. Dans le reste du l'ile , les chefs de 
tribus maiolenaieot encore quelqu'indépcn- 
dancc , qui pourtant diminua à mesure que les 
Anglais se fortiBèrenl dans l'ile. Les indigè- 
nes appelèrent à leur secours les Écossais : 
eu i 3 io, Édouard Bruce, frère du roi d'É- 
cosse, débarqua en Irlande , et se Bl couron- 
ner a Dundalk, en qualité de roi de l'ile; 
mais, n otant pas assez soutenu contre les An- 
glais , et ayant perdu une balaille, il fut 
obligé de se rembarquer avec scs partisans. 
En 1S18., le partie écossais fut entièrement 
expulsa de l'ile. Il restait un prince indépen- 
dant dans la province d'ülster; sa Bile et 
unique héritière, en épousant le «lue de Cia- 
rencc , troisième Bis d'Edouard 111 , apporta 
celte province aux Anglais en i 3 Gi. Dnns 
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cette même année , le parlement séant à Kü* 
kenny , et compote d'Anfçlait , acheva d*im« 
pnter un joiif? humiliant à la population in> 
tliiçéne , en défendant aux Anglait établit en 
Irlande d'épouter des femmet du pays, et de 
SC servir dans leurs transactions de la langue 
nationale : cet outrages continuèrent demain* 
tenir une ligne de démarcation entre les 
vainqueurs et les vaincus , cliex lesquels la 
politique anglaise atirait dd chercher à pro- 
duire une fusion entière. L'Irlande était rem* 
pKe d'églises et de couvens ; une dévotion 
mal dirigée contribuait à éteindre le patrio* 
tisme des habilans. Dans leur empressement 
(le secouer le joug , iis reconnurent pour roi 
le fameux Perkins Warbeck, ce faux prince 
<|ui se faisait passer pour le duc d'York \ mais 
ils consumèrent inutilement leurs forces a 
soutenir ses prétentions. Lorsqu'au xvi* siè« 
(le, Henri viii, poursuivre plus librement 
le cours de scs passions , secoua le frein de 
l’Eglise romaine , et embrassa la réforme reli- 
gieuse , toute la partie de la population ir- 
landaise qui était d'origine anglaise, suivit 
«on exemple, tandis que les Irlandais demeu- 
rèrent catholiques, sans réformer aucun de 
leurs usages , pas même ceux qui avaient 
dégénéré en abus et en superstitions. Ils 
ne cherchèrent dès-lors que l'alliance des 
puissances européennes qui, comme eux, 
avaient conservé les dogmes calboli(|ues ^ ils 
invitèrent les Espagnols à les délivrer du joug 
anglais. Une armée espagnole vint débarquer 
i n effet, mais elle fui défaite par les troupes 
anglaises ; ces troubles et les insurrections 
i)*eu continuèrent pas moins d'embarrasser le 
gouvernement. Élisabeth dépouilla les catho- 
liques irlandais de 1 a faculté d'occuper des 
emplois publics, attendu qu'ils refusaient au 
gouvernement anglais la suprématie en ma- 
tières ecclésiastiques; et Jacques i", pour 
porter un coup vigoureux à la population et 
à la religion dei^ indigènes, confisqua toutes 
les terres des insurgés , et les distribua parmi 
les Anglais et les Écossais qui appartenaient 
.1 sa cour, ou qui avaient combattu pour lui. 
Le clergé avait dtqà été dépouilléd'une grande 
partie de scs richesses, pour les céder au 
clergé protestant. Ces spoliations donnèrent 
une grande force au parti anglais ; mais Texas* 
pératioD des vaincus ne 6 t que croître. 11 y 
LMit des conspirations pour reconquérir Tin- 
dépendance; les Anglais en prévinrent Tex- 
piosion et confisquèrent de nouvelles terres, 
en sorte que la population indigène tomba de 
plus Ch plus dans la pauvi ctc, et que les Anglais 


s'enrichirent aux dépens des légitimes pro- 
priétaires du sol. On pense bien que Tlrlande 
prit parti pour le faible et infortuné Char** 
les 1 ''; en i65o, Cromwell se crut obligé 
de dompter cette lie par une armée qui mit 
tout à feu et à sang : les ravages de ce temps 
sont encore visibles aujourd'hui. On chassa les 
malheureux catholiques dans les déserts du 
Connaughl, et on proclama un ordre de Crom- 
well portant que tout catholique qui serait 
trouvé dans d'autres partie royaume après 
un certain laps de temps pourrait être mis à 
mort sans jugement. Il distribua , comme les 
rots précédons, les terres conquises parmi ses 
partisans ou parmi les gens de sa cour. En suc- 
combant , Tlrlande fut de nouveau dépouillée 
de quelques-uns de ses avantages; on 1 a priva 
des bénéfices qu'elle retirai t de ses exportations 
de bestiaux et de denrées pour TAiigleterre. 
Cetteile s'attacha fortement aux Stuart , parce 
qu'ils étaient au moins catholiques : Jacques ii 
y fut secondé par un parti nombreux; mais 
la fortune de Guillaume d'Orange l'emporta : 
en 1690 , ce prince gagna la fameuse bataille 
de la Dnyne, et anéantit par ce coup décisif 
les espérances des Irlandais. Limerick, où 
s'étaient réfugiés les débris du parti des Stuart, 
fut forcé, en iGcji , de capitule^; il y eut à 
ce sujet un traité qui semblait laisser quelque 
liberté aux catholiques : aussi cet acte a*l*il 
été souvent invoqué dans la suite par les Ir- 
landais contre les mesures du gouvernement 
anglais, comme étant ou devant être une ga- 
rantie contre l'arbitraire ; mais les Anglais 
soutiennent que ccl acte ne dit pas tout ce 
que les Irlandais y lisent, et que d'ailleurs il 
ne concernait que le parti enfermé dans 1 a 
ville de Limerick. Pendant tout le xyiii* siè- 
cle, le mécontentement des opprimés se sou- 
tint : à la fin de ce siècle, la France, voulant 
proGler des dispositions des Irlandais , tou- 
jours impatiens de secouer le joug, leur en- 
voya une armée; mais dès son débar(]uement 
elle éprouva des échecs, et cotte expédition 
ne fut d'aucune utilité poiij' le pays. 

Le gouvernement anglais , qui jusqu'alors 
avait laissé subsister le parlement irlandais, 
établi immédiatement après la conquête , crut 
devoir le supprimer, afin d allacher la popu- 
lation par un lien déplus, ou peut-être pour 
diriger plus facilement les alfaircs de Tlr- 
lamlc : c'est en iboi que Tunioii du parle- 
ment irlandais avec celui de l'Angleterre fut 
résolue cl cflêctuée, et depuis lors les Ües 
Britanniques prirent le nom de royaume-uni 
de Grande-Bretagne et l'Llaiidc. 
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IRLAriDE (NOUVELLE), île longue et 
étroite du Granü^Océ^n équinoxial, au N. E. 
de la NoureUe'Rrctagnc , dont elle est scpa> 
rée par le canal Sutnt-Ceorge« d'enriron i 4 
i. de large, et au S. E. du Noiivel-Hanovre, 
qui en est aussi séparé par le détroit du By* 
ron j entre a° 3 o^ et 4 ® de lal, S. , et entre 
1480 .8' et I ôo** 5 o' de long. 0 - Sa longueur, 
du N. O. au S. E., est d'cnvin>n 8o 1 ., et sa 
largeur moyenne de 8 1 . Celte ile parait très- 
montagneuse et couverte d'épaisses forêts. 
La cdtc présente une grande variété de végé- 
taux , et surtout des arbres d’une grandeur 
et d'une grosseur extraordinaires ; le cocotier 
y arrive à sa plus grande perfection, et le 
muscadier sauvage y est très*commun. Les 
bois sont peuplés d'une multitude d'oiseaux 
de diverses espèces , parmi lesquels se trouve 
un ^nd merle dont le cri ressemble à l’aboie- 
ment d'un cbicn. 11 y a aussi des scorpions et 
des serpens. 

Les habilans de la Nouvelle-Irlande ont 
le teint d'un noir moins foucé que celui des 
nègres d'Afrique; leur chevelure est longue 
et laineuse , et l'eDscmble de leur physiono- 
mie est loin d'être agréable : leur taille ne 
s'élève guère au-dessus de 5 pieds i à a 
pouces, et leur constitution est faible. >ls 
paraissent généreux, hospitaliers, propres et 
lempérans ; mais, selon M. de Blosseville, 
ils se montrent peu disposés h se lier avec 
les Européens, et à profiter des bienfaits de 
1a civilisation. Ils vont entièrement nus, et 
•ont très-jaloux de leurs femmes. Us confec- 
tionnent avec adresse leurs armes, qui con- 
sistent en une lance, un cassc-téte et une 
fronde , ainsi que leurs bracelets de coquil- 
lages , leurs colliprs , leurs plumets , leurs 
hameçons pour la pêche , et leurs canots, qui 
sont longs et étroits, et dont un a paru avoir 
90 pieds de long et était garni d'un mât. Ces 
peuples ont quelques instrumens de musique. 
Leurs dieux portent le nom de bakoni ; ils 
ne leur sacriBent pas de victimes humaines. 

On comprend souvent sous le nom de Nou- 
velle-Irlande l'ensemble des ilcs moins con- 
sidérables que celle-ci , situées près de ses 
côtes, et dont les principales sont: S^-Ma- 
tbieu, le Nouvel -Hanovre et l'ilc des Pêcheurs. 

IRLBACH, village de Bavière, cercle du 
Danube-Inférieur , chef-lieu de juridiction 
seigneuriale; à 3 1 . E. S. E. de Straubing et 
à i 3 1 . l/a O. N O. de Passau , près <<10 la 
rive droite du Danube. 

I.^ jiiridietion est enclavée dans le prési- 
dial de Straubing. 
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IRNIS, bourg de Suisse. l'ojr. Gioaxico. 

IKNSING, village de Bavière , cercle de la 
Regcn , prési<lial et à 1 1 . 3/4 N. O. d'Abcna- 
berg, ci à G 1 . S. O. de Ratisboiine, sur la 
rive gauche du Danube. Il y a 1 brasserie. 

IRO, rivière de l'empire Chinois, dans le 
pays des Khatkha. Elle prend sa source au 
mont Kentei , coule de TE. à l'O., et se jette 
dans l'Orkhon par la droite. Elle est bordée 
de gras pâtirrages. Iro ou louro , en mongol, 
veut dire bienfaisant ; les bahitans du pays 
prétendent que les montagnes qui bordent 
cette rivière abondent en eaux minérales. Sur 
la rive droite de l'iro, un peu avant son em- 
bouchure, s'élève un rocher k pic, formant 
l'extrémité d’une chaîne de montagnes qui 
s'étend sur 1a rive droite de cette rivière. 

IROIS (POINTE DES), cap sur la côte 
S. O. de la Guadeloupe, une des Petites An- 
tilles. Lat. N. 16” o' aa". Long. O. 64*^ 6' 
ao'^ 

IROlS (POINTE DES), cap le plusoccid. 
de nie Haïti , à l'extrémité de la longue pres- 
qu'île qui forme la partie S. O., par 18*=* aa' 
a 3 " de lat. N. et 76" 55 ' 55 " de long. O., 
au N. de la petite baie do même nom, dé- 
fendue par un fort. 

IRONDIQUET ou GERÜNDEGUT, baie 
sur le bord merid. du lac Ontario, dans les 
États-Unis, état de New- York, comté de 
Monroe, près cl à l’E. <le l'embouchure du 
Gencsec. Elle a environ a 1 . du N. au S., et 
r I. de l'E. à l'O. ; un banc de sable sur le- 
quel il n'y a pas plus de 3 ou 4 pieds d’eau 
en obstrue l'entrée. 

IRON-MOUN TAINS , moutagnes de la 
chaîne des Allcghany , dans les Etats-Uuis, 
sur la limite des états de Tennessee et de la 
Caroline du Nord. Elles se rattachent au S. 
O. aux Dald-ruüuntains , et au N. E. aux Yel- 
low-mountaiiis. Il y a dans ces montagnes un 
nombre infini de cavernes et de cascade». 

IROQÜOIS ou’ SIX-NATIONS, confédé- 
ration d'indiens de l'Amérique sept., fixés, 
partie dans Télat de New-York (États>Unis) , 
partie dans le Canada. Les six nations qui 
composent cette confédération , sont les 31 o- 
hawka , les Oneidas, les Onondaga» , les Cayu* 
gas, les Senecas et les Tuscaroras. Ce peuple 
semble n« respirer que la chasse et la guerre; 
familiarisé dès ses plus tendres années avec 
toute espèce de périls, il les brave, et envi- 
sage la mort d'un œil tranquille. Sou c.vrac- 
tère mélancolique élève son imagination el 
sou courage : il est hospitalier, ami lidclc , 
grand guerrier, d'un esprit vif cl |>éuétraul. 
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Les femmes mémos savent souflVir avce un 
courage qui étonne. Mais loin de chercher à 
les civiliser , les Européens ont porté aux 
Iroquois des vices qirils ne connaissaient pas , 
et l’cau-dc-vic, qu’ils aiment avec passion , 
les a abrutis et énervés, ils sont passionnés 
pour le jeu, qui les rend avides et (urbu- 
lens ; ils jouent tout ce qu'ils possèdent, jus* 
qu'à leurs femmes cl leurs enfans, et fînis.ient 
quelquefois par se jouer eux-mémes. Chaque 
famille prétend tirer son origine soit d'un 
animal, soit de toute autre chose qui devient 
l’objet de sa vénération. Ils ont une idée 
d’une autre vio : le guerrier courageux , le 
chasseur infatigable , j possédera une terre 
abondante en toute espèce de gibier { l’homme 
qui aura vécu dans l’indolence et sans gloire 
sera relégué sur une terre stérile et sans cesse 
assiégé par la maladie et le besoin. Ils sont 
superstitieux , et attachent une grande impor- 
tance aux songes. Ces nations , réduites main* 
tenant par les guerres que les Européens ont 
cntrelenues cnir'clles , par reau*dc*vie et les 
empiétemens successifs des colons, ne cump- 
tout plus qu’environ ia,ooo individus. 

En i 6 o 3 , lorsque les Français arrivèrent 
au Canada, les Six-Nalions formatent une 
ligue puissante , et se trouvaient engagés dans 
une guerre cruelle avec les Adirondaks, tribu 
la plus nombreuse de ce pays. Ceux-ci , chas- 
sés de leurs terres au-dessus des Trois-Riviè- 
res , furent contraints de se retirer vers l’es- 
tuaire du Saint-Laurent; Champlain , chef de 
la colonie française établie dans celte con- 
trée , les seconda dans cette lutte , et les Iro- 
qtiois vaincus étaient réduits à la plus grande 
détresse, lorsque les Adirondaks furent at- 
taqués et anenntis par les Hollandais, qui 
avaient remonté l'Hudson jusqu’il l’endroit où 
SC trouve maintenant Albany. Les Iroquois 
se partagèrent et servirent alternativement 
les Anglais et les Français dans les guerres 
que SC (iront ces deux nations. Oaiis la guerre 
de rindépend.ince « ils étaient allies de la 
Grande-Rretagne, et. en 1779, les troupes 
du congrès les délirent et détruisirent leurs 
villes. Depqis celle époque , iU vivent sur ce 
(|ii‘on appelle les réserves de l'état; mais les 
volons empiétant sur ces terres, les espaces 
«lésignés pour leur subsistance diminuent tous 
les jours. 

IROULÉGNY, village de France, dép. 
lies Basses-Pyrénées, arrond. et à 7 1 . i/aÜ. 
dcMauléon ,caiil. <le S*.-F.tienne-dc-Baigorry. 
fioo hab. Il y a dans les montagnes voi.sines 
de Jarra une mine de ciiiirc jaune trc.s-doiix; 


on y trouve du rainerai de fer spathicpie. 

IRPEN , rivière de Russie, en Europe, 
gouv. de Kiev. Elle prend sa source clans le 
N. O. du distr. de Skvira , coule à l'E., puis 
au N., et sejette dans le Dnieper, par la rive 
droite, 87!. au-dessus de Kiev, après un 
cours de 35 I. 

IRRAOUADDY, fleuve d'Asie. A'o^. laa- 

ODADDT. 

IRRITZ , en bohémien Girzice , bourg de 
Moravie , cercle et à 5 1 . E. N . E. de Znaym , 
et à 8 1 . S. S O. de Brünn. 

IRROT , ville de riiindoustan anglais , 
présidence de Madras , anc. prov. de Mala- 
bar, distr. de Cartenaad, à i I. i/a S. E. de 
Mabc et à la 1 . N. N. O. de Galicut. 

IRTCHAT uu ANAY , ville du Sahara , sur 
la roule du Fezzan au Bournou,età environ 
160 1 . S. de Motirzouk. Elle consiste en quel- 
ques cabanes bâties sur un rocher et à sa 
base. Elle est sujette aux incursions des 
Touariks. 

IRTEKSKOÎ, forteresse de Russie, en 
Europe, gouv. cl à 37 I. O. S. O. d'Oren- 
boiirg , distr. et à a 3 I. K. N. E. d’Ouralsk, 
sur la rive droite de l'Oural. 

IRTHING, rivière d'Angleterre, qui 
prend sa source dans 1a partie occid. du 
comté de Norlhumberiand , ward de Tin* 
date , forme , en coulant au S., une partie de 
la limite entre ce comté et celui de Cumber- 
land , entre bientôt dans ce dernier , où elle 
se dirige au S. O., à travers le ward d'Esk- 
dalc , et se jette dans l'Eden, par la rive 
droite , à a 1 . E. de Carlisie , après un cours 
d'environ la 1. 

IRTIACH , lac de Russie , en Asie , gouv. 
de Pcrm , dans la partie, mérid. du distr. 
d'iékalcrinbourg. Il a 4 I- de long sur 1 1. 
I l'a dans sa plus grande largeur. 

IRTICH, IRTYCH ou IRTYCHE, rivière 
qui prend sa .source en Uzoùngarie, dans 
l'empire Chinois , vers l'extréinitc orient, du 
Grand-Altaï, par 47 ® 20^ de lat. N. et 93® 
ao' de long. E., coule d'abord à l'O. N. O., 
dans une immense vallée formée au N. par 
Je Grand-Altaï et au S. par rAllui-Alintopa , 
et débuuciie à l'extrémité S. O. du lac D/..iis- 
sang. Elle sort, au N., de ce lac, et entre 
bientôt , immédiatement après son confluent 
avec le Narim , dans la Russie asiatique, y 
parcourt la partie orient, de la prov. d'Omsk, 
puis le S. du gouv. de Tobolsk , où , parve- 
Diu' à la ville de ce nom, elle abandonne la 
direction N. O., qu'elle a suivie depuis le 
lac Dzaïvsang. et , coulant désormais au ?î. 
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£., TU SC joindre à l'Obi, par la rive gau- 
che , un peu au-dessous du Samarovo , et à 
5o 1. O. S. O. de Sourgoiit, par 6o® ^ 5 ' de 
lal. N. et 66° i5' de long. E. Son cours est 
d'environ 6.5o 1., dont a4® dans l'empire 
Chinois, a5o dans la province d'Omsk , et 
i6o dans le gouvernement de TobnUk. Cette 
rivière n'a pas autant d'afHuens que son rteii- 
duc pourrait le faire supposer : dans toute la 
province «l'Omsk, elle ne reçoit qu'une 
disaine de cours d'eau , dont les plus remar- 
quables sont la Boukhlorraa , l'Oulba, l'Ouba, 
l'Om , à droite , et le Tchar-Gotirban et le 
Toiindouk, à gauche j dans le gouvernement 
de Tobolsk , elle se grossit de 1a Tara , du 
Ciiich, du Toui , de 1a Demiunka, ii droite, 
et de richim , du Vagaï, du Tobol et de la 
Konda , à gauche ; sur le territoire chinois , 
elle s'augmente de la Kaba et du Kourtchoum, 
à droite. Oust-Kamenogorsk, Semipalatinsk . 
Omsk, Tara et Tobolsk, sont les endroits 
les plus considérables qu'elle baigne. Des vil- 
lages assez nombreux s'élèvent sur ses bords 
dans le gouvernement de Tobolsk j dans la 
province d'Omsk , sa rive droite est parsemée 
de forts, habités par des Cosaques et leurs 
familles , pour protéger les frontières contre 
les incursions des Kirgliiz. 

Cette rivière forme beaucoup d'iles , dont 
la plupart sont inondées au printemps, où 
ses eaux s’élèvent de 6 à la pieds; plusieurs 
même disparaissent et sont remplacées par 
d'autres. Son cours est très-irrégulier et dan- 
gereu.\, k cause des bancs de sable roouvans. 
Ses eaux sont très-légères ; elle nourrit quan- 
tilè de beaux poissons , entre lesquels on re- 
cherche les esturgeons. Entre cette rivière et 
le Tobol, il y a des plaines basses qui pour- 
raient être cultivées ; elles sont entrecoupées 
par un grand nombre de lacs et sujettes aux 
inondations. Entre rirtich cl l'Obi règne une 
vaste steppe, nommée Baraba, qui offre des 
marais, des terres salées abondantes en sel 
d'Epsom, des lacs, des rivières et beaucoup 
de prairies. 

IHTZ, rivière de France, dép. du Morbi- 
han, arrond. de Vannes. Elle prend sa source 
è 3 1. de cette ville , près de Plaudren , 
coule à l’Ë. S. K., passe près de Rochefort, 
et se joint à l'Oust , à i/a I. N. O. de Redon , 
après un cours de 13 1. 

IRUELA ( LA ), bourg d'Espagne , prov. 
et à 1 4 I- N. N . O. de Guadalaxara , et à 3 I. 
N. E. de Duitrago. 3^9 hab. 

IKUELA , bourg d'Espagne, prov. et à 
la 1. E. E. de Jaen , et è 3o 1. 1/4 N. N. 
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E. (le Grenade. 11 a 1 cbatcau et 1 liêpital. 
3,3^4 De territoire est fertile, surtout 
en blé , huile ci vin. 

IRCJKSTE, bourg d'Espagne, prov. et à 
6 1. 1/3 E. de Guadalaxara , et à 8 . 1. E. 
de Budia. 33g hab. 

IRUIANE , rivière de l'Amérique mérid. , 
sur la limite du pays del Indiens indèpen- 
daiis , dans le Pérou, et du territoire de 
Moxos , dans le Haut-Pérou. Elle sc forme 
de riacuma et de 1a Mayusia , coule à l'E. N. 
E., et le joint au Mamorc, par la gauche, 
vers 13° 30' de lat. S et 68° 5o' de long. 
O., après un cours d’environ 80 1., depuis 
la source de Tlacuma. 

IRUN , ville d'Espagne , prov. et à 3 1. E. 
de SV-Sébastien (Guipuscoa) , et à 13 1. 3/4 
O. S. O. de Bayonne. Elle est biütic en am- 
pliithèàtre , sur Un monticule , à plus d*i/3 1. 
de la rive gauche de la Bidassoa , et n'est rc> 
marqnabic que parce qu'elle est la première 
ville d'Espagne en sortant de France. Les 
rues en sont tortueuses et inégales , et les 
maisons construites sans goût. L'église parois- 
siale , devant laquelle est une grande place 
où l'on s'exerce à la paume , et rbOlel-de- 
ville, sont d'une assez bonne architecture. 
Elle possède 1 hôpital, 1 tuilerie, et dans 
les environs , des tanneries et des forges. On 
tire de la Navarre , par la Bidassoa, des bois 
de coustruction qu'on conduit au port du Pas- 
sage. 3,336 hab. 

L'époque de la fondation d'Irun est incon- 
nue; ce qu'il y a de certain, c'est que les 
anciens Romains ont occupé l'emplacement 
où clic existe , et qu'on y a trouve des mé- 
dailles et des pierres tumulaircs. Les Fran- 
çais se sont toujours emparés de cette ville 
dans leurs guerres contre les Espagnols. 

IRVILLAC, village de France. Ko^-. Ya- 

VILLAC. 

IRVILLE, village des États-Unis, état 
d'Ohio, comté de Muskingum , à 4 O. de 
Zanesvillc et a i4 1- L. de Columbus. On a 
trouvé dans les environs beaucoup d'antiqui- 
tés américaines , notamment des tombeaux. 

IRVINE, rivière d'Écosse , comté d'Ayr, 
dans la partie orient, duquel elle prend sa 
source. Elle se dirige à l'O. , et se jette dans 
Je golfe de (dyde, à Irvine, après un cours 
de 7I. environ. Son embouchure est obstruée 
par une barre de sable sur laquelle il n'y a 
que 10 à 1 1 pieds d'eau à marée haute. 

IRVINE ou IRWIN , villed'Écossc, comté 
et à 4 L N. d’Ayr, siège de presbytère; sur 
l'U'vioe , qu'on y traverse sur un beau poiil , 
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près de l'emboucbure de celte ririèrc dans te 
golfe de Cl^dc. Lat. N. 55 ° 37'. Long. O. 
6 ° 59 ^ Les maisons en sont régulières et bien 
bâties : on y remarque Téglise , située sur 
une éminence , et surmontée d'un clocher 
très'élcgant ; rhétel-de'Ville et le nouveau 
bâtiment de runiTcrsité. Elle possède 1 chan> 
lier de construction , des ûlatures de coton 
importantes, i tannerie considérable, i blan> 
chisserie et 1 fabrique de cordages. Son port 
est commode , mais une barre qui en obstrue 
l'entrée ne lui permet pas de recevoir des 
navires d'un fort tonnage; lai navires du 
port de 10.4B7 tonneaux lui appartiennent. 
Elle envoyait autrefois à la pèche du hareng : 
son principal commerce consiste maintenant 
dans rexporUlion d'une grande quantité de 
houille pour l'Irlande ; on y importe du fer , 
du chanvre , du lin , du l>ois et beaucoup de 
grains. Irvine a le litre de bourg royal , et se 
joint à Ayr, Campbcllon, Inverary et Roth- 
say , pour envoyer un membre au parlement. 
7,007 liab. 

IRVINE, village des l*Uats-Unis , état de 
Kentucky, chef-lieu du comté d'Estill; sur 
1 a rive droite du Kentucky , à ai I. S. E. de 
Frankfort. 

IHWIN, comté des États-Unis, dans la 
partie mérid. de l'état deGéoi*gie. Le chef-lieu, 
qui porte le meme nom et sc trouve à environ 
5 o I. S. de MHlcdgcville , contient 411 bab. 

IRWINTON , village *les États-Unis , état 
de Géorgie; clicf-licu du comté de Wilkin- 
son, â6 I. S. du comté de Milledgeville. Il 
y a 1 maison de justice , 1 prison et 1 cha- 
pelle de méthodistes. 

ISA, rivière de Russie, en Europg, gouv. 
de Pensa. Elle prend sa source dans le distr. 
et à 8 I. N. E. de Mokchansk , entre dans ce- 
lui d'insara , et va se jeter dans la Mokeba , 
par la rive droite, à 3 1 . E. de Troitsk , 
après un cours de a 5 1 . vers le N. O. 

ISA, rivière de Russie, en Europe, qui 
prend sa source dans le gouv. de Vitebsk, 
distr. età 3 1 . i/a S. O. de Sebej , sort d'un 
petit lac , et coule vers le N., entre d^ns le 
gouv. de Pskov , distr. d'Opotclika , et va se 
jeter dans 1 a Velikaia , par la rive gauche , au 
village d'iagolkino , à 7 1 . 3/4 O. S. O. de 
Novorjev , après un cours d'environ a 3 1. 

ISAAC , groupe de petites îles de l'archipel 
des Lucayes, dans le N. O. du grand banc 
<lc Bahama , à 8 I. N. N. E. des ilcs Dimini. 
Lat. N. a6°. Long. O. 81° 2o^ Les deux 
principales portent Ics'noms de Grande et 
Petite Isaab. 


ISABA , bourg d'Espagne , prov. et à 1 1 I. 
i/a N. £. de Pampelune (Navarre), et à 8 1 . 
N. N. E. de Sanguesa ; sur la pente d*uDc 
montagne très-haute et très-escarpée, près 
de TEaca et du Belabarce. Hat église pa- 
roissiale, dont 1 a tour est très-élevée; 3 her- 
mitages et i hôpital ; il y>a t fabrique d*è- 
toffes de laine et 1 moulin à foulon. On voit 
au-dessus de la montagne un Hermitage qui 
remplace un fort qui dominait la ville et les 
alentours. 1,000 bab. 

Le territoire possède une source minérale 
dont on se sert en boisson et en bains. 

15 ABEL(S.), île du détroit de Magellan. 
yoy. Élizabeth. 

iSAUÉLlQUE ( POINTE), cap le plus 
sept, de nie Haïti, par 19° 58 ' de lat. 
N . et 7 3 ° 36 ' 5 o" de long . O. , au N . du port 
de La Isabella. Une très-haute montagne do- 
mine ce cap, qui est entouré de rochers. 

ISABELLA (PORT DE LA) , sur 1 a cdte 
sept, de nie Haiti , à l'emboachure de la pe- 
tile rivière Bacabonico ; fermé , au N. , par 
une petite presqu'île que termine la pointe 
Isabélique; par 19° 58 ' de lat. N. 0178° 36 ' 
de long. O. C'est près de ce port que Colomb 
forma, en i49^i le premier établissement 
espagnol de nie, auquel il donna le nom 
d'isabella : il fut abandonné en i49^ j en en 
voit encore les ruines. 

ISABELLE, bras de mer, vers l'extrémité 

N. O. de la mer de Bafllo , dans le Gfx>en- 
land , par 77° 3 o' de lat. N. et 80° de long. 

O. ; àl'O. de U baie de Smith, dont il est sé- 
paré par le cap Isabelle. 

ISABELLE (S**.). Ile du Grand-Océan 
équinoxial , dans l'archipel des Iles Salomon, 
dont elle occupe a j»eu près le centre , et dont 
elle est une des plus considérables; au S. E. 
de l'ilc Chotseutl , qui en est séparée par le 
détroit de Manning , et au N. O. de l'ilc Gua- 
dalcanar; entre 7° i 5 ' et 8° aa' de bit. S., 
et entre i 55 ° ao' et i 56 ® 55 ' de long. E. 
Elle a environ 45 1 . du N. O. au S. £., sur 
une largeur de 7 à 8 I. Les côtes N. E. sont 
très-découpées , et présentent les baies Pras- 
lin cl Eslrella. 

ISAC , rivière de France, dép. de la 
Loire-Inférieure. Elle se furme, au-dessus de 
Blain, de plusieurs courans , dout le priuci- 
pal a sa source à l'E. d'Abbaretz , village de 
I ,aoo bab. , arroiid. et à 4 1 - 5 4 6. S. O. de 
ChâteaubrUnt , cant.de Moisdon-la-Rivière, 
ilans un gouffre très-poissonneux, dont 00 
ne peut trouver le fond. L'Isac se dirigea 
ro. , cuire dans l'arroiid. de Savenay, passe 
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près de Blain et de Gerrouet , et se joint à 
la Vilaine, par la rive gauche, viii-à«vis de 
Hieux, après un cours d'environ i5 I., dont 
3 de navigation, depuis Gerrouet. Le canal 
commencé de la Loire à la Vilaine, doit km^ 
ger celte rivière depuis La Reusaudais jus* 
qu'au ch&teaii de Blain. 

ISABVA ou iSAËV, bourg de Russie, en 
Europe gouv. des Cosaques du Don , dislr. 
de Mious ; à 1 6 I. N. O. de Novo*TchcrkasL, 
près de la Kriepkaia. 

ISAFA, en chinois Tan-tseu, un des 54 
distr. de la prov. de Moûts, au Japon. 

ISA-FIORD , golfe formé par l'Atlantique, 
sur la côte N. O. de Tlslande , dans le West- 
land elle distr. auquel il donne son nom. 11 
a environ i8 1. de profondeur, 6 I. de lar- 
geur à son entrée , et se subdivise, vers le 
S. , en une infinité de bras. 

ISA-FIORD, distr. d'Islande, dans la par- 
tie sept, du Wcstland. Il tire son nom du 
golfe autour duquel il s'étend. 

ISAGONDGË, Isat^unge , ville de l'Hind- 
oustan , état du nabab d'Aoude, anc. prov. 
de ce nom, distr. cl à i3 1. N. O. de Be- 
rajtcb, et à i4 1. N. E. de Kbejrr-abab, près 
de la Gogra. 

ISAKLl , ville de la Turquie d’Asie, dans 
la Caramanic , sandjak et à 3 1. i/a N. O. 
d’Ac-cbeber, et à i3 1. S. Ë. d'Aüoum-Cara- 
bissar, au pied duConac-dagb. Elle a i mos- 
quée , I bain public et i caravansérail. 

Les environs sont couverts de jardins , de 
vignobles et de vergers, qui abondent en ex- 
ccllcns fruits. 

1SAK.OU , en chinois Y~uou, un des i4 
distr. de la prov. de Satsouma, au Japon. 

ISAKTCHA , ville de la Turquie d'Europe. 
yoy. lAsaixTCBi. 

iSALCO , volcan du Guatemala , état , 
près et au N. de S. -Salvador. Il exhale beau- 
coup d'ammoniaque. Des éruptions considé- 
rables eurent lieu en avril 1798, et de i8o5 
à 1807. 

ISALCO, ville du Guatemala, état et à 
la 1. l/a O. de S. -Salvador, dcp. de Zonzo- 
nate. 11 y avait 6,000 hab. avant la révolu- 
tion : ce nombre a beaucoup diminué. 

iSANOTZKOÏ, un des détroits qui font 
communiquer la mer de Bering au Grand- 
Océan boréal. 11 sépare l'ile d'Ounimak, une 
des Aléouticnnes , de l'extrémité S. O. de la 
péninsule d'Alaska, dans la Russie améri- 
caine. 11 a environ 8 l. de long et 3 1. de lar- 
geur. Lal. N. 55^. Long. O. 16G”. La mer y 
est peu profonde, mais le flux et le reflux 
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sont très'violcns ; pendant l'hiver, lorsqu'il 
survient UD vent de S. E. et qu'il amène de la 
pluie , les glaces se rompent et sont secouées 
avec une telle violence qu'elles iiilerrorapent 
la corainunicalion entre l'ile cl le continent. 

ISAH ou ISER, rivière d'Allemagne, qui 
prend sa source dans le Tyrol , à 2 1. N. E. 
d'Inspruck , entre bientôt dans le cercle ba- 
varois auquel elle donne son nom et qu'elle 
traverse du S. S. O. au N. N. E. , en bai- 
gnant les murs de Munich, Freising, Moos- 
burg et Lnndslmt} puis, se dirigeant è l'E. 
N. E. , entre dans le cercle du Danube-In- 
férieur, où elle passe à Landau , et s'unit au 
Danube, par U rive droite, presque vis-k-vis 
de Deckeodorf, après un cours d'environ 661. 
Ses alQuens principaux sont le Loisach et 
l'Ammer, par la rive gauche, et le Senet, 
par la droite. Son cours est eatrèmement ra- 
pide; cependant elle est flottable et porte de 
grands radeaux. On trouve quelquefois dans 
ses sables des parcelles d'or. 

ISAR , cercle de Bavière , entre 47° d 
48® 44^ N. , et entre 8° 21' et 10® 87' 

de long. E.; borné, au N., par le cercle de 
la Regen; à l’E. , par celui du Danube-Infé- 
rieur et par l'archid. d'Autriche ; au S. , par 
le Tyrol ; et k l'O., par le cercle du Danube- 
Supérieur, dont U est en partie séparé par 
le Lech. Sa longueur, du N. au S. , est de 
3t 1. ; sa largeur moyenne de 34 9 ** 

perfîcie de 863 1. La partie mérid. est cou- 
verte de rameaitxdes Alpes Noriques etRhé- 
tiquea , en général trés-bauts, el parmi 
lesquels on distingue, sur la frontière du Ty* 
roi, le mont Watzmann , de i,5a5 toises 
au-dessus du niveau de la mer ; la partie sept, 
est unie. Les montagnes déterminent rincli- 
oaison de ce pays vers le N. , et ce cercle 
appartient tout entier au bassin du Danube, 
auquel il envoie scs eaux par l'intermédiaire 
de 3 rivières principales : lion, qui en ar- 
rose la partie orient.; l'isar, qui lui donne 
son nom, y reçoit l'Ammer, et letravei*se vers 
le milieu ; et le Lecb , qui coule vers sa limite 
occid. On remarque vers le S. plusieurs lacs 
considérables : le Cbiem-see , l'Ammer-see, 
le Wurm-see, etc. La partie montagneuse est 
froide , tandis que la plaine jouit d'un climat 
doux. Le sol, argileux et marécageux dans 
la plaine, n'est pas fertile partout, quoiqu'il 
soit cultivé avec le plus grand soin : il pro- 
duit toutes sortes de céréales, du lin, du 
houblon , du tabac et de la garance. 11 y a de 
grandes forêts, qui formént une des princi- 
pales richesses du pays; lu partie monta- 
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^neusc, peu fertile en graint , produit une 
grande qtm'htité de fruits , et nourrit un grand 
nombre de bestiaux. Le gibier j est très* 
commun. Ce cercle renferme de riclies mines 
de fer et de houille, des carrières de beaux 
marbres, de gjpse et de pierres meulières, 
de taille et à aiguiser; il possède aussi des 
tourbières , de grandes salines à Reichenhall 
cl à Rerchtcsgaden , et plusieurs sources mi> 
nérales avec des bains. On recueille sur quel* 
ques points de l'huile de pétrole. L'industrie 
consiste principalement dans l'exploitation 
des mines et des carrières ; il y a quelques 
forges , verreries et papeteries ; 1a fabrication 
de bas de laine, la brasserie et 1a distillation 
des grains y sont assez considérables. Les 
bestiaux , le bois et le sel sont les principaux 
articles d'exportation f des vins, des denrées 
coloniales , des objets de luxe et de godt, etc., 
composent les importations, dont la valeur 
surpasse de beaucoup celle des premières; 
la balance du commerce serait au désavan> 
tage de ce cercle , si le bénéfice du transit ne 
compensait et au-delà l'excédant de la valeur 
des importations. Les grandes routes sont en 
bon étal, et plus favorables au transport que 
les rivières. 53o,5oo bab. , sur lesquels on 
ne compte que 3y,yoo industriels. 

Ce cercle, dont le chef-lieu est Munich, 
capitale de la Bavière, se divise en uy prési* 
diaux : Dcrchtesgaden , Dachau , Ebersberg , 
Erding, Freising, Landsberg , Landsliiit, 
Laufen, Miesbach , Moosburg , Mïihldorf, 
Munich, PfafTenhofra , Reichenhall, Rosen- 
heiffl, Schongau , Starnberg, Teisendorf, 
Tittoianing, Tolz, Traunsteio, Trotsberg, 
Vilsbiburg, Wasserburg, Weilbeim , Wer- 
denfels et Wolfrathshausen ; et en 3 juridic- 
tions seigneuriales : Brannenberg, Uohenas> 
cImu et Tegernsec. 

ISARDJIK , forteresse antique de la Tur- 
quie d'Europe, dans la Bosnie, sandjak et 
à 12 1. N. O. de Novi-Bazar, et à ^ 1. t/2 
S. E. de Priepol. Elle est dans les monta- 
gnes, et ne sert plus que de prison d'exil . 
On voit au-dessous les ruines d'une grande 
ville qui a été , dil-on , la résidence des rois 
de Bosnie. 

ISASONDO , bourg d'Espagne, prov. et à 
10 1. S. S. E. de S^-Sébastieii (Guipuscoa), 
et à 1/3 de 1. N. E. de Villafranca. Les mai- 
sons en sont disséminées ; quelques-unes seu- 
lement sont réunies sur une cdte. 11 a 1 h6- 
pital. L'Oria et le Zubin passent près de ce 
bourg. 475 hab 

A 1/2 1. de là , il y a une source minérale 


qu'on emploie avec succès dans plusieurs 
maladies. 

ISBARTÉH, ville de la Turquie d'Asie, 
f'oy. Hamid. 

ISBAT , ville de la Turquie d'Europe , en 
Albanie, sandjak et à ^ I. 3/4 O. N. O. 
d'Okhrida, et à 5 I. 3/4 D. S. O. de Dibre- 
Sipre ; chef-lieu de juridiction. 

ISBORG, bourg de Russie, Izaoac. 

ISCA , bourg du roy. de Naples , prov. de 
la Calabre-Ultérieure 11*, distr. et a 8 I. i/3 
S. de Catanzaro, canl. et à i 1. N. N. O. de 
Badolato; sur une colline. Il a a églises pa- 
roissiales. 1 i574 

ISCANZE., bourgade de Colombie ( Nou- 
velle-Grenade ) , dans les Andes, vers la li- 
mite S. E. du dép. du Cauca , au S. E. de 
Popayaii , vers la rivière de même nom qui 
appartient au bassin de la Caqueta. 

iSCAR , bourg d'Espagne , prov. et à 1 1 1. 
l/a N. N. O. de Ségovie, et à 3 I. à/3 O. de 
Cuellar ; sur un terrain sablonneux et peu 
fertile. 11 a 3 paroisses, i château seigneurial 
et I hôpital. 800 lub. Les environs sont plan- 
tés de pins qui fournissent de la résine et des 
bois de construction. 

ISCIlE , village de France, dép. des Vos- 
ges, arrond. et à 9 I. S. S. E. de Neufehâ- 
teau , cant. et à 1 1. i/a S. S. E. de La Mar- 
che. Foires , les 9 février, i5 mai, a4 juillet, 
et a6 novembre, pour bestiaux , grains , etc. 
y^o \mh. 

ISCHIA, bourg des États de l'Égliie, dé- 
Icgaltun et à 7 l. 3 4 O. N. O. de Viterbe. 
i,a5o hab. 

ISCHIA , OEharia, ile du roy. de Naples, 
dans la Méditerranée, au N. O. delà haie 
de Naples, et séparée de U côte p.ir un canal 
de a 1. de large, où se trouve l'ilc de Pro- 
cida. Lat. N. 4<>® 4^^- Long. E. ii** 34'- Elle 
appartient a la prov. de Naples et au distr. 
de Pouzzoie, dont clic forme a canlons , celui 
d'Ischia , cl celui de Forio , duquel dépend 
nie de Vandolena, située à l'O. Ischia a 
près de a 1. i/a de long sur 1 1. i/a de large, 
et environ 8 I. de circuit. Elle parait être le 
résultat de quelque grande commotion de la 
nature , et le volcan Epomeo , <|ut en occupe 
le centre , d'environ 3oo toises aq-dessus de 
la mer, peut en être regardé comme le 
noyau : la volcans accessoires entourent ce 
grand cratère , et l'on y trouve partout des 
matières volcaniques vitriGées et calcinées. 
La dernière éruption volcanique eut lieu en 
i3oa; le a février i8a8, un tremblement 
de terre y boulevcna plusieurs villages. Les 
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vallées qui sépArcot ces volcans sont irune 
ierlililé extraurdiiiairc \ il ca est de mémo 
d'une plaine située dans Tintérieur. Les c6tos 
sont furmées do rochers escarpés. Ischia ofTre 
un des séjours les plus agréables de l'Europe : 
le ciel y est serein , el l'air doux et salubre, 
en hiver comme en été; la végétation , dans 
toute sa splendeur, y étale les plus riches 
productions ; partout s'élèvent des coton* 
niers, des mûriers, des grenudirrs, des oran- 
gers , etc. ; des myrtes ot atitres plantes odo* 
riférantes y croissent aussi avec prol'usion et 
sans culture. On y récolte en abondance , 
principalement du vin estimé , de l'huile , des 
fruits et des légumes, ainsi que de la soie. Il 
y a des bois remplis de châtaigniers , et de 
bons pâturages. La principale production 
minérale est le soufre. Des sources thermales 
jaillissent sur plusieurs points : les bains 
qu'on y a établis sont très-renommés . et at* 
tirent un grand nombre de malades et de con* 
valescens ; les plus fréquentés sont ceux des 
villages de Casamicciola et de Laeco ; on 
prend aussi des bains de vapeur à Forio , et 
des bains chauds à S*. -Laurent, nomroén les 
étuves de S^. -Laurent. Les divers agrémens 
que cette île réunit la font visiter par un 
grand nombre de voyageurs, surtout par les 
régnicolcs. Iscliia en est l'endroit principal. 
34-000 liab. 

En 1807 , cette île fut prise par des troupes 
anglaises et siciliennes. 

ISCHIA, ville du roy. de Naples, prov. 
et à 6 I. 1/3 O. S. O. de Naples, distr. et à 
4 1 - S. O de Pouzzolc, chef-iieu de canton ; 
sur la côte N. E. de l'ile de son nom, où il 
y a une petite baie. Siège d'un évéché suf- 
fragant de Naples. 11 y a une forteresse à 
demi-ruinée, bâtie, dans le xv' siècle, sur 
(in rocher de basalte haut d'environ 600 
pieds, et uni à l'ile par une digue aiiifî- 
cielle. ischia renferme 1 cathédrale, 3 égli- 
ses paroissiales , et des fabriques d'élolTes 
de soie, ainsi que de poterie. La pèche est 
active sur la eûte; il s'y fait quelque com- 
merce en vin et autres denrées de l'ile. 3 , 100 
babilans. 

Cette ville est très-ancienne ; suivant Stra* 
bon et Pline, elle aurait pour fondateurs des 
Calcédotiiens de l'Kubée. Elle tomba au pou- 
voir des Grecs et des Romains; lesGoths, 
les Lonib.irds et les Normands l'uccupèrent 
aussi successivement. 

ISClllTELLA , bourg du roy. de Naples, 
prov. de Capilanate , distr. et à 9 1 . i /3 N. 
£. de S.-Severo, cant. et à 1 1 . N. N. 0 . de 
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Vico; sur une haute colline. Il y a 1 église 
paroissiale et 1 couvent. 11 s'y tient une foire 
de 8 jours, le 3o mai. 3 , 100 hab. 

ISCHL, bourg de rarchiduché d'Autriche, 
pays au-dessus de l'Ens , cercle de la Traun ; 
à 3 1 . 3/4 N. de Hallstadt et à 17 1 . S. O. de 
Steyer, près de la source de la Traun et du 
lac de Hallstadt. 11 y a 1 église catholique et 

I chapelle luthérienne. t-7So hab. On ex- 
ploite dans l'ischiberg, montagne voisine, 
une mine de sel gemme. 

ISCOCMIS, rivière de 1 a Turquie d'Eu- 
rope. yojr. ScOMBI. 

iSE, en chinois T-cûi^ prov. du Japon, 
dans la partie merid. de l'ile de Nifon , à l'O. 
de la prov. d'Ovari et à l'E. de celle d'Oumi. 
Elle est couverte de petites montagnes, et 
arrosée par plusieurs rivières. Elle produit 
beaucoup de riz. Les foréU qui couvrent le» 
montagnes fournissent beaucoup de bois, 
(|h'on fait flotter jusqu'à la mer. 

Cette prov. renferme i 5 districts : Auo ^ 
Asake , AsiUi , Gosasima , Ifino , Ifitaka , 
Inafe, Isi ou, suivant Kœmpfer, Itsisi ; Ka- 
fana, Miye, Nisikisima , Souiouka , Takc , 
Tato, el Watarafe. 

ISEAN , dép. du Guatemala , étal de Costa- 
Rica. Le chef-lieu est Isean. 

ISE-FIORD, baie de Danemark, formée 
par le Caltcgat, sur la côte sept, de l'ile de 
Sccland. L'entrée, qui se trouve par 55 ** 57* 
de lat. N. et 9^ 3 o' de long- E. , a 3^3 de I. 
de large. La baie a 3 1 . 1/3 de large et 5 1 . de 
profondeur. Elle est de forme très-irrégulièrc, 
et donne naissance, à l'E., au Rueskilder- 
fiord; à l'O. , au Lamm-fiord, et, au S. , au 
Sidinge-fiord. 

ISEGUEM , bourg des Pays-Bas, prov. de 
U Flandre occid., arrond. et à 3 I. 1/4 de 
Courlrai , cant. et à i/a l. U. d'ingelmunster. 

II a des fabriques de toiles et de chapeaux. 
7,874 hab. 

ISELLE, village des États Sardes, div. 
de Novarc , prov. d'OssoU, mand. et à 3 1 . 
N. O. de Domo-d'Os>ola , et à 1 I. 3 4 O. du 
village de Simplon , sur la route qui traverse 
la montagne de ce nom. On y trouve un bu- 
reau de douane , ce qui le fait nommer aus.4i 
le Dazio (te droit), cl , à peu de distance, 
une dos galeries de la route du Simplon : 
cette galerie, percée dans le roc, a Oo pied.-i 
de longueur. Dans une gorge voisine est une 
raine d or qui fut exploitée avec avantage 
pendant quelque temps. 

ISEN , buurg de Bavière , cercle de i'isar, 
présidial et à 3 1 . 3/4 d'Erding , cl à 
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9 1. 1/4 N« E. de Munich; sur U rivière de 
sou nom, qui ae jette dans l'inn. 890 hab. 

ISENACll, rivière de Bavière, cercle du 
Rliin , distr. de Spire. Elle prend sa source 
près et au N. de Frankcnilein , coule vers 
TE. N . E. , et se jette dans le canal navigable 
de FraokenUl, après un cours d'environ 9 1., 
dont 7 de flottage. 

1SENBOUR.G , lienhurg, comté d'Allema- 
gne,, possédé par des princes de même nom, 
sons la souveraineté du grand-duc et de 
l'électeur de Hesse. La partie qui est dans le 
grand-duché de Hesse-Darmstadt est comprise 
dans les prov. de la Hesse-Supérieure et de 
SUrkenbourg , et celle qui dépend de la 
Hesse-Électerale se trouve dans la prov. de 
Uanau, où elle est répartie entre les baill. de 
Birslein, de Wacbtersbach , de Meerbolz et 
de Langenselbold. Ce pays est Irès-monta* 
gneuz; néanmoins le climat y est tempéré. Le 
«ol, très-bien cultivé, produit en abondanc'e 
des céréales , des fruits, du lin et du vin dans 
les baill. de Wacbtersbach et de Langensel- 
hold. On J élève un grand nombre de bêtes 
ù cornes , des moutons et des porcs , et on 
exploite des mines de fer près de Birstein. 11 
y a des fabriques de bonneterie , i verrerie 
et I forge. On en exporte principalement du 
bois, du vin , et des meules que l'on débite 
dans le voisinage. Ce pays renferme environ 
48«ooo hab. , dont 35 , 000 pour la partie 
comprise dans la Hesse- Darmstadt, et i3,ooo 
pour celle de la Hesse-Éiectorale. Budingen, 
dans la Hesse-Darmstadt , est la ville princi- 
pale. Le comté d'iscnbourg était autrefois 
plus étendu qu'il ne l'est maintenant, et se 
<itvisait en Haut et Bas-lsetibourg. 11 tire son 
nom d'un ancien cbateau, dont on voit les 
ruines dans ja prov. prussienne du Bas-Rhin , 
entre Cobicntz et Audcrnach. 

ISENBURG, bourg des États Prussiens, 
prov. du Bas-Rhin, régence et à 3 1. 1/4 N. 
de Coblentz, cercle et u a 1. t/4 N. £. de 
^euwied. 11 a 1 moulin à huile et 1 scierie. 
45o hab. 

ISEM BURG ( NEU ) . village du grand-du- 
ché de Hesse-Darmstadt, distr. d'Olfenbach; 
à 4 1- N. N, K. de Darmstadt et à il. i/4 
S. S. £. de Francfort, sur 1a limite ilu ter- 
ni. de celte ville. II est bien bêli et a été 
l'uudé , en 1700 , par une colonie française. 
Ou y fabrique beaucoup de bas de flloselle , 
des gants, des bourses, etc. 1,170 hab. 

l^ENHAGEN , village du rny. de Hanovre, 
guuv. et à i4 !• S. S. E. de Lünebourg; 
chef-lieu de baill. 11 y a un couvent de da- 


mes nobles qui s'adonnent à l'éducation da 
jeunes demoiselles. Le baill. renferme 109 
babitans. 

ISENHEIM, village de France, dép. du 
Haut-Rhin, arrond. et b 4 1- S- S. O. 
de Colmar , cant. et à a/3 de 1. N. N. E. de 
Soultz. 11 y a une filature de coton. Foires de 
a jours, les i3 août et 6 septembre, et d'x 
jour le 1 1 novembre. i,5oo bab. 

ISOTHALou ISITHAL, vallée de Suisse, 
dans la partie N. O. du canton d'Uri. Tra- 
versée par risclbaeh, elle débouche sur la 
rive occid. du lac de Lucerne , a a 1. de long, 
du N. E. au S. O., mais est fort étroite et 
environnée de hautes montagnes : l une d'el- 
les , le Rothstoch , a 1,574 toises au-dessus 
du niveau de la uicr. A l'ongine de celte vallée 
est le glacier de Geschenen. Elle est peu peu- 
plée , a de belles forêts et de gras pâturages, 
et des mines de fer qui ont été exploitées. 

ISEO ou SABINO , Sbvirl's, lac du roy. 
Lombard-Vénitien , st|r la limite des prov. de 
Brescia et de BergaiOe, à rexlrémilé du val 
Camonica. Sa longueur, du N. N. £. au S. 
S. O., est de 5 1.; sa largeur moyenne de z/3 
de 1 ., et sa plus grande profondeur connue 
de 3oo mètres. 11 est traversé par TOgUo , 
tributaire du Pô. Les rives en sont en partie 
composées de rochers à pic; le reste est en- 
tre des collines couvertes de vignes ci d'oli- 
viers : vers le S., il y a des terrains bas où 
le lac se répand lors des crues. Ce lac renferme 
rUe de Monte-d'Isola et les petits Ilots de 
S.-Paoloet de Lorctlo. 11 nourrit diverses es- 
pèces de poissons , dont plusieurs le disputent 
pour la qualité à ceux du lac de Garda : les 
meilleurs et les plus nombreux sont les tan- 
ches, les anguilles , les broebeUel différentes 
sortes de sardines ; on y pèche ces dernières 
en grande quantité , surtout au mois de juin. 
La navigation n'y est dangereuse qtte quel- 
quefois on hiver, lorsque le vent de N. de- 
vient violent : ce vent y souffle habituelle- 
ment pendant la nuit tout le reste de l'année. 
Le commerce qui se fait sur ce lac est assez 
considérable , particulièrement en fer , grains, 
vins , bestiaux : les plus grosses barques qu'on 
y emploie porlcnt 5oo myriagrammes. Les 
ports principaux sont, dans la partie supé- 
rieure, à Loverc, Pisogne, Castro, et dans 
1a partie inférieure, à Sarnico et à Iseo, hourg 
qui donne son nom au lac. 

ISEO, bourg du roy. Lombard-Vénitien, 
prov. et à 4 C O. de Brescia , et â i5 1. 
3/4 Milan; chef-lieu de distr.. 

sur la rive mérid. du lac de son iium. 11 y a 
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I forge y I fabrique d'eau-de^vie 4 des moulina 
à farine et à huile, ainai que des tanneries. 
Son port est le centre de la navigation et du 
conamerce du lac ; tous les jours il en part et 
il y arrive des barques cournères à la desti* 
nation de Lovere , Castro et Pisognc. Il t'y 
tient une foire le 5 août, et, les mardis et 
vendredis, des marchés fréquentes pour grains, 
drapa et autres objets nécessaires à la coniom* 
mation du pajs. i,95o hab. Il j a i clouterie 
à Cavale , hameau voisin. 

Le district contient la communes et io,ai 3 
hab. 11 compte 36 filatures de coton. 

ISERj rivière d'Allemagne, Isaa. 

ISER , ri> ière de Bohême , qui sort de vas* 
tes prairies tourbeuses , situées dans les can- 
tons boisés de la partie sept, du cercle de 
Biclscbow, entre ensuite dans le cercle de 
Bunzlau , passe à Iiing-Bunzlau et à Turnau, 
et se /elle dans l'Elbe, parla rive droite, 
près de Czelukowitz, dans le cercle de Katir- 
zim , après un cours d'environ ao 1. du N. E. 
au S. O. Les sables charrient de petites par- 
celles d'or et un assez grand nombre de cal- 
cédoines. 

ISER AN , montagne des États Sardes , dana 
les Alpes Grecques , sur la limite des div. de 
Savoie, de Tiinn et d'Aoste, à 7 I. N. N. E. 
du mont Ceiiis et à ii 1. S. S. K. du IMont- 
Blanc. Son glacier est par 4^° 3o' 4^ ' de Ut. 
N. cl 4^ 4^" élévation 

est , suivant quelques auteurs, de a, 076 toi- 
ses au-dessus du niveau de U mer, et selon 
d'autres, seulement de i.goB toises. De scs 
flancs sortent l'Isère à TU., l'Arc au S., et 
l'Orcn il l'E. 

ISÈRE , IsARA , rivière qui prend sa source 
dans les Étals Sardes, div. de Savoie, à 
rextréroité orient, de la prov. de Tarentaisç, 
au mont Iseran , sur le ver^anl occid. des Al- 
pes Greeques , se dirige à l'O., passe à Mou- 
tiers-de-Tarentaisc, entre dans la prov. de 
Savoie-SupériQiire , passe à ('onflans , d'où 
elle se dirige vi rs le S. O., trace une partie 
de la limite entre U prov. de Maurienne et 
celle de Savoie propre , traverse la partie mé- 
riil. de cette dernière , entre en France dans 
le dép. auquel elle donne son nom, près du 
fort Barraux , et conservant à peu près U 
même direction , traverse le dép. dans sa par* 
lie centrale , où elle baigne les murs de Gre- 
noble, entre dans le dép. de U Drûme, passe 
il Romans , et va sc jeter dans le Rbûne , par 
la rive gauche, à 1 1. i/a aii-dcssu^de Va- 
lence , après un cours d'environ 68 I. Ses af- 
fiuens principaux sont , dans les États Sardes, 
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l'Arly par U rive droite , et TAre par la gau- 
che, et en France, TOzeins, le Drac et la 
Bourne par la rive gauche. Cette rivière est 
d'une largeur médiocre , mais très-profonde : 
ses eaux ont une couleur noirAtre qu'on attri- 
bue aux débris des carrières d'ardoises qu'elle 
reçoit dans la Tarentaisc. Elle est sujette à 
des débordemens funestes. La longueur de 
son cours, dans les États Sardes, est de 3 1 1., 
dont 14 l/a de flottage depuis Moulieri jus- 
qu'à Montmeillan, et 1 1. i/a de navigation 
depuis ce dernier endrr^it jusqu’à la frontière 
de France; elle est ensuite entièrement navi- 
gable jusqu'au Rhône, mais la navigation en 
est assez difllcile entre Grenoble etMonlmeil- 
lan , à cause du grand nombre d'Ües et d'ilott 
dont le lit est parsemé. Les transports consis- 
tent en fers, chanvres, toiles, draperiea, 
bois, etc. On remonte avec des bœufs, vers Gre- 
noble et Montmeillan , les bateaux chargés de 
sel et autres marrhandises venant du Rhône. 

ISERE, dép. de France, formé de l'an- 
cienne province de Dauphiné; il lire son nom 
de la rivière qui en traverse le centre du N. 
E. au S. O. , est entre 44® 4®^ 4^° 5a' de 

lat. N. et entre a® aa' et 4° de long. E. , cl 
est borné au N. par le dép. de l'Ain, dont le 
Rhône le sépare; à l'E. , par la div. sarde de 
Savoie, dont il est en partie séparé por le 
Guiers; au S. E. , par U* dép. des Hautes- 
Alpes ; an S. O. , par celui de |a Drôme, et 
à rO. , par le dép. <lu Rhône , dont il est en 
partie séparé par le fleuve de ce nom. Sa Ion 
gueur , du N. O. au S. E. , est de 35 1. ; sa 
largeur moyenne de i5, et sa superficie de 
453 I. Il est généralement montagneux 4 prin- 
cipalement dans le S. K. , où il est couvert 
par des rameaux des Alpes, qui offrent des 
points très-élevés, entr'aulres , le coldeSaix, 
de 1,716 toises; le pic de Belledone , de 
1 ,600 ; In roche Grcnico, de i ,56o ; et b» col 
supérieur Sept-Laux, de i,5q 4' L'aspect de 
ce pays est imposant, et présente à la fois 
l'image de la stérilité la plusaflreuse et de la 
fcriililé la plu> riche. Quelques sommets des 
montagnes sont couverts de neiges étemelles 
et renferment des glaciers; on voit de tous 
côtés des gorges étroites , de sombres forêts, 
et des torrens qui. tombent en cascades de ro- 
cher en rocher, et vont arroser des vallées 
profondes; entre plusieurs montagnes, on 
remarque des grottes d'une grande étendue, 
remplies de staJactitescurieuses : telle est celle 
de la Balme. Il y a quelques vallées as.scz 
spacieuses, mais il n'y a de plaines propre- 
ment dites qu'au N. et vers le centre, où l'on 
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trouve celles de L» Côle-S*. -André et de Biè- 
vre; «ux environs de Grenoble, s'étend U 
belle vallée do Grésivaudan. Ce département 
appartient au bassin du Rhône, qui y coule 
sur les limites N. et O. , et y reçoit la Bou- 
bre , au N., et le Guiers, au N. E. ; l'Isère 
coule à l'E. dans la vallée du Gréstvaudan, 
et reçoit quelques cours d'eau assez considé- 
rables qui arrosent le S. de ce pays, tels que 
rOzeins , la Rourne et le Drac, grossi lui- 
même de la Romanche. Dans la partie orien- 
tale , il y a un grand nombre de lacs et d'é- 
tangs i le plus considérable parmi les pre- 
miers est le Paladru. Ce pays renferme aussi 
beaucoup de marais : les plus étendus sont 
ceux de Bourgoin , de Cessieux, de S'.-Lau- 
rent-du-Poutet dcLaMure. Le climat, quoi- 
qu'en général vif, pur et sain, est très- 
variable : dans les plaines , on éprouve en 
été une assez grande chaleur et des vents im- 
pétueux ; dans les vallées , à des chaleurs 
excessives succèdent souvent très-rapidement 
des froids vifs, et l'Iiiver y est très-rigoureux. 
Dans les hautes montagnes, on ne compte que 
a saisons, l'été et l'hiver; la première n'y 
dure guère que trois mois. Les variations de 
température rendent les récoltes incertaines, 
et il arrive souvent que <les gelées , au com- 
mencçmcnl de mai , détruisent en grande 
partie les espérances du cultivateur. Le sol 
peut se diviser en a parties principales : la 
première, comprenant l'arrondissement de 
Grenoble et une petite portion de celui de 
Sb-Marccllin , est composée de terre argi- 
leuse et sablonneuse mêlée d'un calcaire formé 
des débris des hautes cimes. On y distingue 
5 vallées principales : celle de S*.-Laurenl- 
du-Poot ou de la Grande-Chartreuse, qui est 
très élevée , en général couverte de sapins ,• 
et qui ne produit des grains et du chanvre 
que du côté de S*.-Laurent-du-Pont ; celle 
du Bourg-d'Oysans, la plus élevée de tou- 
tes, où l'on ne récolte que du seigle, de l’orge, 
des pommes de terre et beaucoup de fourra- 
ges; celles de Voiron et de Yiziile, princi- 
palemeut ferliles en chanvre, et celle du 
Grésivaudan, dont le tcrritoiie, un des plus 
fertiles du royaume , donne tontes sortes de 
grains , des vins , des fruits, du chanvre, des 
fourrages, etc. La sccondeparticdusol, formée 
des arrondissement de Vienne, de La Tour- 
du-Piii et de la plus grande partie deceluide 
-Marcellin , oITre eu général uii sol sablon- 
neux, aride, pierreux et marécageux, qui, 
à l'aide d'engrais, devient néanmoins produc- 
tif en blé, seigle, légumes, fruits, vins et 
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fourrages. L'agriculture a fait depuis quel- 
que temps beaucoup de progrès : plusieurs 
marais ont été desséchés et donnent mainte- 
nant de belles récoltes ; des canaux d'irriga- 
tion , exécutés à grands frais , ont aussi porté 
U fertilité dans des lieux arides et incultes, 
et ce département, quoique placé sons un 
climat âpre, exposé h des vents violens , à 
des inondations désastreuses et à la grôle , 
pioduit plus qu'il ne faut pour sa consomma- 
tion. Une partie de ses vins, principalement 
ceux de Vienne , sont très-cslimés : il en est 
de même du chanvre, dont les récoltes sont 
très-abondantes. On y cultive aussi un grand 
nombre de mûriers. Les forêts, peuplées 
principalement de sapins, de liêtrcs et d'or- 
mes, occupent 133.77a hectares de superB- 
cie. Les montagnes sont très-riches en plan- 
tes médicinales. On y élève beaucoup de 
chevaux, dont la race s'améliore au xftoycn 
des étalons qu'on entretient dans un haras 
royal ; on nourrit dans les montagnes des mu- 
lets très-beaux et de taille supérieure à celle 
des chevaux. Los ânes y sont nombreux, mais 
de petite taille : les bûtes à cornes y sont 
aussi d'une petite espèce , mais les vaches y 
donnent beaucoup de lait , dont on fait des 
fromages très-estimés , surtout ceux de Laos 
et de Méaudres , connus sou« le nom de fro- 
mage de Sassenage. Indépendamment du 
grand nombre de moutons qu'on y élève, et 
qui donnent une laine fine et moelleuse, il y 
arrive tous les ans, au printemps, d'immenses 
troupeaux transhuroans des départemens du 
Rhône, du Var et de Vaucluse, qui consom- 
ment les excellens herbages des montagnes 
du sccon<l ordre des vallées du Bourg-d'Oy- 
sans, de Gresse cl de la Gr.andc-CJiartreuie. 
On élève aussi quantité de porcs, de chèvres, 
de volaille et de vers à soie, dont les produits 
sont IrèS'importans. Le gibier n'y est pas 
rare; dans les montagnes, il y a des ours, des 
loups-cerviers, des chamois, des bouquetins . 
des martres, des hérissons, etc. Le poisson 
abonde dans les rivières , les lacs et les 
étangs. Ce département est un des plus ri- 
ches de France en productions minérales : 
il renferme de l'or, de l'argent, du plomb, 
du cuivre, beaucoup de fer, de rantirooine, 
du mercure, du bi-mutb, du cob.ilt, du zinc, 
de la houille, du cristal de roche, de l'alun, 
du .soufre, du marbre et du granit de plu- 
sieurs couleurs , du plâtre , de la uiainc • du 
grés et de l'aigile ù potier. Il y a plusieurs 
source-* thermales et froides ; celles de Gre- 
noble et «rUriage ont des établissemens de 
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bains. On y remarque la fontaine qui brûle, 
aulrefoii une des sept merveilles du Dau> 
phiné, et iloù il s'élève des colonnes de flam> 
mes aussilût qu'on en remue la vase, ce qui 
u’est qu'un dégagement de gaz inflammable 
produit par une uiine de fer en décomposi> 
tion. De toutes ces richesses minérales, on 
u'exploitc que les mines de plomb, de fer et 
de houille, ainsi que quelques carrières de 
marbre et d'argile. Les mines d'or et d'ar- 
gent ont été abandonnées, parce que leurs 
produits compensaient à p< ine les frais d'ex- 
ploitation. Il y a des fonderies de plomb et 
plusieurs usines à hauts-fourneaux pour le 
fer} I laminage de cuivre alimenté par du 
minerai tiré de FVance, d'K>pagne et d'Alle- 
magne, 1 fondei'ie «le canons de fer pour la 
marine , des fabriques d'acier et de clous , 
plusieurs de poterie de terre et i verrerie à 
bouteilles. La fabrication des toiles ordinai- 
res et fines, des toiles à voiles et d'emballage 
y est très-active ; il y a des fiialurei de coton 
et des fabriques de calicots, d'indiennes, <le 
toiles peintes, de draps pour Diabiliement 
des troupes et d'autres qualités } de nombreux 
ateliers pour la mégi.sserie, la cbamoiserie et 
la ganterie : cette dernière, provenant de 
Grenoble, est surtout renommée sous le nom 
de cette ville. On y compte plusieurs papete- 
ries : celles de Vienne produisent de beaux 
vélins ; des ateliers pour la filature et l'organ- 
sinage de la soie. Un y fabrique un grand 
nombre de liqueurs, dont les plus renom- 
mées sont celles de La Cûtc-SL-André , les 
eaux dites de la Côte, et le ratafia de Greno- 
ble; des aci«les minéraux et de la térében- 
thine très-estimée. 11 y a des tanneries, des 
chapelleries , des teintureries, etc. Le com- 
merce de ce département est alimenté princi- 
palement par ses mines et scs usines , ses 
vins, caux-de-vie , liqueurs, chanvres, bois 
de sapin, soies, laines, toiles, draps, 
gants, etc. ; l'entrepût et le transit lui sont 
trèi-avanlagcux. Le Kbûne et plusieurs rou- 
tes royales facilitent scs relalious commercia- 
les. 

Ce département , dont Grenoble est le 
cbef licu , a été formé en grande partie des 
petits pays du Viennois et du Grésivaudan; 
il se divise en 4 anondissemens : (>rcnoblc, 
S*. -Marcellin , La Tour-du-Pin et Vienne, 
subdivisés en 44 coulons renfermant 554 
conimunes et 025,984 hab. , dont la plupart 
parlent des dialectes de la langue romane. 
Il a 6 membres à élire à la chambre des do* 
pillés, est compris dans la 7 ' division mi- 
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litaire et le i3* arrondissement forestier, 
forme le diocèse de Grenoble, et est du res- 
sort de la cour royale et de l'académie uni- 
versitaire de cette ville. Il y a une église 
consistoriale dont le chef-lieu est Mens. 

Ce paya était anciennement habité par 
deux nations nombreuses et puissantes , les 
Allobroges et les Voconces : les premiers, 
placés entre le Rhûuc et l'Isère , avaient 
Vienne pour capitale , et Vaison était celle 
des Voconces, dont le territoire s'étendait 
sur 1a rive gauche de l'iscre jusqu'à Die. Les 
Romains, après avoir soumis ces peuples, 
comprirent leur pays dans la province Nar- 
boiinaise; mais dans la suite Vienne devint 
la capitale de la province Viennoise, et plus 
tard la métropole de la Gaule. Les peuples 
du Nord ayant renversé la puissance romaine, 
les Bourguignons conquirent la province Vien- 
noise vers le v' siècle, et y fondèrent un 
royaume très-étendu , dont ils furent dépos- 
sédés en G 34 par Clovis; depuis, ce pays 
suivit le sdrt du Dauphiné, il renferme en- 
core quelques antiquités romaines. 

ISLRKLLLY, village d'Irlande, prov. de 
Connaughl , comté et à 6 1. 1/2 S. K. de 
Galway, baronnie et à 3 1. S. O. de Lough- 
rca. Foires, les 22 juin et 25 août. 

ISERLOHN , ville de» États Prussiens, 
prov. de Westpbaiie, régence et à 6 1. O. 
d'Arensberg, et à i5 1. S. de Munster; cbef- 
lieu de cercle. Elle est ceinte d'un mur, a 
1 faubourg, cl renferme deux églises luüié- 
riennes , 1 église calviniste et 1 catholique, 
et. I école latine. On y compte un grand nom- 
bre de fabriques de rubans de velours et de 
soie, de mouchoirs de soie, de draps, de 
toile et de papier, etc. , mais les plus impoi- 
tantes sont celles de quincaillerie, qui pro- 
duisent une grande quantité de laiton, des 
cuirasses , des limes, des boites en cuivre, 
des aiguilles, des dé.« à coudre, etc. Le corn-* 
merce est considérable. 5,3 10 hab. 

Les environs sont couverts de fabriques cl 
de blanchisseries; on y exploite des mines 
de calamine. 

Le cercle contient 24 i 34 o hab. 

JSERNIA, Æsbbkia , ville du roy. de Na- 
ples, prov. de Sannio, chef-lieu de distr. et 
de canton, à 8 1. 1/2 O. de Cauipobassn; 
dans une position agréable, sur une colline 
des Apennini. Siège d'un évéché tufllragant 
de Capoue et résidence d'un juge d'instruc- 
tion. Cest une des plus anciennes villes ilu 
royaume. Avant le tremblement de leire de 
i8o5, qui la détruisit eu grande partie, elle 
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poMÀdait UDO belle cathédrale, 7 cooTens 
et de beiiux reitei d^antiquitét romaiDet. 
5,176 hab. 

Cest près de cette rille que Sylla fut en* 
fermé dans un défilé par les Samnites ; il s*en 
tira à la faveur d'une nuit très-sombre et par 
ilratagcme, et profita de cette retraite pour 
tourner le camp des ennemis , dont il s'em- 
para. 

Le district est divisé en 9 cantons : Agno- 
ne, Bojano, Cantalupo, Capracotta , Caro- 
villi, Carpinone, Frosolone, Isemia et Rio- 
nero. 

ISET , rivière de Russie , en Asie. Elle 
prend sa source dans le gouv. de Perm , où 
elle sort d'un petit lac, distr. et à i/a 1. O. 
d'iékatérinbourg , passe par celte ville, se 
dirige vers l’E. S. E. à travers les districts 
de Karoichlnv et de Cfaadrinsk, baigne dans 
ce dernier les murs de Dolmatov et de Cba- 
drinsk , se dirige au N. E. , et entre dans le 
gouv. de Tobolsk , distr. d'ialoutorovsk , où 
elle se jette dans le Tobol par la rive gauche , 
é a 1. au-dessus d'ialoutorovsk, après un 
cours de plus de too 1. Ses principaux af- 
fluens sont la Sinara, la Tetcha, le Bamer 
et le Miias à droite, et Tlkin et riourioum à 
gauche. 

ISETSKOÉ , lac de Russie , en Asie , gouv. 
de Perm , distr. et à a 1. i/a N. O. d'iékalé- 
rinboiirg. Il a a 1. de long sur 1 de large. 

ISETSKOÉ , bourg de Russie , en Asie , 
gouv. et à 58 1 . S. O. de Tobolsk , distr. et 
à i5 I. O. S. O. d'ialoutorovsk, sur la rive 
gauche de l'Iset. 

ISFAHAN , ville de Perse, yoy. IspAnsii. 

ISFElilD, bourg de Perse, prov. de Ghi- 
lan , gouv. de R'oiidbar. 

ISFERAÏN ou MIliRlDGAN, ville de 
Perse, prov. de Khoraçan , à a8 1. O- N. O. 
de Nichabour ct.à 4? 1* O. N. O. de Mechc- 
bed ; clans une plaine fertile, sur 1a rive 
gauche d'une petite rivière dont U rive droite 
est défendue par un fort. 11 y a une mosquée. 

Les environs produisent des poires renom- 
mées. 

ISFI/AR , ville de l'Afghanistan, dans le 
Khoraçan, prov. et à ao 1. E. E. de lie- 
rai , sur le /avid. Deux hauteurs qui bordent 


en cet endroit la rivière sont couronnées par 
les châteaux de Chirsou et de Charistan. 

ISl ou , suivant Ksmpfer , ITSITSI , en 
chinois Y^uhif un des i5 distr. de la prov. 
d'isé, au Japon , à a7 1. £. de Méaco et à 
75I.O.d’Yedo. 

ISIDRO ($.), bourg du gouv. de Buenos- 
Ayres , prov. et à 4 I- N. de 1a ville de ce 
nom, sur la rive droite du rio de U Plate. 
Lat. S. 34® a7'. Long. O. 60® 5o'. 

ISlDRO (S.), cap sur la cote mérid. de la 
Patagonie, au N. E. du capFroward, sur le 
détroit de Magellan, par 53® 5o' de lat. S. 
et 73® 5' de long. O. 

ISIÈRES, village des Pays-Bas, prov. de 
Hainaut, arrond. et à 7 1. S/4 de Tournai, 
cant. et à I 1 . d'Ath. 810 liab. 

ISIGNY , bourg de France, dép. du Cal- 
vados, arrond. et à 6 1. i/3 O. N. O. de 
Bayeux, et k la I. i/a O. N. O. de Caen; 
chef-lieu de canton , sur la rive gauche de 
l'Esques , qui , à quelque distance au-dessous, 
s'unit à la Vire , sur laquelle on a récemment 
jeté un beau pont , qui abrège de 7 I. la roule 
de Caen k Cherbourg. Siège d'un tribunal 
de commerce. 11 possède, k l'embouchure de 
la Vire, un petit port étroit mais très-com- 
mode , qui reçoit des navires de 60 ù 80 ton- 
neaux. Isigny est le centre d'un grand 
commerce d'excellent cidre, de beurre très- 
l’cnommé, de salaisons ei de graines de toute 
espèce; il y a un entrepôt de sel blanc pro- 
venant de la fabrique de Neuilly. On en ex- 
porte aussi (le la bouille des mines de Litry , 
et beaucoup d'eau-dc-vie decidro. Il s'y tient 
un marché considérable le mercredi de cha- 
que semaine, où il se vend principalement 
de i5 k ao,o^o livres de beurre pour Paris; 
des foires de 3 jours ont lieu les aa juillet et 
1 1 novembre. 3,000 hab. 

ISIGNY, village de France , dcp. delà 
Manche, arrond. et k 3 1. 3/4 O. de Mor- 
tain , etk 13 1 . 1/3 S. de S^-Lô; chef-lieu de 
canton. Foire assez imp< .tante, le 36 sep- 
tembre, pour bestiaux, grains et mercerie. 
430 hab. 

ISIKAVA , en chinois Chjr^tchouan , un 
des 16 distr. de la prov. de Kawalsi, dans 
l'ilc de Nifon , au Japon. 
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